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Les  deax  discours  de  ce  consciencieux  et  modeste  savant  sur  l'histoire  de  la  peinture 
au  moyen  âge  et  sur  la  sculpture  française  sont  tellement  importants,  et  remplis  de  do* 
coments  riches  sous  tous  les  rapports  v:*  que  noQs  n'avons  pu  résister  au  plaisir  d*en 
faire  la  table  analytique;  ce  travail ,  j^eii^é  en  manuscrit  et  continué  sur  d'autres 
ouvrages  d'art,  est  devenu  un  Dictioi^^m|i(',v^  nous  présentons  aujourd'hui  au 

public.  M.  Émeric  David  eut  la  bonté  o^nçoiirf^r  ce  travail  et  de  le  trouver  utile; 
je  m'estimerais  dédommagé  de  mon  labeur  si  je  pouvais  aujourd'hui  lui  en  présenter 
la  dédicace;  heureux  si  son  nom,  qui  fait  autorité  dans  les  fastes  de  l'histoire  de  l'art, 
pouvait  améliorer  mon  livre  en  lui  servant  de  frontispice  ! 


L.-J.  GUENEBAULT. 


INTRODUCTION. 


fragmenta  colUglie  ne  pcreant.  . . . 

Le  prospectus  de  notre  Dictionnaire  des  monuments  du  moyen  âge  a  paru 
satisfaisant  à  la  majeure  partie  de  ceux  qui  Font  eu  sous  les  yeux,  et  il  nous 
semble  dire  assez  clairement  ce  que  nous  avons  voulu  faire  en  l'entreprenant  ; 
nous  avons  voulu  nous  dresser  pour  nos  propres  études  un  répertoire  qui  pût 
nous  faciliter  de  retrouver,  au  besoin,  tout  ce  qui  nous  a  paru  remarquable 
dans  les  collections  et  les  livres  que  nous  avons  vus  et  dépouillés  depuis  nombre 
d'années.  Quelques  personnes  ont  pensé  que  ce  travail  serait  de  quelque  intérêt 
et  de  quelque  utilité  à  ceux  qui  se  livrent  aux  recherches  archéologiques.  A 
force  de  l'entendre  dire,  nous  avons  fini  par  le  croire,  et  nous  présentons  notre 
livre  au  public  sérieux,  attendant  avec  quelque  inquiétude  ce  qu'il  en  pensera. 
Maintenant  ferons-nous  une  .préface  d'usage,  nous  ne  nous  sentons  pas  assez 
habile  pour  l'essayer,  et  nous  ne  voudrions  pas  abuser  de  la  patience  des  lecteurs 
pour  leur  débiter  des  phrases  et  faire  du  charlatanisme.  Nous  voudrions  bien 
cependant  faire  comprendre  au  public  tout  ce  que  renferme  notre  répertoire, 
car  nous  sommes  certain  qu'il  est  impossible  de  s'imaginer  l'étendue  et  la  variété 
des  détails  dans  lesquels  nous  descendons,  et  malgré  tout  ce  que  nous  pourrions 
en  dire,  nous  ne  réussirions  pas  à  le  faire  croire.  Il  faudra  sans  doute  beaucoup 
de  temps  pour  que  le  lecteur  puisse  s'en  rendre  compte.  En  attendant,  nous 
n'avons  pas  cru  pouvoir  remplir  mieux  notre  intention  qu'en  empruntant  à 
quelques  écrivains  de  notre  époque  ce  qu'ils  pensent  de  l'importance  de  l'étude 
des  monuments  du  moyen  Age,  des  avantages  immenses  qui  doivent  en  résulter 
et  des  moyens  qui  peuvent  en  faciliter  l'étude. 

L'histoire  des  arts,  dit  quelque  part  M.  Guizot,  n'est  pas  dans  les  livres,  ou, 
si  elle  y  est,  elle  est  imparfaite.  Elle  est  réellement  écrite  sur  les  monuments 
nièmes,  dont  les  formes  si  variables  au  moyen  âge,  suivant  les  temps  et  les  lieux 
et  surtout  les  usages,  représentent  non-seulement  les  principes  et  les  règles  sui- 
vies par  diverses  écoles,  mais  encore  l'esprit,  les  idées,  les  connaissances  physi- 
ques, mathématiques  et  mAme  philosophiques  qui  appartiennent  aux  siècles 
qu'elles  rappellent.  Ainsi,  les  portails  des  cathédrales  prouvent  quelles  étaient 
à  l'époque  de  leur  construction,  les  idées  dominantes,  mystiques,  astronomiques, 
scolastiques  ;  à  quel  point  en  étaient  les  sciences  exactes  et  naturelles  à  tel  ou 
tel  siècle.  La  botanique  occupe  une  large  place  dans  la  sculpture  des  monu- 
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ments,  comme  dans  les  miniatares  des  manuscrits.  On  y  trouve  les  costumes  de 
chaque  siècle  où  les  artistes  travaillaient  ;  les  instruments  d*art  et  de  métiers 
connus  alors  et  formant  ces  imposantes  et  nobles  corporations  dont  l'influence 
devait  être  si  grande  sur  le  moral  des  populations.  On  trouve  sur  les  murailles 
des  cathédrales  et  sur  les  tombes  qui  pavaient  autrefois  les  églises,  on  trouve  des 
généalogies  y  des  biographies ,  des  portraits  même;  la  science  allégorique  y  est 
développée  avec  profusion.  Mais  nous  ignorons  presque  complètement  ces  livres 
de  pierres.  Que  dire  des  vitraux  qui  forment  un  autre  genre  non  moins  impor- 
tant d  enseignement?  que  dire  des  miniatures  des  manuscrits  si  riches,  si  abon- 
dants en  documents  de  tous  les  genres?  Nous  nous  occupons  beaucoup  des 
Chinois  et  des  Égyptiens»  nous  pâlissons  sur  les  hiéroglyphes  et  les  caractères 
d'écriture  des  Babyloniens,  des  Persépolitains,  des  tombeaux  de  quelques  peu- 
plades ignorées  des  déserts  et  des  oasis  de  l'Orient,  et  nous  passons  sans  atten- 
tion devant  nos  propres  monuments,  nous  ne  faisons  aucun  eflbrt  pour  décou- 
vrir leurs  secrets  et  leurs  légendes  (1).  Ne  serait-ce  pas  par  une  coupable  indiflié- 
rence  pour  la  religion  de  nos  pères,  que  nous  nous  occupons  si  peu  de  savoir 
quels  ont  été  leurs  motifs,  leurs  idées  dans  l'emploi  de  telles  ou  telles  flgures  qui 
ne  nous  paraissent  que  bizarres  parce  que  nous  ne  les  comprenons  pas,  de  tels 
on  tels  symboles,  de  telles  ou  telles  formes,  que  nous  traitons  dédaigneusement 
de  caprices  d'artistes,  parce  que  nous  sommes  étrangers  aux  idées  qui  les  ont 
fait  admettre  et  exécuter,  lorsqu'à  l'époque  qu'on  nomme  le  moyen  ôge,  rien  n'é- 
tait livré  à  l'arbitraire  ni  au  caprice?  Â  cette  grande  époque,  toutes  les  idées,  for- 
mulées dans  le  creuset  universel  de  la  foi  et  des  règles  tracées  par  les  supérieurs 
ecclésiastiques,  devaient  être  l'expression  fidèle  et  invariable  de  l'esprit  d'unité, 
dont  Téglise  catholique  était  alors  la  mère  et  le  modèle  ;  et  au  moyen  de  cette 
unité  d'action,  on  ne  travaillait  pas  sur  les  idées  de  tel  mattre  ou  de  telle  école 
(comme  à  notre  époque),  mais  chaque  artiste,  chaque  savant  restait  dans  son 
originalité,  tout  en  étant  fidèle  à  des  inspirations  dont  sa  religion  et  la  force  des 
convictions  avaient  comme  rédigé  le  programme.  Â  cette  époque,  on  n'emprun- 
tait pas  aux  païens  des  lignes  et  des  formes  dites  classiques,  pour  élever  des  tem- 
ples^ au|Dieuf  des  chrétiens.  La  foi  suffisait  à  toutes  les  inspirations  de  l'archi- 
tecte, du  sculpteur,  du  peintre,  qui  ont  réalisé  tant  de  prodiges  et  tant  de  su- 
blimes compositions,  qui  nous  ont  légué  ces  immenses  et  admirables  basiliques 
peuplées  de  tant  de  figures  qui  nous  étonnent  aujourd'hui  et  font  l'admiration  de 
ceux  qui  les  étudient  (2). 


etl 


i  )  Depuis  ({ue  Tétude  du  moyen  Age  est  devenue  un  enseignement  soumis  à  des  règles, 
les  préventions  mises  de  côté,  quelle  étonnante  révolution  dans  les  Idées  en  France, 
en  Allemagne,  en  Angleterre  et  même  en  Espagne!  Que  d^amers  regrets  ne  nous  laissent 
pas  Tabandon  et  la  destruction  des  monuments  du  moyen  âge!  Que  de  travaux,  que 
d'ouvrages,  quelle  noble  émulation  pour  rechercher  et  étudier  les  moindres  débris  de  la 
vieille  Europe  ! 

(2)  Voir  a  ce  sujet  le  rapport  fait  par  H.  DIdron  au  ministre  dePintérieur  en  1839, 
sur  la  cathédrale  de  Chartres. 
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Ces  paroles  de  M.  Guizot,  que  nous  sommes  forcé  d'abréger ,  sont  positives , 
et  beaucoup  de  nos  lecteurs  nous  sauront  gré  sans  doute  de  les  avoir  consignées 
ici.  Parlons  maintenant  du  but  de  notre  répertoire. 

L'intelligente  patience  qui  réunit  pierre  à  pierre  les  morceaux  épars  des  siè- 
cles brisés  par  l'action  du  temps,  dit  le  spirituel  auteur  de  YHisloire  des  châteaux 
de  France,  auquel  nous  n'ajouterons  que  peu  de  mots,  est  la  manifestation  évi- 
dente du  besoin  qu'a  l'homme  de  se  connaître  tout  entier  à  travers  ses  transfor- 
mations sociales.  Sa  vpnité  personnelle  y  est  plus  intéressée  qu'il  ne  croit  :  en 
récompense  de  l'immortalité  qu'il  ménage  aux  œuvres  des  races  passées,  il  attend 
la  perpétuité  des  siennes  ;  la  solution  des  problèmes  de  l'humanité  lui  échappe, 
mais  il  en  arrange  les  chiffres  avec  un  infatigable  zèle. 

Que  de  délicieuses  révélations  sur  les  mœurs  publiques  et  privées  ne  nous 
font  pas  connaître  tous  ces  trésors  de  l'industrie  accumulés  dans  les  musées, 
les  livres  et  les  collections  ;  nous  y  retrouvons  la  preuve  et  les  progrès  de  l'indus- 
trie aux  divers  siècles. 

Si  des  grands  monuments  de  l'architecture,  de  la  peinture,  de  la  sculpture, 
nous  descendons  dans  les  détails  de  l'industrie,  nous  voyons  rangé  sous  nos  yeux 
ces  meubles  couverts  d'arabesques,  dont  les  tiroirs  renferment  les  vieux  parche- 
mins de  la  noblesse,  les  sceaux,  les  médailles,  les  monnaies,  dont  se  servaient 
nos  aïeux  ;  ces  dressoirs  ployant  sous  les  riches  vaisselles  d'or,  d'argent  ou  sous 
les  belle  faïences  de  Palissi,  sans  oublier  les  modestes  bahuts  dont  s'enorgueillis- 
sait la  modeste  simplicité  des  ménages  ;  nous  voyons  sur  les  tables,  ces  couteaux 
aux  manches  d'ébène  ou  d'ivoire  ciselés  par  l'adresse,  aux  lames  flexibles,  affi- 
lées pour  la  dextérité  des  écuyers  tranchants,  ou  la  main  plus  délicate  des  dames  ; 
ces  gobelets  dont  la  sobriété  n'avait  pas  toujours  évasé  le  cristal,  ces  coupes, 
ces  hanaps  et  tous  ces  vases  de  formes  si  variées  ;  plus  loin,  ces  beaux  prie- 
Dieu  où  reposent  les  livres  d'heures  enrichis  de  miniatures  ravissantes,  les 
chapelets  de  la  châtelaine,  et  tous  les  objets  de  piété  entremêlés  des  mille 
recherches  de  la  galanterie  ;  ces  grands  sièges  sculptés  avec  tant  de  grftce  et  de 
goût;  ces  lits  somptueux  où  reposèrent  les  plus  illustres  personnages  des  xiii', 
XIV*  et  XV*  siècles;  ces  stalles  des  églises  et  des  cathédrales,  ces  beaux  pupitres 
et  tant  d'autres  meubles,  chroniques  de  chêne  où  la  rudesse  et  la  naïveté  des 
temps  sont  écrits  en  sculptures  franches  comme  le  parler  de  nos  aïeux.  Viennent 
aussi  les  riches  et  pesantes  armures ,  et  toutes  ces  armes  confectionnées  à 
grands  frais  pour  la  destruction  du  genre  humain. 

L'histoire  de  l'homme  marche  de  front  avec  l'histoire  de  toutes  ses  décou- 
vertes, utiles  ou  funestes. 

Quand  l'antiquaire  a  classé  tous  ces  débris  des  siècles  passés  dans  l'étroit 
espace  de  son  cabinet,  il  fait  passer  dessus  le  souffle  de  l'histoire  qui  lui  redit  tous 
les  souvenirs,  toutes  les  passions,  toutes  les  légendes...  Radieuse  résurrection 
qui  nous  fait  revivre  au  milieu  du  passé,  nous  rend  à  nos  familles  éteintes, 
trompe  la  destruction  elle-même,  nous  vieillit  par  la  pensée  en  nous  laissant 
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notre  âge,  et  nous  remplit  de  la  sublime  gravité  de  la  mort  sans  nous  6ter  les 
joies  de  la  vie. 

Nous  voyons  apparaître  tous  les  rangs  de  la  société  dans  leurs  costumes  :  le 
prélaty  le  guerrier,  le  magistrat,  le  bourgeois,  la  grande  dame,  le  manant  même. 
Tous  les  états  et  tous  les  métiers  avec  les  bannières  de  leurs  corporations ,  le 
fou  et  le  nain  des  vieux  chAteaux,  les  troubadours  avec  leurs  instruments  de 
musique,  la  foule  des  demoiselles  d'honneur,  des  varlets,  des  jeunes  damoi- 
seaux ,  tous  cheminent  sous  nos  yeux  avec  les  couleurs  de  leur  époque  et  les 
Insignes  de  leur  profession.  N'oublions  pas  les  vieilles  villes  avec  leurs  habita- 
tions vermoulues,  couvertes  de  restes  de  sculptures  qui  font  encore  ladmiration 
des  artistes  et  des  curieux.  Les  antiques  abbayes  avec  leurs  cloîtres  en  ruines, 
dont  les  arcades  tremblantes  se  découpent  avec  tant  de  charme  sous  des  gra- 
minées flottantes  qui  couvrent  leurs  vitraux  défoncés  ou  leurs  statues  à  moitié 
brisées.  Les  manoirs,  les  châteaux  avec  leurs  hautes  tours,  leurs  vastes  souter- 
rains, leurs  remparts  croulants,  les  donjons,  les  élégantes  tourelles  aux  girouettes 
armoiriées  et  les  mystérieuses  cryptes  avec  les  tombeaux  de  toutes  les  époques 
et  de  tous  les  pays  avec  leurs  inscriptions  gothiques,  les  châsses  et  les  reli- 
quaires des  saints,  tous  ces  riches  trésors  des  anciennes  églises,  tout  cela  et  bien 
d'autres  choses  impossibles  à  décrire;  tel  est  le  but  de  notre  Dictionnaire,  dans 
lequel  nous  avons  tâché  dinventorier  tous  les  détails  qui  peuvent  aider  â  faire 
connaître  et  apprécier  les  mœurs  et  les  coutumes  de  ce  moyen  âge  méprisé  et 
méconnu  pendant  si  longtemps,  mais  dont  on  s'occupe  avec  tant  d'ardeur  depuis 
quelques  années,  et  qui  est  pour  nous  comme  notre  pensée  fixe  depuis  près 
'  de  vingt  ans,  résumée  dans  l'épigraphe  en  tête  de  cette  introduction. 

Avons-nous  atteint  le  but  que  nous  nous  proposions?  c'est  à  nos  lecteurs  à 
en  juger.  Nous  comptons  non  sur  la  commode  indulgence  qui  ne  remédie  à  rien, 
mais  sur  les  observations  des  personnes  sérieuses  et  impartiales,  pour  con- 
naître les  défauts  de  notre  livre  et  les  moyens  de  l'améliorer  avec  le  temps.  Nous 
ne  nous  dissimulons  pas  toute  l'imperfection  de  notre  labeur,  mais  nous  espérons 
qu'on  nous  saura  quelque  gré  d'avoir  osé  l'entreprendre,  et  que  l'on  nous  tien- 
dra compte  de  notre  persévérance  pour  l'avoir  pu  conduire  à  sa  fin  malgré  les 
nombreux  obstacles  que  nous  avons  rencontrés  sur  notre  chemin ,  et  la  vaste 
étendue  des  matériaux  que  nous  avions  à  signaler. 
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au  Tii<!  siècle,  reproduit  dans  Touvrage  de  selected  from  manuscripts,  etc.  Ouvrage  ma- 

Thom.  Âstle,  intitulé  :  Origin  and  progress  gnifiquement  exécuté.  Voir  surtout  les  pi. 

of  Writing.  London  ,  in-4* ,  planche  ix ,  vu,  xv  et  xxv. 

paeeSâdu  texte(i).  Autre  du  xiv»  au  xv»  siècle  tirée  d'un 

Autre  provenant  d'un  manuscrit  du  ix«  Aniiphonaire  appartenant  à  la  bibUothèque 

siècle  et  publié  par  Seroux  d'Agincourt ,  de  la  société  arcnéologique  de  Toulouse,  et 

Histoire  de  Vart  aà  moyen  âge  prouvée  par  qui  est  publiée  dans  rouvrage   intitulé  : 

lei  monuments,  depuis  le  iv^'  siècle  jusou'au  Foyages  pittoresques  et  romantiques  dans 

xvi«.  Voir  la  pL  xxxviii,  n®  4,  section  Pein-  l'ancienne  France;  par  MM.  Taylor  et  de 

ture,siu  bas  de  la  page.  Ga^lleux.  Languedoc,  1. 1«%  pi.  xxxiii. 

Autre  tirée  d'une  Bible  manuscrite  du  VHP  Autre  du  même  siècle,  provenant  d'un 

au  ix«  siècle,  reproduite  avec  ses  couleurs  Antiphonaire  manuscrit.  Dans  le  haut  de  la 

et  fond  d'or,  dans  la  2«  livraison  du  grand  lettre,  une  ûgure  du  Père  éternel  accom- 

oavrage  de  M,  le  comte  de  Bastard  Sur  les  paenée  d'une  gloire  d'anges.  Au  bas  de 

manuscrits,  etc.  la  lettre,  une  belle  Ggure  de  saint  Bernard  à 

L'A  dit  de  Gharlemagne.  Voir  à  l'article  genoux,  tenant  son  âme  entre  ses  mains; 

Reliquaire,  de  la  bouche  du  saint  sort  une  banderole 

Autre  tirée  d'une  Bible  manuscrite  du  xi^  avec  les  mots  :  Ad  te  levavi  animam  meam. 

siècle,  appartenant  à  la  bibliothèaue  de  la  Aux  pieds  de  l'abbé,  une  troupe  de  moines 

ville  de  Moulins,  reproduite  dans  l'ouvrage  à  genoux  ;  de  la  bouche  de  l'un  d'eux  sor- 

intitulé  :  Magasin  universel  (â).  Paris,  1839 ,  tent  ces  mots  écrits  sur  une  banderole  :  Ora 

t.  VI,  p.  321.  pro  nobis,  sanctissime  pater  Bernarde,  La 

Autres  tirées  de  manuscrits  des  xii'  et  lettre  est  placée  sur  un  fond  d'or  estampillé. 

XIII*  siècles,  publiés  dans  l'ouvrage  anglais  Collection  de  l'auteur  (3).  Cette  majuscule  a 

(1)  Nous  prévenons  ane  fois  pour  toutes  que  cha-  (2)  11  est  difficile  de  s'expliquer  comment  les  colla- 

cooe  de  nos  séries  alphabétiques  commence  par  l'in-  boraleurs  de  Touvrage  intitulé  :  Y  Ancien  Bourbon- 

dicalioD  de  plusieurs  beaux  spécimens  de  lettres  ma-  nais,  n'ont  pas  fait  de  cette  belle  capitale  l'objet  d'une 

jascules  choisies  dans  les  manuscrits  de  France,  planche  «spéciale.  C'est  une  lacune  tprave  dans  celte 

d'Allemagne,  d'Angleterre,  etc.,  en  nous  attachant  è  belle  publication,  du  reste  si  bien  exécutée. 

celles  dont  la  grandeur  (*)  et  les  ornements  nous  ont  (3)  Cette  belle  majuscule  doit  être  copiée  pour  di- 

pam  les  plus  remarquables.  verses  collections.  M.  de  Montalembert  nous  en  a 

fait  la  demande  pour  en  orner  le  frontispice  de  sa  vio 

n  On  troaTe  de  ers  roajuscain  qui  ont  jusqu'à  i3  pouces  de  de  saint  Bernard.  T^s  éditeurs  du  Motjeii  âge  piUoreS' 

b«rt;  elles  sont  ordioairemenl  peintes  sur  fond  d'or.  Sur  la  con-  que  et  du  Moyen  âge  monumental,  86  proposent  dc  la 

«r?*i *?'**"*••  T"*';'*"^""*^*'*î*^"*"'?*'8'»*»d»'»»diver.  publier  dans  un  ouvrage  spécial  consacré  à  rcpro- 

•cs  aissertations  sur  le   luxe  typographique   des   manuscrits  au  /îtii^i»  ••«  ^lirki»  #!«   laiifaL  mJ;;..^»..!»»  ^<.  ^:.,»^~»c.  5i^<> 

mojeo    àje,    signée*  Acherl,  AÀnâlJ d? philosophie    chrrl.ennc.  ^^^'^  ^  ^y^^  °^   '^"'^^'*  majUSCulCS  dc  diverses  epo- 

t.  XVIII.  p.  «46:  t.  XIX,  p.  47.  lu  et  sniv..  rt  encore  tous  les  ou-  ques.  Publiée  OU  nou,  nous  pensous  pouvoir  la  signa- 

-vrages  spéciaux  que  nous  citons  au  mot  CALuaAjLmui  dans  cr  l^r  ICI,  attendu  que  l'auteur  de  cc  Dictionnaire,  à  qui 

DicUonnaire.  cetle  belle  lellrc  appartient,  on  a  donné  un  dessin 

Tome  I.  i 
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enviroa  iO  pouces  de  haut,  sur  7  1/2  de  Celle  peinture  a  été  reproduite  dans  Tou- 

large.  vrage  de  Beaunier  et  Ratnier,  Costumes  fran- 
çais^ t.  !•',  pi.  Lxxxv,  d'après  un  dessin 

AARON.  — Aaron  tenant  dans  ses  bras  la  du  même  vitrail  tirée  de  la  Collection  Gai- 

Synagogue,  qui  se  meurt.  Vitrail  du  viii«siè-  gnières  (2);  on  la  retrouve  encore  dans  la 

de  à  la  cathédrale  de  la  ville  du  Mans.  Voir  France  historique  et  monumentale  de  M.  Ab. 

la  planche  d'étude n"  vi  de  \à  Monographie  Hugo,  tom.  IH,  pi.  xxxii.  Tout  le  inonde 

de  la  cathédrale  de  Bourges^  in-folio,  par  connaît  le  petit  mausolée  gothique  désigné 

MM.  Cahier  et  Martin,  prêtres.  Paris,  4842-  sous  le  nom  de  Tombeau  d'Jbélardctd'lfé- 

45.  Autrebelle  figure  en  pied,  tirée  d'un  ta-  loXse,  qui  existait  au  musée  des  Petils-Au- 

bleau  de  Mazzolino  (1)  (4521).  D'Agincourt,  gustins,  et  dont  on  trouve  des  gravures  dans 

Histoire  de  l'art  (Peinture),  pi.  clxxxix,  les  diverses  publications  faites  sur  ce  musée, 

n*' 5,  le  nom  est  écrit  à  côté  du  personnage.  Placé   au  cimetière   du  Père-Lachaise ,  il 

Autre  tenant  le  serpent  d'airain,  vitrail  trompe  encore  bien  des  curieux.  M.  Alex, 
du  xvi^'  siècle  à  l'église  Saint-Patriceà  Rouen.  Lenoir  le  fit  construire  avec  des  débris  pro- 
Histoire  de  la  peinture,  par  J^nglois  du  venant  soit  de  l'église  Saint-Denis  (3),  soit 
Pont-de  l'Arche,  1  vol.  in-B",  Rouen,  1832,  de  la  Sainte-Chapelle,  soit  même  du  Para- 
pi.  m.— Statue  assise,  ayante  ses  pieds  un  clet,  car  on  varie  sur  la  provenance  de 
encensoir;  très-belle  figure,  par  Franca villa,  ces  débris  gothiques  (4).  M.  Alex.  Lenoir  a 
sculpteur  du  xvp  siècle.  Cicognara,  Storia  encore  publié  un  autre  tombeau  du  même 
délia  scûltura  in  Italia,  in-folio,  t.  Il,  pi.  personnage  dont  il  donne  la  gravure  dans 
Lxix.  Voir  aussi  les  Bibles  avec  planches  en  iel«'  volume  du  Musée  des  monuments  fran^ 
bois  et  autres.  çais,  pi.  xxiv,  n**  517,  page  228.  Le  cénota- 
phe qu'on  voit  ici  est  entouré  de  petites  fi- 

ABAILARD  (Pierre).  —  Un  vitrail  de  la  guresdontia  réunion  est  nommée  convoi  (5). 

cathédrale  de  Chartres,  d'autres  disent  de  Cette  planche  est  d'au  tant  plus  intéressante, 

l'église  de  Poissy,  représente   une  figure  si  toutefois  l'artiste  n'a  rien  composé,  qu'elle 

d'abbéàgenouxetenpnères.Ccltefigureaété  nous  donne  la  vue  intérieure  de  la  chapelle 

f oubliée  par  M.  Alex.  Lenoir  dans  le  VIII*  vo-  de  l'infirmerie  du  couvent  de  Saint-Marcel- 
ume  de  ^on  Musée  des  Monuments  français,  lès-Chalons,  qui  n'existe  plus  depuis  long- 
intitulé  :  Aperçu  historique,  etc.  pi.  cclxiii,  temps,  et  nous  fait  connaître  un  monument 
p.  102 ,  qui  la  donne  pour  celle  d'Abailard ,  du  xiii<>  siècle,  sans  doute  le  seul  qui  appar- 
attendu  qu'on  lit  près  de  ce  personnage  le  tienne  à  Abailard,  car  la  statue  qu'on  voit 
nom  Petrus  BAILLART ,  et  que  l'on  dessus  est  encore  apocryphe, 
supposait  VA  caché  derrière  la  figure.  Outre 

la  diITércnce  qui  existe  dans  la  manière  dont  ABBAYES.  —  Nous  n'envisageons  cet  im- 

les  deux  noms  sont  écrits,  et  qui  aurait  dû:  portant  article  aue  sous  le  point  de  vue  mo- 

suffire  pour  empêcher  la  méprise,  M.  Gil-  numental  (6).  Nous  ne  prétendons  pas  don- 

bert,  dans  sa  description  de  l'église  de  Char-  ner  une  nomenclature  complète  de  tous  les 

très,  in-B",  p.  72,  a  prouvé  d'une  manière  monuments  de  ce  genre,  mais  nous  voulons 

incontestable  que  ce  vitrail  représente  un  seulement  indiquer  ici  quelques  spécimens 

chanoine  de  cette  église  qui  n'avait  rien  de  de  beaux  bâtiments  qui  sont  comme  les  ty- 

€ommunavecAbailardqueleprénomPe^ra«.  pes  de  cette  classe  de  constructions  reli- 

au  Cabinet  des  estompes  de  Paris,  voir  la  série  K,  b«  (3)  Blet,  Souvenirs  du  3lusée,  in-folio,  p.  39. 

el  qu'elle  est  destinée,  ainsi  que  loule  sa  collection,  à  (4)  M.  Alex.  Lenoir,  àlusée  des  monuments  français, 

la  Dibliotbéque  qui  doit  faire  partie  du  musée  de  t.  I,  p.  223,224-225,  el  VII,  p.  lOO  et  lOi.  Nous  avons 

rbôtel  de  Cluny  ou  des  monuments  français  dont  on  trouvé  dans  un  recueil  de  monuments  anglais,  publié 

doit  l'origine  à  la  célèbre  collection  de  M.  du  Somme-  par  Briuon,  sur  réglise  d'York,  un  tombeau  de  Tévé- 

rard.  que  VValler  Gray  au  xiv'  siècle  qui  semblerait  avoir 

(1)  Mauolino  (LudoYico\  peintre  de  l'écoledeFer-  donné  l'idée  du  cénotaphe  d'Abailard,  tant  il  s'y  trouve 
rare,  de  1481  à  1530,  dont  M.  de  Montalembert  a  de  ressemblance. 

cité  plusieurs  ouvrages,  p.  i49  de  son  ouvrage  du  {S)  De  Koqucfort.,  Introduction  an  Mlusée  des  monu- 

Chrisiianisme  dans  Vart,  i  vol.  in-8\  CeuXf  qui  se-  menis  français,  i  vol.  in-folio,  intitulé  Vuespiliores- 

raient  curieux  de  connaître  le  costume  d'Aaron  tel  ques  et  perspectives  des  salles,  eic,  p.  18. 

qu'il  a  pu  exister,  ou  du  moins  tel  que  les  commen-  6)  Ceux  qui  veulent  étudier  l'histoire  proprement 

taieurs  el  les  ariisies  ont  pu  le  composer  d'après  le  dite  des  abbayes  peuvent  consulter  la  Bibliothèque 

texte  de  la  Bible  au  livre  du  Lévitique  et  des  Parali-  littéraire  du  péreLelong,  la  Description  de  la  France, 

pomènes,  doivent  voir  les  planches  du  Dictionnaire  par  Piganiol  de  la  Force,  le  roi/afjfe  littéraire  de  deux 

de  la  Bible,  par  dom  Gahnct,  t.  I,  294,  eldansl'ou-  bénédictins,  tous  les  ouvrages  mdiqués  par  Lenglet 

vrage  iniiiulé  :  Cérémonies  relujieuses,  publiés  par  Vi^iUe^no^^  Méthode  pour  étudier  Vhistoirt,  ^vx,l(X\ 

Bern.  Picard.  et  XXVI,  suivant  les  éditions  in-4<>  et  in-8»  de  ce 

(2)  Sur  celte  collection  célèbre  appartenant  au  Ca-  livre.  L'art.  X  du  volume  supplémentaire,  etc.  Aux 
ffinet  des  estampes  de  Paris ,  voir  les  Artsau  moyen  âge  noms  de  chaque  abbaye,  nous  indiquons  les  ouvrages 
de  M.  du  SommerarU.  Tome  I ,  page  212.  qui  en  parlent  plus  spécialement. 
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gjeasesaux  diverses  époques  du  moyen  âge.  quis  de  Gaignières,  appartenant  au  Cabinet 

Pirmi  tous  ceux  qui  existaient,  nous  cite-  des  estampes  de  Paris,  formait  plusieurs 

rons  les  abbayes  de  Saint-Antoine,  Austre-  vol.  in-fol.  de  vues  et  plans  d'une  foule  de 

moine,  Saint- Bertrand  de  Comminges,  de  monuments  existant  autrefois  en  France. 

Boschervilie,  Saint-Berlin, celles  des  hommes  Les  anciennes  abbayes,  les  couvents,  mo- 

et  des  dames,  à  Caeo,  de  Gorbie,  de  Gbar-  nastères,etc.,y  étaient  représentés  en  grand 

lieQ,Gantorbéry,Ghaise-Dieu,  de  Gharroux,  nombre  Depuis  quelques  années,  celte  col- 

de  Gluny,  Glervaux,  Groyiand,  de  Saint-  lection  est  entrée  dans  la  Grande  Topogra- 

Denis,  de   Fontenay,  de  Fontevrault,  de  phie  de  la  France  du  Gabinet  des  estampes 

Saint-Germain-des-Prés,  de   Jean-des-Vi-  de  Paris. 

gnes,  Fumes,  de  Jumièges,  Lincolnsbire,  Les  Antiqaités nationales  de  WiW'my^  y o). 

du  Lis,  Sainte-Mary,  Maimsbury,  Kelso,  de  in-4'',  ou  la  nouvelle  édition  donnée  en  2 

Longpont ,    Marmoutier,   Moissac  ,    Saint-  vol.  par  Barba  (2). 

Maur-les-Fossés,  Lindisfame,  Saint-Martin-  Les  Monuments  de  la  France ,  par  Alex. 

des-Ghamps,  Melrose,  Montivillier ,  Saint-  de  La  Borde,  S  vol.  in-folio,  k  Paris. 

Médard  de  Soissons,  Saint-Michel,  Notbiev,  La  Grande  Topographie  delà  France, 

Sainl-Ouen ,  Saint-Remy   de  Tournus,  du  formée  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

Yezelay,  Waltham,  Westminster,  etc.  Voir  comprenant  près  de  300  volumes  in-folio, 

à  tous  ces  noms  les  détails  que  nous  don-  renfermant  une  foule  de  vues  et  de  plans 

nons  dans  ce  Dictionnaire,  de  tous  ces  mo-  d^nciennes  abbayes  (3). 

Duments  ou  de  leurs  belles  ruines.  La  vaste  publication  de  MM.  Taylor  et  de 

Outre  ces  indications  particulières,  nous  Gailleux,  intitulée:  Foyages pittoresques  et 

allons  donner  ici  une  lisie  de  quelques  grands  romantiques  dans  V ancienne  France  (^)^  et 

ouvrages  qui  renferment  des  vues  des  ab-  aui  comprend  en  ce  moment  la  Norman- 

baves  des  divers  pays.  aie,  la  Franche^ Comté,  le  Roussillon,  la 

En  tête  de  tous  les  ouvrages  qui  donnent  Picardie, le  Languedoc,  V Auvergne,  etc., est 

des  vues  de  ce  genre,  nous  citerons  le  célè-  encore  une  mine  à  exploiter  pour  les  ab- 

bre  ouvrage  intitulé  :  Monasticum  gallica-  bayes  de  France,  du  moins  pour  ce  cpii  reste 

Aom,ou  Recueil  des  abbayes  bénédictines  de  de  leurs  ruines  pittoresques.  L'on  peut  con- 

France  ,    par  dom  Germain,  religieux  de  sulter  aussi  Touvrage  de  Glande  de  Ghastii- 

Saint-Germain-des-Prés.  Get  ouvrage  si  pré-  Ion,  intitulé  :  Topographie  française,  etc., 

deux  se  compose  de  2  volumes  in-folio  sans  mise  en  lumière  par  Jean  Boisseau,  1  vol. 

texte,  renferni^nt  plus  ou  moins  de  plan-  in-fol.aui  renferme  une  grande  quantité  de 

ches,  suivantles  exemplaires,  du  reste  assez  vues  d'abbayes  existant  en  France  à  Tépo- 

rares  (1),  qu'on  en  rencontre.  Gelui  qui  ap-  que  où  parut  cettecurieuse  collection;  mais 

partient  à  la  Bibliothèque  de  Rouen  ren-  ces  vues  sont  généralement  mal  exécutées 

lertne,  dit-on,  284  planches;  celui  qui  ap-  et  ne  peuvent  servir  que  de  m^m«/i/o. 

partient  à  la  Bibliothèque  de  TArsenal,  à  La  belle  Collection  topographique  en  49 

Paris, renferme  157  pi.  On  trouve  une  grande  vol.  in-folio, formée  par  le  maréchal  d'Uxel- 

partie  de  ces  planches  répandues  dans  la  Col--  les,  et  maintenant  au  Gabinet  des  estampes 

lection  topographique  du  Gabinet  des  estam-  de  Paris,  renferme  une  grande  quantité  de 

pes  de  Paris.  vues  générales,  d'intérieurs,  plans^  coupes 

Annales  ordinis  sancti  Benedicti,  6  vol.  et  autres  détails  des  anciennes  abbayes  de 

in-folio,  ornés  de  plusieurs  planches.  France,  d'Allemagne,  d'Angleterre,  etc. 

Les  f^oyages  pittoresques  aans  Vancienne  VOEuvre  d'Israël  Sylvestre,  qui  forme 

France^  par  Binj.de  La  Borde  et  Guétard,  là  plusieurs  volumes  in-folio,  renferme  une 

vol.  in-fol.  Get  ouvrage  est  encore  connu  sous  grande  quantité  de  vues  des  anciennes  ab- 

le  titre  de  f^oyages  de  Lamy,  nom  du  nou-  bayes  de  France  qui  existaient  encore  sous 

Tel  éditeur.  La  célèbre  collection  du  mar-  Louis  XIV. 

'0  Soivant  Langlois  du  Pont-dc-l'Arche,  on  ne  con-  M.  Ducbesne  aloé.  conscrraleur  du  Cabinet,  à  qui  il  ne 

n<U  ^oe  trois  exemplaires  plus  ou  moins  complets  de  manque  que  les  fonds  nécessaires  pour  faire  relier 

ce  précieux  ouvrage.  Voir  ce  qu'il  en  dit,  p.  26  de  son  une  foule  de  portefeuilles  tout  prôls  ,  et  qui  vien- 

Biuotre  de  l'abbaye  de  Salnl-yandrille,  in-8*.  M.  Le-  draient  enrichir  et  augmenter  celte  belle  topographie. 

pttyoU a  ia'ii  sar  le  M onasticiim  yallican'im  une  sa-  (4)  Celte   magnifique    publication  commencée  en 

vante  dissertation  insérée  dans  un  des  volumes  des  1820,  serait  encore  plus  importante  si  les  éditeurs 

Archives  de  la  Normandie.  Voir  aussi  M.   de  Cau-  eussent  élé  plus  sévères  dans  le  choix  des  planches 
moDt,   Cours  d'anliquités  monumentales ,  4*  partie , 


Wei«. 

{%  Les  planches  de  celle  édition  sont  les  mêmes, 
mais  le  texte  est  réduit  de  plus  de  moitié.  devoir  accorder  quelque  chose  aux  exigences  de  la 

(S)  Cette  collection  unique  en  fclurope,  est  due  en     classe  opulente,  qui  veut  se  récréer  les  yeux  avant 
Snode  partie  aux  soins  et  à  l'Impulsion  donnée  par     tout. 
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Le  Voyage  dans  le  liant  et  Bas-Rhin ,  Mémorial  d'Oxford,  publié  à  Londres  par 

par  M.  Golbery  et  Schwingauser,  1  vol.  pe-  livraisons  in-8  ,et  bien  d'autres  ouvrages 

ut  in-folio ,  texte  et  planches  lithographies  que  nous  citons  au  mot  Angleterre,  offrent 

avec  soin,  en  reproduit  plusieurs  du  plus  de  nombreuses  vues  d'abbayes  fi) 

haut  intérêtcomme  architecture.  Pour  TAIIemagne,  voir  à  son  article  dans 

La  Collection  des  vues  de  France,  par  ce  Dictionnaire,  les  divers  ouvrages  indi- 

Bourgeois,  1  vel.  in-4%  en  renferme  quel-  qués  qui  feraient  double  emploi  ici 

ques-unes  de  très-célèbres.  On  y  trouve  en-  Pour  l'Espagne  et  le  Portugal  (2)    voir 

tre  autres  celles  de  Bonneval,  de  Marmou-  l'ouvrage  de  Murphi,  intitulé:  Voyage  dans 

tier,  Maubuisson,  etc.  plusieurs  pays  du   Portugal,   traduction 

Nous  termmerons  cette  nomenclature  par  française,  \  vol.  in-4%  avec  de  belles  plan- 

l'indication   d'un   ouvrage  dont  on  nous  che%\  \e%  Délices  du  Portugal,  tAy^^imt^  y o- 

a  communiqué  le  titre,  à  savoir  :  Icônes  lûmes  avec  planches 

monasteriorumcongregationisSancUMauri,  Les  Voyages  pittoresques  et  historiques 

le  !«"  volume,  le  seul  venu  à  notre  con-  de  M.  de  La  Borde  en  Espagne,  4  vol  in-fol 

naissance,  renferme  77  planches  de  vues  publiés  à  Paris,  renferment  plusieurs  plan^ 

d'abbayes,  couvents,  etc.  Cet  ouvrage,  qui  ches  consacrées  à  la  représentation  des  ab- 


r"*'»"".ùr    j     Yx     — .—"-->  "  """-  "  ^*^  «iuc  iiiuuiMivai  mmaia,  ueiem,  tiinira,  me- 

impossible  de  découvrir  le  nom  du  pro-  ronimites,  Las  Huelgas,  etc.  Voir  aussi  tous 

pnétaire  de  ce  précieux  volume.  les  ouvrages  que  nous  indiquons  à  Espagne 

Les  sceaux  de  plusieurs  abbayes  sont  pu-  et  Portugal. 


bliés  dans  divers  ouvrages  dont  nous  don- 
nons la  description  à  l'article  Sceaux. 

Pour  les  abbayes  d'Angleterre,  d'Ecosse 
et  d'Irlande,  les  ouvrages  les  plus  remar- 
quables à  consulter  sont  : 


Pour  l'Italie,  voir  Mont-Cassln,  Subiaco, 
Chiaravalle,  Vallombrense,  etc. 

Pour  la  Bavière,  la  Bohême,  le  Brabant, 
la  Flandre,  les  Pays-Bas,  etc.,  voir  à  ces 
mots.  L'ouvrage  intitulé:  Galerie  amusante 


Le  Monastieon  anglicanum,  par  Dugdale  du  monde,  publié  à  Leyde  par  Vander-Aa, 

et  Dodsworth.Voir  les  diverses  édiUons,  dont  en  7i  vol.  in-folio,  est  aussi  à  consulter  et 

la  dernière  est  en  7  volumes.  Cet  ouvrage  offre  diverses  vues  qu'on  ne  peut  trouver 

renferme  plus  de  300  planches,  dont  les  que  dans  cette  grande  collection,  assez  géné- 

Blus   estimées   sont   celles   de   Winceslas  ralement  bien  exécutée, 
ollar. 

The  History  ofthe  ancient  abbeys,  monas-  ABBÉS.  —Il  faut  distinguer  ceux  d'Orient 

teries,  etc.  ;  London,  1722,  i725,  3  tomes^  et  d'Occident.  Les  plus  anciens  costumes 

en  2  volumes  in-folio,  avec  beaucoup  de  d'abbés  d'Orient  se  trouvent  dans  les  plan- 

planches,  publié  par  John  Topham.  ches  du  Ménologe  grec  ou  dans  le  Calen- 

Antiquities  of  Great  Britain,  illustrated  in  drier  à  V usage  du  rit  grec    Voir  le  dé- 

wiewsof  monasteries,  2  vol.  in-folio  oblong.  tail  de  cette  suite  aux  mots  Calendriers  et 

Cet  ouvrage  renferme  de  très-belles  ruines  Ménologes. 

d'abbayes,  monastères,  etc.,  publié  à  Lon-  Lesœuvresdes  peintres,  tels  que Cimabué, 

dres  par  Hearne  et  Byrne,  1786.  Giotlo,  Masaccio,  Fiésolle,  Taffi ,  Benozzo 

CeluideKing,A/onamcfifaa/iri^na,t.IV,in.  Gozzoli,  Memmi,  offrent  une  foule  de  com- 

fol.  orné  de  58  planches.  L'ouvrage  intitulé  :  positions  où  flgurent  des  religieux  de  divers 

Vetusta  Monumenta ,  etc.,  en  plusieurs  vo-  ordres.  VHortus  deliciarum  d'Herrade  ;  So- 

lûmes  in-folio  remplis  de  planches,  publié  litudo  patmmet  eremicolarum ,  etc.,  sont 


ancienne,  2  vol.  in-4°,  dont  malheureuse-  Les  costumes  des  abbés  des  divers  ordres 

ment  les  planches  sont  mal  exécutées.  sont  gravés  dans  V Histoire  des  ordres  reli- 

Les  ouvrages  de   Cotman  et  Carter,  le  gieux  par  le  père  Héliot,  dans  celui  de  Fia- 

(I)  M.  de  Caumonl,  p.  8    et  suiv.  de    son  Cours  (2)  Pour  rhistoire  de  touips  Im  ahhnviMi  rfi.  n?«nn 

d'antiquUés monumentales,  in-8«;  Paris,  i83i,  4«  par-  gne/voir  rouvr^Re  de  Dav1"a   InUtul^^^^^^ 

lie  Archiiecture  religieuse,  donne  un  détail  irés^çu-  sias^ued^uâtl^^^^ 

rieuietlrés-utiledesouvraeeslesplusrecommandables  cipales  villes  d'Esvaune  i  vol  in-follo  dft  ifii»  A  i^ï^ 

oubliés  en  Angleterre  sur  Parchiieciure  dite  gothique.  en%spagnoiron  n^y  lï^'uîe  Su^^^^^^^ 

te  travail  oeut  servir  dcreciillcation  à  Timperfeclion  Dufresnoy,  mihode  d'Se^lZtofrTllW  d  llf 

du  nôtre,  déjà  faitauand  nous  avons  eu  connaissance  341  et  suiv.  '    ^"^  "  ^'""'''^  '  nisiotre,  1. 1  v,  p.  333, 
de  celui  de  cet  archéologue  distingue. 
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letb,  dans  le  grand  ouvrage  de  Bar,  qui  a  qui  Ton  confère  sa  dignité.  Pontificale  ro- 
reproduit  les  mêmes  costumes,  mais  mieux  manum,  in-folio,  planches  des  p.  iâ8,  i5i, 
dessinés.  Abbés  recevant  des  offrandes  de  136, 137,  et  les  planches  des  Cérémonies  re- 
livres. Miniatures  de  manuscrits  du  xii«  au  Ugieases  de  Ber.  Picard, 
xni*  siècle.  D^Agincourt,  Peinture,  pi.  68,  Celles  des  Histoires  des  ordres  religieux, 
D*  2  î  4,  présentant  des  livres  à  des  princes  par  Bar,  Heliot,  Fialetti,  etc.  Pour  les  titres 
et  princesses.  Voir  au  mot  Présentation  de  des  ouvrages,  voir  au  mot  Abbés. 
LiTiES.  Abbés  de  Saint-Germain-des-Prés.  Sainte  Elisabeth  en  costume  d^abbessc. 
Voir  à  ce  nom.  Abbés  de  Cluny  en  costume  Voir  à  ce  nom  et  à  Philippe  de  Comines, 
da  XII*  au  xiii*  siècle  tiré  d'un  poème  en  Mailly,  etc. 

Phonneurde  la  princesse  Mathilde.  D'Agin-  Les  sceaux  des  abbesses  sont  encore  une 

court.  Peinture,  pi.  lxiii  et  lxxvi.  Voir  aussi  mine  à  exploiter.  Voir  au  mot  Sceaux. 

les  mots  Fondateurs  d'ordre,  Moines,  Reli-  Le  Trésor  de  numismatique,  que  nous 

€iEcx,et  encore  aux  noms  de  chaque  ordre,  avons  cité  plus  haut,  n^en  offre  qu'un  seul 

Yoir  aux  noms  Bernard,  Marc,  Grimbald,  de  ce  genre.  Voir  la  pi.  m,  n*"  1,  sur  Tori- 

Ingon,  Morard,  Orderic-Vital,  Suger,  etc.  gine  de  ce  genre  de  sceaux,  le  savant  ou- 

Jbbés  bénissant  les  moines.  Voyez  Béné-  vrage  d'IIeineccius,  é^  SigiUis  Germanorum, 

DICTION.  Cérémonies  en  usage  pour  conférer  i  vol.  in-folio,  p.   158  et  suiv.  Il  ne  donne 

la  dignité  d'abbé  à  un  religieux.  Pontificale  qu'une  seule  planche  de  sceau  d'abbesse. 
roiiuimim,planche  delà  page 94-95. — Prêtant 

serment  entre  les  mains  de  l'évéque  consé-  ABBEVILLE. —  Ëglise  Saint -Vulfrand. 

crateur,  p.  100.  Prosternations,  p.i04.  Impo-  Voyages  pittoresques  dans  Vancienne  France 

sition  des  mains,  p.  ili .  Remise  de  la  crosse,  ^Picardie),  par  Taylor  et  de  Cailleux,  1  vol. 

p.  i07.  De  la  mitre,  p.  i20.  Bénédiction,  in-folio,  (voir  toutes  les  planches,  le  vo- 

p.  123.  lume  n'étant  pas  folioté.) 

Pierre  tombale  très -remarquable  d'un  Sculptures  de  cette  église.   Statues  du 

abbé,  xi«  siècle.  Voir  Isarn.  Tous  ceux  que  xvr  siècle.  Vierge  du  portail.  Atlas  de  VEs- 

nous  signalons  au  mot  Pierres  TOMBALES.  sai  des  arts  en  Picardie,  parRigoIIot; 

Sceaux  des  abbés  chefs  d'ordres.  On  en  Amiens,  4840,  2  vol.  in-8°,pl.  xxxvi,  n**  90. 

trouve  pluieurs  publiés  dans  un  des  volu-  Sans  la  tradition,  qui  veut  que  cette  statue 

mes  du  Trésor  de  la  numismatique,  intitulé:  soit  une  vierge,  malgré  la  mondanité  de  son 

Sceaux  des  communes,  villes  et  communau-  ajustement,  nous  serions  bien  tenté  d'y  voir 

tés,  i  vol.  in-folio;  à  Paris,  chez  Fir.  Didot  plutôt  une  statue  de  la  charité  chrétienne, 

frères.  Voir  à  la  table  et  aux  noms  de  cha-  d'autant  plus  que  cette  figure  porte  une 

can  dans  ce  Dictionnaire.  On  en  trouve  plu-  petite  croix  au  cou,  ce  qui  n'est  plus  dans 

sieurs  dans  les  histoires  générales  ou  parti-  les  allures  des  sculpteurs  de  cette  époaue. 

calières  des  anciennes  provinces  de  France;  Sceaux  de  la  commune  et  mairie  d'yiobe- 

dans  l'ouvrage  de  l'abbé  Manni,  intitulé  :  ville  (1185),   Trésor  de  la  numismatique, 

Sigilli  antichi  e  secoli  bassi,  5  ou  6  vol.  in-  sceaux  des  communes,  pi.   xi,  n"  7.  Voir 

4^;  dans  celui  intitulé:  de  SigiUis  Germano^  aussi  au  mot  Maires,  et  dans  V  Univers  pit- 

mm,  par  Henneccius,  i  vol.  in-folio  (i),  toresque,  France,  publié  par   Fir.  Didot, 

p.  158  est  un  sceau  de  ce  genre,  d'une  t.  H,  pi.  ccxlvi. 
grandeur  peu  commune;  il  porte  environ 

5  à  6  pouces  de  hauteur.  ABDIAS. — Figure  en  pied  de  ce  prophète. 

Miniature  du  Ménologue  çrec  de  Vempe- 

ABBESSES.   —  L'abbesse    Herrade   de  rear^a«i7«?^  1. 1,  p.  198,  édition  du  Vatican. 

Landsberg,  recevant  de  Jésus-Christ  la  règle  - 

de  son  couvent.  Voir  à  Herrade  le  détail  de  ABDON  (saint),  prêtre.  —  Voir  la  grande 

Fou  vrage.  Statue  d'une  desabbessesde  Long-  collection'  des  saints  du  Cabinet  des  estam- 

cbarop  au  xiii*  siècle,  d'Agincourt^  Histoire  pes,àPans,  classéejpar  ordre  alphabétique 

de  Part,  Sculpture,  pi.  xxx,  n°  8.  JV/o/w-  des  noms. 
ments  die  la  monarchie  française,  par  Mont- 

ùucon,  t.  U,  pi.  XIX.  ABEILLES  d'or  trouvées  dans  le  tombeau 

Sainte  Bandour  ou  Battilde,  figure  en  de  Childeric  1"^  à  Toumay.  Montfaucon  a 

pied.  Voir  Bandour.  L'abbesse  aux  prises  publié  ces  curieux  ornements  de  la  royauté 

avec  la  mort.  Danse  des  morts,  par  Holbein  au  vu*  siècle  dans  les  Monuments  de  la  mo- 

ct  Merian.  Voir  au  mot  Danses.  Abbesseà  narchie  française,  t.  1,  pi.  iv  et  v  (2).  Voir 

.  (i)  On  troufe  dans  ce  savant  ouvrage  une  disserta-        (2)  Mémoires  de  l'Académie  des  inscripiioîis,  t.  H, 
tion  latine  sar  l'origine  des  sceaux  des  abbés  au     p.  633. 
■oyen  âge. 
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aussi  V Atlas  des  arts  en  France,  par  Alex,  folio,  offrent  également  Ja  représentation  de 

Lenoir,  in-folio,  pi.  vi  et  p.  8.  ce  sujet  si  intéressant. 

Trois  abeilles  figurent  sur  les  armoiries  ABGARE  recevant  le  portrait  de  Jésus- 

du  pape  Urbain  VIII.  Voir  les  diverses  Hes  Christ.  —  Il  existe  dans  les  Acta  sanctorum 

des  papes,  par  les  Bollandistes;  Ciaconius,  des  BoUandistes;  mois  de  mai,  1. 1,  une  mi- 

Palatins,  et  tous  les  recueils  d'armoiries  pon-  niature  représentant  ce  sujet,  mais  c'est  l'in- 

tificales.  slant   où   cette  peinture  miraculeuse  est 

Desabeillessur  leur  ruche  sont  aussi  pla-  transportée  à   l'élise  d'Ëdesse.  Molanus, 

cées   près  de  saint  Ambroise.  Voir  à  ce  Historia  imaginum  sacraram  ^  édition  Pa- 

nom.  <|uot,  in-4<»,  p.  407,  ci(e  cette  représenta- 
tion in  Ephameridibus  grœco-moscis ,  1. 1, 

ABEL  offrant  un  sacriûce.  —  Bas-relief  mail,  p.  xxxix.  Voir  aussi  ce  qu'il  en  dit, 

d'un  tombeau  des  catacombes  au  Vatican.  ib.,p,  4i. 
Bianchini,  Demonstratio  historiée  Ecclesiœ, 

tabula secandasœculi  secundi,Là  disposition  ABRAHAM  (1)  recevant  les  anges.  —  Bas- 
de  celte  composition  est  toute  particulière,  relief  du  Ghiberti ,  xv«  siècle ,  k  Florence. 
Dieu,  sous  la  figure  d'un  vieillard, est  assis;  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xli,  u*"  4.  —  A 
Gain  et  Abel  lui  présentent  les  objets  qu'ils  genoux  devant  Melcbisedech,qui  offre  lésa- 
veulent  offrir  en  sacrifice.  Derrière  Abel  et  crifice  sur  un  autel.  Médaille  du  pape  Glé- 
Gaîn,  Adam  et  Ëvé  sont  debout.  Le  même  ment  VIII,  n*  6  Uistor,  summor.  pontifl- 
bas-relief  se  trouve  reproduit,  mais  tron-  cum ,  par  Cl.  Dumolinet ,  in-folio.  La  ti- 
qué, dans  d'Agincourt.  Sculpture,  pi.  viii,  Rure  de  Melchisedech  est  d'une  grande 
n**  5,  d'après  Aringhi.  beauté. —  Recevant  le  pain  et  le  vin  de 

Abel  offrant  son  sacrifice  à  Dieu,  tient  Melchisedech ,  tableau  de  Raphaël  au  Vati- 

nne  brebis;  un  ange  est  à  genoux  sur  l'au-  can.  Voir  la  suite  des  loges  gravées  par  Vol- 

lel.  Belle  sculpture  du  xii«  au  xiii«  siècle,  pato  ou  par  Ghaperon. 

à  la  cathédrale  de  Bazas,  et  publiée  à  la  suite  Les  serviteurs  d'Abraham,  nielle  remar- 

du2*voi.de  l'ouvrage  intitulé:  0£'/oïm  ou  les  quable  citée  par  M.  Duchesne  aine,  Foyage 

Dieux  de  MoUe,  etc.,  in-8%  par  P.  Lacour  ;  d'un  iconophile,  in-8%  p.  324. 

Bordeaux,  1839.  Miniature  d'un  Psalterium  Sacrifice  d'Isaac  par  son  père.  Très-beau 

du  xii«  au  XIII*  siècle  de  la  Bibliothèque  bas-relief  d'un  sarcophage  chrétien,  connu 

royale  de  Paris,  cité  par  Dibdin,  Foyage  en  sous  le  nom  du  Tombeau  de  Junius  Bossas 

France,  t.  III,  p.  134.  et  portant  la  date  559.  Gette  sculpture  est 

Toutes  les  Bibles  manuscrites  et  impri-  dans  le  goût  de  la  belle  époque  grecque, 

mées  offrent  des  miniatures  ou  des  plan-  D'Agincourt ,  Histoire  de  Vart ,  Sculpture, 

ches  en  bois  de  ce  sujet,  plus  ou  moins  bien  pi.  vi ,  n"*  5. 

rendu.  Même  sujet,  ib.,  pi.  v,  n*»  ID  et  pi.  viii. 

Les  peintures  du  Campo  Santo  et  celle  n<*  14.  Ge  dernier  bas-relief,  qui  est  très-en- 

du  Vatican   sont   également  à  consulter,  dommage,  est  un  exemple  trappant  de  la 

Voir  les  ouvrages  publiés  à  ce  sujet  dans  décadence  de  l'art, 

toutes  les  collections  publiques.  Même  sujet.  Bas-relief  du  Ghiberti,  fait 

Abel  tué  par  Gain.  — Mosaïaue  de  l'église  en  concurrence  avec  Brunelleschi  pour  le 

de  Santa-Maria  naova  de  Montréal,  Voir  tympan  de  la  porte  Saint-Jean,  à  Florence. 

Montréal.  Gicognara,  ^(ori'a  délia  scultura  in  Italie, 

Même  sujet  gravé  par  le  Maître  au  Ga-  t.  II,  pi.  xx. 

ducée  (épreuve  citée  par  M.  Duchesne  aîné).  Même  sujet.  Bas-relief  de  Jean  Goujon  ou 

Foyage  d'un  iconophile,  p.  323, 1  vol.  in-8''.  Jean  Bullant  pour  le  retable  de  l'autel  du 

Très-belle  sculpture  du  xii*  au  xiir  siècle,  à  château  d'Ecouen.  Alex.  Lenoir,  Musée  des 

la  cathédrale  de  Bazas.  Voir  l'ouvrage  ci-  monuments  français,  in-folio,  t.  V,  pi.  clxxi, 

dessus,  par  P.  Lacour.  b"*  451.  Ge  retable  et  ses  sculptures  placés 

Médaille  du  pape  Glément  VIII.  Voir  Bo-  au  Musée  de  Petits- Augustins,  salle  d'intro- 

nanni,  Numis.  summ.  pontifie,  et  le  Trésor  duction,  sous  le  u"  20,  est  passé  au  château 

de  numismatique ,  médailles  des  papes ,  le  deGhantilli.  Fuespittor, des  salles  du  Musée 

n"  XXXIII  des  médailles  publiées  par  Du-  des  monum,  français,  par  Rcville  et   La- 

molinet.  Hist.  summ,  pontificum,  1  vol.  in-  vallée  (â),  et  Biet,  pi.  i\,  p.  9  de  son  texte. 

(1)  Sur  les  diverses  manières  de  représenter  ce  pa-  (2)  Le  leite  de  cet  oavrage  in-folio,  par  de  Boque- 

tharche  sous  le  point  de  vue  historique  et  allégorique,  fort,  est  rempli  de  détails  curieux  sur  i'bistoirc  des 

voir  Molanus  (Jean).  Uistoria  itnaginum  tacrarum,  in-  arts  en  France. 
4%  p.  131,  487,  4B9.   L'abbé  Mery«   Ihéoiogie  des 
Peintres,  ini2. 
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Peininre  d'un  monamenlam  arcuatum  ou  ABRAHAM  (Saint),   solitaire.  —  Trois 

cul-de-four  aux  catacombes  de  Rome.  D'A-  saints  de  ce  nom,  solitaires  et  autres.  Voir 

gincourt,  Peinture,  pi.  xii,  n"  5,  siècle  in-  la  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es- 

connu.  Aringhi,  Borna  suhterranea,  in-fol.,  tampcs  de  Paris,  l'œuvre  des  Sadeler,  ccl- 

t.  II,  p.  A\ù.  Mosaïque  du  v  siècle,   ib.,  lection  intitulée:  5o/i7udo  Pafram. 
pi.  XVI,  n*  i2. 

Abraham  servant  les  trois  anges  (ils  sont  ABRÉVIATIONS  des    manuscrits  et  des 

saDs  ailes  ),  pour  rappeler  qu'ils  parurent  livres  imprimés.  —  Hébraïques.   Voir  les 

sous  la  figure   de   trois  jeunes   nommes,  planches  aes  ouvrages  de  Mcrcerus,  David 

lléme  ouvrage  et  planche.  de    Pomis  ,  Schindler,  Ruxtorf,    etc.    --- 

Abraham  prêt  à  immoler  son  fils;  débris  Des  manuscrits  grecs.  Voir  celles  du  Lexi- 

d'une  peinture  à  fresque  du  xr  siècle.  I^  con  diplomafiron  de  Jos.  fralther,  1  vol. 

figure  d'Abraham  est  très-belle  et  sa  pose  in-folio,  4745  à  1747,  ouvrage  très-estimé. 

sent  le  style  antique.  D'Agincourt,  Pein-  —  Des  manuscrits  latins,  idée  de  celles  en 

tare,  pi.  lxxxxvi.  La  4"  de  la  2^  bande.  usage  au  ix''  siècle.  D'Agincourt,  Histoire  de 

Plusieurs  belles  miniatures  d'une  Bible  /'rtr/,  pl.xxxviii,n*'i,  et  les  planches  gravées 

manuscrite  du  xiir  siècle.  Bibliothèque  de  dans  les  Traites  de  diplomatique  de  dom 

l'Arsenal,  à  Paris.  Théoloaie,  I,  49.  Mabillon  et  des  bénédictins.  Ferbo  Abrévia- 

Di vers  sujets  relatifs  à  la  vie  d'Abraham,  tions,  et  la  planche  publiée  dans  les  An- 

au  Campo  Sanlo,  peintures  du  xiir  au  xiv"  nales  de  philosophie  chrétienne,  t.    XIV, 

siècle,  par  Benozzo  Gozzoli.  Voir  les  n*""  7,  p.  553-54. 

8,  9  et  10  de  notre  analyse  des  peintures  Plus  de    trente  tableaux  d'abréviations 

du  Campo  Santo,  dans  ce  Dictionnaire.  latines  rangées  par  ordre  alphabétique;  dans 

Grand  Fitrail  de  la  cathédrale  de  Bour-  l'ouvrage  de  Baringius,  intitulé  :  Clavis  di- 
ges,  publié  par  MM.  Cahier  et  Martin,  pré-  plomatica,  in-4",  vers  le  milieu  du  volume, 
très,  in-folio,  pi.  V\  Cette  peinture  sur  Ces  abréviations  sont  extraites  des  manu- 
verre  est  du  xiir  siècle.  scrils  des  auteurs  latins  et  des  diplômes  du 

Sacrifice  d'Abraham,  miniature  d'un  ma-  xv*^  au  xvr  siècle. 
nuscrit  du  xiir  siècle.  Bibliothèque  du  Va-  Inscriptions  abréviatives  formées  de  let- 
lican,  n"  3859.  On  ne  voit  pas  de  bûcher,  très  enlacées  ou  enjambées  l'une  dans  Pau- 
mais le  bélier  qui  fut  mis  à  la  place  d'isaac.  tic.  Une  tombe  de  l'église  Saint-Germain- 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lxx,  n**  3,  mé-  des-Prés,  et  publiée  par  dom  Bouillard, 
daillon.  Histoire   de    Vabbaye   Saint-Gcrmain-des- 

Les  fresques  du  Vatican  peintes  par  Ra-  Prés,  i  vol.  in-folio,  p.  285,  peut  servir 
phaeletd'autrespeintres,et  qui  sont  publiées  d'exemple  de  ce  genre  d'écriture.  Ce  mo- 
de diverses  manières,  sont  aussi  à  consulter  nument  calligraphique  est  du  viir  siècle 
pour  tous  ces  sujets.  environ. 

Abraham ,  image  du  Père  éternel ,  por- 
tant dans  son  sein  les  âmes  des  élus,  repré-  ABSIDES  (i)  des  basiliques.  —  Ces  absi- 
sentées  enfermt^es  dans  une  nappe,  vitrail  des  peuvent  être  envisagées  sous  le  point 
de  la  cathédrale  de  Bourges  (xiir  siècle),  de  vue  architectural  ou  sous  celui  de  leurs 
Voir  la  pi.  m  de  la  monographie  de  cette  décorations  peintes  ou  sculptées, 
église,  par  Arthur  Martin  et  Cahier,  pré-  Comme  forme  architecturale,  nous  indi- 
ires,  in-folio  ;  Paris,  18^42-45.  Ce  sujet  est  querons  toutes  celles  qui  sont  publiées  dans 
souvent  représenté  sur  les  vitraux  et  les  les  deux  ouvrages  de  Ciampini  (2),  malheu- 
sculptures  des  anciennes  églises.  reusement  si  mal  gravées. 

Abraham  priant   pour  les  habitants  de  Celles  publiées  dans  l'/Zw/o/re  d^  Parade 

Sodôine,  miniature  d'un  manuscrit  grec  du  d'Agincourt,  section  Architecture,  pi.  iv, 

xivsiècle,  d'Agincourt,  Peint.,  pi.  LXii,n*'2.  viii,  xiv,  xv,  xvi,  xxiii,  xxvi. 

liCs  fresques  du  Vatican  par  Raphaël  et  Celles  publiées  dans  l'ouvrage  d'AUeman- 

qudques  autres ,  offrent  diverses  composi-  nus,  de  Parietinis  lateranensibus  restituas  , 

tions  de  ce  genre  à  étudier.  Voiries  œuvres  i  vol.  in-4''.  Deux  planches  sont  consacrées 

de  Raphaël   et  de  ses  contemporains  ou  à  donner  la  vue  intérieure  de  l'abside  de 

élèves.  Saint-Jean -de- La  tran.  Voir  aussi  les  plan- 

't]  Nommécâ  indisiinclemenl  absvs  ou  upsix  dans  librnire-éditeur,  rue  Pierrc-Sarrazin,  9,  cl  l'ouvrage 

^t  Dictionnaire  dfs  beattroris  de  Millin.  Quanta  la  de  M.  Mallay  .S«r  les  éqlises  romanes  et  romano-by- 

disposilion  primitive  de  r;»bsid<'  des  anciennes  basili-  zantines  du  PuijHle-Dôme,  1838,  in-folio, 

ques,  ^o\T  Annales  de  philosophie  chriUicnne,\W^  (.2    Tout  le  monde  connaît  k'b  deux  célèbres  ouvra- 

p.  440;  Macfi,  Uicrole licon,  AUs\s.  Sur  les  bdlrs  ab-  pes,  Vêlera  Monumenta  et  de  Aldificiis  sacris,  etc., 

Mlles  des  éulises   romano-byzanlines,  \oir  Eli'uients  ciiés  conlinnellement  par  tous  ceux  qui  écrivent  sur 

tforcAeo/ogicdo  J'alissicr,  1843,  p.  485,  cbez  T.eleux,  cetlc  mali<^rc. 
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ches  des  ouvrages  de  Bévérégins  et  Voigl  sur  pilœum  ad  acta  mensis  maii, elc,  p.  i%^pars 

la  disposilion  des  anciennes  églises  repro-  secunda. 

duites  dcins    les   Annale?^    de    philosophie        Celles  de  l'église  de  Montréal  et  de  la  cha- 

clirélienn€,i.Wl\y  p.  4*^0;   t.  Xl.V,  p.  5i6  pelle  royale  de  Palerme.  Voir  aux    mots 

et  420.  Montréal  et  Palerme  lesouvrages  indiqués. 
Celles  publiées  dans  l'ouvrage  de  Sarnelli        Celles  de  la  cathédrale  de  Palerme  et  de 

intitulé  :  BasHicographia,  elc.  Voir  aussi  le  sa  chapelle  royale.  Voir  Palerme.  Celle  de 

beau  plan  publié  par  Spanheim  dans  son  l'église  Saint-Marc  de  Venise.  Voir  Venise. 

ouvrage  intitulé  :  HisiOT.  sacr.  et  eccles..  De  Notre-Dame-du-Porl,  h  Clcrmont-Fcr- 

1. 1"  de  ses  OEuvies.  Plusieurs  de  ces  plans  rand  Foyages  pittoresques  en  France^  Tay- 

sont  publiés  et  gravés  dans  les  AnnaUs  de  lor  et  de  Cailleux,  Auvergne,  pi.  lix. 
philosophie  chrétienne,  t,  XVH,  p.  420  et        Intérieure  du  Théolocos,  à Constantinople, 

XIX,  p.  421.  Voir  au  mot  Basiliques  dans  disposition  du  viir  siècle.  Jievue  générale 

ce  Dictionnaire  et  les  p.  105, 106,  107,  119,  de  l'architecture,  in-4''  par  Daly  et  ses  colla- 

121  du  Premier  Mémoire  de  M.  Albert  Lenoir  borateurs,  t.  I",  planche  de  la  page  66. 
pour  les  Instructions  du  comité  des  arts  et        Aux  xin"  et  xiv*  siècles,  celles  de  la  ca- 

monuments,  et  les  p.  8,  9, 11,  12, 13.  Sous  thédrale  de  Beauvais  avec  des  travées  dou- 

le  point  de  vue  de  la  décoration,  plusieurs  blés  dont  l'une  en  avant,   l'autre  en  ar- 

absides  sont  ornées  de  fresques  et  de  mosaï-  rière  du  chœur.  Magasin  pittoresque,  t.  Vil, 

3ues  très-remarquables  qui  peuvent  servir  p.  401. 
e  modèles  de  ce  genre  de  peinture.  Absid'edel'églisedeSaint-MenouxenBour- 

Parmi  les  plus  remarquables,  nous  cite-  bonnais-,  sa  disposition  est  très-remarquable, 
rons  celle  de  l'oratoire  Saint -Nicolas ,  à  y^/ic/en /jfoarô.  par  A.  Allier,  1  vol.  in-folio. 
Rome,  construite  et  peinte  sous  le  |)onlifi-  Voir  le  chapitre  de  cette  église,  et  dans  la 
cat  de  Calixte  II.  Celle  belle  fresque  est  pu-  France  historique  et  monumentale,  t.  III, 
bliée  daHS  les  Acta  sanctorum  des  Bollan-  pi.  xliv.  —  De  l'église  de  Parey-le-Monial 
distes,  mois  de  mai,  tome  supplémentaire,  (Bourbonnais).  Voir  même  ouvrage  que  ci- 
intitulé  :  Propilœum,  p.  208.  On  y  voit  la  dessus,  dont  les  planches  ne  sont  pas  numé- 
Vierge  assise,  tenant  son  fils  enfant  sur  ses  rotées.  —  De  l'église  de  Deuil,  près  Mont- 
genoux;  dans  une  de  ses  mains  est  une  morency,  et  celle  de  l'ancienne  abbaye  de 
croix  grecque  f<)  fixée  à  un  long  bâton  ;  à  Valodore,  en  France,  offre  une  abside  ra- 
ses côlés  et  derrière  elle,  des  anges  tiennent  marquable  par  la  belle  disposition  de  ses 
des  torches.  Plusieurs  saints,  des  évéques,  colonnes.  M.  du  Sommerard  en  donne  une 
des  papes  font  de  celte  peinture  une  ma-  vue  comparée  dans  son  Album  des  arts  au 
'  gnilique  décoration  hiératique.  On  y  voit  moyen  âge,  in-felio,  pi.  xi  de  la  10*^  série, 
en  pied  les  papes  saint  Gelase  II,  Pascal  II,  Nous  sommes  forcé  de  dire  que  celle  vue  de 
Urbain  H,  saint  Léon,  saint  Grégoire  ,  l'abside  de  l'église  de  Deuil  n'est  pas  exacte, 
Alexandre  III,  Grégoire  il  et  Victor  III.  l'artiste  a  donné  aux  colonnes  beaucoup 

Belle  abside  extérieure  de  l'église  Saint-  trop  de  hauteur.  Chacun  peut  vérifier  ce 

Donat  (xr  ou  xiir  siècle)  à  Murano.  Voir  que  nous  avançons  comme  ayant  vu  le  mo- 

ce  nom.  nument,  même  plusieurs  fois. 

L'abside  de  Sain t-Jean-de-La Iran  est  éga-       L'église  de  l'ancienne  abbaye  de  Saint- 

lemenl  décorée  d'une  belle  peinture  à  fres-  Denis,  celle   de    Saint-Germain-des-Prés , 

que  où  l'on  voit  Jésus-Christ  debout  au  de  Notre-Dame  de  Paris,  de  Saint-Élienne- 

milieu  de  ses  apôtres.  Une  bonne  gravure  du-Monl  et  de  quelques  autres,  sont  égale- 

de  cette  peinture  se  trouve  dans  l'ouvrage  ment  à  étudier  sous  ce  point  de  vue. 
d'Allemannus,  de  Parietinis  lateranensibus       L'église  de  Trêves  offre  l'exemple  d'une 

restitutis,  etc.,  1   vol.  in-4''.   D'Agincourt  contre-abside,  c'est-à-dire  d'une  abside  qui 

dans  son  Histoire  de  l'art,  section  Peinture,  remplace  le  porche  principal.  Voir  la  plan- 

en  a   publié  plusieurs  (malheureusement  che de  la  page  22  du  Mémoire  de  M.  Albert 

trop  réduites).    Voir   les  pi.    xvi,   xvii ,  Lenoir  (2*  partie).  Instructions  du  comité 

xviii.  des  arts  et  monuments,  Paris,  1842. 

Celle  de  Sainte-Marie-Transtevere,  belle 
planche  de  cette  peinture   dans  les  Acta       ABSOLUTION  publique  ou  particulière. — 

sanctorum   des    Bollandistes  (2) ,   mois  de  Pour  la  première,  voir  au  mot  Jubilé  ;  pour 

mai,  volume  supplémentaire  intitulé:  Pro-  la  seconde,  au  mot  Confession. 

(1)  Particularité  des  plus  remarquables  et  dont  on  DaTid,Dtscour«  «ui*  2a  pein/ure  Jn-&*,  ancienne  édition» 
ne  trouve  peut-être  nulle  part  un  second  exemple.  p.  227.  Cyprien  Robert,  lii^vtniU  caittolique,  t.  VI, 

(2)  Sur  cette  importante  mosaïque,  voir  Emeric  p.  27i. 
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Absolution  prononcée  sur  le  roi  Robert,    posé  par  Jos.  Spizelius,  à  Augsbourg;  on  y 
coupable  du    meurtre  de   son  beau-père    trouve  une  vingtaine  de  planches  gravées 
Dalmacius.  Bas-relief  de  la  cathédrale  de    par  Raphaël  Custode,  représentant  les  figu- 
res à  mi-corps  des  Pères  et   docteurs  de 


Saumur.Voir  aux  mots  Amende  honorable  et 
SiivrR. 

Absolution  donnée  par  un  religieux  do- 
minicain à  un  homme  à  genoux  devant  lui. 


corps 
rÉglisc  les  plus  connus. 

l^a  plupart  de  ces  tètes  sont  d^une  expres- 
sion admirable  et  paraissent  inspirées  par 


Tableau  représentant  PËglise  triomphante    d^anciennes  peintures,  telles  que  celles  des 
et  militante,  par  Simon  Àlemmi  à  l^église    ménologes  grecs  et  les  fresques  des  basili- 
Santa-Maria-NoicUa,  à  Florence.  Storia    ques  des  premiers  siècles  de  Rome  ou  de 
délia  pittnra  italiana,  in-folio,  par  Giov.    Byzance  (3). 
Rosini;  Pise,  1839,  pi.  xv. 

Un  vitrail  de  la  cathédrale  de  Bourges.  ACADÉMIE  DES  BEAUX -ARTS.  —  11 
Mmiograpbie  de  cette  église  par  MM.  Cahier  existe  de  Jean  Stradan  une  belle  composi- 
et  Martin,  prêtres,  in-folio;  Paris,  1842-43,  tion,  ainsi  désignée  dans  ses  œuvres.  On  y 
pi.  m.  Sujet  du  bas,  représente  un  prêtre  voit  les  divers  attributs  de  Parchitecture , 
donnant  Pabsolution  à  un  homme  à  genoux  de  la  peinture,  de  la  sculpture  et  autres 
derrière  un  autel.  branches  des  beaux-arts,  etc.  Cette  compo- 

Absolu tion  donnée  à  Henri  IV  par  le  pape  sition  est  gravée  par  Corneille  Cort,  vers 
Clément  Vill,  mais  par  procuration  à  deux  4578.  Voir  son  œuvre, 
cardinaux.  Voir  les  médailles  de  ce  pape  Joseph  Porta, dit /<?iSaZi'(ah\  a  composé  eC 
dans  les  f^ita  poniipcam  de  Ciaconius,  de  gravé  sur  bois  une  planche  représentant 
Palatins,  des  Bollandistes  dans  leurs  Acia  Pintérieurd^une  académie.  Voir  son  œuvre. 
sanctoram,  volume  supplémentaire  du  mois  Autre,  par  Baccio  Bandinelli,  gravée  par 
de  mai,  intitulé  :  Propilœum,  dans  la  Nu--  Augustin,  Vénitien.  Voir  leurs  œuvres. 
immata  pontificam  de  Bonanni,  et  la  Ao- 

ACADÉMIE DES  SCIENCES. —Les  sceaux 
des  diverses  académies  de  PEurope  sont 
publiés  dans  VOrbis  liiteratus,  d'Hagel- 
gans,  1  vol.  in-folio;  Francfort.  Malheureu- 
sement Pauteurqui  indique  toutes  les  aca- 
démies, ne  donne  les  sceaux  que  de  celles 


mismatique  des  papes ,  par  Dumolinet,  et 
le  Trésor  de  namismaliqae ,  publié  à  Paris. 
Lettres  d'absolution   attacnées  au   tom- 
beau. Voir  sur  cet  usage  au  mot  Abailaud. 

ACACE   (Saint).  —  Le  Martyrologe  ro- 


Jnain  indique  cinq  ou  six  personnages  de  ce  d'Allemagne  (4). 
nom,  dont  plusieurs  martyrs.  L'on  trouve  On  trouve  quelques  sceaux  de  diverses 
dans  la  Petite  Fie  des  saints ,  publiée  par  académies  ou  sociétés  savantes  dans  Pou- 
Sébastien  Leclerc  (1),  une  gravure  repré-  vrage  intitulé:  Analecta  academiœ Fribar- 
sentant  un  saint  Acace,  évéque,  dont  la  fête  gensis,  i  vol.  in-8°.  Plusieurs  sont  remar- 
tombe  an  31  mars  (2).  Voir  l'œuvre  du  gra-  quables  et  assez  bien  gravés.  (Sans  nom 
veur  en  question,  et  la  collection  des  saints  d'auteur.) 

da  Cabinet  des   estampes ,   et   celle  que  l^es  divers  volumes  des  Mémoires  de  VA^ 

noas  avons  formée.  Voir  aussi  toutes  les  cadémie  des  inscriptions  et  belles-lettres  de 

Vies  des  saints  composées  par  les  Wierix,  i^a/ire,  renferment  beaucoup  de  planches , 

Thom.  de  Leu,  Isaac  David,  Léonard  Gai-  dont  plusieurs  offrent  des  monuments  du 

ter,  Jacques  Callot,  Adr.  Collaert,  Valdor  moyen  âge,  mais  généralement  dénaturés 

et  quelques  autres  de  cette  époque.  et  dont  la  majeure  partie  n'offre  -nullement 

la  physionomie  de  l'époque  à  laquelle  ils 

ACADEMÎA  VETUS  CHRISTI.  --  Tel  est  appartiennent, 

le  titre  d'un  ouvrage  en  1  vol.  in-4'*,  com-  Voir  aussi  les  ii7  volumes  dePonvrage 


'a)  Cette  Vie  des  saints  a  été  publiée  en  4  petits  va- 
kimes  in-16  qui  renferment  cbacun  3  mois.  C^etie 
Mile  est  devenue  très-rare,  surtout  les  bonnes  épreu- 
ves, car  elle  fut  si  bien  accueillie  que  les  planches  fu- 
wit  bientôt  fatiguées  cl  retouchées.  On  en  trouve  des 
copies  plus  ou  moins  bien  exécutées  en  volumes  ou 
en  feoilles  avec  on  texte  encadré.  Voir  pour  les  de- 
uils de  cette  collection  le  Catalogue  de  l'œuvre  de  Le- 
c/CTc,par  Jombert,  t.  II,  p-  31,  n'  iii. 
2)  Uaos  la  Vie  des  saints  en  question,  la  fête  est 

tndiqQee  au  9  avril.  -^ o  — 

i'  Il  est  vrai  que  nous  ne  pouvons  rien  assurer  académies  de  l'Europe.  Voiraussi  la  Jré/ftodcpoiii'éÇtt- 
wr  le  degré  d'authenticité  de  tous  ces  portraits,  que  dier  rhistoire,  de  Lengict  Dofresnoy,  in-4*,  l,  IV, 
^0  reste  nous  ne  citons  pas  comme  momtments  pro-     p.  178, 183. 


prement  dits,  mais  comme  des  mémento  de  traditions 
auxquelles  nous  devons  une  grande  partie  des  repré- 
sentations des  saints.  C'est  è  cbacun  de  ceux  qui 
voudront  les  consulter  à  en  tirer  le  parti  convenable, 
en  s'élayanl  de  tous  les  documents  qu'ils  croiront 
devoir  ajouter  à  nos  indications  lorsqu  elles  ne  peu- 
vent suffisamment  soutenir  la  critique,  et  que  des 
monuments  authentiques  viendrons  a  leur  connais- 
sance. 

4}  Fabricius,  Biblioiheca  antiquaria,  in-4*,  p.  9S8, 
donne  une  suite  nombreuse  d'ouvrages  sur  les  diverse» 
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intitulé:  Jeta  cruditornm  de  Leipsick,  rem- 
plis de  planches  dont  plusieurs  reproduisent 
des  monuments  du  moyen  âge  cités  dans 
ce  Dictionnaire. 


lamel ,  sous  ce  titre:  Peintres  primitifs; 
Paris,  1842-43. 

Très-belle  composition  de  ce  sujet,  par 
Jacobus  Florentinus,  gravée  par  Marc-An- 
toine, in-folio  oblong.    Voir    l'œuvre  du 


ACCLAMATIONS  (1).  —  Une  peinture  du    peintre  et  du  graveur 
xi\^  siècle  représentant  le  sacre  de  Char- 
les V,  peut  donner  une  idée  de  ce  genre  de 
démonstration  publique.  Voir  la  pi.  xxxix, 


ACCURCE.    —    Tombeau    de    ce    célè- 
bre jurisconsulte,  à  Bologne.  Boxhornius, 


2'  bande.  Jtlas  des  arts  en  France ,  par    Monumenta  ilîustrium  virorum^   in-folio, 
Alb.  Lenoir,  in-folio:  il  croit  y  reconnaître    pi.  lxxix. 
le  serment  des  pairs  laïques  (2j. 

ACMAIRE  (Saint)  évêque  de  Toumay.  — 
ACCOLADE  (P).  —  Cérémonie  de  Pacco-    Figure  debout  tenant  sa  crosse.  Jlistoirrde 
lade  dans  les  réceptions  de  chevaliers.  Voir    Toumay,  in-4",  par  J.  Cousin,  planche  de 


tous  les  ouvrages  à  planches  que  nous  indi- 
quons au  mot  Chevalerie.  Sur  Torigine  de 
cette  cérémonie,  voir  Lacurne  de  Sainle- 
Palaye,  Traité  de  chevalerie  et  les  Mémoi- 


la  p.  5t>. 

ACIIÉIROPOIÉTES  (4).  —  Figure  faite  par 
une  main  surnaturelle   et    non  de  main 
res  de  V Académie  des  inscriptions  et  belles^  d'homme. 
lettres,  in-4°,  t.  II,  p.  584.  On  cite  surtout  deux  figures  de  Jésus- 
Christ  faites  de  cette  manière;  voir  à  son 
ACCORDS  (Tableau  des)  en  musique.  —  nom  les  ouvrages  qui  y  sont  cités. 
Miniature  d'un  manuscrit  du  xiv  siècle  en- 
viron, représentant  ce  genre  de  science,  pu-  ACOLYTES.  —  On  voit  deux  belles  figu- 
bliée  dans  Touvrage  intitulé  :  de  Cantu  et  res  d'acolytes  sculptées  en  pied  au  portail 
musica  sacra,  par  Mart  Gcrberl,  in-4'*,  pi.  méridional  de  Chartres.  Ces  statues  peuvent 
du  t.  m  et  dans  le  Mémoire  sur  la  musique,  donner  une  idée  assez  complète  du  costume 
par  M.  Bottée  de  Toulmont,  Instructions  du  ecclésiastique  au  xiir  siècle.  Willemin,  t.  ï, 
comité  des  arts  et  monuments,  pi.  m.  pi.  lxxxvi  ,  et  les  détails  curieux  donnés 

par  M.  Potlier  sur  les  diverses  parties  du 

ACCORDS  DE  MARIAGE.  —  Sculpture  en  vêtement.  Voir  p.  55  du  texte. 

ivoire  du  xiv  siècle  environ.  Voir  la  pi.  Cérémonies  de  l'ordination   des    acoly- 

3*"*  de  l'ouvrage  intitulé  -.Sceaux  des  rois  de  tes  (5).  Miniature  d'un  Pontifical  du  ix'  sie- 

Fra/ice,  in-4"  plat,  sans  nom  d'auteur  (3).  cle,  en  latin.  Bibliothèque  de  la  Minerve, 

à  Rome.  D'Agincourl,  Peinture,  pi.  xxxvii, 

ACCOUCHÉES   (femmes).  —  Détail  de  n°  6,  en  donne  une  copie, 

deux  intérieurs  de  ce  genre.  Miniature  d'un  Les  planches  des   Cérémonies  religieuses 

manuscrit  du  xiir  ou  xiv  siècle  (Bibliothè-  des  peuples,  édition  de  Baunier  et  Mascrier, 

que  de  la  ville  de  Londres),  publiée  dans  le  t.  II,  planches  de  la  p.  128,  dont  le  texte  se 

Pictural  history  of  England,  2  vol.  in-S**.  trouve  p.  150. 
Voir  les  p.  25G  et  237  du   t.  IL  Voir  aussi 

nativité  de  saint  Jean  et  de  Jésus-Christ.  Ta-  ACQUEREAUX.  —  Sorte  de  canons  de 

bleau  de  Paul  Ucello  (xïV' siècle)  représen-  grande  longueur,  renforcés  de  bourrelets  en 

tant  sainte  Elisabeth  dans  son  lit,  venant  de  forme  d'anneaux. jPû/ïo/)//cdeJ.-B.-L.  Carré, 

donnerle  jour  à  saint  Jean.  Elle  est  entourée  in-4'',  pi.  xi,  lettre  B  et  p.  29G  du  texte, 

de  ses  femmes  qui  la  servent,  une  ser-  Cette  arme  était  en  usage  vers  le  xiv  siècle, 
vante  tient  l'enfant,   une  autre  joue  de  la 

harpe,  etc.,  publié  sous  le  n°  48  de  la  col-  ACTA  SANCTORUM.  —  Célèbre  ouvrage 

lection  de  M.  Artaud  de  Monter,  par  Chai-  publié  par  les  Bollandistes  (6),  dont  il  existe 


(0  Sur  les  divers  genres  d'acciamatioDs  ecclésiasti- 
ques, civiles  et  militaires,  voir  tous  les  auteurs  cites 
par  Kabricius ,  Bibliolheca  arUiquariu,  mi",  verbo 
Acclamaiiones  el  plausiu,p.  &4i  à  544,éQiliou  de  Ham- 
bourg, 1760. 

(2)  On  sait  qu'il  n'y  avait  au  sacre  que  six  pairs 
laïques  et  l'on  voit  ici  sept  figures,  nous  en  i^inorons 
le  motif. 

(3)  Cet  ouvrag*^,  devenu  très-rare  dans  le  commerce 
(le  librairie,  et  qui  sr  trouve  (tifncilement  même  dans 
les  plus  belles  bibliolhcques,cst  du  marquis  deMigifux 
comme  on  en  a  la  preuve  par  l'addition  faite  à  lu 


plume  sur  l'exemplaire  de  la  ribliotbiVquc  royale  do 
Paris  que  nous  avons  vu.  M.  Gilbert  possède  un  exem- 
plaire de  ce  curieux  livre,  mais  incomplet,  oommc 
nous  le  lui  avons  prouvé. 

{4;  iSur  ce  genre  de  peinture,  voir  le  Discours  sur  la 
peinture,  par  Kmeric  David,  de  l'Institut,  p.  SO; 
(irelzor,  de  Iinogiuihusnon  mannfuclis. 

^5)  Voir  aussi  à  ce  sujet  les  détails  donnés  dans 
Vllierolcxlcon  de  Macri,  verbo  ArolythiiSj  et  dans  le 
Dictionnaire  de  th,i'olo<jie  de  Bergier. 

O  11  est  rcelleinent  curitux  de  voir  avec  quelle 
admiration  un  bonimc  imbu  des  doctrines  révolution- 
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53  volumes  in-folio,  Anvers,  de  i680  à  Irouve  pas  de  planches  qui  soient  bien  i  m - 

1704 ,  édition  préférable  à  celle  de  Veiiise  portantes.  Outre  ces  sujets  indiqués  ù  cause 

On  Irbuve'dans  les  divers  volumes  quan-  de  leur  inlérôt  historique  ou  artistique.  Ton 

(ité  de  planches  dont  aucun  livre  ne  parle,  trouve  dans  les  divers  volumes  plusieurs 

dont  peu  de  personnes  se  doutent,  et  qui  ce-  portraits  des  Pères  de  TÉpiise,  tous  ceux, 

pendant  offrent  une  mine  riche  à  exploiter  des  papes  avec  leurs  tombeaux.  Voir  aux 

pour  ceux  qui  se  livrent  à  Telude  des  monu-  noms  Je  chaque  Pave  et  au  mot  Tombeaux. 

raenls  de  l'antiquité  chrétienne  et  même  Plusieurs   ligures   en    pied ,   debout  ou 

de  la  civilisation  au  moyen  âge.  couchées  sur  leurs  tombeaux,  d'abbés,  de 

Nous  allons  essayer  d'en  donner  une  idée  religieux,  d'abbesses,  de  personnages  ill us- 
succincte.  L'on  né  trouve  de  planches  un  fies  dont  nous  donnons  les  indications  à 
peu  importantes  qu'à  partir  du  2*  vol.  l'article  de  chacun,  sont  répandues  dans  les 
d'avril  et  surtout  dans  ceux  du  mois  de  di^^ers  volumes.  Voir  Désibode  ,  Haribert. 
mai.  Dans  le  1^  vol.  de  ce  mois,  est  une  L'on  y  trouve  enfin  plusieurs  légendes  de 
suite  de  12  planches,  où  sont  représentés  saints  et  saintes,  peintes  ou  sculptées  sur 
les  saints  et  saintes  de  la  liturgie  grecque,  divers  monuments  consacrés  en  leur  hon- 
ainsi  que  les  fêles  qui  sont  célébrées  aux  neur,  de  beaux  bas-reliefs,  des  tombeaux, 
diverses  époques  de  l'année.  Nous  en  don-  des  cénotaphes  avec  leurs  inscriptions,  des 
nons  le  relevé  par  mois  au  mot  Calendrier,  fresques  qui  ornent  les  murailles  de  basi- 
On  y  trouve  tous  les  costumes  des  patriar-  liques  et  d'anciennes  églises,  des  retables 
ches  d'Orient,  la  forme  des  autels,  la  vue  d'autels,  des  instruments,  vases,  etc.  Voir 
intérieure  et  extérieure  d'églises  et  basili-  à  chacun  de  ces  mots, 
ques  d'Orient.  Tel  est  en  résumé  le  précieux  trésor  que 

Dans  le  deuxième  volume  du  mois  de  mai,  nous  avons  tâché  d'exploiter  et  de  faire 

sont  publiées  plusieurs  belles  mosaïques  de  connaître.   Nous  devons  regretter  que  les 

Rome.  Voir  surtout  les  planches  des  pages  savants  religieux,  auteurs  de  cette  célèbre 

208,  449.  collection,  n'aient  pas  fait  une  table  alpha- 

Gelie  de  la  basilique  Léonienne,  t.  II  du  bétique  et  raisonnée  de  tous  les  monuments 

mois  de  juin,  p.  580.  Voir  aussi  Catena.  publiés  dans  les  divers  volumes.  Qui  mieux 

Dans   le  troisième  volume  du  mois  de  qu'eux  pouvait   remplir  cette  tâche?  En 

juin,  l'on  trouve  une  suite  de  planches  des  ressayant   nous  aurons  dû   moins   donné 

plus  curieuses  pour  l'étude  des  usages  et  l'idée  à  quelque  autre  plus  habile  que  nous 

des  costumes  du  xiii*  siècle.  Elles  sont  con-  de  mieux  faire  ou  de  compléter  notre  travail, 

sacrées  à  reproduire  toutes  les  miniatures  En  ne  comptant  que    les   planches   les 

d'un  manuscrit  appartenant  aux  Dollandis-  plus  remarquables,  les  divers  volumes  des 

tes  et  qui  est  désigné  sous  le  titre  de  Leges  Acta  sanctorum,  renferment  plus  de  1,200 

palatinœ  ou   le  Recueil  des  règlements  du  sujets,  tant  monuments  que  personnages. 

palais  de  Jacobns  II  ou  Jaime,  roi  de  VUe  Toutes  les  planches  que  nous  signalons 

Majorque.  Pour  le  détail  des  planches,  voir  dans  ce  Dictionnaire  se  trouvent  également 

aux  mots  Dignités,  Métiers,  Officiers;  ces  reproduites  dans  les  5  vol.  in-folio,  publiés 

planches  sont  comme  une  sorte  d'encyclo-  par  Bollandus,  intitulés:  l'rœfalioneslrac' 

pédie  de  tout  ce  qui  entrait  dans  l'organi-  iatus   diatribœ  et   exégèses   prœliminares 

sation  du  palais  au  moyen  âge.  atqne  nonnuUa  venerandœ  antiquitatis  iam 

Au  tome  deuxième  du  mois  d'août,  plu-  sairœ,  tum  profanœ  monumcnta ,  etc.; 
sieurs  beaux  reliquaires,  celui  de  saint  Gaur  Venise,  1749.  Les  planches  de  cette  édition 
gericus  est  surtout  remarquable.  Voir  ce  sont  loin  dt- valoir  celles  de  l'édition  des  Bol- 
nom  et  les  planches  indiquées  aux  articles  landistes,imprimée  à  Anvers  en  1085,  et  dont 
Chasses  et  Reliquaires.  nous  nous  sommes  servi  pour  notre  travail. 

Dans  les  tomes  du  mois  de  septembre, 

plusieurs  planches  dont  les  plus  intéressan-  ACTES  DES  APOTRES.  —  Nous  avons 

tes  sont  pages  138, 162,  311,  512,584,692  réuni  sous  ce  titre  divers  sujets  qui  ont 

du  tome  l'%  et  pages  191,  295,  549,  577,  rapport  à  la  vie  et  à  la  mort  des  apôtres 

585,  725,  726.  Dans  ceux  d'octobre  on  ne  tirés  des  peintures,  sculptures,  mosaïques, 

Mires 
divi<iit 


de  93.  un  des  agents  de  la  république  une  et  In-  C'est  un  grand  service  rendu  pnr  les   jésuites,  dits 

- -de,  parle  de  l'ouvrage  des  liollandisles.  Voici  ce  Bollandisics,  à  ceux  qui  veulent  écrire I  hi!>ioire....  Cet 

qu*"  dit  Camus  rnrchiviste,  dans  son  rapport  à  l'as-  ouvrayie  renferme  des  modèles  de  critique,  et  il  appelle 

semblée  nationale  sur  sa  mission,  en  l'an  xi,  dans  les  en  conséquence  l'attention  du  gouvernement  sur  les 

pays  conquis  par  les  armées  républicaines  en  Belgi-  moyens  de  continuer  cette  grande  colleciion....  »•  r 

qoe....  «  Presque  toute  Tbisioire  de  l'Kuropeet  une  sait  que  la   France  n'a  pas  eu  l'honneur  de  fa 

partie  de  celle  de  l'OrieDl,  depuis  le  vu-  «lécie  jus-  continuer  ce  beau  monument, 
qu'au  xiii*,  dit  Camus,  est  dans  la  Vie  des  saints.... 


».  On 
ire 
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vitraux,  etc.  Vocation  des  apôtres.  Voir  aux 
noms  de  chacun,  mission  des  apôtres,  etc., 
recevant  le  Saint-Esprit,  peinture  d'une 
catacombc.  Bianchini,  Denwnsiratio  histor. 
eccles.,  tabula  secunda,  sœculi  i,  n*"  23. 
Nous  avons  ia  preuve  que  les  planches  de 
ce  savant 
avec 


ADA 

Voir  leurs  œuvres  ou  le  livre  d'Hieron.  Na- 
talis,  intitulé  :  Historia  Jesa^Christi,  etc., 
4  vol.  petit  in-folio. 

Martyre  et  mort  des  apôtres.  Voir  aux 
noms  de  chacun. 

Révélation  da  mystère  des  SS.  Apôtres, 


fàul  ouvrage  doivent  être  consultées    parArnould  et  ^imon  Tréban,  qui  a  eu  lieu 
beaucoup  de  précaution ,  Tauteur  ou    à  Bourges,  en  i  559.  (Ouvrage  inédit  de  Jacq. 
Fartiste  ayant  plusieurs  fois  dénaturé  des    Thibaut.)  Suivie  ôeV  Inventaire  de  la  S  ointe 


monuments,  ainsi  que  nous  le  prouvons 
dans  ce  Dictionnaire. 

Assistant  aux  funérailles  de  la  sainte 
Vierge,  sculpture  d'un  diptyque  byzantin. 
Collection  duSommerard,  publié  dansl'y/^- 


Chapelle  de  Bourses,  etc. ,  recueilli  par  ï^- 
bouvrie,  in-S"",  figures  et  plan,  publié  en 
4836,  Paris. 

ACTES  DES  MARTYRS  (4  ).  —  Les  plus  an- 
bum  des  arts  au  moyen  âgé,  pi.  xi  de  la  5'  ciennes  représentations  qui  en  existent,  sont 
série,  n**  6.  tirées,  comme  nous  Pavons  déjà  dit,  des 

Autre  presque  semblable  publié  par  Gori,    catacombes  et  des  ménologes,  et  surtout 
Thésaurus  diptychorum,  t.  III,  pi.  xiii.  de  celui  de  l'empereur  Basile,  dit  le  Jeune. 

L'on  doit  au  célèbre  peintre  fra  Angelico        Pour  éviter  des  répétitions  inutiles,  nous 
da  Fiesole,  divers  tableaux  pour  le  Vatican    en   renvoyons  les  détails  aux  noms   de 
ou  d'autres  églises  représentant  les  Actes    chaque  saint  qui  a  souffert  le  martyre,  ou 
des  apôtres.  On  en  trouve  les  gravures  dans    qui  a  confessé  la  foi  dans  les  tourments, 
les  collections  de  ses  œuvres,  publiées  à 

Rome  ou  à  Florence.  Le  Cabinet  des  esUm-  ACTEURS  ET  ACTRICES.  —  Représentés 
pes,  à  Paris^  en  possède  quelques  suites-  dans  des  miniatures  de  manuscrits  de  Té- 
Voir  aussi  dans  les  volumes  de  VFtruria  rence,  de4493,  peuvent  donner  une  idée  de 
pittrice,  dans  la  collection  dite  le  Cabinet  la  manière  dont  on  jouait  la  comédie  au 
Crozat ,  destiné  à  reproduire  beaucoup  de    moyen  âge. 

dessins  des  anciens  maîtres.  Éibliotheca  Spenceriana,  tome  II,  plan- 

Apôtres  réunis  et  assistant   aux  fuué-    ches  des  p.  427,  428;  tome  IV,  planches  des 
railles  de  la  sainte  Vierge.  Voir    les  mots    p.  565,  566. 

Funérailles,  Assomption  et  Vierge-  Acteurs  de  la  fête  des  Fous,  de  l'Ane,  etc. 

Prédications  des  apôtres,  voir  aux  noms  Atlas  des  arts  en  France,  par  Alex, 
de  chacun.  Les  Loges  du  Vatican  et  les  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxxviii. 
cartons  dits  d'Hamptoncourt,  en  Angle- 
terre, par  Raphaël,  offrent  une  belle  suite  ADA.  —  Sœur  de  Charlemagne;  repré- 
des  principales  actions  des  apôtres  gravée  sentée,  la  tête  voilée,  à  côté  de  son  frère,  sur 
par  différents  artistes,  depuis  Marc- An-  la  couverture  d'un  manuscrit  (2)  donné  par 
toine  jusqu'à  nos  jours.  Voir  l'œuvre  de  cette  princesse  au  couvent  de  Saint-Maximin 
Raphaël  dans  tous  les  cabinets  d'estam-    de  Trêves  (3) ,  lors  de  son  entrée  dans  ce 

monastère,  et  donné   au  couvent,  à  sa 
mort  (4),  gravée  dans  les  Voyages  litté^ 
r  air  es  de  deux  bénédictins,  4"  partie,  p.  290. 
Cette  (5)  figure  est  très-belle. 
On  trouve  une  gravure  représentant  cette 


pes. 

Toutes  les  Bibles  avec  planches  gravées 
en  bois  ou  au  burin  offrent  divers  sujets 
des  actes  des  apôtres.  Voir  au  mot  Bible. 

Les  belles  planches  gravées  par  les  Wierix 
et  par  quelques  autres,  d'après  les  dessins    princesse  tenant  le  modèle'  de  l'église  de 
ou  peintures  de  Bem.  Passari,  école  d'Italie.    Saint-Maximin  de  Trêves ,  dont  elle  fut ,  sans 


(1)  On  a  quelquefois  voulu  contester  les  preuves  de 
Vexistence  de  l'ère  des  martyrs;  la  controverse  et 
l'histoire  avaient  Jusqu'à  présent,  et  presque  seules, 
fait  les  frais  de  ce  grand  procès  entame  contre  le 
christianisme.  Les  monuments  des  arts  viennent  aussi 
déposer  de  la  vérité,  et  depuis  quelque  temps  surtout 
ce  nouveau  genre  de  preuves  est  manié  par  des  mains 
habiles.  La  savante  dissertation  du  péreSecchi,  pu- 
bliée dans  les  Annales  de  philosophie  chrétienne, 
t.  XXI,  p.  436,  vient  de  r«;evoir  une  nouvelle  force 
par  l'adhésion  noble  et  (tésintéresséc  que  s'est  em- 
pressé d'y  donner  M.  Raoul  Rochelle.  Voir  sa  let- 
tre insérée  dans  les  mêmes  Annales,  même  tome, 
p.  895,  qui  y  modifie  ce  qu'il  avait  déjà  écrit  de  si  in- 
téressant sur  les  catacomnes  et  dans  son  discours  sur 
les  Types  primitifs  de  l'art  chrétien,  i  vol.  in-8'. 


{2)  Sur  ce  précieux  manuscrit,  voir  les  détails  don- 
nés par  M.  du  Somroerard,  Les  arts  au  moyen  âge, 
t.  Il,  p.  Aïo  et  431. 

(3)  Ce  monastère  est  regardé  comme  le  plus  an- 
cien de  l'Allemagne,  et  dpit  remonter  au  vu"  ou 
Tiii*  siècle. 

(4)  Cette  princesse  avait  son  tombeau  au  milieu  du 
chœur  de  I  église  de  l'iibbaye  de  Saint-Maximin.  Les 
vandales  de  93  ont  détruit  ce  précieux  monument, 
mais  ils  n'ont  pas  oublié  de  le  piller  au  nom  de  la 
liberté. 

(5)  Ce  volume,  assez  difficile  à  rencontrer,  est  quel- 
quefois intitulé  Deuxième  voyage,  etc.,  et  comprend 
les  visites  faites  par  les  deux  savants  bénédictins  des 
abbayes  de  leur  ordre,  situées  dans  les  Pays-Bas  et 
pays  circonvoisins. 
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doute,  fondatrice ,  au  frontispice  d'un  ou-  pi.  ci-xixvi,  n*  2.  Voir  les  Loges  du  Vatican, 

vrage  intitulé  :  Histona  succincta  hospilalis  par  Haphael.  Voir  son  œuvre  dans  tous  les 

SanctœElisabcthœ,  extra  muroê  imperialis  cabinets  d'estampes. 

monoêterii  Sancti  Maximi  ordinis,  Sancti  Fresque  de  Michel-Ange,  à  la  voûte  de  la 

Benedicti,  prope  Treviros,  Londini,  478(),  chapelle   Sixtine,  d'Agincourt,  Peinture, 

\xir%\  pi.  CCI,  n*»»  5,  6. 

Sommeil  d'Adam  lors  de  la  création  d'Eve, 

ADAL6ERG  (Saint).  — Évêque  de  Brème,  bas-relief  de  Nicolas  de  Pise,  du  xiii*  au  xiv- 

Le  sceau  de  ce  prélat,  publié  dans  l'ouvrage  siècle,  d'Agincourt,  iS^cu/ptore^  pi.  xxxii, 

d'Heineccius ,  de  Sigillis  Germanoram,  in-  n°  6. 

folio,  p.  59,  est  remarquable  par  sa  grande  Désobéissance  d'Adam  et  d'Eve.  Peintures 

dimension,  puisqu'il  porte  de  6  à  7  pouces  des    catacombes,   d'Agincourt,    Peinture, 

de  hauL  On  le  trouve  également  publié  pi.  ix,  n*"*l,2, 3.  Autre  pL  xii,  n°  10;  autre 

dans  la  Chronique  d'Oldenbourg,  par  Ha-  pi.  xix,  n°4;  ouvrages  présumés  du  iv'au 

mellanus,  ch.  Xlll,  i"  partie,  dans  l'ouvrage  v*  siècle. 

de  Lambecius  Chronol.  et  Auct,  de  rébus  Bas-reliefdeNicolasdePise;  d'Agincourt, 

hamburgencis,  lib.  I,  p.  260,  editio  nova,  l^  Sculpture,  pi  xxxii,  n°  2. 

saint  y  est   représenté  assis  sur  un  siège  Adam  et  Eve  mangeant  le  fruit  défendu, 

épiscopal,  tenant  sa  crosse  d'une  main,  et  Au  lieu  d'un  arbre  qui  se  voit  ordinaire- 

bénissant  de  l'autre.  ment ,  c'est  un  squelette  qui  le  remplace. 

Parmi  les  nombreuses  statues  qui  ornent  L'image  hideuse  de  la  mort  est  entourée  du 

le  pont  de  la  ville  de  Prague,  on  remarque  serpent  tentateur  qui  présente  le  fruit  à 

celle  de  saint  Adalbert;  nous  ignorons  à  Eve.  Cette  pièce,  d'un  caractère  particn- 

qnelle  époque  elle  va  été   placée.  Voir  lier,  est  composée  et  gravée  par  Séb.  Bcham, 

Prague  ,  et  la  grande  collection  des  saints  dont  la  touche  Hne  et  vigoureuse  fait  de 

du  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.  cette  planche  un  petit  chef-  d'œuvre.  Voir  la 

collection  de  ses  gravures  dans  les  cabinets 

ADAM  (1).  — Suite  de  l'histoire  d'Adam  de  l'Europe, 

et  d'Eve,  depuis  leur  création  jusqu'à  leur  Histoire  de  la  création,  de  la  chute  et  de 

expulsion  du  jardin  de  délices.  Cinq  sculp-  la  punition  d'Adam  et  d'Eve,  par  Angelico 

tures  admirables  du  xir  au  xiir  siècle,  pu-  Fiesole,  au  Vatican.    Voir  son   œuvre  et 

bliées  avec  soin,  à  la  fin  du  2*  volume  d'un  celles  de  Piroli. 

ouvrage  intitulé  :  OEloim,  ou  les  Dieux  de  Adam  couché  dans  son  tombeau,  placé 

Moïse,  in-S**,  par  P.  Lacour,  membre  de  au  pied  du  Calvaire.  Miniature  du  cruci- 

plusieurs  académies,  Bordeaux,  1839.  Voir  fiement  et  de  la  mort  de  Jésus-Christ,  tiré 

la  suite  aux  mots  Abel  et  Caïn.  de  VJIortus  deliciarnm.  Reproduit  par  M.  le 

Adam  représenté  assis,  recevant  les  of-  comte  de  Baslard ,  dans  son  ouvrage  sur  les 

frandes  de  ses  enfants.  Quelques  antiquaires  Manuscrits  du  moyen  âge  au  xn'  siècle. 

{)ensent  que  c'est  le  Père  éternel  recevant  Adam  tenant  sa  postérité  sur  ses  genoux, 

es  présents  de  Caïn  et  d'Abel.   Voir,  au  Dans  une  lettre  A  du  xr  siècle,  tirée  d'une 

reste,  le  monument  publié  par  Bottari.  PU-  Bible.  Voir  la  lettre  A  de  notre  Dictionnaire. 

tnre  e  Sculiure  sagre,  t.  III,  pi.  li;  t.  IIÏ,  Adam  se  soulevant  hors  de  sa  tombe  et 

pi.  Lvii.  recevant  dans  une  coupe  le  sang  de  Jésus 

Bianchini  le  donne  aussi,  Demonstratio  en  croix.  Description  des  vitraux  de  laça- 

hiêtoriœ  eccles.,  tabula  u ,  sœcul.  u^  n"*  ity,  Ihédrale  de  Bourges,  par  MM.  Martin  et 

et  son  texte,  t.  III,  p.  495.  Raoul  Hochette,  Cahier,  p.  102,  et  les  planches  d'éludé  qui 

Tableau  des  catacombes,  p.  221.  sont  indiquées  à  sa  note  2.  Voir  planche 

Sa  uréation.  Un  des  bas-reliefs  de  la  calhé-  d'étude  iv. 

drale  de  Rouen  (2),  xiir  siècle  environ.  Histoire  d'Adam ,  de  sa  création ,  de  celle 

Autre  de  Nicolas  de  Pise,  xiv*  siècle.  Cico-  d'Eve;  Dieu  leur  montrant  le  fruit  du  mal  ; 

gnara,5<orfa  délia  scultura,  t.  I,  pi.  vu,  la  désobéissance  d'Adam,  leur  expulsion 

n**  14.  du  jardin   terrestre    Très-curieux   chapi- 

Sculpture  d'une  des  portes  du  baptistère  teau  de  l'ancienne  abbaye  de  Corbie,  publié 

de  Florence,  XV* siècle,  d'Agincourt,  5ca/p-  par  M.  Rigollot  (d'Amiens),  Histoire  des 

tare,  pi.  xli  ,  n**  1 .  arts  en  Picardie,  in-8'',  pi.  xr,  n^*  29,  50  ;  et 

Fresque  de  Cimabué  à  Saint  -  François  par  M.  du  Sommerard,  Album  des  arts, 

d'Assise,  xiir  siècle,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xiv  de  la  5"  série. 

(1)  Sur  la  maDièro  de  représenter  Adam,  voir  Mola-  (2)  Nous  n'en  connaissons  pas  de  gravures,  ils  sont 

nus,  fl/s/of.  ïmaj/iMtfOT  5acraf am,in-4*,  pages  62,  90,  tous  moulés  et  se  trouvent  chez  Miehcli,  mouleur  à 

<i2-  Paris,  rue  Guénégaud. 
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On  voit  encore  Adam  et  Eve  enseibble,  et  Martin,  prêtres,  Études ^  pi.  vu,  et  p.  1 

sculptés  au  portail  de  Saint- Vital  à  Ra-  du  texte, 
vennc,  xir  siècle  environ. 

A  Tangle  du  palais  ducal,  à  Venise,  xiir  ADAM  ,  abbë  de  Saint-Denis  —  Son  cos- 

au  XIV*  siècle.  tume  qui  date  du  xir  ou  xiii'  siècle,  offre  un 

A  Tacrolère  du  portail  de  la  cathédrale  exemple  de  Tornement  nommé  parer,  par 

de  Senlis,  xiv*"  siècle,  environ.  Voir  les  quelques  auteurs.  M.  Alex.  Lenoir  donne  la 

descriptions  de  ces  divers  nM)numents  pierre  tombale  de  ce  personnage  dans  le 

Adam  et  Eve  chassés  du  Paradis.  Minia-  i*^'  volume  de  son  Masée  des  monuments 

ture  d'un  manuscrit  du  iv  au  v  siècle,  français,  pi.  xliv,  n°  5i8,  p.  234. 
d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xix,  n°  5.  Autre 

dans  un  manuscrit  du  ix'  ib,,  pi.   xliii,  ADALBERT  (Saint).  —  Diacre,  coUec- 

n**  2.   Autre  d'un  manuscrit  du  Vatican,  tion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 

même  époque,  ib,,  pi.  xli,  n"  2.  à  Paris,  lettre  A. 

Peinture  à  fresque  au  Campo  Santo. 
Voir  ce  mot  dans  ce  Dictionnaire,  au  n""  1  ADÉLAÏDE.  —  Deux  saintes  de  ce  nom. 
du  détail  des  diverses  peintures.  Voir  la  collection  des  saintes  du  Cabinet 
Autre  du  Masaccio,  à  Péglise  del  Carminé,  des  estampes,  à  Paris,  en  25  vol.  in-folio, 
à  Florence,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cl.  pour  les  iemmes,  classés  par  ordre  alpha- 
Même  sujet.  Sculpture  de  Nicolas  de  Pise,  Bétique. 
à  la  cathédrale  d'Orvietle,  xiir  au  xi v*^  siècle. 

Storia  del  Duomo  d'Orvieto,  par  G.  délia  ADÉLAÏDE  ou  ADELE.  —  Troisième 
Valle,  pi.  IX;  et^d'Agincourt,  sculpture,  femme  de  Louis  Vil,  dit  le  Jeune.  Figure 
pi.  xxxii,  n**  5.  de  son  tombeau  à  Téglise  de  Pontigny  ;  col- 
Adam  etËve  jugés  par  les  Vertus  au  tribu-  lection  des  portraits  des  reines  de  France, 
naldes  Palinodes.  Miniature  dont  nous  don-  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  in-folio, 
nons  Pexplication  au  mot  Tribunal.  1. 1",  xir  siècle. 

Pénitence  d'Adam  et  d'Eve  (1)  :  Adam 
laboure,  Eve  file.  Bas-relief  de  Nicolas  de  ADÉLAÏDE.— Femme  de  Louis  le  Bègue, 
Pise,  d'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxxii,  suivant  quelques  auteurs,  veuve  de  Lo- 
n°  6.  thaire  n,  et  femme  d'Othon  1";  et  surnom- 
Autre  bas -relief  de  la  porte  d'une  église  mée  la  Bienheureuse.  Voir  les  portraits 
à  Bologne,  Cicognara ,  Storia  délia  scultura  des  rois  et  reines  de  France,  par  Dutillet, 
in  Itaiid,  t.  Il,  pi.  i  aux  manuscrits  de  la  Bibliolheaue  royale 
Ces  divers  sujets  ont  été  traités  par  de  Paris ,  et  la  grande  collection  (le  portraits 
Michel-Ange  et  Raphaël,  au  Vatican.  Voir  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
leurs  œuvres  et  celles  de  leurs  graveurs. 

On  trouve  aussi  divers  sujets  de  la  vie  ADÉLAÏDE.  —  Reine  ou  comtesse  de 
d'Adam  et  d'Eve,  au  portail  de  l'église  de  Sicile,  au  xir  siècle.  (Sceau  de  cette  prin- 
Notre-Dame  de  Reims,  de  Strasbourg,  et  cesse.)  Voiries  planches  de  l'ouvrage  inti- 
de  bien  d'autres  impossibles  à  désigner  en  lulé  :  Sicilia  descritta  con  Medaglie,  et  ex- 
détail. Voir  les  descriptions  de  ces  monu-  pliqué  plus  au  long  au  mot  Sicile. 
ments. 

ADÈLE  DE  VERMANDOIS.— Femme  d'un 

ADAM  (Les  deux).  —  On  nomme  ainsi  comte  d'Anjou.  Belle  sUtue  du  xiirau  xir 

le   parallèle  établi  entre  Adam    pécheur,  s\hc\e^  eï\v'\Toiï.  Atlas  des  arts  en  France, 

l'auteur  de  la  perte  du  genre  humain,  et  in-folio,  pi.  xiii.   M.  Lenoir  donne  cette 

Jésus-Christ,  réparateur  de  la  faute  ori-  statue  comme  faite  vers  l'an  1105,  ce  qui 

ginelle.  paraît  sujet  à  contestation. 

Ce  genre  de  parallèle  symbolique  et  histo- 
rique à  la  fois ,  se  trouve  fréquemment  re-  ADELÏNE  (Sainte).  —  Figure  en  pied, 
présenté  sur  les  anciennes  verrières  du  xir  vierge  et  martyre. 

au   xiii*  siècle.    Nous  signalerons  comme  /^avaria  «a/icïa  e/ pta,  t.  Il,  planche  de  la 

exemples  de  ce  genre  de  composition,  les  p.  423. 
deux  belles  rosaces  de  la  cathédrale  de 

Lyon,  publiées  dans  la  Monographie  de  la  ADELOCUS  (Saint  ).  -  Très-beau  sarco- 

cathédrale  de  Bourges,   par  MM.    Cahier  phage  de  ses  reliques;   monument  du  x* 


(i)  Il  existe  une  curieuse  légende  »iir  la  péniience     rendu  de  ce  volume  par  M.  Paulin  Paris,  Stanuscrils 
•il  du  xiu'  siècle.  Voir  le  compte     françaiXyi  ],p.  i2i. 


d'Adam,  manuscril 
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siècle,  publié  dans  Tou  vrape  intitulé  :  Kssai  ADORATION  I)i:S  MACES.  —  Sculptures 

historiqur  et  descriptif  des  monuments  de  de  ce  sujet  :  Diptvque  en  bois  du  xi'  siècle^ 

Véglise  Saint-Thomas  de  Strasbourg,  \%A%  Musée  ae  Grenoble,    Magasin  encyclopé- 

in-S**,  par  L.  Schneegans,  et  dans  la  Topo-  digue,  août  d8H,  avec  une  savanle  dîsser- 

graphie  de  Strasbourg,    du   Cabinet   des  tation  de  M.  Champollion-Figcac. 

estampes ,  à  Paris.  Bas-relief  de  l'église  de  Pistoia.  D'Agin- 

court,  Sculpture,  pi.  xxvii,  n**  i  ;  Cicognara, 

ADJLTEUR  (  Saint  ).  —  Soldat  ou  officier  Storia  delta  scultura  in  Italia,  t.  I",  pi.  ix, 

chrétien.  Représenté   armé  dans  le   goût  donne  cette  même  sculpture  plus  en  grand, 

du  XV*  ou  xvr  siècle,  enlevé  par  deux  anges.  Bas-relief  de  Nicolas  de    Pise,  xiir  au 

Il  paraît  avoir  des  fers  aux  pieds.  On  trouve  xiv*  siècle,  pour  le  baptistère  de  Pise.  I^<% 

une  planche  curieuse  de  ce  sujet ,  gravée  par  chevaux  qui  y  figurent ,  rappellent  le  style 

un  des  Peretti,  dans  la  grande  collection  des  de  ceux  de  Praxitèle;  d'Agincourt,  iScu/- 

saints  du   Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  p^are,  pi.  xxxii,  n**  7. 

lettre  A,  2*=  volume;  les  folios  ne  sont  pas  Moranna,  Pisa  illustrata,  t.  Il,  pi.  iii>  et 

numérotés.  surtout    Touvrage    de   Cicognara  ,  Storia 

délia  scultura,  1. 1,  pi.  xii. 

ADON  (Saint). —Archevêque  de  Vienne  Autre  bas-relief  d'un  tombeau  dans  l'é- 

au  IX' siècle.  Voir  la  collection  des  saints  du  glise  Saint-Laurent  à  Naples.  Sculpture  du 

Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.  xv^  siècle.  Cicognara,  t.  II,  pi.  lv. 

Peintures  de  ce  sujet  :  mosaïque  du  v* 

ADOPTION  (4). —  Une  peinture  très-an-  siècle,    d'Agincourt,    Peinture,    pi.   xvi  » 

cienne  de  Péglise  cathédrale  d'Aquilée,  sem-  n*'  17  ;  quatre  anges,  debout,  accompagnent 

ble  représenter  l'adoption  dite  per  bap-  la  Vierge. 


prend  l'engagement  de  l'adopter  pour  fils  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  civ,  n""  13,  14, 

spirituel;  Antichità  [le)  aquileia  de  Gian-  15.  Ce  dernier  numéro  est  reproduit  plus 

domenico   Bartoli,    1    vol.    in-folio,    pi.  en  grand,  pi.  cxxxv. 

cccicvi.  Fresque  de  Benozzo  Gozzoli,  au  Campo 

Uno  monnaie  du  Bas-Empire.  Citée  dans  Saiilo,  xm*  et  xiv  siècles.  Voir  la  publi- 

h  Jtnue  numismatique  de  Biais,  annveiSZl y  cation  de  cette  célèbre  suite,  par  Lasinio, 

p.  150,  paraîtrait  représenter  l'adoption  de  1  vol.  in-folio.  Voir  au  mot  C\mpo. 

Childéric,   encore  jeune,  par  l'empereur  Tableau  de  Pérugin  à  l'église  Saint-Au- 

iuslin  (3).  Nous  ignorons  si  ce  monument  gustin  de  Pérouse  (I). 

a  quelques  rapports  avec  l'une  des  deux  Fresque  à  San-Subiaco,  d'Agincourt,  Pem- 

manières  d'adopter,  citées  ci-dessus  ture,  pi.  cxxvi,  n''  3 

Belle  composition  de  ce  sujet,  gravée  par 

ADORATION  DES  BERGERS.  —  Ce  sujet  Martin     Schon    ou    Sckœngaver    regardé 

a  été  composé  par  tous  les  maîtres  :  Alber  comme  le  plus  ancien  graveur  connu  de 

Durer,  Lucas  de  I^yde,  Martin  de  Vos,  les  l'école  allemande,  au  xiv  siècle.  Voir  son 

Sadelers,  les  Wierix.  œuvre. 

Toutes  les  bibles  en  bois  ou  gravées  au  Autre  par  le  Pinturrichio.  Gravée  dans 

burin.  le  5'  volume  de  la  Description  du  Fatican, 

Triptyque  d'Alber  Durer.  Atlas  de  M.  du  (Ildescritto  Faticano),  par  Erasme  Pistolesi, 

Somnierard,  pi.  viii,  ch.  VI.  in-folio,  pi.  xxiii. 

Raphaël  en  a  fait  une  belle  composition  Autre  par  Raphaël,  première  manière, 

qui  se  voit  aux  Loges  du  Vatican.  Voir  cette  ib.,  pi.  lxxviii. 

suite  gravée  par  Chaperon,  et  tous  ceux  qui  Autre  par  Ilemling,  Atlas  du  Sommerard, 

ont  gravé  l'œuvre  de  Raphaël.  pi.  m  du  ch.  vi.  —  Autre  du  même,  connue 

Toutes  les  suites  de  la  vie  de  Jésus-Christ  en  Allemagne  sous  le  titre  des  Sept  joies  de 

représentent  ce  sujet.  Voir  à  son  nom.  Marie,  gravée  au  trait  par  E.  Schœlîer  ;  très- 

(0  On  connaissait  au   moyen    âge   trois   espèces  {2)y\co\àus  XWcmannus,  de  Parietinis  lateranenslb. 

dadopUon,  celle  par  le  bapléme,  celle  par  la  remise  resiiiuiis.  i  vol.  in-4*,  p.  i53,  article  intitulé  :  Hilus 

d«annes(per  arma  ,  celle  per  capi//o*.  Nous  n'avons  adoptandi  per  bapiisntum. 

PJi  découvrir  de  monuments  que  de  la    première.  fS'  Nous  devons  ajouter  que  l'aulhenlicilé  de  celle 

M.  du  Sommerard  dans  le  deuxième  volume  Je  son  An  médaille  est  loin  d'être  établie  d'une  manière  incon- 

jut  moyen  âge,  p.  37 1 ,  entre  dans  quelques  détails  sur  testable. 

I  adoption  per  capitios.  'i   Cité  par  M.  Rio,  Artchrélitn^  i  vol.  in-8*,  p.  2'i8. 
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grande  composition  dont  M.  le  baron  de  les  saints  et  les  anges.  Autre   fresque  du 

Keverberg  aîné  dit  quelctues  mots  dans  son  même  peintre,  dans  la  chapelle  Saint>Sé- 

ouvrage   intitulé:  Ursula,    in-x*»,    Gand,  baslien  ;  lin  du  xvr  siècle.  Voir  son  œilvre 

1818,  p.  137.  Ce  qui  n'est  pas  sans  intérêt,  Procession  dite  de  TAdoration  du  Saint- 

c'est  qu'on  voit  figurer  dans   cette  belle  Sacrement.  Vitrail  du  xvr  siècle,  à  Téglise 

composition,  un  seigneur  allemand  dont  deSaint-Ouen,à  Pont-Audemer;  publié  par 

les  armoiries  sont  posées  à  une  colonne,  à  M.  le  comte  de  Lastérye,  Histoire  ae  lapein- 

savoir  :  un  casque  portant  une  étoile,  un  tare  sur  verre,   en  France,  Voir  au  mot 

écusson  portant  deux  étoiles,  un  chevron  Processions. 
au-dessous  duquel  est  un  griffon  grimpant. 

Lafemmedeceseigneury  est  aussi  représen-»  ADRIEN  V«  du  nom.  —  Tombeau  de  ce 
tée  de  Taulre  côté  du  tableau,  à  genoux,  les  pape  à  Viterbe,  dans  régHse  des  Frères  Mi- 
mains  jointes;  un  singe  assis  sur  une  mu-  neurs  ^monument  de  i'il6),Acta  sanctorum 
raille,  lient  son  écusson  portant  trois  rocs  des Bollandistes,  mois  de  mai,  tomesupplé- 
non  ancrés;  on  y  voit  aussi  une  fleur  de  mentaire,  partie  du  Conatus  chronico-his- 
trèfle  d'argent.  Ces  deux  figures  sont,  sans  toricus,  p.  58.  On  y  voit  le  pape  couché  sur 
doute,  celles  des  deux  donataires  du  ta-  son  tombeau, 
bleau.  Médaille  de  ce  pape.  Trésor  de  la  numis- 

MagniGque  miniature   du  Bréviaire  ou  maiique  (médailles  des  papes),  1  toI.  in- 

Xivre  d'heures  du  duc  de  Bedfort,  dont  le  folio,  avec  texte.  Voir  à  la  table  des  mon- 

manuscrit    appartient   à   la  .Bibliothèque  naies  de  ce  volume, 

royale  de  Pans  (1)-  ADRIEN  VI.  —  Portrait  de  ce  pape.  Voir 

Celle  de  Lucas  de  Leyde,  gravée  par  lui,  les  collections  que  nous  indiquons  ci-dessus, 

est  une  pièce  des  plus  remarquables.  Voir  Son  tombeau,  monument  du  xvi' siècle,  à 

«on  œuvre  et  celui  de  Martin  Schon,  et  de  l'église  Sainte- Marie  de  l'Ame  (3),  ou  des 

tous  les  anciens  maîtres,  au  Cabinet  des  es-  Germains,  ou  des  Allemands;  Ciaconius, 

tampes  de  Paris,  de  Dresde,  ete.  Fila  et  gesta  pontificum,  in-folio,  t.  III, 

Composition  de  Raphaël  aux  I^ges  du  planche  de  la  p.  -iii  ;  ou  dans  Palatins, 

Vatican.  Gravée  par  Chaperon.  Voir  l'œuvre  même  ouvrage,  t.  IV,  planche  de  la  p.  52. 

de   Raphaël    au   Cabinet  des  estampes  de  On  remarque  dans  ce  monument  un  bas-re- 

Parisetdes  autres  villes.  lief  représentant  l'entrée  du  pape  à  Rome. 

Le  mausolée  est  de  Balthazar  Peruzzi. 

ADORATION  DU  PAPE  (2).  —  Représenté 

assis  sur  le  grand  autel  de  Saint-Pierre  de  ADRIEN   (Saint).  —  Figure  à    cheval. 

Rome.   Voir  les  planches  du  Ceremoniale  Armé  comme  un  chevalier  du  xv*  siècle. 

pontificum,  et  du  PoniiÇ^ale  romanum,  dans  Dans  l'œuvre  de  Wallzer  Van  Von  Assen  ou 

toutes  les  grandes  bibhothèques  publiques  Cranach  ;  très-belle  pièce. 

Voir  la  planche  p.  289  du  i"  volume  des  Autre  dans  la  collection   des  saints  du 

Cérémonies  religieuses,  de  Bem.  Picard.  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

Deuxième  cérémonie,  dans  la  chapelle  du  Eglise  Saint-Adrien,  jadis  basilique  de 

Couronnement,  ib,,  planche  de  la  même,  Paul-Emile,  à  Rome.  Était  une  diaconie  dès 

p.  288.  le  vr  siècle.  Itinéraire  de  Marin  Vasi ,  fils, 

1. 1",  p.  i  15,  et  les  planches  in-folio  du  grand 

ADORATION  DE  LA  CROIX.  —  Voir  les  ouvrage  de  Vasi,  père,  en  12  vol.  iu-folio, 

mêmes  ouvrages,  et  dans  les  Cérémonies  la  planche  qui  correspond  à  l'/finé^raire. 

religieuses,  t.  Ps  planche  de  la  p.  382.  ADULTÈRE   (Femme).   —  Sculpture  en 

ivoire,  provenant  d'un  diptyque  ou  d'une 

ADORATION.  —  Une  grande  fresque  de  couverture   d'évangéliaire    du    Trésor    de 

la  chapelle  du  Saint-Sacrement  de  l'église  l'église  Saint-Jmbroise  de  Milan,  ouvrage 

Saint-Pierre  de  Rome,  peinte  par  Pietro  de  du  v  au  vi*  siècle,  publié  par  le  docteur 

Cortone,  et  gravée  par  Fran.Aquisa,repré-  Gaetano  Bugati.  Memorie  di  santo  Celso, 

sente  l'adoration    du    saint  sacrement  de  p.  2i5. 

l'autel.  Voir  l'œuvre  du  peintre.  —  Ado-  Toutes  les  Bibles  gravées  en  bois  ou  au 

ration  du  Père  éternel  dans  sa  gloire  par  burin.  Les  œuvres  des  anciens  maîtres,  tels 

(i)  r.iié  par  Dîbdin,  Voyage  en  France,  t.  III,  p.  i47.  crticis,  ou  ce  qui  est  plus  facile,  dans  le  Dictionnain 

(2)  Ceui   qui  soraienl  assoi  simples  ou  assez  peu  théolotiique  de  Pergicr,  verbo  Adoration. 

instruits  pour  croire  qu'il  faut  prenareceUc  adoration  3)  Voir  au  sujet  de  celte  desigiiatiou  Vltinéraire 

au  pied  de  la  lettre,  peuvent  lire  ce  qu'on  dit  de  cette  de  l\omc,  par  Mar.  Vasi,  au  nom  de  celle  église,  2  vol. 

rércmonie ,  même  ouvraec,  loco  citaio,  ou  dans  le  in-i2;Rome,  I8ft4,  ou  l'édition  donnée  en  i8to  i»ar 

nitnale  yontificuw,  article  mlitulé  :  Adoratio  sanctœ  Nibby,  i  vol.  in-i2. 
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qo'Alber  Durer,  Lucas  Cranach,  Lucas  de  haut  d'un  reliquaire  appartenant  au  trésor 

Leyde,  présentent  presque  tous  ce  sujet  plus  de  Téglisc  cathédrale  d'Augsbourg,  et  qui 

ou  moins  bien  traité.  est     gravée     dans  •  Tonvrage     intitulé  : 

Voir  aussi  la  ^ie  de  Jëêus-Christ,  par  le  Vescriptio  basilicœ  Sanctœ  Afrœ  *et  Sancii 

R.  P.  Jiér.  Natalis,  de  la    compagnie  de  Udalarici,  Anansta^Findelicorum,  1627, 

Jésus,  \   vol.  petit  in-folio,  orné  de  150  i  vol.  in-folio.  Voir  les  planches  des  pages 

planches    composées    par   Bern.    Passari,  67  et  75  dudit  volume,  par  Bernard  Hert- 

peintre  romain.  Les  planches  sont  gravées  felderus,  p.  Si.  L'on  trouve  un  reliquaire 

par  les  Wierix  (xvr  siècle),  en  grande  par-  curieux  formé  avec  le  crâne  enchâssé  de  la 

tie.  même  sainte.     * 

Le  tombeau  de  sainte  Afre  est  représenté 

JICATERINA  (Sancta).  —  Fille  d'un  sei-  tel  qu'il  est ,  ou  était,  dans  l'église  calhé- 

peur  d'Alexandrie.  L'on  trouve  son  mar-  drale,  à  Augsbourg,  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

tyre  dans  le  Ménologe  grec  de  V empereur  Imagines  sanctorum,  Augnsta  -  Findelico^ 

Basile,  Miniature  du  viir  au  ix*  siècle,  édi-  rnm,  \  vol.  in-i**,  à  Augsbourg.  Voir  la  pi.  ix 

tien  du  Vatican.  T.  1^,  p.  215,  édition  de  du  volume. 
Clément,  Xlll*  du  nom.  Voyez  aussi  Sainte 

Cathebine.  AGAPE  (Sainte).  —  Le  crâne  de  cette 

sainte,   magnifiquement  enchâssé  et  cou- 

.CGIDfUS  (Saint).  —  Abbé.  Représenté  ronné,  forme  un  reliquaire  appartenant,, 

tenant  sa  cervelle.  Voir  les  collections  de  en  1627,  à  l'église  cathédrale  d'Augsbourg^ 

Vies  des  saints,  avec  figures  (1  ),  celle  du  Ca-  et  gravé  dans  la  Descriptio  basilicœ  Sanctœ 

biocl  des  estampes,  à  Paris.  Plusieurs  Je  re-  Afrœ  et  Sancti  Udalarici,  de  cette  ville, 

présentent  donnant  l'absolution  au  maire  Voir  l'ouvrage  ci-dessus,  pi.  x,  à  la  p.  82. 
Charles  Martel ,  à  la  suite  d'une  révélation 
qu'il  eut  en  disant  la  messe. 

iEMILlANA  (Sancta).  —  Figure  vue  à 
mi-corps,  qui  passe  pour  une  peinture 
de  Cimabué,  xiv  siècle.  Autour  de  la  tête 
est  un  nimbe  dans  lequel  est  écrite  une 
inscription  en  lettres  de  formes  singulières. 
Voir  Acta  sanctorum  des  Bollandistes ,  juin, 
t.  IV,  p.  385. 


A(;APES  (3) ,  ou  REPAS  SACRÉS.  —  L'on 
trouve  quelques  représentations  de  ces  re- 
pas sacrés  des  chrétiens  de  la  primitive 
Eglise.  Les  plus  remarquables  sont  :  1*^.  Une 
peinture  des  catacombes,  reproduite  par 
d'Agi ncourt,  Histoire  de  l'art  au  moyen  âge. 
Peinture,  pi.  vi,  n^  55,  et  viii  n*"  20,  Bottari, 
dans  son  bel  ouvrage  intitulé  :  Sculture  e 
Pitture  sagre  estratte  da  cimeterii  di  Borna, 
3  vol.  in-folio;  Aringhi,  lioma  subterranea, 
AFFRANCHISSEMENT.  —  Cérémonie  de  t.  Il,  pi.  lxxxvii,  n«  4;  pi.  cxxiii,  et  cccxiii. 
ce  genre.  Sculpté  sur  un  diptyque  consu-  Un  beau  bas-relief  où  l'on  voit  trois  per- 
laire  du  vi'  siècle,  environ,  appartenant  au  sonnages  couchés  près  d'une  table.  Deux 
trésor  de  la  cathédrale  de  Bourges,  et  pu-  sont  coiffés  dans  le  goût  phrygien  :  tous  trois 
biié  dans  le  i"'  volume  des  f^oyages  lilté-  ont  uneaun?ole  ou  nimbe.  Devant  le  lit,  un 
raires  de  deux  bénédictins,  in-4^,  planche  trépied  sur  lequel  est  un  plat  où  est  un  pois- 
des  p.  24  à  25,  et  dans  le  Trésor  de  la  nu-  son  entier.  Deux  esclaves  tiennent  des  am- 
mismalique,  volume  des  bas-reliefs,  orne-  phores.  Mamachi,  Origines  et  antiquilates 
ments  (2)  etc.,  in-folio,  pi.  m  de  la  cÂmfmw^p,  1. 111,  p. 61,  a  publié  ce  précieux 
2*  partie.  monument  comme  représentant  une  agape 

Voir  aussi  au  mot  Manlmission.  chrétienne. 

Bianchini   semble   avoir  eu  en  vue  ce 

AFRE  (Sainte).  —  L'on  trouve  deux  ïi'    même  bas-relief,  qu'on  trouve  gravé,  mais 

cures,  en  pied  et  en  buste,  de  cette  sainte    avec  quelques  variantes,  dans  sa  Démons- 

lemme  placée  sur  un  bûcher,  formant  le    tratio  historiée  eccles.,  tabula  III*,  sœ- 


Cl  Molanus,  Bisloria  ImagiHum  sacrarum,  in-4°, 
p.  72,  73,  344,  345. 

(2;.  Pour  l'explicaUon,  voir  le  texte  de  M.  Cli.  Le- 
oormanl,  conservateur  du  Cabinet  des  inscriptions  et 
médailles,  à  Paris,  concernant  celte  sculpture.  Trésor 
de  nwnUmatique  ,  volume  d'ornements  ,  bas  -  re- 
liefs, etc.,  p.  Il 3. 

(i  M.  Cyprien  Robert,  Co«r*  d: histoire  monumen- 
laledei  premiers  chr  élites, université  calholique,i.\U 
p.  39  et  iuiv.,  donne  quelques  détails  Tort  curieux  sur 
CCS  repas;  d'après  les  anciens  historiens  ecclésiasti- 
ques, i\  n'ose  affirmer  si  les  peintures  des  catacombes 


qui  offrent  la  représentation  de  repas  ou  agapes  sont 
toutes  chrétiennes.  Sur  les  agapes  et  leurs  variétés, 
voir  les  détails  donnés  par  M.  Raoul  Rochette  dans 
son  Tableau  des  catacombes ,^.  137  à  153,  et  dans  son 
Mémoire  spécial  sur  les  peintures  des  catacombes,  il  y 
établit  des  rap|)rocliemenls  curieux  entre  les  repas 
funèbres  des  païens  et  les  agapes  chrétiennes,  ninis.  les 
assertions  de  M.  Raoul  Kocbelte  sont  contestées  par 
quelques  savants.  MM.  les  membres  de  la  commu- 
nauté de  Solesmes  doivent  traiter  cette  intéressant© 
matière  dans  un  des  volumes  de  leurs  Origines  catho- 
liques, travail  que  nous  attendons  avec  impatience. 
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culi  1',  n**'  57,  38,  avec  celle  inscription  : 
lix  çœnieterio  SS,  MarceUini  et  Pctri  Fia 
iMbinica,  Le  monument  le  plus  compliqué 
que  noua  ayons  renconlré.de  ce  genre  de 
repas,  est,  sans  contredit,  le  bas- relief  du 
sarcophage  placé  sous  la  tribune  ou  ambon 
de  réglise  Saint-Ambroise  de  Milan,  et  qui 
est  gravé  et  expliqué  dans  l'ouvrage  inti- 
tulé :  Monnmenii  sacri  e  profani  di  santo 
Ambrosio  di  Milano,  par  Gitilîni  de  Ferra re, 
1  vol.  in-4°,  pi.  XII  et  xiii  (1).  Voir  aussi  la 
planche  de  ce  bas-relief,  dans  les  Monn- 
menii di  Milano,  d'AUegranza,  t.  VI,  p.  415. 
Ici,  la  table  est  oblougue,  on  y  voit  des  pois- 
sons, des  vases,  des  couteaux,  etc. 

AGAPET  (Saint).  —Pape.  Figure  debout. 
Peinture  de  réglise  Saint-Marc  à  Rome,  viir 
siècle,  Ciampini,  Fêtera  Monnmenta,  l.  J[, 

pi.  XXXVII. 

Le  portrait  de  ce  pape,  comme  celui  de 
tous  les  autres,  se  trouve  gravé  dans  la  Fie 
des  'papes,  publiée  par  plusieurs  auteurs 
dont  les  plus  célèbres  sont  les  Bollandistes, 
Ciaconius,  Palatins.  Il  est  à  présumer  que 
cette  figure  a  dû  être  tracée  d'après  son 
portrait  qui  existait  au  grand  stylobate  de 
l'église  Saint-Paul-hors-des-Murs';  sur  cette 
précieuse  suite,  voir  les  détails  curieux 
consignés  dans  l'ouvrage  des  bénédictins  de 
Solesmes,  intitulé  :  Origines  catholiques  de 
VEglise  romaine,  t.  V\  p.  i5G  et  suiv. 

AGAPIT.  —  Evêque  martyr.  Voir  la  col- 
lection des  saints  clu  Cabinet  des  estampes. 

« 

AGAR.  —  L'histoire  d'Agar  se  trouve  re- 
présentée dans  un  des  tableaux  du  ci- 
melière  du  Campo  Santo,  à  Pise,  composi- 
tion de  Bcnozzo  Gozzoli,  xiir  ou  xiv  siècle. 
Publiée  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Descrip- 
tion des  peintures  du  Campo  Santo,  en  ita- 
lien, par  Lansini,  i  vol.  in-folio,  dans  tons 
les  Cabinets  d'estampes. 

Quelques-uns  des  bas-reliefs  de  la  cathé- 
drale de  Milan,  qui  doivent  dater  du  xv'  au 
xvr  siècle,  représentent  divers  sujets  de 
Thistoire  d'Agar.  Voir  les  descriptions  de  la 
cathédrale  de  Milan,  et  surtout  celle  in-folio, 
sans  nom  d'auteur  ;  exemplaire  du  Cabinet 
des  estampes,  à  Paris;  bibliothèque  de  M. 
de  Férussac. 

Agar  secourue  par  l'ange.  Peinture  d'An- 
dré Sacchi,  gravée  par  Cor.  Blomaert.  Voir 
l'œuvre  du  peintre. 


Autre  composition  par  Lucas  de  Leyde. 
Dessin  publié  par  d'Agincourt,  Histoire  de 
Varty  Peinture,  t.  V  e^  VI,  pi.  clxiv,  n*  10. 
Gravure  du  même,  dite  la  grande  Agar. 
Voir  son  œuvre;  et  Foyage  (fun  iconophile. 
Duchône,  in-8%  p.  Si;  i  10, 111, 145. 

AGATHE  (  Sainte  >,  —  Figure  debout,  te- 
nant une  couronne  de  pierres  précieuses. 
Mosaïque  de  l'église  de  Ravenne,  vr  siècle, 
Ciampini,  Fetef-.Mon,,  t.  II,  pi.  xxv,  n°20. 
Autre  à  l'église  de  Capoue,  vers  le  ix«  siècle, 
expression  sévère,  beau  costume  dans  le 
goût  lombard,  Ciampini, Refera  Monumenta, 
t.  Il,  pi.  MV. 

Autre  figure.  Tirée  des  catacombes,  pein- 
tures du  IX*  ou  xr  siècle,  d'Agincourt,  Pein- 
ture, pi.  IX,  n"  2,  h;  pi.  cv,  n**  12. 

Autre  figure  ,  de  sainte  Agathe  tenant 
l'instrument  de  son  martyre.  Fresque  du 
xiv^  siècle,  environ ,  d'Agincourt,  Peinture, 
et  les  figures  de  cette  sainte  dans  la  col- 
lection des  saintes  du  Cabinet  des  estampes, 
à  Paris,  pi.  cxxvii,  n^  1  ;  pi.  cxxviii.  La 
robe  de  la  sainte  est  d'un  riche  tissu. 

Église  de  Sainte-Agathe  à  Rome,  dite  à  la 
Suburra,  ou  des  Golhs,  architecture  du  v 
au  vr  siècle  (2).  Voir  les  planches  de  Vasi, 
père,  12  vol.  in-folio.  Mosaïque  de  cette 
églis'*,  maintenant  détruite.  Publiée  dans 
les  Fêtera  Monumenta,  de  Ciampini,  1. 1", 

pi.  LXXVII  (5). 

Le  tombeau  de  la  sainte  se  voit  à  Catane  ; 
il  date  du  \iv  ou  xiii*  siècle;  nous  ignorons 
s'il  est  gravé. 

AGATHON  (Saint).  —  Collection  des 
saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

AGEN  (i)  (ville  de  France  ).  — Monu- 
ments de  cette  ville.  Voir  les  Descriptions 
de  la  France,  par  de  La  Borde  et  Guétard, 
12  vol.  in-folio,  voir  la  table. 

Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 
estampes,  du  département  du  Lot. 

Sceau  de  la  commune.  Trésor  de  numis. 
Sceaux, des  communes,  pi.  xix,  n**  6. 

AGERÏCUS  (Saint  ;.  —Evêque.  Collection 
des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

AGILEUS  (Saint).  —  Martyr.  Ce  qu'en 
dit  Molanus  :  Ifistor.  imag,  sarrar,,  édi- 
tion in-i",  p.  588;  nous  n'en  connaissons 
pas  de  représentation. 


(t)  Pour  l'cxplicalion  dp  ce  monument,  voir  le 
Voyage  dans  le  Milanais,  par  Miliin,  l.  1,  p,  170,  et 
surtout  le  texte  de  l'ouvrage  ci-dessus  cité. 

2}  Mnrin  Vasi,  Komain,  en  donne  la  description 
dans  son  Itinéraire  de  Rome,  t.  I,  p.  347. 


(3)  Le  roiRicimcr  avait  fait  peindre  celte  mosaïque, 
qui  se  détacha  du  mur  en  IS92  et  fut  détruite. 

i.A)  Voiries  divers  ouvrages  désignés  par  Lcnglet 
Duf rcsnoy ,Mélhodejwi(riHudicr rhistoire,i.  IV,  p. 230 
et  suiv. 
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AGILULFE  (i)  (roi  des  Lombards).  - 
Monnaies  de  ce  prince,  vers  le  vr  siècle, 
Ciampini,  dans  une  dissertation  sur  IV/i- 
cienne  manière  d'administrer  le  baptême, 
i  vol.  in-4'',  en  donne  une,  ainsi  que  dans 
ses  Fêtera  Monumenta ,  t  If,  p.  14. 

Couronne  d'Agiiulfe,  célèbre  monument. 
Voir  au  mol  Couronne. 

AGIOTHYRIDE  (ou  Porte  Sainte-).  — 


fenêtres  delà  cathédrale  de  Bourges,  repré- 
sente ce  sujet  dans  toute  son  étendue  sym- 
bolique et  historique.  Voir  les  pi.  v  et....  de 
\h  Monographie  de  cette  église,  par  MM.  Ca- 
hier et  Arthur  Martin,  prêtres,  in-folio;  Pa- 
ris, d8i2. 

Manducation    de    Pagneau   pascal.  Voir 
toutes  les  anciennes  Bibles  avec  miniatures 
ou  gravures  en  bois- 
La  Vie  de  Jésus-Christ,  avec  figures  gra- 


On  trouve  désigné  ainsi  ce  que  plus  ordi-  vées.  Voir  au  nom  de  Jésls-Christ  toutes 
nairement  on  nomme  Diptyque,  Tripty-  celles  que  nous  indiquons. 
que,  etc. ^  ou  toute  espèce  de  tableau  repré- 
sentant des  sujets  pieux  sculptés  ou  peints,  AGNEAU  (symbolique  )  (5).  —  Figure  de 
et  renfermés  par  des  portes  propres  à  re-  Jésus -Christ,   représenté   couché  sur  un 
couvrir  le  sujet  principal.  autel,  mosaïque  du  v*  ou  vr  siècle.  Au  grand 

Le  Cabinet  des  médailles  à  Paris  possède  arc  de  l'abside  de  Péglise  de  Saint-Côme  et 

quelquesobjetsdecegenre,  qui  sont  très-re-  Damiens  à  Rome,  d'Agincourt,  Peinture, 

marquables.    L'un    des    plus    importants,  pi.  xvi,  n**  9. 

placé  sous  le  n'*  ,  représente  Constantin,  Agneau  marchant  et  portant  une  croix, 
sainte  Hélène,  et  au-dessus,  Jésus-Christ,  Sculpture  aticienne  sur  un  médaillon  ou  dis- 
saint Jean,  et  la  Vierge.  Sur  les  volets,  plu-  que.  jMonumentacryptarum Faticani  ab  Jn- 
sieurs  saints  de  PÉglise  grecque,  des  pa-  ^^/ode(^«ôn>//5, 1  vol.in-fol.,pl.xxxiv,n*'3. 
triarches,  des  prophètes  eu  buste,  avec  leurs  Agneau  porté  sur  un  livre.  Pacciaudi, 
noms  gravés  au-dessous.  jlniiquitates    christianœ,     sive    de    cultu 

Cette    curieuse  sculpture,    d'un    style  Joannis  Baptistœ,  i   vol.  in-4'\  offre  pi u- 

byzantin,  est  placée  sous  la  lettre  E ,  divi-  sieurs  représentations  de  ce  genre, 

sion  du  fond,  p.  19  du  Catalogue  du  cabi-  Gori  Thésaurus  diptychorum,  t.  [ ,  plan- 

net  des  médailles,  par  M.  Dumersan,  in-S";  chede  la  page  260.  Cette  sculpture  est  tirée 

Paris,  ^858(2).*  d'une  pierre  funèbre. 

Autre  monument  de  ce  genre.  Peinture  Agneau  debout,  ayant  une  auréole  autour 

de    la     même     époque    représentant    le  de   la  tête;   il  est  accompagné  de  douze 

Christ  assis  entre  la  Vierge  et  saint  Jean,  autres  agneaux  qui  doivent  figurer  les  douze 

Sur  les  volets,   divers  saints,   parmi   les-  apôtres.  Bordure  d'une  grande  mosaïque  à 

quels  on  remarque  saint  Basile  et  saint  Jean  l'église  Saint-Clément  de  Rome.  Vers  le  xn* 


Chrysostome.  AJéme  catalogue,  p.  51. 

L'on  trouve  quelques  monuments  de  ce 
genre  publiés  dans  le  Trésor  de  numisma- 
tique et  de  glyptique.  Voir  surtout  les 
pf.  Li ,  LU ,  Lvii  et  le  texte  p.  23. 

Voir  aussi  PAllas  du  Musée  du  Somme- 
rard, planches  II ,  m,  iv  du  chapitre  XI, 
pi.  XXIX,  6*  série  de  l'Album. 


ou  XIII  siècle.  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xiii, 
n**  17.  Ciampini.  Fêtera  Âlonumenta,  l.  II, 

pi.  XVI. 

Agneau  tenant  une  croix  et  versant  son 
sang  dans  un  vase.  Sculpture  de  la  porte 
d'une  église  du  xr  ou  xii*  siècle  à  Rome. 
Voir  Ara-Cœliy  gravé  dans  le  5'  volume  de 
l'ouvrage  de  Muratori,  Antiquitates  Italiœ 


mediiœvi,  etc.,  in-folio,  t.  Ill,  planche  de 
AGNEAU  PASCAL.     Représentation  allé-    la  page  878.  Dans  celui  de  Casalius,  de  Biti- 


gorjque  de  ce  sujet  sur  le  pied  d'une  croix 
de  forme  byzantine.  Provenant  du  Musée 
de  Saint-Oiner  ( émail  du  xir  siècle  ),  publié 
dànsV Album  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xi , 
chap.  [>'. 
Un  vitrail  du  xiir  siècle,  à  Pune  des 


(i)Sor  les  monum**nlsdas  àceprince,  yo'tr  VArC  an- 
moyett  âge,  par  M.  du  Sommerard,  à  la  labié  des  ma- 
tières. 

2  Le  Calaloque  du  cnbinei  des  médailles  que  l'on 
»end  chei  l«'  concierge  de  la  Bihiiolhèqmi  royale,  d«'- 
*rail  éire  rédi;;e  sous  la  direction  du  conservateur  en 
chef,  qui  en  ferait  soigner  toutes  les  parties.  Les  ob- 
jet lie  Vart  iiyzantin  et  du  moyen  âge  sont  ii  peu  prés 
saeriUés  à  ceux  de  iart  ^rec,  romain  et  égypiien. 
Beaucoup  de  pierre»  sculptées,  de  diptyques  y  sont  in- 


bus  Christianorum,  etc.,  in-4**,  page  -4, 
partie  2^ 

AGNE.\U  DE  DIKU.  Ordre  de  ce  nom. 
Schoonebeck,/7/5fo/ré'5  des  ordres  militaires, 
in-12,  t.  II,  planche  de  la  page  298. 

diqués  comme  h  la  dérobée  ou  àregrel.La  belle  pierre 
à  sujet  symbolique  chrétien  placée  sous  le  numéro 
547  de  la  montre  A,  méritait  quelques  lignes  d'expli- 
cation; on  n'y  trouve  presque  rien.  L'auteur  du  Cata- 
logue a  fait  de  continuelles  éludes  de  l'antiquité 
pruprement  dite;  le  moyen  .Igc  est  nul  à  ses  yeux.  Le 
public  reclame  contre  cette  injustice  et  celte  lacune 
impardonnable  à  l'époque  actuelle. 

(3)  Molanus,  Uistor.  iway.  sacr.,  in-4**,  p.  837. 
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AGNEAU  de  l'Apocalypse  (1).  —  Admi-  Sculpture,   ou  Recueil  de  tableaux,  bas- 

rable  tableau  peint  à  Thuilc  (2)  par  Hubert  reliefs,  etc.,  des  collections  publiques  ou 

Van  Eyck  dans  lexiv«siècle(3,;.Ce  tableau  se  particulières  de  V Europe,  publié  par  Audot, 

compose  de  deux  parties,  celle  supérieure  à    Paris.    Les    planches  sont  gravées   par 

et  celle  inférieure.   Placé   autrefois    dans  M.  Réveil,  t.  Vlll,  pi.  n**  561 
Téglise  Saint-Jean  de  Gand,  il  n'en  existe 

plus  qu'une  portion,  celle  du  milieu,  les  AGNEAUX  (6).  —  Figures  symboliques 
volets  de  la  partie  supérieure  ayant  été  ven-  des  chrétiens  ou  de  l'assemblée  des  fidèles, 
dus  à  un  Anglais,  qui  les  a  cédés  au  roi  de  Ciampini,  Fêtera  Monunienta,  t.  P%  plan- 
Prusse  ,  à  qui  ils  appartiennent  mainte-  ches  xlix  et  lxvi  ,  t.  XV,  pi.  m  ,  lettre  E  , 
nant.  16,24,37,47,  49,52. 

Dans  la  partie  supérieure,  on  voit  le  Père  Au  nombre  de  douze,  figurant  sans  doute 

éternel  entre  saint  Jean  et  la  sainte  Vierge,  les  apôtres  ,  bas-relief  d'un  tombeau  de  l'é- 

De  chaque  côté,  dans  les  volets,  un  pOrson-  glise  Saint-Victor  de  Marseille  :  Histoire  de 

nage  à  genoux ,  chantant ,  ayec  plusieurs  cette  ville  par  Ruffi ,  in-S**,  planche  de  la 

figures;  de  l'autre  côté,  sainte  Cécile;  aux.  p.  123.  Dans  une  arcade  romane,  sont  les 

extrémités,  Adam  et  Eve.  quatre  livres  des  évangiles.  (Style  romano- 

Dans  la   partie  supérieure,  vrai    chef-  byzantin.) 

d'oeuvre  de  peinture  mystique,  on  voit,  au  Agneaux  en  or,  argent,  ou  de  toute  autre 

milieu  d'une  espèce  de  paradis,  l'Agneau  matière,  servant  dans  les  églises  primitives, 

divin  placé  sur  un  piédestal  ;  il  porte  une  à  orner  les  autels,  les  baptistères,  taber- 

croix  en  bannière.  H  est  adoré  par  les  mar-  nacles,  et  divers  vases  sacrés.  Durandus,  de 

lyrs,  les  solitaires,  les  papes,  les  évèques,  Baptisterio  lateranense,\ih.\l\\y  cap.  i9,  et 

les  docteurs.  Parmi  les  femmes  ou  vierges  Anastase,  avant  lui ,  dans  sa  Fie  des  papes, 

martyres,  on  remarque  sainte  Agnès,  sainte  en  parle  en  divers  endroits,  mais  nous  n'a- 

Barbe,  sainte  Dorothée;  parmi  les  saints,  vous  pas  pu  en  découvrir  de  monuments 

on  remarque  saint  Liévin,  évêque  et  apôtre  authentiques,  et  surtout  primitifs.  H  est  à 

de  la  Belgique,  tenant  sur  une  draperie  sa  présumer  que  le  Musée  chrétien  du  Vatican 

langue  coupée.  Dans  les  volets,  d'un  côté,  offre  quelques  exemples  de  ce  genre  d'anti- 

une  troupe  de  chevaliers  armés  de  pied;  quité.  Au  mot  Musée  du  Vatican,  on  Irou- 

ceux  qui  sont  en  tête,  portent  des  bannières  vera  les  détails  les  plus  étendus  sur  les  ob- 

déployées.  De  l'autre  côté ,  une  foule  de  jets  précieux  qui  le  composent, 
pèlerins,  ayant  pour  chef  saint  Christophe, 


qui  se  distingue  par  sa  taille  gigantesque. 
Pour  le  reste  des  détails  de  cette  composi- 
tion merveilleuse,  voir  les  notices  que  nous 
indiquons. 


AGNELET.  —  Nom  d'une  monnaie  du  rè- 
gne de  Philippe  le  Bel  et  de  quelques  au- 
tres princes  français  et  anglais,  Alex.  IjC- 
noir,  Atlas  des  monuments  français,  i  vol. 


Des  fragments  du  tableau  de  l'agneau  de  in-fol. ,  pi.  xxxiv,  n**  3;  Leblanc  et  Bou- 

l'Apocalypse,  se  trouvent  reproduits  dans  troue ^  Traité  des  monnaies;  Fetusta MonU" 

VÏtistoire  de  Vart  de  d'Agincourt  (4),  Pein-  menta,  ou  Recueil  de  monuments  par  les 

iure,  pi.  cLxxii   n°'  1  et  2.  Un  de  ces  frag-  antiquaires  de  Londres.  Voir  les  planches 

ments  est  celui  de  la  troupe  des  vieillards,  du  t'  et  du  11'  volume, 
en  costume  du  xiv*  siècle;  l'autre  est  un 

portraitd'undesfrères  Van  Eyck,  qui  figure  AGNELLUS  (Saint).  —  Collection  des 

dans  le  tableau  (5),  tenant  un  chapelet  à  saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 
grains  rouges,  etc. 

on  le  trouve  reproduit  en  entier  dans  AGNÈS  (Sainte). — Figure  de  cette  sainte, 

l'ouvrage  intitulé  :  Musée  de  Peinture  et  représentée  debout  tenant  une  couronne, 

l'obligeante  coromunicalion  à  M.  Charles  de  l'Esca- 
lopicr,  conservateur  honoraire  de  la  Bibliothèque  de 
TArseual  qui  possède  un  exemplaire  de  cette  notice  a 
peu  prèâiiiirouvable,  surtoula  Paris,  cl  dans  laquelle 
est  une  i;ravi]re  complète  du  tableau  de  Van  Êyck. 
que  nou«  détaillons  ici. 

(4)  D'Agincourt  a  commis  une  erreur  en  plaçant  ce 
tableau  à  Saint-Bavon  de  G.md. 

(5)  Descaraps,  Fîm  de*peAnlres,  t  I,  p.  3.  nous  ap- 
prend que  I  autre  Trère  figure  aussi  dans  le  groupe  des 
cavaliers,  et  que  ce  merveilleux  tableau  a  été  très- 
bien  copié  par  le  peintre  Michel  Coxier  pour  un  roi 
d'Kspagne.  Voir  l'œuvre  de  ce  peintre. 

(6;  Molanus.  Histor,  imag.  sacr.,  in-^**,  p.  636  au 
mot  Afjni, 


(i)  Sur  l'origine  des  représentations  de  ce  genre  de 
Hgures,  voir  Molanus,  Histor.  imaginiim  tacrarum, 
in-4*,  p.  490,  et  au  mot  Apocalypse. 

(2 1  Sur  l'époque  de  l'apparition  de  ce  genre  de  pein- 
ture, voir  les  savantes  réflexions  de  M.  le  baron  de 
Keverherg  aine  dans  son  livre  intitulé:  Ursula  ou  la 
Légende  ae  celle  sainte  peinte  par  Jean  Uemeling, 
1  vol.  in-s",  p.  101,  102  et  suiv.  ;  et  encore  p.  1 14,  où 
il  est  dit  que  c'est  Van  Kyck  qui  a  substitué  les  fonds 
de  paysages  aux  fonds  d'or. 

C3)  Pour  les  détails  du  tableau  en  question,  voir  la 
Notice  sur  les  frères  Van  Eyck,  traduite  de  l'allemand 

gar  M.  Dast,  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes; 
and,  18'25,  in-8*,  avec  plusieurs  planches  au  trait 
bien  exécutées  dont  nous  devons  la  connaissance  et 
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mosaïque  du  vi*  siècle,  à  Ravenne,  Ciam- 

Bini,  yeter.  Monum.,  t.  If,  pi  xxv,  n**  19. 
losaîquc  du  vir  siècloe,  publiée  par  d^Agin- 
courl.  Histoire  de  l'art.  Peinture^  pi.  xvii, 
et  par  Ciainpini,  Fêtera  Monumenta,  t.  Il, 
pi  xxu.  Celle  figure  est  Irès-noble. 

Auire  mosaïque,  la  sainte  est  accompa- 
gnëe  de  Constantin  et  de  deux  papes.  Ho- 
noré I"  et  Symmaquo,  à  qui   Ton  doit  l'é 
glise  Sainte-Agnès,  à  Rome.  D'Agincourt, 
Peinture,  pi.  xvii,  n**2. 

Figure  en  pied,  tenant  rinstrument  de 
son  martyre.  Peinture  en  détrempe  sur  bois, 
vers  le  xiv  siècle  environ,  d'Agincourt, 
Peinture,  pi.  xxvii,  n**  1. 

Autre,  tenant  un  mouton  (1).  Voirie  ta- 
bleau du  couronnement  de  la  Vierge,  par 
Angelico  Fiesole,  au  Louvre,  et  dans  Pœu- 
vre  du  peintre. 

I^  martyre  de  sainte  Agnès  peint  par  le 
Dominiquin,  gravé  par  divers  artistes.  Voir 
Tœuvre  du  peintre  au  Cabinet  des  estampes 
à  Paris,  et  dans  tous  ceux  des  grandes  villes 
à  Télranger. 

Voir  aussi  quelques  (içuresde  cette  sainte 
dans  la  collection  des  saintes  au  Cabinet  des 
estampes  de  Paris,  lettre  A. 

A  Rome,  à  Féglise  Sainte-Agnès  (place 
Navone),  un  bas-relief  de  Lalgarde,  repré- 
sente le  miracle  opéré  en  faveur  de  la  sainte. 
Il  est  sans  doute  gravé;  ne  Payant  pas  trouvé, 
nous  ne  pouvons  l'assurer  ni  l'indiquer 
mieux,  nous  en  devons  Tîtidication  à  M.  Ch. 
Lenormant,  membre  de  rlnstitut. 

L'on  trouve  diverses  belles  statues,  pein- 
tures et  bas-reliefs  ayant  trait  à  sainte  Agnès 
dans  plusieurs  églises  de  Rome,  et  surtout 
dans  les  deux  églises  de  ce  nom ,  l'une  dite 
Sainte-Agnès-hors-des-Murs,  l'autre  Sainte- 
Agnès  de  la  place  Navone,  déjà  citée.  On  en 
trouve  la  description  détaillée  et  des  vues 
dans  V Itinéraire  de  Rome  par  Marin  Vasi  (2) 
et  le  grand  ouvrage  de  Vasi,  père,  en  12 
vol.  in  folio  avec  250  planches  gravées  par 
lui. 

D'Aghicourt,  dans  son  Histoire  de  Vart , 
Architecture,  pi.  viii,  donne  la  vue  d'une 
église  Sainte-Agnès,  qui  date  du  i\*  au  v* 
siècle  environ.  Développement  de  celle 
basilique  en  3  planches  in-folio  dans  l'ou- 
vrage de  Knapp  et  Gulenshon,  Architecture 
des  basiliques  de  Home. 

Plan,  coupes  et  vues  extérieures  et  inté- 
rieures de  l'église  Sainte  Agnès-hors-des- 

• 

r  Sor  Pagneaii  donné  comme  attribut  à  celle 
uioie,  voir  Molanus,  Uistor  imaginum  sucrurum, 
tn-4*,  p  257.  La  noie  li  donne  des  détails  curieux  sur 
(a  t>énediclion  des  21  agneaux  dont  la  laine  serlà  fa- 
briquer les  pa/liiifu  que  le  souverain  punlife  envoie 
aox  prélats  qu  il  veut  honorer  d'une  manière  spéciale. 


Murs,  pi.  cxiii  et  cxiv  dans  Pouvrage  de 
M.  Le  Tarouilly,  architecte,  intitulé:  Home 
moderne,  ou  Hecueil  des  palais,  églises, 
maisons,  etc.,  2  vol.  in-folio  de  planches  et 
2  de  lexle.  —  Visite  au  corps  ou  reli- 
ques de  sainte  Agnès  de  Montepulciano. 
Fresque  de  Giacomo  Pacchiaro^ito  (1497) , 
composition  importante  citée  par  M.  de 
Montalembert,  p.  158  du  Vandalisme  et  da 
Catholicisme  dans  Vart,  in-8''.  Voir  les  œu- 
vres du  peintre. 

Autre  sainte  Agnès,  fille  d'un  marquis  de 
Rrandebourg,  représentée  sur  la  couverture 
d'un  livre  du  xiir  au  xiv*  siècle,  publié 
par  Gérard  Molanus  dans  son  livre  intitulé  : 
Lipsonographia  (5),  in-i*,  pi.  xiv  et  p.  40. 

AGONIE  DE  JÉSLS-CHRIST  au  Jardin 
des  Oliviers.  —  Miniature  d'un  manuscrit 
du  xir  siècle,  d'Agincourt,  Peinture ,  i^l. 
Lvii,  n"  1. 

Relie  eau-forte  de  Jules  Carpioni,  pein- 
tre graveur  du  xvi'  siècle.  Voir  son  œuvre 
dans  les  grands  Cabinets  d'estampes,  école 
d'Italie.  La  figure  de  Jésus-Christ  est  d'un 
abandon  remarquable.  Voir  en  outre  toutes 
les  suites  de  la  Passion. 

■ 

AGONISANTS.— Figures  de  ce  genre  dans 
le  livre  intitulé  :  Ars  moriendi;  voir  à  ce 
mot. 

Voir  aussi  celui  intitulé  :  P^r^  de  bien 
mourir,  in-4*',  avec  des  planches  par  Romain 
de  lïogue,  ou  l'œuvre  de  ce  maître. 

L'agonie  du  mauvais  riche ,  dans  la  vie  de 
Jésus-Christ,  gravée  par  les  NVierix, d'après 
Rem.  Passeri ,  ou  dans,  les  œuvres  de  ces 
deux  maîtres. 

AGRAFES  d'arcades  de  monuments  I^ 
Chartreuse  de  Pavie ,  Saint-Étienne-du- 
Mont,  le  Louvre,  Saint-Sébastien  et  Saint- 
André;  deux  églises  de  Mantoue,  Saint- 
Pierre  de  Rome,  etc.,  en  offrent  de  beaux 
exemples.  Voir  à  ces  noms. 

AGRAFES  DE  CHAPES,  de  manteaux 
d'abbés,  demis,  d'empereurs,  etc. 

L'on  trouve  une  très-belle  agrafe  de  chape, 
gravée  dans  V Histoire  de  Vabbaye  de  Saint-» 
Denis,  pi.  iv  du  Trésor,  Elle  représente 
une  m  gothique  dans  laquelle  se  voit  une 
salutation  angélique. 

Autre  d'une  chape  du  pape  Jean  Hf.  Voir 

{2)  2  vol.  in-12.  à  Rome.  Plusieurs  éditions,  tant 
françaises  qu'italiennes  avec  des  planches.  Voir  la 
Tal/le  des  maiièrts  pour  l'indication  des  deux  églises 
en  question. 

{Z)  Ce  curieux  volume,  assez  rare,  est  l'inventaire 
du  trésor  de  la  chapelle  d'un  duc  de  Brunswick.  l\ 
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ce  nom.  D'un  manteau  de  Temperenr  Sigis- 
mond.  Voir  ce  nom. 

Agrafe  à  bride.  Manteau  d'une  statue  de 
roi  au  portail  de  la  cathédrale  de  Chartres. 
\\ï\[emin^  Monuments  français,i.  I,  pi.  lxvi. 

Deux  agrafes  h  un  manteau  de  la  Vierge. 
Miniature  du  Liber  precum  {i)  (Bibl.  roy.), 
Histoire  du  nimbe,  par  M.  Didron,  Journal 
de  ^architecture,  t.  I,  p.  722. 


du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  des 
principaux  cabinets  derEurope. 

AGRIPPfNUS,  évoque  de  la  ville  de  Naples, 
au  v  siècle.  Mêmes  indications.  —  Agrippi- 
nus,  évoque  de  la  ville  d'Alexandrie,  au 
II*  siècle. 

AGRITIUS,  évêquc  de  la  ville  de  Trêves, 


La  suite  des  portraits  des  papes,  publiés    au  iv*  siècle.  Mômes  indications,  et  au  nom 
dans  les  jîcta  sanctorum  des  Bollandistes,    de  la  ville  de  Trêves, 
volume  supplémentaire  du  mois  de  mai. 


intitulé  :  Propylœum,  dans  la  Fie  des  papes 

de  Ciaconius  et  de  Palatins,  6  vol.  in-folio. 

L'ouvrage  deSchrinckius,  Imagines  illus- 

trium  virorum,  principum,  ducum,  baro- 


AIBERT  (Saint),  moine.  —  Collection  des 
saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

AÏCHARD  (Saint),  abbé.  —  Collection  du 
num,  etc.,  in-folio  ,  ofrre  divers  personna-    Cabinet  des  estampes,  à  Paris;  4"  vol.  de  la 
ges  portant  des   manteaux  ou  des  chapes    réunion  des  saints, 
ornés  d'agrafes.  Voir  aussi  au  mot  Fcrmails. 

AIDES  (Armoiries  de  la  cour  des)  de  Paris. 
AGRICOLE  (Saint).  —  Les  Bollandistes,    —  Voir  Urmorial,  par  Dubuisson,  PailloC 
dans  le  1*^'  volume  du  mois  de  septembre    et  autres, 
de  leur  Acta sanctorum,  p.  4i6,  ont  publié 

un  reliquaire,  ouvrage  d'orfèvrerie  du  xv  AIGLE  BLANCHE  (Ordre  de  1').  —  Schoo- 
siècle,  offrant  la  tète  de  ce  saint,  évèque  nebeck^  Histoire  des  ordres  militaires,  i.l\, 
d'Avignon,  soutenue  par  deux  anges.  n**  G8,  planche  de  la  p.  172,  et  dans  l'ou- 

Figure  en  pied  de  ce  mémo  personnage,    vrage  Je  Bar,  Recueil  des  costumes  religieux 
ayant  près  de  lui  une  grue.  Collection  des    et  militaires,  etc.  0  vol.  in-folio  (2). 
saints  classée  par  ordre  alphabétique,  dans 

plusieurs  volumes  in-fol.  au  Cabinet  des  AIGLE  (P)  impériale  ou  écartelée.  —  Se 
estampes,  à  Paris,  près  la  Bibliothèque  trouve  ainsi  représentée  avec  une  couronne 
royale.  ou  diadème  sur  une  inscription  chrétienne, 

publiée  par  Boldetti,  Osser^azioni  sopra  i 
cimeterii  SS.  martirii,  i  vol.  in-folio ,  plan- 
che de  la  p.  262. 
Elle  figure  comme  blason  ou  insigne  sur 
AGRICULTLTIE. — Cette  science  est  l'objet  une  épée,  dite  de  Charlemagne,  apparte- 
d'une  foule  de  sculptures,  de  peintures,  de  nant  au  trésor  de  Nuremberg,  Willemin, 
miniatures,  de  vitraux,  etc.,  dont  le  détail  Mon.  ined, ,  pi.  liv.  Voir  ce  qu'en  dit 
serait  trop  étendu  pour  le  consigner  ici,  M.  Pottier,  texte,  p.  iO. 
nous  renverrons  aux  sujets  et  aux  mots 

cités  dans  ce  Dictionnaire.  Adam  cultivant  AIGLE  (Ordre  de  1').  —  Ordre  militaire 
la  terre;  Noé  plantant  la  vigne;  Saloinon  de  Portugal,  Schoonebeck,  Histoire  des  or- 
étudiant  les  variétés  des  plantes;  les  moines  dres  militaires,  t.I,n*'-4i,p.  liO.Voir  Bar  et 
défrichant  les  déserts  de  leurs  thébaïdes  ou    les  autres.  Histoire  des  ordres  de  chevalerie. 


AGRICULTEURS.  —  Voir  Jardiniers,  La- 
boureurs. 


les  jardins  de  leurs  cloîtres,  etc.  Voir  à  ces 
.divers  noms. 

AGRIPPINA,  vierge  et  martyre,  à  Rome, 


AIGLE.  —  L'on  donne  ce  nom  au  jubé  ou 

tribune  qui  sert  à  lire  l'évangile  à  la  messe, 

dans  la  cathédrale  de  Milan  (5),  parce  que 

au  iv^  siècle.  Voir  les  collections  des  saints    cette  tribune  est  décorée  d'une  grande  fi- 


rcnfermo  20  pi.  in-4*,  et  un  litre  très-savant  ;  il  sert 
de  complément  à  l'ouvrage  de  Jun{:ius,  cfe  lieliqniis, 
sur  lequel  nnus  donnerons  des  détails  plus  étendus  à 
rarlicle  Reliques.  Ji  serait  difficile  de  trouver  une 
réunion  d'objets  sacrés  plus  curieux,  mieux  condi- 
tionnés et  aussi  nombreux.  Voir  aux  mots  Couvf.r- 
TURF.s  DE  Livnr.s,  Croix,  CoFFiiETS,  OsTE>soins,  etc. 
(I)  Sur  ce  manuscrit,  voir  ce  que  dit  Dibdin  dans 
l'ouvrage  inlilulé  :  Voyages  bioqraphiques,  archéo- 
logiques, qKz.,  en  fVûmx',  in-8»/i.  Jll,  p.  i40  ;  il  en 
parle  comme  du  plus  ancien  livre  de  prières  di?  la 
Bibliothèque  royale,  il  est  in-folio.  C'est  un  travill  de 


moine.  Dibdin  pense  que  d'après  deux  des  miniatu- 
res qu'il  cite,  ce  livre  ne  remonte  pas  au  delà  du 
xii*"  siècle.  Voir  ausni  l'ouvrape  de  M.  Paulin  Pdris, 
Sur  les  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale,  in-8'  » 
série  des  in-fol.  Voir  la  Table  des  manuscrits  à  la  On 
du  volume. 

\'2)  Voir  sur  celte  importante  publication  le  Manuel 
d'i  libraire  et  de  l'amateur  par  Wrunet,  t.  I,  qui  donne 
divers  avis  à  ceux  qui  en  font  l'arquisition. 

(3)  Voir  à  ce  sujet  la  Description  de  la  cathédrale 
de  Milan,  par  Ferrari,  3  vol.  in-4". 
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gare  d*aigle,  oiseau  symbolique  de  saint  ses^  armures,  etc.  publiées  par  M.  Asseli. 
Jean  et  du  style  de  son  évangile.  Cet  oiseau  neau  et  par  M.  Jules  Peyre;  Paris,  in-folio, 
sert  ici  de  pupitre  au  lecteur  (i).  La  tri- 
bune du  baptistère  de  Pise,  d^Agincourt,  AIGUILLES  DE  MER.  —  Planche  en  bois 
Sculpture ,  pi.  xxxii,  n*  9,  en  offre  un  pa-  de  Vj4rt  de  la  navigation  de  Pierre  Médinc, 
reil. Quelques  artistes,  et  Angelico  Fiesole  Espagnol,!  voL  in-4*';  Lyon, 4569,  traduct. 
est  du  nombre,  se  sont  imaginés  de  placer  fr.  deNicol.  Nicolal,  Géog.  Voir  la  p.  482. 
une  tète  d^aigle  sur  le  corps  de  Tévangéliste  Voir  aussi  à  Boussole. 
saint  Jean.  Voir  à  ce  nom  ai  vers  monuments 

de  ce  genre.  AILE  de  Saint-Michel.  —  Ordre  de  ce 

nom.  Schoonebeck ,  Histoire  des  ordres  mi7i- 

AGNANou  AIGNAN(Saint-).  — Église  de  taires,  t.  11,  p.  446,  et  celui  de  Bar. 

ce  nom  à  Orléans,  architecture  du  mv  siè-  Un  ange  du  jugement  dernier  qui  est  re- 

cle.  On  en  trouve  des  gravures  ou  lithogra-  présenté  pesant  les  âmes  dans  la  balance  de 

phies  dans   diverses  collections ,   voir    la  la  justice  éternelle,  porte  des  ailes  Icrmi- 

rde  Topographie  de  la  France  auCabinet  nées  par  des  plumes  de  paon.  Nous  en  igno- 

estampes    (département  du    Loiret),  rons  le  motif.  Peinture  de  Van-Eyck,  publiée 

(Orléans.)  dans  le  4*^  vol.  de  VÂrt  moderne  en  Alterna- 

La  sacristie  de  cette  église  possédait  un  gne,  par  le  comte  de  Baczinski,  in-4*',  p.  86. 
coffre  ou  bahut  sculpté  en  bois,  vers  le  xv* 

siècle,  qui,  suivant  quelques  antiquaires,  AILE.  —  Partie  de  la  lance  qui  recouvre 

doit  représenter  le  sacre  d^un  roi  de  France,  la  poignée  (2).  Voir  Ijlnce. 
Voir  les  détails  de  la  sculpture  aux  mots 

Bahdt,  Sacre.  Ce  coffre  a  passé  au  Musée  AILES  ou  BANDELETTES.  —  Nom  donné 

de  la  ville  d^Orlcans.  aux  bandes  qui  accompa^ent  les  mitres  des 

Pour  la  figure  de  cet  évêque,  voir  la  col-  archevêques,  évéques,  abbés,  et  qui  retom- 

lection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes  bent  sur  les  épaules, 

de  Paris.  V Atlas  des  nwnam.  français  de  M.  Alex. 

Lenoir,  in-folio,   pi.  xxviii.  et  celui  du 

AIGUËS -MORTES.  —  Vues  des  remparts  Musée  du  Sommerard,  pi.  i  au  chap.  XIX, 

intérieurs  et  extérieurs  de  cette  ville,  con-  donnent  deux  mitres  du  xir  aq  xiir  siècle , 

struction  du   xiii*  siècle.  Foyages  pittor.  dont  les  ailes  sont  ornées  dé  figures  brodées 

dfuuraiidfiin^/Vanef  par  TayloretdeCail-  et  remarquables, 
leax,  Roussillon,  pi.  ccxcvi-xcvii,  et  dans 

\t  Mémoire  sur  l'architecture  militaire  par  AILETTES.  —  Voir  Cuirasses. 
Alb.  Lenoir,  Instruction  du  comité  des  arts 

et  monuments,  p  43,  48,  54.  AIMANT.— Une  gravure  deThéod.  Galle, 


AIGUIÊBES.  —  Voir  la  Collection  d'objets  maniée.  Cette  pièce  intéressante  fait  partie 

^art  et  de  curiosités  publiée  par  M.  J*'*,  et  d'une  suite  intitulée  :  Nova  reperta,  for- 

gravée  à  Teau-forte  par  mademoiselle  Nau-  mant  un  cahier  oblong  de  25  à  27  pièces, 

det,  à  Paris,  4  vol.  in-folio,  de  36  plan-  Voir  les  œuvres  des  deux  artistes, 
ches. 

Du  XVI*  siècle  environ,  Willemin,  Mo'  AIM0N(Le8Quatrefils).  — r  Voie  Aymon. 
numents  français,  t.  II,  pL  cclxxxix. 

Autres  du  Musée  du  Sommerard,  pi.  i  des  AIR  (Y),  —  Figuré  d'une  manière  allégo- 

cbap.  XIII  et  XVII  de  VAtlas,  pi.  xxiii  de  la  rique.  Miniature  des  plus  importantes  d'un 

7'  série  de  son   Album,  pi.   xxx  dudit,  manuscrit  du  xiir  siècle,  publiée  par  M.'Di- 

méme  série.  dron,  journal  V Artiste-,  mars  4344  ;  dans  la 

L'on  trouve  diverses  formes  de  vases  de  France  musicale,  mars,  Aiêméannéë,  n*  4^, 

ce  genre  aux  mots  Banquets,  Dressoirs,  p.  93,  t.  IV;  le  manuscrit  appartient  à  la 

Festirs,  Repas,  Tables,  et  encore  aux  mots  bibliothèque  de  Reims. 
Vaisselle  et  Vases. 

Voir  aussi  les  Collections  de  meubles,  va-  AIX  (  Provence)  (3).  —  Vue  extérieure  de 

.1)  Lebrun,  Cérémonies  de  la  messe,  i  yoI.  in-8*,  tion  de  ta  France j  par  Piganiol  de  la  Force,  t.  V, 

p> 222, édition  ancienne.  p.  I7i  et  sutv.  En  indiquant  ce  livre,  nous  ne  préten.- 

(2^  Panoplie,  iu-4%  p.  120,  de  J.-B.-L.  Carré.  dons  pas  que  tout  ce  qui  a  été  dit  soit  exact  et  bien, 

v3)  Pour  rbistoriiiue  de  celte  ville,  voir  la  Descrip-  mais  enlln  ii  donnedes  descriptions.  Quand  il  parle  du 

Tome  ï.  .1 


.   à 
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la   cathédrale,  Moyen  âge  monumental,  d^Agincourt ,    Peinture ^  pi.   xvii,  n»  i2. 

pi.  cx\i\.  Une  médaille  scrTant  de  revers  à  une  H- 

Autre  donnée  par  Alex,   de  La  Borde,  gure  de  Charleroagne,  et  publiée  dans  le 

Monuments  français,  t.  H,  pi.  cxix.  Vue  du  Trésor  de  numismatigue  et  de  glyptique^ 

cloître  construit  en  divers  styles  (1),  Moyen  volume  des  Médailles  frojiçaises^  4"  partie, 

âge  monumental,  pi.  xcviii,  xr  et  xirsiè-  pi.  i,  n°  1,  donne  une  vue  de  ce  monu- 

cles.  Détails   de   ce    cloître,  ib, ,  pi.  lx.  ment. 

On  y  voit  des  colonnes  torses  accouplées,  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  V AU 

d^autrcs  en  spirales,  des  chapiteaux  à  bas-  lemagne ,    au    Cabinet   des    estampes,  à 

reliefs,  à  feuilles,  etc.  Développement  d'une  Paris. 

porte  de  la  cathédrale,  style  antique.  Uni-  Trésor  de  la  cathédrale, à  Aix-la-Chapelle; 

vers  pittoresque ,  Didot,  frères,   France,  collection  de  vingt-huit  objets  d'art  chré- 

pi.  CLiii.  lien  publiée  dans   divers   ouvrages  dont 

Vue  intérieure  du  baptistère  de  l'église  nous  donnons  le  détail  aux  mots  Tbésor  dbs 

Saint-Sauveur,  beau  monument  circulaire,  églises.  Chasses,  Reliquaires,  etc. 

entouré  de  8  colonnes  ;  au  milieu  sont  les  Vue  intérieure  de  l'église  de  Charlema- 

fonts  de  baptême, sculptés  en  style  gothique,  gne,  dite  de  la  Viergfe,  Univers  pittoresque, 

en  ogives  et  en  trèfles  entremêlés.  De  La  par  les  frères  Didot;  France,  pi.  clxxxvi. 
Borde  et  Guélard,  Foyages  pittoresques  ou 

Description  de  la  France,  in-folio,  t.  1I|,  ALACRITAS.  —  Une  peinture  en  mosal- 

Bouches-du-RhônCyXi''  Z.  Tombeau  de  Béa-  que  à  l'église  Sain  te -Marie -la -Neuve,  à 

Irix  de  Provence.  Voir  à  ce  nom.  Montréal  (Naples),  représente  une  espèce 

Wiilemin,  pi.  xxxviii  de  ses  Monuments  de  trophée  de  la  croix  ou  d'exaltation  du 

inédits,  a  publié  un  des  pilastres  du  cloître  signe  au  Rédempteur.  Voir  la  pi.  xvi,  n^'SO, 

de  l'église  de  Saint-Sauveur.  et  p.  H7  de  la  description  de  l'église  en 

Voir  aussi  la  grande  collection  delà  To-  question  par  Giovani  Lulli,  i  vol.  in-folio, 

pographie  de  la  France  du  Cabinet  des  es-  en  italien, 
tampes,  à  Paris^  classée  par  départements. 

Le  tombeau  de  la  famille  Sextia  converti  ALANUS  (  Saint  ),  dominicain.  — Collec- 

cn  fontaine  publique.  Monument  romano-  tion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à 

chrétien  du  iv*  ou  v  siècle,  publié  dans  Paris. 
Y  Univers  pittoresque,  France,  Annales,  p\. 

cxxxvii,  cxxxvm,  cxxxix  et  cxl,  à  Paris,  ALARIC  (roi  des  Goths).  —  Sceau  de  ce 

chez  Didot,  frères.  prince.  Magasin  encyclopédique,  i8ii,  mois 

On  y  voit  plusieurs  bas-reliefs  d'un  sar-  de  juin,  t.  111,  p.  265.  Ce  monument  est  du 

cophage  avec  sujets  de  l'Ancien  Testament,  v*  siècle. 

Voir  Hébreux,  Joseph.  Buste  d'Alaric  gravé  sur  une  cornaline. 
Sceaux  de  Tarchevéque  en  1255,  Trésor  d'Agincourt ,  ^Ctt/pfuré»,   pi.  XLviii,n**76; 
de  numismatique  y  sceaux  des  communes,  monument  du  Bas-Empire,  sans  date, 
pi.  XXI,  n*"  5.  Tombeau  de  ce  prince,  à  Ravenne;  mo- 
nument du  Vf*  siècle,  d'Agincourt,  Archi- 
AIX-LA-CHAPELLE.  —  Basilique  de  la  tecture,  pi.  xvin,  n**  3.  Ce  tombeau  est  de- 
Vierge  (édifice  du  IX*  siècle),  d'Agincourt,  venu  une  petite  église,  sous  le  nom  de 
Architecture,  pi.  xxv,  n*»  iO  (2),  Ciampini,  Sain te-Marie-de •la-Rotonde.  Les  44  n*'  de 
Fêtera  Monumenta,  t.  H,  pi.  cxxix.  Éleva-  la  planche  indiquée,  font  connaître  les  dé- 
tion  extérieure,  i^.,  n''  il.  Plan  géométral,  tails  de  ce  curieux  monument, 
n**  i2.  (Les  colonnes  viennent  de  Rome.) 

Mosaïque  de  cette  église  (même  siècle),  ALBAN  (Saint). — Voir  la eollection  des 

représentant  le   sanctus  de  l'Apocalypse,  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  11 

Ciampini,    Fêtera  Monumenta  y    pi.   xli,  est  représenté  portant  sa   tête  entre  ses 

gothique,  il  le  fait  suivant  Tes  idées  du  temps,  c'est-A-  érudition  ordinaire,  substantieliet  claire  et  laconique 

dire  sans  jugement  et  sans  nulle  connaissance  de  ce  (2)  Le  P.  Lebrun ,  Explication  des  cérémonies  de 

genre.  Ce  qu'il  dit  p.  i75,  peut  donner  une  idée  du  /a  meMe,  ancienne  édition,  i  vol.  in-S*,  p.  228,  n*  8, 

reste.  Lengiet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'his-  parle  d'une  magnifique  chaire  ornée  de  lames  d'or  et 

/ oire,  in-4%  t.  IV,  p.  241  et  suiv.,  donne  une  série  de  pierreries,  de  figures,  etc..  qui  existait  dans  cette 

d'ouvrages  et  d'auteurs  sur  l'histoire  de  la  ville  d'Aix  basilique;  il  ajoute  qu'elle  s  enfermait  dans  un  étui , 

pt  de  ses  antiquités.  Voir  aussi   lo  texte  de  i'ou-  ce  qui,  à  dire  vrai,  ne  s'explique  pas  facilement.  Le 

vrage  de  M.  de  La  Borde  ut  celui  du  Moyen  âge  monur  même  auteur  ajoute  que  cette  diaire  est  un  des  plus 

mental.  anciens  monuments   de  l'usage  de  se  tourner  vers 

(1)  Sur  l'époque  de  sa  construction,  voir  ce  que  dit  le  septentrion.  Nous  laissons  aox  savants  à  expli- 

M.  Pottier,  texte  des  planches  de  Wiilemin,  1. 1,  p.  26,  quer  toutes  ces  choses ,  nous  bornant  à  citer  nos  au- 

qui  résume  tout  ce  qu'on  peut  en  savoir  avec  son  ^orités. 
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mains  (1),  comme  on  le  dit  de  saint  Denis.  ALBERT  l£  GRAND,  célèbre  savant  dont 

on  a  voulu  faire  un  astrologue.-4biverspor- 

ALBAN  (Saint-). —Abbaye  d'Angleterre,  traits  d'Albert  le  Grand  dans  la  bille  coflec- 

Uonument  d'architecture  saxonne  du  v*  au  tion  de  portraits,  en  plusieurs  volumes  in- 

Ti*  siècle.  Elle  peut  passer  pour  une  des  folio,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  et  à 

plus  anciennes  constructions  monastiques  la  icte  de  quelques  éditions  de  ses  ouvrages, 

de  ce  genre.  D'Agincourt  en  donne  quelques  Figure  en  pied  de  ce  personnage  dans  la 

fragments,  Histoire  de  l'art.  Architecture,  Bavaria  pia,  i  vol.  in-folio,  pi.  l. 
pi.  XLV,  n"  -4,  d'à  près  Strutt,  ouvrage  intitulé  : 

f^iew  of  the Manners,  Customs,  etc.,  ofEn-  ALBERT,  marquis  de  Brandebourg,  cou- 
gland;  London,  3  vol.,  in- i%  avec  figures,  vert  de  son  armure,  et  Albert,  archiduc 
t.  J,  pi.  Lxv.  Voir  aussi  V Angleterre  pitto-  d'Autriche.  —  Ces  deux  figures  en  pied, 
resque  du  baron  Roujoux,  in-8**,  t.  i,  pi.  de  très -bien  gravées  par  Dominique  Cus- 
lap.  58,  d'après  une  miniature  de  la  Chro-  tode,  dans  le  magnifique  ouvrage  intitulé  : 
niqae  de  Mathieu  Paris.  On  y  voit  Ossa  fai-  Aagustissimorum  imperatoram,  dacam,  ba- 
sant construire  l'abbaye.      "  ronum,  effigies,  etc.,  i  vol.  in-folio,  publié 

par  Jacob.  Schrenckius  OEniponti.  Voir  les 

ALBATRE.  —  On  trouve  cette  matière  em-  planches  xviii  et  lxi  v. 
ployée  quelquefois  comme  vitraux.  La  ca- 
thédrale de  Torcello  en  offre  un  exemple.  ALBINUS  (Saint),  évêque  et  martyr, ou 
D'Agincourt,   Sculpture  ou  Architecture  y  confesseur, 
pi.  XXII  et  XXIII.  Voir  la  grande  collection  des  saints  du 

On   trouve    l'albâtre   souvent    employé  Cabinet  des  estampes, à  Paris, 

comme  matière  de  sculpture  au  moyen  âge,  ^ 

surtout  vers  le  xiv  siècle.  ALBY  (  Languedoc  ) . —  Les  principaux  mo- 

Lc  Musée  du  Sommerard  en  offre  plu-  numents  de  cette  ville  sont  publiés  dans  les 

sieurs  exemples  curieux  comme  figures,  bas-  Voyages  pittoresques  et  romantiques  dans 

reliefs,  etc.  Voir  V Atlas,  pi.  m  et  xi  des  /'a/ic/f/i/ïc  i^Vrtrtrr,  parTayloretde  Cailleux. 

chapitres  V  et  VI.  Le  Trésor  de  Numisma-  Languedoc,  volumes  in-tolio;  t.  I,  pi.  xl  à 

tique  y  partie   intitulée    Ornements,  Has^  xux.    Les  planches    xxxix,   xliv    et  xlv 

reliefs,  etc.,  2  vol.  in-folio.  Voir  à  la  Table  offrent  des  vues  intérieures  de  la  cathédrale 

des  planches  de  ces  volumes.  avec  ses  belles  fresques  murales.  Dans  la 

suite  des  Cathédrales  de  France,  publiées 

ALBE.  —  Le  duc  d'Albe.  Voir  Ferdinand.  parChapuis,  celle  d'Alby,  \  vol.  in-4*'.  On 

trouve  celle  d'Alby  en  plusieurs  planches, 

ALBERT  (  Saint).  Évêque  de  Ferrare.  —  coupée  en  longueur  à  rintérieur.  Histoire 

Voir  la  grande  collection  des  saints  du  Ca-  générale  du  Languedoc,  par  dom  Vaissette, 

binet  des  estampes,  à  Paris.  Son  tombeau  et  t.  IV,  pi.  de  la  p.  59. 

sa  châsse,  monument  du  xiir  siècle  envi-  Le  jubé,  qui  est  un  monument  du  xvr 

ron,  publiés  dans  les  Acta  sanctorum  des  siècle  a  été  publié  à  part  dans  le  Moyen  âge 

Bollandistes,  mois  d'août,  t.  III,  p.  179.  Dans  pittoresque,  pi.  lui. 

la  colK'ction  des  saints  du  Cabinet  des  es-  Le  cloître  de  l'église  Saint-Salvi  est  publié 

tampes,  à  Paris,  on  trouve  un  autre  saint  dans  l'ouvrage  de  M.  de  La  Borde,  monu- 

Albert,  moine  de  l'ordre  des  Carmélites,  ments  delà  France,  \..\y^\.  c\ls\\\. 

Figure  de  François  Vanius.  11  tient  quelque-  La  tour  de  l'église  (même  ouvrage),  t.  II, 

fois  un  lis.  Voir  dans  Tœuvre  du  peintre,  pi.  cxlviii. 

ALBERT  I«%  empereur  d'Allemagne.  —  ALCANTARA  (Ordre  d').  —  Pour  le  cos- 

Figure  en  pied,  publiée  dans  l'ouvrage  inti-  tu  me  et  l'arme  de  cet  ordre,  voir  les  plan- 

tulé  ;  Aagustissimorum  imperatorum,  haro-  ches  de  l'ouvrage  gravé  et  publié  par  Adrien 

nam,  effigies,  in-folio,  aJacobo  Schrenckio.  Schoonebeck,  t.  Il,  n'  40,  p.  ^^  Histoire 

Gravure  de  Dominique  Custode ,   d'après  des  ordres  militaires. 

J.-B.  Fontana.  Très-belle  figure,  pi.  i.  Les  planches  de  l'ouvrage  de  Bar,  en  36 

livraisons,  in-folio,  sur  les  Ordres  militaires 

ALBERT  Iff,  duc  d'Autriche.  —  Repré-  et  religieux, 
sente  à  cheval,  armé  de  pied  en  cap,  sur  un 

sceau,  publié  par  Lamoécius,  Bibliotheca  ALCAZAR.  —  Ce  curieux  monument  de 

Cœsarœa  vindebonensis,  t.  II,  pars  prima,  Séville  (architecture  du  xv*  siècle)  se  trouve 

p.  782  (xiv  siècle).  publié  dans  plusieurs  ouvrages,  par  M.  Alex. 

'i;Mohnas,  Ilist  imnginnmsaCraritm/xn-A'^fP.  37o. 
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de  La  Borde,  le  général  Bâcler  d'Albe,  et  ALCHIMISTE.  —  Représenté  dans  son  la- 
d'autres.  Voir  surtout  les  belles  planches  de  boratoire.  Gravure  d'Adrien  Collaert  et 
Touvrage  intitulé  Monuments  arabes  et  Stradan.  Voir  l'œuvre  de  ce  dernier. 
moresques,  publiées  chez  Weith  et  Hauser,  Le  frontispice  du  traité  intitulé  :  TVipnt 
d'après  les  dessins  de  M.  Girault  de  Prangey,  aureus^  par  Mich.  Maieri,  i  vol.  in-4%  4618 
i  vol.  in-folio;  Paris,  1858  et  1830^.  Les  et  1677,  représente  un  alchimiste  qui  tra- 
pl.  III,  IV,  V,  VI,  sont  surtout  remarquables,  vaille. 

Celles  de  l'ouvrage,  publié  en  Angleterre,  Autre  alchimiste,  frontispice  de  VAmphi' 

intitulé  :    Jennings*  Landscap  annual  or  theatrum sapientiœ  œternœ, eic^  Soliusvera, 

iQurist  in  S  pain,  ou  Excursions  en  Es^  christiano-cabbaiisticum ,  divino-magicum, 

pagne,  in-8°,  par  Magnin  ;  édition  française,  necnon  physico-chymicumj   autor,;  Khun- 

rath-Lips,  etc.,  in-folio.  Gravures  de  Paul 

ALCHIMIE,  ou  philosophie  hermétique  Yander-Door t. Anvers, 

représentée  en  figures.  —  il  existe  plusieurs  Figure  d'un  alchimiste  à  ses  fourneaux, 

ouvrages  curieux  sur  cette  matière,  parmi  Sculptures  des  Stalles  de  la  cathédrale  de 

lesquels  nous  citerons  :  Rouen,  par  I^nglois,  1  vol.  in-S*",  pi.  ix, 

Musœum  hermeticum  reformatum,  conti-  n**  53.  Voir  Stalles. 

nens  varioram philosophorum  tractatus  chi-  Breughel,  dit  le  Vieux,  a  fait  un  tableau 

imco«;  Francoîurt.,  avec  figures  de  Mathieu  représentant  un  intérieur   de  laboratoire 

Mérian.  (Livre  rare  et  curieux.)  d'alchimiste,  dont  la  gravure  se  trouve  dans 

On  y  remarque  quatre  tableaux  singuliers,  son  œuvre, 

savoir  :  Autre,  représenté  près  ses  fourneaux,  dans 

1*"  Mundus  intelligentiarum;  l'ouvrage  intitulé  :  Emblemata.   Florent.^ 

^  Mundus  elementorum;  Schoon  Hovii,  planche  de  la  page  145,  petit 

"Sf*  Représentation  des  sept  jours  de  la  in-4**. 

création  expliqués  par  l'alchimie  ;  Figures  en  pied  des  plus  célèbres  alchi- 

l**  Ce  tableau  est  assez  difficile  à  expli-  mistes,  chercheurs  de  la  panacée  univer- 

quer,  tant  il  est  bizarre  et  compliqué.  On  selle,  de  la  pierre  philosophale,  etc.  Voir  le 

y  voit  le  paradis,  Adam  et  Eve,  au  milieu  curieux  frontispice  de  l'ouvrage  intitulé  : 

d'eux  un  magicien  qui  opère  sur  la  nature.  Antidotarium  medico^chymicum  reforma^ 

Le  grand  Calendrier  astronomique  et  aS'  tam^  etc.,  in-4**,  Joann.  Dan.  My^ii  Vette- 

Irologiquey  composé,  en  1582,  par  Ticho-  rani  Hassi.  Francof.,  sumptibus  Luc.  Jennis. 
Brahé.  Voir  Calendrier  et  surtout  l'article 

Charnier  des  Innocents,  et  l'analyse  d'un  ALCOBÂÇA,  célèbre  monastère  de  Portu- 

livre  hiéroglyphique  '  de    Nicolas  Flamel.  gai. — Pour  les  bâtiments,  cloître,  église, etc.. 

Au  mot  Flamel.  voir  les  ouvrages  publiés  sur  le  Portugal  à 

Cabbala  Spéculum  artis  naturœ  in  alchi-  ce  mot. 

mia,  par  Stephan.  Michel  Spacherus  Tiro-  Tombeau  dînes  de  Castro,  dans  la  cha- 

lensi.  Autre  livre  singulier  qui  renferme  pelle  souterraine  de  l'église  de  ce  monas- 

beaucoup  de  figures.  tère.  Magasin  pittoresque^  t.  VIII,  p.  397, 

Texte  en  allemand,  1  vol.  în-4".  d'après  la  planche  donnée  par  Taylor.  dans 

Libellus  de  Lapide  philosophico,  par  Ni-  son   Foyage  pittoresque  en  Portugal,  Es-- 

colas  Bernardus,  1  vol.  in4**,  1667,  avec  pagne,  etc.,  in-4'*,  reproduit  dans  r£/>ilver« 

des  planches  curieuses.  pittoresque  des  frères  Firmin  Didot.  Portu^ 

Duodecim  claves^  par  le  frère  Basile  Va-  gai.  Voir  les  planches, 
lentin,  bénédictin,  1  vol.  in-4'',  avec  plan- 
ches. AIXORAN.  —  Millin,  dans  son  Foyage 

Basilica  philosophica,  par  Daniel  Milius,  en  Piémont^  1. 1,  p.  283^  parle  d'un  magni- 

1  vol.  in-4*'.  On  y  trouve  tous  les  appareils  fîque  manuscrit  de  ce  livre,  orné  de  minia- 

chimiques.  tures  par  un  artiste  du  xir  siècle.  Ce  ma- 

Expositio  vera  harum  imagimim  Nurem-  nuscrit  appartient   à   la  bibliothèque  de 
beraœ  repertum^  in-8'',   avec  figures,  par  Turin. 
Théophile  Paracelse,  et  ses  œuvres  médico- 
chimiques.  ALDEGONDE  (  Sainte  ).  -  Figure  de  cette 

L'ouvrage  intitulé  Alchimica  maxima^  de  sainte.  Annales  ordinis  S.  Benedicti,  t.  I, 

Giberi,  1  vol.  in-4°,  avec  planches  en  bois.  p.  528.  On  en  trouve  une  très-bien  gravée 

Cet  ouvrage  est  du  xvr  siècle.  dans  l'œuvre  de  Valdor.  Voir  aussi  la  col- 

Voir  encore  les  mots  Astrologie,  Distil-  leciion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 

lation,  Cbimie^  Laboratoire,  etc.  à  Paris. 
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âLENÇON  (i).  —  MonamenU  de  cette  authentiques,  se  trouvent  dans  les  ouvrages 

ville;  description  de  la  France^  par  de  La  des  Bollandistes  (Sancta  sanctorum),  Giaco- 

Borde  et  Guétard,  12  vol.  in-folio.  Voiries  nius,  Palatius,  Marangoni  et  quelques  au- 

planches  indiquées  dans  les  Tahles.  1res,  dont  nous  donnerons  les  détails  au  mot 

Topographie  de  la  France,  au  Gahinet  des  Papes. 
estampes  de  Paris,    près  de  300  volumes 

in-folio.  Voir  Département  de  TOme.  ALEXANDRE  IV,  pape.  —  Sceaux  ecclé- 

Monuments  de,  cette  ville,   publiés  par  siastiques.  Trésor  de   numismatique,  pi. 

MM.S.VincentetDuplat,! vol. in-4%ob]ong;  xxiv, n^'S,  vol.  intitulé:  Sceaux  des  corn- 

texte  et  planches  (2).  munes. 

Princes  et  princesses  de  la  maison  d^Alen- 

çon.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II,  ALEXANDRE  V,  pape.  —  Le  tombeau  de 

§1.  cxciv,  et  dans  les  Antiquités  nationales  ce  pape,  dans  Péglise  de  Bologne,  est  publié 

eMillin,  t.  V,  art.  Lii,pl.  de  la  pagel8.  dans  les  Acta  sanctorum,  mois  de  mai, 

Vitrail  du  xvr  siècle  de  la  cathédrale  re-  t.  VIO,  p.  409. 

présentant  Thistoire   d^Adam  jusqu^à   sa  Le  portrait  de  ce  pape  se  trouve  publié 

pénitence,  et  la  mort  d'Abel.  Histoire  de  la  dans  les  diverses  vies  des  papes  par  Cia- 

peiA^ar^  ^nr  t^erre^  par  le  comte  de  Lastey-  conius,  les  Bollandistes,  Palatins,  Gesta 

rie,  in-8^,pl.  lxiv.  pontificum,  4  vol.  in-folio.  Les  tètes  sont 

Sceaux  des  seigneurs  d'Alençon,  Trésor  généralement  bien  gravées. 
de  numismatique,  vol.  intitulé  :  Sceaux  des 

grands  feudataires,  in-folio,  pi.  v  et  vi.  ALEXANDRE  VI.  —  Le  tombeau  de  ce 

pape,  avec  sa  figure  en  pied  couchée  dessus, 

ALÊNES  de  cordonnier ,  enfoncées  sous  est  publié  dans  les  Monumenta  cryptorum 


les  ongles  d^un  saint.  —  Voir  Benoît. 


ALEXANDRE  (Saint).  —  Le  plus  ancien 
portrait  de  ce  pape  est  publié  par  Bian- 
chini  dans  sa  Vemonstralio  historiœ  eccle- 
siasticœ,  tabula  ii,  sœculi  ii.  11  provient  de 
la  suite  des  portraits  des  papes  (3)  qui  se 
Toyaient  autrefois  dans  Téglise  Saint-Paul- 
bors-des-Murs  ou  Via-Ostiensis. 


hasilicœ  Faticani,  i  vol.  in-folio,  par  An- 
gélus de  Gabrielis.  Voir  la  pi.  XLvii,et  la  pi. 
de  la  p.  721,  des  Gesta  pontificum  de  Joan. 
Palatius.  Armoiriesdece  pape, avec  un  bœuf 
{Bos  Albanus)  (4). 


ALEXANDRE  VIL  -  Figure  en  pied  de  ce 

pape.  Peinture  des  premiers  siècles,  publiée 

dans  les  Acta  sanctorum,  mois  de  mai, 

t.  Vin,  p.  208.  Elle  est  tirée  de  la  mosaïque 

ALEXANDRE  (  Saint  },  dit  Sansius.  —  Col-    de  Tabside  de  Poratoire  Saint-Nicolas.  Gette 

lection  de  la  vie  des  saints  du  Cabinet  des    mosaïque  est  d^une  grande  beauté,  et  se 

estampes  de  Paris.  compose  de  plusieurs  figures  de  saints,  de 

.  papes,  etc. 
ALEXANDRE  (Saint),  martyr  sous  Anto-  ^a  tête  de  ce  pape,  ainsi  que  celles  des 
nin  le  Pieux.  — Son  inscription  rapportée  précédents,  se  trouvent  publiées  dans  di- 
et  figurée  dans  la  Demonstraiio  historiœ  ec-  vers  grands  ouvrages,  dont  les  principaux 
clesiasticœ  comprohata  monumentis  de  Bian-  sont  ceux  de  Ciaconius ,  Palatius  ,  Maran- 
chini.  Tabula  i,  sœculi  ii,  n""  3.  goni,etc. 

ALEXANDRE  (Saint).  —  Divers  person-       ALEXANDRIE  d'Egypte.  —  Les  dernières 
nages  de  ce  nom.  Voir  la  collection  des  saints    explorations   des    voyageurs  viennent  de 


du  Cabinet  des  estampes. 

ALEXANDRE  III.  —  Pape  avec  un  doge. 
Peinture  de  Spinello  de  Sienne  (xiii*  siècle). 
Bonnard,  Costumes  du  moyen  âge,  t.  1,  pi. 
de  la  p.  51 . 


faire  retrouver  les  traces  d'une  basilique 
chrétienne,  convertie  depuis  long-temps  en 
mosquée ,  dite  de  Saint  -  Athanase.  Les 
plans,  coupes,  élévations,  etc.,.  sont  ^gravés 
dans  l'ouvrage  de  la  Commission  d'Egypte, 
Alexandrie,  pi.  xxxviii,  et  le  Musée  des 
Les  portraits  de  ce  pontife,  plus  ou  moins    antiquités  égyptiennes,  publié,  à    Paris, 


ri)  Toos  les  ouvrages  cités  sur  l'histoire  et  les  mo- 
oomeots  de  cette  ville  par  Lengiei  Dufresnoy,  Méthode 
pour  étudier  l'histoire,  IV,  203. 

(2)  Â  Paris,  chez  Dumoulin. 

(3)  Messieurs  les  membres  de  la  Société  des  bénédic- 
tius  établie  à  Solesmes,  entrent  dans  les  détails  les 
Mus  curieux  et  les  plus  circonstanciés  au  sujet  des 
div^r«et  suites  de  portraits  des  papes  qui  se  voyaient 


autrefois  dans  les  églises  Saint-Jean-de-Latran,  Sainte- 
Marie-Majeure  et  Saint-PauUhors-des-Murs.  Voir  le 
l«r  volume  des  Origines  catholiques ,  des  bénédictins 
deSolcsmes,  p.  159,  i60  et  sutv. 

(4)  Voir  à  ce  sujet  le  livre  intitulé  :  Prophetia  tancti 
Malachiœ  archiep.  de  summis  pontificib..  1524,  et  les 
réfuiations  du  père  Menestrier,  Traité  des  énigmes, 
p.  297,  330. 
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bar  M.  Ch.   Ijenormant,  conservateur  du  ro^re  d^ifom^,  par  Marin  Yasi,  2  toI.  in-f  2. 

Cabinet  des  médailles,  près  la  Bibliothèque  11  y  en  a  diverses  éditions. 

du  roi ,  1  vol.  grand  in4bllo,  p.  48,  pi.  xxxi, 

n»  4.  ALEXIS  COMNÈNE.  —  Représenté  avec 

Sur  deux  colonnes  qui  existent  encore  son  père  Jean  Coronène.  Voir  Jean  II  et  les 

sont  deux  tablettes  sculptées  dans  la  niasse  médailles  byzantines  publiées  par  Do  Gange, 

du  fût  et  aux  deux  tiers  de  sa  hauteur,  dans  ses  Familiœbyzantinœ.  y o'ir  à  la  table 

dont  Tune  représente  une  croix  grecque,  des  noms.  —  Recevant  ToATrande  d^un  ma- 

Tautre  le  monogramme  du  Christ,  tel  qu^on  nuscrit  grec  nommé  Panoplia,  composé  par 

le  voit  sur  unefoule  de  monuments  chrétiens,  ses  ordres  contre  les  hérétiques  de  cette 

Les  deux  tablettes  qui  offrent  ces  mono-  époque.  D*Agincourt,  Peinture,  pi.  lviii, 

grammes  ont  la  forme  de  deux  monuments  n**  2. 

funéraires.  Dans  le  tympan  du  couvercle  Le  même  prince  offrant  le  même  manu- 
Ton  remarque  une  espèce  de  patène,  dont  scrit  à  Jésus-Christ.  Ib,,  même  planche, 
Tune  supporte  une  boule  ou  disque, qui  re-  n""  5.  La  figure  du  prince  et  son  costume 
présente  comme  une  hostie  sur  un  calice,  sont  très-K^urienx  à  étudier.  Celle  de  Jésus- 
Voir,  à  ce  sujet,  le  texte  de  M.  Lenormant,  Christ,  qui  est  représenté  assis,  ne  Test  pas 
même  ouvrage  et  citation.  moins. 

Catacombes  d'Alexandrie.  Plan,  coupe  ei 

détails  de  monuments.  D*Agincourt,  ArchU  ALFONSE  f Saint),  évéque.  —  Figure  en 

tecture,  pi.  ix,  n"*  5.  pied  de  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

Mosquées  arabes  d'Alexandrie*  Architec-  aes  estampes,  à  Paris, 
tureà  ogive  du  xiv  siècle. Voir  lespL  xxxvi, 

xxi^vii  du  grand  ouvrage  de  la  Commission  ALGATZERII  CURUS.  --Fonction  du  pa- 

éPEaypie,  t.  y \  Antiquités,  pi.  v.  lais  du  roi  de  Maiorqueau  xiii*  siècle  {\), 

il  Atlas  du  Foyage  de  M,  de  Forbin  au  Une  miniature  du  manuscrit  des  Legespci^ 

Levant,  exécuté  dans  les  années  1817  et  latinœ  de  ce  prince,  publié  et  les  plan- 

1818,  offre  plusieurs  monuments  d'Alexan-  ches  gravées  dans  les  Acta  sanctorum  des 

drie  de  Tépoque  qui  nous  occupe.  Voir  les  Bollandistes,  mois  de  juin,  t.  ill,  pi.  de  la 

diverses  planches  de  l'ouvrage.  p.  10,  représente  deux  hommes  condamné» 

au  supplice  des  entraves.  Mais  pour  que  la 

ALEXANDRIE  de  la  Paille.  Vue  des  mu-  planche  fût  conforme  avec  le  titre,  il  fau- 

railles  de  cette  ville,  d'après  une  miniature  drait  que  l'inspecteur  fût  aussi  représenté 

du  xv«  siècle,  publiée  dans  le  Trésor  de  la  présidant  au  supplice,  ainsi  que  l'y  obli- 

couronne  de  France,  t.  11,  pi.  cxcvi.  geaient  ses  fonctions. 

Le  roi  Charles  VIIl,  à  la  tête  de  son  ar- 
mée, sort  de  cette  vil  le  pour  al  1er  combattre  ALHAMBRA.  —  Ce  célèbre  palais,  d'ar- 
les  Génois.  On  y  voit  les  murailles  de  la  chitecture  arabe  ou  mauresque,  est  publié 
ville  qui  sont  bien  fortifiées.  Voir  les  détails,  dans  plusieurs  ouvrages,  dont  les  princl- 
p.  12  du  texte  de  l'explication  des  planches  paux  sont  V Histoire  de  Vart  au  moyen  âge, 
à  la  fin  du  volume.  par  Seroux  d'Agincourt  (Architecture)^  pi. 

XLiv,  n°  20  à  57. 

ALEXANDRINUM  OPUS.  Voir  Opos.  Foyages  en  Espagne,  par  M.  Alexandre 

de  La  Borde,  i  vol.  in-folio,  avec  planches. 

ALEXIS  ( Saint  )f  mourant  inconnu  au  pied  Travels  Ihrouah  Spain,  par  Swinburne, 

de  l'escalier  de  ses  père  et  mère.  Voir  la  1  vol.  in-4*',  publié  à  Londres;  planches, 

grande  collection  des  saints  du  Cabinet  des  Souvenirs  (t Espagne,  ouvrage  d'une  belle 

estampes,  à  Paris.  Il  s'en  trouve  une  de  exécution,  publie  par  M.Girault  de  Prangey, 

Claude  Mellan.  1  vol.  in-4**,  orné  de  24  planches  accompa- 

Dans  la  Chronique  de  Nuremberg,  in-  gnées  d'un  texte.  A  Paris,  chez  Weilh  et 

folio,  p.  155,  il  est  représenté  tenant  un  Hauser,  éditeurs. 

morceau  d'escalier  dans  ses  bras.  Description  de  VAlhambra,   par  Owen 

Jones,  2  vol.  in-folio;  Londres. 

ALEXIS  (  Saint-  ).  —  Église  de  ce  nom  à  Description  complète  de  ce  palais  par  Gi- 

Rome,  construite  vers  le  iv*  siècle  par  sainte  rault  de  Prangey,  et  publiée  en  1  ou  2  vol.  in- 

Aglaé.  Voir  les  planches  de  Vasi  père,  12  folio  de  50  planches  et  de  texte.A  Paris,  chez 

vol.  in-folio,  et  la  description  dans  Vltiné-  les  mêmes  éditeurs.  Sous  ce  iiire  Essai  sur 

I)  CeUe  fonction   peut  correspondre  à  celle  de  gardien  dc«  prison».  Du  Congo  dit  r  Prœfectiisjuâl- 
ciortan  seuearcentm. 
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^architecture  des  Arabes  en  Espagne^  Si- 
cile^ etc.)  et  dans  le  grand  ouvrage  intitulé 
Y  Espagne  ariistiaue  et  monumentale ,  i  voL 
in-folio  de  iOO  planches  environ,  par  deux 
littérateurs  espagnols  et  divers  artistes  fran- 
çais. I^ris,  1^1,  chez  Ha  user. 

Ao  mot  Espagne,  nous  donnons  de  plus 
amples  détails  sur  cette  belle  publication, 
dont  toutes  les  planches  sont  admirable- 
ment exécutées. 


i"  volume  de  V Archéologie  navale  de  M.  Jal, 
p.  295. 

Les  sculptures  de  diverses  t^glisesdu  xiv  au 
xvr  siècle,  telles  que  Nolre-Daroe  de  Paris, 
de  Rouen,  de  Chartres,  d'Amiens,  de  Semur, 
de  Beau  vais,  de  Vendôme,  etc.,  offrent 
plusieurs  sculptures  où  sont  représentés 
d'une  manière  allégori<^ue,  ou  mémo  litté- 
rale, divers  états  de  la  vie  sociale  au  moyen 
âge. 


AUÉNOR  ou  ËLËONORE,  duchesse  de        ALLÉGORIE  SLR  LA  MORT.  —  Les  plus 
Guyenne.  —  Statue  de  cette  princesse  pro-    fréquentes  sont  : 
venant  de  son  tombeau.  Atlas  des  mona-        L  enfant  qui  dort  sur  une  télé  de  mort. 


menu  français^  par  Alex.  Lenoir,  \  vol. 
in-folio,  pi.  XV.  Sculpture  du  xui*  ou  xiv* 
siècle. 


Voir  l'œuvre  de  Goilzius. 

L'enfant  qui  souffle  des  bulles  de  savon 
appuyé  sur  une  tête  de  mort.  Voir  l'œuvre 
de  Wierix  et  V Atlas  de  M.  du  Sommerard  ; 
ALLÉGORIE  chrétienne  (1).  —  Les  sarco-    au  mot  Enfant. 

Îihages  des  catacombes,  les  mosaïques  et  les       L'homme  qui  fauche  les  épis. 
resqnes  des  anciennes  églises,  les  lampes       Le  grand  combat  de  la  Mort  contre  le 
chrétiennes,  les  autels,  les  inscriptions, etc.,    genre  humain, 
en  présentent  de  fréquents  exemples.  Toutes  celles  qui  sont  répandues  dans  le 

Allégories  historiques  :  Isaac  et  son  sacri-  livre  intitulé  :  yia  vitœ  eternœ^  par  le  père 
fice,  la  Bénédiction  d'Éphralm  et  Manassès,  Sucquet,  et  les  gravures,  par  Bolswert, 
la  Manne,  le  Passage  de  la  mer  Rouge,  l'A-    i  vol.  in-S**. 

gneau  pascal,  la  Veuve  de  Sarepta,  les  Deux  Les  gravures  du  Prodomus  œternitatis^  i 
Adam,  la  Synagogue  et  l'Église, la  Toison  de  petit  vol.  in-IG,  par  le  père  Drexelius,  ac- 
Gédéon,  Jonas  et  sa  prédication,  les  Trois  compagne  de  quelques  planches, 
ieunes  hommes  qui  apparaissent  à  Abra-  Les  danses  des  morts,  dites  danses  mac- 
bam,  figures,  dit  on,  de  la  Trinité  ;  le  Ser-  cabres.  Voir  au  mot  Danses  des  morts  les 
peut  d'airain,  le  Rocher  de  Moi  ia  et  celui  de  détails  que  nous  donnons. 
Sinaî,  etc.  Voir  à  toutes  ces  indications.  Le  Finis  cpronat  opus.  Belle  composition. 

Voir  Finis. 

ALLÉGORIE  CIVILE,  HISTORIQUE  (2).  —  Les  génies  oui  éteignent  des  flambeaux 
On  trouve  un  exemple  curieux  de  ce  genre  ou  torches  funèbres;  gracieuse  image  de  la 
d'allégorie  sur  les  murs  du  palais  ducal  de  mort  qui  se  trouve  assez  souvent  employée 
Venise.  Le  peintre  y  a  représenté  les  rap-  par  les  artistes  du  xv'  au  xvi*  siècle.  Voir  à 
ports  de  la  Religion  avec  l'État.  Les  pein-  Génies  funèbres  les  exemples  que  nous  en 
tnres  sont  publiées  dans  l'ouvrage  intitulé  :    citons. 


Faeti  ducales^  à  Venise,  1696.  Ces  plan- 
ches, qui  sont  d'un  grand  intérêt  sous  le 
point  de  vue  qui  nous  occupe,  sont  assez 
difliciles  à  rencontrer. 


Les  ligures  voilées ,  placées  autour  des 
tombeaux.  Voir  ceux  de  Dijon,  de  Broue, 
de  Philippe  Po,  etc.,  au  mot  Tombeaux. 

Génies  pleurant.  Voir  encore  Génies  fu- 


Vander  Hamen,  dans  sa  Chronique  de  don  nèbres,  Pleureurs. 

Juan  d^ Autriche,  fait  la  description  fort  dé-  Il  existe  au  Cabinet  des  estampes, à  Paris, 

taillée  des  allégories,  devises,  figures  em-  une  collection  très-curieuse,  composée  de 

blématiqnes,  représentées  sur  la  poupe  de  toutes  les  pièces  qu'on  a  pu  réunir  sur  la 

la  galère  du  généralissime  de  la  ligue  véni-  nécessité  de  la  mort,  la  pensée  de  la  mort, 

tienne  contre  l'empire  grec.  Cette  galère  le  moment  incertain  de  sa  visite,  les  hom- 

est  peinte  dans  le  tableau  représentant  l'as-  mes  mourant  dans  les  divers  instants  de  la 

saut  donné  à  la  ville  de  Constantinople  [lar  vie  au  milieu  d'une  fête,  d'une  danse,  d'un 

les  Vénitiens  ;  au  palais  des  doges,  à  Venise,  repas,  après  une  longue  maladie,  en  voyage, 

par  Dominique  Tmtoret,  et  est  cité  dans  le  sur  mer,  sur  terre,  etc.  On  y  voit  les  divers 

^1)  Sor  CPtic  matière,  voir  le  Cours  de  M.  Cyprien  est  encore  toute  neuve,  cl  sur  laquelle  nous  attendons 

Robert,  Cniversité  catlioliqun,  l.  VI,  p.  436  et  suiv.;  avec  impatience  le  résultat  des  travaux  de  MM.  Di- 

tlV,  p.  198,  et  toutes  les  rec.herches  consciencieuses  dron.  Gabier,  Martin,  Cyprien  Itoberl  et  de  tous  ceux 

faitesà  ce  sujet  par  M.  l'abbé Cahier,dans  son  Explicw  qui  se  livrent  à  Tétude  des  monuments  d'architecture, 

lionde*  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges,  in-folio.  Je  peinture  et  de  sculpture,  sous  le  point  de  vue  de 

[2)  Matière  riche  sans  doute  A  exploiter,  mais  qui  la  civilisation  chrétienne. 
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âges  subissant  ses   atteintes,   Tenfant,  le  par  un  anonyme,  2  vol.  ln-8^^  Bruxelles, 

jeune  homme,  Thomme  fait,  te  vieillard,  le  avec  figures. 

guerrier,  le  magistrat,  le  marchand,  etc.       Celui  intitulé  :  Uhbildungen  der  Denima- 

Voir  aussi  les  livres  d^emblèmes  de  Mathieu  1er  derdoms  vonMainz  mit  lateinischer,  etc., 

Gruter  et  d'Hondius,  qui  offrent  une  mine  in-4<*  publié  à  Mayence.  en  1829,  par 

curieuse  à  exploiter  en  ce  genre.  G.  Muller,  en  allemand,  latin  et  français. 

On  y  trouve  beaucoup  de  planches  repré- 
ALLEMAGNE  (Calvados  ).  —  L'église  de  sentant  les  tombeaux  des  archevêques,  évê- 
ce  lieu  est  un  exemple  intéressant  de  Far-  ques,  chanoines,  seigneurs  et  autres  per- 
chitecture  du  xr  au  xii"  siècle. On  en  trouve  sonnages,  depuis  les  viir  et  m*  siècles,  jus- 
un  spécimen  dans  le  8*  vol.  du  Bulletin  mi'à  la  fin  du  xvr.  Le  premier  est  celui 
monumental  de  M.  de  Caumoiit,  p.  182  ;  les  de  Fastradam ,  une  des  femmes  de  Char- 
murs  de  la  nef  sont  en  arêtes  de  poisson,  lemagne.  Voir  à  ce  nom. 
Voir  surtout  sur  ce  curieux  monument  Tou-  Séries  ordinum  ecclesiasticornm  Germa- 
vrage  de  Dawson-Turner  et  Cotman,  Ar-  niœ,  J.Ad.  Lonsccri,  in-4%  1585,  avec  plan - 
chitectural  antiquities  of  Normandy,  in-fol.  ches  ;  Francf. 

<^Aromco/i^ofwic<»/we,  2  vol.  in-folio,  pu- 

ALLEMÀGNE(l).  —  Les  principaux  mo-  bliés  par  Besselinus  et  Godefridus.  On  y 

numents  de  TAIIemagne  sont  publiés  dans  trouve,outre plusieurs /oc-n'iniifdediplômes 

les  ouvrages  suivants  :  accompagnés  de  leurs  sceaux ,  quelques  vi- 

Ferragojintiquitatumallemanicaram,sive  gnettes  représentant  diverses  dignités  de  la 

de  coUegiis  et  monasteriis  Germaniœ,  par  Germanie  moyenne  {Germaniœ  mediœ).. 
Joseph  Vadianus,  Icônes  et  imagines  episcoporum  bamèur- 

Scripiores  reram  germanicaram,  2  vol.  gensium,  faisant  partie  des  œuvres  de  Lu- 
in-folio,  avec  planches,  par  J.  M.  Heinec-  dwig,  1  voL  in-folio, 
cius  et  Georg.  Lectefjeldus.  Thésaurus  monumentorum  ecclesiastic(h 

Les  plus  beaux  monqments  de  TAIlema-  ram,  etc.,  5  ou  4  vol.  in-folio  par  Henri 

gne,  publics  par  Fréd.  Moller,dans  Fou  vrage  Canisius. 

intitulé  :  Architecture  des  églises  gothiques       La  grande  chronique  de  Nuremberg,  1493, 

allemandes,  2  vol.  grand  in-folio;  le  texte  în-folio,  gothique,  avec  diverses  planches  en 

est  en- allemand.  bois  qui  représentent  quelques  vues  grossiè- 

Monasteriorum  Germaniœ  chronàlogia ,  res  de  villes  d'Allemagne ,  de  princes  de  ce 

in-fol.^  par  Gasp.  Bruschius,  et  le  supplé-  pays,  etc. 
-  ment  par. Heyssel.  Inscriptiones  ambargenses,  1  vol.  in-folio 

Pe  SiàiUis  Germanorum,  1  vol.  in^blio,  de  Théod.  Ackelmann.  On  y  trouve  un  re- 

par.  Michel  Heineccius.    Cet  ouvrage  qui  cueil  d'épitaphes  curieuses, 
semble  né  s'occuper  que  des  sceaux,  comme       La  Thuringia  sacra.  Voir  ce  nom. 
V  l'inclique  son  titre,  renferme  une  foule  de       L'ouvrage  in-folio, publié  de  1822  à  1828, 

documents  historiques  du  plus  grand  inté-  à  Munich,  par  Dom.  Quaglio,  peintre  de  la 

'  rêt.  Ainsi  on  y  trouve  une  suite  d'armures,  cour  de  Bavière,  intitulé:  Monuments  re- 

dç  diadèmes,  de  couronnes  impériales,  du-  marquàbles  du  moyen  âge  en  Allemagne, 

cales,  baronnales,  etc.,  de  casques,  de  bou-  avec   planches    accompagnées  d'un  texte 

diers  classés  par  ordre  chronologique,  des  allemand. 

inscriptions,  signatures,monnaies,etc.  Parmi       Les  trois  âges  de  l'architecture  en  Alterna-' 

ks5  sceaux  on  en  remarque  un  qui  a  près  de  gne  prouvés  par  trois  monuments  remarqua- 

C  pouces  de  haut,  p.  59,  un  trilobé,  p.  60,  oies,  la  cathédrale  de  Ratishonne,  V église  de 

d'autres  qui  ^ont  tnangulaires,  etc.  Saint-Jacques  et  celle  de  Saint-Emmerand , 

Fétus  liturgica  alemannica,  11  vol.  in-4%  ou  les  trois  styles,  byzantin,  de  transition 

par  M.  Gerbert,  accompagné  de  planches  et  gothique,  in-folio,  texte  et  48  planches 

très-curieuses.  de  la  plus  belle  exécution,  publiés  par  Popp 

Histoire  ecclésiastique  de  V Allemagne,  et  Bulau,  édition  française,  à  Paris,  chez 

(I)  Les  principflux  ouvrages  publiés  sur  l'hisloire  de  cien  baptistère  de  Bonn,  p.  388:  de  Laach,  1^.  :de 

rAltemagne  et  de  l'empire  d'Allemagne,  se  trouvent  Saînt-Saonld  de  Nuremberg,  dont  il  donne  deux  cna- 

indiqués  dans  la  Jfér/ioae  po^ir  ^/udifr  t'nisioire ,  par  piteaux,  ib,;  celle  Saint-Martin  de  Cologne,  p.  890, 

P- 

UiTe, 
maqn 

rations  générales  sur  Fitrchiiectnre  religieuse  de  ce  de  monograph'ie  sur  diverses  églises,  p.  395.  une  Bi- 

Tpayg,  par  Daniel  Ramée  ;  Manuel  d'archltécutre,  3  vol.  bliograpnie  sur  l'histoire  de  Part  en  général  en  Alle- 

.  in-12;  Parifi  1843  ;  I.  Il  Moyen  âge»  p.  380  è  308,  sur  magne,^,  396  à  398. 
les  églises  de  Worros,  p.  384;  Majfcnce,  p.  385;  Van- 
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Bance,  rue  Saint-Denis,  le  texte  est  des    et  Londres,  72  planches  gravées  au  trait  et 

plus  remarquables  un  texte  en  allemand. 

CostaiMs  des  nobles  allemands,  Bonnard,  On  y  remarque  des  détails  de  l'église  de 
l,  I,  pi.  X,  XLiii,  Lxxxviii.  Ceux  représentés  Mayence,  de  Paderbom ,  Arschaftembourg , 
sur  diyere^  pien^es  tombales ,  pul)liés  par    de  Worms,  de  Coblentz,  de  Friburg,  Gun- 

lAuberiMMer.Bettragezurteutsch^^^  berg,  d'Openheim,  dTlm,  Dantzig,  les  dé- 

ou  Matériaux  pour  Vhistoire  de  l'art,  t  I,  tails  d'un teau  cloUre  roman,  pl.xiv, xv,  xvi. 

pi.  Il,  IV,  VI,  XI,  XVI,  XVII,  et  t.  Il,  pi.  IV,  XI,  Des  fonts  de  baptême  des  xiP  et  xiii*  siè- 

in,  XVIII,  XIX.  clés,  pi.  XIII. 

On  y  trouve  aussi  divers  spécimens  d'ar-       Des  portes  et  leurs  belles  ferrures,  du  xir 

chjtecture,   de  peinture  sur  verre  et  mi-  au  xiir  siècle,  pi.  xxviii. 

niature,  et  quelques  beaux  morceaux  de  Une  sacristie,  des  fragments  de  vitraux 

sculpture ,  savoir  :  pour  l'architecture ,  l'é-  dont  les  ornements  sont  formés  de  feuilles 

glise  abbatiale  de  Darnsboug.  en  H5i,  pi.  de  vigne. 

vin,  côté  droit  d'une  église  de  monastère.  Les  détails  de  la  douane  de  Mayence,  des 

p  .  X;  I  église  des  prémontres d'Ilbenstadsen,  pierres  tombales  d'évêques,  pi.  xlv  et  xlvi. 

p.  XIX  et  XX;  comme  peinture,  voir  les  Les  détails  d'un  magniûque  clocher  à 

pi.  I,  IV,  IX  ,  XII ,  XIII,  XV,  xviii;  comme  Ulm,  pi.  lviï  et  lviii. 

sculpture,  diverses  pierres  tombales;  les  Deux  tabernacles  en  pierre  d'un  déUil 

porles  de  bronze  de  la  cathédrale  d'Hil-  prodigieux  de  sculpture,  pi.  lxi  et  xlii. 

desheim,  des  autels,  voir  la  liste  desmo-  De  belles  stalles  du  xv  siècle,  pl.  xliv 

numents  en  télé  de  notre  exemplaire.  et  lxv. 

Celui  de  Tombleson ,  intitulé  :  Fiews  on  Une  rosace  du  xv  siècle,  pl.  xxxvi  et 

theEhine,  in-8°  et  in-4%  rempli  de  plan-  xxxvii. 

ches  bien  exécutées  et  reproduites  en  partie  Voir  aussi  Prague,  Ratisbonne,  Vienne, 

^mXUmvers  pittoresque,  publié  par  les  NuftEMBERc,  Laach,  Saint-Jacques,  etc. 

treres  Didot,^//cma^/if,  2  vol.  in-8%  savoir  Voir  aussi  au  mot  Empire  le  complément 

plusieurs  belles  vues  de  châteaux,  de  ca-  de  cet  article, 
tnédrales  et  autres  monuments  dont  on 

trouve  les  détails  à  leurs  noms.  Voir  Bonn,  ALLET  { Abbaye  d').  —  Vues  des  ruines 

Ulogne,  Mayence,  Nuremberg,  Spire,  Trè-  de  ce  monument,  Taylor,  Foyage  pittores- 

TES,  WoRMS,  etc.  qae  en  France,  Languedoc,  t.  II,  1"  partie. 

Voir  surtout  1  ouvrage  intitulé  :  Faes  orU  pl.  clxxii,  clxxiii,  clxxiv,  clxxv. 
ginales  des  principales  villes  de  V Allema- 
gne, \  vol.  in-folio  par  Lange  et  Rauch;  ALLIANCE  (Nouvelle).  — Parmi  les  beaux 
0  Armstad,  et  pour  les.  monnaies  celui  de  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges,  il  en 
rerrario  et  Dœderlin ,  Monnaies  germant-  existe  un  qui  représente  les  figures  de  l'An- 
Çf^du  moyen  âge.  cien  Testament  mis  en  rapport  avec  le  Nou- 

Ului  publié  a  Munich,  en  1830  par  Sul-  veau ,  et  qui  iaii  l'objet  de  la  l'-  planche 

pice  Boissérée,  en  12  livraisons ,  in-folio ,  de  l'ouvrage  de  MM.  Arthur  Martin  et  Ca- 

renfermant  72  planches,  il  est  intitulé  Mo-  hier,  sur  la  monographie  de  cette  église. 

naments  d'architecture  du  YW  au  xnvsiècley  Voir  le  texte  depuis  la  p.  87  jusqu'à  la 

iituéê  sur  les  bords  du  Rhin.  On  y  remarque  p.  106. 
les  belles  églises   romanes  de  la  ville  de 

Bonn,  de  Cologne,  de  Laach,  de  Combourg ,  ALLIANCES ,  FIANÇAILLES ,  etc.  —  La 

Hcislerbach,  d'Andernach,  Saint- Quirin  à  miniature  d'un    manuscrit  du  y\\V  siècle 

k      'j     Sinzig,  Rommersdorf,  d'Alstem-  représente  un  très-ancien  usage  des  peuples 

Derg,  des  cloîtres  magnifiques ,  des  baptis-  anglo-saxons.  On  y  voit  un  homme  et  une 

teres, fonts  de  baptême,  des  tombeaux  d'évê-  femme  voilée,  qui  tiennent  chacun  un  bâ- 

qpe8,d'abbés,decomtesallemands,quelques  ton   dans   lequel    est  enfilé    un  anneau, 

vitraux,  dont  on  trouve  les  détails  dans  un  L'homme  paraît   présenter  une   pièce  de 

texte  formant  plusieurs  chapitres  distincts,  monnaie  à  la  femme,  et  celte  dernière  jette 

donnant  une  histoire  de  l'art  en  Allemagne  un  coup  d'œil  à  travers  ses  doigts  écartés, 

a^  mieux  composées.  Le  costume  de  la  femme  est  assez  singu- 

UIui  de  Georg.  Moller,  intitulé  :  Denck-  lier;  elle  semble  avoir  les  pieds  liés  par  une 

mlerdeutschenbankunst,\xi4o\\0'y  Lcipsick  ceinture (1).  Cette  miniature  se  trouve  re- 

(1)  5oos  n'aflSmions  pas;  il  nous  a  semblé  voir  ce  par  Montraucon.  Voir  la  figure  prétendue  de  Charles 

que  nous  disons;  le  dessin   pourrait  d'ailleurs  élre  le  Chauve  en  lélede  la  Bible  manuscrite  de  ce  nom. 

\!^!S\  ^^  '*^  graveur  avoir  mal  traduit  Toriginal  :  une  Quand  les  aigles  se  trompent,  les  ignorants  sont  bien 

uiNU-lelie  de  manteau  a  bien  été  prise  pour  un  sceptre  excusables. 
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produite   dans    V Angleterre    ancienne   de  Les  éditeurs  des  Cérémonies  religieuses 

Strutt,2  vol.  in-4*,  t.  I,  pi.  xv,  fig.  4.  Dans  des  divers  peuples  de  la  terre  reproduisent 

d'^Xf^ïncouri  y  Peinture,   pi.   clxiv,  n*»  i3.  aussi  cette  cérémonie.  Voir,  1. 1,  les  plan- 

Voir  aussi  les  mots  Fiançailles,  Maria-  cbes  des  Cérémonies  poniiOcales ,  édition 

GE8,  SposALizio.  iu-folio,  OU  Celle  in-4'',  dont  les  paginations 

varient 

ALLIANCES   POLITIQUES    des    cantons 

suisses  avec  la  France. —  Composition  allé-  ALPHABETS.  —  Tableaux  comparatifs  de 

gorique  diaprés  un  dessin  publié  dans  le  divers  alphabets  de  manuscrits  grecs  et  la- 

Magasin  pittoresque,  8'  vol.  ou  8*  année,  tins  depuis  le  iv*  ou  le  v*  siècle, 

p.  157.  Ce  dessin  paraît  être  fait  dans  le  Runique,  dit  d'Ulphilas;  autre  dit  Mo- 

XVI*  siècle.  nacal ,  Chronicon  gotwicense  de  Godefroi, 

abbé  de  ce  couvent  (i),  1. 1,  p.  71. 

ALLOCUTIONS  de  Josué  à   ses  soldats.  Du  iv  au  V'siècle.  D'Agincourtf2),  Pm- 
Voir  JosuÉ.  De  Jésus-Christ  à  ses  apôtres,  ture,  pi.  xx,  xxv  et  lxv,  n**  5. 
peinture  à  fresque  du  xiii"  siècle,  d^Agin-  Du  w  au  vu*.  Voir  les  planches  de  Pou- 
court,  Peinture,  pi.  ci,  n**  1.  vrage  de  Astle  intitulé  :  Origin  and progress 

Autre  tirée  d'une  miniature  d'un  méno-  of  IVriting,  etc.,  in-4°,  1  vol.  (Londres.) 

loge  grec  du   même   siècle,  d'Agincourt^,  Du  vin"  au  ix*.  D'Agincourt,  Peinture, 

pi.  cm,  n°  1.  pi.  xxxi^  xxxii,  xxxiii  et  xxxiv,  n*"  25. 

De  Constantin  au  peuple.  Voir  Constan-  Du  ix*  au  x".  Ib,,  pi.  xxxvi,  n"*  5;  pi. 

TIN.  xxxviii,  n***  1,  6.  Alphabet  cursif. 

Autre  du  même  siècle,  pi .  xl,  n*»  *  5,  6,  7  ; 

ALOST  (Flandre^.  —  Ma^ifique  église  pi.  xlvi,  n*"»  6,  7,  8.  Alphabet  majuscule 

de  cette  ville,  architecture  da  xv*  au  xvi*  grec,  ib.,  pi.  xxxvin,  n"  23,  et  pi.  lxxxi, 

siècle,  Fiandria  illustrata^  t.  U,  planche  de  n*"  1.  (Manuscrit  du  Vatican,  n""  354.) 

la  p.  496.  Cet  ouvrage  est  d'une  exécution  Du  xi*.  D'Agincourt  (/ô.),  pi.  XLix,n*  8, 

achevée  et  est  remarquable  parmi  les  plus  9.  La  pi.  xx.  lettre  A,  offre  quelques  carac- 

beaux  monuments  à  planches.  tères  alphabétiques  du  même  siècle  tirés 

Sceaux  des  échevins  et  bourgeois,  1296,  d'un  des  panneaux  de  la  porte  sculptée 

Trésor  de  numismatique.  Communes,  pi.  vi,  d'une  église, 

n*  6.  Du  xir.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lxvi, 

Monnaies  d'Alost.  Voir  là  JRevue  numis-  n**  9,  10,  11;  pi.  lxvii,  n*'»3  et  8;  pi.  l, 

matiquede  Blois,  à  la  table  des  matières  n*  4;  pi.  lvii,  n"  13,  14;  pi.  lix,  n°'  9, 

qui  donne  l'indication  des  planches.  10.   Presque  toutes  ses  planches  sont  des 

faC'Similed'un  manuscrit  du  Vatican, la Pa- 

ALPES  (Annales  des  Basses-),  4  vol.  in-8*>  noplia,  n°  666. 

par  un  anonvme.  Recueil  de  pièces  remar-  Autre  du  même  siècle.  Toir  l'ouvrage  «fe 

quables  sur  ïa  Provence,  avec  figures  ;  Pa-  iVaf.  de  de  Wailly. 

ris,  chez  Dumoulin ,  n"  203  de  son  caialo-  Du  xiir.  D'Agincourt,  pi.  lix  {Paléogra- 

Îfue.  La  grande  collection  topographique  de  phie  grecque)  \  pi.  lxi,  n*»  7.  Alphabet  d'un 

a  France  par  départements,  formée  au  Ca-  manuscrit  bulgare,  pi.  lxx,  n**  2. 

binet  des  estampes,  à  Paris.  D'Agincourt,  dans  la  pi.  lxxxi  du  même 

V  Univers  pittoresque,  Y^xxhWé^dxWA.  Fir-  volume  des  monuments  de  sa  Peintures 

min  Didot,  frères ,  sous  la  direction  de  réuni  en  deux   tableaux   l'ensemble  des 

M.  Lemaitre.  divers  alphabets  de  la  Paléographie  grecque 

et  latine  comparées  depuis  le  viii*  siècle  jus- 

ALPHABET  EN  CROIX,  tracé  sur  le  pavé  qu'au  xv*  (3). 

d'une  église  lors  de  sa  dédicace  ou  consécra-  Outre  ces  planches  de  l'ouvrage  de  d'.4- 

tion.  —  Ce  genre  de  cérémonie  se  trouve  gincourt,  il  faut  consulter  et  étudier  les 

représenté  dans  divers  livres  des  cérémo-  belles  planches  du  Z^ic^ionnfiiradf  d/p/oma- 

nies  liturgiques.  Voir  le  Pontificale  roma-  tique  des  bénédictins,  en  S  vol.  in- 4".—  De 

num,  édition  de  1564,   in-folio;   Parisiis,  Touvrage  de  dom  Mabillon  de  lie  diplo- 

pi.  de  la  p.  54.  matica,  1  vol.  in-folio. 

(I)  Voir  le  volume  supplémentaire  de  Xd^Kéthode  ment  classées  en  3  vol.,  ArchUecture,  Peinture  et 

pour  étudier  l'histoire,  de  Leuglet  Dufresnoy,  in-4%  Sculpture, 

p.  69.  (3;  Page  108  du  texte  de  son  grand  ouvrage,  u  Agin- 

ri)  Son  grand  ouvrage  sur  VHistoire  de  Part  au  court  expose  la  marche  progressive  delà  PaZéof/rfl/'*«« 

moym  âfje,  en  6  vol.  in-folio.  (^>uaud  nous  le  citons,  chez  les  Grecs  et  les  Latins, 
c'est  toujours  pour  les  planches,  qui  sont  ordinaire- 
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Tàblean  comparatif  et  âynopligne  d'aU  buste  de  ce  prince,  vétn  de  son  armurcf. 

phabeU  allemands  depuis  le  w  siècle  envi-  Peinture  du  XT'siècle  environ.  D'Agincourt, 

roDjusqu^auxiirou  XIV,  à  la  findcsplan-  Peinture,  pi.  cxliv.   Médaille    du  même 

chcs  de  l'ouTraee  intitulé  :  De  Sigillis  Ger-  prince.  Ib.  (2). 

manorumj  i  vol.  in-folio,  par  Joan.-Mich.  Autres  médailles  d'Alphonse  se  trouvant 
Ueineccius.  Ce  tableau  est  très-curieux.  gravées  dans  Touvrage  intitulé  :  Sicilia  de- 
Essai  sur  les  alphabets  et  lettres  des  in-  scritta  eon  meda^/icdaPhil.Perulta,i  vol. 
tcriptions  des  niéaailles,  sceaux  et  autres  in-folio,  pi.  cxxi,  cixii,  cxxiii,  n*»  2. 
monuments  lapidaires  de  VEspagne,  L.-J.  Entrée  triomphale  de  ce  prince  à  Naples. 
Velasqnez,  Madr,,  in-4''  avec  planches.  Voir  au  mot  Entrées  triomphales. 

TrcUté  de  calligraphie  de  Jansen,  1  vol.  Couronnement  de  ce  prince  par  un  car- 

in-S**,  avec  des  fac-similé  d'écriture  de  di-  dinal  et  un  évéque.  (Médailles.)  PI.  m  et  iv 

verses  époques  et  une  liste  d'ouvrages  eu-  du  folio  125  de  la  Sicilia  descritta,  etc.,  ci- 

rieux  sur  cette  matière  depuis  le  xiv'  siècle,  dessus  désignée. 

Vendemiœ  litierariœ  de  Schannat,  \  vol.  ALPHONSE  H,  duc  de  Ferrare.  —  Figuré 

iii-folio,avecplanches  de  diplômes, chiffres,  en  pied,  armée  de  pied  en  cap.  Voir  la 

signatiires,etc.  pi.  xliv  de  Touvrage  de  Schrenckius,  \  vol. 

Collection  d'alphabets  allemands  dessinés  in-folio  intitulé  :  Augustissimorum  inséra- 

sur  bois  et  gravés  en  1554  par  Henri  Wog-  tornm,  dacum,  baronum,  comitum,  effigies. 
therre. 

Douze  beaux  modèles  d'écritures  aile-  ALPHONSE  (  Saint  ),  évêque.  -    Figure 

mandes,  par  Urb.  Wys,  in-4'',  1549.  debout.  Collection  des  saints  du  Cabinet  des 

Le  Libellns  valde  doctus  du  même  au-  estampes,  à  Paris. 
teoT,  avec  56  feuillets  in-4°  d'écritures  go- 
thiques. ALPHONSE,  n*  du  nom.  —  Ce  prince  est 

On  trouve  de  beaux  fac-similé  de  lettres  représenté  avec  son  fils,  près  de  Jésus-Christ 

gothiques  sur  des  pierres  tombales  dans  le  mis  au  tombeau.  Bas-relief  du  xv  siècle. 

grand  ouvrage  intitulé   :  Feiusta  Monn-  iV<?apo/f  «acra  d'Eugenio,  p  510  (5). 

menta,  publié  en  plusieurs  vol.  in-folio  par  11  existe  dans  l'œuvre  du  graveur  Wierix 

les  membres  de  la  Société  des  Antiquaires  une  belle  gravure  petit  in-4°  qui  semblerait 

de  Ldddres.  la  copie  de  ce  bas-relief.  Les  costumes  sont 

Alphabet  grotesque  du  Mattre,  de  1466,  bien  ceux  du  xiv*  au  xv*  siècle;  mais  il  se 

cité  par  M.  Duchesne,  Voyage  d'un  icono-  pourrait  bien  que  les  personnages  fussent 

S^tf^  in-S**,  p.  564.  Voir  aussi  l'œuvre  du  quelques  princes  de  la  maison  de  Bourgogne, 

taître.  Voir  l'œuvre  du  graveur. 

Le  lYésor  des  langues^  par  Duret,  rempli 

de  planches  (1)  des  divers  alphabets.  Les  ALSACE,  ^f^a^ia  fZ/a^fra/a.  •— 2  volumes 

planches  de  cet  ouvrage  sont  faibles.  in-folio,avec  planches,  par  Jos.  Dan. Schœp- 

Le  Thésaurus  antiquitatum  sacrarum,  flinius. 

d'AngelusRocca.  Les  planches  des  pages  21 2,  On  y   remarque  un  sarcophage  do  xir 

215,  214,  240  et  suiv.,  t.  IL  siècle  sur  lequel  est  représenté  un  évêque. 

Celles  du  Nouveau  traitéde  diplomatique,  dont  le  costume  est  très-curieux  par  ses  dé- 
par  dom  Dévalues,  reproduites  dans  les  di-  tails  et  très-important  pour  ceux  qui  élu- 
vers  volumes  des  Annales  de  philosophie  dient  les  antiquités  ecclésiastiques.  Figure 
cfcrfïifim^.Voir  depuis  les  t.  X1V,XV,  XVU,  de  la  sainte  Vierge;  est  représentée  cou- 
XVlll ,  XEt,  et  les  tables  de  chaque  vo-  ronnée  de  créneaux,  ainsi  que  TEnfant-Jé- 
lome.  sus.  Deux  abbesses  sont  à  genoux  (xi*  siè- 

Trois  spécimens  de  lettres  de  l'alphabet  cle).  D'Agincourt,  5ca(ptor<',  pi.  xxi,  n***  0 

des  frères  Vespasien,  édition  de  1554,  Cator  et  10. 

loguede  la  bibliothèque  Leber,  1. 1,  p.  192,  Bas-relief  provenant   du  monastère  ou 

n*  1266.  Ces  lettres  sont  L,  B,  H.  montagne  Sainte-Odille  (vers  le  vir  siècle), 

représentant  un  prince  faisant  une  dona- 

ALPHÉEfVoirSAiNT-lACQiJES-LE-MiifF.UR).  tion  aux  religieuses  d'un  couvent,  en  pré- 
sence de  l'évéque  saint  Léger,  dont  le  nom 

ALPHONSE   D'ARAGON.   —   Figure  en  est  gravé  sur  le  monument.  Costumes  bar- 

1}  Cet  ouvrage  est  plas  cvriei»  et  singulier  qoe  (i)  Cette  médaille  est  A  tort  placée  dans  ce  volilme, 

^  à  eoBSoller  poor  laire  une  élude  sérieuse  de  la  puisque  c'est  an  monumenl  de  sculpture, 

ptléofrapbie;  beaucoup  d'alphabets  sohi  faits  à  plaisir  fS)  Tiraboschi,  Mothie  de'  pUltfri  moéemi,  in-4<', 

«t  sont  nuls  pour  Pétude,  tels  que  celui  des  Anges,  I780,  p.  256,  parle  de  cette  coonposilion. 
p.  124,  &  Abraham,  ib. 
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bares  et  singaliers.  Monuments  français, 
parBeaunier.  et  Rathier^  t.  1,  pi.  xxvii. 

Plusieurs  des  principaux  monuments, 
églises,  châteaux,  chapelles,  cryptes,  etc., 
de  diverses  villes  d'Alsace  sont  publiés  dans 
un  ouvrage  intitulé  :  Antiquités  de  l'Alsace, 
par  MM.  Schweighœuser  et  Golbery,  dont 
les  planches'  lithographiées  par  divers 
artistes,  d'après  les  dessins  de  M.  Gha- 
puis,  1  vol.  m-4^,  offrent  une  suite  d'envi- 
ron 80  vues,  accompagnées  d'un  texte. 

Histoire  de  la  province  d'Alsace,  par  La- 
guille,  i  vol.  in-folio  avec  figures. 

Voir  aussi  les  mots  Strasbourg,  Wissem- 
BOURG,  Odille,  Tham,  Gebwiller,  Luthem- 

BACH,   ROUFFACH,    ÀRBACH,   GOLMAR,  AlPACH, 

Saint-Ulric  ,  Ofmertheim  (Église  d'),  Maur- 
moutier,  Saint^Georges, à  Hagueneau, Neu- 
ville, Dandlau  (Ghapelle  souterraine  de 
Sainte-Odille.  Grypte  du  xr  ou  xii*  siècle). 
Voir  Gryptes. 

Sceaux  de  celte  province. 

Outre  ceux  de  la  Lorraine  (i),  dont  nous 
donnons  le  détail  au  mot  Lorraine.  Voir 
encore  le  Trésor  de  numismatique,  volume 
des  sceaux  des  communes,  i  vol.  in-folio, 
pi.  XIV,  p.  24;  savoir  deux  sceaux  de  Stras- 
bourg. Voir  ce  nom,  et  à  celui  de  la  ville 
de  Mulhouse. 

Parmi  ces  grands  feudataires  de  la  cou- 
ronne de  France,  nous  trouvons  un  sceau 
de  Philippe  d'Alsace,  comte  de  Flandre. 
Trésor  de  numismatique,  etc.,  i  vol.  in- 
folio, pi.  xxvii,  n°  1. 

Voir  aussi,  au  mot  Flandre,  les  beaux 
sceaux  publiés  par  Wrée,  où  il  s^en  trouve 
plusieurs  pour  1  Alsace. 

AMABLE  r Saint). — Gollection  des  saints 
du  Gabinet  aes  estampes  de  Paris. 

AMjE.  —  Nom  sous  lequel  sont  désignées 
dans  les  anciennes  liturgies  des  espèces  de 
lioles  allongées  destinées  à  renfermer  le  vin 
que  le  peuple  devait  présenter  à  l'autel  au 
moment  de  l'offrande.  On  trouve  deux  fioles 
de  cette  forme  figurées  dans  lo  Muswum 
Christianum  du  Vatican,  publié  à  Rome 
par  Erasme  Pistolési ,  dans  son  magnifique 
ouvrage  II  Faticano  descritto,  en  plusieurs 
volumes  in-folio,  année  i85B,  voir  dans 
le  t.  HL  pi.  Lxxx  et  le  texte,  p.  257.  L'une  de 
ces  fioles ,  qui  représente  saint  Pierre  , 
est  reproduite  dans  le  t.  XI  des  Annales 

(1)  Ou  les  trouve  souvent  réunis  dans  plusieurs 
grands  ouvrages,  les  mêmes  princes  ayant  eu  long- 
temps la  souveraineté  de  ces  deux  pays.  Voir  A  ce 
sujet  Piganiol  de  la  Force,  Description  de  la  France, 
t.  XII,  et  tous  les  auteurs  cités  par  Lenslet  Dufres- 
noy,  Méthode  pour  étudier  Vhitto\re ,  t.  IV,  p.  250  et 
252,  et  surtout  l'ouvrage  intitulé  :  Origine  des  mai- 


de  philosophie  chrétienne,  planche  de  la 
page  60. 

AMALBERGE  (Sainte),  tenant  deux  pois- 
sons. —  Acta  sanctorum,  juillet,  t  m, 
planche  de  la  page  80.  Un  roi  est  sons  ses 
pieds  comme  sous  ceux  de  sainte  Gatherine. 

AMALÉGITES.  —  Gombat  des  Amaléciles 
contre  le  peuple  de  Dieu.  Miniature  d'un 
manuscritduxiu*  siècle.  D'Agincourt,  Pein- 
ture, pi.  LXiK  n*  6. 

Mosaï<|ue  ae  l'église  Libérienne  à  Rome. 
Giampini,  Prêtera  Monumenta,  t.  I,  pi.  lix, 
n^'â. 

Fresques  du  Vatican  par  RaphaeL  Voir 
la  suite,  dite  ses  Loges,  dans  les  œuvres  du 
peintre  ou  celles  de  ses  graveurs,  Horace 
borgiani,  Ghaperon,  etc. 

AMAND  (Saint).  — Debout  et  tenant  à  la 
main  un  instrument  de  supplice.  Sculpture 
d'un  dyptiquedu  xiv*  siècle  environ.  Gravée 
dans  Touvrage  intitulé  :  De  Dittid  degU 
antichi  profani  e  sagri,  par  Sébastien  iSo- 
nati,  1  vol.  in-4*». 

Autre.  —  Évé<{ue  de  Tournay  tenant  une 
crosse  et  une  église  ;  près  de  lui  un  dragon 
couché.  Histoire  de  cette  ville  par  Jean 
Gousin,  i  vol.  in-i*",  et  la  page  29. 

Autres  dans  la  collection  des  saisis,  au 
Gabinet  des  estampes  de  Paris. 

Abbaye  de  Saint-Amand  en  Normandie. 
Voir  les"^  planches  publiées  dans  les  Foyam 
pittoresques  et  romantiques  du  baron  Taylor 
et  de  (killeux.  Normandie,  pi.  154,  155, 
136. 

AMANT  (Saint).  Y.  la  collection  ci*Klessus. 

AMARANTE  (Ordre  militaire  de  1').  - 
Le  costume  de  cet  ordre  se  trouve  dans 
Schoonebeck,  J7i«toir«  des  ordres  militaires, 
t.  U,  pi.  cxiii,  p.  326.  Voir  aussi  Heliotet 
Bar. 

AMATUS  (Saint).  -  Voir  Amand. 

AMAZONE.  —  Représentée  sur  un  émail 
byzantin.  WiUemin,  Monuments  français, 
1. 1,  pi.  III. 

AMBASSADES  et  AMBASSADEURS  d» 
Gabaonites  à  Josué  pour  obtenir  des  se- 

sons  d'Alsace  et  de  Lorraine,  in-folio,  i649,  sans  nom 
d'auteur.  Voir  aussi  le  Cataloaue  n*  2  de  la  librairie 
départementale,  publié  par  le  libraire  Dumoulin,  à 
Paris  ;  ce  catalogue  est  d'autant  plus  curieux  à  con- 
sulter, qu'on  y  trouve  indiqué  avec  assez  de  soin  les 
ouvrages  qui  renferment  des  planches. 
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coors.— Miniature  de  la  Bible,  dite  de  saint  boise  daiis  la  cathédrale  de  Rouen,  publié 

Paul  au  Vatican.  D^Agincourt  en  donne  une  en  grand   dans  les  Forages  pittoresques 

copky  Histoire  de  Part  {Peinture) y  pL\xyii^  dans  l'ancienne  France  (JNormandie)^  t   I, 

n"  17.  pi  cxxxv,  Album  du  Sommerard,  pi.  xxxi, 

-- de  Constantinople  reçus  par  Charle-  série  5«  (1).  Sceau  du  cardinal,  TV^^or  d^ 

magne.  Diaprés  une  miniature  byzantine»  namM/natiârue,  Sceaux  des  communes,  pi.  x, 

Histoire  de  France  en  estampes,  1. 1,  au  Ca-  n*'  2  ;  —  Charles  d' Amboise,   maréchal  et 

bjnet  des  estampes,  à  Paris,  et  dans  r£/>uV«r«  amiral  de  France,  Trésor  de  lacouronnede 

pittoresque  de  Didot,  Allemagne,  t.  H,  pi.  l,  France^  t.  Il,  p.  208.  Figure  en  pied,  cos- 

et  L I,  p.  154  du  texte.  Diverses  médailles  tume  du  xiv'au  xv^  siècle.  D'après  la  planche 

pontificales  offrent  des  sujets  d'ambassades,  des  Monuments  de  la  monarchie  française 

Une  de  Clément  VIII,  1595.  Dumolinet,  Nu-  de  Monlfaucon,  t.  IV,  pi.  xxvii,  fig.  3. 
mitmata  pontificum,  pi.  xxvi,  n""  8. 

Ine  de  Sixte-Quint.  Ib.,  pi.  22,  n**  26.  AMB0N6  (2).  —  Pour  la  place  des  am- 

—  De  Guillaume  le  Bâtard  au  comte  de  bons  dans  les  églises  primitives,  voir  les 

Ponthieu  pour  lui  ordonner  de  mettre  en  plans  d'anciennes  basiliques,  dans  les  ou- 

liberlé  Harold.  Tapisserie  de  Boy  eux  ou  de  vrages  de  Samelli ,  de  Beveregius ,  Voigt , 

Mathilde,  2*  députation,  ib.  Voir  ce  monu-  intitulés:  BasilicoaraphiadeAltaribus,etc.y 

ment  dans  Monlfaucon,  Stothard,  les  Mé-  celui  de  l'église  Saint-Clément,  de  Rome, 

noires  de  P Académie,  etc.  vr  et  v*  siècles.  Voir  à  ce  nom. 

Autre  à  Ravenne,  vr  sièele,  Atlas  de 

âMBIANUS  (Saint  ). — Reliquaire  présen-  V Architecture  religieuse,  de  M.  de  Caumont, 

tant  une  face  humaine  dans  laquelle  se  pi.  xliii  ,  bis,  reproduit  dans  d'Agincourt 

trouve  renfermée  les  restes  de  ce  saint.  \ Histoire  de  l'art\  Architecture,  if\.\\sn\y 

Monument  du  xiv  siècle.  Acta  sanctorum,  n**  38;  et  dans  les  Annales  de  philosophie 

mois  de  juin,  t.  IV,  p.  750.  chrétienne,  t.  XIX,  pi.  delà  p.  346,  n^"  24 

du  plan. 

ÀM60ISE  (1),  ville  et  château.  —   On  Miniature  d'un  Exsultet  du   xi*  siècle, 

trouve  diverses  vues  de  ce  beau  château  d'Agincourt,  Pein^are^  pi.  lv,  n*"!. 

dans  l'œuvre   d'Israël  Silvestre ,  graveur,  Bas-relief  de  celui  de  Monza.  Sculpture 

dans  tous  les  Cabinets  d'estampes  de  France  du  xiii*  siècle,  environ,  Frisi,  Memorie  di 

et  de  l'étranger,  et  la  grande  Topographie  de  Monza,  1. 1,  pi.  x,  d'Agincourt,  Sculpture, 

la  France,  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  pi.  xxvi,  n*"  3d. 

Album  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Celui  de  l'église  cathédrale  de  Milan.  Mo- 

Sommerard,  pi.  m,  4*  série;  fragments,  i6.,  numentisacri  di  Milano,  par  Giulini,  1  vol. 

pi.  XVI  de  la  5*  série.  in-4''.  Milan,  1824.  Monumenti  di  Milano, 

Description  de  ce  château^  par  M.  de  La  par  Allegranza  (3),  i  vol.  pi.  it  à  vi,  et  dans 

Saussaye,  in-4o,  avec  planches.  Uiulo  Ferrari,  celui  de  l'église  Saint-Cé- 

Dans  ce  château  existe  une  belle  cha-  saire  à  Rome,  Hope,  Histoire  de  l'archi" 

pelle  dont  la  porte  est  ornée  d^un  délicieux  tecture,  pi.  xxvi. 
bas-relief  représentant  la  chasse  de  saint 

Hubert.  On  trouve  une  vue  intérieure  de  AMBROISE  (Saint).  —  Figure  en  pied, 

cette  chapelle  et  de  sa  belle  entrée  dans  Mosaîoue  de  Téglise  Saint-Ambroise,  a  Mi- 

Pouvrage  de  Will.  Muller,  intitulé  :  Pic-  lan  (4j  ;  Monumenti  sacri  e  profani  di  Mi- 

turesaae    sketches  of  the  Francis  of  the  lano,  etc.,  par  Giulo  Ferrari.  1  vol.  in-4**, 

niddte  aocy  etc.,  1  vol.  in-folio,  pi.  xv  et  Milan,  i824. 

XIX,  et  dans  celui  intitulé  :  Sketches  in  Autre  figure  du  môme  saint,  à  mi-corps, 

France  and  Italy,  etc.,  in-folio,  par  Sam.  dans  un  médaillon,  tenant  un  livre.  Cette 

Prouts.  Voir  la  table  numérotée,  oes  plan-  figure  est  d'une  grande  beauté.  Mosaïque 

cbes.  Des  fragments  de  cette  chapelle  sont  publiée  dans  le  même  ouvrage,  même  plan- 

publiés  dans  le  Moyen  âge  monumental^  che  que  la  figure  ci-dessus,  au  commence- 

m^olio,  pi.  xcix.  ment  du  volume.  Voir  aussi  Puricelli,  Basi- 

Magnifique  tombeau  du  cardinal  d'Am-  lica  ambrosiana,  1  vol.  in-4''. 

(1)  Us  oavragefl  cités  parLenglet  Dufresnoy,  Jifé-  (3)  Milliu.  dans  ses  Voyages  dams  le  Milanais^  1. 1, 
tMe  pour  étudier  l'histoire,  lY,'2ti,  surtout  celui  in-  p.  167,  entre  dans  les  plus  grands  détails  surcemoou- 
tHalé  :  Histoire  de  la  construction  d'Amboise,  et  des  ment  et  toutes  les  sculptures. 

oaions  célèbres  de  ceux  qui  l'ont  possédée,  traduite  (4)  Millin,  p.  i62  do  son  Voyage,  pense  que  cette 

do  latin  par  Michel  de  Marolles,  in-4*.  curieuse  figure  ne  peut  remonter  plus  haut  que  le  su* 

(2)  Sur  les  ambons,  voirThiers,  Dissertations  litur-  siècle. 
9iQMes;k\h.  Leooir,  Biémoire  du  comité  des  arts, eic, 
^chiteclure,  p,  ii3. 
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Figure  en  pied.  Peinte  par  Angelico  Fie-  nument  sont  publiées  dans  Touvrage  de 

sole,  dans  la  chapelle  de  Nicolas  V,  au  Va-  Ferrari,  i  vol.  in-4*>,  dont  les  planches  sont 

tican.  Voir  l'œuvre  de  Fiesole.  D'Agincourt  tirées  en  couleur,  savoir  :  Plan  de  la  basi- 

Và  reproduite,  section  Peinture,  pi   cxlv,  lique,  pi.  m  ;  porte  de  Téglise,  avec  quel- 

n°  9.                                                      ,  nues  restes  de  fresques,  pi.  ix  ;  intérieur  de 

Quelques  artistes  placent  une  ruche  près  réglise,  pi.  ii. 
de  sa  figure  (1).  Voir  la  collection  des  saints  1^  tribune,  jubé  ou  chaire.  Ce  monu- 
au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  Ai  vol.  ment  est  remarquable  par  une  sculpture  re- 
in-folio, présentant  une  agape.  Voir  pi.  xfi  et  xin. 

Saint  Ambroise  recevant  des  mains  de  Voir  au  mot  Agape.     « 

Tarchitecte  Angilbertus  le  modèle  du  mai-  Un  beau  sarcophage  (4),  pi.  xiv  et  xv; 

tre-autel;  saint  Ambroise   pose  une  cou-  Millin  en  donne  la  description  détaillée, 

ronne  sur  la  télé  de  Tartiste.  Sculpture  de  p.  168  de  son  ouvrage, 

rédige  Saint-Ambroise  à  Milan.  Memorie  Le  maltre-autel,  dit  Pautel  d'or,  vu  de 

deîla  citià  di  Milano,  1  vol.  in-4°,  par  Giu-  face  avec  21  bas-reliefs  ciselés  sur  des  lames 

lini.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxvi,  n**  16,  d'or  et  représentant  divers  sujets  de  la  vie 

a  reproduit  un  de  ces  deux  médaillons.  de  Jésus-Christ  (5).  Voir  à  Palliod'oro. 

Saint  Ambroise  assis,  présentant  à  un  ar-  Revers  de  l'autel ,  couvert  également  de 

chiprétre  et  au  primicier  de  son  église,  un  ciselures  curieuses  représentant  4  sujets  de 

livre  de  messe  qu'ils  reçoivent  à  genoux,  la  vie  de  saint  Ambroise  (6)  : 

Peinture  du  xi^au  xii*  siècle,  publiée  dans  l**  ITbi  examen  apicis  pueri  oê  compleçU 

les  Acta  sanctorum  des  Bollandistes;  mois  AmbroBii; 

de  mai,  tome  supplémentaire,  p.  96  (Para--  2"  Uhi  Anibrosius  petit  jEmiliam,  petit  et 


tipomena)y  pars  I*. 

Une  statue  en  argent,  de  grandeur  natu- 
relle, enrichie  de  pierreries,  représente 
saint  Ambroise  tenant  un  fouet  (2),  monu- 
ment du  trésor  de  la  cathédrale  de  Milan. 
Voir  I^tuada,  1. 1,  p.  74  à  106  de  son  //i- 
ventaire;  et  Millin,  Koyage  dans  le  Milanais, 
1,60, 

L'on  voit  figurer  saint  Ambroise  sur  les 


Liguriam; 

3°  Ubi,  fugiens,  spiritvt  (tante  revertitur; 

4"  Ubi  a  cathoùco  episcopo  baptiza- 
tur ,  etc. 

Le  dernier  sujet  représente  l'Ame  de  saint 
Ambroise  emportée  par  les  anges.  Voir  ce 
chef-d'œuvre  dans  V Album  du  Sommerard, 
9*  série,  pi.  xviii. 

Le  ciborium  de  l'église  Saint-Ambroise. 


monnaies  des  villes  d'Azone,  de  Lucchino,  Voir  ce  mot. 

de  Milan,  sur  celles  de  Jean  Visconti  ;  ces  Mosaïque  de  l'abside,  dite  de  saint  Sa- 

roonnaies  sont  antérieures  à  l'an  1359,  sui-  tyre;  elle  passe  pour  être  du  viii*  siècle, 

vaut  Millin.  Voir  aux  noms  de  ces  villes.  Millin  en  donne  la  description,  t.  P%  p.  182 

La  grande  collection  des  saints  du  Cabi-  de  son  F'oyage  dans  le  Milanais,  Aux  deux 

net  des  estampes,  à  Paris,  offre  plusieurs  côtés  de  cette  peinture,  sont  divers  sujets 

figures  de  saint  Ambroise.  historiques  et  allégoriques  singuliers  : 

Église  Saint-Ambroise,  à  Milan  (3).  Ar-  Adroite,  la  ville  de  Milan,  dont  le  nom  est 


chitecture  du  x*  au  xi*  siècle.  Vue  générale; 
Moyen  âge  pittoresque,  Paris,  2  vol.  in-4'', 
pi.  cxii. 


écrit  suivant  la  formule  usitée  dans  le 
IX*  siècle.  La  basilique  est  ouverte,  les  prê- 
tres y  célèbrent  l'office  divin.  Une  cnose 


Les  parties  les  plus  importantes  de  ce  mo-    curieuse  à  remarquer  pour  ceux  qui  étu- 


(1)  Voir  l'ouvrage  de  Molanus,  Histor,  imagin.  sa- 
crar.,  ïni"*  p.  392;  Frédéric  Borromée,  de  Piciura 
«ocra,  et  tous  ceux  qui  ée  sont  occupés  de  l'explica- 
tion clés  iDi«(:es  sacrées. 

(2)  Quelques  écrivains,  ne  consultant  que  leurs  pré- 
ventions, se  sont  hâtés  de  dire  que  ce  fouet  signmait 
que  saint  Ambroise  avait  poursuivi  les  ariens  avec 
•acharnement.  Il  est  curieux  de  voir  Millin,  si  connu 
par  ses  idées  antireligieuses ,  prendre  Ja  défense  de 
saint  Ambroise,  Voywfedans  le  ililanais,  1. 1,  p.  8i, 
n"  2.  Jamais  saint  Ambroise  n'a  châtié  les  ariens 
qu'avec  le  fouet  de  la  parole,  il  n'a  employé  contre 
eux  (|ue  les  armes  de  la  persuasion,  les  voies  de  la 
charité,  etc.  Ce  fouet  «e  rapporte  à  une  vision.  Les 
Milanais,  attaqués  par  les  impériaux,  se  battirent  si 
courageusement  qu'ils  restèrent  vainqueurs  (i339). 
Les  combattants  attestèrent  que  pendant  le  combat 
ils  avaient  vu  saint  Ambroise  arme  d'un  fouet,  et  qui 
en  menaçait  les  ennemis;  delà  vient  que  sur  quel- 
ques peintures  et  des  sceaux,  saint  Ambroise  est  re- 


présenté monté  sur  un  cheval  qui  court  ventre  à 
terre,  et  tenant  un  fouet  dont  il  parait  menacer  des 
ennemis. 

(3)  Four  l'historique  et  la  description  de  ce  beau 
monument,  outre  le  texte  italien  de  l'ouvrage  désigné 
ci-dessuR,  voir  Millin,  Voyage  dans  le.  Milanais^  1. 1. 
p.  162  a  187  inclusivement,  et  tous  les  auteurs  qui 
sont  cités  en  note. 

(4)  Saint  Ambroise  y  Qt  placer  les  corps  de  saint 
Gervais  et  de  saint  Protais.  Le  corps  de  saint  Am- 
broise y  fut  ensuite  réuni  à  celui  de  ces  deux 
saints. 

(5)  Chose  assez  difficile  A  concevoir,  l'artiste  n'a 
pas  placé  ces  sujets  dans  l'ordre  historique;  mais  Millin 
a  eu  l'heureuse  idée  de  les  y  classer,  comme  on  peut 
le  voir  p.  I78  de  son  ouvrage. 

(6)  Ici  le  désordre  des  nas-reliefs  est  tel  que  celui 
où  l'on  voit  saint  Ambroise  recevant  le  baptême,  est 
placé  après  celui  où  on  le  voit  mourir,  et  même  pré- 
chanL 
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dient  les  origines  des  liturgies,  c'est  que  le  relief  an  tympan  de  la  cathédrale  de  Se- 
livre qui  renferme  les  prières  de  la  messe,  mur.  Sculpture  du  xir  siècle,  environ;  pu- 
D'est  pas  placé  sur  Pun  des  côtés  de  Fautel,  bliéc  dans  la  France  historique  et  monument 
dontlaforme  est  ronde,  mais  bien  au  milieu,  taie,  d*Abel  Hugo,  t.  IH,  pi.  v.  . 
Le  livre  est  posé  sur  une  tribune  soutenue  De  saint  Joseph  entre  les  mains  de  la 
par  des  colonnes  dont  on  distingue  les  bases,  sainte  Vierge,  pour  avoir  soupçonné  sa 
Qooiqae  la  messe  soit  à  la  leçon,  le  calice  vertu.  Sculpture  du  xv*  siècle.  Stalles  du 
est  decoavert,  et  la  patène  posée  devant  le  chœur  de  la  cathédrale  d'Amiens.  Mlas  de 
calice.  La  ville  de  Milan  est  ombragée  de  VBssai  sur  les  arts  en  Picardie,  par  M.  Ri- 
deax  palmiers  dont  les  tiges  sortent  de  gollot,  Amiçns,  ^840,  âvol.in-8%pl.xxxvii, 
vases.  Le  peuple  écoute  le  lecteur  placé  Deux  anges  assistent  à  cette  pieuse  scène, 
dans  une  chaire.  Saint  Ambroise  porte  Un  médaillon  du  tombeau  du  pape  Marcel, 
sa  main  droite  à  sa  tête  appesantie  par  le  publié  par  Palatius,  Gesta  pontificum,  re- 
sommeil; etc.  présente  ce  pontife  faisant  amende  hono- 

De  Tautre  côté.  Ton  voit  la  ville  de  Tours  rable  au  milieu  du  sacré  collège.  Voir  la 

(  Taronica  ),  désignée  par  la  cathédrale  dont  planche  xxx,  p.  1  i9  du  i"  volume, 

on  voit  Tautel.  Saint  Ambroise  y  assiste  à  Bas -relief    provenant    de    Téglise    des 

rinhumalion  de  saint  Martin  ;  etc.  Grands-Augustins  de  Paris,  et  représentant 

Église  Saint- Ambroise,  à  Home.  Voir  les  deux  hommes  à  genoux  tenant  des  cierges 

descriptions  et  topographies  de  cette  ville,  et  faisant  ainsi  amende  honorable  à  PUni- 

au  mot  Rome,  et  le  grand  ouvrage  de  Vasi,  versité  et  aux  moines  augustins,  en  i440, 

sur  les  monuments  modernes  de  cette  ville,  au  milieu  de  la  place  publique.  l\  fut  pen- 

Sceau  de  saint  Ambroise.  Publié  dans  la  dant  plusieurs  années  placé  dans  une  des 

Description  de  l'église  Saint^ Ambroise ,  par  salles  du  Musée  des  Petits- Augustins  ou  des 

Giulo  Ferrari.  Voir  les  planches.  Monuments  français;  on  le  voit  maintenant 

incrusté  dans    fe   mur   circulaire    de    la 

AME.  -  Les Bemédes  de  Vâme,  vol.în-i8,  â*  cour  de  ce  Musée,  devenu  TÉcole  des 

sans  nom  d^auteur,  avec  planches  en  bois.  Beaux- Arts  ;  il  est  çravé  dans  les  Antiquités 

S^ensoit  le  Livre  de  la  sagesse,  suivant  Tau-  nationales,  de  Millin,  t.   III,  art.  25,  pi.  i, 

torité    des    anciens    philosophes,     1539,  n**  2.  Il  est  également  gravé  dans  le  z*  vo- 

(iotting.,  in- 18,  figures.  Voir  aussi  Ames.  lume  du  Musée  de  M.  Lenoir,  pi.  lxxix, 

p.  123,  n*»  88. 

AMÉDÉE  (  Saint  ).  —  Seigneur,  puis  abbé 

de  Citeaux.  Voir  la  grande  collection  des  AMÉRIQUE.  —  Historia  navigationis  in 

saints  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  Brasilium  quœ  et  America  dicitur;  Genève^ 

1586,  avec  figures  gravées  en  bois,  in-8°; 

AMENDE  HONORABLE  (1).  —  Un  cha-  fonds  Guillemot,  libraire,  nM  16  de  son  ^- 

pitean  des  caveaux  de  Téglise  royale  de  talogue, 

Saint-Denis,  nous  semble  représenter  un  roi  Dans  la  collection  dite  des  Grands  et  des 

ou  tout  autre  personnage  faisant  amende  Petits    Voyages  ,    publiée   par    Théodore 

honorable  au  pied  de  Tautel.  M.  Lenoir  qui  de  Bry,  on  trouve  celui  intitulé  :  Historia 

a  publié  ce  chapiteau  dans^le  1"  volume  Americœ,  sive  novi  orbis,  etc.,  15  vol.  in- 

àt  son  Atlas  des  arts  en  France,  p\,  xxxix,  folio,  de  deux  formats,  1591,  1592,1596, 

n*  514,  croit  que  c'est  un  prêtre  qui  dit  1599.  Ces  volumes  renferment  une  grande 

la  messe;  mais  nous  ne  connaissons  pas  quantité  de  planches  représentant  les  navî- 

de  cérémonie  de  cette  liturgie  qui  nous  gâtions,  batailles,  et  autres  relations  des 

montre  le  prêtre  ainsi  agenouillé,  à  aucun  Espagnols,  des  Français,  Hollandais,  etc., 

instant,  même  au  Confiteor;  le  costume,'  avec  les  naturels  du  pavs.  On  trouve  le  dé- 

s'il  est  bien  rendu,  n'a  pas  de  rapport  avec  tail  de  cet  ouvrage  et  des  principales  plan- 

celui  d'un  prêtre  à  aucune  époque.  Voir  ches  dans  un  Mémoire  in -4"  de  Camus  l'ar- 

aossile  même  bas-relief  autrement  gravé;  chiviste,  présenta  à  l'assemblée  nationale 

même  ouvrage,  t.  V,  pi.  ccvii,  p.  224.  Rien  en  1802. 
qui  indique  un  prêtre. 

Celle  du  roi  Robert  après  le  meurtre  de  AMES   (  Les  ).  —  Beaucoup    de   monu- 

Dalmacius,  son  beau-père.  Voir  le  beau  bas-  ments,  de  peintures  et  sculptures  représen- 

p 

par 

«Jctails  ^_.„    .    .^ 

dictionnaire  des  origines  françaises,  de  'La  Tour- 
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tent  les  âmes  personnifiées.  Une  miniature  Quelquefois  les  âmes  sont  représentées 

du  ménofoge  grec  de  Tempereur  Basile  le  portées  dans  une  nappe  que  tient  lui-môme 

Jeune,  ix*  ou  x*- siècle,  représente  l'âme  de  Dieu  le  Père,  ou  peut-être  Jésus-Christ,  ou 

saint  Alexandre  de  Thessalonique,  enlevée  encore  Abraham ,   le  père   des  croyants, 

au  ciel  par  les  anges  (i).  Édition  latine  in-  Nous  citerons  comme  exemple  un  tombeau 

folio,  t.  I,  pi.  xciv,  et  CLXxvi.  ou  pierre  tombale  du  xiii*  siècle,  autrefois 

L'âme  du  bon  larron,  enlevée  par  les  à  l'église  de  Mussy  (Aube),  publiée  dans 

anges,  et  celle  du  mauvais  par  les  diables.  VJlbttm  du  Sommerard,  pi.  xiv  de  la  9*  sé- 

Fresque  de  Masaccio.  D'Aginconrt,  Peinture,  rie.  Voir  au  mot  Abraham,  un  autre  exemple 

pi.  CLiv,  n*'  i.  d'après  un  vitrail  du  xiir  siècle. 

Autre,  ib.,  pi-  cxxxiii,  n""  3.  L'âme  de  saint  Ambroise  emportée  par 

L'âme  de  la  sainte  Vierge  enlevée,  après  les  anges.  Sculpture  d'un  des  côtés  du  re- 

sa  mort,  paries  anges.  Sculpture  byzantine,  vers  de  l'autel  ae  Péglise  Saint-Ambroise,  à 

Album  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Milan .  Voir  ce  que  nous  en  disons  au  mot 

Sommerard  ;  pi.  xi,  série  5%  n""  6.  Ambroise. 

Bas-relief  de  la  cathédrale  de  Semur,  seul-  L'âme  du  moine  saint  Domini(|ue  mon- 

I)ture  du  xir  au  xiii*'  siècle,  représentant  tant  les  degrés  d'une  échelle  qui  Ta  con- 

'âmé  de  Dalmacius  élevée  au  ciel;  Moyen  duit  au  ciel.  Miniature  du  xiv*  siècle  ou  en- 

âge  pittoresque,  pi.  clv  ,  ou  celle  du  ii*'  vo-  viron ,  reproduite  dans  VEssai  sur  la  Cal- 

lume  des  ilio/iam^/if^ /ranpa/^^  par  Alex,  de  ligraphie  au   moyen  âge  par  Langlois  du 

La  Borde.  Voir  Semur  à  la  table  des  planches.  Pont-de-Larche,  in-S"",  pi.  xiv  ;  mais  on  ne 

Sculpture  du  tombeau  de  Dagobert,  pu-  trouve  pas  d'explication  dans  son  livre, 

bliée  par  M.  Lenoir  ;  Atlas  des  arts  en  France,  Ames  présentées  au  jugement  dernier  par 

in-folio,  pi.  XXII.  La  figure  est  soutenue  par  un  ange  et  protégées  par  leurs  patrons.Scul- 

deuxévéques.  ture  d'un  des  chapiteaux  du  portailde 

L'âme  de  la  sainte  Vierge  enlevée  au  Saint  -  Trophimé  d'Arles.  Millin,  Foyage 

ciel  par  un  ange;  elle  est  enveloppée  de  dans  le  Midi,  t.  III,  p.  589,  qui  cite  cette 

bandelettes  comme  une  momie.  Cette  re-  sculpture,  otMserve  que  les  âmes  sont  nues, 

présentation  fait  l'ornement  intérieur  d'une  tandis  que  celles  des  damnés  sont  vêtues, 

lettre  G  tirée  d'un  manuscrit  du  xiv  siècle,  ib,,  n*  1.  Pour  la  sculpture,  voir  V Atlas, 

reproduite  dans  les  Annales  de  philosophie  pi.  lxx,  n""  22. 

chrétienne,  t.  XVIII,  p.  458.  Ames  exclues  du  paradis,  et  qui  sontgar- 

Une  autre  représente  saint  Benoit  offrant  dées  par  un  ange,  même  monument  et  ou- 

son  âme  à  Dieu.  L'action  est  positive,  puis-  vrage,  p.  59i,  et  r^r2(M^  même  planche, n°  5. 

qu'on  lit  sur  une  banderoUe  qui  sort  de  la  V.  aussi  Damnés,  Élus,  Jugement  dernier. 

bouche  de  l'abbé ,  ces  mots  :  Ad  te  levait  Dialogue  d'une  âme  damnée  avec  son 

am'mafn  meam....  (2).  Voir  lettre  A.  corps  dans  un  cimetière;  une  bière  en- 

Bas-relief  du  tombeau  de  sainte  Elisabeth  tr'ouverte  laisse  voir  le  cadavre  d'un  mort 

de  Hongrie,dans  l'église  de  la  Warbourg,  pu-  assis  et  discutant  avec  son  âme  qui  est  re- 

blié  dans  l'histoire  de  la  sainte,  par  M.  de  présentée  debout ,  enchaînée  et  sortant  de 

Montalembert.  Voir  VAtlas  des  monnments  l'enfer  pour  reprocher  au  corps  avec  qui 

de  cet  ouvrage,  pi.  de  ia  p.  250.  édit.  in-8®.  elle  fut  unie,  de  l'avoir  damnée  pour  l'éter- 

Ames  disputées  entre  des  anges  et  des  dé-  nité,  le  corps  répond  au  reproche.  Ce  sin- 

mons.  Cette  sorte  d'invraisemblance,  du  gulier  sujet  se  trouve  représenté  dans  une 

reste  très-dramatique  pour  exercer  les  ta-  gravure  fort  bien  traitée  à  la  p.  262  d'un 

lents  du  peintre  ou  du  sculpteur,  se  rencon-  livre  intitulé  :  Thésaurus  litaniarum  sacer, 

tre  dans  plusieurs  représentations  de  juge-  auctore  Scillio  e societate  Jesu ,  1  vol.  in-i2. 

ments  derniers.  Voira  ce  mot,  et  le  Triom-  • 

phe  de  la  mort,  par  Orgagna.  AMICT  (5)  (vêtement  sacré).  Le  monu- 


(i)  Sur  l'origine  et  l'usage  des  représentations  de 
PAme  sous  la  Torme  d'une  petite  Qgure  nue  et  quelque- 
fois emmaillotée,  voir  ce  que  dit  Molanus,  Ulsioria 
imaginum  sacrarum,  in-4*«  p.  370,  et  les  observations 
de  M.  l'abbé  Cahier  dans  les  Annales  de  philosopliie 
chrétienne,  t.  XVI 11,  p.  439:  t.  XIX,  p.  62 et  suiv.  Il 
n'est  peut-être  pas  sans  quelque  intérêt  de  remarquer 
ici  la  diiïéren ce  presque  invariable  qui  existe  entre  les 
maîtres  de  l'écoie  byzantine  et  celle  d'Italie.  Les  pre- 
miers représentent  le  plus  souvent  celte  ligure  de 
l'âme  enveloppée  de  bandelettes,  tandis  que  les  ar- 
tistes de  l'Italie  représentent  cette  même  Qgure  entiè- 
rement nue  et  sans  sexe.  Ne  peut-on  pas  voir  dans 


cette  diCTércnce  des  idées,  l'origine  des  deux  écoles; 
l'une  toujours  slationnaire  nous  Tormule  dans  ces  fi- 
gures l'art  emprisonné  et  comme  au  berceau;  Pautre, 
tout  impressionnée  de  l'art  antique,  laisse  au  corps 
toute  sa  liberté  en  le  débarrassant  de  ses  entraves. 

(2;  Sur  cette  expression,  voir  Molanus,  Hi^l.  imag. 
iacrar.,  p.  37i. 

(3)  Nommé  aussi  Anabolaglum ,  Anagolagium^  ou 
encore  Uitmerale,  Voir  tous  les  liturgistcs  et  surtout 
Macri,  Uierolexicon,  Durandus,  Duranii,  Bin^ham, 
le  card.  Bona,  Baronios  et  tous  les  autours  qui  trai- 
tent des  antiquités  ecclésiastiques. 
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ment  le  plus  ancien  que  nous  ayons  pu  dé- 
cooTiir  de  la  forme  et  de  T usage  de  ce  vê- 
tement, c^cst  VExultet  dont  d'Agincourt  a 
publié  plusieurs  miniatures.  V.  Exultet, 
dans  une  miniature  d'une  Bible  manuscrite 
du  XII*  siècle.  Willemin,  Monuments  inéd., 
t.I,  pi.  LXYiii.  L*on  voit  une  figure  de  dia- 
cre vêtu  de  Vamict,  il  est  à  droite  de  l'ar- 
ebevéque.  Les  sculptures  en  ivoire  de  la 
couverture  du  sacramentairc  de  Metz,  pu- 
bliées dans  le  Trésor  de  numismatique  et 
de gl^tique,  offrent  aussi  ce  vêtement  d'une 
forme  ancienne.  Voir  lemotSACRAMENTAiRE. 
Willemin,  Monum,  inéd,  franc  ,  pl.LXXxvi, 
donne  une  Ggure  d'évêque,  sous  la  date 
i2^  qui  n'a  pas  d^amict,  et  sur  la  pi.  lxviii, 
il  donne  une  autre  figure  d'évêque,  sous  la 
date  li44,  qui  porte  cet  ornement.  Le  P.  Le- 
brun, Cérémonies  de  lu  messe,  p.  56  de  l'édi- 
tion en  1  vol.  de  cet  ouvrage,  donne  la 
Ggure  d'un  prêtre  qui  porte  Vamict, 

AMIÉNOIS.  —  Les  principaux  monu- 
ments de  cette  province  faisant  aujourd'hui 
partie  du  département  de  la  Somme,  sont 
publiés  par  MM.  Dussevel  et  Scribe,  2  vol. 
m-8°  avec  nlanches,à  Paris,  1838-1839,  chez 
les  divers  libraires  de  Paris  et  d'Amiens. 

Nous  y  avons  remarqué  entre  autres  ob- 
jets curieux,  le  jubé  qui  fut  construit  en 
même  temps  que  le  chœur  de  la  cathédrale 

3ui,  détruit  depuis  longtemps,  y  est  repro- 
uit  d'après  un   très-ancien  dessin.  Voir 
Tarticle  44'  et  la  planche  qui  en  dépend. 

Un  vieux  bâtiment  nommé  le  iogis  du 
Roi,  reproduit  également  dans  le  grand  ou- 
vrage publié  par  Taylor,  de  Cailloux  et  No- 
dier. Lai  plancne  de  l'ouvrage  de  M.  Dusse- 
vel parait  plus  exactement  faite  que  celle 
du  même  monument  dans  les  Voyages 
pittoresques,  etc. 

AMIENS.  —  La  belle  cathédrale  qui  date 
de  iâ20,  est  publiée  dans  toutes  ses  parties, 
dans  la  suite  intitulée  :  Cathédrales  de 
France,  par  Ghapuis,  \  vol.  in-4°,  le  texte 
par  M.  T.-N.  de  Jolimont. 

Dans  l'ouvrage  intitulé  :  La  Picardie, 
faisant  partie  des  Foyages  pittoresques  dans 
V ancienne  France,  par  Taylor  et  ses  asso- 
ciés, 1  fort  vol.  in-tolio,  orné  de  nombreu- 
ses et  belles  planches  (i). 

L'on  trouve  une  assez  belle  reproduction 
de  la  cathédrale  d'Amiens ,  vue  de  l'inté- 
rieur, dans  le  Moyen  âge  pittoresque,  pi .  cxxii 

^1)  On  ne  conçoit  pas  qu'elle  a  pn  être  l'inteniion 
<)fs  éditeurs  en  faisant  publier  leurs  planches  sans 
leur  donner  de  numéro  et  même  de  pa{:inatioa  aux 
feuilles  du  texte,  ce  qui  rend  impossible  l'analyse 
deeebeau  volume.  Il  existe  une descriptioit  décrite 
cathédrale  par  M.  (Gilbert,  i  vol.  in-8°. 

TOME  L 


et  cxxiu  ,  chez  Weith  et  Hauser,ù  Paris, 
1  fort  vol.  in-folio,  et  dans  le  Moyen  âge 
monumental,  mêmes  éditeurs,  in-folio,  pi. 

XLIV. 

Suite  de  planches,  très-bien  gravées,  des 
détails  de  sculptures  de  cette  église,  xiii* 
siècle,  publiées  dans  V Atlas  de  l'essai  sur  les 
arts  en  Picardie  par  E.  Rigollot,  à  Amiens, 
1840,  2  vol.  in-8^,  Atlas,  pi.  xix  (détails  du 
portail),  n*»  50,  51,  53,  pi.  xx;  statues  des 
prophètes  du  même  portail,  n°  55,  pi.  xxi  ; 
vierge  du  grand  portail,  n*»56,  pi.  ib.,  n**  64; 
statue  de  vierge  dorée,  xiv*  siècle,  pi.  xxiv, 
n"Cl  et  62;  deux  têtes  d'évèques  prove- 
nant de  leurs  tombeaux,  sculpture  du  xiir 
siècle,  pi.  xxviii,  n"  70;  statue  de  vierge 
(nora-est  de  la  cathédrale),  xiv  siècle, 
ib,,  n"  77;  statue  d'un  patriarche,  pi.  xxix, 
n**  7  ;  statue  de  Charles  V,  même  côté,  sculp- 
ture du  XIV*  siècle,  n**  72;  statue  d'un  car- 
dinal, n*"  73  ;  statue  de  Charles  \  I,  Dauphin, 
n**  75;  statue  de  Bureau  de  La  Rivière,  pre- 
mier chambellan  du  roi,  pi.  xxxi,  n°  74, 
même  côté  de  l'église  ;  statue  de  Louis,  duc 
d'Orléans,  n*'  76;  statue  de  Guillaume  Blon- 
del,  seigneur  du  temps;  groupes  de  statues 
coloriées,  histoire  de  saint  Firmin,  xv*  siè- 
cle, dans  l'intérieur  de  l'église ,  autour  du 
chœur,  pi.  xxxv,  n*  88,  pï.  xxxvi,  n**  89; 
histoire  de  saint  Jean-Baptiste,  côté  septen- 
trional du  chœur  (i53i),  pi.  /5.,  n*"  91; 
vierge  des  litanies,  sculpture  des  stalles  du 
chœur  (2),  pi.  xxxvii,  n''  92;  belles  stalles 
ornées  de  sculptures,  histoire  de  la  Vierge 
et  de  saint  Joseph,  xvi"  siècle. 

La  bibliothèque  d'Amiens  possède  de  très- 
beaux  manuscrits  dont  on  trouve  des  foc- 
simile,  pi.  xiii  (xii*  siècle),  xiv,xv,  xviii,  xix, 
n**  52,  pi.  XXII,  xxiii,  XXIV,  xxv,  xiir  et  xiv* 
siècle,  pi.  xxxii,  xiv* siècle, pi.  xxxui,  xxxiv. 
Une  crosse  du  Musée  de  la  ville,  xw  siècle, 

pi.  XVI. 

Pierre  tombale  d'une  très-belle  conserva- 
tion et  composée  de  tous  les  détails  de  l'ar- 
chitecture dite  gothique.  C'est  celle  de  l'évê- 
que  Evrard,  qui  vivait  au  xiir  siècle,  et  qui 
se  trouve  dans  la  nef  de  la  cathédrale.  Mo- 
numents inédits  français,  par  Willemin,  1. 1, 
pi.  xc.  Voir  aussi  les  Monuments  français, 
par  Alex,  de  I^  Borde,  t.  Il,  pi.  cxliv,cxlv, 

CXLV^ 

Collégiale  de  Saint-Nicolas  d'Amiens,  mo^ 
nument  religieux  du  xii^  au  xiii*  siècle. 
Millin  en  a  fait  dessiner  les  ruines  dans  ses 
Antiquités  nationales,   1"   édition  ,  t.  V, 

'.1)  On  préparc  une  publication  complète  des 
stalles  avec  plunches  de  la  cath^xirale  d'Amiens,  voir 
Daniel  Ramec,  architecte,  Manuel  d'archiieciure  au 
moyen  âge,  in-i2,  Paris,  1843,  t.  II,  p.  337,  et  tous 
les  auteurs  et  ouvrages  à  planches  ()u  il  cite  dans  ^a 
note. 
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art.  51.  Od  y  remarque  plusieurs  statues  rCnfant-Jésus;  sujet  souvent  représenté  par 

dans  le  ^enre  de  celles  qui  se  voient  encore  Raphaël;  saint  Jean  penché  sur  la  poitrine 

au  portail  de  PégliseSaint-Germain-rAuxer^  de  Jésus-Christ,  pendant  la  Cène,  peuvent 

rois,  aux  portails  latéraux  de  Saint- Denis,  encore  servir  d^exemples.  Voira  ces  noms, 
de  Notre-Dame  et  de  quelques  autres  églises. 

Monuments  d^ Amiens  publiés  par  M.  Dus-  AMMON  (Saint),  solitaire.  —  Voir  les  61- 

seYe\yMéinoiresde  la  Société  des  Antiquaires  verses  figures  réunies  dans  la  collection  des 

de  France.  V.  la  collection  et  au  mot  Somme,  saints  du  Cabinet  des  eslam|>es,  à  Paris. 

AMIRAUX  DE  FRANCE(i).— Outre  la  belle  AMOS.  —  Le  prophète  de  ce   nom  est 
collection  de  portraits  en  pied  ou  autre-  sculpté  en  pied  sur  la  muraille  de  la  Santa 
ment  de  celte  dignité,  recueillis  au  Cabinet  Casa  qui  regarde  le  septentrion;  c^est  une 
des  estampes  de  Paris,  voir  les  noms  sui-  statue  d^uii  sculpteur  du  xvr  siècle.  On  la 
vants  :  trouve  dans  la  suite  des  planches  gravées 
Enguerrand,  en  1S85.  pour  la  description  de  la  Santa  Casa,  in-4% 
Mathieu  de  Montmorency,  1295*  publiée  soit  à  Rome,  soit  à  Milan,  par  J.-B  de 
Le  sire  d^Arcourt,  même  année.  Cavallerus,  Pierre  Picard  et  quelques  au- 
Jacques  de  Chàtillon,  seigneur  de  Dam-  très,  voir  au  mot  Casa  (Santa)    Voir  aussi 
pierre,  1408.  les  vitraux  de  la  cathédrale  de  Rourges,  re- 
Louis, bâtard  de  Rourbon,  1466.  présentant  les  prophètes.  Voir  aussi  la  col- 
Louis  de  Mallat,  seigneur  de  Craville,  1487.  lection  de  prophètes  de  TAncien  Testament, 
Charles  d'Amboise,  en  1508,  voir  son  por-  au  mot  Prophètes,  au  Cabinet  des  estampes, 
trait  dans  les  Monuments  de  la  monarchie  à  Paris. 
française  de  Montfaucon ,  t.  IV,  pi.  xxxii, 

ou  dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  AMOUR.  —  Envisagé  sous  le  point  de 

t.  H,  p.  218.  vue  moral  ou  philosophique,  nous  citerons 

Jean  de  Bueil,  V*"  du  nom,  comte  de  San-  une  planche  gravée  sur  bois  pour  les  OEb- 

cerre,  en  1450;  sa  figure  en  pied.  Trésor  vres  de  Pétrarque ,  \ers  1519,  intitulée: 

de  la  couronne  de  France^  pi.  clxxv,  t.  II.  Triumphus  amoris ,  composée   diaprés  les 

Le  sire  de  La  Trémouille,  vicomte  de  vers  du  célèbre   poète.  Voir  aussi  toutes 

Thouars,  1517.  les  collections  d^emblèmes  que  nous  citons 

Philippe  de  Chabot,  comte  de  Charny,  à  ce  mot. 
en  1525.  Voir  ces  deux  noms. 

Gaspard  de  Coligny,  II*  du  nom ,  en  1352:  AMOUR  DIVIN.  —  Voir  Charité. 
Le  duc  de  Mayenne  (Charles  de  Lorraine), 

en  1578,  et  tous  ceux  qui  sont  désignés  dans  AMOLUEUX.  —  Une  miniature  de  Roman 

le  grand  Dictionnaire  de  Moreri,  1. 1,  article  du  xvi*  siècle,  représente  un  jeune  homme 

Amiraux,  et  qu'il  serait  trop  long  de  nom-  baisant  le  marteau  de  la  porte  de  la  maison 

mer  ici.  où  demeure  sa  dame;  elle  est  reproduite 

par  Dibdin ,  dans  le  Bibliographical  Deçà' 

AMITIÉ  CHRÉTIENNE  (2).  —  Figure  al-  meron,  t.  I,  p.  216. 
légorique  de  celte  vertu,  représentée  par 

deux  personnages  qui  se  donnent  la  main,  AMPHIIXKJUE  (Saint).  —  Confesseur  de 
sculpture  d'un  sarcophage  chrétien  des  ca-  PÉglise  grecque  et  évéque  de  la  ville 
tacombes.  Aringhi,  Homa  subterranea,  t.  I,  d'Icône;  il  est  debout,  tient  un  livre  et  est 
planche  de  la  p.  185.  placé  au  milieu  d'un  cloître,  dont  les  arca- 
Le  peintre  Ciamberlanus  a  peint  saint  des  sont  à  plein  cintre.  D' Agincourt,  Pein- 
Charles  Borromée  rencontrant  saint  Phi-  ture,  pi.  xxxiii,  n"  3.  Cette  peinture  est 
lippe  de  Néry.  Ces  deux  personnages  s'em-  tirée  des  miniatures  du  Ménologe  de  l'em- 
brassent avec  un  air  de  bonté  et  de  charité,  pereur  Basile  (5),  dit  le  Jeune. 
Ce  tableau,  qui  a  été  gravé  par  E.  Dubois, 

peut  servir  d'exemple  d'amitié  chrétllnne.  AMPHITHÉÂTRE.  —  Quelques  minîatu- 

Saint  Jean-Baptiste,  enfant,  embrassant  res  du  Ménologe  de  l'empereur  Basile  re- 

(i^  Sur  ceUeditinilé,  voir  Pouvrage du  père  Anselme,  (3)  Nous avous déjà  cité  diverses  fois  ce  Ménologe; 

le  Dictionnaire  dex  usages  français  de  I.achenaie  des  ceui  qui  voudraient  avoir  quelques  détails  sur  ce  mo- 

Bois,  Moreri,  Piga;;niol  de  la  Force,  Description  de  la  nunient  de  rKi;lisc  grecque,  peuvent  voir  ce  qu'en 

France.  dit  d'A^iocourt,  Histoire  de  l'art,  t.  VI,  p.  4o  de  Vex- 

(2)  Molanus    n'indique    aucune   figure   peinte  ou  plicalion  des  planches,  ou  encore  Tauleur  des  articles 

sculptée  de  cette  vertu,  mais  il  dit  seulement  que  la  signés  Acberi,  Àtmales  de  philosophie  chrâtictme, 

vertu  de  l'amitié  est  dépeinte  par  saint  Chrysostoroe  t.  AVn,p.  209. 
dans  SA  XXIX*  Homélie  sur  saint  Mathieu. 
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présente  un   amphithéâtre  avec  diverses  1832,  accompagnée  d'dne  gravure  très-bien 

scènes  de  martyrs,  livrés  soit  aux  bêtes,  ûd te  de  ce  précieux  monument, 

soit  au  feu ,  soit  aux  diverses  tortures  in-  Ampoule  portant  une  croix.  ATcheologia, 

Tentées  par  la  fureur  des  persécuteurs  et  la  t.  XXVIIl ,  p.  452.  M.  Lenoir  a  publié  une 

férocité  de  leurs  bourreaux.  Voir,  au  reste,  décoration  dite  de  la  sainte  ampoule,  dont  il 

dans  l'ouvrage  cité,  les  planches.  D^Agin-  ne  donne  pas  la  date  certaine;  on  la  trouve 

ooort  en  reproduit  quelques-unes,  Pein*  gravée  dans  son  Mlas  des  Monuments  fran- 

tare,  pi.  xxii,  n""  4;  pi.  xxxi,  3,  8,  10, 14,  çais,  in-folio,  pi.  vi;  sur  un  bahut  de  la 

19, 25,  30,  32.  .  sacristie  de  Téglise  Saint-Aignan  d'Orléans 

Intérieur  d'an  amphithéâtre  romain  où  (maintenant  déposé  au  Musée  de  la  ville). 

Ton  voit  un  martyr  étendu  parterre,  atta-  et  représentant,  à  ce  que  pensent  divers 

ehéi  une  borne  par  une* chaîne  de  fer,  et  savants,  le  sacre  de  I^ouis  XI;  on  voit  un 

prêt  à  être  dévoré  par  un  lion.  Sculpture  des  pairs  ecclésiastiques  tenant  Tampoule. 

en  bronze  du  plus  grand  intérêt  pour  Té-  Pour  les  détails  de  ce  coffre  et  de  ses  sculp- 

tude  des  antiquités  chrétiennes,  apparte-  tures,  voir  le  mot  Bahut.  Ce  bahut  a  été 

nant  au  Musée  du  Vatican  et  gravée  dans  publié  par  M.  Jollois,  à  Orl^ns,  en  une 

Tonvrage  d'Érasme  Pistolesi,  intitulé:  Il  brochure  in-8'*,  en  1822;  elle  est  accompa- 

Vatieano  descritto,  t.  111,  xci,  et  dans  le  gnée  d'une  planche.  Voir  aussi  Pairs. 
Magasin  pittoresque,  t.  VIIÏ,  p.  264. 

lies  restes  de  galeries  de  ramphîthéâtre  AMPULLiË  ou  BURETTES.  —  Sorte  de 

de  la  ville  de  Douai,  si  l'architecture  est  fioles  très-allongées,  servant  aux  cérémonies 

bien  de  l'époque  indiquée ,  donnent  une  de  l'ancienne  liturgie ,  dont  quelques-unes 

haute  idée  des  constructeurs  mérovingiens,  sont  ornées  de  ligures  et  même  de  sujets 

Umers  pittoresque  de  hïdot^irèreiy  France,  peints.  Nous  citerons  celles  qui  appartien- 

pl.  CLxi.  nent  au  Musée  du  Vatican,  et  qui  sont 

ornées  des  portraits  de  saint  Pierre  et  de 

AMPHORES.  —  D'Agrnconrt,  Histoire  de  saint  Paul  dans  un  disque;  elles  sont  pu- 

l^art,  section  Architecture,  cite  un  genre  bliées  dans  l'ouvrage  intitulé  i7  Fo/icano  cfe- 

de  construction  avec  des  amphores  en  terre  scritto,  par  Érasme  Pistolesi,  t.  III,  pi.  lxxx. 

cnite,  Uées  par  un  ciment  ad  Aoc.Voir  les  Nous  en  reproduisons  une  des  deux  dans 

pi.  XXII,  XXIII,  Lxxi,  n""'  41,  50,  51,  54.  notre  notice  insérée  au  11'  volume  des  An^ 

Amphore  dans  laquelle  existe  une  pein-  notes  de  philosophie  chrétienne,  p.  60  et 

ture  dd  déluge,  publiée  par  Bianchini,  His-  61  ;  elle  représente  saint  Pierre. 

toriauniversale,  1  vol.  in-4'',  reproduit  dans  Autre  très-belle,  sur  laquelle  sont  repré- 

les   Annales   de  philosophie    chrétienne ,  sentes  le  miracle  de  l'eau  changée  en  vin  à 

t.  XVIll,  p.  46  ;  nous  ignorons  la  date  de  ce  Gana  (2),  plusieurs  colombes  et  brebis, 

monument.  images  des  fidèles.  Cette  fiole  est  bien  gra- 

Amphores  des  noces  de  Gana.  Voir  Gana.  vée  dans  le  2*  volume  de  l'édition  in-8'' 

Amphores   chrétiennes  servant  à  conte-  d^AncLStase  le  Bibliothécaire ,  publiée  par 

nir  l'eau  bénite  destinée  aux  cérémonies  de  Guillaume.  Voir  p.  179,  et  ci-dessus. 
Texorcisme,  et  conservées  dans  une  chapelle 

de  l'église  Saint-Marc,  à  Venise.  Voir  la  AMULETTES  (3).  —  Allegranza ,  dans  ses 

pi.  IV  dans  l'ouvrage  de  Paciaudi,  d^  Balneis  Opuscoli  eruditi,  p.  58,  a  donné  une  disser- 

taeris  christianoram^  in-4*',  et  à  la  p.  160  talion  sur  une  amulette  chrétienne  trouvée 

du  texte.  Voir  plus  amples  détails  au  mot  dans  les  fondations  de  la  cathédrale  de 

UwKs.  Verseil  (Piémont),  de  sacro  Amuletto  Fer- 

ceUensi,  Sans  doute  que  le  savant  auteur  a 

AMPOULE  (1).  —  1^  plus  ancien  monu-  dû  joindre  la  gravure  du  monument  en 

ment  sur  lequel  nous  ayons  trouvé  la  figure  question  ;  n'ayant  pas  vu  l'ouvrage ,  nous 

de  ce  vase  est  un  diptyque  en  ivoire,  qui  ne  pouvons  rien  assurer, 

^t  présumé  appartenir  au  v  ou  xi"  siècfe  ;  Voir  au  mot  Tessères  chrétiennes   le 

connu  sous  le  nom  de  diptyque  d'Amiens,  complément  de  l'article  Amulettes. 
Il  a  été  publié  par  M.Rigoliot,  antiquaire  de 

cette  ville;  brochure  in-8%  sous  la  date  de  ANABAPTISTES.  —  Diverses  figures  de 

(I)  Sar  l'origine  de  la  sainte  ampoule,  voir  la  dis-  (3)  Reicheras,  Traciatus  de  amulelis ,  Argpntor., 

Kitation  insérée  au  *2^  vol.  des  Mémoires  de  VAcadé-  1676,  in-4°.  Tous  les  auteurs  cités  par  le  père  Mené- 

«ic  det  imcriptions  et  belles-leiires,  p.  6iv.  trier.  Traité  de  la  philosophie  des  images,  in-i2:  Fa- 

'tj  El  à  ce  sujet  le  texte  de  l'ouvrage  dit  que  ce  bncius,  Bibliotheca  antiquaria/m-i"^  p.  618,  suivant 

■iraele  est  la  flKure  du  changement  du  vin  en  san^.  les  éditions. 
<|oe  le  prêtre  opère  tous  les  jours  à  la  messe. 
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personnages  de  cette  secte,   myées  par  Wierix,  Valdor,  Stella,  etc.,  dont  les  œnvres 

Théodore  de  Bry,  d'après  Alaegraf.  Voir  sont  en  grand  nombre  au  Cabinet  des  es- 

aussi  Tœuvre  de  Sebald  Bebam.  tampes^  à  Paris. 

ANABOLAGIUM.  ~  Voir  Amer.  ANACLET  (Saint).  —  Pape,  représente 

assis  dans  le  célèbre  tableau  de  la  dispute 

ANAGHORËTES.  -  La  vie  et  le  costume  du  saint  sacrement  (ou  sur  la  présence 
des  anachorètes  d'Orient  et  d'Occident  sont  réelle),  par  Raphaël.  Voir  son  œuvre  et 
représentés  dans  plusieurs  planches  des  jécta  celles  de  ses  gravures  dans  tous  les  cabinets 
sanclorum  des  Bollandistes.  Voir  les  plan-  d'estampes,  et  sa  collection  des  saints  du  Ca- 
ches du  Calendrier  grec  y  publiées  dans  le  binet  des  estampes,  à  Paris;  magniGque 
volume  supplémentaire  du  mois  de  mai.  collection  en  plusieurs  volumes  in-folio. 

Les  deux  volumes  du  Ménologe  grec  de 

l'empereur  Basile,  édition   latine,  ou  les  ANAGOLAGIUM.  —  Voir  Amict. 
miniatures  de  l'édition  du  Vatican.  D'Agin- 

court  en  a  publié  plusieurs  dans  son  iïw-  ANALAGIUM  (i).  —  Voir  Ambon. 
toire  de   l'art  au  moyen  âge.    Peinture, 

pi.  XXXI ,  n"  4,  6, 13,  21, 22,  27,  5i,  35.  ANAGLYPHES.  —  Voir  Camées. 

Paciaudi,  Jntiquitates  christianœ,\  vol. 

10-4**,  donne  plusieurs  diptyques  représen-  ANARIE  et   sa    femme    SAPHIRE.   — 

tant  des  anachorètes.  Voir  Onuphre  ,  Sasas.  frappés  de  mort  aux  pieds  des  apôtres. 

Une  des  suites  les  plus  complètes  et  des  Outre  plusieurs  Bibles  ou  ce  sujet  se  trouve 

plus  curieuses  que  l'on  puisse  consulter  gravé ,  nous  indiquerons  surtout  la  compo- 

pour  ce  genre  d'étude  est  celle  gravée  par  sition  de  Raphaël ,  faisant  partie  de  la  suite 

les   Sadelers   et  quelques  autres  de  leur  connue  sous  le  nom  des  cartons  d'Hampton- 

éoole,  d'après  les  compositions  de  Martin  court.  Voir  toutes  les  oeuvres  de  Raphaël 

de  Vos;  suite  intitulée  Sihœ  sacrœ,  Vita  dans  les  divers  cabinets  de  l'Europe. 
activa  et  contemplativa ,  composée  de  plus 

de  100 planches  in-4'*;  les  6gures  sont  gêné-  ANANIE  (Saint).  —  Martyr;  miniature 

ralement  très-belles ,  et  les  paysages  d'une  d'un  ménologe  grec  {\*  siècle);  d'Agin- 

variété  incroyable.  court,  Histoire  de  l'art.  Peinture,  pi.  xxxi, 

Sur  le  frontispice  est  une  croix  portant  n°  14. 
cette  inscription  :  Monumenta  sanctions 

philosophiœ  quam  severa   anachoretarum  ANASTASE  III.  —  Ce  pape  est  représenté 

disciplina vitœ  et  reliaiodocuU.  On  y  lïtceite  sur  une  mosaïque  de  l'oratoire  Saint-Nico* 

épigraphe  remarquable  :  Mortui  vivimus.  las,  à  Rome,  ()ui  peut  dater  du  xiv*  siècle, 

Une  autre  suite  a  pour  titre  :  SoUtudo,  sive  à  genoux,  près  de  la  sainte  Vierge.  Acta 

vitœ  Patrum  eremicolarum ,  par  les  frères  sanclorum  des  Bollandistes ,  mois  de  mai , 

Jean  et  Raphaël  Sadelers,  toujours  d'après  tome   supplémentaire ,    pars  2*,    p.  208. 

Martin  de  Vos.  Voir  son  œuvre.  La  première  Voir  aussi  au  mot  Papes  toutes  les  coUec- 

de  ces  suites  est  consacrée  aux  hommes,  la  tiens  de  portraits  que  nous  en  citons, 
deuxième  aux  femmes  pénitentes,  sous  ce 

titre  particulier  :  SoUtudo,  sive  fœminarum  ANASTASE  (  Saint)  (2).  —Martyr,  atuché 

anachoretarum  vitœ ,  encore  par  Martin  de  à  la  queue  d'un  cheval  indompté  ;  peinture 

Vos ,  et  gravées  par  Adrien  Col laert.  à  fr^ue  du  xiii'  siècle,  école  gréco-ita- 

L'on  trouve  ces  diverses  suites  dans  les  lienne;  d'Agincourt,  Peinture,  pî.  xcviii , 

œuvres  des  gravures  et  de  Martin  de  Vos,  lettre  Q. 

au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris,  et  dans  La  tête  du  saint  est  envoyée  à  un  abbé  (3) 

tous  ceux  des  principales  villes  de  l'Europe,  qui  en  fait  le  dépôt  dans  son  église  ;  ib. , 

Pour  le  nombre  des   pièces  de  chaque  lettre  I. 
suite,  voir  les  catalogues  d'Hubert  et  Rost. 

I.es  Fies  des  Saints,  publiées  à  diverses  ANASTASE   (Saint).    —  Moine  et  mar- 

époques ,  renferment  beaucoup  de  planches  tyr.  Voir  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

offrant  des  anachorètes.  Voir  surtout  les  des  estampes,  à  Paris,  en  25  volumes  in- 

œuvres  de  Léonard  Gautier  ou  Gaiter,  des  folioclassés  par  ordre  alphabétique  de  noms. 

(1)  C'est  le  nom  au  jubé  ou  amhon  chez  les  Grecs.  (2)  Fleury  dit  qu*en  620,  un  saint  Aoastase  fat  mai^ 

Voir,  au  sujet  do  co  genre  de  tribune,  la  lettre  de  tyrisô  en  Perse;  et  que  sn  téie  fat  envoyée  à  Rome, 

M.  Didron  dans  VVrûvers  religieux  du  6  décembre,  Uisioire  ecclésiastique,  édit.  in-4*,  t.  V,  liv.  xxxtii, 

i84f ,  7*  colonne  du  feuilleton.  Archéologie  naliottale,  S  '^^• 

ft  les  divers  artirleA  de  M.  Taltbé  Pascal,  mémo  jour-  (^)  Molanus,  Histor.  imag,  iacrar.,  in-4*,  p.  55  ;  ce 

ual  et  même  année.  qu'il  dit  à  ce  sujet. 
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ANASTASE  (Saint ).•  —  De  IVdrt  dés  ANATOUE  (Sainte),  vierge.— Figure  en 

Carmes;  collection  du  cabinet  des  estam-  pied,  tenant  une  couronne.  Mosaïque  du 

pes,àParis  (i).          ,                .           .  vi"  siècle,  Ciampini,    FetercL  MonumeniU, 

pi.  XXV,  n*  4,  et  p.  iOOdu  texte. 

ANASTASIE  (Sainte),  —  Figure  debout 

tenant  une  couronne;  mosaïque  du  yv  siê->  ANATOMII^  —  L^on  trouve  dans  plusieurs 

cle.Giampini.  Fêtera  Monnm.,  t.  II,  pi.  xxv,  beaux  ouvrages, publiés  du  xvau  xvr  siècle, 

a*  9,. et  p.  ^00  du  texte.  -    .       ,  des  f)lancbes  curieuses^,  soit  en  bois,  soit  au 

Un  diptyque  publié  par  Paciaûdi  (yjfA/i-  burin,  offrant  les  divers  procédés  anato- 

quitates  christianœ)  ,  i  vol.  in-4° ,  repré-  miques  connus  au  moyen  âge,  ainsi  que  les 

sente  sainte  Anastasi^,    vue  à'mi-eorps,  appareils  et  les  instruments  en  usage  à  cetle 

enveloppée  de  voiles ,  et  tenant  à  sa  maiil  *  époque. 

un  vase  (pAïa/a),  désignant,  su Wanl  le  sa-  En  tête  de  Touvrage   intitulé  :   Opéra 

vant  auteur,  la  charité  dfe  la  sainte  pcAir  omnia  Laurentii  Archiatri,  Ton  trouve  un 

panser  les  plaies  des  martyrs,  ppurdésalté-  beau  frontispice  représentant  la  dissection 

rer  leur  soif  arjdente  au  milieu  des  tortures,  d^un  cadavre,  gravé  par  Léonard  Gaultier 

et  pour  embaumer  leurs  corps  après  leur  on  Galter.  On  y  remarque  une  botte  où  sont 

mort^                .     '             .                      •  posés  les  divers  instruments  du   chirur- 

Getle  curieuse  sculpture  est  en  ivoire,  et  gien. 

parait   remonter  au  viii*    ou  i\*    siècle.  MagnitiauefrontispicedesOEuvresd^André 

Planche  à  la  page  369  dQ  Touvrage  indiqué  Yésale,  célèbre  médecin.  Il  en  existe  deux 

CHtessus.  planches,  Tune  gravée  en  bois,  et  Pautre  au 

Église  de  Sainte- Anastasie,  à  Rome,  pu-  burin.  Sur  Tune,  on  voit  Fouverture  du 

bliée  dans  le  grand  ouvrage  de  Yasi  père ,  cadavre  d^un  homme ,  sur  l'autre ,  celui 

en  i2  vol.  in-folio,  et  le  tome  II ,  p.  508  de  d'une  femme;   les  personnages  sont ,  du 

\^ Itinéraire  de  Mar.  Vasi ,  et  toutes  les  des-,  reste,  les  mêmes. 

criptions  de  Rome ,  par  Piranesi ,  Fontana  ^  Une  gravure  de  Jacques  Frey ,  d'après 

Maggio,  les    Israël   Sylvestre,  Rossi,  Do-  Rembrand,  offre  le  même  sujpt.  Voir  l'œuvre 

nati,  etc.,  et  la   Topographie  de  l Italie  du  graveur  et  du  peintre. 

(Rome),  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  Tableaux  anatomiques,  avec  les  portraits 

en  9i  volumes  in-folio.  et  déclaration  d'iceux,  avec  un  dénombre- 
ment de  500  maladies  diverses,  par  Jacques 

ANASTASIS  (P).  —  On  trouve  sur  plu-  Guillemeau;  Paris,  ^586;  planches  en  bois, 

slenrs  monuments,  peints  ou  sculptés,  ce  De  symeiriapartium  in  redis  formis  hu" 

mot,  pour  exprimer  soit  la  résurrection  du  manorum  corporam,  etc.,  avec  planches  en 

Sanvenr,  soit  sa  descente  aux  limbes.  bois,  par  Albert  Durer,  4534,  in-folio,  à  Nu- 

Yoir  les  mots  Résurrection  et  Limbes,  et  remberg.  Voir  aussi  aux  mots  Cadavres, 
an  mot  Jéaus-Ghrist,  où  l'on  trouve  la  réu-  Chirurgie  et  Chirurgien. 
nion  des  diverses  compositions  qui  repré-  Anatome  corporis  humani,  auctor  Is.  Val- 
sent ces  sujets.  verdo;  Venise,  4589,  avec  planches. 

Étade  anatomique  du  corps  humain,  des- 

ANASTASIUS  (Sanctus).  —  Évêque  (2) ,  sin  de  Michel-Ange.  D'Agincourt,  Peinture, 

figure  debout,  et  de  costume  très-sévère,  pi.  clxxvii.  On  y  voit  1  autopsie  d'un  ca- 

d'après  une  mosaïque  publiée  par  Ciampini.  davre. 
frétera  Monumenta  ^  t.  II ,  pi.  xxx. 

ANAXIRIDE.  —  Nom  d'un  vêtement  en 

ANATOLE  (Saint). —  Voir  la  collection  des  usaee  vers  le  iv*  siècle  (3),  représenté  sur 

saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris;  les  un  beau  bas-relief  du  sarcophage  de  saint 

œuvres  d'Adr.  Collaert,  David,  Wierix,  etc.  Celse,  cité  par  Millin,  F&yage  en  Italie  (4), 

(1)  M.  Émeric  David,  p.  i65  de  son  Discours  sur  la  nous  avons  pensé  qup,  comme  A  l'époque  du  it*  ou 

pemiure,  in-^*,  parle  d  un  portrait  du  moine  persan,  v«  siècle,  les  artisles  ne  copiaient  {;uerc  que  ce  qu'ils 

uinl  Anasiase.  peint  du  xi*  au  xiii*  siècle,  et  con-  avaient  sous  les  yeux  et  qu'ils  ne  s'otrcupaient  pas  de 

séné  à  Rome  dans  l'église  Saint-Anastase-aux-lruiS'  savoir  quel  pouvait  élre  le  costume  que  portaient 

Fontaines,  et  qui  »  étéeravé  plusieurs  fois.  réellement  les  mages  au  siècle  d'Auguste,  nous  avons 

(3)  Peut-être  celui  de  Nicée  qui  vivait  entre  les  v*  et  pensé,  dis-je,  que  nous  pouvions  bien  indiquer  levéte- 

VI*  siècles.  Ciampini  ne  s'expliquant  pas,  nous  ne  ment  en  question  comme  monument  de  I  époque  qui 

pouvons  rien  assurer.  Dans  luisioire  ecclésiastique  nous  occupe.  Au  reste  Vanaxiride  est  une  >espécede 

<»n  trouve    plusieurs   saints    personnages  du    nom  pantalon  que  portaient  les  peuples  de  TOrient,  tels 

d'Aaastase,  etqui  ontétèévéques.  que  les  raédes,  les  Perses,  les  Parthes,  et  tous  ceux 

(i)  Millin,  qai  nous  donne  le  nom  du  vêtement  que  que  les  Grecs  nommaient  Barbares. 

iH>as désignons  ici,  oe s'expli(|ue  pas  autrement  qu  en  (4)  C'est  l'ouvrage  Intitulé:  Voyaqes  dans  le  Mila- 

disant  que  les  mages  portaient  des  anaxirides,  et  oaif^s  vol.  in-s**  que  nous  aurons  l'occasion  de  citer 
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1. 1,  p.  105.  Bagati  en  donne  la  gravure  dans  tilulé:  Monuments  des  bords  da  Rhin,  par 
son  ouvrage  intitulé  Memorie  di  santo  Boissérée,  i  vol.  in-folio.  Voir  la  iO"  H vrai- 
Celso,  p.  245.  son»  savoir  :  i""  yue  de  Téglise  et  du  chœur 

aveo  les  deux  clochers,  du  x*  siècle  ;  2**  plan 

ANCONE.  —  La  cathédrale  dont  Tarchi-    de   Péglise*y  3*  coupe   dans    la   largeur; 
tecture  a  quelques  analogies  avec  celle  de    4^  porte 'sud. 

Sainte-Sophie,  ou  de  Saint-Marc  de  Venise  »    •  •  * 

(architecture  du  xi*  au  xn*  siècle),  est  pu-  -ANDÉOVi  (  Sjwnt  ).  —  Son  tombeau,,  mô- 
bliée  par  d^Agincourt,  pi.  xxv,  n'*"  35,  56, 37,  ni/ment  chrétien  et  très^i  in  portant  du  ir  ou 
38,  39-;  divers  autres  détails  de  cette  iii'* siècle^  ^  A\x.  Atlas  des  voj/ages  dans- le 
église  vue  de  la  façade,  avec  les  deux  lions,  midi  de  4a  France^  par  Millin^  pi.  xxviii, 
Hope ,  Histoire  de  l'architecture,  pi.  xii.  *  h*"  4  et  5.  On  y  voit  desiignres  dé  saint  Bé- 
"Vue  générale,  iô.,  pi.  xifi.  ^ÎE^^  ^^  Polycarjie.  Mitlin,  t.  Il,  p  120  et 

Santa    Maria    deWa   Piazza  ,    très-belle    121,  conteste  que  ce  tombeau  lui  ait  appar- 
façade  du  xii*  siècle.  Histoire  de  ^architec"    tenu.  Voir  «es  motif», 
tore,  par  Hope,  in-8<»,  pi.  x  .      * 

Le  palais  du  Gouvernement,  monument  ANDÉOLE  (Saint),  martyr.  -  Colleciion 
du  xiii"  siècle,  est  publié  dans  VHistoire  de  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
Tartan  moyen d^<?,  par  .Seroux  d^Agincourt,  eq  66' vqI.  in-folio,  classés  par  ordre  des 
Architecture,  pi.  lxxii,  n**  13.  noms. 

Pour  les  autres  monuments  de  cette  ville, 
voir  l'ouvrage  de  Léandre  Alberti,  Jansso-       ANDECHS.  —  L'ouvrage  intitulé  :  Heili" 
nius,  Theatrum  urbium  Italiœ^  et  les  plan-    gen-Berg  Andechs  ou  Chronique  du  monas^ 
ches  gravées  par  Giusep.Vasi à  la  Ca/^o(/ra-    tèiéde  ce  nom,  1  vol.  in-4°  (2),  renferme 
phie  romaine,  une  foule  d'objets  à  l'usage  des  églises,  tels 

Les  monnaies  de  cette  ville  au  moyen    que  tabernacles,  vases,  châsses,  reliquaires, 
âge,  sont  gravées  dans  le  grand  ouvrage  de    chandeliers,  ostensoirs,  etc. 
Muratori,  Antiquitates  italicœ,  t.  Il,  p.  660. 

ANDERNAU  (  Flandre  ).  —  Son  hôtel  de 

ANCRES  DE  VAISSEAUX.  —  L'ancre  ville,  monument  du  xv  au  xvr  siècle.  Voir 
figure  aussi  sur  plusieurs  monuments  chré-  Flandria  illustrata,  t.  n,  pi.  de  la  p.  580. 
tiens  comme  symbolisme  (1).  On  en  trouve 

divers  exemples  dans  la  Borna  subterranea       ANDOCHE  (  Saint  ).  —  Son  tombeau,  dans 
de  Bosio  et  d'Aringhi.  la  forme  de  ceux  des  premiers  siècles  du 

Dans  l'ouvrage  de  Mammachi,  Origines  christianisme,  a  été  gravé  dans  l'/Ti^toir^  d^; 
christianorum  antiquit,,  t.  I,  pi.  xxxi,  en  Bourgogne  de  dom  Plancher,  t.  II,  pi.  de  la 
tête  de  son  introduction.  De  chaquecôtéde    p.  109.  On  y  voit  une  hache,  instrument  de 


l'ancre  sont  des  poissons  symboliques. 

D'Agincourt,  Èistoire  de  l'art  (Sculpture) 
pi.  VII ,  lî"  2  ;  pi.  VIII,  n*»»  33  et  47. 

Le  plus  ancien  monument  où  n< 


martyre,  et  une  roue,  symbole  de  l'éternité. 


ANDRÉ  (Saint). — Son  martyre  (3)  est  re- 
nous  ayons    présenté  sur  une  miniature  d'un  ménoloçe 


rencontré  des  ancres  au  moyen  âge,  est  la  grec  du  Vatican,  t.  I,  pi.  de  la  p.  221,  édi- 

tapisserie,  dite  de  Bayeux  ou  de  la  reine  tion  grecque-latine  dédiée  à  Clément  XIH. 

Mathilde,  gravée  dans  les  Monuments  de  la  On  voit  une  statue  de  saint  André  assez 

monarchie  française  de  Montfaucon,  et  dans  belle  à  la  grande  châsse  de  Saint-Sébald  .de 

beaucoup  de  collections,  dont  la  plus  esti-  Nuremberg;  il  est  debout.  Cette  sculpture 

mée  est  celle  de  Stotbard,  en  Angleterre,  paraît  être  du  xv«  siècle.  On  la  trouve  pu- 

1  vol.  in-folio.  Dans  toutes  les  bibliothèques  bliée  dans  le  Moyen  âge  pittoresque,  p\. 

publiques  de  Paris  et  de  l'étranger.  clxvii. 

Flagellation  de  saint  André,  fresque  du 

ANDERNACH.  —  La  belle  église  romane  Dominiquin  dont  il  existe  un  exemplaire, 

de  cette  ville  est  publiée  dans  r ouvrage  in-  Voir  son  œuvre. 


souvent  et  qai  nous  a  fait  connatlre  bien  des  monu- 
ments importants  et  curieux. 

(1)  Sur  l'origine  et  i'emploî  de  cette  fieure  symboli- 
que«  voir  le  Cours  d'hiéroglyphique  chréUenne,  par 
Cyprien  Robert,  dans  VUnlversiie  catholique,  t.  VI, 
p.  434.  Le  Dictionnaire  chrétien,  vcrbo  Ancre.  AriiH 
gbi,  Roma  sabler,,  in-folio,  p.  330,  337.  338. 

(3)  Nous  devons  la  communication  ae  cet  ouvrage  à 
l'obligeance  de  M.  l'abbé  Cahier,  et  nous  l'indiquons 


avec  d'autant  plus  d'empressement,  qae  cet  ouvrage, 
dont  il  possède  un  exemplaire,  est  très^rare,  ou  plutôt 
introuvable  k  Paris. 

(3)  Il  esté  remarquer  que  dans  cetCD  peintore,  qui 
date  du  viii*  ou  ix*  siècle,  la  croii  de  saint  André  a  la 
forme  de  celle  de  Jésus-Christ,  et  que  le  saint  est 
velu  d'une  tunique  courte  comme  celle  que  l'on  voit 
aux  plus  anciennes  figures  du  Christ  en  croix. 
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St  marche  aa  supplice,  par  le  Guide.  Voir  Synagogae,  Sans  «ne  miniatare  de  VHortns 

sonœaTre.  deliciaram,  est  Irès-reoiarquable 'par  son 

Udc  autre  statue  du. même  apôtre  se  Toit  expression.  Voir  les  miniatures  de  ce  cé- 

^u  tombeau  de  Louis  XJ,  à  Téglise  Saint-  fèbre' livre  et  celles  reproduites   dans  le 

Deois.  Le  tombeau  est  publié  dans  plusieurs  gran^  ouvrage  de*  M.  le  comte  de  Bastard 

ouvrages,  dont  les  principaux  sont  r/^ûtoïre  êur  les  Manuscrits,  ^(y  livraison,  et  dans  la 
de  l'abbaye  de  Saint-Venis,  i  vol.  in-folio, 


planche  de  la  p.  562^. 

Daûs  VMloê  du  Musée  des  Petits- A ugus- 
tins,  par  Alex.  Lenoir,  publié  par  Reville,- 


Description  des.vitraux  de  la  cathédrale  de 
Bourges,  pax  ^*  Martin  et  Cahier,  planche 
d'étude,  n"  6, 
'  L'âne  figareaussi  sur  quelques  monuments 


Lavâilée  et  par  Blet.  Souspenirs  du  Musée    chrétiens,  tels  que  verres  peints,  insccip* 
pi.  xxiyxxii,  sxiii.  '  *  tiens,. tessères,  etc.,  comme  figure  âllégo- 

Dans  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge  de    rique  de  la  nation  infidèle.  Bôldctti,  Osser^ 


da  Sommerard,  pi.  ix,  cha'p.  IV. 

ËgUse  Saint- André,  à  Mantoue,  monu- 
ment du  XV'  siècle.  Plan,  coupe  et  détails 
de  cette  église.  D'Agincourt,  Architecture, 
pi.  LU,  n"**  1  à  8.  La  voûte  en  est  remar- 
quable. 


vazioniSQpra  icimeter,  de*  santi  martiri, 
1  vol.  in-tolfo.  Voir  surtout  la  planche  de  la 

E.  205,  n*"  27.  Le  même  auteur,  p.  28,  pu- 
lie  une  inscription  chrétienne  où  se  voit 
une  ligure  d'âne,  qui  ne  serait  que  le  jeu  de 
mot  du  nom  du  personnage  enterré,  Ona'" 


Église  Saint-André,  à  Vienne,  en  Dau-  ger  (2). 
phioé(diteSaint-André-le-Bas),  etsonbeau        Buonarotti,  dans  son  ouvrage  intitulé  : 

cloitre  du  ix**  au  xr  siècle,  est  publié  dans  Fitri  antichi,  i   vol.  in-i%  pi.  ix,  n**  4, 

Touvrage  de  MM.  Rey  et  Vietti,  in-folio,  à  donne  une  peinture  représentant  un  âne  au 

Lyon,  ^  partie,  pi.  vu,  et  autres.  Il  est  in-  galop  portant  une  clochette  à  son  cou.  Nous  . 

titulé  :  Monaments  de  Vienne^  et  dans  Tf/-  ignorons  la  signilication  de  cette  figure. 
mers  pittoresque  des  frères  Didot  {France),       Fête  de  VAne,  On  conserve  à  la  biblio- 

pl.  Gccxvii.  thèque  de  Sens  un  manuscrit,  sur  vélin, 

Rome  possède  huit  églises  sous  rinvoca-  sans  doute  du  xiv*  siècle,  relié  en  ivoire, 

tioD  de  saint  André  (iV.  Voir  les  planches  dont  les  nombreuses  figures  en  relief  repré- 

de  la  Description  de  Rome  ancienne  et  mo'  sentent  rolTice  de  TAne  et  desFous(5).  Nous 

deme,  en  12  vol.  in-folio,  par  Vasi  P^re,  et  n^en  connaissons  pas  de  copie, 
leur  description  avec  ce  quelles  renferment        Bernard  Picard,  dans  le  i^  volume  des 

de  particulier  dans  \  Itinéraire   de  Marin.  Cérémonies  religieuses  des  divers  peuples,  a 

Vasi  fils,  2  vol.  in-S*".  publié  deux  planches  gravées,  sans  doute 

Les  Œuvres  des  Piranesi,en  plusieurs  vo-  diaprés  quelques  dessins  anciens  représen- 

lames  in-folio  ou  in-4''  oblong,  sont  aussi  à  tant  ce  genre  de  folie.  Voir  les  diverses  édi- 

eoosolter.  tiens  in-folio  et  celle  in-i^". 

L'âne  est  donné  comme  attribut  à  plu- 

ANDRÉ  (  Saint-).  Église  de  Paris.  Voir  la  sieurs  saints  et  saintes.  Voir  Antoine  de  Pa- 

topograpbie  de  cette  ville.  doue  ,  Austreberte  ,  Philibert ,  et  au  mot 

Crèche. 

ANDRÉ  (Ordre  de  Saint-)  du  Chardon.        Légende  de  Pane  oui  refuse  de  manger 

Autre,  dit  Sain t-André-de-la-Rue.  pour  se  prosterner  (levant  le  saint  sacre- 

Schoonebeck,  Histoires  des  ordres  mi/i-  ment,  sculpture  du  xv  siècle.  Cicognara, 

UUres,  1. 1,  n*"'  21  et  22,  pi.  des  p.  128  et  158.  Storiq  délia  scultura,  t.  II,  pi.  xx\ii. 

Peinture  sur  verre  de  Téglisc  Saint-Vin- 

ANDRÉ  (  Saist  ),  dit  Cursin,  évéque.  —  cent  de  Rouen,  xvr  siècle.  Histoire  de  la 
Près  de  lui  un  mouton  et  un  loup.  Voir  la  peinture  sur  verre,  par  Langlois  du  Pont- 
collection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes  de-PArche,  1  vol.  in-S*",  planche  à  la  p.  08. 
à  Paris.  Voir  aussi  la  belle  miniature  des  fleures 

d'Anne  de  Bretagne,  reproduite  dans  VAl^ 

ANE.  —  L'âne  servant  de  monture  à  la  humdesartsaumoyenàgede}&,d\i  Somme- 


il) Noos  regrettons  de  ne  pouvoir  comprendre  dans 
nos  indicaUons  la  belle  siaUie  de  saiol  André  placée 
dans  la  coupole  du  Vatican,  et  qui  etit  duc  au  ciseau  de 
Flamand,  dit  Lalgarde;  mais  ce  beau  morceau  de 
KQlpture  sort  de  1  époque  dont  nous  nous  occupons, 
Hle  esi  pobliée  par  Dom.  Rossidans  Tonvra^e  intitulé: 
ti^eciAia  di  statue  aniiche  e  moderne  colle  sposlzioni 
tflP.  Aless.  Majfei;  inRoma,  1704  1707,  in-folio;  gravé 
par  Yao  Aodeu  Aerd.,  pi.  clviii  du  volunoe. 


(2)  Raoul  Rocbetle,  Tableau  des  catacombes,  p.  237 

(3)  Il  est  sans  doute  inutile  de  prouver  par  des  ciia- 
tions  que  TL^Iise,  représentée  par  ses  évéqucs,  s>st 
toujours  opposée  à  ces  extravagances,  et  que  ce  n'est 

ris  sa  faute  si  elle  a  eu  tant  de  peine  i>our  arriver 
l'extinction  de  ces  fêtes  scandaleuses.  \oir  ce  qu'en 
dit  Molanus,  Uisior,  imagifuan  sacrarum,  in -4*, 
p.  508,  S09. 


n 


f 
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rard,  pi.  xxxvi  de  la  9*  série/ Ici  c'e^t  un  Planche  de  roHvrage  intilulé  :  Thésaurus 

cheval  au  lieu  d'un  Ane.   .  litaniaram  sacer,  représentant  Tange  gar- 
dien protégeant  Time  chrétienne  dans  di- 

ÀNET.  —  Château  célèbre  en  France.  Ar-  vers  moments  de. sa  vie  et  surtout  à  celui 

chileclure  de  Philibert-  Delorme  (  1552  ).  de  la  mort.  Voir  p.  77  du  dernier  volume 

Voir  l'ouvrage  d'Andronet  du  Cerceau,  Les  dont  Tauteur  est  le  père  Seillius.* 

plas  ieajiœ  hdtiments  de  France,  1  vol.  in-  Ange  gardien  *à  Véglise  de  Ki^.  Figure 

folio,  dans  celui  de  Claude  de  Chastillon,  d'Ancfré  Sacchi.  Voir  Tceuvre  du  peintre  et 

Topographie  française ,  et  dans  la  grande  le  n*»  73  du  Catalogue  de  la  caféogfaphie 

Topographie  de  la  France  du.  Cabinet  des  romai/ie,  chez  Firmin  Didot  frères, 

estampes,  à. Paris.  Église    de    TAnge- Gardien ,   à  Rome, 

Les  détails,  coupes  et  vues  de  cett^habi*  xvr  siècle.  Voir  le  grand  ouvrage  àe  Vasi, 

tation  sont  gravés  en  plusieurs  planches  sûr  les  Monuments  de  Rome  moderne,  M  vol. 

dans  le  4*  volume  du  Musée  des  monuments  in-folio;  et  la  description  dans  V Itinéraire 

français,  par  Alex.  Lcnoir,  à  la  fin  du  vo-  de  Rome,  par  Marin  VaSi,  1. 1*',  p.  327. 

ume,  où  il  en  donne  Torigine  et  ladescrip-  Un  sceau  de  Tordre  des  jacobins  repré- 

tiondepuisla  p.  44 jusqu'à  celle 57.  Lafaçade  sente  un  ange  assis  et  écrivant  devant  un 

servait  d'entrée  à  ce  Musée.  Voir  la  planche  pupitre,  xiv*  siècle,  Trésor  de  nunUsma^ 

de  ce  monument  par  Reville  et  Lavallée,  tique,  volume  in-folio  intitulé  :  Sceaux  des 

par  Biet,  Souvenirs  du  Musée,  etc.  communes,  pi.  x,  n"  5.                            ' 

Voir  aussi  l'ouvrage  de  M.  Alex,  de  La  Cette  église  est  désignée  par  les  uns  sous  le 

Borde,  Monum,  français ,  t.  II,  pi.  cxxxvi.  titre  de  i'Ange-Gardien,  par  d'autres,  des 

Vue  générale,  prise  à  vol  d'oiseau,  de  Anges-Gardiens, 

l'ensemble  des  bâtiments  avant  leur  destruc-  Autre  dite  de  Saint-Ange  in  Pescheria. 

tion,  d'après  les  dessins  de  M.  Vaudoyer,  Voir  les  mêmes  ouvrages.  Itinéraire,  ù  II, 

architecte,  publiée  dans  le  il*"  volume  du  p.  497. 

Magasin  pittoresque,  p.  i93.  Suivie  d'une  Pour    les   représentations  de   quelques 

notice  sur  l'architecture  en  France  au  xvr  anges,  tels  oue  saint  Michel,   Raphaël, 

siècle.             '  Gabriel ,  etc.  Voir  ces  différents  noms. 

ANGE.  —  Ange  gardien,  c^lui  qui   ac-  ANGE  DE  FEU,  à  la  garde  du  Paradis, 
compagna  Tobic  est  reprcsenté^ur  plusieurs  Jlist.  de  la  peinture  sur  verre,  de  M.  de  Las- 
sarcophages  des  catacombes.  Voir  les  plan-  teyrie,  pL  lxit. 
ches  de  ces  monuments.  Il  y  est  représenté 
toujours  sans  ailes.  Voir  au  mot  Tobie.  ANGE  DE  LA  MORT.  —  Une  sculpture  du 

M.  Raoul  Rochette  croit  qu'on  peut  pren-  tombeau  de  l'ancien  couvent  des  corde^ 

dre  pour  des  figures  d'anges  gardiens,  les  liers,  à  Champaigre,  représente  un  ange  de 

enfants  ailés  qui  sont  sculptés  sur  quelques  cette  sorte,  armé  d'une  faux.   Ce  monu- 

sarcopbages  cnréiiens  des  catacombes.  Voir  ment,  qui  est  de  la  fin  du  xv«  siècle,  est 

la  planche  qu'il  cite  :  Voyages  aux  cata^  publié   dans  Vj^ncien  Bourbonnais;  Mou-* 

combes  de  Aofwe,  in-i2,  p.  218.  Cette  attri-  lins,   1856  et  57;  2  vol.  in-folio;  Manu- 

bution,  que  nous  désirons  (Ire  juste,  nous  mentsde  Champaigre,  planches  non  numé^ 

semble    un    peu    hasardée   et  faible    de  rotées. 
preuves. 

Ange  gardien  représenté  armé  d'ui^  bou-  ANGES  EXTERMINATEURS.  —  Frappant 

clier  ou  écu,  sans  doute  comme  svmbole  de  les  premiers-nés  des  Égyptiens.  Voir  toutes 

la  protection  dont  il  entoure  celui  qui  est  les  Bibles  avec  planches,  gravées  en  bois  ou 

cotifié  à  ses  soins.  Miniature  de  VHortus  de^  au  burin  par  différents  maîtres. 

liciarum,  manuscrit  célèbre  du  xiii*  siècle.  Frappant  l'armée  de  Sennachérib.  Même 

Voir  le  fac-similé  de  cette  miniature  dans  la  suite. 

publication  de  quelques  parties  de  ce  ma-  A  cheval  et  frappant  l'armée  du  pharaon, 

nuscrit,  par  Engelhart;  à  Strasbourg,  1818,  au  milieu  de  la  mer  Rouge.  Peinture  du 

i  vol.  in-folio,  pi.  ix.  Les  planches  sont  xvr  siècle,  par  Lud.  Mazzolini,  d'Agincourt, 

gravées  par  Willemin.  section  Peinture,  pi.  cxcviii. 

Ange  gardien  embrassant  un  élu  au  ju-  Anges   exterminateurs  de  l'Apocalypse, 

gement  dernier,  tiré  du  tableau  d'Angelico  Vitraux  de  la  chapelle  de  Vincennes,  par 

Fiesole.  Voir  la  copie  de  cette  composition  J.  Cousin.  Voir  la. planche  de  la  salle  du 

remarquable,  p.  102,  de  l'ouvrage  intitulé  :  xvi'  siècle  du  Musée  des  Petits-Augustins, 

du  Vandalisme  dans  Vart,  par  M.  de  Monta-  par  Lavallée  et  Reville;  et  les  planches  des 

lembert,  et  l'œuvre  du  peintre.  p.  81  et  suiv.  du  6*"  volume  du  Musée  des 
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^(OMimfA/f'/raiifai«,  par  Alexandre  Lenoir,        Magnifique  portion  d'un  ancien  cloître, 
Voir  aussîTœuvre  de  J.  Go)isin.  dans  Te  style  byzantin,  retrouvé  dans  la  cour 

de  la  préfecture.  Album  des  arts  en  France, 

ANGE  DU  JUGEMENT.— Pesant  des  âmes  de  M.. du  Sommerard,  pL  i  de  la  4*  série, 
dans  sa  balance.  Voir  Pbsée  des  ambs  ou  .  Maison  de  bois  -avec  sculptures,  Moyen 
PsfCHOSTASiE.         .  .  âge  pittoresque,    pi.   xxi.   Monument  du 

Tenant    le    Livre  de  vie  au  jugement    xv*  siècle, 
dernier.  Cette  belle  figure  (i)  se  voit  dans       Là  grande  Topographie  de  la  France,  en 


graveur  dans  tous  les  cabinets  de  TEuropc.  Bei\jamin  .  de  La  fiorde   et  Guétard ,   en 

ÂDge  exterminateur  tenant  une  tête  de  i2  vol.  in^olio  y  remplis  de  planches  (5).    . 

mort  et  une  épée  flamboyante.  Médaille  du  La  Topographie  dû  maréchal  d'Uxelles,  au 

pape  Alexandre  VU,  Dumolinet,  Numis-  Cabinet  des  esurôpes,  doit  renfermer  plu- 

iMia pontificum,  pi.  xxxiii,  n"  4.  Voir  aussi  sieurs  monuments  de  cct|e  ville;  ainsi  que 

Bonanni ,  même  titre,  et  le  Trésor  d^  im-  le  Portefeuille  de  Gaignères,  même  établis- 

mismatiqne,  médailles  des  papes,  au  nom  sèment.  Recherches  historiques  sur  la  ville 

Alexandre  VIL                                             '  d* Angers  et  le  Bas-Anjou,  par  Bodin,  2  vol. 

Histoire  archéologique  des  anges ,  tirée  iQ-8°,  avec  figures, 

des  monuments  peints  et  sculptés  pendant  Figure  en  pied  d^un  évéque  de  cette  ville, 

lapériodedamoyenâge,  par  M.  Didron,  et  nonimé  Ulger  (4149),  en  costume  ecclé- 

EQDliée  avec  de  fkomhreux  fac-similé ,  dans  siastique  du  x'  ou  xii*  siècle.  La  mitre  est 

I  France  littéraire,  iO  août  1840;  et  dans  d'une  forme  singulière.  Costumes  français, 

umtfàiié  de  VIconographie  chrétienne»  par  Beaunier  et  Rathier,  1. 1,  pi.  lxxxvi. 

Anges  déchus  ou  Chute  des  anges.  Voir 

LcciFER.  ANGES  (6).  —  Création  des  anges.   Une 

miniature  de  VHortus  deliciarum,  manu- 

ANGE  D'OR  (Ordre  de  1').  —  Costume  scrit  du  xii«  siècle,  représente  cette   ac- 

des  chevaliers  de  cet  ordre.  Schoonebeck,  tion.  Voir  le  manuscrit  a  la  bibliothèque  de 

Histoiredesordresmilitaires,\n'i^^iA,p\,i.  Strasbourg.  Voir  aussi  Campo  Santo,  n°  i, 

dans  ce  Dictionnaire. 

ANGERS   (2).  —  Parmi  les  principaux  Gravure  en  bois  du  xv  siècle,  Urée  de 

monuments  de  cette  ville,  publiés  dans  di-  la  Mer  des  histoires,  reproduite  par  Dib- 

vcTs  ouvrages,  nous  citerons  :  din ,    Bihliographical   Decameron ,  in-4°, 

L'église  Saint-Martin  antérieure  au  xii'siè-  planche  de  la  p.  27  du  t.  II. 

de;  M.  de  Caumont,  dans  son  Cours  d'ar-  Combat  des  anges  de  Dieu  contre  les  an- 

ckitecture  religieuse  au  moyen  âge,  t.  IV,  ou  ges  rebelles;  miniature  de  VHortus  delicia- 

ir  partie,  pL  xlvi,  en  donne  une  vue  inté-  rum  (7),  célèbre  manuscrit  de  la  bibliothè- 

rieure  (3).  que  de  Strasbourg. 

d)  Nous  la  désignons  sous  le  nom  d^ange  du  juge-  Uon,  comme  plus  appropriée  à  ce  qu'il  parait  aux  Idées 

meot.  quoique  cette  figure  ne  porte  pas  d'ailes,  attri-  actuelles  et  à  la  classilication  adoptée  généralement, 

boioroinaire  des  anges  dans  nos  tableaux  ou  sculptu-  (S;  Cet  important  ouvrage  est  classé  d'après  Tan- 

tn^  parce  que  nous  ne  ?oyons  pas  quel  autre  person-  cienne  géographie,  c'est-A-dire  par  provinces.  Malheu- 

BSffe  le  pemtre  aurait  pu  mettre  A  cette  place.  reusement  les  détails  d'architecture  sont  presque  tou- 

12)  Sur  celte  ville  et  ses  monuments,  voir  Blordier  Jours  nuls  pour  l'étude  des  époques.  Les  planches 

LsDglois,  Bouchet  Moithey,  divers  pouillés  du  dio-  sont  bien  gravées,  mais  ne  donnent  pas  toujours  le 

cése,  Wajsse  du  Villiers,  etc  ,  cités  dans  le  Catalogue  véritable  caractère  de  l'architecture  des  monuments. 

Il*  2  de  fo  Librairie  départementale  de  Dumoulin,  H-  I^  roman,  le  gothique,  la  renaissance,  tout  est  à  peu 

braire,  à  Paris,  et  tous  ceux  cités  par  Lenglet  Dufres-  près  confondu,  la  sculpture  est  généralement  plus  mal 

Doy,  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  i^•4^  t.  IV,  p.  2i8.  rendue  que  Tarchitecture. 

(3^1  Voir  aussi  ce  qu'il  dit  de  ce  monument,  p.  iCi  (6)  Molanus  (Joann.)i  voir  ce  qu'il  dit  de  la  ma- 
dn  même  volume.  Une  fenêtre  de  construction  méro-  niére  de  représenter  les  an^es,  Hisior.  imaijln,  sacr,, 
vingienne  subsistait  encore  en  i83i.  Nous  profitons  de  in-4%  p.  352,  et  tous  les  détails  donnés  dans  la  table 
celte  note  pour  prévenir  les  personnes  qui  ont  lu  des  matières  à  la  fin  de  son  ouvrage,  et  surtout  les 
roQvrage  de  M.  de  Caumont,  que  ce  savant  archéolo-  savantes  notes  de  son  commentateur  Pagnot,  p.  63; 
goese  propose  de  publier  un  autre  atlas  dont  les  plan-  il  y  parle  de  l'usage  de  placer  des  anges  sur  des  co- 
ches seront  plus  en  rapport  avec  le  mérite  de  son  lonnes  prés  de  l'autel.  Mf.  Didron,  secrétaire  du  Co- 
Cours  darcheologie  mon.imentale.  c»r  celles  qui  exis-  mité  des  arts  et  monuments,  prépare  depuis  longtemps 
teoi  sont  réellement  d'une  grande  faiblesse  d'execu-  un  grand  travail  sur  V Iconographie   chrétienne  au 
tion  et  peu  faites  pour  donner  une  idée  bien  exacte  moyen  âge,  dans  laquelle  se  trouve  l'histoire  des  an- 
dastjle  de  chaque  époque.  ges  d'après  les  anciennes  miniatures  des  manuscrits. 
(4)  Si  nous  ne  l'avons  pas  déjà  fait,  nous  prévenons  Ce  travail  doit  faire  partie  des  Instructions  du  Comité 
qoe  cette  belle  collection  est  classée  par  départements,  des  arts  et  monuments^  in  -4°. 
du  moins  les  dos  des  Tolumes  portent  cette  désigna-  (7)  Sur  ce  célèbre  manuscrit  qui  doit  être  reproduit. 
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Autre' composition  tirée  des  OEuvres  de 
saint  Jeaa  Cliraaqne;  xiw  siècle,  d^Agin- 
court,  Peinture,  pi.  lu,  Voir  aussi  le  beau 
tabfeau  d'Orgagna  représentant  le  Triomphe 
de  la  Mort  «au  Mot  Triomphe. 

Fresque  de  Spinello  Aretino,  de  1«^28à 
1400;  â  Saint-Miniâto.  Voir  Miniato. 

An^es  tenant  des  encensoirs,  navettes,  etc. 
Belles  sculptures  du  xiii*  siècle,  à  Téglise 
Notre-Dame  de  Paris.  VoiF  les  pi.*  xxi,  xxii, 
XXIII,  XXV.  Histoire' des  beaux-arts  en 
France,  etc.- par  Herbe  et  Garnier,  inr*', 
Paris,  1842-43.  Ces  figures  sont  drapées 
d^une  manière  tout  à  Tait  remarquable,  et 
(^uelqu('S-unes  des  têtes  sont  d'une  .expres- 
sion parfaite. 

Gravure  en  bois,  du  xiv*  siècle,  du  Spécu- 
lum humanœ  salvationi^,  reproduite  par  le 
baron  Heineken,  Idée  d'une  collection  d'es- 
lampes,  t.  I^  p.  4i2. 

Grande  composition  de  Rubens.  Voir  son 
œuvre. 

Chœur  des  anges  et  Chute  des  anges  re- 
belles; rosaces  de  Téglise  Saint-Jean  de 
Lyon,  publiées  dans  la  Description  des  vi- 
traux de  Bourges,  par  MM.  Martin  (Arthur) 
et  Cahier,  prêtres;  m-Yolio,  planche  d'étude 
n^SO. 

Chœur  des  anges  exécutant  des  concerts. 
Voir  Chœurs  et  Concerts. 

Les  anges  des  sept  églises  d'Asie  nommées 
dans  le  livre  de  l'Apocalypse.  Miniature  du 
IX'  siècle;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xlii. 

Assistant  à  la  mort  de  Jésus-Christ  dont 
ils  reçoivent  le  sang,  qui  tombe  de  la  croix; 
fresque  du  xiir  siècle,  ih.,  pi.  en. 

Gardant  le  tombeau  de  Jésus-Christ,  ih,, 
pi.  ex,  n«  7.  Voir  aussi  les  mots  Saint-Sé- 
pulcre, Tombeau. 

Entourant  le  Père  Éternel.  Compositions 
du  Pérugin  et  de  Raphaël  mises  en  parallèle. 
D'Agincourt,  ih.,  pL  clxxxii. 

Les  œuvres  d'Angelico  Fiesole,  du  Giotto, 
de  Simon  Memni,  de  Masacchio,  offrent  une 
foule  de  sujets  où  figurent  des  anges  dans  di- 
verses actions. 

Voir  aussi  les  peintures  du  Campo  Santo, 
publiées  par  Lasinio,  au  Cabinet  des  estam- 
pes, è  Paris,  et  dans  toutes  les  bibliothèques 
de  l'Europe. 

Figures  d'anges  de  l'église  de  Germigny, 
en  Nivernais.  Voir  Germigny. 

Des  portails  de  Notre-Dame  de  Paris,  de 
Rouen ,  de  Chartres  ;  des  églises  de  Mar- 
bourg,  d'Alby,  etc.;  de  plusieurs  tombeaux. 
Voir  toutes  ces  désignations. 


Anges  tentint  d^s  écussons  d'armoiries. 
Voir  l'ouvrage  de  Vréé,  intitulé  :  Sigilla  co- 
.  mitum  Flandriœ ,  in-folio ,  planches  des 
p.  108, 109. 

Frontispice  de  V Atlas  des  monuments  de 
Vhistt)ire  de  sainte' Elisal^eth,  par  'M.  tlo 
'  Montalémbert;  et  Trésor  de  numismatique, 
pi.  II.  n*»  7;  il  porte  l'écu  de  France  et  de 
Dauphiné.  Ct)Ilection  des  ^éaax  des  grands 
feudalaires  de  France. 

Anges  tenant  des  chandeliers,  et  à  genoux. 
Fo'gage^  pittoresques  et  romantiques  dans 
l'ancienne  France,  par  Taylor  et  -ses  colla- 
borateurs. Normandie ,  .pi.  cxxxviii  bis. 

Anges  emportant  le  corps  d'une  sainte, 
voir  Catherine*.  Ensevelissairt  une  sainte, 
voir  même  nom. 

En  costume  de  voyage.  Mosaïque  de  la 
tribune  de  l'église.Sainte-Agathe  à Bavenne. 
Ciampini,  frétera  Monum^enta,  I,  tabula  xlvi. 

Anges  vêtus  d'habits  sacerdotaux,  Gori, 
Thésaurus  âiptychorum,  t.  Ili,  pi.  de  la 
p.  350.  Album  du  Sommerard,  6*  série, 
pi.  xvii,  XIX.  Atlas,  pi.  viii,  chap.  VL 

En  daimatiques,chapes,  surplis,étoles,  etc. 
La  belle  rose  septentrionale  de  Saint-Ouen 
de  Rouen,  en  offre  un  curieux  exemple. 

Le  beau  tableau  de  Lucas  de  Leyde,  repré- 
sentant une  Annonciation.  Voir  son  œuvre 
et  le  tableau  qui  est  au  Musée  du  Louvre. 
Voir  les  collections  du  Cabinet  des  estampes 
de  Paris,  de  Dresde,  etc. 

ANGILBERT  (  Saint  ).  —  Archevêque  de 
Milan,  représenté  aux  pieds  de  saint  Am- 
broise,  à  qui  il  présente  un  autel  qu'il 
veut  consacrer  à  son  honneur.  Suiet  tiré  des 
sculptures  de  l'autel  d'or  de  la  cathédrale  de 
Milan.  Ce  saint  ne  porte  pas  de  mitre.  Voir 
les  planches  des  ouvrages  publiés  par  Fer- 
rari et  Allegranza,  sur  l'église  Saint-Am- 
broise  de  Milan  (1). 

ANGLETERRE  PERSONNIFIÉE.— Rame- 
née  au  sein  de  l'Église  et  à  l'obéissance 
du  saint -siège,  sous  le  règne  de  Marie.  Mé- 
daille du  pape  Jules  III.  Voir  Bonanni, 
le  P.  Dumoiinet  et  le  Trésor  de  numismati" 
que,  médailles  des  papes. 

ANGLETERRE  (Villes  d').  -^  Parmi  les 
nombreux  ouvrages  publiés  sur  l'Angleterre 
et  ses  monuments,  nous  citerons  les  sui- 
vants : 

Le  Monasticon  an^^/ca^iam,  dont  nous  don- 
nons le  détail  au  mot  Abbayes  d'Angleterre. 


dil-on,  en  totalité  pour  les  miniatures  par  le  comte  de  phie  chrélietme,  tome  XVIII,  page  436;  tome XIX, 

Kasiard  dans  son  grand  ouvrage  sur  ïc^  manuscrits,  page  54. 

voir  les  détails  consignés  dans  le  t*'  vol.  de  la  Biblio-  (i)  La  descripUoo  de  ce  magniOque  aaiel ,  Voyage 

thèque  des  chartes  ,  p.  245;   Armâtes  de  philoso-  dans  le  MHcuiais  par. MilUn,  t,  l,  p.  tll^ 
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L'Angleterre  ancienne  (AntiquitieiofEn-  Du  même,  Objets  àe  serrurerie  da  moyen 

gland,  etc.),  par  Strutt,  in-4**,  avec  des  figu-  âge,  i  vol.  in-i",  dans  le  même  genre  que 

res  du  plus  grand  intérêt,  tirées  presque  le  précédent.  Ces  deux  ouvrages  sont  assez 

toutes  de  miniatures  de  manuscrits.  11  en  rares  à  Paris. 

existe  une  traduction  française  par  Boulard,  Recueils  des  plus  belles  églises  d^Angle- 

avec  un  atlas  dont  les  planches  sont  peu  sa-  terre ,  publiés  par  Mackensie,  Blore,  Wide, 

tisfaisantes  (I).     .                                        -  Hearne ,  Byrné ,  les  frères  Lekeux ,  Brîtton* 

Anecdotes  of  painting  in  Englanéi  etc.,  Celle  de  Tabbaye  de  Hath,  les  cathédrales  de 

par  Horace  Walpole  (2),  5  vol.  In-^**,  avec  Bristol,  Canterbury,  Exeler,  iilocester  llere- 

planches.      *                '    '                             '  ford,  Liehtfield;  Nprwich,  Oxford,  Pcterbo- 

.  'A  complète  Fiew  of  the  Manners,  CnS"  rough,   fladclifTe,  Salisbury,  Wells,  Yin- 

ioms,  Arms,  ofthe  inhabitants  of  EngUtnd;  chester,  Worchester,  York,  etc. 

LoDd.,  3  vol.  in-i"*,  parStrutt.  Voir  aussi  iV)uvrage  intitulé  :  Délices  de 

The  Chronicle  of  England ,  Loud. ,  1777,  la  Grande-Bretagne,  de  V Irlande  et  de  VE- 

iQ-4%  avec  figures.  cossè,  10  vol.  in-12,  par  James  Bcverell^ 

A  concise  histùry  and  analysis  of  the  Leyde,  1707,  ornés  de  plusieurs  planches 

principal  sty  les  of  Architecture,,,  of  England  bien  gravées.  On  y  remarque  les  abbayes  de 

down  tojthe présent tiihe,  par  Edw.Boid,  in-S".  Meirose,  Rosslyn,  Kelso,  et  quelques  autres. 

*  Antiquités  anglo-saxonnes  y  de  Ducarel,  Un  des  volumes  donne  la  vue  de  toutes  les 

traduites  par  Léchaudé  d'Anisy,  2  ou  3  vol.  maisons  royales,  des  maisons  des  personna- 

in-S*",  avec  plancbes.  ges  illustres,"  etc.  ;  et  plusieurs  ail  très  for- 

Antiquities  anglo-normands  and  aniiqui'  mant  autant  de  volumes  in-1 2^. 

tain  coins  of  the  antient  kings  of  England,  Collection  de  tombeaux  anglais,  de  rois, 

Lond.,  1757,  in-4%  rem  pli  de  planches  d^ob-  princes,   barons ,  chevaliers ,  dames,  etc., 

jets  sacrés,  tels  que  calices,  ciboires,  candé-  voir  sur  cette  matière  : 

labres,  croix,  et  autres  objets  pour  orner  Monumenta  sepulchralia  antiq.  Magnœ 

les  églises.  Brilanniœ  collecta  a  Josepho  frieves,  in- 

Atlae  renfermant  les  élévations,  plans,  folio,  Londres,  sans  date  ;  et  cet  autre  inti- 

coupes  cl  détails,  de  diverses  cathédrales  luIé  :  Monumental  effigies,  etc.,  par  Slo- 

tclles   que  celle  d^Exeter,  de    Glocester,  thard. 

d'York,  de  Winchester,  de  Lichtfield,  de  Té-  VArcheologia,  en  26  ou  27  vol.  in-i", 
glise  Saint-Pierre  à  Northampton,  la  Galerie  publiés  par  la  Société  des  antiquaires  de 
du  roi  Edouard  à  Fonthill-Abbey,  et  divers  tendres,  en  anglais,  ouvrage  rempli  de  plan- 
monuments  de  Londres,  par  Welby  Pugin.  ches  très-bien  gravées. 
Ouvrage  déposé  à  la  bibliothèque  du  Comité  Antiquities  of  England  and  Wales,,,,  of 
des  arts  et  monuments.  the  Groes,Loïïû.^  1775,  4  vol.  in-4°,  ou 

Un  volume  in-4**,  publié  par  Pugin,  sur  vrage  recherché  et  rare,  orné  de  très-btlles 

V Orfèvrerie  des  églises,  texte  anglais,  envi-  planches  gravées  au  burin, 

ron  50  planches  gravées  dans  le  goût  des  Sur  Thistoire  particulière,  et  scènes  de 

aDcieos  maîtres  (3).  mœurs ,  de  localités,  etc.  Voir  les  planches 

(i)  Sur  l'arcbilecture  rdigieose  en  Angleterre,  voir  d'huile,  ce  qui  oe  peut  s'cnleudre  ici  que  d'huile  pro- 

Cotât  d'muiquiié*  monujnentales  de  M.  de  Cauroont,  pre  à  la  peinture,  ce  qui  donnerait  un  démenti  à  ceux 

Qualrième  partie.  Architecture  religieuse.  Les  consi-  qui  veulent  que  cette  invention  de  la  peinlure  à  Thuile 

aéràWonsconsï^néesûans  h  Manuel  de  l'archiicclure  ne  date  queue  Jean  Van  Eyck,  en  Allemagne.  Dans 

par  Daniel  Ramée,  architecte,  3  vol.  in-i2;  Paris,  d  autres  mandats  on  y  parle  de  sculptures  en  bois,  de 

lUi.Mo^en  âge,  t.  Il,  p.  398  à  4id;  on  y  trouve  uué  miniatures  faites  dans  aes  manuscrits  en  langue  fran- 

liste  des  meilleurs  ouvrages  à  coosuller,  p.  396,  etc.  caise  ^ce  qui  es»l  à  remarquer),  et  Walpole  dit  que  ces 

d]  Il  paraîtrait  par  cet  ouvrage,  qui  fait  commen-  miniatures  représentaient  des  sujets  lires  de  VUistoire 
cer  Ibistotre  del'arlen  Angleterre  au  régne  de  Henri  II  des  croisades...  in  qno  comineninr  farta  et  tjesta  An- 
•de  1206  i  1272\  que  la  peinture  y  était  cultivée  comme  tiochœ  el  aiiorum  regnm....  Walpole  pense  que  celte 
«1  Italie  ;  ei  en  preuve  de  cette  assertion,  Walpole  croisade  pourrait  bien  être  celle  de  l'empereur  Fréde- 
cite  plusieurs  mandats  de  paiement  rédigés  en  latin,  rie  II.  La  chambre  dans  laquelle  sont  ces  peintures 
comme  à  cetleépoque,  dans  lesquels  on  paye  plusieurs  est  nommée  chambre  d'Aniioche  ou  de  Jérusalem, 
Uavaux  de  peinUires  à  fresque  et  sur  bois,  restaurées,  elle  estdans  la  tour  de  Westminster....  Kniin  un  autre 
et  Walpole.  1. 1,  p.  3  et  suiv.,  cite  plusicurà  dos  ligu-  mandat  de  1267,  ou  la  S^*"  année  du  règne  de  Henri  H, 
res restduréis, â  savoir  :  le  Sauveur,  les  évan,ielisies,  contient  des  détails  de  travaux  de  peinlure  sur  verre, 
Mint  Edmond,  saint  Edouard,  roi,  etc.,  tous  existant  exécutés  dans  diverses  .parties  du  chdteau  habité  par 
ib  chapelle  royale  de  Wadestock.  Dans  un  autre  la  reine  Aliénore  ou  Éléonore.  On  y  trouve  le  nom 
passage  il  est  quesUon  de  rebianchir  la  chapelle  Saint-  de  maître  Guillaume,  peintre  florentin,  d'un  autre 
Jean  il  paraît  que  cette  funeste  manière  de  réparer  nommé  Walter.  Voir  dans  l'auteur  cité,  tome  I,  pa- 
les monuments  est  déjà  bien  ancienne),  de  peindre  sur  gcs  1 4,  i.n. 

trois  vitraux  la  Vierge  tenant  l'Enfant- Jésus,  la  Trinité  (3)  Malheureusement,  Pugin  ne  cite  pas  ses  sources; 

et  l'apôtre  saini  Jean.  Dans  un  troisième  mandat  de  il  dit  seulement,'sur  le  litre,  que  les  objets  qu'il  donne 

paienient,  daté  de  l'an  24*  du  régne  de  Henri   III  sont  dessinés  d'après  des  sources  authentiques,  et  ne 

\n'J  ,  il  est  question  d'acquitter  une  dépense  d'aehat  désigne  rien  de  plus. 
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de  Touvrage  de  Smith ,  intitulé  :  Iftstorieal 
andliterary  curiosities  consisUng  o/" fac-si- 
milé of  interesting  autographe ,  scènes  of  re* 
mdrkable  historicçd  events  and  interesting 
locatities,  etc.,  100  planches. 


The  sépulcral  antiantties  of  Gréai  Britain, 
i  vol.  in-4'',Lond.,  1826,  E.  Blore,  accompa- 
gné de  planches  d'une  exécution  admirable, 
des  tombeaux 'de  princes,  de  guerriers*, 
d'évéques,  de  dames,  de  magistrats,  dont 


Antiqmties  as  well  ecclesiastical  as  civil  les  costumes  sont  rendus  avec  un  grand 

of  the  isle  of  Tenet  in  Kent;  Lond.,  1136,  soin. 
in-4°,  ûgures.           .  The  pionamental  efpgies  of  Great  Britain, 

Mcmumenta    vestuta     Magnœ    Britan^  i  vol.  in-4%  à  Londres,,  par  Stolbard,  ou* 

ni>^  etc.,  magnifique  ouvrage  publié  par  la  vrage  magnifique  où  Ton  trouve,  outre  les 

Société  des  Antiquaires  de  Londres;  en  plu-  princes  anglais,  plusieurs  guerriers  nor-' 

sieurs  volumes  in-folio,  depuis  l'IIS;  le  5«  mands,  entre  autres  Robert  de  NornAandie, 

volume  a  paru  en  .1816.'  Les  planches  sont  pi.  i.  Ces  deux  beaux  ouvrages  offrent  desdé* 

généralement  supérieurement   exécutées:  tails  aussi  .curieux  que  bien  exécutés;  des 

parmi  les  nombreux  monuments  qui  y  figu-  couronnes,  de$  armures,  désarmes  de  toute  . 

rent,on  remarque  :  espèce,  plusieurs  épées  dont  les  fourreaux 

Plusieurs  châteaux  de  Tépoque  féodale,  sont  ornés  de  détails  gothiques  d'un  goût 

d'une  construction  singulière.  Voir  les  plan-  exquis  ;  des  ceintures ,  des  ceinturons ,  de^ 

chesxvii,xxxix,  XL,  xLii,xLiv,  xLvi^du  t.  L  gantelets,  des  gants,  des  baudriers,  bou- 

Di verses  belles  croix  en  pierre  des  xiv*  et  cliers,  des  broderies  de  robes,  de  chapes, 

XV*  siècles,  telles  que  celles  de  Waltham,  de-  des  agrafes,  et  bien  d'autres  objets  impossi- 

Wincbester,  de  Glocester,  etc.  Voir  les  plan-  blés  a  décrire  ou  à  désigner,  puisque  les 

chês  VI,  VII,  1. 1;  et  pi.  viit  du  2'  tome.  planches,  par  une  inconcevable  néghgence, 

Des  suites  de  monnaies,  sceaux  de  villes,  ne  sont  pas  numérotées,  le  texte  également 
de  communautés,  d'abbayes,  celui  de  l'uni-  est  sans  pagination, 
versité  d'Oxford,  des  barons  de  Londres.  Monumental  antiqaities,  publiées  par 
Voir  les  planches  lui  à  lx.  Blore.  1  vol.  in-4<*,  rempli  de  belles  plan- 
Plusieurs  fac-^imile  de  chartes,  diplômes,  ches  de  tombeaux, 
parmi  lesquels  on  remarque  celui  du  décret  L'ouvrage  de  John  Topham  sur  diverses 
de  l'université  d'Oxford  qui,  en  1554,  pro-  églises  d'Angleterre,  in-folio,  avec  de  belles 
nonça  la  séparation  définitive  de  l'Angle-  planches. 

terre  d'avec  le  saint-siége  apostolique ,  pour  Pour  l'étude  des  sceaux  et  monnaies  d'An- 
se faire  protestante.  Il  est  accompagné  des  gleterre,  outre  les  divers  volumes  des  f>- 
sceaux  des  barons  et  autres  seigneurs  qui  si-  tasta  Monnmenta,  dont  nous  venons  de 
gnèrenlceméniorabledécret.Voirpl.Lxii.t.L  faire  l'analyse  (2),   Voir  V Angleterre  an- 

Un  plan  de  Londres  au  moyen  âge;  il  est  cienne,  de  Strutt,  déjà  citée, 
sans  date.  Vohr  pi.  lxiii,  t.  L  Angleterre  pittoresque,  en  3  vol.  in-8*, 

Quelques  faosimile  de  miniatures  d'un  édition  illustrée  et  publiée  d'après  les  meil- 

manuscrit  de  la  Genèse  de  la  bibliothèque  leurs  auteurs,  par  le  baron  noujoux.  On 

Cotonienne,  1. 1,  pi.  lxvii,  lxviii.  y  trouve  beaucoup    de    monnaies   et   de 

Un  grand  tournoi  donné  sous  Henri  VIH,  sceaux  publiés  par  ordre  chronologique,  Pa- 

1. 1,  pi.  XXI  à  XXVI.  ris,  1836-1837,  nouvelle  édit.  1843  (3). 

Un  plan  géométral  de  l'église  de  West-        Angleterre  pittoresque  ;  vues  prises  dans 

minster  au  xiv*  siècle  environ.  Voir  West-  les  comtés  de  Chesler,  de  Derby,  de  Lincoln, 

MiNSTER.  deNottingbam,  de  Rutland  ,  de  Westmor- 

Le  moine  Edwin  peint  par  lui-même,  as-  land ,  de  Durham  et  Northumberland.  Des- 
sis  à  son  pupitre.  Miniature  du  xir  ou  XIII*  sins  originaux  de  Th.  AUom,  avec  no- 
siècle,  t.  II,  pi.  xvi.  tices    historiques  et  topographiques,   par 

Un  beau  portrait  du  roi  Richard  II  assis  sur  J.-F.  Gérard,  4  vol.  in-4°. 
son  trône,  1. 1,  pi.  iv.  Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glipty^ 

Magnifique  mausolée  du  roi  Edouard  le  qae;  un  ou  deux  volumes  consacrés  à 
Confesseur,  en  â  feuilles  in-folio,  t.  I,  publier  les  plus  beaux  sceaux  des  rois  et  des 
pi.  XVI  (1).  princes,  chevaliers,  évêques,  communautés. 


(i)  Tel  est  le  dépouillemeDl  des  deux  seuls  volumes 
que  nous  ayons  rcnconlrés  à  Paris.  Si  quelque  jour 
les  autres  viennent  é  notre  connaissance,  nous  conti- 
nuerons le  dépouillement  des  planches  les  plus  impor- 
tantes pour  rliistoire  de  l'art,  des  usages,  de  la  civili- 
sation  de  la  Grande-Bretagne  au  moyen  âge. 

(2)  Diarium  anglicamtm,  publié  dans  YUnivenal 
Magasine  t  A,  17S9,  p.  8.  Ludow.  Mari.  Kahlius,  Ejcfti- 


caiionem  anmtll  rarissiml  et  anliquiss,  in  Anglia  at- 
servaii,  1. 1*'. 

(3)  Une  partie  des  monnaies  publiées  dans  ce 
livre  sont  copiées  du  srand  ouvrage  intitulé  Histoire 
de  l'Angleterre  par  Hume,  i  vol.  in-folio,  publiée 
Londres,  en  anglais,  par  J.  Smith.  Voir  aussi  tous  les 
ouvrages  dont  M.  de  Caumont  donne  les  titres  d«ns  le 
3*  vol.  de  son  Cours  d'antiquitiSj  p.  9  à  17. 
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villes  de  rAngieterre.   Ce  volume  est  in-  pi.  lxxiii.  Comme  vitrail  nous  signalerons 

titnlé  :  Sceaux  des  communes,  etc.  le  mariage  de  Henri  VI  et  de  Marguerite 

Goldsmiih's  History  of  England  (  depuis  d* Anjou ,  pi.  lxxxv. 

riovasion  de  César  jusqu^à  nos  jours);  édi-  Du  même  auteur,  intitulé  :  Spécimens  of 

Uon  illustrée  de  27z  planches  de  portraits,  goihic  architecture,  etc.,  2  vol.  in-folio,  et 

monuments  de  tous  genres;  i  voL  in-8',  cet  autre  :  Progrès»  of  architecture,  etc., 

1^,  Paris  et  Londres.  i  vol.  in-4'',  avec  planches. 

Conquête  de  VÂngleterre  par  les  Nor^  VUistoire  chronologique  de  Varchitecture 

mands,  magnifique  ouvrage  de  Stothard,  in-  gothique  et  chrétienne,  etc.  (i),  par  Britton, 

folio,  texte  anglais,  144  planches  admirable-  1  vol.  in-4%  Londres,  1855,  orné  de  plan- 

ment  exécutées,  représentant  les  figures  en  ches  gravées  d^ne  manière  admirable  ;  des 

pied,  les  tombeaux  armoriés,  armes,  armu-  coupes  d^glises,  des  détails  infinis  de  sculp- 

res,  costumes,  etc.,  de  tous  les  princes,  the-  ture  en  pierre,  en  bois,  etc.  ;  malheureu- 

Taliers,  barons,  etc.,  qui  figurèrent  dans  sèment  les  planches  ne  sont  pas  numérotées, 

cette  célèbre  expédition  comme  vainqueurs  Du  même,   son    Architectural    DictiO' 

ou  comme  vaincus;  publié  à  Londres.  nary,  etc.,  Londres,  1858,  avec  de  belles 

Armoiries  et  blasons  des  rois  et  seigneurs  planches,  1  vol.  grand  in-8^. 

ao^foû,  recueillis  par  J.  York:  Lond.,1  vol.  Pour  la  Peinture  sur  verre,  en  Angle- 

îD-folio,   1640;   et   toutes  les  collections  terre,  voir  au  mot  Vitraux,  les  indications 

de  sceaux  où  Ton  trouve  cette  étude  toute  que  nous  y  donnons, 

faite.  Lenglet  Dufresnoy,   dans   son    volume 

Armoriai  des  souverains  d'Angleterre ,  supplémentaire  de  sa  Méthode  pour  étudier 

OQ  Armoriai  insignia  of  the  English  sove^  l'histoire,  p.  188, 189,  donne  une  liste  d'ou- 

reigns,  in-4'>,  par  Willementi.  vrages  sur  Thistoire  ecclésiastique  de  TAn- 

Pour   la    Paléographie,    voir    Touvrage  gleterre,  dont  beaucoup    sont  ornés   de 

d'Astle,  intitulé  :  Origine  and  progress  of  planches. 

writinf,,,,  illustrated  by  engravings,  Lond.,  Pour  les  Monnaies,  outre  celles  qui  sont 

1784,  in-4''.  publiées  dans  Pouvrage  intitulé  :  P^etusta 

^ouvrage  de  Shaw,  intitulé  : ///nmi/ia-  MonumentaiMagnœ  Britanniœ,  en  plusieurs 

ted  ornements  from  manuscripts  of  middle  volumes  in-folio,  et  que  nous  avons  déjà  ci- 

age,  1    vol.    m-4%   renfermant    plus  de  tés,  nous  indiquerons  comme  spécial,  le  ma- 

140  planches  d^écritures  classées  par  ordre  gnifique  ouvrage  en  5  vol.  in-4°,  intitulé  : 

chronologique ,  depuis   le  vr  siècle   jus-  Annals  of  the  coinage  of  Great  Britain  and 

qu'au  xvr;   magnifique  ouvrage;  et  une  ils  dependencies ,  5  vol.  in -4°;  Londres, 

loule  de  planches  de  fac-similé  de  manu-  1840,  par  Roger  Ruding,  orné  de  150  plan- 

scrits  publiés  dans  les  Vetusta  Monumenta,  ches  d^une  exécution  parfaite  et  d'un  texte 

dans  les  ouvrages  de  Dibdin,  tels  que  le  savant. 
Bibliographical  Decameron,  et  le  Typogror 

phical  antiquitus.  ANGLOr BRETON.  — Costume  et  person- 

Pour  Pétude  des  armures ,  outre  la  tapis-  nage  de  cette  désignation,  au  vr  siècle.  Voir 

série  de  Bayeux,  à  consulter  aussi  bien  pour  Génin  (  Saint  ).  Voir  au  mot  Pabo. 
TAngleterre  que  pour  la  France.  Voir  au 

mot  Armures,  les  ouvrages  désignés.  ANGLO-SAXONS  (2)   (ou  anciens   Nor- 

Le  grand  ouvrage  de  John  Carter,  4  vol.  roands).  —  Pour  les  monuments  de  cette 

in-folio,  Londres,  1857-58,  en  deux  tomes  ;  nation ,  voir  presque  tous  ceux  que  nous 

le  l''  volume,  intitulé  :  Ancient  painting  citons  pour  PAngleterre,  tels  que  Ducarel, 

(Oid sculpture  in Enaland;àdXïs\e\" s oXume  le  Cours  d^ architecture  de  M.  de  Caumont 

on  trouve  près  de  60  planches  de  détails  de  (pour  le  moyen  âge),  Strutt,  Angleterre 

statues,  bas-reliefs,  culs-de-lampe,  char-  ancienne,  Fetusta  Monumenta,  eic. 

pentessculptées,  niches,  clochetons,  contre-  La  Normandie  offre  beaucoup  de  monu- 

lorts,  stalles,-  pierres  tombales  de  la  plus  ments  de  ce  genre.  Voir  Bocherville,  Caen  , 

grande  beauté;  dans  le  deuxième,  50  plan-  PAbbaye- aux -Dames  de  la  Trinité,  etc. 

ches  environ  de  miniatures,  vitraux,  vases  Sceau  de  ce  peuple  :  Archeolo^.  britannica, 

peints  et  entre   autres,  un  beau   calice,  t.  XXIV,  p.  559,  et  la  tapisserie  de  Bayeux, 

'I  ]  DisterUtion  sur  rarchitecture  religieuse  en  An-  de  Féglise  anglo-saxonne,  i  vol.  in-8^  traduit  de  l'an* 

X^rre,  voir  les  indications  données  p.  59  de  ce  Die-  slais  par  M.  Cuinberworih,  professeur;  Paris,  1828. 

lionnaire.  Daniel  Ramée,  architecte.  Manuel  d'archileciure , 

i3)  Pour  l'histoire  de  ce  peuple,  voir  les  lettres  de  2  vol.  in-i2;  Paris,  1843;  Moyen  âge,  i.  Il,  p.  400, 

^■lyïxenyf  %nT  \t»  Conquêtes  dis  ?iormunds  en  Antjle-  donne  l'indication  des  principaux  monuments  de  ce 

^r€,K  vol.  in-8*,  et  surtout  l'impartial  et  savant  ou-  peuple  en  Angleterre, 
f'age  du  docteur  John  Lingard,  mtitulé  :    Antiquités 
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si  souvent  citée,  comme  point  de  départ  commanes,  4  vol.  in-^olio,  pi    vu   et  les 

des  faits  guerriers  des  deux  peuples.  Sceaux  des  grands  feudataires  'ib    ni  vu 

Charles  et  actes  normands,  ou  angio-  Cathédrale  de  la  ville  d'Angoulôme'3fo^ 

saxons,  tirés  des  archives  du  Calvados,  et  numents  de  la  France    par  Alex    de  La 

publiés  par  M.  Léchaudé  d'Anisy,  avec  un  Borde,  t.  XI,  pi.  cxxix',cxxx,  reproduite 

allas  renfermant  plus  de  500  sceaux  des  plus  dans  la  France  monamentale  et  historique  de 

^"«^5^*     A      Kl    T^    .           1.1.^    ^  AbelHugo,4vol.in.8%pLxidu5-volume. 

Madame  Amable  Tastu  a  pubhe,  dans  un  Voir  aussi  la  Topographie  générale  de  la 

livre  intitulé  deê  Ândelys  au  Havre ,  illus-  France  au  Cabinet  des  esUropes  de  Paris 

tra lions  de  Normandie  (\  vol.  in-i2  ) ,  une  près  de  250  volumes  in-folio.                     ' 
belle  couverture  d^un    missel  du   ix'  ou 


x*"  siècle,  qui  servait  aux  cérémonies  du 
couronnement  des  rois  de  ce  pays.  Voir  la 
planche  p.  229. 


ANGOUMOIS.  -  Voir  presque  tous  les  ou- 
vrages cités  ci-dessus  à  rarticle  ^/laoof^me. 
et  l'ouvrage  de  Lavallée,  Foyage  dans  le 

c  ,        ,    ,       .     ,        ..         „         ^  ^parlement  de  la  Charente,   in-8°  avec 

Scène  de  la  vie  domestique.  Repas  des  figures. 
Anglo-Saxons.  Voir  à  Repas.  Cour  inté- 
rieure d'une  habitation  de  ce  pays ,  où  des  ANI  (Église  d')  au  xi'siècle.  —  V.  Arméjue 
personnages  de  la  classe  riche  font  une  dis- 
tribution de  vivres  à  des  pauvres;  minia-  ANICET  (Saint).  —  Figure  de  ce  pape 
ture  du  ix'  siècle  environ,  publiée  dans  provenant  de  la  suite  des  portraits  des  papes 
V Univers  pittoresque  (  Angleterre  ) ,   t.  i ,  à  la  basilique  de  Sainl-Paul-hors-des-Murs  (2) 
pi.  XXIV,  à  Paris ,  chez  Didot  frères,  i841-43.  {Fia  Ostiensis)  ;  Marangoni  et  Rianchini  les 

Ai^inriv        c    .    j  ont  publiés.  Quant  aux  portraits  de  ce  pape, 

ANGON.  —  Sorte  de  corsecques,  oujave-    gravés  dans  les  ouvrages  de  Ciaconius  de 
lot  ayant  la  forme  du  lis.  Panoplie,  2  vol.    Palatius,  des  Bollandisles  et  autres    on  ne 


in-4",  de  J.-M.-L.  Carré,  pi.  xi,  lettre  E, 
âeV Atlas  qui  forme  le  2*  volume,  et  Son 
Vocabulaire  de  Part  militaire,  un  des  plus 
complets  que  nous  puissions  citer.  Voir  le 
mot  indiqué  à  son  ordre  alphabétique. 

ANGO  (  Manoir  d').  V.  Manoirs. 


peut  y  voir  qu'un  mémento  historique,  et 
rien  de  plus.       , 

ANIMAUX  DE  LA  CRÈCHE  (3).  —  Depuis 
une  très-haute  antiquité  chrétienne ,  il  est 
d'usage  de  représenter  deux  animaux  près 
de  la  crèche  ou  repose  le  Sauveur  du  monde. 

A  vr^r^nr  l^uc  /4  x       n  •          .     •  4?  sarcophagcs  chrétiens  des  catacombes  en 

ANGOULEME(l).  — Princes  et  princesses,  offrent  divers   exemples.   Aringhi     Homa 

et  seigneurs  de  cette  maison.  Le  premier  subterranea,  t.  I,  pi.  des  p.  185    347  349- 

comte  de  celte  maison,  à  cheval,  en  cos-  dans  les  Couvres  du  poêle  Prudence  édiUon 

tume  milita'u-e.  Trésor  de  la  couronne  de  donnée  avec  les  commentaires  de  Faust 

France,  t.  XI ,  pi.  clxxiv  et  ccxiii.  Arevalo,  in-4°.  A  Rome ,  se  trouve  gravée 

Louise  de  Savoie,  comtesse  d'Angouléme,  une  représenution  de  ce  sujet,  dont  la  date 

mère  de  François  I".  Voir  Louise  de  Savoie,  remonte  peut-être  au  iv^  siècle   et  dont  la 

Sceaux  de  cette  maison,  ouvrage  de  To-  composition  est  singulière.  Voir  tous  les  su- 

biesen  Duby...,  où  Ton  trouve  entre  autres,  jets  de  la  Nativité  que  nous  signalons  à  ce 

pi.  Lxxi,  n«»  4  et  5,  les  monnaies  des  der-  mol,  à  celui  de  Jésus-Christ. 
niers  barons  d'Angouléme.  Voir  le  Trésor 

de  numismatique  y  Sceaux  des  villes  et  des  ANIMAUX  SYMBOÏJQUES  (4),  historiques 


(i)  Les  principaax  historiens  du  comté  d'Angou- 
lémo  sont  délaillés  dans  le  4"  vol.  de  la  Méthode  pour 
étudier  l'histoire  par  Lençiel  Dufresnoy.  p.  2i5,  el 
Moreri,  Dictitmnaire  historique  et  néoffraphiqnc, serho 


p.  499  el  suiv.  donne  une  assez  longue  liste  d'auteurs 

et  d'ouvrages  qui  Iraileni  de  rorigine  el  de  l'emploi 

des  Ggures  d'animaux  comme  aUnbuls,  comme  syro- 

l»,^,.^..,.^.....^r...«..^  ...«.«, ..f.^c^  .,,.„:;, „^,..,^,n,.ciuu     bolcs  OU  commc  objets  d'un  culte  ou  de  loutaulre 

iln(?OM/mc.  Tous  les  ouvrages  cités  dans  le  Catalogue     usage  consacré  chez  les  divers  peuples    Voir  aussi 

n«  2  du  libraire  Uumouljns. à  Paris,  intitulé  •  Librairie     Motanus,  Histor.  imaffimm  sacrarum,  in-4«,  édition 

dePaquot,  p.  281.  M.  Cy pri en  Robert, Co^o-*  d'hiérogiy- 
phîqite  chrétitnne,   Vniversiié    catholique^  t.  Yl 


départementale,  eic.    Voir  aux  noms  Corlibu,  La- 

VALLKR,  MaICHIN,  MaRTASD. 

(2)  Pour  Ihislorique  de  cette  suite  précieuse, dé- 
truite en  1823  par  un  incendie,  voir  le  i*"^  vol.  des 
Origines  de  l'Eglise  romaine  par  les  bénédictins  de 
l'abbaye  de  Solesrats,  1. 1,  p.  i57  et  suiv. 

(3)  Sur  ciHie  pii'uso  traiiition  el  les  sens  mystiques 
que  quelques  Per.^s  de  l'Eglise  y  rattachent,  voir  Mo- 
lanus,  llistor.  imufiininn  sacrarum,  éJition  in-4*  de 
Paquot,  p.  397  et  sùiv. 

(4)  Fabricius  dans  sa  Biblioth€caantiquarin,\ni*, 


p,  348,  350,  433,  437  à  439;  t.  Vil,  p.  36  a  4o.  Disser- 
tation sur  les  animajLPc  fantastiques  des  églises  du 
moyen  âge  par  M.  Paul  T^mache,  France  catholique. 
T  aniicp,  p.  81.  Dulleiins  des  séances  générales  de  ta 
Société  française  pour  la  conservation  des  monu- 
ments (année  I840),  àCaen,  chez  Hardel  ;  à  Pari»,  chez 
Dcraçhe,  in-8',  p.  66,  67,  69,  70,  8g,  90,  91,  93,  94.  La 
question  de  remploi  ei  de  la  signiacalion  des  animaux 
symboliques  ou  fantastiques  sur  les  monuments,  est 
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ûnUstîques  et  aatres  employés  comme  attri- 
buts de  personnages  ou  comme  ornements 
de  scalpiures  sor les  monuments. 

Yoir  les  motsÂBEiLLES,AGNEAuet  Agneaux, 
Aigle,  Aigles,  Ane  et  Anesse,  Baleine,  Bé- 
LIES,  Biche,  Bosuf  vivant  ou  de  bronze, 
Bbebis,  Chameaux,  Cheval,  Chien,  Chi- 
mères, Centaure  ,  Cerf,  Cochon,  Colombe, 
Corbeaux  ,  Coq  ,  Dragon  ,  Faucon  ,  Griffons, 

HlPFOCENTAURE ,    LÉOPARD,    LlON    et    LiONS , 

Lionne  ailée,  Loup,  Oiseaux,  Ours,  Pois- 
sons, Rats,  Renards,  Serpent,  Strènes, 
Taureau  ,  Vaches  ,  Veaux  ,  Vipère.  Voir  au 
nom  de  chacun,  les  exemples  que  nous  en 
donnons. 

ANIMAUX  des  évangélistes.  —  Miniatures 
d^QB  évangéliaire  du  ix*  siècle.  L^ange  forme 
00  L  majuscule  ;  le  bœuf  un  Q  ;  le  lion  une 
espèce  de  J  ;  Taigle  un  V  ;  reproduites  dans 
TooTrage  du  comte  de  Bastard,  sur  les  Ma- 
nastrits,  livraison  â^  (1). 

Nous  citerons  comme  exemples  de  figures 
de  ce  genre  celles  sculptées  sur  le  portail  de 
Téglise  de  Nantua ,  de  Moissac  ;  à  Téglise 
Saint-Julien  de  Brioude,  elles  sont  au  pla- 
ibod;  au  tympan  de  la  porte  intérieure  de 
Téglise  de  Ciuny  f  Bourgof^ne),  à  la  façade 
de  la  cathédrale  d  Angouléme,  à  celle  d'Ar- 
les, etc.  Voir  tous  ces  noms. 

Antres  sur  une  belle  sculpture  du  Campo 
Saoto ,  à  Pise ,  publiées  par  Lansini ,  dans 
ses Eaccolta  di  Sarcofagie  Monumenti,  etc., 
pi.  lxxv,  n°  35. 

Raphaël  les  reproduit  à  sa  manière  dans 
son  beau  tableau  de  la  vision  d'Ézéchiel. 
Voir  son  œuvre. 

Voir  aussi  aux  noms  de  chacun  et  aux 
noms  des  évangélistes. 

Autres  aux  quatre  extrémités  d^une  belle 
croix  d^argent  (  Operis  Anaglyphi  ) ,  ou- 
vrage d'orfévrerie  orientale,  publié  par  Pa- 
ciaudi,  Anliqaitateê  christianœ,  in-i", 
p.  i61 ,  qui  donne  à  ce  sujet  quelques  expli- 
cations sur  la  signification  de  ces  signes 
symboliques. 

Autres  sur  une  monnaie  d^un  siècle  non 
désigné,  i6.,  p.  162. 

Autres  sur  un  beau  sceau  de  Lorraine ,  de 
1402,  publié  par  dom  Calmet,  Histoire  de  la 
maiion  de  Lorraine,  in-folio,  pi.  x,  fig.  (56. 

encore  posée  dans  le  grand  programme  des  Questions 
archéologiques  qui  doivcnl  être  discutées  dans  les 
séances  générales  de  la  Société  rniiiçuisu  pour  la  cuii- 
xrvaiîondes  monuments,  réunieà  Bordeaux  le  i5juin 
ii^2«t  jours  suivanis,  io-folio^p.  2,  â,  4,  et  dans  le 
t*  vol.  qui  doit  paraître  des  cours  d'Anliquilàs  monu- 
innwale«  par  M.  de  Caumonl,  chez  Denche,  à  Paris. 
KspéroDs  qu'à  l'aide  de  tant  et  de  si  persévérantes  re- 
cherches, on  trouvera  le  mot  de  l'énigme.  Voir  aussi 
ce  qu'en  dit  M.  Tabbé  Cahier  dans  son  opuscule  inii- 


ANIME  ou  BRIGANTÏNE.  ~  Portion  de 
Parmure  des  guerriers  au  moyen  âge ,  re- 
présentée et  expliquée  dans  la  Panoplie  de 
J.-B.-L.  Carré,  in-4°.  Dictionnaire  des  ter- 
mes de  gaerre ,  au  mot  Anime,  et  dans  V Atlas 
la  pL  xxxiii ,  lettre  D. 

ANJOU.  -  Les  monuments  historiques 
de  cette  province  sonU  publiés  dans  divers 
ouvrages ,  dont  les  principaux  sont  détaillés 
dans  le  4'  volume  de  la  Métliode pour  étudier 
V Histoire,  par  Lenglel  du  Fresnoy,  p.  212, 
édition  in-4*';  plusieurs  de  ces  ouvrages 
doivent  renfermer  des  planches. 

Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  la 
France,  en  250  volumes  in-folio,  au  Cabinet 
des  estampes,  déparlement  de  Maine-et- 
Loire;  le  portefeuille  de  M.  de  Gaignières 
pour  les  châteaux;  le  Voyage  en  France, 
par  Ozanne;  le  Guide  du  Voyageur,  publié 
chez  Didot  (article  France);  l'œuvre  des 
Israël  Sylvestre,  dans  lequel  on  trouve  une 
belle  suite  de  vues  de  toutes  les  villes  de 
France,  de  différents  formats. 

L'Anjou  et  ses  Monuments,  2  volumes 
in-4'*,  avec  un  texte  et  un  Atlas  de  100  plan- 
ches environ  des  principaux  monuments  de 
cette  province,  gravées  en  manière  d'eau- 
forte,  par  divers  artistes  d'après  les  dessins 
de  M.  llawke,  publié  par  M.  Godard-Faul- 
trier,  avocat  à  Angers. 

Chroniques  d^ Anjou  et  du  Maine,  nou- 
velle édition,  avec  des  notes,  2  vol.  in-S", 
par  Bourdigné,  avec  ligures.  Paris,  1842. 

Portraits  de  plusieurs  princes  et  prin- 
cesses d'Anjou  au  xiii*  siècle  au  xvr.  Mo" 
numents  de  la  monarchie  française,  par 
Montfaucon,  t.  H,  pi.  xix;  d'Agincourt. 
Sculpture,  pi.  xxxi,  n°M,  5,  7;  le  Trésor 
de  la  couronne  de  France,  t.  il,  pi.  clxv, 

CLXXXI. 

Voir  aussi  Charles  d'ANJOu  et  René  d'AN- 

JOU. 

Sceaux  du  comte  d'Anjou  ,  de  chapitres, 
de  seigneurs,  etc.,  Trésor  de  numismatique, 
in-folio;  Sceaux  des  communes,  pi.  xvii, 
n«>«  7  à  12  ;  Sceaux  des  grands  feudataires, 
ib. ,  pi.  VI,  XXI. 

ANNE  (2).  —  Conception  ou  nativité  de 
la  sainte  Vierge  ;  miniature  d'un  ménologe 

luIé  :  Sur  quelques  points  de  xooloqie  mystique,  etc., 
in-4*  de  h^  \h%qs\  Paris,  Didot.  I8i2. 

(i)  Sur  ces  animaux  symboliques,  voir  Molanus, 
Uistor.  imwj.,  in-4°,  p.  281  et  suiv.  L'abbé  Mpry,77i<<o- 
lotjie  des  peintres,  in-iî,  p.  196.  Pai^znol,  Ifioiice  sur  un 
bas-relief  reuréseniant  les  sianes  symboliques  qui  ac- 
compaunent  les  quatre  évumjeiistcs,  in-4°;  Dijon,  1839. 

(2)  Sur  la  manière  dont  on  peut  et  doit  représenter 
celte  sainte,  voir  Molanus,  Uistor.  imaginumsacrarum, 
édition  in-4%  p.  325  et  suiv. 
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du  IX*  ou  1*  siècle;  d'Agincourt.  Peinture ,  Bretagne,  donnée  par  Willemin ,  même  ou- 

pi.  XXXI ,  n°  i5.  vrage  que  ci-dessus ,  pi.  clxxxi  ,  reproduile 

Sainte  Anne  instruisant  sa  Glle;  très-belle  encore  dans  VUnivers  pitiorefque  de  Didot, 

miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne ,  pi.  462,  voir  ce  que  nous  disons  à  Tartide 

manuscrit  du  xv  siècle,  à  la  Bibliothèque  Sainte  Hélène,  n"*  i. 

royale,    citée   par  Dibdin  ,   Foyages  en  Anne  de  Bretagne,  assise,  tenant  un  de 

France  y  t.JII,  p.  162,  note  A.  ses  enfants  sur  ses  genoux.  Miniature  d'un 

L'on  trouve  sainte  Anne  représentée  dans  manuscrit  (Bibliothèque  royale  de  Paris)  ; 

presque  tous  les  tableaux  de  Sainte  Famille  Willemin,  Monum,  franc.,  t.  il,  pi.  clxxx; 

des  peintres  des  écoles  d'Italie ,  de  France,  V Album  du  Sommerard  donne  la  miniature 

d'Allemagne ,  et  autres  pays.  entière ,  pi.  xxxvii  de  la  4«  série. 

Voir  aussi  la  grande  collection  des  saints  Autre  recevant  PoOrande  d'un  manuscrit, 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  25  vo-  Miniature  publiée  dans  la  Monarchie  fran- 

lûmes  in-folio,  pour  les  femmes;  les  œuvres  çaise  de  Montfaucon,  t.  IV ,  pi.  vu ,  p.  98, 

de  Raphaël  et  de  tous  les  peintres  du  moyen  et  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  XI , 

âge ,  et  des  siècles  suivants.  pi.  cxcv,  n"*  i. 

Le  tableau  de  la  Vietge  dite  aux  Rochers,  Planches    cxcviii    et  cxcix    du    même 

composition  de  Léonard  de  Vinci,  gravée  ouvrage,  cette  princesse  est  encore  repré- 

par  Garnier,  offre  une  assez  belle  figure  de  sentée  écrivant  a  Louis  XIl,  et  recevant  une 

sainte  Anne.  Voir  son  œuvre.  lettre  de  lui.  Ces  deux  compositions  sont 

Il  existe  à  Rome  deux  églises  de  Sainte-  remarquables  par  les  détails  au  logement  et 

Anne ,  l'une  dite  des  Bressants ,  Vautre  des  le  costume  des  personnages.  Montfaucon, 

Quatre- Fontaines,  Voir  les   planches  des  Monarchie  française ,  U  IV,  pi.  viii  et  ix. 

vues  de  Rome,  par  Vasi,  en  12  vol.  in-folio.  Autre  représentée  dans  l'état  de  mort, 

et  la  description  de  ces  églises  dans  Vltiné-  Magnifique  statue  en  marbre  du  tombeau 

raire  de  Marin  Vasi ,  2  vol.  in-12  ;,  consulter  de  Louis  XII  et  d'Anne  de  Bretagne,  à  l'élise 

la  table  des  matières,  verbo  Églises,  et  Saint-Denis,  publiée  dans  l'^^m^  du  3fii«^ 

divers  volumes  in-folio  ou  in-4<'  de  l'œuvre  des  monuments  français,  aux  Petits-Au- 

des  Piranesi,  en  22  volumes,  et  la  Topo-  gustins.  par  Reville  et  Lavallée .  Voir  la 

graphie  de  Rome ,  faisant  partie  de  la  Topo^  belle  planche  intitulée  Salle  du  x\*  siècle , 

graphie  de  l* Italie,  en  92  volumes  in-folio,  celle  de  M.  Biet,  Intitulée  Souvenirs  du  Mur 


au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris. 

ANNE  DE  BRETAGNE.  —  Portrait  de  cette 
princesse,  représentée  à  genoux,  tenant 
un  livre  à^ Heures;  près  d'elle  sont  ses 
trois  patronnes  :  sainte   Anne,  sainte  Hé- 


sée  des  monuments  français,  pi.  xxiv,  et 
dans  les  divers  ouvrages  de  M.  Alexandre 
Lenoir. 

Anne  de  Bretagne  à  genoux  devant  un 
prie-Dieu,  à  côté  de  Louis  XTI,  au-dessus 
du  tombeau  ci-dessus  cité.  Voir  les  mêmes 


lène  et  (i),  sainte  Ursule  (2}.  Voir  la  belle  planches  dans  les  mêmes  ouvrages,  et  celle 

miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne  page  562  de  V Histoire  de  V abbaye  de  Saint" 

aux  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale  de  Denis,  par  dom  Félibien ,  i  vol.  in-folio. 

Paris,  n"  655  suppl.  Cette  miniature  est  re-  Voir  au  mot  Heubes  le  détail  des  belles 

produite  dans  VAlbum  de  M.  du  Somme-  miniatures  qui  composent  celles  d'Anne  de 

rard,  pi.  xxxvi  de  la  9*  série,  et  beaucoup  Bretagne,  dont  le  précieux  manuscrit ap- 

mieux  dans  le  Musée  des  familles  (5),  1. 1 ,  par  tient  à  la  Bibliothèque  royale  de  Pans, 

p.  304.  Plusieurs  miniatures  de  ces  Heures  sont  re- 

Tète  de  cette  princesse,  d'après  un  camée,  produites  dans  les  planches  de'V Album  des 

Willemin,  Monuments  français  inédits,  t.  Il ,  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard. 


pi.  cccxxviii. 
Quant  à  la  prétendue  figure  d'Anne  de 

(1)  Dibdin  s'est  fourvoyé  en  prenant  ces  trois  fioares 
pour  des  suivantes  d'Anne  de  Bretagne,  p.  i62,  t.  II  i 
de  SCS  Voyages  en  France,  comme  le  remarque  fort 
bien  l'annoiaicur;  mais  ce  dernier  se  trompe  en  met- 
tant que  In  sainte  qui  tient  une  croix  est  sainia  Mar- 
guerite, c'est  saime  Hélène,  comme  le  dit  M.  Poiticr, 
dans  son  texte  sur  cette  planche  de  Willemin. 

(2;  L'étendard  que  tient  la  sainte  placée  au  milieu, 
est  celui  des  armes  de  Bretagne,  la  flèche  indique  le 
genre  de  sa  mort.  Voir  au  nom  Unsin,B 

(3)  Cette  planche  du  Uwtèc  des  familles  nous  sem- 
ble rendre  beaucoup  mieux  l'expression  des  Hgures  de 
la  miniature  originale  que  la   planche  donnée  par 


ANNE  DE  MONTMORENCY  (4).  -  Belle 

M.  du  Sommerard,  dans  laquelle  nous  remarquons 
même  quelques  inexactitudes.  La  croix  que  tient 
sainte  Hélène,  par  exemple,  devrait  être  bien  plus 
forte,  puisque  c'est  une  croix  en  charpente  et  non  une 
croix  faite  avec  des  roseaux.  Sainte  Hélène  tient  cette 
croix  en  se  servant  d'un  linge  pour  indiquer  le  res- 
pect dû  à  cette  sainte  relique.  Ce  linge  se  voit  sur  la 
planche  de  Willemin,  qui  malheureusement  a  ^P' 
primé  la  croix.  Sainte  Anne  a  une  figure  caractériséo 
sur  la  miniature,  que  le  lithographe  de  M.  du  Som- 
merard a  quelque  peu  dénaturée. 

(4)  Le  prénom  du  connétable  est  tellement  fondu  avec 
le  nom  ac  famille  depuis  longtemps,  que  nous  avons 
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figore  du  conoétible  en  pied.  7V^«or  d« /a  de  rAnnoDciade.    Voir  au    nom  Jeanne. 
eouroime  de  France,  1. 11,  pi.  cclxxix. 

Très-beau  mausolée  (i)  d'Anne  de  Mont-  ANNEAUX.  —  Anneaux  symboliques  (2), 
morency.  Alexandre  Lenoir,  t.  IV  de  son  tirés  de  tombeaux  des  catacombes.  D'Agin- 
Muêée  des  monaments  français,  pi.  clxxi,  court,  Sculpture,  pi.  viii,  n*^  25  et  51  ; 
n*  45i.  On  y  voit  sa  figure  coilbbée,  armée  Ciampini,  Fêtera  Monumenta,  t.  Il,  p.  387 
de  pied  en  cap.  et  58d.  Le  monogramme  du  Christ  est  très- 
Colonne  funèbre  élevée  au  couvent  des  compliqué. 
Célestins  de  Paris;  sculpture  de  Jean  Bul-  Anneau  dit  du  Pécheur,  publié  dans  le 
lant.  Lenoir,  ib,,  t.  IV,  p.  95,  et  pi.  clxix  Cabinet  de  la  bibliothèque  Sainte-Geneviève^ 
aa  t.  V,  n**  105,  ou  p.  5  à  4.  à  Paris,  par  le  père  Dumolinct,  1  vol.  in-folio. 

Monument  demi-circulaire  provenant  de  pi.  i,  n""*  8,  9,  et  p.  5  du  texte. 

Tabbaye  de  Saint-Martin  de  Montmorency;  Dans  la  dissertation  intitulée  :  Notizieso- 

sculpture  de  Jean  Bullant.  Voir  t.  IV,  et,  pra  Vorigine  e  Vuso  delVAnello  Pescatorio 

poar  la  planche,  t.  V,  n*»  451,  p.  4.  e  degli  altrianelli  ecclesiastici,  par  F.  Can- 

fiiet,  Souvenirs  du  Musée,  pi.  ix,  et  dans  cellieri,  in-S",  1823. 

la  salle  d'introduction;  Musée  des  monu-  Deux  autres  de  ce  titre,  en  bronze,  dont 

m«iiU /ronpai^,  par  Reville  et  Lavallée.  on  trouve  la  figure  et  le  développement 

Médaille  frappée  en  Phonneur  de  ce  sei-  dans  Touvrage  sur  les  Antiquités  d*Aquilée, 

gneur,  publiée  avec  son  revers  dans  Pou-  Voir  au  nom  de  cette  ville,  et  p.  403derou- 

vrage  de  J.-D.  Koehler,  Remarques  histo-  vrage, 

riqaes  sur  les  médailles  et  les  monnaies.  Anneau  aigillaire,  ou  cachet,  à  Tusage  des 
in-4%  t.  I,  p.  1;  Berlin,  1711.  Il  n^existe  premiers  chrétiens,  trouvé  dans  le  cimetière 
que  ce  seul  volume,  et  les  planches  sont  de  Saint-Agnès.  On  y  voit  comme  une  se- 
mai dessinées  et  mal  gravées.  Il  est  cepen-  melle  avec  ce  mot  :  Justus, 
dant  cité  dans  la  Bibliotheca  numismaiica  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  viii,  n**  23. 
de  Hirsch,  in-folio.  Et  tous  les  anneaux  publiés  dans  les  ou- 

D'un  côté  est  la  tête  du  connétable;  de  vrages  suivants  : 

Paatre,  trois  figures  de  femmes  représen-  Heineccius  ,  De   Sigillis  Germanorum , 

tantPEspérance  ou  la  Fortune,  la  Magnani-  in-folio,  pi.  i,  n''^4  et  5. 

mité,  et  une  autre  Ggure  ailée.  Abrab.  Gorleus,  Dactyliotheca,  seu  de  an- 

nulis  cum  explicationib,  ;    Lugd.,    1695, 

ANNE  DU  BOURG.  —  Un  des  chefs  des  2  vol.  in-4%  planches, 

huguenots,  jugé  devant  le  grand  conseil  et  Rircher,  De  Annulis,  in-12,  planches, 

condamné  à  être  brûlé.  Ces  deux  sujets  font  Passeri  (J.-Bap.),  Novus  thésaurus  gem- 

partie  de  la  suite  intitulée  :  Massacres  et  marum    ex   dactyliotheceis    insignioribus. 

guerres  des  huguenots  sous  Charles  IX,  par  3  vol.  in-folio,  planches. 

Torterel  et  Parisin,  graveurs  à  Teau-forte.  Deux  anneaux  tirés  du  Trésor  de  la  ca- 

Voir  cette  suite  au  Cabinet  des  estampes,  à  thédrale  de  Mayence;  Gerbert,  Liturgica 

Paris,  où  elle  figure  dans  la  collection  d^es-  vêtus  alemannica,  2  vol.  in-4''  en  un  tome, 

tampes  réunies  sur  VHistoirc  de  France,  p.  255.  Ce  monument  est  d'autant  plus  im- 

par  M.  Fevret  de  Fontette.  portant  à  signaler  qu'il  porte  sa  date  gravée 

en  creux,  1282.  On  y  lit  le  mot  :  Tetragra- 

ANNEAUX.  —  Attributs  de  divers  saints  maton, 

6t  de  saintes.  Cérémoniet  pour  conférer  le  droit  de 

Sainte  Catherine.  Voir  ce  nom.  porter  Tanneau  à  un  pape,  ou  évéque,  un 

Sainte  Jeanne,  fille  de  Louis  XI,  de  Tordre  abbé,  une  abbesse,  etc.  Voir,  à  ce  sujet, 

cru  bien  faire  en  le  plaçant  ici,  sous  l'inilialedc  bap-  hiiibus  ecclesiœ,  in-S**,  p.  287,  388.  Durandus.  Ratio- 

^^<M,  platdt  qu'au  nom  de  famille,  où  il  ne  ligure  que  nafe  divinorum  ofjiciorum,  in-4*.  Voir  aux  tables  det 

potr  ordre.  différentes  éditions  de  cet  excellent  auteur.  Maori 

(1)  Ce  mausolée,  composé  par  M.  Lenoir,  au  jtfusée,  dans  son  Uieroluxicon,  verbo  Anmilus,  SiqilUan,  et  à 

Mil  formé  du  bel  autel  enlevé  du  château  d'Ecoueu  tous  les  mots  qui  s'y  rattachent.  ArinKhi,  t.  II,  p.  698 

Kr  ordre  du  connétable.  C'était  un  ouvrage  de  Jcnn  (Roma  sublenanea),  a  fait  de  savantes  recherches  sur 

ilUot  et  de  Jean  Goujon;  ou  dit  qu'il  a  été  transporté  l'usage  des  anneaux  parmi  les  chrétiens.  Casalius, 

aa  château  de  Chantilly.  dans  son  traité  de  Ritibus  christianorum,  p.  402,  édi- 

iV  Sur  l'usage  de  l'anneau  et  ses  signiGcations  mys-  tion  in-4*',  parle  des  douze  cachets  enfermés  dans  une 

l'qaesei symboliques. voir  DuCange,  Glossarium  laii-  bourse  et  qui  faisaient  partie  des  insiones  d'un  pape  è 

nitaiu,  in-folio,  Medii  œvi,  verbo  AtmiUus.  Millin  son  élection.  Ces  douze  cachets  («i^i/to)  représentent 

<lans  son  Dictionnaire  des  beaux-arts,  ne  parle  que  de  ou  rappellent  les  douze  apôtres.  Voir  aussi  Fabricius, 

Unneau  chez  les  Grecs  et  les  Romains,  et  nullement  Bibliotheca  antiquaria,  in-4%  p.  354,  589,  854.  Mola- 

<ierannean  chez  les  chrétiens.  Il  cite  l'ouvrage  de  nus,  Histor.  imagintim  8acr(irum,ïn-4'>,  p.  57,  560, 

Kircbmann.  Voir  ce  traité,  qui  est  en  latin.  Bocquillot,  édition  de  Lyon. 
Troiié  de  liturgie  sacrée,  m-8%  p.  i69.  Duranti,(f<; 
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les  planches  du  Pontificale  romannm,  édi-  vent  rëanies  et  exécutant  sans  donte  un 

tion  de  Rome,  ou  celle  de  Paris,  pi.  de  la  concert  spirituel.  Gravure  tirée  en  couleur 

p.  78.  diaprés  un  dessin    de  Barid  Roberts  pour 

Voiraussi  celles  du  6fercmon/a?cpon(//îcam  son   ouvrage  sur  V Espagne,  publié  chez 

et  epiêcopum,  éditions  in-4**.  MM.  Weilh  et  Hauser,  à  Paris. 

Et  encore  celles  des  Cérémonies  religieuses  Cette  gracfeuse  composition,  qui  donne  à 
des  divers  peuples,  de  Bern.  Picard.  Voir  les  la  fois  une  idée  de  Parchilecture  du  cou- 
planches  au  volume  des  Cérémonies  de  la  vent  et  du  costume  des  religieuses,  est  re- 
reliaion  chrétienne,  éditions  in-folio  et  produite  gravée  à  l'eau-forle  dans  l'ouvrage 
in-l**.  intitulée  :  Excursions    en  Espagne,    par 

M.  du  Sommerard  donne  plusieurs  exem-  Edouard  Magnien,  et  illustrées  par  Davia  et 
pies  de  Tusage  de  porter  Panneau,  dans  son  Roberts  de  Londres,  3  vol.  in-S",  également 
ouvrage  Les  arts  au  moyen  âge,  dans  VM^  chez  VVeith  et  Hauser,  à  Paris. 
bam.  Voir  les  pi.  xi,  chap.  VI,  série  6';  Quant  aux  usages  et  costutnes  de  cet 
pi.  XXIX,  mêmes  chapitre  et  série;  pi.  xxxvi,  ordre,  soit  en  France,  soit  en  Espagne,  ou 
chap.  Vin,  série  9".  ailleurs,  voir  les  ouvrages  de  Bonanni,  Fia- 
Dans  V Atlas,  pi.  VI  du  chap.  VI,  on  voit  lelli,  Héliot,  Bar,  etc.  (1),  tous  avec  plan- 
un  évêque  poi^nt  deux  anneaux  par-dessus  ches. 
un  gant  orné  de  broderies. 

Dans  les  Antiquités  d'Aquilée,  i  vol.  ANNONCIATION  (2),  ou  salutation  angé- 
in-folio,  par  Barloli  Giandomenico,  p.  i03,  lique.  -  Les  manuscrits  avec  miniatures,  les 
on  trouve  deux  anneaux  de  patriarches,  ou  sculptures  les  plus  anciennes,  offrent,  comme 
évéques,  d'une  forme  singulière  (xv  siècle),  à  l'envi,  ce  gracieux  sujet.  Nous  allons  es- 
On  y  remarque  les  figures  de  saint  Jean  et  sayer  d'indiquer  les  plus  remarquables, 
de  sain^  Marc  en  relief.  Sur  la  ceinture  est  comme  point  de  départ  ou  comme  chefs- 
écrit  :  P.  Paulus,  avec  des  figures  allégo-  d'œuvre. 

riques.  Bas-relief  de  l'église  Saint-Michel,  à  Pavie  ; 

façade.  Sculpture  du  vir  siècle   environ; 

ANNONCE.  —Proclamation  du  jubilé  de  d'Agincourt,  Nist.  de  l'art,  pi.  xxvi,  n'^S. 

Pan  1600;  médaille  du  pape  Clément  VIIL  Autre  tiré  d'une  église  détruite  et  que 

Numismata  pontificum,  publiée  par  Dumo-  d'Agincourt  a  découvert  dans  la  construc- 

linet,  in-folio,  pi.  xxvi,  n*»  20.  tion  d'une  maison  à  Rome.  Histoire  de  Vart, 

—  De  la  paix  d'Arras,  miniature  des  CAro-  sculpture  estimée  du  iv*  ou  v*  siècle,  pi. 

niques  de  Monstrelet  (xv*'  siècle),  publiée  xxv^n^i. 

par  Monlfaucon  dans  ses  Monuments  de  la  Sculptures  dyptiques  en  ivoire  de  l'école 

monarchie  française,  t.  III,  pi.  xxxvi  ;  dans  gréco-latine,  du  vir  au  viii*  siècle  environ, 

le  Trésor  de  la  couronne  ae  France,  t.  II,  D'Agincourt,  Histoire  de  l'art,  pi.  xii,n"43, 

pi.  CLV.  d'après  Gory. 

Voir  aussi  à  Proclamations.  Le  même  sujet,  sculpture  en  creux  sur  les 

Korles  de  bronze  de  la  basilique  Saint-Paul- 
ors-des-Murs.  Ouvrage  exécuté  à  ConsUnli- 

beck,  Histoire  des  ordres  militaires,  t.  II,  nople  vers  le  ix'  siècle.  D'Agincourt,  ib., 

pi.  de  la  p.  498,  n**  lxix.  pi.  xiii.  Le  premier  sujet  de  la  première 

Voir  aussi  Héliot  et  Bar,  mêmes  ouvrages,  nande,  et  plus  en  grand,  ib.,  pi.  xiv. 

ainsi  c^ue  celui  de  Fialetti  et\le  Bonanni,  Très-beau  bas-relief  de  la  façade  de  l'é- 

Boriani,  etc.  glise  d'Orvietle,  par  Nicolas  de  Pise,  ou  ses 

Figure  en  pied  de  Jeanne  de  France,  fille  élèves  (xiii*  ou   xiv*  siècle).  D'Agincourt, 

de  Louis  XI,  et  femme  de  Louis  XII,  en  cos-  Histoire  de  Vart,  pi.  xxxiii,  n°  5,  section 

tume  de  cet  ordre,  dans  la  collection  des  Sculpture. 

reines  de  France,  du  Cabinet  des  estampes  Bas-relief  de  Donatello,  à  Florence.  Sculp- 

de  Paris,    d'après    Abraham    Diepenbeck,  ture  du  xiv*  au  xv*  siècle,  ib.,  pi.  xxxviii, 

grav.  par  J.  Picart.  Pour  les  antres  détails,  n°  19. 

voir  au  nom  France.  Du  xv  au  xvi'  siècle.  Belle  sculpture  en 

bois  de  la  porte  de  l'église  Sain l-Ger vais,  à 

ANNONCIADES.  —  Intérieur  d'une  salle  Gisors,  Foyages  en  France  (Normandie),  par 

du  couvent  des  Annoneiades,  en  Espagne.  Taylor  et  de  Cailleux,  pi.  ccxiii.  Cette  com- 

Ou  y  voit  plusieurs  des  religieuses  du  cou-  position  a  beaucoup  de  dignité. 

(0  Et  l'histoire  de  cet  ordre,  publiée  par  les  divers  (2)  Sur  l'origine  des  représenta  lions  de  TAononcia- 

auteurs  cités  par  LengletDufresooy,  Mèthodepour  élu-  tion,  voir  Molanus,  Uisior.  imayinum  sacraram,  iii-4*, 

dier  l'histoire,  t.  III,  p.  i79.  p.  43,  275et8uiv. 
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Atlas  da  Musée  du  Sommerard,  Vj4rt  au  du  Sommerard,  pi.  viii  du  chap.  Vf.  Uangc 

MkOffen  âge,  sculpture  du  \iv«  siècle,  pi.  n,  est  séparé  de  la  Vierge  par  une  Adoration 

da  chap.  V.  Bas-relief  d^une  croix  latine.  de  bergers  qui  forme  le  sujet  principal. 

Terre  modelée  et  émaillée.  Ouvrage  de  Les  œuvres  des  Wierix,  des  Sadelers,  des 

Lacas  Robbia.  Atlas,  pi.  ii,  chap.  XVi,  des  Martin  de  Vos,  Valdor,  et  celles  de  tous  les 

arts  au  moyen  âge,  anciens  maîtres  (1),  offrent  ce  genre  de  sujet 

Sculpture  de  la  partie  supérieure  d^une  plus  ou  moins  bien  traité, 

stalle  u'église,  pi.  iv,  chap.  Xn.  Mlas  du  Belle  composition  d^André  del  Sarte  (xvr 

Sommerard.  (Style  de  transition.)  siècle  ].  Cette  Salutation  angélique  a  cela  de 

Peintures  remarquables  de  ce  sujet.  particulier  qu^on  voit  ici  deux  anges,  Tar- 

Fresques  des  catacombes  (premiers  siècles  change  saint  Michel  et  Fange  Gabriel.  Le  pre- 

du  christianisme).  Il  est  à  remarquer  que  niier  tient  une  épée  et  des  balances  ;  der- 

sor  cette  peinture  Fange  n'a  pas  d'ailes.  rière  la  sainte  Vierge  est  une  figure  de  vieil- 

Aringhi,  Borna  subterranea ,  t.  II,  p.  297.  lard,  qui  ne  peut  être  saint  Joseph,  puisqu'il 

Bottari,  même  ouvrage,  t.  II,  pi.  clxwi,  ignorait  ce  qui  se  passait.  Ce  tableau  est  pu- 

p.  441.  blié  dans  la  Galerie  de  Florence,  pi.  xvi  du 

D'Aglncourt,  Peinture,  pi.  xii,  n*»  4.  i"  volume.  Voir  aussi  l'œuvre  du  peintre. 

Mosaïque  de  l'arc  triomphal,  ou  grand  arc  Dans  l'ouvrage  intitulé  :  Imagines  evan^ 

du  chœur  de  Sainte-Marie-Majeure,  à  Rome  gelica  historiœ,  publié  en  i595,  par  le  révé- 

(r  siècle  environ).  Ciam  pi  n  i,  f^e/^ra  Monu'  rend  père  Jérôme  Natalis,  et  dont  presque 

menta,  t.  I,  pi.  49  et  p.  206.  toutes  les  planches  sont  composées  par  Ber- 

I^Agincourt,  Pein^are,  pi.  xvi,  n°4.  nard  Passeri,  peintre  romain.  L'on  trouve 

Miniature  d'un   manuscrit  syriaque  (vr  aussi  ce  sujet,  on  ne  peut  mieux  représenté, 

siècle),  à  la  bibliothèque  Saint-Laurent,  à  pi.  i.  Les  gravures  sont  des  deux  Wierix. 

Florence.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxvii.  Voir  leurs  œuvres. 

n*  2.  Ce  manuscrit  est  des  plus  importants  Annonciation  représentée  d'une  manière 

comme  antiquité.  allégorique.  Voir  au  mot  Licorne. 

Peinture  sur  verre  (xv*  siècle)  provenant 

d'une  église  Saint-Leu  (  sans  doute  à  Paris  ),  ANSCHA1RE  (  Saint ),  évéque  d'Hambourg 

placée  pendant  plusieurs  années  dans  lasalle  (xvr  siècle).  —  Son  tombeau,  d'un  gothique 

do  XV* siècle, au  Musée  des  Petits-Augustins.  très-curieux,  avec  sa  figure  en  pied  placée 

On  la  trouve  assez  bien  gravée  dans  le  t.  VI,  dessous,  est  publié  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

p.  68,  pL  ccxiv,  de  l'ouvrage  de  M.  Alex.  Origines  rerum   hamburgicarum ,  auctore 

Lenoir,  sur  son  Musée,  et  dans  la  belle  Lambecio,  in-4'*,  1562.  Autour  du  monu- 

planche  de  M.  Lavallée  et  Reville,  représen-  ment  sont  des  figures  de  saints  et  d'apôtres, 

tant  k  vue  générale  de  la  seconde  salle,  dans  Voir  la  pi.  de  la  p.  544  de  l'ouvrage  cité, 
le  grand  ouvrage  in-folio  sur  le  Musée  en 

question.  Voir  aussi  la  22*  planche  des  Sou-  ANSFXME  (Saint),  évoque.  —  Voir  la 
tenirs  du  Musée,  par  M.  Biet,  i  vol.  petit  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es- 
in-folio,  tampes,  à  Paris. 

Admirable  tableau  d'Emelinck,  apparte- 
nant à  un  particulier,  et  publié  dans  le  2'  ANTATHEMATA  SACRA.  —   On  trouve 
volume  du  Messager  des  sciences  et  arts  en  désigné  sous  ce  nom,  dans  les  Antiquitates 
^^^1^0^;  à  Gand,  1854;  à  Paris, chez  Chai-  christianœ  de  Paciaudi ,  i  vol.  in-4"',  un 
lamel  et  compagnie,  éditeurs.  genre  de  tablettes  (2)  nommées  aussi  to- 

Autre,  non  moins  remarquable,  peint  par  bulœ,  pallia,  frontalia,  dorsale,  dessale, 

Lucas  de  Leyde,  et  appartenant  au  Musée  par  divers  auteurs,  et  sculptées  en  ivoire, 

du  Louvre  (Paris).  Voir  l'œuvre  du  peintre  en  bois,  or,  argent,  etc.,  et  sur  les(juelles 

et  de  ses  graveurs,  au  Cabinet  des  estampes,  s'inscrivaient  les  dons  faits  à  une  église  par , 

à  Paris.  de  pieux  chrétiens,  et  qui  se  posaient  sur 

Autre  du  même  peintre.  Album  du  Som-  Fautel  auquel  elles  servaient  d'ornement, 

merard,  pi.  xvii,  série  6'.  Voir  un  monument  de  ce  genre  dans  l'au- 

Peinture  d'un  triptyque  sur  bois,  par  Al-  teur  cité,  à  la  p.  268. 

bert  Durer,  et  publiée  dans  V Atlas  du  Musée  Dans  Fouvrage  intitulé  :  Monumenta  Am- 

0 

(i)  M.  Daebesnealoé  donne  la désignition  de  plu-  de  petite  colonne  que  l'on  aurait  partagée  en  deux 

itean  gravures  de  ce  sujet  par  d'anciens  maîtres  dans  dans  la  hauteur.  Sur  ce  genre  d'antiquité  ccclésiasti' 

ion  Catalogue  du  Cabinet  des  estampes  de  la  Biblio-  que,  outre  les  ouvrages  cités,  voir  encore  le  Musœum 

fltéqiie  royale,  et  dans  sou  Voyage  dun  iconophùe,  veronenne,  ^otizin  dclle  cfUese  di  Verotia.  Sartius,  de 

n-«  .  Voir  le  détail  do  ces  pièces  à  la  table  des  matié-  Casula  diptych.,  Suicerus,  de  Thesaitr.  ecclesiastico, 

îet  de  ce  volume.  1. 1;  Ferrari,  Biancolinus.  (Macri  n'en  parle  pas.) 

X  Cette  tablette  ressemble   assez  à  une  portion 
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broêiœ  hoiHicœ,  vol.  i'^,  cap.  LXXIII,  Me-  laboratoire  d'alchimiste,  donnant  de  For  k 

dioi.,  i645.  ceux  qui  l^coutent;  Tautre  montre  TAnte- 

Dans  Costadi ,  Oêservazioni  salle  cattedrali  christ  en  voyage. 

di  Torcello,  §  Xfll.  La  sédaction  et  la  persécution  de  VAnie" 

Dans  la  Verona  illustraia  de  Maflei,  t.  I,  christ,  sont  peintes  dans  la  cathédrale  d'Or- 

pl.  Liv.  A  la  fin  du  volume  on  retrouve  le  vietle,  en  plusieurs  tableaux  à  fresque,  par 

même  monument  publié  par  Paciaudi,  et  Lucas  Signorelli  et  sont  gravées  dans  VHiê» 

cité  ci-dessus.  toire  et  la  description  de  cette  église  (5),  par 

P.-F.  Antamori,  évèque  d'Orviettc,   i  vol. 

ANTECHRIST.  —  La  figure  de  ce  célèbre  ffrand  in-folio  de  36  à  57  planches  au  trait, 

séducteur  du  genre  humain  a  exercée  Pima-  dont  quelques-unes  sont  doubles,  publiée  à 

gination  de  plusieurs  peintres  et  graveurs  Rome,  en  1791.  Voir  surtout  les  pi.  xxix  et 

du  moyen  âge.  x\x.  Lucas  Signorelli  a  travaillé  de  1439  à 

Miniaturede  Touvrage  manuscrit  intitulé  :  1521 . 
Hortus  deUciaram,  par  Tabbesse  Herrade  de 

Landsberg,  publié  et  gravé  par  les  soins  du  ANTEPENDIUM.  — Nom  d*un  voile  qui  se 

libraire  Engelhard  et  Millin,  1  vol.  in-folio  suspendait  quelquefois  au-devant  des  autels 

plat.  Voir  la  planche  n"  1.  Ce  manuscrit  est  au  moyen  âge.  i.«es  miniatures  du  Menolo- 

du  XIV*  siècle  (1).  gium  peuvent  aider  à  se  rendre  compte  de 

Miniature  d'une  Bible  du  xiv*  siècle^  Bi-  ce  genre  d'ornement,  dont  nous  ne  pouvons 

bliothèque  royale  de  Paris,  n°' 6829  et  1085,  pas  citer  d'exemple  dans  la  liturgie  la- 


reproduite  dans  une  des  planches  du  6*  vo- 
lume des  Notices  sar  les  manascrits  de  la- 
dite Bibliothèqne ,  par  M.  de  la  Porte  du 
Theil.  L'Antéchrist  y  est  représenté  avec 
trois  visages.  Voir  la  planche  p.  107  et  108 
dudit  volume. 
Couronnement  de  TAntechrist,  miniature 


tine  (4). 

Plusieurs  de  ces  voiles  sont  couverts  de 
peintures  ou  broderies  remarquables. 

ANTE-PORTIQUE.  —  L'église  Saint-Clé- 
ment, à  Rome,  oflre  ce  genre  d'entrée.  Mo- 
numents anciens  et  modernes,  par  Gailha- 

d'un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  impé-  baud  et  ses  collaborateurs,  1'*  livraison  et 

riale  de  Vienne,  n**  2554,  p.  43  du  manuscrit,  son  texte. 

publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Fita  Pétri  Album  des  arts  au  moyen  âge,  du  Soro- 

Oeatî^cotanfi,  par  Georges  Zappert;Viei^ne,  merard,  pi.  ii  de  la  2*  série,  et  encore  le 

1839,  1  vol.  in-«°,  pi.  de  la  p.  74.  Mémoire  d'Albert  Lenoir  sur  l'architecture 

Planche  gravée  en    bois  de  la  grande  des  basiliques.  Instructions  du  Comité  des 
Chronique  de  Nuremberg,  1493,   in-folio,  monam^/if^,  2*  série,  p.  102^  103  et  104. 
p.  263.  On  y  voit  une  figure  de  l'Anté- 
christ. ANTIDORON.  —  Nom  du  pain  béni  cher 

L'ouvrage  le  plus  étendu  que  nous  ayons  les  Grecs  du  Bas-Empire,  et  dont  on  trouve 

rencontré  sur  ce  personnage  est  celui  mti-  une  représentation  dans  le  livre  de  Goar, 

tulé  :  Le  livre  de  l* Antéchrist  ;  livre  singu-  Eachologium  Grœcorum,  in-4blio,  p.  99  (5). 
lier,  dont  il  existe  plusieurs  éditions  de  1460 

à  1472.  Il  renferme  38  à  39  planches  çravées  ANTIMENSIA.   —   Espèce   de    table    de 

en  boisd'une  manière  remarquable,  SI  toute-  marbre,  qui  servait  quelquefois  d'autel  (6). 

fois  le  copiste  est  exact,  et  accompagné  d'un  D'Agincourt  en  donne  un  exemple,  Scalp- 

texte  allemand.  L'on  trouve  quelques-unes  f^re,  pi.  xxi,  n"*  13. 
des  planches  copiées  dans  l'ouvrage  du  baron 

de  Heinecken,  Idée  d'une  collection  d'es-  ANTIOCHÎANUS  (Sanctus). —  Figure  en 

lampes  (2J.  Voir  p.  384  à  393.  Une  de  ces  pied  de  ce  saint  personnage,  évéque    ou 

planches  représente  l'Antéchrist,  dans  un  simple  prêtre,  tirée  d'une  mosaïque  du  v 


(i)  L'on  trouvera  des  détails  très-curieux  sur  co 
précieux  manuscrit  d'une  femme,  dans  la  dissertation 
signée  Achéri.  t.  XVllI  des  Annales  du  philosophie 
chrétienne,  p.  435,  437 

(2)  On  sait  que  ce  litre  n'est  autre  chose  que  le 
catalogue  des  estampes  du  Cabinet  impérial  de  Dresde, 
ainsi  que  le  baron  le  déclare  lui-même  dans  sa  préface, 
ce  livre  est  devenu  d'un  prix  exorbitant  dans  les 
ventes  de  bibliothèques.  l/auteur  fait  précéder  son 
catalogue  par  de  savantes  dissertations  sur  les  gra- 
vures en  bois,  les  cartes  à  jouer,  les  premiers  livres 
imprimés  dont  il  donne  de  curieui  spécirocns  et  des 
fac-similé. 


(3)  Dédiée  à  sa  sainteté  Pie  VU. 

(4)  Du  Cange.  Glossaire,  seihù  Aniependium,  sem- 
ble l'appliquer  a  un  autre  usage  que  celui  que  dous 
indiquons  ci-dessus.  Voir  sur  ces  voiles  ce  que  dit 
Tbiers,  Traité  ou  disnerlalioni  sur  les  principaux 
autels  des  églises,  in-i2,  j>.  82 A  87;  mais  on  n'y 
trouve  pas  \ç  mot  Antependimn  que  nous  avons  vu 
dans  un  livre  de  M.  Bast,  intitulé .-  Notice  sur  les  frères 
Van-Euck,  in-8". 

(5)  Molanus,  Historia  imagimim  sacrarum,  hi-4*, 
p.  582,  et  dans  notre  Glossaire  liturgique  inséré  aux 
Annales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIV.  p.  337. 

\^6)  Voir  le  même  Glossaire ,  mêmes  tome  et  page. 
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ou  Yi*  siècle.  Ciampini,  Prêtera  Monamenta,  blier  dans  une  de  ses  Instructions  à  ses 

t  H,  pi.  XXX.  correspondants,  les  faosimile  des  notes  de 

plain-cbant  d^un  Antiphonaire,  dont  le  ma- 

ANTIOGHC  (1),  capitale  de  Syrie.  —  Voir  nuscritdela  main  de  saint  Grégoire  le  Grand 

V Atlas  àvL  P'oyage  pittoresque  de  la  Syrie,  rvii*' siècle),  appartient  à  la  bibliothèque  do 

de  la  Phénicie,  Palestine,  etc.,  par  Cassas  ;  rabbave  ce  Samt-liall,  sous  le  n**  559. 

Paris,  4798,  5  vol.  in-^olio,  t.  I,  pi.  m.  Oi»-  I^  bibliothèque  de  Monza  (Lombardie) 

Trage  d^une   magnifique  exécution,   mais  possède  un  Jntiphonaire  manuscrit  du  ix' 

dont  il  faut  se  métier,  comme  de  tous  les  ou-  au  xii*  siècle,  où  Ton  trouve  une  miniature 

▼rages  pittoresques.  représentant  saint  Grégoire  le.  Grand  assis 

Le  Patriarcat  d'Àntioche,  carte  dressée  devant  un  pupitre,  et  composant  le  chant 

par  d'Ânville.  Voir   sa   grande    Géogra"  qui  porte  lîe  nom  de  chant  grégorien  ou 

phie,  plain-chant.  Près  de  la  tète  du  saint  une 

Vue  de  la  ville  dWntioche,  telle  qu'elle  colombe ,  emblème  du  Saint-Esprit.  Frisi 

était  en  1630.  Quoique  celte  planche  paraisse  donne  une  copie  de  cette  miniature  dans 

faite  d'imagination  plutôt  que  sur  nature,  ses  Memorie  ai  Monza,  t.  III. 

cependant  elle  est  curieuse  à  consulter,  et  Les   éditeurs  'des  Voyages  pittoresques 

se  trouve  dans  le  Dictionnaire  de  la  Bible  dans  l'ancienne  France  ont  publié  dans  celui 

deDom  Calroet,  1. 1,  pi.  de  la  p.  174.  du  Languedoc,  t.    I,  pi.   53  et  suivantes. 

Monnaies   des^  princes    chrétiens   d'An-  deux  grandes  lettres  majuscules  ornée»  de 

tioche,à  l'époque  des  croisades.  Planche  des  figures  et  d'ornements,  provenant  d'un  Ânr 

Mélanges  de  nanUsmatique  et  d'histoire  du  tiphonaire  du  xv'auxvr  siècle,  oui  appar- 

baron  Marchand,  in-S*",  1818,  pi.  de  la  p.  62.  tient  à  la  bibliothèque  de  la  Société  archéo- 
logique de  Toulouse. 

ANTIOCUUS  (Saint),  moine.  — Figure  en  Une  belle  miniature  d'un  Antiphonaire 

Eied,  dans  la  collection  des  saints  du  Ca-  du  xiv*au  xv  siècle,  publiée  par  Langlois, 

inet  des  estampes,  à  Paris.  p.  65,  pi.  ix  de  son  Essai  sur  la  calligrar 

phie  au  moyen  âge^  offre  une  IrèsHîurieuse 
ANTIPHONAJRES  (2).  —  Presque  tous  les  représentation  dfe  la  sainte  Trinité  avec  plu- 
anciens  livres  de  ce  nom  sont  détruits.  On  sieurs  anges  en  adoration, 
en  trouve  cependant  quelques-uns  échappés  Plusieurs^/i//pAo/iairf«  manuscritsdes  bi- 
aux  mains   des  vandales,  et  qui  sont  re-  bliothèques  de  Sainte-Geneviève,  de  celle  dite 
coeillis  depuis  la  disparition  aes  abbayes,  Royale  (fonds  de  Saint-Germain-des-Prés), 
des  couvents  et  monastères,  dans  les  biblio-  celle  de  l'Arsenal,  du  Louvre,  etc.,  sont 
thèques  publiques,  ou  dans  les  dépôts  des  aussi  à  voir  et  à  consulter.  On  ferait  des 
archives  des  provinces.  Quelques  fragments  in-folios  si  on  voulait  analyser  les  richesses 
de  ces  précieux  spécimens  de  la  calligraphie  graphiques  que   renferment  ces  précieux 
monastique,  sont  reproduits  dans  divers  volumes, 
ouvrages,  dont  nous  signalerons  ici  quel- 
ques-uns de  ceux  que  nous  avons  pu  dé-  ANTIQUITÉS  CHRÉTIENNES ,  ou  ecclé- 
coavrir.  siastiques,  prouvées  par  les  monuments  (3). 
Le  Comité  historique  de  France  a  fait  pu-  — Il  serait  impossible  de  réunir  ici  toutes  les- 

(0  Pour  son  histoire,  voir  Morisson ,  Voyage  au  (  Voir  à  Luc,  Prkoicatior).  Beaucoup  se  sont  occur 
moniSlnal,  in--4*  M.  Forbin,  Voyage  dans  le  Levant,  pés  de  diverses  lirauches  de  la  liturgie;  quelques-uns 
Tajlor,  Voyage  à  Jirusatem,  en  Syrie,  etc.  l'ont  emlirassée  dans  toutes  ses  faces,  mais  aucun  ne 
v2)  Sur  c«  genre  de  livre,  voir  les  liturgisles.  tels  Ta  exéculée  comme  nous  en  traçons  ici  le  plan  icono^ 
Qw1ieT%\n^  Dictionnaire  de  théologie  ;MtiCTÎ,  UierO'  graphique  La  liste  que  nous  présenions  ici  ne  sera 
/exico»  ;  Du  Gange,  etc.  donc  pas  sans  imérêt,  même  avec  toutes  ses  imper« 
(3)  ^ous  n'ignorons  pas  qu'il  existe  plusieurs  oti-  fections.  Nous  indiqueronsaussi  comme  ouvrages  mo- 
irages intitulés  :  ilnii^aifo/e^c/iris/ion^;  celui  de  Pa-  dernes  et  spéciaux  sur  celte  matière  ,  le  Glossahe 
ciaadi  est  du  nombre  et  renferme  bien  des  uiancbes  liturgique  publié  avec  quelques  spécimens  dans  les 
corieuses.  mais  qu'on  sait  consacrées  spécialement  é  Annales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XII,  p.  43  et 
ce  qai  concerne  les  monuments  du  cuJlede  saint  Jean-  suiv.  ;  t.  XV,  p.  332  et  suiv.;  t.  X\l,p.  29;  t.  XVll, 
Baptiste.  Bingham  n'offre  aucune  planche.  Mamachi  p.20i  ;  t.  XXi,  p.  303,  405.  M.  deCaumonta  terminé 
n renferme  plusieurs;  mais  il  n'a  pas  eu  rinienliou  son  Cours  d'antiquités  monumentales  par  un  volume 
àt  (aire  on  traité  complet  sous  le  point  de  vue  de  Tart  intitulé  :  6*  partie,  consacrée  In  description  des  ob- 
chréiien  proprement  dit ,  mais  bien  de  la  liturgie,  iets  qui  forment  comme  le  mobilier  des  églises  depuis 
Casalius,  Goar,  Durandus ,  Duranti ,  Thiers ,  Ger-  les  temps  les  plus  reculés  ;  on  y  trouve  des  disserta- 
hert.  Angélus  Rocca,  Cancellieri,  Lebrun,  Fabricius  tiens  sur  les  autels,  crédences,  bénitiers,  fonts  de 
dans  la  Bibliotheca  unliquaria,  et  bien  d'autres,  n'ont  baptême,  baptistères,  tabernacles,  boiseries  des  égli- 
pas  pensé  i  exécuter  ce  plan,ou  s'ils  y  outpensé,  ils  ne  ses,  etc.  Ce  précieux  volume,  que  ce  savant  arcbéolo- 
Pont  pas  mis  à  exécution.  Biancbini  avait  conçu  le  gue  a  été  forcé  d'abréger  et  même  de  tronquer,  est 
plan  o'un  Musée  chrétien,  mais  il  ne  l'a  couduit  que  accompagné  d'un  atlas  présentant  les  plus  curieux 
luqo'au  m*  siècle,  et  lorsque  les  monuments  lui  spécimens  de  ces  divers  objets. 
BMiquaient  pour  sa  classiQcation  il  eu  composait. 


ANT                          —  70  —  ANT 

matières  qui  peuvent  servir  à  composer  un  crédence ,    Credo ,  crepitaculum ,    crocea, 

traité  complet  sur  ce  genre  d^études  sous  le  croix,  croix  de  consécration,  crosses,  cruci- 

pointde  vue  monumental,  d'architecture,  fix,  cucule,  custode,  cuve,  cryptes  chré- 

peinture,  sculpture,  écriture,  ciselure,  bro-  tiennes. 

derie,  orfèvrerie,  tentures,  tapisseries,  va-  Dapiferi,  Décalogue,  décrétales,  dédicace, 

ses,  etc.  Nous  nous  bornerons  donc  à  citer,  dégradations,  dépositions,  devant  d'autel, 

en  manière  de  sommaire,  les  mots  les  plus  Diable,  diaconat,  diaconesses,  diaconiœn, 

curieux,  tels  que  les  suivants  :  diacres.  Dieu,  dignités  ecclésiastiques,  diply- 

Abbay es ,  abbés ,  absides,  acolytes,  actes  ques,  discipline,  discos,  disques,  domni' 

des  apôtres,  actes  des  martyrs,  adoption  cum,   dommical,  dominicales,  donations, 

par  le  baptême ,  adoration,  agapes,  agiothy-  dorsale, 

ride.  Agneau  pascal,  ailes,  cuba,  alacritas,  Eau  bénite, élections,  élévation  du  corps, 
alphabet  en  croix,  altare,  ambon,  âmes,  (»manc/oria,  encens,  encensoirs,  emro/piiim, 
amict,  amphithéâtre,  amphores,  ampoule,  énergumènes,  enfer  ,  épargne,  épreuves, 
anabolagium,  anagolaginm,  analogion,  ani-  éternité,  étole,  étoupes,  Eucharistie,  évan- 
maux  symboliques,  anneaux,  Annonciation,  gile,  évangélistes,  évangéliaires ,  évéques, 
antathemata ,  antependium,  antimensia  ,  exaltation,  excommunications,  exorcismcs, 
antidoron,  antiphonaires,  apôtres,  archevé-  exorcistes,  extrême-onction,  Exnltet,  mar- 
ques, archiprétre,  arcala,  artophorium,  vota, 

artos ,  ascension,  aspersion,  aspersorium.  Fanon,  ferculum,  feretrnm,  fernla,  feu 

assistants ,  assomption,  aster,  atrium,  attri-  sacré,  ûoles,  flabellnm,  foi,  fondation  des 

buts,  aumusse,  aube,  auréole,  auëcultan-  églises,  fondateurs  d'ordres,  fonts  de  bap- 

tium  locus,  autels,  auxiliatores,  téme ,  funérailles. 

Baisement  des  pieds,  bain  chez  les  chré-  Gabatha,  gamma,  gammadée,  gants  d'é- 

Uens,  balustrades,  bancs  des  églises,  ban-  vêques.   Genèse,   gésine   de   Notre-Dame, 

nières,  baptême,    baptistères,  bas-côtés,  gloire,  G/ona  f/i  fxcc/«t«,  goupillon, 

basiliques ,    bâtons   d^abbés    et    d'autres ,  Heures,  hexaplériges,  hibernantes,  hiéra- 

béatificâtion,  bénédictins,  bénédictionûai-  tomie,  hostie,  hamanœ  salvationis,  hame-- 

res,  bénédictions,  bénitiers,  Benoît  (  Saint-),  raie  ou  amict,  hyemantes, 

(ordre),béquilles,ou Tau,  Bethléem,  Bibles,  Iconostase,  images  saintes,  immersions, 

Blaquernes  (église  des),  BoUandistes,  bon-  indulgences,  Innocents,  invention  de  la  croix 

nets  d'évéques.  Bons-hommes,  bref  d'indul-  des  reliques,  investiture,  Jérusalem  céleste, 

gence, bréviaires, broderies, bulles,  burettes,  jubés,  jubilés ,  jugement  de  Dieu. 

outra,  Labarum,  lavabo,  lamtorium,  lavement 

Cachets  chrétiens ,  calamus,  calendriers  des  pieds ,  des  mains  par  le  prêtre ,  lecteurs, 
chrétiens, calices, camail, campaniles, Campo  tectorium,  légendes,  lettres  d'absolution, 
Santo,  candélabres,  canons  des  évangiles,  liber  pontificalis,  limbes,  litanies,  listes 
cauouisaiion y cantharas,cantoria,capellani,  épiscopalcs,  liturgie,  livres  liturgiques, 
capes,  ou  capuces,  cardinaux,  carmes  et  loram,  Lucifer,  lutrins, 
carmélites,  Casa-Santa,  casula,  catacombes.  Manipule,  wiar/t/niiï», Martyrologes,  niar- 
catéchumènes,  Catena  Grœca,  cathedra,  ca-  tyrs,  menées,  ménologes ,  messe ,  missels , 
thédrales,  cafmo-«acro,  céleslins,  cemelia,  mitre,  monastères,  monastica,  mosaïques 
cénacle,  cène,  ceraptum,  cérémonies  chré-  chrétiennes,  mules  du  pape,  musique  sa- 
tiennes,  pontificales,  cerfs,  chaires,  chalu-  crée,  mystères,  mysticisme, 
meau  eucharistique,  chandeliers,  chanoines,  Naos,  nartex,  navette,  nefs  des  églises, 
chantres,  chapes,  chapelles,  chapelles  ar-  niblatus,  mmhe y  nymph^eum, 
dentés,  chapitres  d'ordres,  châsses ,  chasu-  Oblatorium,  oblalions,  obsèques  de  reli- 
bles,  chœurs  des  églises,  chrétiens,  cAr/^ma,  gieux,  otlrandes,  onctions,  orarium,  ora- 
Ghrist,  christianisme,  ciboire,  c/6ona,  cierge  loire,  ordo,  ordre,  ordres  majeurs  et  mi- 
pascal,  cierges,  Ciwie^/a,  cimetières,  circon-  neurs,  orfroi,  orgue,  ornements  sacrés, 
cision,  cire  baptismale,  cire  votive,  clergé,  osculatorium,  ostensoirs.  ^  . 
clercs,  clochers,  cloches,  cloîtres,  clôture  Pain  dit  signato ,  pains  eucharistiques, 
des  chœurs,  cochlear,  coiffure  ecclésiastique,  paix,  pallinm,  panagia,  panegriœ,  paneta' 
collégiales,  commémoration ,  communicant  riam,  parer,  parements  d'autel,  paschalia, 
tes,  communion,  concha,  concWeSy  concilia  pastophoria,  pectoral,  pénitents,  penala, 
martyrum,  conclave,  concordances,  confes-  oeribolum,  peristerium,  pesée  des  âmes,  phi- 
seurs,  confession,  confessionnal ,  conflrma-  laclères,  piscines,  plaaes,  planétarium,  ple^ 
tion,  confréries,  consécrations,  conserve,  nariow, plombeaux,  plombs  des  bulles, plu- 
consistoire,  contre-retable,  coro/ia,  cor  poral,  vial,  pontifical,  porches  des  églises,  P^^^ 
Corpus  Domini,  couronne   ecclésiastique,  ^rpecio^a,  porte-sainte,  pouvoirs  des  clefs. 
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preêbyteriam,  présence  réelle,  prêtres ,  pré-  sur  les  Monuments  de  la  monarchie  fran^ 

tres-clercs,  prieurés,  prise  d'habit,  prise  de  çaise,  sont  reproduites  dans  l'ouvrage  in- 

possession.  Prophètes,  prosternations,  pro-  tilulé  le  Trésor  de  la  couronne  de  France; 

sternes,  prothèses,  psalterium,  psautiers,  celui  de  BeaunieretRathier,  sur  les  Co«/ume« 

pupitres,  purgatoire.  français;  VHistoire  de  l'abbaye  de  Sainl^ 

Quadratum.  Denis,  par  dom  Félibien;  la  grande  collec- 

Reliquaires ,  reliques ,  repo«i7orium,  reta-  tion  d'estampes  concernant  VHistoire   de 

Mes,  nts  sacrés,  rituels,  rose  pontificale,  France,    réunie  par   Fevret  de  Fonlette, 

roiulum,  en  71  vol.  in-folio,  et  déposée  au  Cabinet 

Sacraires,  sacramentaires,  «ocrar/am.  Sa-  des  estampes, 
crement  (saint),  sacres.  Sacrifice  (le saint),  V Atlas  des  Arts  en  France,  \  vol.  in- 
sacristie ,  sacro^catino,  sacro-sancte,  saint  folio ,  par  M.  Alex.  Lenoir,  offre  d'une  ma- 
cifooîre,  sanctuaire,  sanctus  (le), sarcophages  nière  chronologique  les  monuments  les  plus 
chrétiens,  scapuiaire,  sceaux  ecclésiasti-  curieux  de  la  France,  d'après  les  statues 
ques ,  êcholarius  capellœ,  scolastique  (la),  des  anciennes  églises,  les  peintures  des  ma- 
iecr^/ar/am-m//ui«,  S('Taphins,  Sybilles cnré-  nuscrits,  les  armes,  les  sceaux  de  chaque 
tiennes,  sièges  pontificaux  ,  signets,  signam  règne ,  ainsi  qu'une  suite  bien  exécutée  de 
Tau,  sista,  sotea,  sophia,  sort  des  saints,  leurs  monnaies,  depuis  les  temps  les  plus 
sous-diacres,  spéculum  humanœ  salvationis,  reculés,  des  vitraux,  des  tournois,  des  fêtes, 
stalles  des  églises,  stola,  suaire  (saint),  «u^  des  assemblées  nationales,  etc.  Il  faut  join- 
diaconas,  sudarium,  superhumeral,  surplis  dre  à  cet  Atlas  les  8  volumes  de  la  Descrip- 
i  la  romaine,  symbole,  symbolique,  syna-  tion  du  Musée  des   monuments  français , 


gogue,  synaxis  angelorum,  synode. 

Tabernacle,  table  pascale,  tau,  tenailles, 
terre  sainte,  tessères  chrétiennes,  theocodia, 
théologie,  tiares,  titre  de  la  croix,  tombeaux, 
tradition  des  clefs,  translation  de  reliques. 


remplis  de  planches ,  dont  plusieurs  ne  se 
trouvent  pas  dans  V Atlas  de  M.  Lenoir. 

L'ouvrage  de  Milliu,  en  5  volumes  in-'i*', 
renfermant  250  planches  de  monuments, 
soit  de  Paris,  soit  des  départements;  quoi- 


tricUnium,  tr//bna,  Trinité,  triomphe  de  l'a-  que  généralement  très-faibles  de  dessin  et 

gneau  ou  de  iésus-Christ,  de  l'Eglise,  ou  de  la  de  gravure,  elles  offrent  la  représentation  de 

foi,  triptyques,  troncs,  trônes  épiscopaux,  plusieurs  monuments  curieux  qui  sans  elles 

tunique  (talaris),  turricula.  seraient  totalement  anéantis.  Nous  donnons 

Umbella,  umbra^cula,  urnu  gratiarum,  or-  l'indication  de  tous  les  monuments  que  ren* 

eeas,  urnes  chrétiennes.  ferment  les  5  volumes,  et  dont  on  trouve  la 

Vases    sacrés,  veglones  ,   veni  Creator,  représentation  dans  les  planches;  il  ne  faut 

Tenus  théologales,  vestiaire,  viatique,  vi-  que  chercher  au  mot  indicatif,  au  nom  de 

gne ,  Visitation.  lieux  ou  de  personne ,  ou  de  chaque  objet. 

Zodiaques  chrétiens,  etc.  Voir  chacun  de  Si  dans  une  église  il  y  a  des  stalles,  des  vi- 
ces mots   dans   ce  Dictionnaire,   où   l'on  traux,  des  portes,  des  reliquaires,  un  cle- 
trouvera  indiqués  les  monuments  qui  s'y  cher,  des  tombeaux ,  des  ctmpiteaux ,  des 
rattachent.  fonts  de  baptême,  etc.,  qui  soient  intéres- 
sants à  étudier,  on  les  trouve  à  leur  dési- 

ANTIQUITÉS  NATIONALES.  —  A  propre-  gnation  spéciale, 

ment  parler,  ce  sont  les  antiquités  de  notre  L'ouvrage  de  Millin  a  été  publié  de  nou- 

pajs.  On  trouve  le  détail  de  ces  antiquités  veau,  en  1857,  par  le  libraire  Barba,  en  1 

monumentales   dans   l'ouvrage  de    Mont-  volume  de  texte  et  1  de  planches.  Il  y  existe 

iàucou  sur   la  Monarchie  française,  qui  des  lacunes(l).  Quelques  monuments  ne  sont 

est  toujours  comme  le  point  de  départ  de  pas  reproduits,   tels  que  l'Uôtel-Dieu  de 

ce  genre  d'étude.  Il  existe  sous  ce  titre  un  Paris. 

ouvrage  de  Millin ,  en  cinq  volumes  in-4°  L'ouvrage  de  Willemin  ^  celui  de  d'Àgin- 

avec  planches.  court,  renferment  beaucoup  de  planches 

Les  planches  de  l'ouvrage  de  Montfaucon  de  monuments  de  sculpture  française  ;  les  di- 


(1)  I^  table  des  planches  de  celte  publication  est 
tout  aussi  mal  conçue  que  celle  des  5  volumes  de  I  ou- 
vrage orieinal  ;  on  y  trouve  une  classification  en 
monuiDeots  divers  et  inonumcnls  religieux,  el  aux 
monuments  divers,  l'on  rencontre  des  chapelles,  le  bap- 
tistère de  Saint-Louis,  des  églises,  des  croix,  des  reli- 
quaires et  autres  objets  qui  sont  cependant  irès-reli- 
gîpux.  Dans  les  monuments  religieux  Ton  en  trouve 
qui  ne  sont  ni  sacrés  ni  profanes,  et  qui  eussent  été 
assez  bien  classés  dans  la  première  catégorie,  ce  sont  : 


des  tombeaux  de  rois,  de  reines,  de  chevaliers,  des 
statues  de  chevaliers,  de  princesses,  des  hôtels  de 
ville,  des  ordres  de  chevalerie,  des  armoiries  de  ville 
ou  de  seigneur,  des  figures  des  divers  métiers  et  bien 
d'autres.  En  donnant  une  table  alphabétique  sans 
toutes  les  distinctions,  on  évitait  ce  chaos  et  les  re- 
cherches étaient  promptes,  faciles,  et  surtout  utiles 
pour  les  travailleurs,  ce  que  nous  avons  essayé  de 
réaliser  par  notre  Dictionnaire. 
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vers  volumes  des  Mémoires  de  ^Académie  grand,  et  calquée  sur  PorigiDal,  ib,,  cxxxi. 

des  inscriptions  et  beiles-lettres ,  VMlas  des  Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  saint  Antoine 

Foyages  de  Millin  dans  le  midi  de  la  France  sont  publiés  dans  les  OEuvres  de  Martin  de 

offrent  des  monuments  de  tous  les  genres  Fos,  gravées  par  les  Sadeier.VoirTHéBAlDE. 

pour  la  France.  La  grande  collection  des  saints  du  Cabinet 

Celui  de  M.  Horace  de  Vieil-Castel,  en  3  vo-  des  estampes,  à  Paris,  est  également  à  con- 

lumes  petit  in-folio,  renfermant  plus  de  sulter. 

300  planches  des  monuments  les  plus  eu-  Reliquaire  renfermant  la  langue  de  saint 

rieux  de  la  monarchie  française;  il  donne  Antoine,  Voir  la  planche  du   tome  II  du 

souvent  des  monuments  oubliés  p^r  M.  Wil-  mois  de  juin  (Acta  sanctorum  des  Bollan- 

lemin,  et  même  Montfaucon.  On  y  trouve  distes),  p.  742. 

plusieurs  sceaux  curieux.  Autre  renfermantsa mâchoire,  ib.,  p.  743. 

f^  France  historique  et  monumentale  de  Ce  monument  chrétien  porte  la  date  de  1263. 

M.  Abel  Hugo  présente  un  résumé  en  plus  Paris  possédait  autrefois  nnecélèbre  abbaye 

de  300  planches,  assez  bien  gravées,  sur  de  Sainte j4ntoine,  qa'i  datait  de  1198,  pour 

tout  ce  qu'on  peut  désirer  sur  Pétudede  nos  servir  de  refuge  aux  filles  folles  ou  publi- 

monuments  les  plus  curieux  :  architecture,  ques.  L'église,  construite  dans  le  xiir  siècle, 

sculpture,  peinture,  etc.  et  d'un  gothique  très->estimé,  ne  subsiste 

L'Univers  pittoresque,  publié  chez  Didot,  plus.  Voir  les  anciens  pians  de  Paris ,  et  la 

partie  France ,  en  plusieurs  volumes  in-S®,  grande  Topographie  du  Cabinet  des  estam- 

est  encore  une  mine  curieuse  à  exploiter;  pes,  à  Pans. 

les  planches  sont  généralement  bien  gravées,  A  Rome ,  plusieurs  églises ,  sous  Pinvoca- 
et  prises  aux  bonnes  sources.  tion  de  ce  saint,  parmi  lesquelles  nous  cite- 
Nous  devons  indiquer  aussi  les  sceaux  de  rons  celle  dite  de  Saint-Antoine,  abbé  (i  1 91  ), 
tous  les  genres,  les  monnaies,  les  armoi-  celle  dite  des  Portoaai^ »  sous  le  pontificat 
ries,  etc.  Voir  ces  divers  mote.  d'Eugène  IV.  Pour  l'aspect  extérieur  et  in- 
Les  habitations  royales,  châteaux,  palais,  teneur  de  ces  monuments,  voir  les  Tbpo- 
les  tombeaux  des  rois,  des  princes,  prin-  graphies  de  Borne,  et  la  grande  collection 
cesses,  seigneurs,  etc.  ;  les  armures,  insi-  des  Piranesi  et  de  Vasi ,  en  plusieurs  volu- 

g  nés,  étendards,  etc.  Voir  à  tous  ces  mots  et  mes  in-folio, 

ien  d'autres ,  impossibles  à  détailler  ici.  A  Compiègne,  très-belle  église  du  xiv*  siè- 
cle, dédiée  a  saint  Antoine,  où  l'on  trouve 

ANTOINE  (Saint),  solitaire  (1).  —  Statue  une  vue  extérieure  et  intérieure  dans  le 

du  maitre-autel  de  l'église  Saint- François ,  grand  ouvrage  de  Guétard  et  Laborde  sur  la 

h  Pise,  sculpture  du  xv«  siècle;  d'Agin-  France.  Voir  à  la  table  des  planches.  Voir 

court.  Histoire  de  l'art,  pi.  xx\ ,  n**  4.  aussi  la  Topographie  de  Compiègne^  au  Ca- 

Autre  statue  de  saint  Antoine,  qui  se  binet  des  estampes, 
voyait  autrefois  sur  les  murailles  de  la  Bas- 
tille. Voir  Bastille.  ANTOINE  D'OGNIES  (Saint)  -  Son  toni- 

Figure  du  solitaire,  peinture  à  fresque  beau  et  sa  statue,  sculptures  de  1478,  pu- 

dans  le  style  des  peintures  du  Bas^Empire  ;  bliées  dans  le  tome  I  du  mois  de  juin , 

d'Agincourt ,  pi.  lxxxvi.  p.  945  (  Jeta  sanctor.  des  BoUandistes). 

Très-belle  tête  de  saint  Antoine  en  extase. 

Sur  son  manteau,  la  lettre  ou  signe  T  ;  ibid.,  ANTOINE  DE  PADOUE  (Saint).— iycB/j>- 

pl.  cxvii,  n^4.  tares.  Saint  Antoine  de  Padoue  ressuscî- 

Figure  en  pied,    accompagnée  d'anges  tant  un  mort;  bas-reliefs  à  l'église  Saint^ 

jouant  de  divers  instruments  de  musique.  Antoine  de  Padoue  (xv*  siècle),  Cicognara, 

Le  saint  tient  un  livre  ouvert  ;  il  est  assis  Storia  délia  scultura   in  Italia ,    t.    Il , 

sur  des  nuages.  Peinture  en   détrempe,  pi.  xx. 

estimée  du  xiv  siècle  ;  d'Agincourt ,  His-  Statue  aux  ermites  de  ce  nom  à  Padoue , 

toire  de  Vart,  pi.  cxxx.  Cicognara,  Storia  delld  scultura  in  Italia,- 

Saint  Antoine  visité  par  saint  Paul,  er-  t.  II,  pi.  xii. 

mite,  dans  son  désert;  peinture  du  Pintur-  Peintures.  Buste  (Jeta  sanctor.  des  Bol- 

richio.  Voir  la  planche  xxxiii  de  la  Descrip^  land.  ) ,  mois  de  juin,  t.  II,  pi.  de  la  p.  713. 

tion  du  Faiican,  par  Érasme  Pistolesi ,  in-  Autre  présentant  une  hostie  à  un  âne  à 

folio,  t.  III.  genoux,   qui  refuse  de   manger   l'avoine 

La  tète  de  cette  même  figure ,  publiée  en  qu'on  lui  présente.  Vitrail  d'une  église  de 

(t)  Sur  les  figures  de  saint  Antoine  et  lesaitribuis  flammes,  un  porc,  une  croix  en  fforme  de  tau,  un 

qu'on  lui  donne,  voir  Molanos,  édition  in-4%  p.  248,  livre,  un  hinpocentaure,  des  démons  sous  toutes  tortet 

ai9,  251-  254-  I^s  attributs  les  plus  connus  sont  des  de  formes  hideuses. 
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Rouen,  publié  par  Langlois  do  Pont-de-  donné  sur  un  navire  tu  courant  d'un  fleuve. 

TArcbe.  Essai  sur  la  peinture  sur  verre  (1). 

Voir  au  mot  Ane  ,  dans  ce  Dictionnaire.  ANUB  (Saint).  —  Solitaire.  Voir  les  figu- 

Ce  saint  est  assez  souvent  représenté  de-  res  réunies  dans  la  collection  des  saints  du 
bout  ou  à  genoux  devant  TEnfanlJ^us,  ou  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  dans  la  col- 
le tenant  entre  ses  bras;  une  belle  eau-forte  leçtion  des  solitaires,  intitulée  :  Silva sacra 
du  Pesarese,  peintre  de  Técole  lombarde  ou  Solitude  Patrum,  par  les  Sadeler,  d^a- 
(1648) ,  le  représente  ainsi.  Voir  Tœuvre  du  près  Martin  de  Vos. 
peintre  ou  ae  ses  graveurs,  ou  encore  la 

coUection  des  saintsdu  Cabinet  des  estampes,  ANVERS  (2).  —Cathédrale  d'Anvers  et 

i  Paris.  son  beau  clocher,  magnifique  gravure  de  ce 

Églises  sous  le  titre  de  Saint^ Antoine,  célèbre  monument  par  Winceslas  Hollard, 

Vue  de  la  cathédrale  de  Padoue ,  oui  date  1  feuille  in-folio.  Voir  Pceuvre  du  graveur, 

de1â3i,Cicognara,^roriade//a«ciu<aram  dans  presque   toutes   les  grandes  collec- 

Italia ,  1. 1,  pi.  i;  on  y  voit  une  suite  de  tiens  de  TEurope. 

la  vie  des  saints,  les  Acta  sanctorum  des  Deux  vues  intérieures  de  la  cathédrale  et 

Bollandistes  en  donnent  aussi  une  vue  gé-  de  Péglise  des  Jésuites  d'Anvers,  par  Séb. 

nérale ,  mois  de  juin ,  t.  JI ,  p.  748.  Franck  et  Peter  Neiffs ,  gravées  par  Prenner. 

Vue  extérieure  d'une  chapelle  de  l'église  Voir  leurs  œuvres. 

Saint-Antoine  de  Padoue ,  aune  décoration  Autre  dans  l'ouvrage  publié  par  J.  Masb, 

gothique    extrêmement   remarquable    du  à  Londres,  Architecture  au  moyen  âge, 

XV*  siècle,   mélangée.  Moyen  âge  monu'  1  vol.  in-^olio,  très-belle  planche. 

mental  et  archéologique,    chez  Weith  et  Destruction  de  la  citadelle  d'Anvers,  par 

Hauser,  à  Paris,  1  vol.  in-^olio,  pi.  viii.  ses  propres  habitants,  en  1577;  eau-ïorte 

Voir  aussi  au  mot  Padoue  les  collections  que  de  Torterel  et  Parisin.  Voir  leur  œuvre, 

noury  indiquons.  Le  clocher  est  publié  dans  le  Moyen  âge 

monumental,  à  Paris,  chez  Weitb  et  Hauser, 

ANTOINE  (  Ordre  militaire  do  Saint-  )  éditeurs  ;  et  dans  la  collection  topographi- 

fondéen  Ethiopie. —  Schoonebeck,  Histoire  que  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  Voir 

des  ordres  militaires ,  t.  I ,  n""  6 ,  pi.  de  la  Anvers,  Arche  et  Tombeau  de  saint  Norbert, 

p.  56  .  Voir  aussi  Héliot  et  Bar.  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de 

Autre  du  même  nom  dans  le  Ikinaut,  ib,,  Juin,  1. 1,  planche  de  la  p.  889.  (  Monuments 

t.  il ,  pi.  de  la  p.  21â ,  de  Schoonebeck ,  et  de  la  fin  du  xv*"  siècle  et  du  xvr.  ) 

les  autres.  Abbaye  Saint-Michel.  Même  ouvrage  et 

même  tome,  p.  946.  On  y  voit  une  belle 

ÂNTOINEDELA  HAYE.  — Abbé  de  Saint-  chaire  sculptée  en  bois,  ornée  des  quatre 

Denis  au  xiv*  siècle,  et  fondateur  de  la  cha-  animaux  des  évangélistes.  Ib, 

pelle  Saint-Louis,  dans  Téglise  Saint-Denis.  LYglise  des  Dominicains.  Architecture  du 

Si  pierre  tombale,  gravée  en  petit  sur  la  xiv*  au  xv*  siècle,  et  quelques  parties  du 

planche  de  la  p.  550  de  Thistoire  de  Tab-  xvi*.  Possède  des  stalles  sculptées  «  ornées 

Uje,  par  Félibien ,  est  placée  adossée  au  de  figures  en  pied,  remarquables;  publiée 

mûr  qui  regarde  l'autel  de  la  chapelle  d'hi-  dans  le  journal  V Artiste ,  journal  pério- 

ver  des  chanoines;  elle  est  entourée  d'une  dique,  année  i857;  lithographie  exécutée 

inscription  dont  Félibien   donne  le  texte  d'après  un  tableau  de  M.  Sebron,  exposé  au 

p.  576.  salon  de  1837. 

Pour  la  description  générale  des  autres 

ANTONIN  (Saint).  —  Voir  la  collection  monuments  de  celte  ville  et  les  portraits  des 

des  figures  de  saints  du  Cabinet  des  estam-  princes  qui  en  furent  les  maîtres  au  moyen 

pes,  à  Paris,  classée  par  ordre  alphabétique  Âge,  voir  les  ouvrages  suivants  : 

de  noms.  Notitia  marchionatus  S.  B,  imperii,  sive 

Un  sceau  de  la  ville  de  Pamiers,xiv' siècle,  urbis  et  agri  antuerpiensis  descriptio,  in- 

mhlïé  dans  le  Trésor  de  numismatique,  YO'  folio.  An  t.,  1678  par  Jean  Lero^;  on  y 

lame  intitulé  :  Sceaux  des  communes,  re-  trouve  des  plans  de  châteaux,  de  villes,  de 

présente  un  saint  Antonin ,  évéque ,  abon-  maisons,  etc. 

(1)  Le  fait  est  trés-simpic  :  un  béréiigue,  pressé  par  dire,  et  rhéréliqae  en  fit  la  promesse  formelle.  La 

saint  Antoine  de  se  convertir,  crut  se  tirer  a'aflaire  et  iculpture  explique  le  reste. 

se  débarrasser  des  sollicitations  charitables  du  saint,  (2)  Histoire  du  duché  de  ce  nom  et  de  la  ville.  Len- 

en  lai  disant  qu'il  se  convertirait   quand  son  Ane  ^Xeiï^uiresnoj,  Méthode  pour  étudier  C  histoire,  UlU, 

Isisserait  son   avoine   pour   s'agenouiller  devant  le  p.  4i4, 4i5,  et  l'ouvrage  intitulé  :  Oé/ice«  des  Pays- 

MïDt  sacrement.  Saint  Antoine  le  somma  de  tenir  m  Bas,  accompagné  de  quelques  planches. 
pToness''  si  la  chose  arrivait  comme  il  venait  de  le 
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Origines  antuerpienses,  in-folio^  1 580,  par  t.  U,  pi.  xlt  ;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvii, 

J.  Becani;  ouvrage  curieux  et  qui  renferme  n**  11. 

des  planches.  Bianchini  (Joseph)  Ta  également  repro- 

Historia  episcopatus  antuerpiensis,  conti-  duite  dans  un  des    tableaux    de  sa  De- 

nens  seriem  et  capiinlorum,  abbatiarum  et  monstratiohistoriœ£cclesiœ,^,comprobaia 

monoêteriorum  fandationes,  in-4**.  monumentis,  tabula  ii*,  ssculi  i',  n'*  29, 

Chapelle  particulière  des  ducs  de  Bourgo-  avec  cette  inscription  :  Nova  Jérusalem 

gne,  a  Anvers,  salle  de  rHôtel-de-Ville.  Apocalypseos  ex  musivo  ecclesiœ  Sanctœ 

Bourse  de  la  ville.  Chapelle  de  la  cathédrale.  Praœeais.  Cette  réduction  est  assez  bien 

Voir  les  planches  de  Touvrage  intitulé  :  faite. 

Picturesque  Sketches  in  Belgiumand  GermU'  Un  vitrail  du  xiii*  siècle,  à  la  cathédrale 

ny, pàrL,  Haghe,  Londres,  1840, 1  vol.  in-fol.  de  Bourges ,  représente  quelques  scènes  de 

Voir  les  diverses  éditions  de  Pouvrage  inti-  TApocalypse  de  saint  Jean.  On  y  voit  Tagneau 

tulé  :  Délices  des  Pavs^Bas,  qui  renferme  porte-croix;  le  glaive  à  deux  tranchants 

des   planches  assez  bien  exécutées   dans  qui   sort  de  la  bouche    de  Jésus-Christ; 

les  éditions  les  plus  anciennes,  et  la  collection  les  sept  chandeliers;  le  livre  scellé  de  sept 

topographique  du  Cabinet  des  estampes,  à  sceaux,  etc.  Voir  la  pi.  vu  de  làMonogra- 

Paris.  phie  de  Téglise  ci-dessus  citée,  par  MM.  Mar- 
tin et  Cahier,  prêtres. 

AOST  ou  AOSTE  (Piémont).  —  La  cathé-  Jean  Cousin,  peintre  français  du  xvi'  siè- 

drale  de  cette  ville  (monument  du  xv*"  sic-  cle,  a  composé  sur  TApocalypse  deux  ma- 

cle),  est  gravée  dans  le  Theatrum  Sabaur  gnifiques  verreries  pour  Téglise  de  Vin- 

diœ,  etc.,  in-folio,  Blaeu:  Amsterd.,  t.  II,  cennes.  M.  Alex.  Lenoir  en  fit  faire  Tacoui- 

planche  de  la  p.  59.  Fragments  du  beau  sition  au  Comité  des  arts  lorsque  les  églises 

cloître  du  xir  siècle;  Moyen  âge monnmen^  furent  fermées  en  France,  et  les  Gt  pla- 

ial,  pi.  Liv.  On  y  trouve  aussi  le  magnifi-  cer  au  Musée  des  Pelits-Augustins,  où  elles 

3ue  tombeau   ou   mausolée    d'un   prince  sont  restées  jusqu'à  la  destruction  de  cet 

e  Savoie,  dont  le   nom  est  contesté  (1).  établissement;  reportées  depuis  à  Vincen- 

Ce  monument,  qui  est  du  xv*  siècle,  est  nés,  à  leur   première  destination.   Il  en 

placé  dans  la  cathédrale  d'Aoste;  la  statue  existe  diverses  copies,  soit  dans  Toeuvre  de 

est  représentée  dans  le  costume  de  guerre  Jean  Cousin ,  soit  dans  V Histoire  de  la  peiih 

des  chevaliers  de  cette  époque;  les  pieds  re-  ture  sur  verre,  par  Alex.  Lenoir,  et  dans  les 

posent  sur  un  croissant,  faisant  allusion  à  la  diverses  publications  gravées  du  Musée  en 

guerre  contre  les  Turcs  ou  les  infidèles  ;  der-  question. 

rière  le  croisât,  un  lion  et  la  devise  :  Fert,  L'un  de  ces  vitraux  représente  les  hom- 
mes frappés  par  les  anges  exterminateurs,  et 

AOUT.  —  Personnification  allégorique  de  Tautre  le  puits  de  rabime.  Voir  la  planche 

ce  mois,  dans  les  Calendriers,  sur  les  zodia-  de  la  salle  du  \\v  siècle ,  dans  le  grand  oo- 

3ues  peints  dans  les /Teare^  et  autres  livres  vrage  de  Beville,  et  Lavallée,  Fues  pitto- 

e  prières,  ou  sculptés  sur  les  porches  de  resques  des  salles  du   Musée  des  monu" 

8 lusieurs  églises.  Voir  les  mots  Calendriers,  ments  français,  1  vol.  in-folio. 

EURES ,  Missels  ,  Zodiaques.  Plusieurs  manuscrits  offrent  des  minia- 
tures représentant  les  diverses  scènes  de 

APELLES( Saint).  — Solitaire; collection  l'Apocalypse;  parmi  ceux  que  nous  avons 

des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Pa-  vus,  nous  citerons  celles  de  la  Bible  de 

ris.  Suite  des  solitaires,  par  Martin  de  Vos  et  Charles    le  Chauve.   Bibliothèque   royale, 

Sadeler.  numéro  cité  par  Dibdin,  Voyage  en  France, 

t.  III,  p.  126. 

APER (Saint). — Évéque. Même  collection.  Manuscrit  dit  de  la  reine  de  Suède,  pro- 
venant de  l'abbaye  Saint-Denis;  cité  par 

APOCALYPSE.  —  Peintures  anciennes  de  d'Aginconrt,  Peinture,  p.  48. 

ce  sujet  (2)  :  Suite  de  l'Apocalypse,  planches  en  bois, 

Mosaïque  du  IX*  siècle,  ou  environ, repré-  livre   du    xv*   siècle,    intitulé  :   Historia 

sentant  la  Cité  sainte  ou  la  Jérusalem  ce-  sancti  Joannis  evangelistœ  et  visiones  eius 

leste  dont  il  est  parlé  dans  TApocalypse  de  Apocalypsœ,  Heimecken,  Idée  d'une  collée- 

saint  Jean;  Ciampini,  Fêtera Monumenta,  tion  d'estampes,  etc.,  planches  des  p.  534, 

(1)  Cependant  Gaichenon  dit  que  c'est  Thomas  I",  (2>  Molanus.  Uisiorla  imaginitm  sacrarum,  édition 

mort  en  i232.  D'autres  pensent  que  ce  serait  plutôt  in-4*,  sur  les  images  apocalyptiques,  p.  22,  ti8,  143, 

celui  d'Humbert  de  Savoie,  frère  naturel  du  duc  Amé-  i49, 28i,  848. 
dée  Vill ,  qui  portait  un  croissant  dans  ses  armes. 
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350  ,  359 ,  365.  Jensens  en  donne  un  fouy    alphabétique  de  noms.  On  le  trouve  dans  la 
simile,  TYcUté de  Torigine  delà  gravure  sur    collection  des  hommes  illustres,  publiée 


boUy  t.  Il,  pi.  III,  et  ce  qu'il  en  dit,  p.  90. 

Autre  du  même  livre,  bibliothèque  du  Va- 
tican, XII*  et  xiif  siècles.  D'Agincourt,  Peinr 
tare,  pi.  cm,  n*  7,  qui  en  a  publié  plusieurs, 
savoir  :  la  vision  de  saint  Jean,  fîgurede  Jé- 
sus-Christ avec  le  glaive  à  deux  tranchants, 


par  Thévet. 

APOLLONIE  (Sainte).  —  Tenant  l'instru- 
ment de  son  supplice;  on  n'en  distingue 
pas  bien  la  forme,  qui  doit  être  une  pince, 
peinture  en  bois  du  xv*  siècle;  d'Agincourt, 
l'açneau  immolé  étales  quatre  animaux,  Ba-    Histoire  de  Vart  {Peinture) ,  pi.  xxvii ,  n*"  2i . 


byione,  la  prostituée  assise  sur  la  béte,  Jé- 
sus-Christ a  cheval,  détruisant  les  impies; 
la  béte  de  l'Apocalypse  jetée  dans  l'abîme 
par  l'ange. 

Très-belle  suite  de  quinze  planches  gra- 
vées en  bois  par  Albert  Durer,  ou  par  d'au- 


Autre  figure  gravée  dans  la  Grande  Chro- 
nique de  Nuremberg,  à  la  p.  120,  on  l'y 
voit  tenant  une  de  ses  dents  dans  une 
grande  pince  en  fer. 

APOLLONIUS.  —  Solitaire;  collection  des 
très  graveurs',  d'après  les  dessins  àe  cet  ar-  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
tiste;  il  serait  dimcile  de  trouver  rien  de  i'*  série, 
plus  remarquable.  Voir  l'œuvre  de  ce  maî- 
tre. APOTHÉOSE  CHRÉTIEME.  -  Quelques 
Les  anciennes  éditions  de  la  Bible  de  auleursdésigncnt  sous  ce  nom  (1),  assez  im- 
Royaumont,  in-folio  ou  in-4'*,  renferment  propre,  la  cérémonie  de  la  béatification 
aussi  d'assez  curieuses  gravures  de  l'Apoca-  d'un  saint  personnage,  ou  l'enlèvement  de 
lypse,  d'après  des  maîtres  flamands  ou  bol-  TAme  au  ciel  d'un  évêque,  d'un  empereur, 
landais. 


APOLLINAIRE  (Saint).  —  Figure  en 
pied.  Mosaïque  de  l'église  de  ce  nom,  à 
Ravenne,  Ciampini,  frétera  Monumenta, 


d'un  roi,  ou  de  tout  autre  personnage  de 
marque. 

Cette  action  est  ordinairement  représen- 
tée par  une  petite  figure  (2),  sans  sexe,  por- 
tée sur  nappe  et  tenue  par  des  anges,  des 


t.  Il,  pi,  XXIV,  n"  49;  d'Agincourt,  Histoire  évéques,  diacres,  quelquefois  des  guerriers. 

de  fart  (  Peinture) ,  pi.  xvi ,  n"  16,  17,  Une  médaille  citée  par  Baronius,  Juna' 

18, 19  et  20,  donne  plusieurs  détails  des  mo-  les,,,,  anno  357,n*'  18,  représente  Constantin 

saîques  de  l'église  en  question.  le  Grand  reçu  au  ciel,  où  une  main    fi- 

^lise  Sainte-Apollinaire  in  classe,  près  gure  Dieu  le'  Père.  Molanus,  Historia  inuc- 

Ravenne.  Ancienne  basilique  païenne  ap-  ginumsacrarum,  in-4'*,  p.  56,  au  bas  de  la 

pliquée  au    culte   chrétien.    D'Agincourt,  note  D,  1"  colonne,  cite  ce  monument. 

Architecturey  pi.  lxxiii,  n*  35,  en  donne  Le  célèbre  monument  gothique,  dit  le 

le  plan  et  plusieurs  détails,  pi.  xxv,  lxv,  tombeau  de  Dagobert,  4|ui  est  retourné  à 

Xi'^  \Z  et  14.  Voir  aussi  Ciampini,  Fêtera  l'église  Saint-Denis,  après  avoir  été  déposé 

Monumenta,  t.  H,  planche  de  la  p.  79.  Voir  pendant  longtemps  au  Musée  des  Petits-Au- 

anssi  Beltrami,  //  forestière  instruito  délie  gustins,  oflFre  l'apothéose  de  l'âme  de  ce 

case  notahili  di  Havenna,  in-8*,  p.  219,  prince  (3).  Il  est  publié  dans  V Atlas  du- 

Fabri,  Le  sagre  Memorie  di  Bavenna,  deux  dit  Musée,  par  M.  Alex.  Lenoir.  Dans  l'on- 

ouvrages  avec  planches.  vrage  de  Reville  et  Lavallée  sur  le  même 

monument.  Biet,  Souvenirs  du  Musée  des 

APOLLINAIRE   (Saint).    —    Figure   en  monuments  français,  etc.,   pi.   xxxvii,  et 

pied  de  cet  évêque,  provenant  du  portail  p.  57  de  l'explication.  D'Agincourt,  Sculp^ 

d'une  église  d'Auvergne.  Voir  le  beau  fron-  ture,  pi.  xxxv,  n°  15,  donne  un  fragment 

tispice  de  l'Auvergne  publié  par  Taylor,  de  de  cette  sculpture. 

Cailleux,  etc.,  Foyages  pittoresques  dans  Apothéose   de   saint    François   d'Assise. 

(^ancienne  France.  Fresque  du  Giotto,  xiv  siècle.' Cette  compo- 

Voir  aussi  dans  la  grande  collection  des  sition  présente  quelques  particularités  sin- 

saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  gulières;  on  y  voit  une  figure  à  deux  visages 

plusieurs  volumes  in-folio,  classés  par  ordre  et  qui  est  couronnée;  et  un  centaure  (4)  qui, 

(I)  Optatus  Milivitanu»,  liber  priinun,  adverMsPar-  (3)  Emeric  David,  Discours  historique  sur  la  pein- 

neni(mem,cap.X\l;  Peliicia  (Aiex.  Aurel.;,  dechris-  ture,  p.  45,  entre  dans  le  détail  de  la  légende  qui  a 

liana  Ecclesia  prlm.  mediœ,  novissim,  œtaiis  politia,  donné  lieu  à  cette  sculpture.  Voir  aussi  vHistoire  de 

cap.  VI,  p.  3i7,  in-8*.  Prudence  e»t  le  premier  qui  Pabbaye  de  Saint-Denis  par ûom  Félibien,  in-fol.,  p.38. 

Jii  employé  celle  expression  dans  nn  de  ses  ouvrages,  (4)  Ouel  peut  être  le  motif  qtii  a  déterminé  le  pein- 

Bibiiothèque  des  Pères.  tre  à  placer  ici  une  Hgurede  centaure?  nous  l'ignorons. 

(1;  Sur  celte  manière  de  représenter  l'éme,  voir  à  ainsi  q:ue  la  présence  de  celle  figure  qui  rappelle  le 

ce  mot  ce  que  nous  y  indiquons.  Janus  de  la  mythologie. 
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placé  au  milieu  des  anges,  assiste  k  ce  qui  se  sibns  restitatU,  etc.,  1  vol.  iD-4<',  pi.  ii  et  m, 

passe;  les  nimbes  qui  entourent  les  trois  et  pi.  lyi  et  lxx  (7),  ou  encore  dans  le 

figures  du  fond  du  tableau  sont  aussi  dignes  i"  volume  de  la  f^ie  des  Papes,  de  Ciaco- 

de  remarque  (1).  Cette  peinture,  du  reste  nius,  p.  567. 

fort  intéressante,  est  gravée  dans  VHistoire  Autre  de  Toratoire  de    Saint-Venance, 

de  Vart  par  d^Agincourt,  pi.  cxvi,  n*  4.  près  Saint-Jean  de  Latran;  Ciampini,  Ve- 

M.  Thibaud  cite  comme  un  autre  exemple  tera  Monumenta,  t.  II,    pi.  xxx,  xxxi , 

d'apothéose  chrétienne  ou  de  béatiâcation,  le  cvi,cviii. 

bas-relief  qui  est  sculpté  au  tympan  de  Té-  Les  douze  apôtres  réunis  autour  de  Jésus- 
glise  de  Mosac  (S).  Voir  la  pi.  i,  ligure  S  de  Christ;  ils  sont  assis  sur  des  trônes.  Aux 
Pouvrage  dé  cet  archéologue,  Oynsidéra-  pieds  d'un  des  douze,  est  placé  un  car- 
iions historiques  et  critiques  sur  les  vitraux  tarium  avec  des  volumes.  Mosaïque  d^une 
anciens  et  modernes,  etc.,  in-S**,  1842,  et  à  époque  ancienne ,  découverte  dans  la  cata- 
la  p.  55,  Pexplication  (3).  combe  de  la  Via  Salaria,  style  romain. 

Cette  belle  peinture,  qui  a  été  oubliée,  ou 

APOTHICAIRE.  —  Une  miniature  du  ma-  oui  était  inconnue  à  Ciampini,  est  publiée 

nuscritZe^e^  pa^a/iVuF,  xiir  et  XIV*  siècles,  aans  le   ^^  volume   de   rédition    in-folio 

publiée  par  les  Bollandistes  dans  le  â*  vo-  d'Anastase  le  bibliothécaire,  par  Guillaume, 

Cume  du  mois  de  juin  (^cfa  «a/ic(oram),  bibliothécaire    du    Vatican,    planche     de 

représente  un  homme  de  cet  état  pilant  à  la  p.  25. 

son  mortier  (4).  Voir  p.  i,  n*»  14,  iir  pi.  de  Apôtres  réunis  dans  le  cénacle  pour  rece- 
la p.  27.  voir  le  Saint-Esprit.  Fresque  du  cimetière 

Autre  dans  le  livre  intitulé  :  De  artibus  ou  catacombe  Sainte-Prisciile,  in  Fia  Salon 

illiheralihus  et  mechanicis,  1  vol.  in-12,  ria,  publiée  par  Bianchini,  Demonstratio 

dont  les  gravures  sont  de  Jost  Amon.  Voir  histor.  ecclesiast,,    tabula    ii ,    ssculi    i  , 

la  pi.  xiii;  ce  livre  est  aussi  intitulé  :  Pd-  n"*  25  (8).  On  y  voit  le  mot  advintns. 

/lop/ia.  Toutes  les  planches  de  ce  volume  as-  Au  mot  Cénacle  nous  citons  plusieurs 

sez  rare  (5)  se  trouvent  dans  Tœuvre  du  compositions  remarquables  offrant  la  réu- 

graveur.  nion  des  apôtres.  Voir  aussi  les  mots  Ceedo, 

Jolie  statuette  en  bois  à  Pcncoignure  d^une  Funérailles  de  la  Vierge  ,  Lavement  des 

maison  à  Nantes.  Sculpture  du  xv*  siècle,  pieds,  etc. 

cette  figure  est  publiée  dans  le  Magasin  Apôtres  bénis  et  envoyés  en  mission  par 

pittoresque,  année  1839,  p.  248.  Jésus-Chist,  miniature  du  ix'  siècle  ;  d'Agin- 

Apothicaire  de  la  ville  de  Sienne,  cos-  court.  Peinture,  pi.  xxxix,  n**  2. 

lûmes  du  XII i' au  XIV' siècle  ;  Bonnart  :  CoS'  Les  douze  apôlres  composant  le  Credo, 

tûmes  du  moyen  âae,  t.  1,  pi.  liv,  d'après  Voir  les  œuvres  de  Goltzius. 

une  peinture  de  rhôpital  de  la  ville.  1^  Chronique  de  Nuremberg  (1495),  ren- 
ferme une  grande  planche,  au  commence- 

APOTRES  (6).  —  Pour  leurs  figures  par-  ment  du  volume,  qui  représente  les  douze 

ticulièrès,  voir  aux  noms  de  chacun.  apôtres  tenant  chacun  une  banderolle  por- 

On  trouve  diverses  compositions  où  les  tant  un  verset  du  symbole, 

apôtres  réunis  forment  un  sujet,  nous  en  ci-  Peints  par  Raphaël  dans  son  tableau  de 

terons quelques-unes  des  plus  remarquables,  la  Dispute  du  saint  sacrement  (9).  Voir  Tœu- 

Mosaîque  de  Saint-Jean  de  Latran,  très-  vre  de  ce  peintre  et  de  ses  graveurs, 

bien  gravée  dans  Touvrage  de  Nicol.  Allé-  On  voit  encore  les  apôtres  réunis,  assis 

manus,  De  Picturis  et  Parietinis  lateranen-  sur  des  trônes,  dans  presque  toutes  les  com- 

(1)  Sur  les  nimbes,  Jeurs  formes  variées,  leur  signi-  rie  David,  Discours  sur  la  peinture  au  moyen  âge,  49. 
ficalion  mystique ^  voir  au  mol  Nimbes,  les  docu-  Raoul  Rochelle,  Types  primitifs  de  l'art  chrétien, 
ments  que  nous  y  mdtquons.  p.  12, 15. 

(2)  Ou  plutôt  Mauzac, dans  le  diocèse  de  Glermont,  (7;  Celte  planche  donne  ici  trois  clefs  à  saint 
dédié  à  saint  Pierre  et  à  saint  Caprais;  Annuaire  du  Pierre,  posées  sur  ses  genoux;  Ciampini,  dans  ses  Ve- 
comlié  historique.  tera  Monumenia,  n'en  donne  pas  du  tout.  On  en  voil 

\Z)  Une  personne  dont  l'opinion  peut  faire  autorité  deux  dans  la  restauration  faite  de  celte  importante 

dans  ces  sortes  de  matières ,  M.  l'abbé  Cahier,  uense  peinture. 

Î[u'on  ne  doit  voir  ici  qu'un  donateur  prosterné,  qui  (b)  N*"  27,  Bianchini  donne  la  vue  du  Momanentum 

ait  hommage  de  quelque  fondation  à  la  Vierge,  arcuatum,  oii  est  la  peintureavec  ses  accessoires  et  le 

(4}  Au  moven  âge,  il  était  chargé,  dit-on,  de  fournir  tombeau, 

le  luminaire  a  la  chapelle  du  roi.  (9^  M.  Rio,  p.  297  et  suiv.,  dans  son  ouvrage  io- 

('5)  Sur  ce  volume  curieux,  voir  le  Catalogue  de  la  Ululé  :  Poésie  chrétienne,  forme  de  l'art,  regarde 

bibliothèque  de  M.  f^eber.  cette  partie  du  tableau  comme  supérieure  à  celle  do 

(6)  Sur  Torigine  des  premières  représentations  ou  bas,  et  comme  servant  à  préciser  l'époque  où  Ra- 

images  des  apétres-  Voir  Molanus,  Htstoria  imaifinum  phael  a  commencé  à  entrer  dans  les  voies  du  tensua- 

sacrarum,  éaition  in-4^  p.  si,  i33,  S4o,  &«2,  etc.  Eme-  lisme. 
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positions  peintes  sur  toile,  sur  bois,  sur  Statues  des  douze  apôtres ,  sculptées  au- 

Terre,  en  miniatures,  etc.,  représentant  le  tour  du  tombeau  de  Louis  XII,  à  Saint-Denis, 

jugement  dernier.  Voir  ce  mot.  Histoire  de  l'abbaye  de  SainU Denis,  i  toI. 

Apôtres  endormis  au  jardin  des  Oliviers,  in-folio ,  par  D.  Félibien ,   planche  à  la 

miniatures  du  xii*  siècle,  d^Agincourt,  Pein^  p.  562.  Elles  sont  encore  publiées  dans  Pou- 

ture,  pi.  Lvii,  n*»  1.  vrage  intitulé  :  Fues  pittoresques  des  salles 

Peints  à  fresque  sur  les  piliers  de  Téglise  du  Musée  des  monuments  français,  par  La- 
Saint-Paul;  trois  fontaines  à  Rome  (  extra  vallée  et  Reville,  in-folio,  vue  de  la  salle  du 
wmros).  Voir  toutes  les  descriptions  des  mo-  ht  siècle;  et  dans  les  Souvenirs  du  Musée 
numents  de  cette  ville,  au  nom  de  cette  des  monuments  français,  par  Biet ,  in-folio, 
église.  pi  XXI,  xxii  ;  pour  les  détails,  voir  les  textes 

Statues  colossales  des  douze  apôtres,  au  de  ces  deux  ouvrages. 

Dôme  de  Florence.  Gicognara  en  donne  la  Figures  en  pied  des  douze  apôtres  avec 

copie  de  deux  dans  sa  Storia  délia  seul'  Jésus-Christ,  et  tenant  les  instruments  et 

tara  in  Italia,  t.  II,   pi.  lxi  du  xiv*  au  autres  attributs  qui  leur  sont  particuliers. 

iT*  siècle,  environ.  Bas-relief  d'une  porte  latérale  de  Téglise 

Représentés  en  pied  avec  les  instruments  des  Mathurins-Saint^acques,  à  Paris;  pnblié 

de  leur  martyre  sur  les  belles  portes  de  par  Millin ,  Antiquités  nationales ,  t.  111 , 

bronze  damasquiné  de  Téglise  Saint-Paul-  n"*  32,  pi.  i;  par  Alex.  Lenoir,  Musée  des 

hors-des-Murs,  sculpture  du  xir  ou  XI' siè-  monuments  français   (  xiv*  siècle  ) ,    t.  11, 

cle,  environ,  Ciampini,  Fêtera  Monumenta,  pi.  lxxii,  n"  73. 

t.  I,  pi.  XVIII,  de  la  p.  35;  d'Agincourt,  On  voyait  aussi  une  suite  des  douze  a pô- 

Sculpture,  pi.  xtv,  xv,  xvi,  en  donne  une  très  tenant  les  instruments  de  leur  mar- 

idée  bien  plus  exacte  que  Ciampini.  tyre,  an  beau  retable  en  cuivre  doré  du 

Sculptés  sur  un  diptyque  du  xr  siècle,  maître-autel  de  Téglise  Saint-Germain-des- 

environ,  Gory,    Thésaurus  diptychorum.  Prés,  détruit  en  93  par  les  vandales  de 

t.  III,  pars  I,  pi.  xii.  cette  époque.  On  n'en  n'aurait  plus  d'idée 

Statues  des  douze  apôtres  existant  au-  sans  la  gravure  placée  p.  167  et  3if,  de 

trefois  dans  l'intérieur  de  la  Sainte-Cha-  V Histoire  de  l'abbaye  Saint' Germain,  par 

pelle  de  Paris.  Voir  à  ce  nom.  Ces  précieux  dom  Bouillard,  i  vol.  in-folio, 

monuments  de  la  sculpture  française  aux  Nous  citerons  encore  ceux  qui  ornaient 

un'  et  XIV*  siècles,  sont  publiés  dans  l'on-  les  deux  grandes  faces  du  magnifique  reli- 

vrage  in-folio,  intitulé  :  Fues  pittoresques  quaire  de  Saint-Germain<^es-Prés ,  gravé 

et  perspectives  des  salles  du  Musée  des  mo-  aussi,  même  ouvrage,  planche  de  la  p.  166. 

naments  français,  par  Revilte  et  Lavallée,  Ceux  du  tombeau  de  saint  Sebald,  à  Nu- 

le  texte  par  de  Roquefort,  planche  intitu-  remberg(i),  publiés  dans  l'ouvrage  intitulé: 

lée  :  Vue  da  cloître,  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Armures,  meubles  et  objets  divers  du  moyen 

Souvenirs   du  Musée  des  monuments  fran-  âge  et  de  la  renaissance,  chez  Wieth  et 

çais,  in-folio,  par  Biet,  pi.  xvii,  xx,  xxv.  Hauser,  à  Paris,  t.  II,  pi.  cl,  cli;  sculp* 

VBiêtoire  de  la  Sainte- Chapelle,  par  Mo-  tures  allemandes   du  xv  au  xvi'  siècle, 

rand,  in-4'',  renferme  une  planche,  à  la  environ. 

p.  31,  qui  offre  la  vue  intérieure  de  la  Sainte-  Voir  aux  noms  de  chacun  des  apôtres. 

Chapelle,  avec  les  statues  en  question  à  la  toutes  les  ligures  peintes  ou  sculptées,  réu- 

{ilace  qu'elles  y  occupaient  avant  la  révo-  nies  dans  la  grande  collection  des  figures 

Qtion  oe  89.  de  saints  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

Une  de  ces  douze  figures ,  tenant  un  dis-  Magnifique  église  dite  des  saints  apôtres, 

que  crucifère  d'un  dessin  curieux  a  été  pu-  à  Cologne,  style  roman  du  xi*"  au  xiir  siècle, 

oliée  à  part  par  ordre  du  ministre  dal'inté-  Monuments  a' architecture  du  vir  au  xiir  sié' 

rieur;  nous  en  possédons  une  épreuve  classée  cle,  situés  sur  les  bords  du  Bhin ,  et  publiés 

dans  notre  Topographie  de  Paris  (  Sainte-  par  Sulpice  Boissérée,  à  Munich,  1830, 1  vol. 

Chapelle).  Cette  planche  a  été  lithographiée  in-folio.  Voir  les  planches  de  la  3*'  livraison, 

d'après  un  dessin  de  M.  Lassus,  architecte,  savoir  :  I*"  le  plan  de  l'église  et  du  cloître; 

Voir  aussi  la  Statistique  de  Paris  (Sainte-  S*"  élévation  sur  la  longueuk*;  S""  élévation 

Chapelle),  publiée  par  ordre  du  gouverne-  de  l'église  sur  la  largeur;  4**  coupe  sur  le 

nement,  sous  la  direction  de  M.  Alb.  Lenoir.  même  sens;  5''  cloître,  vue  perspective. 

Sculptés  en   pied  sur  le  tabernacle  de  , 

Saint-Jean  de  Latran ,    ouvrage  du  xiv*  APPARITIONS  de  Dieu  à  Adam  dans  le 

siècle ,  d'Agincourt,  pi.  xxxvi.  paradis  terrestre.  Voir  la  suite  des  Loges  au 

■\ 

(1)  L'on  a  eu  l'beureuse  idée  de  mouler  ces  belles  chez  les  principaux  mouleurs,  et  surtout  aux  ateliers 

iUiucitei  qu'on  peut  facilement  se  procurer  à  Paris,  du  Louvre. 
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Vatican,  par  Raphaël.  Dans  ses  œuvres,  ou  Raphaël  au  Vatican.  Voir  ses  œuvres  et 
celles  de  ses  graveurs  ;  —  de  Dieu  à  Abraham,  celles  de  ses  graveurs. 
Même  suite;  —  des  trois  anges  à  Abraham.  -    De   saint  Jacques   qui   combat  les 
Mosaïque   de  la  basilique  Libérienne,  ou  Maures.  Voir  au  nom  de  cet  apôtre  les  dé- 
Sainte  -  Marie  -  Majeure  ,   ou    encore  jéd  tails  consignés. 

Nives^  vers  le  v<^  ou  vi'  siècle.  Ciampini,  —  De  saint  Augustin  à  divers  person- 

Fetera  Monamenta,  1. 1,  pi.  Li^n*"  1. — Même  nages.  Voir  la  vie  de  ce  Père  de  rÉgiise, 

sujet,  peint  par  Raphaël,  au  Vatican.  Voir  publiée  par  Hieron.  Pelrus,  sous  ce  titre  : 

la  suite  des  Loges.                                   *  Iconographia   sancti   jiugustini,   etc.;  les 

—  De  Dieu  à  Isaac.  Parle  même.  planches,  par  Bolswert.  Voir  les  pi.  xxit, 

—  Des  anges  à  Loth.  Même  suite.  xxvii,  et  Tœuvre  du  graveur. 

—  Des  anges  à  Jacob,  dans  la  vision  dite  On  y  remarque  Jésus-Christ,  qui  apparaît 
rÉchelle  de  Jacob.  Même  suite.  à  saint  Augustin  sous  la  (igure  d^un  pèlerin, 

—  De  Dieu  à  Moïse,  mourant  sur  le  mont  qu^il  accueille  et  à  qui  il  lave  les  pieds.  Voir 
Sinaî.  Très-belle  composition   de  Benozzo  la  pi.  ix. 

Gozzoli  au  Campo  Santo.  Voir  dans  ce  Die-  —  De  saint  Paul  et  de  saint  Pierre  k  saint 

tionpaire,  au  mot  Campo  Santo,  le  détail  Thomas  d'Aquin.  Vie  du  saint  publiée  par 

que  nous  en  donnons.  OlhO'Vœmus  {f^ita  S,  Thomœ  Aquitaniê)^ 

—  D'un  ange  armé  à  Josué.  Mosaïque  de  i  vol.  in-4'';  Anvers,  pi.  xvni,  au  Cabinet 
Sainte-Marie-Jiibérienne.  Ciampini,  Pétera  des  estampes.  Voir  Tœuvre  d*Otho-Vœnius 
Monumenta,  t.  I,  pi.  lxii,  et  dans  d\4gin-  et  celle  de  C.  Galle. 

court,  Peinture,  xxvui,  n°  7.  —  D*anges  au  pape  Innocent  III,  au  sujet 

—  D'une  main  qui  écrit  sur  la  muraille,  de  la  fondation  de  Thôpital  des  Enfants- 
Voir  àBALTHASARCtMAiN.  Trouvés  de  Diion.  Miniatures  d'un  manu- 

—  De  range  de  l'Apocalypse  à  saint  Jean,  scrit  du  xv*  siècle,  à  la  bibliothèque  de  Di- 
—  De  la  femme  ailée  et  de  son  enfant.  ~  De  jon,  relatif  à  la  fondation  dudit  hospice. 
Fange  de  la  mort;  tous  sujets  qui  se  ratta-  publié  par  les  antiquaires  de  la  Côte-d'Or, 
chent  à  l'Apocalypse.  Voir  toutes  les  gra-  m-i";  Dijon,  1858.  Voir  les  planches  n*"*  4, 
vures  faites  sur  ce  livre  depuis  les  minia-  8, 11.  Dans  cette  dernière,  on  y  voit  le  lit 
tures  jusqu'aux  ^avures  du  xiv**  au  xvi*  du  pape,  qui  a  une  couverture  brodée  d'or, 
siècle,  que  nous  signalerons  aux  mots  Apo-  sans  doute  d'après  ceux  que  voyait  le  pein- 
CALYPSE,  Babylone,  Dragon,  JÉRUSALEM  CE-  trc  daus  les  châteaux  des  princes  de  son 
LESTE,  etc.  temps. 

—  D'nn  ange  à  la  sainte  Vierge.  Voir  An-  -  D'un  ange  à  un  évoque,  sur  le  mont 
MONCiATioN  des  augcs  aux  bergers.  Voir  Gapgan(l),  depuis  mont  Saint-Michel.  Voir 
toutes  les  Bibles  et  les  Vies  de  Jésus-Christ,  à  ce  dernier  mot. 

et  le  mot  (vloria  i?i  excelsis.  —  D'un  ange  au  roi  Sigismond ,  roi  de 

De  Jésus-Christ  à  sa  mère,  après  sa  ré-  Bourgogne,  près  le  mont  de  Saint-Maurice, 

surrection.  Ce  sujet  qui  n'est  pas  commu-  vers  le  vi'  siècle.  Bas-relief  curieux,  sculpté 

nément  traité  Ta  été  très-bien  par  Bernard  au  w"  siècle,  et  publié  par  Cicognara,  ^^or«a 

Passer!,  peintre  romain  du  xvt*  siècle,  et  délia  scultara  in  Italia,  in-folio,  t.  II,  pi. 

gravé  par  Jer.  Wierix  dans  la  Fie  de  JésuS"  lxxxix.  Le  roi  et  sa  femme  portent  des 

Christ,  1  vol.  in-folio,  publié  par  le  rêvé-  nimbes  ronds  (2). 
rend  père  Jérôme  Natalis,  1593,  pi.  cxxxv. 

Voir  les  œuvres  du  peintre  et  des  graveurs  APPOUNE  (Sainte  ),  vierge  et  martyre.'-— 

Wierix  frères.  Collection  de  figures  des  saintes  au  Cabinet 

De  Jésus-Christ  aux  saintes  femmes,  puis  des  estampes  de  Paris,  série  des  femmes. 

k  ses  apôtres.  Voir  les  mêmes  ouvrages  que  Elle  y  est  représentée  assez  souvent  portant 

ci-dessus,  et  au  nom  JésushChrist,  les  prin-  des  tenailles,  pour  indiquer  le  genre  de  son 

cipales  actions  que  nous  y  signalons.  Voir  supplice. 

aussi  ËMMAus,  Saint  Pierre  et  Saint  Tbo<-  C  est  sans  doute  la  sainte  de  ce  nom  que 

MAS.  nous  voyons  représentée  tenant  des  tenailles. 

Apparitions  des  saints.  De  saint  Pierre  et  pi.  xxxv  de  la  suite  des  Peintres  primitifs, 

saint  Paul  protégeant  Rome  et  le  pape  saint  appartenant  à  M.  Artaud,  et  publiée  par  les 

Léon  eontre  l'invasion  d'Attila.  Tableau  de  soinsde  M.  Challamel,  éditeur  ;  Paris,  1842- 

(1)  Sur  la  léfcende  qai  concerne  celle  apparition,  Francor.,  Itb.  III,  p.  29S)  peut  aider  k  comprendre 
voir  le  lexlede  l'ouvrage  de  Cicognara,  édilion  io-8*,  la  présence  du  nimbe,  mais  celui  de  la  femme,  auleur 
tomeV,  page  547.  du  crime  de  son  mari,  commenl  l'expliquer?  Voir 

(2)  La  pénitence  du  roi,  rapportée  par  les  auteurs  aussi  de  Rivaz,  Êelaircissemenit  sur  le  martyre  de  lu 
contemporains    (  voir   Grégoire  dé  Tours ,   Uisior,  légion  thébéenne,  in-8*,  p.  73. 
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1843.  Voir  aassi  le  Catalogue  de  cette  pré-    du  mal,  tué  par  un  saint  Georges,  ou  plutôt 


par  saint  Michel,  quoique  la  figure  n'ait  pas 
d'ailes  ;  p.  407,  baptême  par  immersion  en 
présence  d'un  parrain  et  d'une  marraine  (3), 
du  moins  à  ce  qu'il  nous  a  paru,  et  ce  qui 
n'est  pas  sans  intérêt  ;  p.  408,  baptême  par 
immersion  et  infusion.  Un  diacre  assiste 
l'évéque  (ancienne  peinture);  même  page, 


cieuse  collection,  publié  par  M.  Artaud  lui- 
inéme;  Paris,  1812,  n*  90. 

APSIDES.  —Voir  Absides. 

AQUILÉE  (Ville  d')  (1),  dans  le  Frioul; 
nommée  la  seconde  Rome  au  moyen  âge. 

Pour  les  monuments  de  cette  ville,  Toir  saint  Ernoagoras  baptisant  quatre  jeunes 
Le  antichilà  d'Aqailea,  profane  e  sacre ^  da  vierges,  dont  les  noms  sont  désignés  dans 
Giandomenico.  Bertoli,  chanoine,  i  vol.  la  peinture;  p.  409,  baptême  par  infusion, 
in-folio  renfermant  beaucoup  de  planches.  Deux  personnages  assistent  à  la  cérémonie, 
dont  environ  140  consacrées  aux  antiquités  mais  on  n'y  voit  pas  de  marraine;  p.  410  et 
chrétiennes,  à  partir  de  la  p.  332  du  volume  411,  plan  et  coupe  intérieure  d'une  église; 
à  celle  431.  Voir  aussi  l'inscription  p.  440  et  planche,  p.  420,  médailles  ou  monnaies  de 
441.  On  y  trouve,  à  travers  beaucoup  d'in-  patriarches d'Aquilée;  planche,  p.  422,mé- 
scriptions  funèbres  consacrées  à  la  mémoire  daille  d'un  patriarche  de  celte  ville, 
des  fondateurs  du  christianisme,  des  sculp-  Les  pages  suivantes  sont  consacrées  à  re- 
tares très  -  curieuses,  telles  que  celles  dTes  tracer  plusieurs  autres  monnaies  et  diverses 
p. 363,  une  bénédiction;  p.  564,  saint  Marc  inscriptions  inutiles  à  signaler. 
béDfêsant  saint  Ermagoras  (2);  p.  366,  un  Dans  les  ^c/a  «anc/ora/H  des  Bollandistes, 
ensevelissement  ducorpsdece  saint;  p.  369,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  778,  on  trouve  un  tom- 
UQ  sujet  inconnu  qui  semble  représenter  beau  et  les  reliques  d'un  patriarche  d'A- 
Toffrande  de  la  fondation  d'une  église  à  un  quilée. 

saint;  p.  370,saint  Ermagoras  avec  plusieurs  Muratori,  dans  le  t.  H  de  son  ouvrage  in- 
personnages,  dont  un  empereur  d'Orient;  titulé  '.  Antiqnitaies  italicœ,  p.  661,  donne 
une  femme,  sainte  Euphémie;  p.  374,  une  une  suite  de  monnaies  d'Aquilée,  qui  com- 
pierre  tombale.  plètent  celles  que  nous  avons  déjà  si- 
Autres  du  xr  siècle,  p.  377,  médailles  d'A-  gnalées. 
quilée  du  xii*  au  xiir  siècle;  p.  382,  pierre 

tombale  d'un  patriarche;  p.  384,  bas-relief  ARABES.  —  Les^plus  beaux  monuments 

da  tombeau  ;  on  y  voit  saint  Marc  assis  au  arabes  sont  publiés  dans  divers  ouvrages, 

milieu,  ou  peut-être  Jésus-Christ  bénissant;  dont  les  principaux  sont  (4)  : 

p.  385,  un  patriarche,  ou  évêque  d'Aquilée  Les  Foyages  en  Espagne,  par  Swinbume 

sar  sa  pierre-tombeau,  sans  nom,  et  posant  Trajets  ihrouqh  Spain,  etc.;  London,  1779, 

lespieas  sur  un  dragon  ;  p.  396,  une  sculp-  in-4'>,  avec  atlas,  dont  plusieurs  planches 

tare  représentant  un  baptême  par  immer-  sont  reproduites,  par  d'Agincourt,ifrcAi7ec- 

aion;  d'un  côté  Tévêque;  de  l'autre,  une  tare,  pi.  lxv,  n**  21  et  22;  pi.  XLii,n***13, 14 

figure  qui  pourrait  bien  être  le  parrain  du  et  15,  et  pi.  xliv,  n***de  1  a  3,  et  n*** 26  à  34, 

cathécumène  ;  p.  398  et  399,  le  baptistère  où  l'on  trouve  tout  le  système  de  l'architeo- 

d'Aquilée  vu  en  hauteur;  p.  403,  sont  re-  ture  arabe  développé, 

présentés  deux  anneaux,  ait  du  pécheur,  Foyages  en  Espaqne pittoresques  et  histo- 

dont  on  trouve  le  développement  au-des-  riques,  par  Alexandre  de  La  Borde,  2  vol. 

sous.  Ony  voit  lesnomsde  PaulusetPetrus.  in-folio,  avéb  un  magnifique  atlas;  Paris, 

Quelques  animaux  symboliques  dont  un  re-  1807. 

présente  l'aigle  de  saint  Jean  l'évangéliste,  Monuments  arabes  et  mauresques  compa^ 

le  lion  de  saint  Marc,  etc.;  p.  406,  une  pein»  rés,  à  Cordoue,  Séville  et  Grenade,  vues  gé- 

lure  mystique  des  plus  remarquables  par  nérales,  coupes,  plans  et  détails  des  plus 

sa  complication  et  son  importance.  On  y  re-  beaux  monuments  de   ces  villes,  tels  que 

marque  l'allégorie  du  poisson,  figure  du  VAlhambra,  les  mosquées,  les  bazars,  etc., 

chrétien  qui  est  ramené  a  la  vie  spirituelle  1  vol.  in-4'',  avec  plus  de  40  planches,  of- 

par  le  sang  du  Sauveur;  le  dragon,  emblème  franl  Thistoire  complète  de  1  architecture 


'i^  Lenglet  Dufresnoy,  dans  u  Méthode  pour  Un- 
Her  l'histoire,  i.  III,  p.  387,  indique  quelaues  au- 
Urors  qui  ont  donné  des  descriptions  historiques  de 
celle  tille. 

(3;  Ou  Uermagoras.  Voir  au  Martyrologe  romain, 
12  juillet,  année  69  de  l'an  de  grâce. 

(3;  Il  est  réellement  curieux  de  rencontrer,  et  inté- 
rewant  de  signaler,  des  monuments  des  origines  chré< 
itennesqai  se  rattachent  à  son  berceau,  et  dont  saint 


Augustin  parle  dans  ses  écrits,  comme  d'usages  déjà 
très  anciens.  Bengham,  Orujinns  ecclesiasticœ,  t.  VII, 
lib.  XVI,  cap.  X,  S  5- 

(4^  Sur  Torigine.  l'histoire  et  rinduence  de  l'archi- 
tecture et  de  la  décoration  de  ces  peuples,  outre  les 
textes  des  ouvrages  ci-dessus  cités,  voir  encore  l'oa- 
vragc  intitule  :  Nouveau  voyage  en  Espatine ,  fait 
eu  1777  et  1778 ,  par  le  baron  Dublaisel,  i  vol.  in-s*,  à 
Paris  et  à  Londres. 
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arabe  et  mauresque  en  Espagne,  depuis  le  de  Gaillon,  de  Fontainebleau,  d'Amboise, 

vil'  siècle  jusqu^à  la  destruction  de  ces  peu-  de  Blois,  de  Moret  à  Compiëgne,  pour  ne 

pies,  par  M.  Girault  de  Prangey,  et  litbo-  citer  que  les  plus  célèbres;  —  les  hôtels  de 

graphie  par  divers  artistes:  à  Paris,  chez  Jacques  Cœur,celTjd  dit  du  Bourgtheleronde, 

Hauser.  à  Rouen  ;  Téglise  de  Saint-Oervais  et  Sainte 

L^ouvrage  de  P.  Coste  intitulé  :  ArchiteC'  Protais,  à  Gisors  ;  détails  intérieurs  et  exté- 

ture  arabe,  ou  monuments  du  Kaire,  deêsi--  rieurs,  etc.  Voir  tous  ces  noms  (â). 

/}/«f;ii820eH822,i  vol.  in<^oliode74plan-  La  porte  du  Baptistère,  à  Florence  (xv 

ches,  avec  un  texte  historique  et  artistique,  siècle).  D^Agincourt,  Sculpture,  pi.  xli.  Un 

On  y  trouve  des  recherches  savantes  faites  mausolée  de  la  famille  Bonsi,  à  Rome;  ib„ 

sur  Torigine  de  notre  architecture ,  dite  pi.  xlv.  Portes  du  Vatican.  Voir  à  ce  mot. 

gothique  ou  ogivale.  Les  tombeaux  de  Louis  de  Brézé  et  de 

Celui  intitulé  :  l* Empire  ottoman  illustré,  Georges  d^Amboise,  Foyages  pittoresques, 

publié  chez  Fischer,  à  Londres  et  à  Paris,  pi.  cxxxiv  et  cxxxv.  Celui  de  Louis  de  Pon- 

Éditions  anglaise  et  française  formant. un  cher ,   à   Sainl-Germain-l^Auxerrois.  Voir 

fort  volume  in^"*,  dont  les  planches  sont  Poncher.  Une  des  portes  de  Téglise  Saint- 

d'une  exécution  achevée.  Maclou,  ib.,  pi.  clii.  La  cheminée,  dite  de 

Celui  intitulé  :  Monuments  anciens  et  ma-  Guillemette  d'Assy,  à  Rouen,  ib.,  pi.  clt. 

dernes,  publié  chez  les  frères  Firmin  Didot,  Les  panneaux  inférieurs  de  la  porte  de  Té- 

et  dirigé  par  Jules  Gailhabaud.  Voir  les  li*  glise  de  Gisors,  ib.,  pi.  cxiii.  La  cheminée 

vraisons  10,  li,  20  et  25.  du  château  de  Villeroy.  Alex.  Lenoir,  Afoi^ 

Excursions  en  Espagne,  par  Edouard  des  monuments  français,  t,  y ^pl,  lxuv, 

Magoien,  illustrées  par  David  Roberts.  de-  Pour  les  meubles, nous  citerons  ceux  pa- 

Londres,  2  ou  3  vol.  in-S**,  avec  des  plan-  bliés  dans  VMlas  de  M.  du  Sommcrard,  pi. 

ches  bien  gravées;  à  Paris,  chez  Wéith,  viii,  chap.  XllUpl.  xii,  chap.  XII;  pi.  m, 

Hauser  et  Lebrasseur.  chap.  XX  etXXU;  pi.  xiii,  cnap.  XIL 

Cadre  d'albâtre,  pi.  ii,  chap.  V. 

ARABESQUES  (i). — Parmi  les  nombreux  La  façade  et  diverses  parties  de  Téglise  de 

exemples  de  remploi  de  ce  genre  d'orne-  ^nesonikéUiài&c,  Moyen  âge  monumenUd, 

ment,  nous  citerons  celles  qui  décorent  plu-  pi.  cxiv. 

sieurs    mosaïques   chréttennes    des  cata-  En  peinture,  le  vitrail  de  Saint-Denis,  le 

combes,  plusieurs  sarcophages  chrétiens,  seul  qui  soit  conservé  du  temps  de  Suger. 

publiées  dans  les  ouvrages  de  Uosio,  Aringhi,  On  y  voit  un  fragment  de  tige  de  Jessé,  pu- 

Ciampini,  d'Agincouri,  etc.  blié  dans  V Atlas  d'Alex.  Lenoir,  et  la  plan- 

-  De  plusieurs,  tombeaux  des  papes,  des  che  de  la  p.  63  du  t.  VI  de  son  Musée,  et 

cryptes   vaticanes.    Voir    Cryptes  ,    Tom-  dans  VHistoire  des  beaux-Kirts,  par  Uerbé, 

BEAUX,  etc.                                            .  in-4°,  pi.  xtii. 

Celles  qui  sont  sculptées  sur  les  pieds  Autres  tirés  de  manuscrits  du  vin*  siècle, 

droits  du  grand  portail  de  l'église  SÂint-  pi.  iii;duix''siècle,pL  viiiet  xii.  Willemin, 

Denis,  en  France,  et  publiées  dans  le  Moyen  Monuments  inédits, 

âge  pittoresque,  chez  Weith  et  Hauser,  à  Autre  d'après  un  tapis  du  tv  siècle  ;  i^., 

Paris,  in-folio,  pi.  cxix.  pi.  xv. 

Les  portails  de  l'église  SaintrGilles,  Saint-  Vitrail, à  compartiments  imitant  les  dé- 

Trophime  d'Arles ,  ceux  de  la  cathédrale  tails  d'un  tapis.  Monument  du  xiii*  siècle, 

de  Rouen, sont  à  consulter.  Voir  à  ces  divers  Mêmes  ouvrage,  tome  et  planche, 

noms.  Miniature  d'un  manuscrit  (  xiu*  siècle). 

Divers  exemples  d'arabesques,  en  style  Monum.  français  inédits,  U  l,pl.  cxu  cl 

byzantin,  sont  reproduits  par  Willemin,  cxviii. 

Monuments  inédits^  t.  I,  pi.  xxxiii,  xxxviu,  Autre  du  xv%  ib,,  t.  H,  pi.  clxxv,  clxxxy, 

XLl,  XLII.  CLXXXVIl. 

Aux  XV*  et  xvr  siècles,  les  monuments  Autresduxvi%i6.,t.  ll,pl.ccxxvi,c€xxvii, 

couverts  de  ce  genre  d'ornements  abondent  ccxxviii,  ccxciv,  ccxcv,  ccxcvii  de  la  fon- 

et  sont  plus  prononcés  :  le  château  d'Anet,  taine  de  Gaillon.   Musée  des  monuments 

(I)  Sur  rorigine  présumée  de  ce  genre  d'ornements,  dans  le  3*  volume  de  U  Revue  Générale  de  VcarchUee- 

voir  }A\\\\u ,  Dictionnaire  des  beaux-arts ,  verbOi4ra-  tare,  de  Ces.  Daly,  p.  3io.  Bisloire  de  la  sculpture 

besque;  el  ce  qu'en  dit  M.  de  Roqueforu  dans  son  bit-  d'ornement  en  France,  par  Â.ib.  l,eQOir.  Revue  géni- 

cours  ou  Introduction  au  Musée  des  monuments  fran-  raie  de  l'architecture,  t.  U,  p.  225. 

çaiSfùeM.  Alex.  Lenoir,  in-folio,  p.  14.  La  nolcsub-  (2)  Ces  monumenU  sont  publiés  dans  les  Voyages 

slantielle  de  M.  I^anglois  du  Pont-do-l'Arche.  p.  4  de  pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  de  Caiileui, 

son  Essai  stw  la  calligraphie,  in-S",  i84i.  I^  lettre  de  Voir  au  nom  de  chacun. 
M.  Clerget  sur  l'ornementation  en  général,  insérée 
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français,  Alex.    Lenoir,   t.  V»  pi.  clxxiii, 

Arabesques  composées  par  Jean  da  Udine. 
iy*Agincourt  y  Peinture,  pi.  clxxxv,  et  son 
œovre  au  Cabinet  des  estampes. 

La  Chartreuse  de  Pavie  offre  des  détails  de 


p.  878,  donne  une  planche  représentant  la 

Eorte  extérieure  de  Téglise  de  ce  nom. 
'architecture  parait  être  du  tiii*  ou  ix* 
siècle,  si  la  gravure  est  exacte,  quoique 
assez  mal  exécutée.  Au  tympan  de  cette 
porte,  un  bas-relief  représente  Fempereur 


ce  genre  d'ornement  de   la  plus  grande    Auguste  adorant  TEnfant^ésus  que  tient  sa 
beauté,  reproduits  dans  Touvrage  intitulé  :    mère  (4).  Au-dessus  de  l'entrée,  un  agneau 


Monuments  cmciens  et  modernes,  in-l**,  par 
Jales  Gaihabaud,  i5*  livraison.  Voir  aussi 
aux  roots  Chartreuse  et  Pavie. 

Des  portes  de  la  bibliothèque  du  Vatican. 
Erasme  Pistolesi,  //  f^aticano  descritto,  1. 1, 
pi.  x,xi.  Autres,  t.  If,  pt.  iv. 


portant  une  croix  et  versant  son  sang  dans 
un  vase. 

Sur  la  même  planche  est  la  copie  d'une 
grande  mosaïque,  d'une  époque  ancienne, 
mais  douteuse,  retrouvée  au  xvii'  siècle, 
représentant  l'empereur  Auguste,  à  qui  la 


Du  tombeau  d'un  guerrier,  provenant  de  sibylle  de  Cumes  montre  la  sainte  Vierge  te- 
l'abbaye  de  Fécamp  (xvr  siècle),  publié  par  nant  l'enfant  entre  ses  bras.  Une  vue  inté- 
Âlex.  Lenoir,  Monuments  français,  t.  ViU,    rieure  du  couvent  de  Sanla-Maria  d'Ara- 


pi.  ccLx,  et  p.  25  du  texte. 

Vitrail  en  grisaille,  par  Jean  Cousin,  au 
château  d'Anet,  ih.,  t.  VI,  planche  de  la 
p.  82. 

—  Des  Loges  du  Vatican.  Voir  au  mot 
Loges. 

ARABICO  -  GRECO.  —  L'église  San-Do- 


Cœli  a  été  exécutée  en  lithographie,  imitant 
le  dessin  à  la  plume,  par  M.  Schmitt,  pour 
un  album  publié  il  y  a  plusieurs  années,  et 
sur  lequel  l'artiste  n'a  pu  nous  donner  au- 
cun ciétail.  On  en  trouve  une  planche 
dans  la  collection  typographique  du  Cabinet 
des  estampes,  à  Paris.  Italie,  1*' quartier. 
Chapelles  royales  à   l'église  d'Ara-Cœli. 


nato,  dans  une  des  Iles  Murano,  lagune  de  Peintures  du  Pinturicchio,  iO  planches  gra- 
Yenise,  offre  un  exemple  très-curieux  du  vées  par  Giangiacomo  (1307).  Cette  auite 
stvle  arabico-gréco.  Album  du  Sommerard,    fait  partie  de  Ta  collection  d'estampes  pu- 


pf.  Tiii  de  la  8**  série. 

ARABIE  (1).  —  Plusieurs  monuments  de 
ce  pays  offrent  des  restes  d'antiquités  chré- 
tiennes. 


bliées  par  la  Calcographie  romaine,  n°  803 
du  Catalogue  de  MM.  Mrmin  Didot. 

ARAGON  (5).  —  Les '  monuments  de  ce 
pays  sont  publiés  dans  divers  ouvrages  que 


L'église  Saint-Simon   (vers  le  ix*  ou  x*    nous  citons  au  mot  Espagne. 
siècle).  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xlv.       Nous  indiq 


n*  29.  Vue  extérieure. 
Portail  très-important  de  la  même  église. 

Ib,,  pi.  XXX. 

Façade  latérale  du   même  édifice.  Ib,, 

pi.  XXXIII. 

Couvent  de  Sainte-Catherine  et  ses  belles 


uerons  plus  spécialement  le 
P^oyage  pittoresque  et  historique  de  V Es- 
pagne, par  Alex,  de  La  Borde, 2  vol.  in-folio; 
Paris,  i807.  On  y  remarque  le  superbe  mau- 
solée des  rois  d  Aragon  dans  l'église  du  cou- 
vent de  Poblet. 
Ce  même  monument  est  encore  publié 


peintures  en  mosaïque.  Ce  beau  monastère  dans  le  journal  la  Mosaïque,  in-l",  t.  II, 

est  publié  et  gravé,  ainsi  que  les  mosaïques,  p.  267  et  268.  On  y  trouve  des  détails  cu- 

dans  l'ouvrage  de  MM.  Léon  de  La  Borde  et  rieux  sur  les  sépultures  royales  de  cette 

Limant  intitulé  :  Foy âge  dans  V Arabie  Pé-  église. 

trée,  i  vol.  in-folio  de  planches  et  1  vol.  Voir  aussi  les  planches  de  V Espagne  ar- 

in4^  de  texte  (2).  tistique  et  monumentale,  in-folio,  par  une 

société  de  littérateurs  espagnols  et  a'artistes 

ARA-COELI  (3),  à  Rome.  —  Muratori,  dans  français  ;  Paris,  184i-42. 

tes  Antiquitaies  Italim  medii   œvi,  t.  IH,  Monnaies  des  rois  d'Aragon.  Lastanosa, 


(1)  Comprise  dans  la  dénominalion  générale  de  Le- 
vant, d'après  ce  que  dil  d'Agincourl,  p.  47,  texte  de 
ton  Hiêtoire  de  Vari. 

iTj  On  trouve  une  analyse  trés-délaillée  sar  cet 
ouvrage  dans  le  8*  vol.  des ^im.  de  phil.  chrét.,  \i.  49  à 
M,  pour  la  defcriplion  du  couvent  dont  la  fondation 
esidfaeà  Justinieuetà  Theodora  sa  femme;  \oir  p.  5i. 

(3)  Sur  cette  église  et  ses  changements,  voir  VlUué- 
''«ire  de  Mar.  Vasi,  p.  9»,  t.  I,  et  Memoric  iaioriche 
^eUa  chietd  convent.  di  Santa-Uaria  d'Ara-Cœli; 
Rone,iT36,  p.  111. 

Tome  L 


(4)  Pour  rhislolre  de  cette  célèbre  Iradiliou,  voir 
l'ouvrage  italien  ci-dessus.  Muratori  y  renvoie,  el;sur- 
toul  l'ouvrage  intitulé  :  Rédemption  du  genre  humain 
annoncée  par  les  traditions,  etc.,  i  vol.  in-S*,  par 
11  .-J.  Scbmilt,  traduit  de  l'allemand  par  M.  Ueurion  ; 
Paris,  1817,  voira  lu  p.  i44etsuiv. 

(5)  Pour  l'hislorique  de  ce  pays,  voir  les  ouvrages 
cités  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
l'histoire,  tn-4*,  tome  IV,  page  342  el  tome  suppi-, 
p.  201. 

(i 
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TrattatodelanionetadeiregnodeArragone,  ARBRE   (V)  de  bronze,  —  Nom  d*an 

in-4°,  1B40.  beau  candélabre  de  la  cathédrale  de  Milan. 

Voir,  à  son  sujet,  Millin,  Foyages  doM  U 

ARBALÈTE.  —  On  voit  une  arme  de  ce  Milanais,  t.  I,  p.  34,  et  les  auteurs  au'il 

genre  sur  une  pierre  tumulaire  chrétienne  cite,  où  Ton  en  trouve  une  représentation, 

des  premiers  siècles,  publiée  dans  l'ouvrage  II  est  à  présumer  qu^on  doit  en  trouver 

de  Luppi  de  Palerme  ,  in-folio  intitulé  :  une  Ggure  dans  les  planches  des  divers  ou- 

EpiiapiUnm  Severœ  martyris ,  planche  de  vrages  publiés  sur  la  cathédrale  de  MiUn. 

la  p.  127,  d'après  celle  de  Capponi.  Nous  Voir  au  nom  Milan  dans  ce  Dictionnaire, et 

ignorons  si  cette  arme  est  ici  comme  instru-  les  ouvrages   que  nous  citons  à  Particlc 

ment  de  supplice,  ou  comme  arme  deguerre.  de  Péglise  Saint-Ambroise. 

Willemin,  t.  Il,  pi.  clxxiv  de  ses  Monu- 

mente  français,  donne  le  costume  d'un  ar-  ARBRES  GÉNÉALOGIQUES  et  autres.  ^ 

balétrier  et  Parme  en  question  en  usage  au  Arbre  de  Jessé.  Voir,  au  mot  Jessé,  divers 

nv  siècle,  d'après  une  miniature  des  Chro^  monuments  de  ce  genre  en  peinture  ou 

nig^uf^  de  Froissard  (1  )  sculpture. 

On    trouve  diverses  formes  d'arbalètes  Arbre  de  la  généalogie  de  Jésus-Ghrisl 

dans  les  planches  de  l'ouvrage  de  Végècc  entouré  des  sept  esprits  de  Dieu.  Miniature 

intitnlé  :  De  arte  militari,  1  vol.  in-folio,  du  xir  au  xtii"  siècle,  tirée  du  Psautier  de 

Autre   dans    Vy4lbam   du    Sommerard  ,  saint  Louis  (bibliothèque  de  l'Arsenal),  foc- 

pi.  XXX  de  la  4*^  série.  Arbalète  complète.  simile  reproduit  dans  V Histoire  da  nimbes 

Les  tapisseries  nationales  et  historiques,  de  M.  Diaron,  inséré  dans  la  Hevue  de  Var- 

publiées  par  A.  Jubinal,  offrent  de  fréquents  chitecture,  1. 1,  p.  i2i-i22,  et  dans  son 

exemples  de  l'arme  et  de  ceux  qui  s'en  Traité  dHconographie  chrétienne,  vx-i". 

servent.  Voir  aussi  les  planches  du  Musée  Autre  sortant  du  corps  de  Jessé  et  ser- 

d'artillerie,  publié  par  M.  Asselineau,  chez  vaut  de  croix  à  Jésus-Christ,  qui  est  cloué 

Hauser,  éditeur,  à  Paris;  de  celui  de  Ma-  sur  les  branches.  Les  têtes  des  rois  de  Judas, 

drid,  par  A.  Jubinal,  et  les  planches  du  bel  dont  descend  Jésus-Christ,  sont  attachés 

ouvrage  intitulé  ;  Engraved  illustration  of  aux  branches;  la  sainte  Vierge  est  placée 

ancientarms  and  armour s  fromthe  collection  sur  le  sommet.  Planche  très-curieuse  d'un 

of  Etewely,  par  Meyrick,  etc.,  3  vol.  in-4**;  ouvrage  italien,  intitulé  :  Desçrizione  del 

London,   1850,   150  planches.   Voir  aussi  tempio  di  Santa-Maria-Nuova,  par  de  Giu- 

l'ouvrage  de  G.-B.-L.  Carré,  toPa/iop^Je  (2),  dice,  p.  123. 

in-4'',  avec  planches.  Arbre  mystique  portant  Jésu»-Christ  et 

ses  apôtres,  uécta  sançtorum  des  Bollan- 

ARBRE  du  bien  et  du  mal.  —  Une  sculp-  distes,  Calendrier  de  l'Eglise  grecque  (50  du 

ture,  provenant  des  cryptes  du  Vatican,  re-  mois  de  juin),  pi.  de  la  p.  xxxi  du  t.  II  du 

présente  l'arbre  de  la  science  du  bien  et  mois  de  mai. 

du  mal,  et  une  image  symbolique  du  mal  Arbre  mystique  de  saint  Benoît.  On  y 

qu'il  a   causé;  l'on    voit  derrière  la  tige  voit  un  grand  arbre,  dont  le  saint  est  comme 

un  vase  d'où  sortent  quatre  branches  de  le  tronc  ou  la  souche  de  laquelle  sortent 

lis,  sans  doute  pour  ligurer  d'une  manière  les  branches  portant  les  saints  et  hommes 

allégorique  la  sainte  Vierge,  dont  Dieu  a  fait  illustres  de  son  ordre.  Saint  Benoit  est  assis, 

choix  pour  sauver  l'homme.  Cette  sculpture  tenant  une  épce  nue  (3)  ;  une  couronne  d'é- 

est  gravée  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Monur  toiles  est  sur  sa  tête.  Parmi  les  personnages 

menta  cryptarum  Faticani,  par  Angélus  de  représentés ,   on    y    remarqije    saint   Ro- 

Gabrielîs,  pi.  lxxiii.  muald  (4);  Jean  Gualbert,  aobé  de  la  Val- 

Voir  aussi  l'histoire  d'Adam  et  d'Eve,  dans  lombreuse;  saint  Robert  d'Arbrissel,  abbé 

toutes  les  Bibles  à  miniatures  ou  à  gra-  de  Molesme,  fondateur  de  Citeaux;  saint 

vures,  les^peintures  du  Vatican,  du  Campo  Guillaume  de  Verceil,  fondateur  du  Mont- 

Santo,  de  l'égliâe  d'Orviette,    etc.,   à  ces  Vierge  (5);  saint  Jean  de  Med a,  fondateur 

divers  noms.  des  Jlumiliati;  saint  Pierre  Célestin,fonda- 

(O  Page  ts  du  texte  do  Touvra^n  de   Willemin,  sont  généralement  mal^vées,  un  DleiiownaUre  des 

M.  Potltor  donne  des  détails  liisionques  très-curieux  termes  de  guerre,  trés-bien  rédiûé. 

8ur  l'origine  et  la  variaiion.de  celte  arme  ;  il  cite  une  (3)  Voir  les  commentateurs  de  celte  peinture  pour 

ordonnance  ou  statut  des  Etats  du  Dauphiné  qui  fixe  connaître  la  si^nilication  de  cette  épée  qui  n'est  p«i 

l'époque  précise  de  Toritiine  des  arbalétriers.  On  dit  rattribui  ordinaire  de  saint  Benoit, 

quon  doit  à  Innocent  III  l'abolition  de  cette  arme  (4)  Célèbre  fondateur  des  Camaldulcs,  do  x**  au 

comme  trop  meurtrière.  Voir  aussi  le  Traité  de  ta  xi*  siécb'.  Voir  à  son  nom. 

mi tlee  française,  par  le  père  Daniel,  1. 1,  p.  407.  {i)  Vers  l'an  I3I7. 

(2)  On  trouve  dans  cet  ouvrage,  dont  les  planches 
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tear  de  Tordre  des  CélesUns;  saint  Bernard  Ton  enfermait  autrefois  les  livres  des  Ëvan- 

de  Sienne,  fondateur  du  Mont-Olivet,  sont  eiles,  représentés  comme  des  rouleaux.  Pour 

toes  placés  è  la  droite  de  saint  Benoît.  A  sa  rexplication  de  ce  genre  de  meuble,  voir  le 

gauche, sont  les  fondateurs  des  ordres  mili-  texte  du  savant  antiquaire, 

taires  soumis  k  sa  règle.  G*cst  Alphonse  V\  Autre  sur   une    mosaïque  de  Raveune. 

roi  de  Portugal,  fondateur  de  Tordre  mili-  Ciampini,  frétera  MonumentaA- 1,  pi.  lxvi, 

Idre  d'Avis;  saint  Rémond,  abbé,  et  dom  et  p.  227.  On  y  voit  quelquefois  deux  Ggures 

SiDche  de  Gastille,  fondateurs  de  Tordre  de  de  lions  qui  semblent  garder  les  livres, 
la  Galatrava  ;  Gomez,  fondateur  de  Tordre 

d*ÂlcanUra;  iacoues  d'Aragon,  fondateur  ARCADE  (Saint). — Son  martyre  et  celui 

de  Tordre  de  la  Merci;  Guillaume  Eris,  fon-  de  ses  compagnons.  Peinture  du  xvi*  siè- 

dateur  de  Montese;  Denis,  roi  de  Portugal,  de.  EtrariapUtrice,t.  I,  pi.  xxxvi. 
fondateur  de  Tordre  du  Christ;  Cosme  de 

Médicb,  grand-duc  de  Toscane,  fondateur  ARCADE,  empereur  d'Orient.  —  Figure 

de  Tordre  de  Saint*Ëtienne  (i).   Voir  au  de  ce  prince  sur  les  médailles  ou  monnaies 

Dom  de  tous  ces  ordres  les  costumes  et  byzantines,  de  385  à  408.  Voir  toutes  les 

armes  propres  à  chacun.  collections  de  ces  monnaies  indiquées  au 

Arbre  généalogique  des  princes  et  prin*  mot  Byzantin  (Art),  et  dans  les  Familiœ  5^- 

cesses  de  Bourgogne ,  depuis  Tauteur  de  zantinœ  de  Du  Gange,  in«>folio,  planche  ae 

cette  illustre  maison  jusqu'à  Marie  de  Bour-  la  p.  61. 
gogne,  fille  de  Charles  le  Téméraire.  Sculp* 

tore  du  tombeau  de  Marie  de  Bourgogne  à  ARCADES.  —  Tableaux  d'arcades  compat- 
la  caUiédrale  de  Bruges,  gravé  dans  Tou-  rées ,  à  divers  siècles.  D'Agincourt,  Jrchi-- 
nage  intitulé  :  FlandriaUlastrata{2uiroï.  tectare,  pi.  xiii,  xlii,  xlv. 
in-folio,  dont  toutes  les  planches  sont  bien  Britton,  Chronoloeical  history  of  archi' 
gravées.  Voir  la  planche  p.  227  du  1. 1,  qui  tecture  english,  in-4'';  planche  non  numé^ 
offre  aussi  la  figure  couchée  de  la  pnn-  rotée  à  la  fin  du  volume.  On  y  voit  les  va- 
cesse,  et  sur  le  tms^relief  29  écus  ou  blasons  riétés  de  Tarcade  dans  l'architecture  chré- 
d'armoiries  des  auteurs  de  sa  famille,  d»-  tienne  depuis  la  plus  ancienne  église  en 
puis  le  roi  Jean  jusqu'à  Marie  de  Bour-  pierre,  celle  de  Brixworth,  jusqu'à  Ta  fin  du 
gogne,  morte  sans  eniants,  et  qui  termine  xvi'  siècle, 
cette  noble  lignée.  Ducarel ,   Antiquitéê    aHglo-normandes , 

L'on    trouve   plusieurs    représentations  édition  anglaise  et  française,  pi.  xxvu,  xxxi, 

d'arbres  généalogiques  dans  la  grande  Chro-  xxxii.    , 

niqne  de  Nuremberg.  Voir  les  planches.  Les  Eléments  d^archéologie  de  Batissier, 

în-i2,  1813,  p.  390,  394,   418,  419,  420, 

ARG-OUTRE-PASSÉ,  on  style  de  transition  439,  440,  459. 

à  Séville,  à  la  mosquée  de  Cordoue,  aux  an-  Albert  Lenoir,  Mémoire  sur  f  architecture 

tiens  bains  de  Palma,  à  TAlcazar  de  Séville.  religieuse  pour  le  Comité  des  arts,  etc.,  2* 

Voir  à  ces  divers  noms,  et,  en  particulier,  partie,  p.  40,  41 ,  42,  43,  44,  45,  46,  47 

les  pi.  i.  II,  VI,  n**  1  ;  pi.  XV,  xxvii,  n*  1,  2;  et  48. 

\i\.xiyi\\\ieV Atlas  àeV  Essai  sur  Varchiteo-  M.  de  Caumont,  dans  son  Cours  à^anti" 

tere  des  Arabes  et  des  Mores,  en  Espagne,  quités  monumentales,  4'  partie,  p.  69  et  sui- 

en  Sicile  et  en  Barbarie,  par  GiraUlt  de  vantes,  donne  des  détails  curieux  sur  les 

Prangey,  1  vol.  in-S"*;  Paris,  1841.  variétés  de  Tarcade  dans  les  monuments 

depuis  le  v  siècle.  Voir,  p.  76, 144, 178,238, 

ARC  DE  TRIOMPHE.  —  Voir  Arcs.  237  et  287 ,  ainsi  que  les  planches  qu'il  y 

indique. 

ARCA  ou  ARON.  —  Buonarotti^  dans  son 

ouvrage  OsservaziofU sopra  alcuni  vetri  an^  ARCADES  simulées.  —  Voir  les  exemples 

tieht,  i  vol.  in-4°,  pi.  ii,  n*  5,  donne  des  qu'en  donne  M.  de  Caumont,  Cours  é^anti- 

fragments  de  verre  sur  lesquels  est  repré-  quités  monumentales  au  moyen  âge,  Â^pariiey 

sentée  une  espèce  d'armoire,  avec  ou  sans  p.  133,  et  les  planches;  p.  242,  281,  et  la 

porte,  nemmee  Arca  ou  Aron,  dans  laquelle  planche  indiquée. 

(i)  Au  1. 1  de  TouTraRc  intitulé  :  Llgnum  vUœ  or^  (2)  Magnifique  ouvrage  publié  à  Cologne,  eo  i«4i, 

iiamentian  et  deeus  Eccltsiœ  lit  V  libr  Amoldl  Wio-  par  les  soins  de  Sanderus,  qui,  dii-on,  s'y  est  ruiné. 

nit  Bénédictin,  ;  Venise,  1595,  et  dédié  à  Philippe  If,  Kn  tète  du  i**  volume  sont  plusieurs  figures  en  pi  d 

roi  d'Espagne,  on  trouve  l'explication  de  toutes  les  de  princes  et  princesses  de  la  maison  de  Flandre  et  djf 

ilcnres  oe  cette  curieuse  planche,  et  des  détails  histo-  Bourgogne, 
liques  sur  les  fondateurs  et  généraux  de  ces  ordres. 
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ARCADES  trilobées  romanes,  comme  à  ARCHE.  —  Espèce  de  châsse  de  grande 

Bourges.  —  Voir  le  porche  de  cette  église,  dimension  ,   portée  dans   les  processions 

Autre  exemple  donné  dans  les //i«trac/to/i«  de    certaines  fêtes    en  usage   dans  quel- 

da  Comité  historique  des  arts,  etc.  Architec-  aues  villes ,  et  ayant  la  forme  de  baldaquin. 

ture  religieuse,  2'  partie,  p.  42.  On  pourrait  avoir  une  idée  de  ce  genre  de 

décoration  par  la  gravure  représentant  la 

ARCHANGES.  —  Voir  Gabriel,  Raphaël,  procession    de    sainte   Rosalie  à   Naples  ; 

et  aussi  les  divers  exemples  qu'en  donne  f^oyag es  pittoresques  en  Sicile,  par  Saint- 

M.  Didron,  dans  son  ouvrage  sur  Vlcono^  l^on.  Voir  Naples. 

graphie  chrétienne,  i  vol.  in-4**,  avec  plan-  L'on  nomme  aussi  arche  une  espèce  de 

ches.  coffre,  dont  on  trouve  quelques  représen- 
tations dans  les  Monuments  inédits ,   par 

ARCHE  de  Noé.  —  Construction  de  ce  bâ-  Willemin,  pi.  ccxu,  et  sur  lesquels  M.  Pottier 

timent.  Toutes  les  Bibles  à  figures  offrent  fait  des  observations  remplies  de  son  érudl- 

cette  représentation  plus  ou  moins  appro-  tion  ordinaire,  t.  U,  p.  33.  Voir  aussi  le  mot 

chant  de  la  vérité.  Voir  au  mot  Bibles.  Aron. 

Miniature  d'un  manuscrit  grec  du  xiir  au 

XIV*  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lxh,  ARCHÉOLOGIE  CHRÉTIENNE.   —   Voir 

n**  31  Antiquités  chrétiennes. 

Entrée  dans  Patche  (mêmes  peintres  ot 

mêmes  ouvrages],  et  sa  sortie.  Voir  au  nom  ARCHERS  DU  ROI  et  autres  (1).  —  lli- 

de  NoÉ.  niature  d'un  manuscrit  du  xiir  siècle,  Atlas 

Fresque  de  Buffalmaco,  au  Campo  Santo  des  monuments    frojnçais ,  par  Alexandre 

(xiv^  siècle   environ).  Voir  au  mol  Campo  Lenoir,  i  vol.  in-^olio,  pi.  xxx. 

Samto,  n"*  3,  dans  ce  Dictionnaire  où  cette  Autre  à  cheval,  miniature  du  xiir  siècle; 

gravure  est  analysée;  WiWemm ^  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  i02. 

Peinture  des  Loges  du  Vatican,  par  Ra-  Autres  tirés  des  miniatures  de  la  Chro- 

phael.  Voir  son  œuvre  et  celles  de  ses  gra-  lUque  de  Froissard ,  même  ouvrage ,  t.  II , 

veurs,  Volpato,  Chaperon,  et  au  mot  Loges,  pi.  i74. 

Trésor  de  la  couronne  de  France ,  d'après 

ARCHE  D'ALLIANCE.  —  Sa  forme  variée  les  pi.  de  la  Monarchie  française,  de  Monl- 

et  imaginée  par  les  artistes  du  moyen  âge  se  faucon ,  t.  H ,  pi.  187. 

trouve  dans  toutes  les  Bibles  gravées  en  Archer   italien,   xiii*  siècle;    Bonnard, 

bois  ou  au  burin,  depuis  le  xv*  siècle  jus-  Costumes,  etc.,  1. 1,  pi.  lxviii. 

3u'à  la  fin  du  xvi',  d^une  forme  approchant  Figure  en  pied ,  sculptée  en  1480 ,  renré- 

e  celle  d'une  armoire  à  deux  battants,  et  sentant  le  capitaine  d'une  compagnie  a^ar- 

gardée  par  deux  lions  assis;  verre  peint  des  chers;    Willemin  ,   Monuments    inédits, 

premiers  siècles  du  christianisme;  Boldetti,  pi.  clxi  du  tome  II. 

Osservazion,  sop,  i  Cimeteri  de'  SS.  martiri.  Archers  anglais ,  xiv*  siècle  environ ,  mi- 

1  vol.  in-folio,  pi.  delà  p.  201,  V\g,  15.  niature  d'un  manuscrit,  publiée  dans  le 

Miniature  du  vir  ou  viir  siècle,  repré-  Pictorial  history  of  England,  à  Ix>ndres, 

sentant  l'arche  portée  par  les  lévites  à  tra-  t.  II ,  p.  360. 

vers  le  Jourdain;  d'Agincourt,  Peinture,  Autres  d'une  des  tapisseries  de  Berne, 

pi.  xxviii.  pi.  m,  publiées  par  A.  Jubinal,  Tapisseries 

L'arche  posée  dans  le  tabernacle.  Autre  nist.,  etc. 
miniature  du  ix' siècle  ;  ih»,  pi.  41,  n"»  4et  5. 

Marche  processionnelle  de  l'arche  au  tra-  ARCHES  DE  PONTS,  remarquables  par 

Tcrs  du  Jourdain.  Composition  de  Raphaël  leurforme  architecturale  ou  leurs  détails  de 

aux  Loges.  Voir  son  œuvre  et  celles  de  ses  sculptures.  —  Voir  au  mot  Ponts. 
graveurs. 

Autre  portée  autour  des  murs  de  Jéricho,  ARCHETS.  —  Ancien  archet  de  violon, 

mosaïque  de  l'église  Sainte-Marie-Majeure,  ou  autres  instruments  à  cordes  vers  le  xi*  ou 

Ciampmi,  Cetera  A/onamenttf,  1. 1,  pi.  Lxiii.  xir  siècle,  gravé  sur  un  bassin  émaillé; 

Transport  de   l'arche   dans   la    maison  WiWemiXiy  Monuments  français  inédits,  X,\y 

d'Obédédom,  bas-relief  du  xvi*  siècle.  Ci-  pi.  cxiu.  M.  Pottier  le  regarde  comme  du 

cognara,  Storia  délia  scultura,  etc.,  in-  xiii*. 

fouo,  pi.  XXXV,  t.  H.  Celui  que  tient  une  statue  du  portail  de 

(i>  Sur roriffine de ceUe garde, voir Mézerai,i4fri'(ff/é  t,  lit,  p.  f07;lepéro  Daniel,  Ulsioire  delà  milice 

de  l'histoire  de  Fronce,  table  des  roatièrct  ;  Faucbet  française  t  J.-L.-B.  Carré,  PimojUie,  Dictionnaire  de* 

cl  Boulaiavilliers,  Ancien  tjouvememéni  de  France,  termes  de  guerre. 
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Saint-Denis,  ib.,  t.  I ,  pi.  lxxv,  estimée  du  Peinture  sur  verre,  représentant  le  sacre 

xii*  siècle.  de  saint  Louis,  publiée  par  Montfaucon  ci 

Du  bas-relief  d^un   des  cbapiteaux   de  quelques  autres.  Voir  au  nom  Saint  Louis  ou 

SaJDt-Ceorges,  à  Bocherville,  xr  siècle  ;  ib.,  Louis  IX. 

n*2,  pi.  LU.  M.  Potlier  pense  qu'il  faut  De  Rouen  (Jean  de  Marigny  ),  représenté 

dire  nu*.  sur  une  mitre ,  brodée  au  xiii*  siècle  ;   il 

Ninialore  d'un  manuscrit  du  xiit«  siècle,  est  coifle  d'une  mitre  conique,  tenant  une 

appartenant  à  la  ville  de  Reims ,  rcprésen-  grande  clef,  et  placé  entre  deux  person- 

laot  d'une  manière  allégorique  h  figure  de  nages  à  genoux ,  Cornélius  et  Dorcas.  Celte 

PAir,  avec  tous  ses  attribut»,  dont  la  musi-  figure  curieuse  est  publiée  dans  Touvrage 

que  est  on  des  résultats  les  plus  merveil-  m{\iu\é:  des  jéMdelys  aa  Navre, Illustrations 

leox.  L'on  voit  plusieurs  Ggures  tenant  des  de  Normandie ,  par  madame  Amable  Taslu  , 

archets;  publié  et  expliqué  par  M.  Didron.  Paris,  1813,  chez  Lehuby,  i  vol.  iu-i2,  pi., 

Voir  Air.  p.  93. 

Autre  entre  les  mains  de  saint  Jacques  (  le  Beau  costume  d'un  archevéquede  Sens  (2). 

Mineur).  Collection  de  figures  des  saints  du  Sculpture  d'une  tombe  de  1144;  Willcmin  , 

Cabinet  des  estampes  de  Paris.  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxi.  C'est  la  pre- 

Mémoire  de  M.  Botté  de  Toulmont ,  fai-  mière  ligure  désignée  ainsi  dans  cet  ouvrage, 

saut  partie  des  Instructions  du  Comité  his-  De  Cantorbéry,  prêchant.  Miniature  du 

torique  des  arts  et  monuments,  in-4",  plan-  xnr  au  xiv*  siècle;  Angleterre  ancienne  de 

ches  n**  v,  vi,  et  le  texte  de  M.  Potlier,  sur  Strutt ,  pi.  xxni  de  l'édition  anglaise,  1  vol. 

iesplanchesde  Willemin.  in-4'*.    Voir    aussi    l'édition   française,    2 

vol.  in-4%  même  planche. 

ARCHEVÊCHÉS.  —  Vue  de  l'ancien  pa-  On  trouve  dans  les  Monumenta  cryptarum 

la»  de  l'archevêché  d'Évreux,   architec-  Faticani,  in-folio,  par  PA.  Lanr,  Denys, 

lare  d'un  grand  effet,  Foyages  pittoresques  plusieurs  planches  représentant  des  tombes 

tn France,  par  Taylor  et  de  Caiileux ,  iVbr-  d'archevêques.  Voir  entre  autres  celles  des 

WÈnàie,  pi.  ccxxv.  pi.  xxvi,  xxviii ,  xxrx,  pages  3f,  43,  50,  59, 

Vue  extérieure  de  la  belle  galerie  de  Par-  60,  62,  65.  L'une  dies  deux  figures  de  cette 

cheréchéde  Liège,  dans  l'ouvrage  intitulé  planche  porte  un  aigle  sur  un  pectoral, 

ywt  de  Hollande  et  de  Belgique,  par  Van  pL  lxvi,  lxviii. 

Kempen  ,  celui  de  Louis  daghe ,  Sketches  Très-beau  costume  d'un  évêque  ou  arcbe- 

in  Belgium,  eic, y  in-foL;   Collection  d*inr  vêque,  d'après  une  peinture  du  xvi*  siècle; 

teneurs  de  tous  les  genres  et  de  tous  les  Atlas  des  arts  au  moyen  âge ,  par  M.  du 

P^t,    par    Chapuis,    in-folio,    pi.    viii.  Sommerard,  pi.  vi  du  chapitre  VI;  il  est 

Paris,  1843;  Bulla,  éditeur.  représenté  à  genoux. 

Plan  de  l'ancien  archevêché  de  Paris,  Costumed'un  archevêque  d'Italie,  vers  le 

publié  dans  le  Rapport  de  M.  Lassus  et  xiir  siècle,  par  Bonnart,  t.  I  de  sa  ColleO' 

Viollet  le  Duc ,  sur  Ces  Réparations  à  faire  tion  des  costumes  au  moyen  âge,  pi.  lxxix. 

à  f église  Notre-Dame,  in-4'*.  Paris,  1843.  On  trouve  dans  le  texte  une  description 

de  l'aube ,  de  la  dalmatique,  crosse,  anneau, 

ARCHEVÊQUES  ou  ÉVÊ(HJES(1).  —  Cos-  en  usage  à  celte  époque.  Voir  p.  165  du 

lûmes  d'archevêques  par  siècles  :  texte  de  l'ouvrage  de  Bonnart. 

De  Cologne,  en  costume  de  chancelier  Voir  aussi  les  noms  Ambroise  (Saint), 

d*Ilalie  vers  le  v*  oo  vr  siècle,  bas-relief  de  Cantorbéry,  Crosses,  Dédicaces  d'Églises, 

Téglise de  Monza.  Voir  MoNZA.  Ddnstan,  Étêques,  Mansuy,  Mitres,  Pa- 

De  Trêves  et  de  Mayence,  en  costume  lom-  triarciies  ,  Sacres  ,    Thomas  de   Cantor- 

bard,  même  sculpture,  publiés  dans  le  Me-  béry,  Toul. 

vmrie  di  Monza^  par  Frizi  et  Giulinr,  ni-4-°,  La  belle  ligure  publiée  dans  les  Antiqui" 

t.IelVIIL  tés  d^Aquilée,  1   vol.  in-folio,  par  Gian. 

Sacrant  an  roi  ou  un  empereur.  Beati-  Bartoli ,  planche  de  la  page  389 ,  est  à  con- 

oier  et  Ratbier,  Costumes  français,  t.  I,  sulter  pour  l'antiquité  du  costume  ecclésias- 

pl.cxLix.  tique. 

(i)  Cette  dignité  étant  presque  inconnue  dans  les  (2)  Le  détail  de  toutes  les  parli<'S  du  costume  est 

premiers  siécfes  {  ne  commençant  d'une  manière  dis-  donnéavec  le  plus  grand  soin,  dans  le  texte  de  celle 

Uocieque  vers  le  ti"  siècle),  en  581,  il  nous  arrivera  planche,  par  M.  Fotiicr,  qui  remarque  que  la  mitre 

iMra  souvent  de  confondre  dans  nos  désignalions  ces  est  d'une  forme  inusitée.  1^  chasuble  infundibulirorme 

^x  ^iguiiés  ecclésiastiques,  il  faut  donc  voir  Par-  est  bordée  d'orfroi ,  les    sandales  sont  ornées  dQ 

^le  MÈQufis  pour  compléter  celui  ci.  On  sait  que  croix,  etc. 
pnidant  longtemps  les  papes  ne  portèrent  que  le  sim- 
ple titre  d'évêqoes  de  Rome. 
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Les  sceaux  offrent  une  mine  curieuse  à  sont  cités,  et  au  mot  Inauguration  ou  lu- 

exploiter  pour  les  costumes  des  prélats  de  stallation;  le  grand  ouvrage  de  Schrine- 

France,  d'Angleterre,  d'Allemagne,  et  de  kms,  intitulé Inuigines  imperaiorum,  archi- 

bien  d'autres  pays.  Les  planches  des  ou-  diacum,  etc. ,  i  vol.  in-folio  magnifique, 
vrages  de  Wrée  sur  ce  genre  de  monuments 

sont  généralement  bien  exécutées.  ARCHIMËDE  (i)  sortant  du  bain  et  trou- 

Voir  ceux  publiés  par  le  marquis  de  Mi-  vaut  le  poids  des  deux  couronnes  du  tyran 

r'eux,  Sceaux  des  rois  et  reines  de  France,  de  Syracuse ,  gravure  en  bois ,  peut-être 

vol.  in-4^.  d'Ali>er  Durer,  portant  la  date  15r'8,  i  voL 

Toutes  les  pierres  tombales  d'archevêques  in-folio  intitulé  :  de  Architecinra  et  de  êi- 

et  d'évêques,  publiées  dans  la  Baiw^ia  sacra,  metria  corporis  hnmani,  par  Gualter  Rivy, 

Voir  ce  mot.  médecin.  L'ouvrage  est  en  allemand  et  ren- 

L'ouvrage  de  Maillot  et  Martin,  sur  les  ferme  beaucoup  de  planches,  dont  quel- 

Costumes  froncis,  ^yo\,iii'-%'*,  ques-unes  représentent   les  mesures   de 

Toutes  les  pierres  tombales  qm  existaient  toutes  les  parties  d'une  construction  gothi- 

autrefois  à  la  cathédrale  de  Pans  et  publiées  que,  la  manière  de  pointer  le  canon,  etc., 

par  Charpentier,  2  vol.  in-folio ,  texte  et  et  bien  d'autres  détails  curieux, 
planches  malheureusement  mal  dessinées  et 

mal  gravées  pour  la  plupart.  ARCHIPRËTRE  (2)  Figure  à  genoux  de 

On  trouve  aussi  de  beaux  costumes  d^évê-  Jacq.  Colonia,  en  costume  de  cette  dignité 

quesdans  l'ouvrage  de  M.  Arnaud ,  sur  les  ecclésiastique,  tirée  d'une   mosaïque  du 

Antiquités  de  Troyes.  Voir  Aube.  xiv*  siècle  à  la  basilique  de  Sainte-Marie- 

Majeure.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xviii, 

ARCHIDIACRES.  —  Voir  Adalbertus  et  n*»  18. 

la  planche  de  la  page  44  de  la  Batavia  sor  Archiprêtre  de  l'Église  romaine  recevant 

cra,  in-folio.  à  genoux  des  mains  de  saint  Ambroise  un 

Beau  costume  d'archidiacre  de  Rouen*  livre  de  liturgie,  peinture  du  xiii*  siècle, 

Pierre  tombale  du  xiii*  siècle  environ ,  à  la  Acta  sanctor.  des  Rollandistes,  mois  de  mai, 

cathédrale  portant  le   nom  d'Etienne  de  t.  Vllf,  p.  96. 

Sens.  Elle  est  publiée  avec  soin,  par  M.  De-  Archiprêtre  de  l'église  de  Monza,  scalp- 
ville,  bibliothécaire  de  la  ville  de  Rouen,  ture  de  la  façade  de  ce  monument  t^s  le 
dans  sa  Description  des  tombeaux  de  xi*  siècle,  publié  dans  le  Memorie  di  Monxa, 
l'église  en  question.  Voir  la  planche  xi,  par  Frisi.  Voir  la  description  faite  de  cette 
p.  200  et  suivantes,  où  il  donne  la  descrip*  sculpture  par  Millin,  Foyages  dans  le  Mi" 
tion  de  sa  figure,  de  son  costume,  del'inscrip-  lanait,  1. 1,  p.  347.  Ce  personnage  a  dans  ses 
tion,  etc.  Au  bas  de  sa  tunique  on  remarque  mains  la  célèbre  couronne  de  fer. 
l'ornement  nommé parara.  Voir  ce  mot. 

ARCHITECTES  ou  SCULPTEURS  (3).  — 

ARCHIDUCS  et  ARCHIDUCHESSES. —C'est  Quelques  monuments  offrent  la  représen- 

principalement  en  Autriche,  en  Allemagne  tation  ou  figure  des  architectes  à  qui  on  en 

et  dans  les  Pays-Ras  que  l'on  trouve  des  doit  la  construction  ou  les  détails, 

monuments  de  cette  dignité.  Voir  la  Flan^  Deux  pierres  tombales  publiées  par  Wil- 

dria  Ulustrata,  Brdbantiœ  antiquitates ,  la  lemin,  Monuments  français  inéditSp  repré* 

collection    des  sceaux  de  Flandre,    par  sentent  les  figures  en  pied  de  l'architecte  de 

Wrée,  et  aux  noms  Othon,  Marguerite  et  Saint-Ouen  de  Rouen,  Bemeval,  et  de  son 

Maximilien  ;  et  aux  mots  Allemagne  et  Au-  clerc  ,  xv*  siècle  (4) ,  pi.  clix  ,  son  portrait, 

TRICHE  tous  les  ouvrages  à  planches  qui  y  ib,,  pi.  clx» 

(1)  il  est  bien  entendu  quâ  cette  fissure  n'est  citée  et  que  nous  ne  youlons  pas  prendre  sur  nous  do  rien 

que  parce  qu'elle  se  trouve  dans  un  volume  de  plan-  affirmer. 

chc8,  du  XVI"  siècle.          .  4;  M.  Potller,  dans  le  texte  de  Touvrage  de  WiUe- 

(3)  L'arcbipr^tre  dans  l'Église  romaine  est  onlinai-  min,  donne  les  détails  historiaues  sur  ces  deux  arUttes, 
rement  choisi  dnns  une  paroisse  par  l'évéque  pour  le  victimes  de  leur  jalousie  d'état  et  de  talcQis.  Voir 
représenter  dans  tout  ce  qui  tient  au  Kouverucment  p.  I7  du  i*"'  vol.  M.  Emcric  David,  Diêcours  9ur  la 
spirituel  et  temporel  des  ei;lis<*s  du  diocèse,  Cod,  peinttire  au  moyen  dge^ tienne  les  noms  d'une  foola 
eccles.,  p.  25,  édition  de  M.  Henrion;  Paris.  i824.  d  architectes  et  constructeurs  célèbres  du  su*  an 
Celte  charge  lut  créée  par  Léon  IX,  de  1049  a  1030.  xvi*  siècle,  parmi  lesquels  figurent  quantité  de  pré- 
voir les  fonctions  de  i'archiprétre  dans  Thomassin,  lais,  d'évéquess.  d'abbés,  de  moines  à  qui  la  France 
Dtucioline  ecclésiastique,  i.  1,  p.  37,  édition  française,  doit  une  grande  partie  de  ses  cathédrales  et  autres 
Jlle  désigne  toujours  sous  le  titre  de  métropolitain,  églises,  les  belles  abbayes,  les  cloîtres,  les  couvents. 
Voir  tous  les  canOnset  conciles  cités  à  ce  sujet.  lO.,  maintenant  détruits  ou  à  peu  près.  Voir  p.  89  à  103, 
liv.  Vlll,  chap.  IV.  et  son  Discours  sur  la  sculpture  française,  i  vol. 

(3)  Nous  confondons  ici  les  deux  arts,  parce  que  in -8",  p.  44  à  49.  Féliblen,  Vie  des  mis  céltbres  ar- 

sur  les  monuments  i  Is  ne  sont  pas  toujours  spéciOés,  chiteetes,  i  vol.  in-4%  p.  i  f  5  A  199.  Le  9*  n*  du  BuU€^ 
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StâtaeUe  de  P.  Visclicr ,  sculpteur  de  la  Histoire  de  l* art  depuis  la  décadence,  etc. 

châsse  de  saint  Sebald ,  à  Téglise  de  Nurem-  (section  Architecture);  il  renferme  73  plan- 

berg,  publiée  dans  la  brochure  intitulée  :  ches  in-folio,  offrant  plus  de  i  .200  exemples 

IHe  Upostet  von  Peters  Bischers  in  zmolf  d'architecture  des  divers  siècles. 

Blaltern  wn  Fchert  Reindel,  et  reproduite  L'ouvrage  de  Gualter  lUvy,  avec  planclies 

à  Paris  dans  la  collection  :  Armes,  armures,  en  bois,  cité  au  molÂRcniiiÈDE. 

meubles  et  divers  objets  du  moyen  âge ,  chez  Le  génie  de   l'architecture,  in-4**  avec 

Wdlh  et  Hauser,  i  vol.  in-4'' ,  pi.  ux  et  planches  par  J.*A.  Coussin;  Paris,  Didot. 

ti,  par  Asselineau .  Fies  des  plus  célèbres  architectes  de  France 

Celle  de  maître  Hugues  Lîbergier,  mort  c(  (i*/<a//e,  parQualremère,2  vol.in-8*'avec 

eniSIl,  architecte  de  l'église  de  Saint  Ni-  des  planches  au  trait,  dont  22  sont  consa- 

caise  de  Reims,  tenant  sa  règle  et  le  modèle  crées  aux  monuments  de  la  renaissance  (5). 

de  son  église,  à  ses  pieds  un  compas  d'une  Traité  d'architecture  en  France  f4)  par 

forme  singulière.  Cette  belle  pierre  tombale  i\ndrouetdu  Cerceau,  4559,1582  à  1607, 

représentant  sa  figure  en  pied  est  publiée  accompagné  de  planches  nombreuses, 

danslay^^ae  de  l'architecture  ;  Paris,  1. 1,  Les  Dix  livres  d'architecture,  par  Phili- 

p.  196,  par  César  Dalv,  et  dans  le  Magasin  bert  de  Lorme,  1  vol.  in-folio  avec  planches 

pittoresque,  t.  VHI,  planche  de  la  p.  268.  bien  exécutées. 

Celle  du  constructeur  du  jubé  de  la  Ma-  Dictionnaire  d'architecture,  par  Pugin, 

dcleine,  à  Troyes.  Voir  Jubés.  Clossary   of  terms  used  in  Grecian,  Ho- 

Antre  tenant  une  équerre  et  un  grand  man,  etc.,  in^S"»  avec  planches  ;  l'autre  par 

compas;  il  est  près  d'un  bâtiment  en  con-  Britton,  intitulé  :  JJictionary  of  the  archi- 

stniction,  miniature  du  xiii*  siècle  environ,  tecture  of  middle  a^e,  etc.,  avec  de  belles 

Angleterre  ancienne  deStrutt,  in-i",  pi.  lxv,  planches,  1  vol.  in-î**. 

et  fa  traduction  publiée  par  Boulard,  même  Carter  (John)  a  publié  plusieurs  ouvrages 

format  et  même  planche.  en  Angleterre  sur  l'architecture  gothique, 

M.  Alex.  Lenoir,  t.  V,  pi.  clxxii,  n"  158  in-folio  et  in-^"  avec  planches, 

de  son  Musée  des  Petits-Augustins ,  a  pu-  Histoire  de  l'architecture,  par  M.  Hoppe, 

blié  un  émail  de  Limoges,  provenant  du  en  anglais  ou  la  traduction  française  de 

tombeaa  de  Diane  de  Poitiers ,  représentant  Baron,  2  vol.  in-8'>,  planches, 

un  architecte;  quelques-uns  disent  un  saint  La  Revue  générale  de  l'architecture,  etc., 

Thomas  tenant  une  équerre.  Dans  les  salles  par  César  Daly,  publication  périodique, 

de  ce  musée,  M.  Lenoir  avait  fait  ériger  des  in-4''  avec  planches;  il  en  existe  déjà  <i  vol., 

cénotaphes  à  la  mémoire  de  Jean  Goujon,  et  cette  publication  est  devenue  européenne, 

de  Germain  Pelon,  de  Philibert  de  Lorme,  Monuments  anciens  et  modernes ,  par  li- 

de  Jean  Cousin  et  de  Jean  Bullant,  et  de  vraisons  in-4'' ,  par  Jules  Gailhabaud  et  une 

quelones  autres  artistes  français  célèbres,  société  de  littérateurs;  les  planches  sont 

voir  les  pi.  cxvi,  cxvii  du  t.  III,  et  pi.  ccxii  ;  d'une  grande  perfection,  il  doit  y  avoir  180 

t.  IV,  n"  253  et  454,  p.  99  et  10.  livraisons. 

Les  Arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Som- 

ARCHITECTURE.  —  Ouvrages  généraux  merard  (^rcAi/ec/ure),  4  vol.  in-8^  Voir 

sur  l'architecture  depuis  la  décadence  jus-  surtout    les    planches   lithographiées  par 

qu'à  la  fin  da  xvr  siècle  (1).  M.  Victor  Petit. 

Les  divers  ouvrages  de  Léon  Albert!  sur  Éléments  d'archéologie  de  Batissier,  1843, 

Tarchitecture,  depuis  1485,  jusqu'en  1550.  1  vol.  in-18. 

Voir  surtout  l'édition  de  1550,  avec  des  L'ouvrage  de  Cab.  Ramée,  intitulé  Ma- 

planches,  \  vol.  in-folio,  à  Florence.  Nous  nuel  d^ architecture   ancienne  et  moderne , 

Ignorons  s'il  existe  des  planches  dans  l'édi-  2  vol.  in-12;  Paris,  1845. 
tion  originale  de  1485  (2). 

Scroux  d'Agincourt  les  résume  presque  ARCHITECTURE  RELIGIEUSE.  —  Voir 

tons,  voir  le  i"  vol.  de  son  ouvrage  intitulé:  aux  mots  Basiliques,  Catacombes,  Cathé- 

tiammmiemtal,  p.  142,  pablié  par  le  Comité  des  aru  veut  y  voir  rien  autre  chose  que  de  la  barbarie  cl 

«l  noaumeots ,  signale  la  découverte  curieuse  des  Tari  dans  sa  plus  profonde  décadence.  Toutes  nos 

«gués  et  marques  des  architecte»  du  moyen  âge.  cathédrales  des  xiii',  xn*  et  xv«  siècles  sont  iropi- 

(P  De  l'ari  considéré  comme  symbolisme  de  Véiat  toyablement  rayées  de  la  liste  des  beaux  monunienu. 

«wrlo/,  Ui-8*,  par  Dussieux  ;  l'aris,  is42.  (4)  Sur  les  caractères  de  I  architecture  en  France, 

12)  M.  Branet  donne  d'amples  détails  sur  les  diver-  voir  les  divers  articles  de  M.  Vaudoyer  flis,  archi- 

leiédilioos  des  ouTrages  d'àlbcrll,  Uuwiel  da  libraire,  lecte,  insérés  dans  la  publication  intitulée .  Magasin 

toael  pmore^ue,  1839, 1840, 1841. 11  traite  de  Tarchitecture 

(DOb  trtiUTedans  cet  ouvrage,  l.  I,  p.  45.  une  delà  renaissance, année  1842,  p.  i?i  et  suiv.  Discours 

«Ortie  des  plus  singulières  contre  rarchitecture  reli-  sur  C architecture  gothique,  par  Emeric  David,  cité 

pense  da    moyen  ige.  Le  savant  académiciei  ne  par  M.  de  Caumonl,  Ba//e/ln  moiiMm«nra/,  août  1888. 
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DRALBS,  Cimetières,  Chapelles,  Cryptes,  ARCHITECTURE    MIIiTAIRE   telle   qt^ 

ÉGLISES ,  Oratoires,  etc.  celle  des  fortifications,  des  châteaux  forts. 

Comme  ouvrages  plus  spéciaux  sur  ce  forteresses,  des  portes  et  ponts-levis,  des 
l^enre  d^architecture ,  nous  signalerons  en  camps,  bastions,  tourelles,  tours,  rem- 
France  celui  de  M.  de  Caumont,  intitulé  :  parts,  etc.  Voir  à  tous  ces  noms,  ainsi  que 
Cours  d'antiquités  monumentales,  4*  partie,  la  partie  de  l'ouvrage  do  d'Agincourt,  sec- 
avec  planches.  tion  consacrée  à  Parchitecture  militaire,  et 

Celui  de  M.  Tabbé  Bourassé,  intitulé  :  de  principalement  la  pi.  lui. 

V Architecture  chrétienne,  etc.,  i  vol.  in-S*",  Le  traité  spécial  de  H.  de  Caumont  sur 

qui  est  une  espèce  de  résumé  de  celui  de  ce  genre  d'architecture.  Voir  la  5«  partie 

M.  de  Caumont.  de  son  Cours  d'antiquités  monumentales  et 

Le  Manuel  des  connaissances^utiles  aux  V Atlas  qui  s'y  rattache, 

ecclésiastiques  dans  la  construction  et  répa-  Mémoires  sur  l'architecture  militaire,  par 

ration  des  églises,  chapelles,  pour  servir  de  M.  Mérimée,  publiés  dans  les  instructions 

suite  au  jRituel  de  Belay,  1  vol.  in-i2.  du  Comité  des  arts  et  monuments;  IViris, 

Celui  de  M.  L.  Batissier,  Eléments  â^ar-  4843, 1  vol.  in-4'' avec  des  spécimens. 

chéologie  nationale^  etc.,  i  vol.  in-i8  avec  L'ouvrage  intitulé  :  Falio   libro  conti^ 

planches-  Paris,  1843,  voir  p.  343  et  suiv.  nente  appertinente  a  capitanei ,  ritenere  et 

Celui  de  M.  Ramée,  Manuel  de  l'histoire  fortificare  una  citta,  etc.,  par  P.  Raveno,  k 

de  l'architecture,  etc.,  2  vol.  in-12;  Paris,  Venise,  i  vol.  in-8*»,  avec  planches,  1550. 

1843,  avec  planches.  L'ouvragé  de  Baracio,  in-4*',  1572,  avec 

Mémoire  de  M.  Albert  Lenoir,  architecte,  planches, 
intitulé  :  Monuments  fuces.  Civilisation  chré^ 

tienne  (instruction  du  Comité  des  arts  et  ARCHITECTURE  BYZANTINE.  —  Est Tob- 

monuments),  in-4'*,  avec  planches  dans  le  jet  de  divers  ouvrages  spéciaux  parmi  les- 

texte.  quels  nous  citerons  Y  Histoire  de  Tarchiiec- 

ï^e  bel  ouvrage  de  M.  Boisserée,  intitulé  :  ture  byzantine,  par  M.  Alb.  Lenoir,  jRevue  gé^ 

Les  trois  âges  de  l'architecture  religieuse  nérale  de  l'architecture,  t.  ï,  1840,  p.  7  à  75. 

en  Allemagne  prouvés  par  l'église  cathé-  Celui  inlUiûé  :  Monuments  anciens  et  mo^ 

drale  de  Jlatisbonne,  Sainte  Jacques,  Sainte  demes,  par  Jules  Gailhabaud,  voir  les  livrai- 

Emmeran,  etc.,  1  vol.  in-folio,  dont  les  sons  8,  9,  20,  22,  31 . 
planches  sont  d'une  exécution  parfaite. 

Pour  l'Allemagne,  l'Angleterre,  l'Italie,  ARCHITECTURE  ROMANO- BYZANTINE, 

la  Norwége,  la  Suède,  etc.,  voir  aux  noms  Voir  au  mot  Rom  a  no-byzantin,  et  aux  noms 

de  chacun  des  pays.  M.  de  Caumont  cite  Bonn,  Saint- Emmeran,  Saint  -  Jacques  de 

plusieurs  ouvrages  dans  son  Cours  éPanti-  Ratisbonne,  Toscanella,  Saint -Vital,  etc. 

Îuités  monumentales,  p.  8  et  suiv.  Voir  aussi  . 

I.  Batissier,  cité  ci-dessus,  p.  575,578,  580.  ARCHITECTURE  FUNÈBRE  (1).  —  Celle 

consacrée  à  l'érection  des  monuments  funé- 

ARCHITECTURE  CIVILE.  —  Savoir  :  celle  raires  a  produit  des  chefs-d'œuvre  in<:on- 

des  arcs  de  triomphe,  des  châteaux,  palais,  testables.    Nous   en    signalons   un  grand 

hôtels  de  ville,  ponts,  portes  de  ville,  tom-  nombre  aux  mots  Funérailles,  Mausolébs, 

beaux,  hôpitaux,  fontaines  publiques,  chan-  Tombeaux,  etc. 

celleries,  tribunaux,  prisons,  escaliers,  etc.  Les  tombeaux  des  papes,  ceux  des  grands 

Voir  à  tous  ces  roots.  hommes  publiés  par  Boxhornius.  Ceux  de 

M.  Albert  Lenoir  a  fait  un  résumé  histo-  Palerme,  de  Carbonara,  de  la  Toscane;  des 

rique  sur  ce  genre  d'architecture  publié  églises  d'Angleterre  et  de  France;  ceux  de 

dans  le   Magasin  pittoresque,   19*  vol.,  Dagobert,  de  François P%  de  Louis XH  ,  du 

p.  225,277,  278  et  suiv.  Cette  dissertation  cardinal  d'Amboise;  de  l'édise  de  Broo, 

est  accompagnée  de   quelques  spécimens  des  Montmorency,  du  maréchal  de  Brèze,  à 

remarquables  de  l'architecture  civile  à  ses  Rouen,  etc.  ;  sont  tous  célèbres.  Voir  à  tous 

diverses  époques.  ces  noms. 

Les  instructions  du  Comité  des  arts  et 

monuments  renferment   un  mémoire  sur  ARCHITRAVES  (2).  —  Tableau  compara- 

l'architecture  civile  en  France,  rédigé  par  tif  des  architraves  à  ai  verses  époques  de  l'ar- 

MM.  Vi tel  et  Albert  Lenoir,  avec  plancnes  chitecture,  d'Agincourt,  Histoire  de  Part 

in-4'»;  Paris,  18i3.  (Architecture)^  pi.  lxv,  n*»  18,  et  p.  69  du 

(1)  Co  genre  d'archilccture  peut  à  la  rigueur  se  (2)  Pour  les  dénnilions   Uiéoriques  do  ces   mois 

conrondre  avec  celle  dite  civile,  mais  elle  raérile  ce-  voir  Millin,  Diciiofmaire  des  betaix-ans  ci  tous  les 

pendant  une  indication  spéciale.  dictionnaires  d'architecture. 
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texte.  Sealpiare,  pi.  xxvi  do  même  ou*  d^artillerle  de  Paris,  Hadrid;  celui  de  la 

vrage.  Tour  de  Londres.  Voir  Armures,  Musée  d^ar- 

Ëxemples  de  la  suppression  de  ce  mem-  tillerie  ,  Tour  de  Londres,  etc.  (2). 

hre  d^acchitecture ,  o'Agincourt ,  pi.  lxv,  Voir  aussi  les  sceaux  représentant  des 

D"  15, 16,  i  7.  cayaliers,  verbo  Sceaux. 

Voir  aussi  Pugin ,  dans  ses  divers  ouvra- 
ges sur  Tarchitecture  gothique;  M.  de  Cau-  ARCS.  —  Arme  de  guerre,  de  chasse,  de 
mont.  Cours  d'antiquités ,  eic. i  et  tous  les  jeu,  etc. 

ouvrages    cités   sur   Tarchitecture  gotbi-  Un  très-ancien  bas -relief  des  catacombes, 

que.  représentant  le  martyre  de  saint  Sébastien , 

Millin,  dans  le  1"  volume  de  son  Foyage  offre    plusieurs  hommes  qui   se   servent 

dans  le  Milanais,  p.  108,  cite  Tarchitrave  d'arcs.  Aringhi,  Homa  sabterranea,  t.  U 

delà  porte  de  Téglise  de  Saint -Celse  (vers  p.   154;    d'Agincourt,    Histoire  de    Var 

le  XI*  ou  xir  siècle),  comme  représentant  le  (  Sculpture)^  pi.  vin,  n°  11 . 

martyre  du  saint  en  question.  Cette  archi-  Tableau    du    même  sujet ,    xv*  siècle , 

U^ve  si  importante  est  gravée  dans  Pou-  Etrariapittrice,  1. 1,  pi.  xxiv,  étude  des  ti- 

vrige  de  Giulini ,  Memorie  di  citta  di  Mi'  reurs,  pf.  xxv. 

lano,  12  vol.  in-4'',  t.  U,  p.  444.  Voir  aussi  les  diverses  collections  que 

nous  citons,  aux  mots  Armes  de  guerre. 

ARCHIVES  (1).  -  Palais  des  archives  à  Arc  à  deux  cordes.  Miniature  d'un  ma- 

Milan,  xiu*  et  xiv*  siècles;  Uoj^e y  Histoire  nuscrit  du  xiv*  siècle;  Willemin ,  A/o/iom. 

de  l'architecture,  pi.  Lvi.  inéd,,  1. 1,  pi.  cxxxii. 

Voir  encore  les  mots  Chasse,  Jeux,  et 

ARCHIVOLTES.  —  Exemples  de  remploi  Archers. 
des  archivoltes  aux  diverses  époques  de 

Tarchi lecture,  d'Agincourt,  Histoire  de  Part  ARCS-BOUTANTS  ou  BUTANTS  (3).  —  De 

(ArehiUcture)^  pi.  xi,  n-  20,  du  iir  au  iV  l'architecture  romane,  gothique,  etc.  Voir 

siècle;  pi.  XXIII,  n«*  1,  5.  vers  les  W  et  xii«  |es  exemples  donnés  par  M.  Alb.  Lenoir, 

siècles;  pi.  xxiv,  n*  7,  pi.  xlviii,  n-»  5,  du  Instruction  du  comité  des  arts  et  monu- 

XIV  au  xv  siècle;  pi.  l  ,  n»»  12 ,  14 ;  pi.  u,  ments,  ^  partie,  p.  59,  60  à  6(5. 

n-3,14;  pi.  Lxx,n«  33.  Arcs-bouUnU    des    églises  d'Amiens, 

AVillemîn,  Afoimm.  f/i^.,  1. 1,  pL  xxxiii,  d'Auxerre,  de  Reims,  du  Palais  de  Jus- 

XXXV,  xLVii,  XLVIII,  Liv,  Lxxxi ,  Lxxxii ,  ticc.  à  Roucu ,  de  Téglise  Saint -Maclou, 

cxxi.  de  réglise  de  Strasbourg  ,  de  la  cathé- 

Hémoire  d'Albert  Lenoir, /it«<rocf/o/i do  drale   d'Orléans,    du   dôme  de  Milan,  de 

comité  des  arts,^'t  partie,  p.  49.  la  cathédrale  de  Cologne.  Voir  à  tous  ces 

L.  Batissicr,  Eléments  d'archéologie  natiO'  noms, 

aaie^  in-18.  Voir  toutes  les  indications  de  la  De  la  clôture   de  chapelle  funèbre  de 

table,  p.  599,  Paris,  1 843.                .  Henri  VU,  à  Westminster,  xvr  siècle,  Pugin, 

1).  Ramée,  Manuel  de  V histoire  de  Par-  Spécimen  of  gothic  architecture,    in -4'», 

chitecture,  2  voL,  Paris,  1842.  Voir  k  la  pi.  lxv  et  lxiii.  Les  planches  sont  toutes  nu- 

^^^e.  mérotées  en  double. Voir  toutes  les  planches 

Moyen  âge  pittoresque  et  monumental,  pu- 

ARÇONS  DE  SELLES.  —  L'on  voit  des  bliées  à  Pans,  chez  Hauser. 
arçons  sur  les  bas-reliefs  de  la  colonne 

tbéodosienne,  monument  du  iv  siècle.  Voir  ARCS  DE  TRIOMPHE  (4).  —  D'Antinoé 

les  gravures  de  ce  monument  au  Cabinet  ou  d'Anlinopolis,  mélangé  de  style  antique 

des  estampes,  à  Paris,  et  dans  toutes  les  et  gothique.  D'Agincourt  le  donne  d'après 

grandes  coliecUons   publiques.  Voir  Co-  Montfaucon   (5},  Architecture,  pi.  xlvi  , 

LOSKES.                                                     ^  n°  52. 

Willemln  en  donne  quelques  exemples  Celui  qui  est  élevé  au-dessus  du  tombeau 

curieux.  Voir  surtout  la  pi.  Lxxiii,  1. 1  de  ses  d'un  visir  indien;  architecture  mélangée 

Mottum.  inéd.,  français  et  autres;  les  musées  d'ogive  et  de  mauresque  ;  d'Agincourt,  ^r- 

(I)  Sur  ceue  maciére  imporUnte,  voir  l'excellent  Court  d'amiquUés  monumentales  de  M.  de  CaumoDl, 

«apport  fait  au  roi  sur  les  archives  départementales  4«>  partie,  p.  237,  238,  294  et  son  atlas. 

«  communalf^,  depuis  leur  origine,  etc.,  im|>rimerie  (4)  Sur  rorigine  des  arcs  de  triomphe ,  voir  Fabri- 

pjale;  Paris,  I84i ,    signé  Ducbâtel,  ministre  de  c'iusj  Bibliotheca  antiquaria,  rerbo  Arcus  triumphalis, 

I  intérieur.           .   ,    „  MiW'in,  Dictionnaire  des  beaux-arts,  Zvolin'b*.  Une 

.  (2)  L  onvrage  de  L  B.  Carré  intitulé  :  la  Panoplie  ,  donne  aucun  renseignement  sur  ce  genre  de  mona- 

iBH*;  voir  k  la  table  des  matières.  ment  k  Tépoque  du  moyen  Age. 

(3)  Nommés  aussi  cootre-forts  ;  voir  k  ce  sujet  le  (5)  Supp1émenlArilfili9uiréexp/<9U^,t.lII,pl.  lit. 
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chiteeture,  pi.  xlvi,  n*"  37;  allribné  an  Voir  ansâi  les  planches  de  quelques  au- 

XV*  siècle,  environ  (l).  très  ouvrages  de  Pugin  et  tous  ceux  cités  au 

Arc  triomphal  de  Peropereur  Maximi-  mot  Akchitectitre. 

lien  P'  d'Autriche,  Tempereur  d'Allemagne.  L.  Batissier,  Eléments  é^archéologie  natio- 

Grande  composition  gravée  de  1515  à  1599,  naU,  in-lâ,  p.  4i0. 

par  divers  graveurs  en  bois,  dont  le  princi-  La  3*  partie  d'un  ouvrage  de  Pugin ,  inli- 

Bal  est  Jér.Resch,d'après  les  dessins  d^Albert  tulé  :  Forming  to  the  aèove  but  eitker  may 

urer,  et  les  idées  de  Maximilien.  Plus  de  be  (on  by)  had  separately,  etc.,  accompa- 

40  planches  in^olio,  formant  un  grand  ta-  gné  de  40  planches  supérieurement  gravées, 

bleau  de  10  à  12  pieds  de  haut.  On  y  trouve  où  Ton  trouve  tous  les  genres  de  coupes  de 

une  foule  de  Ggures,  de  sujets,  de  batailles,  pierre,  propres  à  l'architecture  gothique 
des  animaux,  des  oiseaux,  des  plantes,  des 

allégories ,  des  généalogies ,  des  armes,  des  ARCULA.  —  Sorte  de  châsse  publiée  dans 

armures,  etc.,  groupés  et  accompagnés  de  l'ouvrage  de  Gér.  Molanus.  Lipsonographia 

légendes  allemandes  qui  en  donnent  l'expli-  9wc  thesanrus  reliqniarnm  electoris  BroM' 

cation;  4  vol.  in-folio,  publié  à  Vienne,  en  wico-Luneburgemis,  edilio  4%  in-4'»,  1783, 

1799.    L'exemplaire    de    la    Bibliothèque  Hanov.,  autore  Gerardo  Molano  (2).  Voir  la 

royale  de  Paris,  département  des  estampes,  pi.  x  ;  ce  monument  est  du  xii*  siècle, 
ne  serait  pas  complet,  d'après  les  indica- 

lions  données  en  irancais  en  tète  de  la  col-  AREGONDE.  —  Mère  de  CloUire ,  vi*  sîè- 

lection  des  planches.  Voir,  au  reste,  sur  cle,  figure  en  pied;  Atlas  du  3*  volume  des 

cette  publication  colossale,  la  dissertation  dd  Costumes  français,  publiés  par  Maillot  et 

M.  deMurr,  dans  le  2*  volume  du /oomaf  Martin,  pi,  m,  n«  8.  Ils  n'mdiquent  pas 

de  Vhlsiolre  de  l'art.  Voir  aussi  aux  indica-  l'origine  de  ces  monuments.  Nous  avons 

lions  suivantes  :  Arnoul  (saint),  saint  suaire,  quelque  doute  sur  leur  authenticité, 

trésor,  tailleurs  de  pierre,  drapeaux,  parcs  . 

d'artillerie,  saint  Léopold,  trophées  d'armes,  ARETES  DE  POISSON.  —  Construction  de 

cosses  de  pois,  griffons,  sirènes ,  église ,  reli-  c©  nom.  Du  Carel  en  offre  quelques  exemples 

quaire.  trésor  de  la  chapelle,  etc.  <i«ns  ses  Antlqaités  anglo-normandes,  1. 1 , 

Dibdin,  dans  le  1"  volume  de  son  Bibllo-  pL  xxvm,  n*»  71,  75,  74,  p.  151  (3). 
graphical  decameron,  donne  le  fae^stmtle 

d'une  des  gravures  de  cette  composition  ({ui  AREZZO  (Toscane).  —  Église  S«flnt-Jean- 

représente  un  beau  costume  de  guerrier.  Baptiste,  du  xii*  siècle.  Vue  extérieure  et 

Voir  la  planche,  p.  207,  et  quelques  détails  intérieure.  Fiagglo  pittor.  délia  Toscana, 

sur  cette  belle  gravure.  in-folio,  de  Jac.  Ant.  Fratelli  Terrini,  t.  III, 

Celui  élevé  à  Naples  en  l'honneur  d'Al-  planches ,  p.  55, 57. 

phonse  d'Aragon ,  xv*  siède,  d'Agincourt,  Pour  les  autres  monuments  de  cette  ville, 

Architectare,  pi.  lui;  d'après  Summonte,  voir  la  grande  Topographie  de  l* Italie,  en 

Jfistor,  di  citta  Napoli,  plus  de  80  vol.  in^olio,  au  Cabinet  des  es- 

Les  médailles  de  papes  offrent  quelques  tampes  de  Paris, 
rares  exemples  d'arcs  ae  triomphe ,  mais  ce  Monnaies  d'Arezzo,  au  moyen  âge,  Mura- 
son  t  plutôt  des  eor-voto  que  des  monuments  tori,  Antiquitates  Italiœ  medii  cevi,  t.  11, 
proprement  dits,  aussi  ne  les  désignons-  p  664. 

nous  pas  en  particulier,  mais  comme  signes  ARGATA  (Ordre  de  V  —  ou  du  Dévidoir), 

ou  emblèmes  des  travaux  publics  dus  à  —  A  Naples,  au  xv  siècle,  Ordres  militaires 

l'administration  pontificale.  Voir  les  plan-  et  religieux,  Schoonebek,  t.  II,  p.  218 , 

ches  publiées  par  Ciaconius,  Acta  et  res  pi.  lxxvii. 
gestœ  pontifleum,  etc. 

ARGENTARIUS.  —  On  trouve  dans  les 

ARCS  EN  TIERS-POINT,  et  autres.  —  Ta-  Acta  sanctorum  des  Bollandistes  diverses 

bleau  comparatif  des  divers  systèmes  de  con-  figures  de  ce  genre  de  fonction  au  xiii'  siè- 

stniction  des  voûtes  en  arcs,  d'Agincourt,  de.  Elles  sont  tirées  du  beau  manuscrit  in- 

Architecture,  pi.  lxxi,  et  tous  les  détails  qui  titulé  Leges  palatinœ,  appartenant  aux  re- 

s^y  rattachent.  ligieux,  et  publié  par  eux.  On  y  voit  donc 

(j)  Hodges ,  Recueil  d*anilquilés  publié  en  Angle-  apparlenani  à  M.  Desnoyers,  bibliothécaire  du  Jardin 

terre;  Londres.  des  Plantes  el  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes, 

(2)  C'est  au  célèbre  Leibnitz  que  Ton  est  redevable  on  voit  une  ancienne  église  depuis  longtemus  en 
de  connaître  le  véritable  nom  de  l'auteur  de  la  Lipso-'  ruines,  dont  quelques  parties  de  fortes  murailles  or- 
nofiraptUa.  Voir  Prœf,  sive  introd.  icriptor,  rerum  frent  un  exemple  de  ce  genre  de  construction^  mais 
Bnimwie,,U  11,  n*  9,  p.  ii.  nous  n'en  connaissons  pas  do  dessin.  L.  Batissier, 

(3)  A  Montmorency,  prés  Paris,  dans  une  propriété  Blànentt  d'archéologie,  in-i8,  p.  4i6. 
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trois  personnages  nommés,  i^  VArgentariuâ  Monnaies  de  oeite  ville,  pnbliées  par  Mu- 

regis (1).  Voirla  planche  page  10,  mois  de  raton,  Antiqaitates  Italiœ  medii <Bvi,  t.  Il, 

juin,  l.  III  (ML  sanctor.)^  n»  6;  2**  Argen^  p.  664. 
taHui  coqvûnm  régis,  ib,,  n"*  14  (2)  ;  S""  ^r- 

geiUarias  domesUcorum,  ib.,  n**  14  (5).  ARISTIDE  (Saint).  —  Figure  debout  du 

philosophe  chrétien,  mosaïque  de  Ravenne. 

ARGENTERIE.  —  Vaisselle  et  toute  es-  Bianchini ,  Demonsir,   Mstor.  eecUs.   ta' 

pèce  d'objets  qui  s'y   rattachent  pour  le  b^la  m,  iœeuU  secandi,  n*"  8. 
serTice  de  la  table  ou  de  la  toilette.  Wille- 

min,  AfoMm.  inéd.,  1. 1 ,  pi.  cxlviii  ;  t.  II ,  ARISTOTE  (5).  —  La  miniature  d'un  ma- 

pi.  CCI,  ccii,  ccTUi,  ccLxxxix.  nuscrit  du  xv*  siècle  représente  le  philoso- 

Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II,  phe  grec  assis ,  écrivant  son  Traité  des  ani^ 

pi.  ccLiv,  offrant  une  table  couverte  de  di-  maux.  On  y  voit  divers  objets  imités  de 

Terses  pièces  d'argenterie  (xv*  siècle).  Les  l'antique,  reproduite  avec  le  goût  et  les 

planches  de  V Atlas  et  de  V Album  des  carte  idées  du  xv*  siècle.  D'Agincourt,  Peinture, 

m  moyen  dae,  par  M.  du  Sommerard,  et  pL  lxxvi,  n<*  2. 

qui  se  rattachent  au  chapitre  XVII,  qui,  du  Traduction  (la)  du   Traité  d^Aristote, 

reste,  est  fort  peu  riche  en  monuments  de  ce  présentée  au  roi  Charles  VI,  |)ar  Nicolas 

genre.  Oresme.  Miniature  du  manuscrit  de  l'on- 

La  Collection  d^objets  â^art  au   moyen  vrage  à  la  Bibliothèque  de  Rouen  (6),  et  pu- 

àge,  publiée  par  Mlle  Caroline  Naudet,  à  bliée  par  Montfaucon.  Monuments  de  la 

Fins.  36  feuilles  in^olio,  sans  autre  texte  monarchie  fremçcUse,  t.  III,  pi.  vu,  p.  32, 

Que  rindication  des  objets  et  leur  époque,  et  le  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

Cette  publication  est  généralement   bien  t.  1,  pi.  cxxvi. 

exécutée,  et  offre  quelques  spécimens  de  ce  Le  lay  d'Aristote,  ou  ce  philosophe  traî- 

Reore.  Voir  au  mot  Ohfévrerie  et  Vaissblle  nant  uqe  courtisane.   Sculpture  en  bois 

le  complément  de  cet  article.  des  Stalles  de  Rouen,  pi.  i  de  la  Description 

de  ces  Stalles,  par  Langlois,  in-S*",  n""  9, 

,  ARGENTIERS  (4),  ou  fabricants  de  vases,  p.  93.  Sculpture  en  ivoire  du  même  sujet, 

iostrumeilts,  bijoux,  vaisselle,  et  autres  ob-  publiée  par  Montfaucon,  Antiquité  eœpli' 

jets  d'or  et  d'argent.  quée,  t.  III,  2*  partie,  pi.  cxiv,  p.  356. 

Voir  Touvrage  de  Jost'^Amon ,  de  Artibuê  A  l'église  primatiale  de  Saint-Jean ,  à 

iUiberalibus  et  mechanicis ,  in-12 ,  et  les  Lyon,  se  trouve  sur  la  façade  principale  un 

planches  représentant  des  fabricants  argen-  bas-relief  du  xiv*  siècle,  d'une  sculpture  ad- 

tiers,  planches  des  pages  15,  56.  mirable,  et  qui  représente  le  lay  a'Aristote 

Voir  aussi  aux  noms  Éloi  (Saint),  Bemb-  d'une  manière  remarquable,  et  supérieure 

niwTO  Celluni.  Orfèvrerie.  à  toutes  les  représentations  qu'on  en  con« 

naît;  ce  bas-relief  est  gravé  dans  le  l*'  vo- 

ARIBERTUS,  évéçiue.  —  Représenté  de-  lume  de  la  Bévue  générale  de  l'architecture 

bout, tenant  uneéglise, et placésurunebarre  et  des  travaux  publics^  dirigée  par  Daly  , 

<le  fer  fixée  par  deux  grands  clous.  Acla  architecte,  in-4'',  p.  394. 

io/ictorum  des  Bollandistes,  mois  de  juin,  Autre  sculpture  du  même  sujet  au  châ- 

1-  VIII,  planche  de  la  page  74.  Cette  figure  teau  de  Gaillon,  même  volume,  page  396. 

est  sculptée  sur  un  diptyque,  vers  le  xr  siè-  Ces  deux  planches  sont  accompagnées  d'un 

de ,  et  qui  existait  au  trésor  de  la  cathé-  travail  très-curieux  de  M.  Fr.  de  Guilhermv,^ 

<inle  de  Milan.  sur  l'introduction  des  fabliaux  dans  la  dé- 
coration des  églises  au  moyen  âge. 

ARIMINI  (  viUe  dltalie).  —  Pour  les  mo- 

numenu  modernes  do  cette  ville,  voir  le  ARITHMETICA,  ARITHMÉTIQUE.  —  Fi- 

No9.  thesaur.  Italiœ,  in-folio  de  Blaeu,  gure  allégorique  de   cette  science,    telle 

ila  table  des  planches.  qu'elle  est  représentée  dans  un  tableau  syt» 

fi)  D'après  les  glossaires,  cette  charge  serait  celle  imaiUeursde  Limogeê,  in-80;  Poitiers,  184S,  on  le 

joi  avait  la  garde  de  la  vaisselle  do  roif  des  nappes,  S*  vol.  des  Mémoiret  de  la  ioéUié  de»  antiquaire»  de 

<KS  vases  d'or,  d'argent,  dont  il  devait  rendre  compte  C0ue»i.  avec  9  planches  bien  exécutées, 

•n  camerlingae.  iS)  Il  est  presque  inutile  d'avertir  que  ce  n'est  pas 

(2}  D'aprà  les  mêmes,  oe  serait  l'argentier  do  roi,  comme  personnagede  l'antiquité  que  nous  citons  cette 

ircMrier,  l'examinateur  des  comptes,  le  changeur,  etc.  figure,  mais  bien  comme  composition  de  peinture 

(S)  Le  préposé  aux  domestiques  du  palais,  à  ceux  d'un  artiste  du  moyen  âge  qui  sous  la  figure  d'Aria- 

de  l'office  ou  cuisine  et  chaigé  de  les  payer.  tôle,  nous  off^  le  costume  des  savants  de  loa  iMop» 

(4)  .Sur  les  argentiers  an  moyen  égc  et  leurs  œu'  et  les  objets  d'étude  de  son  époque. 

vrei,voir  l'excellent  ouvrage  de  M.  l'abbé  Texier,  {6)  Sous  le  n*  i,  lettre  i. 
c«é  d'àoriat,  intitulé  :  fiasoi  sur  les  argentier»  et 
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témaUque  des  sciences,  tiré  de  VHortas  de-  remarqaables  sont  :  Les  Foyagesen  France, 

/iciarain  (1),  manuscrit  célèbre  de  l'abbesse  par  La  Borde  et  Gnétard,  42  vol.  in-folio 

Herrade  de  Landsberg  (du  xn"  siècle  envi-  dans  toutes  les  bibliothèques    publiques, 

ron),  publié  par  Engelhart,  \  vol.  in-folio  Voir  le  t.  II,  pi.  n«4. 

Slat,  pi.  VIII.  Cette  6gure  tient  une  espèce  hei&  MonnmenU  de  la  France,  par  Alexan- 

e  chapelet  à  grains  ou  olives,  enfilés  deux  dre  de  I^  Borde,  2  vol.  in-folio, 

fois  (â)  dans  leur  épaisseur.  Cette  figure  est  On  y  voit  la  tour  Roland,  xi*  ou  xii*  siè- 

remarquable.  Ou  en  trouve  une  gravure  cle,  t.  I ,  pi.  lxxxi  ,  et  le  magnifique  cloi* 

assez  bien  faite  dans  le  volume  49*  des  trede  la  cathédrale,  un  des  plus  impor- 

Annales  de  philosophie  chrétienne,  p.  54.  tants  monuments  du  style  byzantin  (5)  que 

Autre  tirée  du  liyre  Margaarita  philoso-  possède  la  France,  t.  lï,  pi.  cxxiii.  Cette 

phia  nova,  folio  90.  Pour  le  détail  de  ce  planche  est  gravée  avec  le  plus  grand  soin, 

livre,  voir  Philosophia.  Les  détail  de  la  cathédrale  et  du  cloître 

L^on  trouve  encore  une  curieuse  figure  ds  sont  publiés  par  M.  Chapuis,  Collection  des 

Parithmétique  (3)  dans  une  suite  de  pièces  cathédrales  françaises,  voir  Arles,  ainsi  que 

représentant  les  sciences,   composées  par  dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  lx, 

Francs-Floris,  peintre  du  xvr  siècle.  Voir  xcii  (6)  etcxv. 


Le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  lix,  donne 
un  détail  curieux  des  travées  de  Saint-Tro- 
phime. 

La  façade  de  la  cathédrale  a  été  aussi 


son  œuvre  et  celles  de  ses  graveurs  les  plus 
ordinaires. 

Le  Jeu  éParithmétiaue,  ouvrage  de  1442, 
avec  planches  en  bois.  Dibdin,  Bibliotheca 

spenceriana,  i\*  pi.,  p.  4,  en  reproduit  une  donnée  au  trait  dans  VMlas  des  arts  en 

ou  deux  assez  curieuses.  France,  par  Alex.  Lenoir,  i  vol.  in-folio. 

Figure  allégorique  de  cette  science,  peinte  pi.  xv,  et  dans  V Album  du  Sommerard, 

Par  le  Pinturrichio,  reproduite  par  Érasme  pi.  ii  de  la  6'  série,  belle  lithographie  de 

istolesi,  dans  sa  Description  au  Fatican,  M.  Victor  Petit.  Voir  aussi  la  Grande  topo- 

il  Faticanà  descritto,  etc.,  in-folio,  t.  m,  graphie  en  250  vol.  in-^olio,  classée  par  dé* 

pi.  XLiii.  partements,  au  Cabinet  des  estampes,  à 

Paris,  volumes  des  départements  de  Vau- 

ARIUS.  —  La  condamnation  de  ce  célèbre  cluse,  des  Bouches-du-Rhône,  des  Basses- 

hérésiaraue,  par  le  premier  concile  de  Nicée,  Alpes  et  du  Var  qui  représentent  Pancienne 

est  représentée  sur  un  triptyque  du  Bas-  Provence. 

Empire  (xiii*  siècle  environ;,  publiée  par  Etudes  archéologiques  et  historiques  sur 

d^Agincourt,  Histoire  de  Vart,  Peinture,  Arles,  avec  figures,  par  Estrangin,  à  Arles, 

pi.  xci,  n"»  7.  in-8"  avec  Quelques  planches. 

Mort  d*Arius  dans  les  latrines.  Miniature  Sceaux  d^évéques  ou  archevêques,  cha- 

du  ménoloçe  greco-moscôrum ,  publié  par  pitres,  etc..  Trésor  de  numismatique,  sceaux 

les  Bollandistes,  Acta  sanctorum,  mois  de  des  communes,  pi.  xxi,  n*"!  à  3. 
mai,  1. 1,  pi.  de  la  page  35.  Les  détails  de  ce 

tableau  sont  assez  curieux,  et  c'est  peut-être  ARMAGNAC  fBemard  d').  —  Figure  à 

le  seul  tableau  qui  existe  de  ce  sujet.  cheval  du  connétable  de  ce  nom,  sous  Char- 
les Vll^  Monuments  de  la  monarchie  fran^ 

ARLES  (Ville  d')  (4).  —  Les  monuments  çaise,  t.  Il,  pi.  clxxv,  et  le  Trésor  de  la 

de  cette  ville,  qui  fut  capitale  du  royaume  couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxiv. 
de  ce  nom,  pendant  quelques  siècles,  sont 

publiés  dans  divers  ouvrages  dont  les  plus  ARMAGNACS   (les)   (7).  —  Sceaux  â^ 


'0  An  inot  Horiuê  deliclarum  ou  Sciences,  nous 
doonerons  les  détails  qui  se  rattachent  h  l'origine  et 
â  rintéréi  que  prëscule  ce  manuscrit  sous  les  points 
de  vue  calligraphique  et  scieniiflque. 

{"i  M  Cahier,  dans  la  savante  dissertation  où  il  a 
rendu  compte  de  ce  manuscrit  (  Aftnales  de  philoi. 
chrétienne,  t.  XIX,  p.  &i\  dit  que  ce  chapelet  est 
formé  de  grains  nnirs  et  blancs  et  il  nous  semblerait 
sauf  erreur,  que  les  grains  blancs  ne  sont  autre  chose 
que  le  vide  formé  par  les  deux  fils  qui  servent  à 
maintenir  et  faire  couler  les  grains  noirs. 

(3)  Cette  figure  allégorique  de  l'arithmétique  est 
souvent  confondue  avec  celle  des  mathématiques  et 
de  la  géométrie.  Voir  les  mots  Gbométrib  et  Mathb- 

MATIQDBS. 

(4)  Outre  les  ouvrages  que  nous  citons  plus  parti- 
culiéremeui  à  cause  des  planches,  voir  aussi  tous 


ceui  qui  sont  désignés  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Mé- 
thode pour  étudier  V histoire ,  in-4%  l.  111 ,  p  242. 
Seguin,  Antiquités  d'Arles,  in-4*,  1687.  Description  de 
l'église  d^ Arles,  par  d'Estrangin,  i  vol.  in-8''.  r>iout 
ignorons  s'il  renferme  des  planches. 

(5)  Ce  monument  est  un  exemple  parfait  du  style 
byzantin,  i'*  époque,  suivant  quelques  auteurs,  ou  d» 
xir  siècle.  Voir  les  textes  des  ouvrages  cités  ci- 
dessus. 

(6)  On  V  voit  un  exemple  de  l'emploi  bixarrededeox 
colonnes  lormant  un  X  a  croisillons  courbés. 

(7)  Pour  connaître  le  caractère  et  l'influence  de  cette 
maison  sous  les  règnes  de  Charles  V.  VI  et  VII,  voir 
YHist.  des  ducs  de  Bourgogne,  par  D.  Plancher,  et  celle 
par  M.  de  Barante,  t.  Jl\  t.  III ,  t.  IV,  VI,  VII,  IX. 
Voir  les  détails  à  la  table  des  matières  que  nous  avons 
rod  igée  pour  la  s*  édition ,  la  seule  qui  soit  complète. 
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ooelques  seigneurs  de  cette  famille.  Trésor  ARMÉNIE ,  église   da  couvent  dit  des 

ae  la  numismatique  {Feudataires)^  1  vol.  Trois-Églises.  —  Construction  du  xii*  ou 

in^oiio,  pi.  XXXI,  n*"  5.  xiii*  siècle,  mais  d'un  caractère  tout  parti- 
culier. Cette  église  qui  est  à  Ecmiazzin  (5), 

ARMARIUM   LIBRORUM.   —  Espèce  de  se  trouve  gravée  dans  un  Foyage  en  Perse 

corps  de  bibliothèque  dont  on  trouve  des  de  Chardin,  t.  I,  p.  214.  Une  deuxième 

gravures  en  bois  assez  curieuses  dans  la  No-  planche  du  même  volume  offre  le  dévelop- 

tUia  dignitatam  imperii  (1) ,  de  Guido  Pan-  pement  de  cet  édifice  dans  sa  longueur, 

droli.  Ces  meubles  sont  composés  à  Tépo-  Le  Foyage  en  Arménie  et  autres  lieux, 

qae  et  dans  le  goût  de  la  renaissance.  Voir  par  M.  Dubois  de  Monlpereux ,  en  5  vol. 

les  pi.  ccLiii,  ccLïv.  Quelques-uns  des  objets  in-8°  avec  atlas,  renferme  quelques  plan- 

représentés  sur  ces  planches  sont  repro-  ches  à  consulter  sur  les  monumenU  chré- 

doits  dans  Fouvrage  de  Ciampini ,  Fêtera  tiens  de  ce  pays.  Celles  de  Touvrage  de 

A/owirnen^a,  l.l,  pi.  xxxvn,  n*-2et4,  mais  M.  Texier  (Charles),  intitulé:  La  Perse, 

Varmarium  n'y  est  pas,  l'Arménie  et  la  Mésopotamie,  i  vol.  in-fol.. 


à  Paris,  chez  Didot,  frères.  La  magnifique 


eorresi 
roi 

m  ses  armes  et  de  les  tenir  en  état,  est  re-  Arabes'  en  fer^à  che'val .  'Ce  monument  est 

présentée  dans  une  des  miniatures  du  ma-  publié  en  entier  pour  la  première  fois  dans 

noscril  déjà  cité,  Leges  palatinœ,  publié  le  4-  volume  de  la  Bévue  générale  de  i'ar- 

par  les  Bollandistes,  dans  leurs  Acta  sancto-  chitecture,  par  M.  César  Daly.  Voir  les  pi.  m, 

rum,  mois  de  juin,  t.  III,  figure  de  la  p.  27,  iv,  v,  vi  et  suiv.  et  p.  97  et  suiv.^du  texte. 

"^'^^  •  Pour  le  costume  et  la  liturgie  des  chré- 

L  Armator  régis  pourrait  peut-être  repré-  tiens  de  ce  pays,  voir  Touvrage  du  père  1^ 

semer  ce  que  nous  nommons  l'écuyer  du  brun,  Cérémonies  de  la  messe,  in-8%  t.  III, 

«M-  pl.desp.  56,  57. 

.*.w«.«.^^T^  j,      -               ,,      1.    .  ^n  trouve    dans   l'ouvrage   précité    de 

ARMEMENT  d'un  homme,  d'un  bâtiment  M.  Texier,  une  planche  représenUnt  l'inté- 

ou  vaisseau  de  guerre  ;  pour  le  premier,  rieur  d'une  chapelle  sépulcrale  en  Arménie, 
voir  Equipement  ou  Chevalier. 

—  d'un  vaisseau  de  guerre  au  xiii*  siècle,  ARMERIA  (la  )  REAL  ou  l'arsenal  de  Ma- 

Une  miniature  de  VAnaleterre  ancienne  de  drid.  Voir  Arsenal,  Armes  et  Armures. 
Stnitt,  en  anglais  ou  de  la  traduction  de  Bou- 

lard,  pourrait  servir  à  donner  une  idée  de  ARMEvS.  —  Ce  mol  se  prend  souvent  pour 

I  appareil  des  bâtiments  de  guerre  au  moyen  signifier  armoiries  d'une  ville,  d'un  peuple, 

âge,  et  de   leurs  moyens  d'atuque  et  de  d'une  maison  illustre.  Voir  au  mot  Armoi- 

défense  ;  comment  ils  pouvaient  transporter  ries,  Blason. 
la  cavalerie,  etc.  (2).  Cette  miniature  est  de 

h  fin  du  xiii«  siècle.    Voir  l'ouvrage  en  ARMES  DE  GUERRE  ou  autres,  en  France, 

1  vol.  in-4*,  pi.  xxxi,  xxxii.  en  Allemagne,  en  Angleterre,  etc.  On  en 

Autre  miniature  reproduitedansl  ^/i^^^  trouve  des  suites  représentées  par  ordre  de 

tirre  pittoresque,  par  le  baron  Roujoux;  siècle,  dans  les  collections  de  sceaux.  Voir 

Pans,  -1835  ou  4836,  t.  I,  p.  92.  ce  mot. 

Armement  d'un  chevalier  aux  xiii*et  xiV  Les  planches  répandues  dans  les  divers. 

Mècles.Miniature  d'un  manuscrit  de  Matthieu  volumes  des  MonumenU  de  la  monarchie 

Paris ,  reproduite  dans  la  France  historique  française  par  Bern.  deMonlfaucon,  ou  celles 

et  monumentale,  de  A.  Hugo,  tome  lU,  plan-  de  Touvrage  intitulé  :   Trésor  de  la  cou- 

«ne  XXXII.  ronne  de  France,  2  vol.  in-folio  qui  ne  sont 

(0  Le  titre   est  aussi  Commentaril   in  noiitiam  cintre  et  que  la  forme  op've  pure  est  ce  qui  se  fait 

digHiUaum  ulrluaque  imperii  occidentiê  et  orieniis,  remarquer  partout,  surtout  dans  les  ouvertures  de 

1M8.  portes  et  fenêtres.  Les  constructions  inférieures  des 

(2)  A  dire  le  vrai,  cette  miniature  semble  plutôt  tours  ou  clochers,  montrent  encore  des  restes  de  l'ar* 
'n'r^Btcr  un  vaisseau  qui  débarque  son  armement,  chitecture  à  plein  cintre.  Sur  l'origine  de  ce  patriar- 

Sue  toute  autre  chose,  mais  faute  de  mieux,  Tun  peut  cat,  voir  les  détails  donnés  par  l'abbé  de  Comman- 

onner  l'idée  de  l'autre  et  faire  découvrir  ce  que  nous  ville  dans  son  Histoire  4es  évêchés  et  archevêchés  de 

Be  connaissons  pas.  l'univers,  i  vol.  in-8*,  p.  335,  et  les  Voyages  de  Taver- 

(3)  Fondée  en  Tas  307  de  Jésus-Christ,  par  saint  nier,  ATiic\e  Arménie.  Le  mol  Ecmiazzin  ou  Eaimiasin 
('té^olre  l'illuroinateur,  au  pied  du  mont  Araral,  cette  signifie,  dit-on,  descente  du  fils  unique,  parce  que  ce 
Mise  a  uns  doute  été  reconstruite,  puisqu'à  cette  serait-dans  ce  lieu  que  Jésus-Christ  se  serait  montré 
^ae  da  tt'  siècle,  l'on  ne  conslraisaii  qu'en  plein  a  sgiut  Grégoire  qai  eo  prit  le  saroom  d'ittuminé. 
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que  la  reprodaction  de  ceux  de  la  Monar-  Paris,  chez  DeHoye,  se  compose  de  5  oa  6  vol. 

Me  française.  in-S*";  les  planches  soni  assez  bien  exé- 

Gomme  ouvrages  spéciaux  sur  cette  ma-  cutées. 

tière,  nous  indiquerons  :  Tous  les  ouvrages  de  chevalerie,  de  tour* 

Le  magnifique  ouvrage  du  docteur  Mey-  nois,  de  pas  d'armes,  etc.,  plus  amplement 

rick,  en  5  vol.  in-i"",  intitulé  :  AriM  andof  détaillés  à  chacun  des  articles  en  question 

ancient  armoar,  etc.,  renfermant  100  plan-  où  Ton  trouve  gravées  les  armes  et  armures 

ches,  classées  par  siècles  depuis  les  temps  propres  à  ces  exercices, 

primitifs  jusqu'au  règne  de  Charles  II,  en  L  ouvrage  du  père  Daniel  sur  la  Milieê 

1660.  Lm  planches  sont  gravées  par  Skelton.  française,  celui  intitulé:  Maniement  des 

On  trouve  à  la  fin  un  glossaire.  armes,  arquebuses,  mousquets,  piques,  etc., 

Autre  du  môme  auteur  ,  intitulé  :  En»  tantà  pied  qu'à  cheval,  représente  en  ûgvh 

graved  illustrations  of  ancient  arms  and  r««,  par  JacquesdeGhein,  in-folio;  La  Haye, 

armour,  the  Gollection  at  Goodrich  Court,  1607.  Il  en  existe  des  exemplaires  eniu* 

Hereforshire ,  engraved  by  Joseph  Skelton .  minés. 

and  accompanied  by  Historical  and  Criticai  L'ouvrage  de  Skrinckius,  intitulé  :  Efp» 

disquisitions  by  the  possessor,  Sir  Samuel  gies  vtrorum  iUusirium,  dacum,  princi* 

Husn  Meyrick,  LL.  D.  etc.,  2  vol.  in-4®;  paai,  ftaromun,  etc.,  1  vol.  in-folio ,  offre 

Londres,  1830.  une  suite  considérable  d'armes  et  armu- 

Le  livre  intitulé  :  de  JRe  militari  de  Vé-  res  en  usage  du  xv*  au  xvi*  siècle.  On 

gèce,  édition  latine  du  xv*  au  xvi*  siède,  dit  que  cette  suite  est  une  copie  de  toutes 

avec  gravures  en  bois,  et  représentant  une  les  armes  et  armures  composant  la  galerie 

partie  des  armes  en  usage  au  moyen  âge.  du  ehAtean  d'Ambras,  en  Autriche,  dont  on 

Les  planches  de  la  F'ie  de  l'empereur  a  revêtu  toutes  les  figures  qu'on  voit  ici 

MaximiUen.  Voir  au  moi  Maximilien.  On  représentées  comme  si  elles  leur  eussent 

4Connatt  l'importance  de  cette  suite.  appartenu.  Elles  sont  au  nombre  de  ISO 

La  collection  intitulée  :  Objets  d'art  etdeti  détaillées  par  M.  Duchesne  atné  dans 

rario«iï^,  publiée  à  Paris,  par  mademoiselle  son  Foyage  d'un  iconophile,  in-8^,  p.  90. 

Naudet,  gravée  à  l'eau-forte,  en  36  feuilles  Les  gravures  de  ce  beau  volume  sont  de 

in-4*',  à  Paris.  Dominique  Custode. 

Celle  intitulée  :  Armes  et  armures,  etc..  Voir  aussi  les  planches  répandues  dans 

du  moyen  âge  et  de  la  renaissance,  dessinées  les  Dissertations  et  études  sur  les  armes  et 

d'aprâ  nature  dans  les  principaux  musées  les  armures,  par  M,  Allou,  publiées  dans  les 

et  cabinets  de  l'Europe,  et  lithographiées  Mémoires  de  la  Société  des  antiquaires  de 

par  Asselineau,  1  vol.  in-folio,  très-bien  France;  t.  X,  p.  ^7,  357;  t.  XI,  p.  187, 

exécuté,  à  Paris,  chez  Weith  et  Hauser,  édi-  234;  t.  XIII,  p.  285,  345;  t.  XIV,  p.  270  et 

leurs.  Voir  les  pi.  xviii,  xu,  xx,  xxii,  xxiii,  suiv.  ;  t.  XV,  etc. 

XXV ,  XXVI ,  XXVII ,  xxviii ,  XXIX ,  XXX ,  XL ,  Voir  encore  aux  mots  Boucliers,  Casqoes, 

XLVII,  LXI.LXII,  LXXIII,  XCVU,  CV,  CVI,  CXII.  CflANFEElN  ,   ÊpEEOIIS,    ÉPÉBS  ,  ËQDITATIOII  , 

Musée  d'armes  rares  et  orientales  de  sa  Dagues  et  notre  table  des  planches  publiées 

majesté  l'empereur  de  Russie,  oar  les  mêmes  dans  V Atlas  et  V Album  de  M.  du  Somme* 

artistes  et  éditeurs,  1  vol.  in-folio.  rard« 

L'ouvrage  anglais  intitulé  :  The  sépulcral  Bénédiction  des  armes.  Cérémonie  reli- 

antiquities  ofùreat  Britain,  \  vol.  in-4'*,  deuse   trè»*im portante  au  moyen  âge  et 

par  Blore  et  le  Qeux  ;  Lond.,  1826,  ouvrage  dont  il  ne  reste  plus  de  trace  que  dans  les 

d'une  exécution  remarquable.    On  y  voit  livres  de  liturgie.  Voir  les  planches  du  Poa- 

beaucoup  de  figures  de  chevaliers  couchés  tiédie  romanum  et  au  mot  BÉMÉDtCTiom 

aur  leurs  tombeaux  et  eou verts  de  leurs  dans  ce  Dictionnaire, 
armes  et  armures. 

Dans  l'ouvrage  intitulé  :  la  France  hisio-  ARMET.  —  Sorte  de  coiffure  roiliuire  en 

rique   et  monumentale    d'A.    Hugo ,  l'on  usage  vers  le  xv*  siècle.  Panoplie,  in-4% 

trouve  la  plus  grande  partie  des  planches  par  J-B.-L.  Carré,  pi.  xviii,  lettre  E  et 

des  ouvrages  de  Mon tfaucon,  d'Alex.  Lenoir,  p.  403,  lettreF(l),  pi.  xix. 
de  Millin,  de  Willemin,  Horace  de  Viel-Cas- 

tel  et  de  bien  d'autres  représentant  des  ARMILLiE.  —  Espèce  de  bracelets  d'une 

armes  aux  différentes  époques  de  la  roo-  époque  reculée,  mais  douteuse,  conservés  au 

narchie  française.  Cet  ouvrage  publié  à  /r^^or  de  iVorcmôer^  et  qui  est  désignée  sur 

(0  Noas  citons  souf  eut  col  ouvrage  surtoul  à.c«u6e  car  les  planches  sont  dc&sinées  cl  graiées  d'une  tBè' 

du  Dictloimaire  des  unnes  de  guerre  qu'on  y  trou? c  ;  nière  détestable. 
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une  planche  des  Monuments  français  de  Parmi  tous  les^ouvrages  publiés  en  France 

Willemin.  comme  ornement  de  costume,  se  sur  les  armoiries^  nous  signalerons  surtout 

portant  sur  Pcpaule  et  sur  un  des  genoux,  celui  intitulé  :  Catalogue  des  illustres  ducs 

et  parait  être  formée  d'une  plaque  d'or  ou  et  connétables  de  France ,  depuis  le  roi  dO" 

autre  métal.  Willemin,  pi.  xlv;   pour  les  taire  Jusqu'au  roi  Henri  II,  in-folio;  Pa- 

explications,  voir  le  texte  de  M.  Pottier  au  ris,  i5o5,  chez  Michel  Vascosan,  imprimeur, 

sujet  de  cette  planche,  et  p.  15  et  32.  sans  nom  d'auteur  ;  nous  devons  ajouter 

qu'on  y  trouve  aussi  ce  que  le  titre  a  passé 

ARMOIRES.  —  Ce  mot  armoire  est  peu  sous  silence,  les  armoiries  des  amiraux  « 

usité  dans  les  collections  de  curiosités  ;  on  des  maréchaux,  des  chanceliers  de  France, 

les  trouve  comprises  sous  la  désignation  gé-  des  grands  maîtres  et  des  prévôts  de  la  ville 

oéraledemeublcs.  Cependant,  d'après  l'idée  de  Paris,  dont  les  armoiries  sont  gravées 

qu'on  rattache  au  mot  armoire,  nous  peu-  d'une   manière  remarquable. 
sons  pouvoir  en  signaler  plusieurs,  portant 

dans  les  collections  publiées,  les  noms  va-  ARMOIRIES  D£S  PAPES.  ^  On  trouve 
né&debuffetsd^apparat»  quelques  dressoirs,  ce  genre  d'armoiries,  gravé  dans  presque 
des  erédences  à  vantaux,  quelques  corps  tous  les  ouvrages  qui  donnent  la  vie  des. 
de  bibliothèques  fermées  avec  des  portes,  .souverains  pontifes,  tels  que  ceux  de  Gia^ 
V Atlas  du  musée  de  M.  du  Sommerard  en  cooius,  de  Palatins,  dupèreDumolinet,  les 
offre  plusieurs  beaux  modèles,  pi.  m  et  vu  Acta  sanctorumdes  Bollandistes,  et  quel- 
do  ebap.  XII,  pi.  VIII,  ix,  xi,  xii,  xui  ;  pi.  ii  ques  aiUres  plus  ou  moins  estimés,  et  ton* 
du  chap.  XY.  ceux  cités  pa^  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode 

Nous  citerons  aussi  celle  qui  renferme  la  pour  étudier  l^hisioire^  article  Papes. 
reliqoe  dite  la  sainte  Larme  de  Vendôme, 

dont  la  façade  est  publié  dans  les  Annales  ARMOIRIES  ÉNIGMATIQUES  DES  PAPES^ 

ordinis  sancti  Benedicti,  t.  Y ,  pi.  de  la  publiéesetexpliquéesparlepèreMenestrier 

p.  105,  et  par  Willemin,  Monuments  inéd.,  dans  sa  Philosophie  des  images,  1  vol.  iii-12, 

1. 1,  pi.  Lvi.  d'après  le  livre  de  Malacbie  (5). 

Celle  aux  armes  d'Anjou,  xv'  siècle,  Wil- 
lemin, Monum.  inéd.,  t.  II,  pi.  ccix.  ARMOIRIES  DE  YILLES.  —  Janssonius , 

—  Propres  à  renfermer  PÉcriture  sainte,  dans  ses  divers  volumes  publiés  sur  la  To-^ 

les  livres  liturgiques  et  autres  objets  pré-  pographie  et  géographie  âe  VEurope,  donne 

deux  et  sacrés.  Voir  Arca.  toutes  les  armoiries  qui  appartiennent  à 

L'église  Saint^Clément  de  Rome  en  offre  chaque  ville  ;  sa  collection  forme  plus  de 

une  assez  curieuse  que  nous  désignons  au  iâvoL  in-foUo,  dont  toutes  les  planches  sont 

nom  de  cette  église.  bien  gravées,  et  elles  montent  à  plus  de  300. 

Voir  aussi  les  beaux  ouvrages  publiés  par 

ARMOIRIES  (1).  —Cette  matière  est  tel-  Blaeu,  plusieurs  volumes  in-folio,  la  belle 

lement  étendue  que  nous  ne  pouvons  même  Collection  topographique,  formée  par  le 

pas  essayer  d'en  indiquer  ici  les  principaux  maréchal  d'Ùxeîles,  en  50  vol.  in-folio,  ap^ 

ouvrages.  Nous  nous  contenterons  de  ren-  partenant  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

voyer  aux  grandes  collections  des  biblio-  dont  les  planches  offrent  une  mine  riche  à 

théques  publiques  qui  en  renferment  plus  exploiter  en  ce  genre, 

ou  moins.  Pour  l'Angleterre,  les  trois  ouvrages  pu- 

Pour   celles    des    grandes   familles    de  bliés  par  Willement.  Armoriai  insignia  of 

France  (2),  d'Allemagne,  d'Angleterre,  dlta-  the  english  sovereigns,  etc. ,  du  même,  les 

lie,  etc.,  voir  tous  les  ouvrages  cités  dans  Armoiries  de  l'église  de  Cantorbery  et  autres. 

la  Méthode  pour  étudier  V histoire,  par  Len-  Pour  PAUemagne,  les  Pays-Bas,  la  Suisse, 

glei  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  424,  art.  CLXII  et  laNorwége,  la  Saxe,  la  Suède,  etc.,  voir  aux 

t.  Y  ou  supplémentaire,  p.  5.  noms  de  chaque  pays. 

Une  grande  partie  de  ces  ouvrages  sont 

accompagnés  ae  planches.   Voir  aussi  les  ARMOIRIES  PARLANTES.  —  On  trouve 

mots  Blason,  Généalogies.  un  relevé  curieux  de  ce  genre  d'armoiries 

(1^  De  r Origine  des  armoiries  et  de  ses  ornements,  calions  plus  ou  moins  curieuses  à  ce  suJeU  Voir  au 

I  »oi.  in-i2,  par  le  pém  Menestrier.  Dissertation  sur  mol  Divisb.  Malacbie  était  au  resle  un  saint  moine 

roriginedtJt armoiries  en  général,  dans  le  t.  XX  des  d'Irlande  qui  vivait  dans  le  xii«  siècle;  il  était  lié 

Himoires  de  V Académie  des  inscriptions  et  belles-  d'amilié  avec  saint  Bernard  qui  reçut  son  dernier 

lettres,  etc.  soupir,  et  qui  n'a  jamais  été  sans  doute  l'auteur  du 

'2)  lûémô  ouvrage  et.  volume,  p.  579.  livre  que  nous  citons  comme  une  Simple  curiosité 

(3)  Moreri,  d^ns  son  Dictionnaire  historique,  s'en  icooograpliique. 
occupe  au»i  de  ce  livre  singulier  cl  donne  des  expli- 
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dans  \e  Magasin  pittoresque,  t.  YI,  p.  i6,  toire  de  Vahbaye  de  Saint' Germain-des- 

S7,  44,  ()ui  en  offre  quelques  figures  gravées  Prés,  par  dom  Bouillart,  in-folio,  p.  266. 

avec  soin ,  accompagnées  de  leurs  expli-  Voir  aussi    les   planches  gravées   dans 

calions.  V Histoire  de  la  Pologne,  par  Vander  Linde. 

Sur  les  caparaçons  de  chevaux,  surtout  nta  et  tes  gestœ  Joannis  Sobiesky  III, 

pour  les  tournois,  on  trouve  une  belle  suite  Poloniw  reais,  in-4° ;  Atnsterd., avec  hgures. 

de  ce  genre  d*armoirie  dans  les  Annales  Dans  V Histoire  de  la  Pologne,  publiée  à 

Belgicœ  et  Brahaniiœ,  de  Hœreus.  Voir  au  Paris,  de  1856  à  1840,  par  MM.  Ghodzko  et 

mot  Belgique  et  Bradant  ce  que  nous  en  Stanislas  Grabowski.On  y  trouve,  p.  140  du 

disons.  Voir  aussi  au  mot  Tournois.  t.  II,  une  planche  représentant  un  ou  deux 

guerriers  avec  des  ailes  à  leur  cuirasse. 

ARMORIQUE.  —  Monuments  de  ce  pays.  £nGn ,  on  retrouve  une  figure  avec  la 

Voir    Touvrage   intitulé  :    Description   de  même  particularité  dans  VHistoire  de  la 

VArmoriqne,  suivant  les  tables  aéographi-  Pologne,  publiée  par  MM.  Didot,  frères, 

Îues  de  Samson,  par  Nicolas  Vialart  (1),  dans   leur    Univers  pittoresque,  planche 

vol.  in-^'',  il  est  accompagné  de  sceaux  et  p.  120  et  1 21 . 

médailles.  Voir  au  mot  Pologne  le  détail  des  auteurs 

On  trouve  dans  le  2*  volume  des  Mémoi^  et  des  ouvrages  cités  sur  ce  royaume. 
resdela  société  des  antiquaires  de  France , 

p.  291,  une  planche  représentant  quelques  ARMURIERS.  —  Pour  ce  genre  d*état, 

monuments  cnrétiens  que  Ton  pense  remon-  consulter  les  planches  du   livre  de    Jost 

ter  aux  premiers  siècles  du  christianisme  Amon  ou  Amman,  Panoplia,  de  artibus 

dans  TArmorique;  ce  sont  à  la  vérité  des  illiber alibus,  etc.,  4  vol.  in-12. 

pierres  presques  brutes,  sur  lesquelles  sont  La  pi.  xxiii  de  la  suite  intitulée  :  Nova 

gravées  en  creux  ou  en  relief,  des  croix  reperta,  composée  par  J.  Stradan,  et  gravée 

plus  ou  moins  grossières,  mais  qui  sont  des  par  Théodore  Galle.  Voir  les  œuvres  du 

monuments  authentiques  de  la  prédication  peintre  et  du  graveur.  On  y  voit  un  atelier 

de  TËvangile  dans  ce  pays.  Voir  à  Tarticie  d'armes,  armures,  canons,  obus,  etc. 

Bretagne.  Voir  aussi  quelques-unes  des  planches  de 

Touvraee  intitulé  :  Tewerdunck  ou  le  Che- 

ARMURES.  —  Pour  cet  article  voir  tous  valier  a  la  roue,  qui  n'est  autre  que  les 

les  ouvrages  cités  au  mot  Armes  qui  ne  aventures   chevaleresques   de    Tempereur 

peuvent  guère  se  séparer  du  mot  Armures.  Maximilien ,  déguisé  sous  cette  désignation. 

Parmi  toutes  les  collections  et  ouvrages  1  vol.  in-4%  gravures  en  bois  du  milieu  du 

qui  y  sont  désignés  d'une  manière  générale,  xv*  siècle.  Voir  les  œuvres  d'Albert  Durer, 

nous   rappellerons   surtout    l'ouvrage   de  de  Burgmayer  et  autres  de  cette  école  à  qui 

Schrinckius  et  la  note  qui  y  est  jointe.  Ton  donne  ces  belles  gravures. 

M.  du  Sommerard  donne  plusieurs  belles 

armures  dans   son  Album  et  son  Atlas.  ARNAULDou  ARNOULD(SaiSt),  évêque. 

Voir  les  planches  du  chap.   Xlll,  et  aux  —  Voir  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

noms  suivants ,  Chabot,  François  /",  Gil-  des  estampes,  à  Paris.  Très-belle  figure  en 

les  Mallet,  C.  Meigné,  Rupert,  etc.,  aux  pied,  gravure  en  bois  de  l'arc  triomphal  de 

mots  Boucliers,  Cuirasses,  (Gantelets,  L'ar-  Maximilien  d'Autriche,  pi.  xiv  de  cette  suite 

mure  si  belle,  dite  aux  lions,  mérite  une  gravée  d'après  Albert  Durer, 
indication  à  part.  Voir  France  monumentale 

d'Ab.  Hugo,  t.  IV,  pi.  XVI.  ARONDEL.  —L'église  de  ce  nom  dans  le 

comté  de  Sussex  (Angleterre),  renferme  des 

ARMURES  AILÉES.  —  Une  tombe  de  Ga-  tombeaux  très-remarquables  de  l'époque  du 
simir,  roi  de  Pologne,  qui  est  dans  la  cha*  xv*  siècle.  Voir  surtout  celui  qu'on  trouve 
pelle  de  son  nom  à  l'abbaye  Saint-Germain-  reproduit  dans  le  Moyen  âge  pittoresque , 
des- Prés,  à  Paris,  est  ornée  d'un  bas-re-  pi.  cxli. 
lief  représentant  une  bataille  où  les  guer- 
riers polonais  sont  couverts  de  cuirasses  ARQUEBUSES  ET  ARQUEBUSIERS.  — 
ailées.  Ge  bas-relief  (2)  est  gravé  dans  VHiS"  Outre  tous  les  ouvrages  à  planches  cités  au 

(1)  Ou  Charles  de  Saint-Paul,    auteur   très-es-  ^ue,  par  Gourmclin,  chez  Dumoulin,  libraire-éditeur, 

limé  pour  TaUcienne  géographie    sacrée;  voir  son  1 2)  Nous  n'ignorons  pas  que  le  bas-relief  en  question 

article  dans  le  UicUonnaire  de  bibliographie  et  le  est  en  dehors  du  moyen  âge,  mais   nous  le  citoiui 

petit  traité  de  Uoch  le  Bailiif,  médecin  spagirique  ,  comme  mémett/o  d'un  usage  qui  sans  doute  remonte 

sur  les  antiquités  de   la   Bretagne   Armorique  a  la  à  une  époque  plus  ancienno,  niais  dont  nous  n^avons 

Un  d'un  ouvrage  intitulé  :  ie  Dcinotierion,  in-4%  1578,  pu  retrouver  la  trace. 
rare  ;  le  TabUeut  synopiique  de  la  Bretagne  Armori- 
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moi  Armes,  nous  indiqiieroDS  Tarquebuse  à  monuments  que  nou!i  signalons  au  nom  de 
rouel,  vers  1569,  donnée  par  J.-B.-L.  Carré  celte  princesse.  Nous  devons  celinléressant 
dans  sa  Panoplie ,  in-4'',  pi.  xi  cl  xii,  et  document  h  M.  Biet,  p.  Ti  de  son  texte  de 
p.  508.  Touvrage  intitulé  :  Souvenirs  da  Musée  des 

Voir  aussi   la  colle<!lion  des  tapisseries    monuments  français,  i  vol.  in-folio, 
publiées  par  M.  du  Sommerard  et  Ach.  Ju- 

binal,  représentant  des  sièges  de  villes.  ARS  MEMORANDI  (2).  —  Livre  curieux, 

petit  in-folio,  sans  nom  d^auteur ,  dont  les 

ARRAS  (1).  —  Voir  la  grande  Topogra'  planches  sont  exécutées  dans  le  genre  de 
phie  de  la  France  au  Cabinet  des  estampes  celles  de  la  Bijblia  pauperum.  Voir  cette  in- 
de  Paris  et  la  collection  topographique  du  dicalion  à  son  ordrv*.  L'on  trouve  des  fac- 
maréchal  d'Uxelles,  même  cabinet.  simile  de  quelques-unes  des  gravures  de  ce 

Hôtel  de  ville  d'Arras,  Moyen  âge  pitto^  livre  dans Vouvrage  du  baron  de  Heinecken, 
resqae,  Weith  et  Hauser,  éditeurs,  i  vol.  Idée  d'une  collection  d'estampes,  i  vol. 
in-folio,  pi.  XIV.  Magasin  pittoresque,  t.  IX,  in-8",  p.  396  et  597.  On  y  trouve  aussi  un 
p.  225.  fac-similé  de  récriture  du  livre,  ib. 

Monuments  de  la  ville  d^Arras,  lithogra-  Parmi  les  planches  de  ce  livre,  on  re- 
phies  par  M.  Quenlon,  Mémoires  de  la  ^o-  marque  les  quatre  animaux  symboliques 
ciété  des  antiaualres  de  France,  des  évangélistes,  couverts  de  iigures  énig- 

Sceaux  de  rabbaye  de  Saint-Waast  d^Ar-    matiques  dont  le  livre  donne  Texplication. 

Dibdin  reproduit  les  quatre  ligures  dans  son 
ouvrage  mbliographical  Dccameron,  t.  I, 
p.  152  ù  155.  l)*Agincourt  donne  aussi  une 


ras.  Voir  Waast. 
ARRESTATIONS.  —  Du  roi  de  Navarre, 


en  1556,  par  ordre  du  roi  Jean.  Miniature  de  ces  Ggures  bizarres,  Peinture,  pi.  clxx. 
publiée  par  Montfaucon ,  Monuments  de  la 

monarchie  française,  t.  II,  pi.  lui,  et  re-  ARS  MORIENDI  (5).  —   Autre  ouvrage 

produite  par  Maillot  et  Martin,   Costumes  dans  le  même  goût  et  de  la  même  époque 

français  etautres,y^^/(udu5*'  vol.,  pi.  xlviii.  que  le  précédent,  et  pour  leqfuel  nous  ren- 

—  Des  comtes  de  Hom  et  d'Egmont,  par  voyons  aux  exemplaires  qui  sont  dans  la 

ordre  du  duc  d'Albe,  de  la  suite  des  guerres  Bibliothèque  royale  de  Paris,  de  Dresde,  etc., 

des  huguenots  par  Torlorelle  et  Perissin  ,  et  et  aux  ouvrages  ci-dessus  qui  en  reprodui- 

dans  la  collection  de  Thistoire  de  France  sent  également  des /ac-Wm//f. 

en  estampes,  appartenant  au  Cabinet  des  Toutes  les  éditions  de  ce  livre  ne  sont  pas 

estampes  de  Paris.  Voir  le  règne  de  Char-  également  complètes;  on  reconnaît  les  meil- 

lesïX,  année  1568.  leures,  lorsqu^on  trouve  en   tête  du  livre 

une  planche  représentant  le  sacrement  de 

ARRETIUM  (Italie).  —  Muratori  donne  pénitence  figuré  par  un  jeune  homme  à 

les  monnaies  de  cette  ville,  Antiquitates  genoux  devant  un  confesseur,  assis  dans 

Italiœ ,  t.  II,  p.  664.  son  tribunal. 

La  dernière  planche  représentant  la  pe- 

ARRINGHIERI  (Nicolas).  —  Savant  de  sée  des  âmes  par  un   ange.  Voir  au  nèot 

la  Toscane,  représenté  assis  au  milieu  de  Pesée  des  âmes. 

ses  auditeurs,  dans  son  école.  Bas-relief  du  Le  baron  de;  Heinecken,  dans  son  ouvrage, 

tombeau   de  ce  personnage  à  Téglisc  de  Idée  d'une  collection    d'estampes,  donne 

Saint-Dominique   de  Sienne.    Monuments  quatre  épreuves  de  la  planche  représentant 

/o/i^ftrff  de  2a  Toscane,  1  vol.  in-4%  pi.  Lxni,  la  visite  du  malade    par  ses  patrons  qui 

et  le  texte  de  cette  planche.  Texhortent  à  bien  mourir.  Voir  les  planches 

p.  402,  406,  411,  414  de  Touvrage  ci-dessus 

ARROSOIR,  versant  des  larmes  goutte  à  cité, 

goutte,  employé  comme   devise  dans  les  Autres  scènes  de  ce  genre,  gravures  en 

armoiries  de  Valentine  de  Milan.  Voiries  bois  du  xv*  siècle,  reproduites  par  Dibdin , 


(I)  Lenclet  da  Fresiioy,  Méthode  pour  étudier  l'his- 
toire, 1. 1 V ,  p.  194,  cite  plusieurs  auteurs  qui  ont  écrit 
MIT  oeUe  ville.  Voir  aussi  les  Chroniques  a'Arraf^uar 
BatderîG,  f  vol- in-S^  manuscrit  en  gothique;  Baidc- 
hc,qu*il  ne  faut  pas  confondre  avec  un  autre  évéquo 
de  Dol,  auteur  cTune  Hitioire  des  croisades,  était 
évéque  de  Noyou.  On  a  une  édition  publiée  i-n  16S5  de 
l'ouvrage  en  question. 

(2j  Outre  le&  ouvrages  à  planches  indiqués  ci  -  des- 
sus, voir  sur  les  diverses  éditions  de  ce  livre  le  Manuel 

TOME  I. 


d:i  libraire  et  de  l'amateur,  par  Trunet,  édition  1842 
à  1843.  p.  191  du  t.  ]■ 

(3)  M.  Duchesne,  dans  le  CataL  raisonné  da  mai' 
tre,àe  146G.  donne  des  détails  sur  li's  planches  de  ce 
livre  et  sa  continuation.  Vouage  d'un  iconopA.^  in-8*, 
p.  364.  Le  CataL  de  la  biblioth.  de  M.  Leher,  in- 8*, 
t.  I,  p.  38.6runci,dansson  Manaeldu  libr,.  i843.  con- 
sacre cinq  colonnes  à  donner  tous  les  détails  des  diver- 
ses éditions  de  ce  monument  bibliographique  et  des 
ligures  en  bois  qui  s'y  rencontrent,  voir  p.  193  à  i9&. 
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Bîbliographieal  Decameron,  t.  I,  p.  440.  exemplaire  portant  la  date  1496.  Sur  ce 

441, 142.  On  ▼  voit  la  Mort  assise  au  piea  livre,  voir  D'ibâm^  royages  en  France,  t.  Il(, 

du  lit  du  moribond.  p.  300  et  les  notes. 

Sur  TArl  de  bien  mourir,  voir  les  compo- 

ARSENAL.  —  Vue  intérieure  d'une  ^ale-  sitions  de  Math.  Gruter  dans  ses  œuvres,  et 

rie  de  ce  genre  en  tête  de  la  collection  inti-  au  mot  Ars  moriendi. 
tulëe:  Muêe'e  dP armes  rares  et  orientales 

de  Vemperear  de  Russie,  dessinées  sur  na^  ARTILLERIE.  —  Le  plus  ancien  livre  où 

ture,  par  Asselineau,  et  publié,  à  Paris,  par  Ton  trouve  la  représentation  de  pièces  d'ar- 

With  et  Haiiser,  i  vol.  in-folio  d'environ  tillerieest  intitulé:  Cyropedia,  manuscrit 

100  planches.  grec  de  la  bibliothèque  a'Iéna ,  qui  passe 

Autre  vue  de  ce  genre  dans  l'ouvrage  pour  être  du  xiir  siècle.  On  y  voit  Cyrus 

intitulé  :  l'Armeria  de  Madrid,  publié  en  en  costume  militaire  du  moyen  Age,  faisant 

S  vol.  in-folio,  de  82  planches,  avec  un  son  entrée  dans  une  ville;  devant  loi  on 

texte  par  Ach.  lubinal.  porte  un  canon  (1  ). 

Vue  extérieure  des  bâtiments  de  l'Arsenal  Albert  Durer  a  dans  son  œuvre  une  pièce 

de  Paris,  dans  la  suite  des  vues  de  Paris,  capitale  intitulée  ;  le  Canon  ou  la  pièce  de 

par  Israël  Sylvestre  et  quelques  autres,  soit  Canon.  Voir  l'œuvre  de  ce  maître  au  Cabi- 

dans  leurs  œuvres  ou  dans  la  Topographie  net  des  estampes  de  Paris  et  ailleurs,  la 

de  Paris,  formée  au  Cabinet  des  estampes  forme  en  est  singulière, 

de  cette  ville.  L'artillerie  anglaise  au  siège  de  Dieppe 

Voir  aussi  la  collection  topographique ,  en  1442,  est  encore  à  signaler,  et  la  forme 

par  ordre  alphabétique  des  lieux  (France,  des  plus  bizarres,  si  toutefois  le  graveur  a 

Paris) ,  formée  par  I  auteur  et  destinée  à  la  bien  rendu  la  miniature  du  manuscrit  des 

bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  chroniques  de  Monstrelet. 

La  tour  de  Londres  possédait  un  magni-  Autre  sujet  avec  artillerie  dans  le  Trésor 

fique  arsenal,  détruit  par  un  incendie,  mais  de  la  couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clx. 

publié  par  le  docteur  Meyrick  dans  son  ou-  La  f7f  de  Maximilien  d^ Autriche,  voir  ce 

vrage    intitulé  :   History  of  ancient  ar-  nom,  offre  aussi  l'usage  des  canons  à  cette 

moor^  etc.,  3  vol.  in-4*',  150  planches  clas-  époque  et  l'art  de  les  travailler, 

sées  par  siècles.  Le  livre  de  Jost  Amon  ou  Amman,  de  Ar^ 

tibus  Hliheralihns  et  mechanicis,  contient 

ART  MILITAIRE.  —  Voir  les  mots  Akmes,  une  gravure  représentant  un  ouvrier  per- 

Armukes,  Assauts,  Batailles,  Camps,  In-  cant  un  canon.  Voira  la  fin  du  volume  la 

STRUMENTS  DE  GUERRE,  FORTIFICATIONS,  FORTE-  llsle  dcS  planchcS. 

RESSES,(«UERRE,  MACHINES  DE  GUERRE,  SiÉGCS  Voîr  aussi  la  colIcction  intitulée  :  IVàça 

DE  VILLES,  Tournois,  etc.  reperta,  d'après  Stradan.  On  y  voit  l'art  de 

Toutes  les  planches  du  livre  intitulé  :  ^7e  travailler  les  canons,  pi.  m.   Les  belles 

de  Maximilien  d^Aatriche.  y o\t  k  ce  nom,  planches   des    Aventures  du  chevalier  de 

Toutes  celles  du  livre  intitulé  :  Tewer-  Tçwerdunck  ou  de  la  Roue,  par  les  mômes 

dmnck  ou  les  Aventures  du  chevalier  de  la  graveurs  que  de  celles  de  la  Vie  de  Maœi- 

Roue,  Voira  ce  nom.  milieu,  offrent  aussi  quelques  sujets  de  ce 

Celui  de  Végèce  intitulé  :  de  Re  militari,  genre, 
in-folio,  avec  planches  gravées  sur  bois, 

renferme  plusieurs  machines  de  guerre  en  ARTISANS.  -  Costumes  d'artisans,   tirés 

usage  aux  xv*  et  xvr  siècles.  d'un  manuscrit  du  xi*  au  xir  siècle,  ^ille- 

min ,  Monuments  français  inédits,    t.    I , 

ART(r)  de  bien  mourir.  — Livre  singu-  pi.  xliv  et  lxx,  ils  sont  vêtus  du  sagum 

lier  et  sans  date,  imprimé  à  deux  colonnes  romain  ou  gaulois;  leurs  jambes  sont  re- 

avec  la  grosse  gothique  de  Vérard,  planches  couvertes  du  vêtement  nommé  femoralia 

coloriées.  On  v  voit  des  démons  jetant  des  ou  tibialia,  autrement  grégues  en   vieux 

damnés  dans  aes  chaudières.  français. 

Dibdin   reproduit  (quatre    sujets  de  ce  Collection  complète  des  artisans  et  des 

genre  dans  son  livre  intitulé:   Bibliogra"  divers  métiersconnus  aux  xv* et  xvr siècles. 

phical  Decameron,  1. 1,  p.  142 et suiv., /ac-  Voirie  livre  de  Schopperus  (Hartm.)  inti- 

simile  de  gravures  du  xv*  au  xvr  siècle.  tulé  :  UstJonXioi ,    de  Omnibus  artibus  1111- 

La  Bibliothèque -royale  en  possède  un  beralibus,  etc.,  1  vol.  in-12,  renfermant 

(I)  Circonstance  qui  rend  assez  remarquable  l'ap'  Acheri ,  sur  les  biblioUiéquef  et  les  miniatures  au 

parition  de  rariillerio  dans  celte  roiniulure.  Annaies  moyen  âge. 
dt  philosop.  chrit.,  I.  XIX,  p.  I6T  de  rariicle  signé 
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130  planches  gravées  par  Jost  Amman  (i).  niaturlstes  et  calllgra plies,  qui  sont  pein- 

Les  sculptures  de  la  porte  latérale,  à  gau-  très  dans  leur  genre.  Voir  les  mots  Galligra- 

che  du  grand  portail  de  Téglise  Notre-Dame  pbes  ,  Peintres,  etc.  En  tête  de  tous,  figure 

de  Paris,  représentent  aussi  divers  gens  do  saint  Luc,  ou,  suivant  les  savants  modernes, 

métier  de  ville  et  de  campagnes.  Les  figu-  le  peintre  nommé  Luca.  Voir  au  mot  Luc, 

ressent  assez  bien  gavées  dans  un  Mémoire  ce  que  nous  en  disons,  d'après  nos  auto- 

de  M.  Fauris  de  Samt-Vincent  (2),  membre  rites. 

de  plusieurs  sociétés  savantes  et  qui  est  In-  Mosaïste  bénédictin ,  représenté  par  lui- 

téréâêxale  Maguêin  encyclopédiqae  desep^  même  sur  son  ouvrage  :  Musée  des  mona- 

tembrel8i5.  ments  français,  par  Alex.  Lenoir,  t.  11, 

On  trouve  encore  des  figures  d^artisans  p.  20,  pi.  lix. 
sculptées  sur  des  piliers  de  l'église  de  Gi- 

sors,  voir  à  ce  nom.  ARTOIS  (4).  —  Plans,  cartes,  vues  de 

Sur  les  consoles  des  statues  de  la  cathé-  palais,  d^cglises,  d'abbayes,  etc.;  voir  la 

drale  de  Rouen,  publiées  par  Langlois  du  grande  Topographie  de  la  France,  du  Cabi- 

Pont-de^r Arche,  1  vol.  in-8'',  avec  plusieurs  net  des  estampes,  à  Paris.  Département  du 

planches  accompagnées  d'un  texte  expllca-  Pas-de-Calais. 

tif.  Voir  aussi  Stalles.  La  Collection  topographique  du  maréchal 

Les  stalles  de  Saint-Spire  de  Corbeil,  of-  d'Uxelles,  en  49  vol.  in-folio,  au  même  ca- 

frent  des  figures  de  ce  genre.  Voir  au  mot  binet.  La  division  est  par  provinces. 

Corbeil.  Celle  formée  par  l'auteur,  destinée  à  la 

La  collection  des  planches  des  Aventures  bibliothèque  du  Musée  de  Clunv,  à  Paris, 

daehevaker  à  la  Jtoue,  est  encore  à  consul-  classée  par  ordre  alphabétique  de  noms  des 

ter.  On  sait  que  ces  gravures  en  bois  sont  provinces,  des  villes,  des  localités,  etc. 

de  Burgmayer  ou  de  IfausSchaufllein.  Voir  La  Topographie  française  de  Claude  de 

le  mot  Tew'erduncr.  Chastillon,  2  vol.  in-folio,  ouvrage  dilTicilc 

fies  miniatures  du  manuscrit  intitulé  :  &  trouver  complet. 

Leges  palcUinœ,  reproduites  dans  le  3*  vo-  Les  vues  de  France,  réunies  dans  les  œu- 

lame  du  mois  de  juin,  des  Âcta  sanclorum  vres  d'Israël  Silvestre,  dans  les  bibliothc- 

des  Bollandistes,  offrent  une  suite  complète  ques  publiques  de  Paris,  de  Dresde,  etc. 

de  tous  les  gens  de  bas  étage,  de  service,  de  Voir  aussi  aux  noms  des  villes  de  l'Artois, 

métier,  etc.,  dans  le  costume  du  xiii'  an  Arras,  Saint-Omer,^  Calais,  Rue,  Corbie, 

XIV*  siècle.  Voir  aussi  les  mots  Leges  pala-  Térouanne  ,  etc. 

TiiiiE,  Métiers,  etc.,  où  nous  donnons  des  Princes  et  princesses  de  la  maison  d'Ar- 

explications  plus  détaillées,  et  les  mots  For-  tois.  Pour  les  costumes  et  leurs  figures,  voir 

CEEONs,  Tailleurs  de  pierre,  Foorbisseurs,  le  t.  III,  pi.  lxiii  de  la  Monarchie  française. 

Horlogers,  Manoeuvres,  Faucheurs,  etc.  de  Bem.  de  Montfaucon. 

Le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II, 

ARTISTES.  —  Tels  qu'architectes,  sculp-  pi.  clxxxi;  HïHin,  jéntiquités  nationales, 

teurs,  peintres  (3},  représentés  travaillant  t.  IV,  planche  de  l'article  XXXIV;  \e  Trésor 

ou  tenant  les  attributs  de  leur  art.  de  numismatique  (Sceaux  des  feudataires). 

Au   mot   Architectes,    nous    donnons  1  vol. in-folio, pi.  v^n'^'â et  5, aonncnt  piu- 

qoelques  figures  de  cette  profession.  sieurs  sceaux  de  princes  et  princesses  de  cette 

Pour    les  sculpteurs.   Voir   Fischer   et  maison.  Livre  au  trés^chevaleureux  comte 

Sculpteurs.  d^ Artois ,  etc.,  publié  d'après  les  manu- 

Pour  les  peintres,  peintres- verriers,  mi-  scrits,  par  Barrois,  i  vol.  in-4'',  orné  de 

(1)  Sur  ce  livre  curieux  et  assez  rare,  voir  les  détails  Dissertation  de  M.  Ulronne,  analysée  Annales  de  phi- 
ilooDéspar  Bruoct  (  J.-G.  )<  lUanuel  du  libraire,  etc.,  losop.  chrjéi.,i.\X\,  p.  197. 

ia-s*  1M2,  t.  J,  p.  86  :  on  y  trouve  la  preuve  incon-  (3)  M.  Émeric  David,  dans  son  excellent  Itiscoiirs 

lesiable  qu'alors  tous  les  eiats  n'étaient  pas  conron-  sur  la  peinture  au  moyen  âqe,  donne  les  noms  d'une 

dttsconme  au  xik*  siècle;  t.  IV,   p.  326 ,  et  dans  foule  «rartisles  parmi  lesqueu  figurent  des  abbés,  des 

le  Catalogue  de  la  bibliothèque  de  M,  Leber,  lome  I,  évéques,  des  moines,  voir  entre  autres  pages  celles  15S, 

0*1313.  156.  205,  206  et  suiv.  Sou  discours  sur  la  sculpture, 

(2)  L*aateur  y  réfute  par  occasion  les  absurdes  où  il  réfute  les  assertions  du  comte  de  (licognara,  pré- 
explicaUons  données  parDupuis  sur  les  tigurp»  d'apô-  sente  aussi  une  liste  de  noms  qui  sans  ce  patient  tra- 
très  qui  se  voient  au  zodiaque  de  la  même  cathédrale,  yail  seraient  sans  doute  oubliés,  voir  les  p.  40,  41  h  52. 
4onlii(aisaitautantdesigneszodiacaux,  etdelavier^e  (4)  Lenglel  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
Marie  uoe  autre  Isis  allaitant  son  fils  Horus.  Depuis  l'histoire,  t.  IV,  p.  193,  donne  la  liste  des  principaux 
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^8  planches  diaprés  les  miniatures  du  ma-  Margarita  philosopuia  nova,  Crammatica, 

nuscrit.  T^  sceau  du  grand  conseil  du  comte  Rhetorica  ,  Logica  ,  Musique  ,  Sciences^  etc. 

«PArlois,  Trésor  de  numismatique  (Sceaux  L'ouvrage  de  Jost  Amman  (5),  que  nous 

des  communes ),}p\,  xiii,n**4.  avons  déjà  cilé,  pour  les  artisans,  repré- 

Noblesse  el  chevalerie  d'Artois,  de  Picar^  seule  aussi  divers  arts  libéraux.  Voir  ce  vo- 

die  et  de  Mandre,i  vol.  in-S"*,  publié  par  lume dans  les  bibliothèques  publiques. 

P.  Roger,  antiquaire,  etc.  On  y  trouve  des  Burmann,  dans  son  grand  ouvrage  in- 

figures,  des  blasons,  un   texte   historique  tituTé  :  Antiquitates  Italiœ,  en  42  vol.  in- 

sur  leurs  couleurs  héraldiques,  les  cris  de  folio,  a  publié,  l  IX,  pars  6' ,  vers  la  fin  du 

guerre,  ameublements  des  donjons,  des  châ-  volume,  une  suite  de  Ggures  peintes,  clans 

(eaux  forts,  la  liste  des  joutes,  tournois,  le  i9m/imm  de  celle  bibliothèque.  On  y  voit 

pas-d'armes,  etc.,  par  années.  Celle  des  représentées  en  figures  allégoriques,  la  Rhé- 

tombeaux  des  chevaliers  existant  autrefois  torique,  la  Poésie,  l'Astronomie ,  la  Géogra- 

dans  les  églises  de  l'Artois,  etc.  phie,   les  Mathématiques,  l'Architecture, 

rHisloire,  la  Philosophie  naturelle  et  mo- 

ART0PH0RlUM(1)oucisle— Coffre  ser-  raie,  la  Médecine,  la  Chirurgie,  Scripiura 

vanta  renfermer  les  hosties  consacrées.  On  sacra,  Theologia,  Lex  canonica,  Leœ  cj' 

en  conserve  deux  dans  la  sa^cristie  de  l'église  vilis;  l'une  de  ces  figures  porte  le  nom  d'^- 

Saint-Ambroise,   de  Milan;    ils  sont  en  rndion, 

ivoire,  et  ornés  de  sculptures  (:2).  On  en  Toutes  ces  figures  tiennent  les  attributs 

trouve  la  gravure  dans  un  ouvrage  de  Gori,  de  leurs  fonctions ,  et  sont  l'objet  d'un  cu- 

Eburnea  sacra,  \  vol.  in-folio,  pi.  xxiv;  ou  rieux  commentaire  d'un  nommé  J.-B. Christ, 

dans  son  Thésaurus  diptychornm,  in-folio,  Giard,  capucin  de  la  congrégation  de  Saint- 

i.  m,  pi.  XXIII.  Autres.  Voir  les  pi.  xxiv,  Paul,  donné  sous  ce  titre: /co/}^*« /i&é>ra/iam 

XXV  et  xxvi.  C'est  celui  donné  pard'Agin-  disciplinarum    quœ    scrinies     biblioiheca 

court,  dans  V Histoire  de  Varl   au  moyen  alexandrina  sub  custodia  mancipaiœ  deli- 

âge  (Sculpture)^  pi.  xii ,  n**'  2,  5,  4,  dans  les  tuerunt,  in-folio. 

Annales  de  philosophie  chrétienne,   t.  XI,  L'Architecture,  la  Peinture, la  Sculpture, 

planche  de  la  p.  00;  el  dans  VAlbum  du  et  la  Géométrie,  elc,  sont  figurées  allëgori- 

Sommerard,   pi.  xxxviï,  S"  série.  Ce  mo-  quement  dans  les  œuvres  de  divers  maîtres, 

nument  est  du  V  siècle.  tels    que  Jules  Romain,   Raphaël,    Slra- 

dan,  elc.  Voir  leurs  œuvres  en  plusieurs 

ARTOS.  —  Pour  connaître  la  forme  et  vol.   in-folio,   au  Cabinet  des   estampes, 

l'usage  de  celte  espèce  d'instrument,  propre  et  aux  noms  de  chacun  de  ces  arts. 

h  la  liturgie  de  l'Église  grecque,  voir  la  Un  beau  vase  qui  renfermait   aulrefois 

planche  de  la  p.  99  de  VÈucologium  Grœ-  le  cœur  de  François  I",  el  qui  était  con- 

corum  de  Goar,  et  VHierolexicon  de  Macri,  serve  dans  la  salle  du  xvr  siècle,  à  Pancien 

verbo  Fermentum.  Musée  des  Pelils-Augustins^  fondé  par  A   Le- 

y  noir,  à  Paris,  représente  les  quatre  arts  libé- 

ARTS  LIBÉRAUX.  —  Faculté  des  arts  li-  raux,  sculptés  en  relief  autour  dudit  vase, 

béraux  de  Paris.  Sceau  de  cette  compagnie.  On  le  trouve  gravé  dans  V Atlas  des  arts  en 

en  1513,  publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  de  France,  de  M.  Alex.  I^noir,  pi.  xxi  ;  dans 

Patronis  quatuor  nafionum  Universitatis ,  Vouwa^è  iniiiu\é:f^ues  pittoresques  des  soi- 

i  vol.  in-12,  par  Ces.  Égasse  du  Boulay ,  Pa-  les  du  Musée  des  monuments  français,  in-fo- 

ris,  1662.  lio,  par  Reville  et  Lavallée,  texte  par  de 

Autre,  dans  le  Trésor  de  numismatique  Roquefort;  voir  la  planche  de  la  salle  du 

(Sceaux  des  communes)^  in-folio,  pi    i,  xvr  siècle,  et  pi.  xxx  etxxxii  des  .Soar<?iur* 

n*»  12.  du  Musée,  par  M.  Biet;  ce  beau  vase  prove- 

En  Angleterre,  en  1590.  Même  ouvrage,  nait  de  Saint-Denis  et  y  est  retourné.   Il  se 

et  planche  u*"  11.  voit  dans  les  caveaux,  au  pied  des  statues 

Plusieurs  ouvrages  ofTrenl  des  composi-  de  Henri  II  et  de  Catherine  de  Médicis.  f^ 

lions  en  peinture,  en  sculpture,  en  gra-  piédestal  du  vase  en  qucslion  est  également 

vure,  elc,  où  les  arts  libéraux  sont  person-  remarquable  par  des  bas-reliefs  du  même 

nitiés.  Voir  les  mots  IIortus  deligiariim,  style  et  du  même  artiste  français,  Bontemps. 

fi)  Pour  connaître  loiile  la  valeur  de  ce  mol,  qui  (3)  Brunet,  Manuel  delà  librairie,  etc.  (1842),  i.  i 

manque  dans  Du  Caogc,  Marri,  Oasaliuâ,  Pabricius  el  p.  8<),  87.  donne  des  détails  étendus  cl  curieux  sur  les 

bien  d'autres,  voir  le  Diciionnairt  de  Calépinus  ou  divers  livres  ornés  de  {gravures,  par  Josl  Ammon  ou 

Goar,  elc.  Amman,  et  signale  entre  autres  livres  celui  intitulé  * 

(2j  Ces  monuments  sont  cités  par  Millin,  1. 1,  p.  §87  KunstbachUin  ou  le  ptiii  livre  d'art  ainsi  que  celui 
de  son  Voyage  dans  le  Milanais,  qui  donne  Tétymolo-  sur  les  Costnmrs  de  f Église  romaine,  i  vol.  in-4*  in- 
itie du  root  artophore  dans  la  note  i  de  la  môme  page,  liiulé  :  Cleri  toiius  romance  Eccletiœ..,,  habilus.,  \ 
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Oo  y  voit  la  Musique,   PAstronomie,  la  pui  :  noble  alliance  qui  nous  a  valu  tanille 

Poësie épique  et  la  Poésie  lyrique.  chefs-d^œuvre,  et  même  de  prodiges,  qui 

Le  peintre  Franc-Floris  a  aussi  composé  font  Pobjet  inépuisable  de  nos  éludes  et 

i  peu  près  les  mêmes  sujets,  dont  quelques-  de  nos  recherches. 
ODS  sont  reproduits  sur  des  vitraux  dont 

Doas  parlons  aux  mots  Sciences  et  Arts.  ARTS  MANUELS.  —  Suite  de  figures  de 
Voir,  an  reste,  l'œuvre  de  Franc-Floris  et  ce  genre  d'étals,  représentées  sur  des  vi- 
de ses  graveurs,  et  les  noms  de  chacun  des  traux  de  diverses  églises.  Histoire  de  la 
arts,  et  des  diverses  sciences  personni-  peinture  sur  verre  en  France,  [iat  le  comie 
fiées;  voir  Astronomie,  Dialectique,  Gram-  de  Lasteyrie,  in-folio,  pi.  xu,  xiii,  xxiii 
MAnE,  Géographie,  etc.  et  xlvhi. 

Voir  aussi  les  planches  gravées  par  Jost 

ARTS  (Beacx-).  —  L'architecture,  la  Amman, pour  l'ouvrage  de Sclioppcrus,/^</- 

peinture,  la  sculpture  (i),  et  tous  les  gen-  noplia  sive  de  artibus  ilUberalibus,  clc,  et 

res  qui  en  découlent,  comme  ciselure,  ta-  aux     mois     Armuriers,     Artisans,     IIé- 

pisserie,  damasquinerie,  émaux,  gravure  tiers.  Monétaires,    Monnayeirs,  elc. 
en  bois,  sur  cuivre,  et  autre  genre  de  métal, 

nielles,  etc.  Voir  à  chacun  de  ces  mots  dans  ARTHUS  ou  ARTIÎS  (Le  roi).  —  La  Hi- 
ce  Dictionnaire;  et  aussi  à  Danse,  Musi-  bliolhèquc  royale  possède  un  roman  manu- 
Qt'E,  etc.  scrit  de  ce  nom,  orné  de  miniatures  eu- 
Figures  allégoriques  des  Beaux- Arls,  rieuses,  quoique  mal  dessinées;  il  est 
sculptées  par  Jean  Goujon,  dans  la  cour  du  du  xir  siècle  ei  est  classé  sous  le  n*"  G9G5. 11 
Louvre.  Voir  l'ouvrage  de  M.  de  Clarac,  sur  existe  aussi  des  exemplaires  du  roman  de 
le  Louvre  et  les  Tuileries,  in- 4"*,  pi.  XL,  et  ce  nom,  avec  planches  en  bois,  du  xiv 
l'œuvre  de  Jean  Goujon.  au  xv*  siècle,  sur  lesauels  Dibdin  donne 
Plusieurs  stalles  du  chœur  de  la  cathé-  des  détails  curieux  dans  son  ouvrage  : 
drale  de  Rouen  offrent  divers  genres  d'arts,  Foyages  en  France,  t.  III,.  pages  203, 
avec  leurs  attributs.  Voir  les  détails  au  mot  20i  (2).  Représenté  assis  avec  les  chevaliers 
St\lle8.  de  la  Table  ronde.  Voir  a  ce  dernier  mol. 

Les  Arts  et  les  Sciences  protégés  par  la  Sa- 
gesse :  grande  composition  allégorique,  par  ARUNDEIL.  —  Voir  Arondel. 
Barthol.  Spranger,gravéepar  £gid.  Sadeler. 

Voir  les  oeuvres  du  peintre  et  du  graveur.  AS  de  cartes  à  jouer.  —  Un  des  as  dit  de 

Aux  mots   Architectes  et  Sculpteurs,  lapin  d'un  jeu  dfe  cartes  passé  du  cabinet 

nous  indiquons  quelques  figures  d'artistes  de  M.  Leber  à  la  bibliothèque  de  Rouen,  est 

tenant  les  attributs  de  leur  art,  et  même  Ira-  publié  en  fac-similé  dans  le  6*  vol.  du  A/a- 

vaillant.   Voir  aussi  Dunstan,  Ëloi,  Or-  gasin  encyclopédique,  planche  âe  \ap,  iHZ. 
FÈvRis,  etc.  Au  nom  Saint  Amrroise,  nous 

signalons    une  sculpture   représentant   le  ASCENSION  (5).     -  Miniature  d'un  ma- 

grand  archevêque  de  Milan,  couronnant  un  nuscrit  syriaque  du  vr  ou  vir  siècle,  de  la 

artiste  de  ses  mains  pontificales,  et  celte  in-  bibliolhèque    Laurentienne  ,    &    Florence, 

dication  est  d'autant  plus  importante  que  D'Agincourt,  d'après  Ciampini,   Peinture, 

l'on  y  trouve  écrit  le  nom  de   l'artiste,  pi.  xxvii,  n"  1. 

et  que  cette  curieuse    composition  nous  Autre  de  la  Bible  dite  de  Saint-Paul,  h 

montre  comment,^  aux  âges  de  la  foi,  les  Home, i^.,  pi.  xlii,  n°  7. 

arts  et  la  religion  se  prêtèrent  un  muluel  ap-  Sculpture  d'une  couverture  de  livre,  en 

'0  Sur  la  pratique  des  arls  au  moyen  âge  el  leur  notes  et  di?  commonlaires  dont  nous  nous  sommes 

marche  progressive  chez  les  divers  peuples,  voir  le  hùle  d'enrichir  noire  inventaire.  L'ouvrage  du  moine 

discours  qui  SltI  d'inlroduclion  à  Touvrd^e  de  d'Agin-  l'hêophile  expose  les  divers  procédés  en  usage  nour 

iwr).^  BMoire  de    t'wt  ;   les   divers   discours   de  la  pratique  des  divers  arts  connus  au  moyen  dge^l'ar- 

M.  Emeric  David  sur  la  peinture,  la  sculpture,  elc,  eliitcclure  exceptée,  l.»  fonte  des  métaux,  la  prépara- 

^  tous  les  ouvrages  que  nous  citons  aux  mois  Ancni-  lion  des  couleurs,  les  divers  enduits,  les  instruments 

TBCT1JR1,  Peinture,  Sculpture,  etc.  —  Au  moment  appropriés  à  chaque  art,  etc.. forment  autant  de  cliapi- 

délivrer  notre  travail  A  l'impression,  nous  recevons  très  du  plus  haut  intérêt.  Ce  volume  se  trouve  chez 

un  ezeroplain*  de  l'ouvrige  intitulé  :  Diver^arum  or-  Toulouse,  Techcner,  etc.,  à  Paris.  Sur  le  litre  est 

ti«m  Schedula,  par  le  moine  Théophile,  qui  écrivnil  la  reproduction  d'une    miniature  de   manuscrit  du 

'ers  le  x*ou xi«  siècle.  Ce  précieux  ouvrage,  rédigé  en  xiii'  siècle,  représentant  un  calligraphe  travaillant; 

blin,  vient  d'être  traduit  et  publié  par  M.  Charles  de  l'auteur  n'en  indique  pas  la  provenance, 
lescalopicr,  et  forme  un  beau  volume  in-4*,  précédé        (2)  Voir  aussi  les  détails  donnés  sur  ce  livre  dans  l* 

d'une  introduction  sur  le  moine  Théophile  et  son  ou-  Mannclda  libr.  etde  l'amateur, pur  Brunet,  i8f 'i,  p.'ioo. 
»riRe,par  M.  Guichard.  L'ouvrage  est  terminé  par  un         (3)  >ur  la   manière  de  représenter  ce  sujet,   voir 

curieux  glossaire  de  divers  termes  d'art  qui  sont  dans  Jean  Molanus,  0i4i/oria  Imafiimim  sncrarttm,  édition 

l« manuscrit.  Le  savant  traducteur  en  fait  lohjot  de  in-^*,  p.  460  à  47i.    , 
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ivoire,  siècle  douteux,  planche  de  la  p.  i05.  taire  de  P^véqne  de  Metz  ao  nr  siècle. 

Liturgia  allemanica,  in-4**,  par  M.  Gerbert.  Yoir  le  texte  de  M.  Ch.  Lenorroant  à  ce  su- 

Ce  sujet  est  représenté  dans  tontes  les  Jet,  p.  21. 
suites  de  la  vie  et  de  la  passion  de  Jésus- 
Christ,  par  presque  tous  les  anciens  maîtres.  ASSAUT  donné  par  les  Vénitiens  à  la 
Yoir  les  œuvres  d'Albert  Durer,  de  Lucas  de  ville  de  Conslantinople.  —  Tableau  du  Hn- 
Leyde,  de  GoUzius,  des  Sadelers,  des  Wierix  loret  au  palais  des  aoges  à  Venise,  cité  par 
diaprés  Martin  de  Vos,  et  Bernard  Passeri,  M.Jal,quidonnelaf9nnedelaproued^undes 
peintre  romain,  et  bien  d'autres.  vaisseaux  comme  très-remarquable.  ^rcA^^ 

logie  noffok,  2  vol.  in-8",  t.  I,  planche  de 

ASCOU.  —  Les  monnaies  de  cette  ville  la  p.  295.  Pour  le  tableau  entier,  voir  Vœor 

d'Italie  sont  publiées  dans  les  Antiqmtates  vre  du  peintre. 

italicœ,  par  Muralori,  1. 11,  p.  664.  —  Donné  par  les  Français  à  la  ville  de 

Dieppe  défendue  par  les  Anglais,  peinture 

ASIE  MINEURE.  —  M.  Léon  de  La  Borde  reproduite  dans  le  Trésor  de  la  couronne 

a  publié  un  grand  ouvrage  intitulé  :  Foya-  de  France,  t.  II,  pi.  clx,  d'après  celle  de  la 

ges  en  Orient,  dans  VAêie  Mineure,  en  Syrie  Monarchie  française  de  Montlnucon,  t.  III, 

et  en  Palestine,  %  vol.   in-folio  ornés  de  pi.  xli. 

200  planches  ;  Paris,  1838,  chez  Didot,  frè-  —  Donné  par  les  Génois  an  fort  de  Castil- 

rcs;  au  milieu  de  tous  les  monuments  ren-  lane.  Trésor,  t.  II,  pi.  cxcv;  Montfaucon, 

fermés  dans  Patlas  de  cet  ouvrage,  on  en  t.  IV,  pi.  viii. 

remarque  plusieurs  qui   appartiennent  h  —  Donné  par  les  Français  an  fort  génois 

Tépoque  qui  nous  occupe,  voir  la  liste  des  d'Alexandrie  de  la  Paille',  sous  Louis  XII. 

plancnes  a  la  fin  du  volume.  On  y  voit  plusieurs  armures  remarquables, 

M.  Charles  Tcxier,  dans  un  ouvrage  inti-  î^.,  pi.  cxcvii  du  Trésor  de  la  coaronne  de 

tulé  :  Description  de  l'Asie  Mineure,  2  vol.  France,  Montfaucon,.t.  IV,  pi.  ix. 

in-folio^  texte  et  planches;  Paris,  Didot,  Voir  aussi  la  collection  des  tapisseries  na- 

1837,    donne  plusieurs    églises   de  con-  tionales,  publiées  par  Ach.  lubinal.  Les  vi- 

struction  byzantine,  d'un  grand  intérêt,  traux de  Saint-Denis,  publiés  parMont£au- 

parmi  lesquelles  nous  signalerons  celle  d'An-  con,  et  aux  mots  Saint-Denis,  Batàiluss, 

cyre,  aujourd'hui  Angora  ;  celle  de  Sainte-  Combats,  Sièges  de  villes,  etc.  Les  planches 

Sophie,  à  Trébisonde,  et  quelques  autres  de  V Angleterre  ancienne,  de  Strutt,  VAtn- 

donton  trouvera  lasuite  à  la  fin  de  l'ouvrage,  aleterre  pittoresque,  par  MM.  RoujouK  et 

Voir  aussi  les  mots  Constantinople,  Ni-  Minguet,  3  vol.  in-S*";  Paris.  4843,  reufer- 

CÉE,  Smtrne,  Terre  Sainte.  mant  une  quantité  de  plancnes,  d'après  les 

anciens  manuscrits. 

ASPERSION  de  Peau  bénite.  —  Le  pins 

ancien  monument  où  nous  ayons  rencontré  ASSEMBLÉES    ECCLÉSIASTIQUES.     — 

la  représentation  de  cette  cérémonie,  ^t  Réunion  d'évêques.  d'abbés,  de  théologiens, 

une  peinture  des  catacombes,  Boltari,  Seul"  de  religieux  présidés  par  un^  pape.  Mlnia- 

ture  epittare  sagre,eic,^  pi.  cxlvui,  t.  lU.  ture  d'un  manuscrit  ou  d'une  collection  de 

D'Agincourt  y  voit  autre  chose  que  Bottari,  décrétales,    etc.    D'Agincourt,    PeiiUare, 

Histoire  de  tart  depuis  sa  décadence,  eiCj  pi.  lxxv,  n"*   i.   Cette  miniature  est  du 

pi.  XII,  n*»  16.  XIV"  siècle  ou  environ. 

Les  planches  du  Pontificale  rdmanum  Autre,  d'après  une  peinture  du  xv*  siècle, 
offrent  des  cérémonies  d'aspersion  sur  les  ib.,  pi.  clxi,  n""  i.  Plusieurs  médailles  de 
vases,  les  édifices,  les  personnes  consacrées  papes  offrent  la  vue  de  réunion  de  prélats 
ou  autres.  Voir  les  planches  et  encore  les  et  d'ecclésiastiques,  de  théologiens,  ae  moi- 
mots  Consécrations^  Dédicaces,  Funé-  nés  avec  leurs  abbés.  Voir  Numismatique 
railles,  Sacrements,  etc.  des  papes^  et  aux  mots  Conciles,  Canonisa- 
tion, JUBILÉ,  Élection,  Chapitres. 

ASPERSORIUM.  —  Voir  Goupillon.  Le  tableau  de  Raphaël,  dit  la  Dispute  snr 

le  saint  sacrement,  présente  une  réunion 

ASPREMONT(Gobertd')—  Trésor  de  nu-  magnifique  de  docteurs,  de  religieux,  de 

miSTuatique,  Sceaux  des  communes,  pl.xiii^  cardinaux,  de  savants,  etc.,  ayant  à  leur 

n*"  10.  Ce  seigneur  était  le  premier  feuda*  tête  les  chefis  de  l'Église  romaine  (1).  Ce  ta- 

(I  )Uon  a  remarqué  que, dans  ce  lableau,  commedans  Dante,  Savonarole.  Pétrarque,  Michel-Ange,  Rapbaf4, 

auelquea autre» antérieurs  à  Raphaël  le  peintrea  inlro-  qui  s'y  est  représenté  lui-même,  eic>  Vo(r  A  ce  sujet 

uit  des  personnages  contemporains  ou  morts  et  tout  les  réflexions  de  M.  Rio.  Poésie  chréiietme,  forme  de 

à  fait  étrangers  à  la  scène  du  tableau.  On  y  voit  lo  l'art,  i  roi.  in-s»,  p.  97,99,  iio,  i3i,  123, 313, 396. 
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bleiacst  aussi  dé^gnë  sous  le  nom  de  k    description  cooiplèle  de  cette  église,  vue, 
Théologie.  plan ,  coupes  et  détails.  Monuments  anciens 

et  modernes,  par  J.  Gailhabaud. 
ASSEMBLEES  NATIONALES  (1).  —  Réa-       Peinture  de  cette  éelise  (3),  où  Ton  re- 
ioo  des  notables  du  royaume  de  France,    trouve  Thistoire  de  saint  François  d^Assisc. 


DlOO 


présidés  par  le  roi,  pour  juger  de  grandes  Voir  au  mot  François. 

causes.  Yoir  Lit  de  justice.  Procès.  A  Phôpital  de  celte  ville,  la  légende  de 

\je  parlement   du  duc    de  Bourgogne.  Tapôlre  saint  Jacques.  Voir  au  nom  Jacques 

Monuments  de  la  monarchie  française,  de  les  détails  de  cette  peinture. 


Voir  aussi  Portiuncula. 

ASSISES  (les)  (4) ,  prises  pour  les  séan- 
ces d^un  tribunal. Voir  Assemblées,  Juge- 
ments ,  Tribunaux  ,  Parlement,  Lit  de  jus- 
tice, etc. 

On  trouve  dans  un  ouvrage  de  M.  Pierre 


Mootfaucon,  t.  III ,  pi.  lxvi.  Trésor  de  la 
couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxxii. 
Le  colloque  de  Poissy  en  1561.  Voir  au 

motCOLLOQUS- 

ASSEMBLÉES   MlUTAIRES.  telles  que  : 
les  conseils  de  guerre,  chapitres d^ordre, 

tournois ,  jugement  de  chevaliers,    pro-  Victor,  intitulé  :  aperça  général  sur  les 

elimations..  La  tapisserie  de  Bayeux,  la  monuments  de  la  Scandinavie ,  iïi'^'* ^  p-  52, 

Vie  de  Tempereur   Maximilien,    le   cha-  le  dessin  d^un  monument  découvert  en  Nor- 

pitre  des  chevaliers  du  Nœud  ou  du  Dé-  wége,  propre  à  réunir  une  grande  assem- 

sir,  et  quelques  autres  monuments  de  ce  blée,  comme  les  Champs  de  Mai  des  Francs 

genre ,    en    offrent  des   exemples.    Voir  ou  les  Thing  du  Nord.  On  y  remarque  24 

aussi  à  Chapitres  d^ordres,   Maximilien,  sièges  en  pierre  qui  entourent  une  espèce 

Tbwerdunce,  Tournois,  Tapisseries  histori-  de  tribunal  ;  nous  ignorons  Tépoque  de  ce 

QOES,  etc.  monument. 

La  plus  ancienne  représentation  que  nous 


ASSISTANTS.  —  Nom  d'une  certaine 
classe  de  pénitents  dans  les  premiers  siècles 
de  rÉglise.  1^  place  qu'ils  devaient  occuper 


ayons  trouvée  de  ce  genre  de  composition 
est  dans  la  suite  des  miniatures  d  un  ma- 
nuscrit grec  du  vir  ou  vin*  siècle,  repré- 
sentant rhistoire  de  Josué,  appartenante  la  dans  l'église  est  indiquée  sur  quelques 
bibliothèque  du  Vatican,  publiée  par  d'Agin-  plans  de  basiliques  chrétiennes.  Voir  la 
court,  ZTia/^iiredf  rar((Pem(arf), pi. xxviii,  planche  de  l'ouvrage  de  Sarnelli,  Antica 
n**  17  et  21.  oasiUcographia ,  reproduite  dans  les  ^a- 
Assemblée  des  chevaliers  de  l'ordre  de  noies  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX, 
Saint-Michel,  présidés  par  Henri  II,  TV^^or  p.  346,  n"  21. 
(le  la  couronne,  pi.  cclvi,  t.   Il,  d'après 

Mootfaucon,  Monarchie  française,  t.  V,  ASSISTANTS  DES  CHEVAUERS  dans  les 

pi.  X.  tournois  (5).  Voir  Tournois. 


ASSISE  (Italie).  —  Église  de  Notre- 
Dame-des- Anges  (2),  monument  du  xiii* 
siècle.  D'Agincourt  Architecture,  pl.xxxvi, 
n«30.  Plan  de  l'église  inférieure,  ib.,  n'^SQ, 
du  chœur  et  du  rond-point,  ib.,  n""  i5. 

Les  diverses  parties  de  cette  belle 
église  sont  détaillées  sur  les  deux  pi.  xxxvi 
et  XXXII,  et  la  pi.  xlii,  n*"  7,  et  une  partie 
de  la  pi.  LXVI  II. 

Vue  extérieure  de  l'église,  Moyen  âge 
pittoresaue,  pi.  cxiii,et  le  volume  des  villes 
de  rOmone  et  de  leurs  monuments  dans  la 

(i)  Sor  l'origine  de  ces  assemblées  et  cellrs  dites 
Ckntpt  de  Min,  Court  plénitreê ,  Landtt.  Lits  de  fus- 
lice,  états  vinéraux,  Toir  les  Métnotret  de  l'Aeadttnie 
dcf  iiucrip^ioiu^  tome  XXX,  page  587;etloioe  XU, 
p.  SU 

(2)  D'Agineoart  regarde  celte  église  comme  étant 
na  des  premiers  exemples  de  l'cinploi  de  l'arc  en 
tiers-point,  da  moins  en  Italie.  M.  Kio,  dans  son  ou- 
vrage sur  la  Peinture  chrétienne  au  moyen  Age,  donne 
de  nombreux  détails  sur  les  divers  travaux  depcin- 


ASSISTANTS  DE  L'ÉVÊQUE.  —  Cérémo- 
nies religieuses  de  Bern.  Picard,  t.  Il,  plan- 
che de  la  p.  432,  édition  in-folio. 

ASSISTANTS  DU  PAPE.  —  Costume  de 
deux  officiers  de  ce  nom,  vers  le  xiii*  siècle. 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxv,  n"  2i. 

Une  gravure  intitulée  :  Prospetto  del 
teatro,  eic,  ou  tableau  de  la  réunion  du 
sacré  collège  pour  la  béatification  d'un 
saint,  publiée  dans  le  i^  vol.  des  Cérémonies 
religieuses    de   Bern.    Picard ,   in-foho , 


tore  exécutés  à  Assise  en  Tbonneur  de  saint  François, 
I  vol.  in-8*,  p.  65,  228. 

(3)  M.  de  Monlalembert  cite  les  peintures  p.  i43  dt 
son  volume  intitulé:  da  Vandalisme  eidu  Catholicisme 
dans  Tari,  i  vol.;  Paris,  1832. 

(4)  Sur  les  assises,  voir  les  Mémoires  de  PAcad.  des 
itucript.  et  belles-lettres ,  t.  XXIV,  p.  738;  t.  XXX, 
p.  587.  Assises  4^»  comtes,  ib.,  1.  XX XVII,  p.  «53. 

(5)  Mémoires  de  l'Académie  des  inscriptions  et 
belles-lettres,  t.  XX,  p.  624, 6â5. 
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p.  150,  n''»^  et  3,  oflfre  le  costume  cl  le  rang  le  pain  consacré  cTy  adhérer.  Encologium 

de  celle  dignité  ecclésiastique.  Grœcornm,  de  Goar,  in-folio ,  planche  de  la 

p.  99,  reproduite  dans  le  3*  volume  des 

ASSOMMOIRS.  —  Portions  d'un  bAlimenl  Cérémonies  religieuses,  de  Bern.  Picard, 

fortifié.  Batissier,   Eléments  d'archéologie  p|.  de  la  p.  87,  lettre  B.  L'aster  est  aussi 

nationale,  in-i8,  4843,  p.  482,  donne  pour  nommé  réloile.  Voira  ce  sujet  le  père  Le- 

exemple  ceux    de  l'ancienne    abbaye  de  brun,  Cérémonies  de  la  messe,  t.  II,  p.  389. 
Tournus. 

ASTÉRIUS  (Saint),  évéque.  -   Figure 

ASSOMPTION.  —  Mosaïque  du  xii*  siècle  debout,  costume  du  xif  siècle,  d'après  une 

environ ,  dans   une  église  de  Jérusalem,  ancienne  mosaïque.  Ciampini,  Vêlera  Mo- 

Ciampini,  de  jEdificiis  sacris,  pi.  xxxiv  (i).  namenta,  t.  H,  pi.  xxx.  Bianchini,  Démons- 

Deux  peintures  de  Giunu  de  Pise,  xiii«  tratio  histor.  écoles,,  tabula  m,  sœcaii  ii, 

siècle.  D  Agincourt,  Peinture,  pi.  en,  n°  3.  n"  14. 

Autre  composition  du  premier  ordre,  au 

couvent  de  San  Subiaco.   On  y   voit  un  ASTI  (Piémont  ).  — Portail  de  l'église  du 

groupe  d'anges  de  la  plus  grande  beauté,  xr  siècle,  Moyen  âge  monumental,  pi.  xciii. 

D'Agincourt,  pi.  cxxvi,  n"  4.  Vues  extérieures  et  deuils  de  celle  belle 

Tableau  du  Corrége  à  la  cathédrale  de  église.  Revue  générale  de  l^archi'tecture,  par 
Parme,  xvi*  siècle,  ib.,  pi.  cci,  n*»  1,  et  sur-  Daly,  l.  IV. 
tout  dans  l'œuvre  du  peintre  et  de  ses  gra- 
veurs, dans  tous  les  cabinets  d'estampes  de  ASTRES.  —  Création  des  astres.  Suite  de 
Paris  et  de  l'étranger.  bas-reliefs  des  cathédrales  d'Orvielte  et  de 

Sceau  de  l'abbaye  de  Langley,  en  Ançle-  Rouen   offrant  ce  genre  de  sujet ,   rendu 

terre,  1284,  représentant  une  assomplion,  d'une  manière  singulière.  A  Rouen,  Dieu  est 

Archeologia  britannica,  t.  XXV ,  p.  618,  assis,  il  tient  un  disque  dans  lequel  est  re- 

très-curieux.  présenté  un  des  jours  de  la  création  (2)  :  de 

Sculpture  des  murailles  extérieures  de  l'autre  main  il  bénit  son  ouvrage.  Les  ngu- 
Notre-Dame,  côté  de  la  Porte-Rouge,  xiv  res  du  Créateur  sont  généralement  belles, 
ou  XV  siècle,  publiée  par  le  Mcnfenâgemo-  Mômes  sujets  peints  à  fresque  à  l'église 
numental,  pi.  xcv.  Album  du  Sommerard,  de  Montréal.  Voir  à  ce  nom. 
pi.  XXXIII,  n°  3  de  la  V  série.  Dans  ce  der-  Les  Loges  du  Vatican,  par  Raphaël,  sont 
nier  ouvrage,  l'artiste  donne  la  sculpture  surtout  à  étudier.  Voir  les  gravures  de  Vol- 
dans  un  état  de  conservation,  tandis  que  pato  ou  de  Chaperon.  Voir  aussi  l'œuvre  de 
la  figure  de  la  Vierge  est  cruellement  mu-  Michel-Ange,  de  Martin  de  Vos.  L'on  trouve 
tilée  ainsi  que  la  majeure  partie  des  orne-  sur  quelques  monuments  peints  ou  sculptés 
menu,  des  anges,  etc.  La  planche  du  Moyen  |a  figure  des  astres  personnifiés.  Voir  aux 
âge  monumental  doit  être  exacte ,  car  elle  noms  Lune  et  Soleil,  Planète,  etc. 
est  le  résultat  du  daguerréotype. 

Sculpture  du  (ympan  de  la  grartde  porte  ASTRES,  employés    comme  pièces   ou 

de  l'église  San U-Maria-del-Fiore,  xr  siècle,  meubles  d'armoiries.  Encyclopédie  métho- 

Cicognara,  Storia  délia  scultura  in  Italia,  dique,  /Hason  (3),  in-4%  pi.   vu,  fig.  305, 
t.  H,  pi.  XLix,  nM.                                    ,366,  367,  370,  373,  375,  378,  386. 

Autre  composition  du  même  sujet  par  le 

Donalello,  même  ouvrage,  pi.  viii.  ASTROLABE  (4).  —  Celui  qui  entre  dans 

la  composilion  ae  la  grande  horloge   de 

ASTAULFE.  Voir  Ataulpe.  Strasbourg,  est  très-remarquable,  on  en 

or«r.r»        ^                                 j»  .  trouve  la  description  et  des  gravures  dans 

ASTER.  —  On  trouve  sous  cette  désigna-  loutes  les  histoires  de  la  cathédrale  de  cette 

tion  une  espèce  de  quatre-pieds  en  métal  ville. 

d'or  ou  d'argent,  servant  dans  la  liturgie  instrument  de  ce  genre  entre  Jes  mains 

grecque  à  empêcher  le  voile  qui  recouvre  d'une  figure  allégorique  de  l'Astronomie, 

(1)  Celle  peinlurc  csi  citét*  par  M.  Kmeric  David,  (3   Cci  excellenl  diclionnaire,  rédigé  par  le  comte 

Discours  sur  ta  peiniare,  etc..  in-8*.  p.  23»,  n'^'  i.  de  Jaucourl,  e«l  le  réftumé  de  lous  les  livres  de  la 

(1)  Nous  ignorons  si  ces  curieuses  sculptures  sont  science   héraldique ,    publiés   par   la    Colombiers  , 

f;ravéos  ou  iiihographiées,  mais  ellos  sont  louies  mou-  Cheviilard,    DuDuisson,   Meneslricr,   Paillot,    Se- 

ées  et  se  trouvent  chez  Micheli,  mouleur  à  Paris,  rue  goin ,  etc. 

(;uénégaud  et  à  Talelior   de    moulag<'  du  Tx>uvre.  (4)  Théorie  de  Taslrolabe,  xvi*  siècle,  citée,  notice 

M.  Rigollot,  d'Amiens,  doit,  dit-on,  rn  reproduiro  de  M.  Paulin  VArïw sur  \cs  UanuicrUs  français, i.  V, 


quelques- unes  dans  son   ouvrage  sur  l'Histoire  de     p.  3i2. 
Vart  en  France,  auquel  " '"-  '* — -  ' 


il  travaille  depuis  longtemps. 


AST  —  105  —  AST 

gravure  en  bois  cl*un  livre  de  1491,  en  tête  ASTROLOGIE.  •—  Monuments  de  celle 
d'an  livre  intitulé  :  Sphera  mandi^  in-4*',  à  prétendue  science  (1;  au  xvi*  siècle.  Voir 
Venise.  Voir  Astronomie.  Colonne  de  Catherine  de  Médicis,  Thème 

Une  miniature  du  beau  Psautier  de  saint  oêtrologiqae  et  de  nativité, 
Louis,  appartenant  à  la  bibiiothè<jue  de  M.  Leber,  t.  I  du  Catalogue  de  sa  biblio- 
TArsenal,  à  Paris,  représente  un  vieillard  thèque  (appartenant  maintenant  à  celle  de 
consultant  les  astres  au  moyen  d'un  astro-  Rouen  ),  n"  1245  et  suiv.^  donne  une  liste 
labe.  Cette  miniature  qui  est  de  la  belle  épo-  d'ouvrages  singuliers  et  curieux  sur  cette 
Qoe  du  XIII*  siècle ,  est  reproduite  dans  science,  dont  plusieurs  offrent  des  planches 
ijélbum  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xix  de  gravées  sur  boiSj»  etc.,  voir  p.  184  etsuiv. 
la  8*  série,  mais  horriblement  défigurée  ;  il  Mains  astrologiques  tirées  de  divers  traités 
faut  voir  le  manuscrit  en  question  pour  d'astrologie,  reproduites  dans  le  Bibliogra^ 
en  bien  juger.  phical   Vecameron,    t.    I ,  p.    144,  147, 

Dans  rœuvre  de  Jacq.  Stradan  est  une    149,150. 
suite  de  18  ou  20  pièces  intitulées:  i\ova 

reperta,  etc.  ;  celle  n°  8  porte  pour  désigna-  ASTROLOGUES.  —  Figure  debout,  repré- 
tion  MtrolaëiuM;  on  y  voit  Christophe  sentée  sur  Tune  des  cartes  à  jouer  éhx  roi 
Colomb  venant  d'aborder  sur  les  rivages  de  Charles  VI.  Mla»  des  arts  en  France,  par 
TÂmérique  et  oui  tient  d'une  main  une  es-  Alex.  Lenoir,  pi.  xlii,  n*^  1  et  2. 
pèce  de  sphère  a  jour  et  un  compas  de  Tau-  Autre  faisant  partie  des  figures  de  diverses 
tre,  etil  semble  examiner  une  croix  en-  danses  des  morts.Voir  celle  d'Holbein,  n""  27. 
lourée  de  quatre  étoiles  qui  apparaît  dans  Autre  dans  l'œuvre  de  Rembrandt  et  dans 
le  ciel,  au  bas  est  écrit  un  vers  latin.  celui  de  Frédéric  Roi.  Sur  Paltribution  de 

Voir  Pœuvre  de  Stradan  ou  l'œuvre  de  ces  deux  pièces ,  voir  les  œuvres  de  ces 
seseraveurs,  tels  que  Philip.  Galle  et  de  deux  maîtres  et  ce  qu'en  dit  M.  Duchesne, 
ses  ifrères.  Foyage  d'un  iconophile,  in-8°,  p.  113. 

On  trouve  diverses  représentations  d'as- 
trolabes dans  l'ouvrage  mtitulé  :  de  Astro-       ASTRONOMES  représentés  travaillant  dans 
labo  catholico  liber,  1556,  in-S*",  par  Gemo-    leurs  cabinets  et  faisant  quelques  expérien- 
nius  Frisii.  Il  est  dédié  à  Henri  11,  et  est    ces.  Dans  le  livre  de  Jost  Amman  (2),  Par 
orné  de  quelques  figures  gravées  en  bois.       noplia,  de  artibas  illiberalibus ,  etc.,  cité 

Dans  V Histoire  de  Christophe  Colomb,    plus  haut, 
par  Bossi,  1  vol.  in-12.  Autre  dans  son  cabinet,  prenant  des  me- 

Dans  celui  intitulé  :  Astrolabinm  planam  sures  sur  la  boussole,  planche  très-curieuse 
in  tabalisascendens,  continens  qualioet  hora  pour  le  costume  et  tous  les  détails  d'étude, 
aiqaeminutoequationesdomorumccBli,eic,y  n"*  2  de  la  suite  intitulée:  IS^ova  reperta , 
ab  jéngelo  John  Fenetiis  et  Joan.  Emeric  gravée  par  Théodore  ou  Philippe  Gall,  d'a- 
Despira,  Alemannus,  1  vol.  in-4'*,  1494,  près  Jacq.  Stradan.  Voir  leurs  œuvres, 
gothique,  avec  planches  en  bois,  assez  bien  Autre,  d'après  une  vieille  gravure,  repro- 
exécutées.  duile  dans  le  1"  vol.  de  V Origine  de  la  gra- 

Voir  aussi  les  planches  de  tous  les  livres  vure  sur  bois,  par  Jansen,  pi.  vin,  sous  le 
d'alchimie,  d'astrologie,  de  cabale,  etc.,  que  titre  de  Graveur  plusieurs  figures  d'astro- 
nous  citons  à  ces  divers  titres.  nomes  dans  diverses  danses  macabres,  voir 

On  voit  dans  une  des  salles  de  la  biblio-    à  cette  désignation, 
tbèque  Sainte-Geneviève,  à  Paris  (ou  du 

Panthéon  ),  servant  d'entrée  à  celles  des  ASTRONOMIE.  —  Cette  science,  person- 
manuscrits,  un  astrolabe  construit  pour  le  nifiée  et  tenant  ses  attributs,  se  trouvère- 
cardinal  de  Lorraine,  par  Orpnce  Fine.  Nous  présentéedans  une  des  miniatures  du  célèbre 
n'avons  pu  en  découvrir  de  gravures  ;  il  est  manuscrit  Hortus  deliciarum,  par  l'abbesse 
en  enivre  et  couvert  de  dessins  arabesques  Herrade  de  Landsberg,  dans  le  courant  du 
gravés  en  creux,  dans  le  goût  du  xv*,  au  xir  siècle,  et  reproduite  dans  le  19*  volume 
XVI' siècle.  Nous  signalons  ce  meuble  à  l'a  t-  des  Annales  ae  philosophie  chrétienne, 
tention  des  éditeurs  ou  des  artistes,  qui  fe-  planche  de  la  p.  54,  d'après  la  copie  faite 
raient  un  vrai  cadeau  aux  curieux  en  pu-  de  ce  manuscrit  et  de  ses  figures ,  par  En- 
bliant  ce  beau  meuble.  gelhardt  et  Willemin ,  en  1818,  1  vol.  in- 

(i  On  trouve  un  résumé  aussi  simple  que  curieux  siir  iu*4*,  par  le  révérend   père  Léon,  carme  réforme, 

(eut  de  cette  prétendue  science  au  xvi*  siéi'le,  dans  p  24i  et  suiv  Voir  aussi,  par  de  Hilly,  le  Tombeau  de 

^(Myn;:fi'mmu\é  :  h  Por irait  de  ta  tagesite  universelle  Vasirolwjie  judiciaire,  i  vol.  iii-4*.  Dissertation  sur 

atee  l'idée  générale  des  sciences  et  leur  plan  repré-  Vasirolwjie,  Mémoires  de  l'Académie,  t.  XXIII. 

>cnié  en  io«  planches  avec  des  tableaux  synoptiques,  «3}   Le  texte  de  ce  petit  volume  est  de  Schoppe- 


ATA 


—  i06  — 


ATU 


folk)  plat.  Celle  flgure  tient  une  espèce  de  folio,  p.  9i,  pi.  ci,  n*  i  à  5.  Moratori  en 

boisseau  dont  nous  ignorons  la  véritable  donne  aussi  une,  jintiqaitates  Italiœ,  t.  n, 

signification  (1).  p.  581. 

Autre  figure  allégorique  de  cette  science, 

assise  sur  un  trône  et  tenant  d'une  main  ATAULFE,  roi  des  Lombards  —  Monnaies 

une  sphère  et  de  Tautre  un  astrolabe.  Gra-  de  ce  prince  au  vu*  siècle  environ  ;  mêmes 

vure  en  bois  d'un  livre  imprimé  à  Venise,  ouvrages  que  ci-dessus.  Paruta,  Sieiliaieê" 

en  i49i,  intitulé  :  5^A«ra  mwidi^  dans  le-  critta  con  medagUe,  m"  folio  y  page  91  et 

quel  on  trouve  réunis  trois  traités,  savoir  :  pi.  ci. 

Opusculum  sphœricum ,  JoatuUs  de  sacra  Ce  prince  figure  dans  les  curieux  bis- 

JSusto,  BUputationeê,  JoantUê  de  monte  re-  reliefs  de  Téglise  lombarde  de  Monza,  voir 

ffto,  de  Motu planetaram,  etc.,  GeorgU  Par-  ce  nom. 
ùcichio. 

Autre,  celte  figure  allégorique  de  TAs-  ATHANASE  (Saint).  —  Une  miniature 

tronomie  accompagnée  de   Plolémée  qui  d'un  manuscrit  du  xii«  siècle  le  représente 

examine  les  astres  au  moyen  d'une  lunette  en  pied.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lviii, 

à  quatre  coulants  (2).  Miniature  de  VHistO'  n"  1  :  il  est  le  9*  de  la  réunion.  Au-dessus 

ria  schoUutica,  manuscrit  du  xiii*  siècle,  de  sa  télé  sont  écrits  ces  mots  o  a6an.... 

reproduite  dans  Vlter  aermaniciun,  de  dom  commencement  du  nom  Athanase. 

Mabillon  (édition  de  Gol.  Fabricius).  Voir  Belle  figure  en  pied  de  ce  père  en  tête  dn 

le  frontispice  de  Touvraffe.  l''  vol.  de  ses  œuvres.  Voir  l'ouvrage  inti- 

L' Astronomie,  par  GoTtzius  et  gravée  par  tulé  :  Collectio  Pairnm,  in-folio,  reproduit 

Cor.  Drebbel  pour  une  suite  de  ligures  des  dans  l'ouvrage  d'André  Tbevet,  intitulé: 

sciences  et  des  arts.  On  remarque  sur  celte  Galerie  des  hommes  iUmstres,  in^olio,  4S8i, 

planche,  n«  6,  un  homme  tenaut  un  inslru-  ou  en  8  vol.  in-12,  sous  une  autre  date, 

ment   d'observation   astronomique   d'une  Autre  figure  en  pied, peinte  au  xnrsiède, 

forme  singulière.  Voir  l'œuvre  de  Goltzius  par  Angelico  Fiesole  au  Vatican.  Chapelle 

ou  du  graveur.  Très-belle  figure  de  l'Astro-  de  Nicolas  V.  Voir  l'œuvre  du  peintre  et 

uomie  accompagnée  de  ses  attributs,  par  d'Agincourt,  Peinture,  pL  cxlv,  n""  8. 

Stradan  et  Sadeler.  d'après  Franc-Floris ,  Très-belle  télé  de  ce  saint,  gravée  par 

peintre  au   xvr   siècle ,    reproduite    par  Raphaël  Custode  pour  le  livre  intitulé  : 

M.  Alex.  Lenoir  dans  son  Musée  des  monur  Academia  velus  Chrisii,  par  Joseph  Spixe- 

menls  français,  à  la  fin  du  6*  volume,  con-  lius.  in-4°.  Voir  l'œuvre  du  graveur, 

sacré  a  la  Peinture  sur  verre.  —  Autre  Plusieurs  figures  de  ce  père  sont  réunies 

sur  l'un  des  bas-reliefs  du  piédestal  du  dans  la  collection  des  saints  du  Cabinet  des 

beau    vase  de  marbre   ou   a'albfttre  qui  estampes,  à  Paris ,  et  dans  celle  formée  par 

servait,  à  Saint-Denis,  à  renfermer  le  co&ur  l'auteur  de  ce  Dictionnaire,  et  qu'il  destine 

de  François  I",  gravé  dans  la  planche  re-  à  la  bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de 

présentant  la  salle  du  xvi*  siècle  au  Musée  Cluny,  à  Paris. 

des  Pelits-Auguslins  (3) ,  publié  sous  ce  Ruines  d'une  ancienne  ^lise  dédiée  à 
litre  :  Fues  pittoresques  des  salles  da  Musée  saint  Athanase,  à  Alexandrie,  il  n'en  existe 
des  monuments  français,  1  vol.  grand  in-  plus  que  deux  colonnes.  Voir  au  sujet  de 
folio,  par  Lavallée,  Réville  et  de  Roquefort,  ces  colonnes  et  des  signes  qui  s^y  trouvent, 
—  Autre  dans  les  Souvenirs  du  Musée  des  le  texte  de  M.  Lenormant,  Musée  des  anti- 
monuments  français,  par  Biel,  architecte,  quités  égyptiennes  (A) ^  i  vol.  in-folio,  p.  48, 
voir  sa  planche  n""  3z.  Voir  aussi  Cabtes  et  au  mol  Alexandrie  dans  ce  Dictionnaire, 
ASTRONONiouBS.  00  quo  nous  en  disons. 

Eglise  dite  4e  Saint-Alhanase,  à  Rome, 

ATALARIC  roi  des  Goths.  —  Monnaies  de  xvi*  siècle  environ.  Voir  V Itinéraire  de  Mar. 

ce  prince,  en  Sicile,  vers  le  v*  siècle.  Sieilia  Vasi  et  les  planches  de  la  Description  de 

descritta  con  medaglie,  par  Ch.  Paruta,  in-  Jtome  ancienne  et  moderne,  par  Vasi  père, 


ms,  malt  dans  le  Cabinet  d'et lampes  H  est  plus  conna 
KHis  le  D«m  du  Graveur. 

(ij  Quelques  personnes  pensent  que  ce  boisseau  est 
un  eniblèmo  de  ragriculture. 

^2)  Citée  par  Tauieur  des  satanls  articles  sur  les 
biblioUiéques  du  OMyen  âge,  insérés  dans  les  Annaleê 
de  philosophie  chréiienme,  t.  XIX,  p  53  el  suiv. 

(3)  Ce  vase  y  Tut  apporté  par  les  soins  de  M.  Lenoir, 
après  la  dévastation  oe  rtelise  Saint-Denis.  Depuis  la 
destruction  du  Musée  qui  lui  avait  donné  Tbospitalité, 


ce  beau  vase  a  été  reporté  à  Téglise  Saint- Denis.  oA 
nous  l'avons  retrouve  dans  les  caveaui  funèbres  placé 
aui  pieds  de  Henri  11  et  de  Catherine  de  Médicis,  cou- 
chés sur  leur  pierre  lombnle. 

(4)  Publié  A  Paris,  par  Leieux,  libraire-éditeur.  Cet 
ouvrase,  destinée  à  servir  de  supplément  à  celui  de  la 
commission  d'Egypte,  est  accompagné  de  40  planches 
in-folio  et  d'une  table  des  matières  rédigée  par  l'aU' 
leur  do  ce  Dictionnaire. 
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IS  vol.  iii-foHo,  el  la  Description  ée  Borne  planche  représentant  le  monastère  au  mont 

moderne,  en  plasteurs  vol.  m-fblio  au  Ca-  Athos.  Fresque  de  ce  couvent.  V.  Tkimité. 
binet  des  estampes  de  Paris  et  dans  toutes 

les  bibliothèques  publiques.  ATIAS  AU  MOYEN  AGE.  —  M.  Paulin 

Paris,  p.  354,  t.  I  de  ses  Notices  sur  les  ma- 

ATHÈNES.  —  Celle  ville  possède  quel-  nnscrits  français,  cite  deux  alias  du  moyen 

ques  églises  chrétiennes  d^un  grand  intérêt  âge  ou  exécutés  à  cette  époque;  t^unde  1318 

publiées  dans  l'ouvraee  de  M.  Coucha ud,  ar-  est  conservé  à  la  bibliothèque  impériale  de 

chilecte,  i  vol.  in-î'* ,  intitulé:  Eglises  Vienne ,  il  est  de  Petrus  Visconti  de  Janua  ; 

byzantines  en  Grèce;  Paris,  1842.  Nous  si-  Taulre  de  1370,  appartenant  h  la  même  bi- 

gnaleroDS  celle  de  Saint-Philippe,  celle  dite  bliothèque,  est  de  Graclosus  Benincasa  An- 

de  la  Grande-Yierge,  celle  de  Saint-Théo-  conilanus  ;  nous  n^en  connaissons  pas  de 

dose,  celle  de  Saint-Jean,  de  Saint-Théo-  copi^,quoiqu*il  en  puisse  exister,  nous  pen- 

dore,  de  Saint-Nicodème,  de  Saint-Taxiar-  sons  bien  faire  en  signalant  Texislencc  de 

qoe,  etc.  ces  deux  précieux  documents. 

Un  plan  géométral  de  Téglise  cathédrale.  Voir  aussi  aux  mots  Cabtes  géogeaphi- 

archiiecture  du  vu*  au  viii*  siècle,  est  pu-  qoes,  Gosmogeaphie,  etc. 
bliédans  la  Jtevae  générale  de  l'archite<y 

tnre,  par  César  Daly  et  ses  collaborateurs,  ATLAS  MARIANUS.  —  Il  existe  sous  ce 

in-i%  1840  el  suiv.  Voir  la  planche  de  la  titre  deux  ouvrages  très-curieux  rcnfer- 

p.  11.  mant  toutes  les  représentations  de  statues 

Vue  de  la  façode ,  planche  de  la  page  15  ou  peintures  de  la  Vierge  devenues  célèbres 

i  16.  par  quelques  miracles,  el  qui  sont  robiet  de 

Façade  de  Péglise  nommée  Panagia-Lko-  la  vénération  de  royaumes,  de  villes,  d'égli- 

diino(l),  architecture  du  xi*  au  xii*  siècle,  ses,  pèlerinages,  etc.  L'un  de  ces  ouvrages 

même  onvrage,  planche  de  la  p.  11  à  12.  est  publié  en  plusieurs  volumes  in -12,  par 

Plan  général  de  cette  église,  ib.,p,  10.Ce  mo-  Guill.  Gumppenberg,  de  la  Société  de  Jésus; 

noment  est  mainienatit  une  bibliothèqne.  Munich,  1057,  intitulé  :  de  Imaginibus  Vei- 

M.  Albert  Lenoir,  architecte,  a  donné  parœp€rorbemchristianummiraculosis,elc. 

aussi  deux  plans  d'églises  de  cette  ville  dans  Les  planches  sont  généralement  bien  gra- 

les  Instructions  du  Comité  historique  des  vées. 

arts  et  ihonuments,  1**  partie,  style  byzan-  L'autre  est  publié  par  Henr.  Scherer,  de 

tin,  p.  115.  la  même  compagnie;  tantôt  comme  un  vo- 

Monnaies  des  seigneurs  français  d'Athè-  lu  me  séparé ,  format  in-4'* ,  tantôt  comme 

Des,  à  répoaue  des  croisades.  Voir  les  plan-  formant  le  0*  vol.  de  l'ouvrage  intitulé: 

ches  des  Mélanges  de  numismatique  et  d'his^  Atlas   novus   exkibens  orbem  terraqueum 

toire,  par  le  baron  Marchant,  in-8^  ;  Metz,  per  naturœ  opéra,  historiœ  novœ  ac  veteres 

1818,  p.  75.  monumenta,  artisaue  geographicœ  leges  et 

prœcepta  hoc  est  Ôeographia  nniversa,  etc., 

ATHOS  (  Mowt).  —  Couvent  de  ce  nom ,  auctore  Henrico  Scherer,  Soc.  Jesu,  Aug. 

aatrement  dil  de  Vatopedio  (ou  du  Voyant)  FindeL.  et«.;  Francf,,  1730  à  1737. 
aa  mont  Athos.  Ce  beau  couvent  a  l'aspect 

d'une  petite  ville  (!2).  11  y  a  22  monastères  ATRIUM.  —  Cour  qui  précède  le  por- 

ibriifiés  qui  n'empêchent  pas  les  Arabes  et  tique   dans  les  églises  des  premiers  siè- 

les  Turcs  de  mettre  de  temps  à  autre  les  des  (3).  D'Agincourl,  Histoire  des  arts  au 

moines  à  contribution.  Le  développement  moyen  âge,  en  offre  plusieurs  exemples, 

de  cette  immense  Ihébalde  se  trouve  gravé  Celui  de  Saint^lément  de  Rome,  v*  siècle, 

i  la  fin  d'un  ouvrage  intitulé  :  Lacédémone  pi.  xvi,  n**  3,  donné  par  Voigt  dans  son  traité 

ancienne  et  nouvelle,  par  Guillet,  ou  dans  de  Altaribus,  reproduit  dans  notre  Aofice 

la  Description  du  mont  Athos.  par  Jean  sur  la  forme  des  anciennes  basiliques;  An^ 

tk>mnène,  publiée  par  Bernard  de  Montfan-  nales  de  philosophie  chrétienne ,  t.  XVlI , 

con,  à  la  suite  d^une  des  éditions  de  sa  Pa-  p.  419,  celui  qui  accompagne  la  Visser» 

^^ropAieyrecgiif,  à  laquelle  est  jointe  une  talion  de  M.  Tabbé  Cahier,  qui  y  rectifie 

(1)  Sor  ceUe  dénomination ,  voir  le  texte  de  Ton-  nopolhchristiana^  in-folio,  p.  19,  lib.  III,  art  XX.  Le 
^fntjt  ci-dessus  désigné.  texte  de  l'ouvrage  de  d'Agincourt  an  sujet  des  plan- 

(2)  M.Cbainpollion  Figeac  donne  sur  IMntérieor  de  cbcs  ci-dessus  indiquées.  ï^  Mémoire  sur  rarcHneC' 
ce  couvent  et  la  vie  de  ses  moines  des  détails  curieux  tare  tmcietme  et  au  moyen  âge,  par  M  Alb.  Lenoir 


iodiciiion.  Do  Cangc,  Glossaire  et  dans  sa  Consîmii-    ckrétienne,  t.  XVI!.  p-  423. 
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plusieurs  de  nos  assertions,  uinnales,  etc., 
t.  XIX,  p.  546,  35â,  353;  et  surtout  le  plan 
de  celte  église  donné  dans  la  7*  livraison  des 
Monuments  anciens  et  modernes.  D^Agincourt 
donne  encore  ceux  des  ^lises  Saint-Pierre- 
és-Liens  au  mu*  siècle.  Architecture,  pi. 
XXV,  n* 2;  ib.,n^  14.  L^égliseSaint-Aoïbroise 
de  Milan  oiïre  un  des  plus  beaux  atrium 
à  citer.  Voir  au  nom  de  cette  église.  Voir 
aussi  à  NovARE  ,  Sainte-Sophie,  etc. 

ATTAQUE  DE  VILLES,  de  châteaux,  etc. 
Voir  Antioche,  Croisés,  Génois,  Louis  XII, 
Alexandrie  de  la  Faille,  etc.,  et  tous  les 
détails  donnés  au  mot  Sièges  de  villes. 

ATTILA.  —  Attila  arrêté  par  les  représen- 
tations de  saint  Loup.  Vies  des  saints  en 
Ggures  au  Cabinet  des  eslampes  de  Paris. 
Voir  aussi  au  nom  Saint  Loup. 

Attila  arrêté  dans  sa  marche  par  saint 
J^on,  pape.  Voir  au  nom  de  ce  pape  dans 
la  Vie  des  saints  en  figures,  même  collection 
et  au  nom  Léon. 

EfTrayé  par  Ta p pari ti on  de  saint  Pierre 
et  de  saint  Paul,  peinture  de  Raphaël  au  Va- 
tican. Voir  son  œuvre  et  celle  de  Volpato 
et  de   Samuel  Bernard  (1). 

Voir  aussi  Touvrage  intitulé  :  //  Faticano 
descritto ,  etc.,  par  Ërasme  Pistolesi,  in- 
folio, t.  If,  pi.  XLIV. 

ATTIQUE.  —  Monastère  et  église  de 
Daphni ,  monument  du  yiw  siècle,  publié 
dans  Pouvragc  intitulé  :  Églises  byzantines 
en  Grèce,  in-i**,  par  M.  Couchaud,  archi- 
tecte; Paris,  1842. 

ATTOUCHEMENT  de  reliques    sur    un 

(1)  M.  Émcric  DavHl,  Discourt  sur  la  peinture  au  églisfs  delà  Iradiiclioti  du  Ratlonaledivlnor.oflicior. 
vwyenâge,  p.9i,  ciieunopeiniurederancien  palais  de  de  Durandus.  par  Jean  Goleio,  qui  y  décrit  les  aiin 
Milau  où  :c(;  priucc  s'élail  Tait  peindre  assis,  recevant  bals  obligés  d'un  grand  nombre  de  saints  et  de  saio- 
ies  tributs  apporiés    par  les  empereur*  qu'il  avait  les.  I/ouvrage  de   Frédéric   Porromée ,  de  Pictttra 
vaincus.  Nous  ne  pouvons  indiquer  de  gravures  de  sacra,  i  vol.  in-8*.  Ceux  de  Duranti,  Oasalius,  Ma- 
celle  peinture,  quoiqu'il  puisse  eu  e;iister.  Mariu  VasI,  inacbi,  dont  les  ouvrages  sont  si  souvent  cites  daas 
iiinéraire  de  Home,  t   II,  p.  682,  cite  jiussi  un  itati-  ce  Dictionnaire   Celui  iniitulé  :  Rrreuru  des  pein- 
reliefderAl^arde,  représentant  le  sujet  ci-dessus  in-  /rei,  etc..  2  vol.  in-ri,  par  un  auteur  anonyme.  La 
diqué.  Jl  vient  de  paraître  dans  la  librairie  un  ouvrage  Théologie  des  peintres,  par  l'abbé  Mery,  i  vol.  in-ri. 
intitulé  :  AiUla  sous  le  point  de  vue  Iconographique.  L'ouvrage  intitulé  :  Lipsonographla,  par  Gérard  Mo- 
LeiireàM,  le  vicomie  de  San/eycm,  par  Pierquin  de  lanus,  retrouvé  par  Leibniu,  i  vol.  in-4*;  Hanovre. 
Gembloux,in-8",  et  un  autre  iniitulé  :  ^«l/ad<?/"endu  A  la  suite  de  celui  de  Jungius,  de  Reliqulis.  Voir 
contre  les  iconoclastes,  Roulers,  et  de  Reiflrenlicrg,  Lip.soiiograpiiia.                  .    „  ^  .  .        .....,,. 

parlH  môme;  Paris,  chez  Techener  et  Dumoulin,  i843.  (3)  Sur  cette  madère,  voir  Fabricius,  BlOliotneca 

On  trouve  dans  le  premier  de  ces  deux  opuscules  une  aniiquarla,  verbo  Insiynla.  Les  Traités  de  blasons, 

planche  représentant  une  ligure  quelque  peu  sin^u-  de  Paillot,  de  Dubuisson,  Meneslrier,  etc.  Voir  Bla- 

Uèred'expn'ssion,  sur  rautbenlicité  de  laquelle  la»-  sons.                          ,           .            >                   >    i 

leur  donne  des  explications  que  nous  ne  nous  permet-  (4)  Sur  l'ancienne  forme  de  ce  vêlement,  voir  le 

tons  pas  d'apprécier.  Cottrs  d'Msiolrt  montuneniale  des  premiers  siècles  da 

(2)  Sur  les  attributs  des  saints  personnages,  voir  r/iW»/iaMi imc,  par  Cyprien  Robert,  L'wi vcr<i£é  cowo- 
Molanus,  Uisl,  imag,  sacrw.,  dont  il  existe  des  édi-  {Ique,  t.  VI,  p.  34.  Du  Çanue.  Macri,  Bingham  et  loas 
lions  de  divers  formats,  et  surtout  celui  in-l*  donné  les  liturgistes  cités  par  tabricius  dans  sa  Blbhotneca 
parPaquot.  àLvon,  I77i.  V.  Pelliciadf  Politia  Eccle-  antlquarla,ycrboAlba,Albula,lomc  WWlûeVVmver- 
siœ, 2  vol.  in-8'.  M.  Paulin  PAris, p.  6Sdu  2"  vol.  de  ses  slté  catltolique,  p.  67,  note.  On  trouve  que  les  pré- 
NoCices  sur  les  maniscrlU  français  de  la  Dibliothéque  très  d'Ançleterre.  avant  le  schisme  d  Henri  VIII,  por- 
royale.  indique  comme  très-utiles  pour  ce  genre  dé-  laient  le  signe  de  l'unité  sur  leur  aube.  Voir  le  texte  cite 
tudc  les  cliapitros  sur  les  peintures  et  ornements  des  à  ce  sujet. 


prince  malade,  miniature  du  xir  au  xiii* 
siècle.  Sbaw,  Dresses  c^nd  décorations,  etc., 
t  I,  planche  de  la  p.  14.  Strutt,  dans  son 
Angleterre  ancienne,  pi.  xxxiii,  n""  %  donne 
une  miniature  du  xv*  siècle  qui  semble  ren- 
trer dans  ce  genre  de  sujet  ;  quoique!  n^y 
voie  qu^un  roi  administré  au  moment  de 
mourir,  la  petite  croix  pourrait  bien  renfer- 
mer des  relia ues ,  comme  du  reste  on  en 
trouve  tant  d  exemples  à  cette  époque. 

ATTRIBUTS  DES  SAINTS  ET  SAINTES.- 
II  faut  voir  aux  noms  de  chacun,  car  il  serait 
impossible  de  tout  énumérer  ici  en  particu- 
lier (2). Les  plus  usités  sont  ceux  des  évangé- 
listes,des  apôtres,  des  Pères  de  TÉglise  des 
martyrs,  des  vierges,  etc.  Voir  à  ces  divers 
mots,  et  dans  ce  Dictionnaire  aux  noms  de 
chacun  des  attributs,  ainsi  :  Animaux,  Bgeif, 
Livre,  Flammes,  Êpée,  etc. 

Attributs  des  villes  (5),  voir  leurs  sceaux, 
leurs  médailles  ou  monnaies  aux  noms  de 
chacune. 

Attributs  des  états,  métiers  et  des  antres 
classes  de  la  société.  Voir  également  les 
sceaux  et  aux  mots  Bannières,  Emblèmes, 
Devises  et  aux  noms  des  divers  états,  mé- 
tiers, etc. 

—  Envisagés  comme  simples  ornements. 
Voir  Cartouches,  Encadrements,  etc. 

Attributs  des  imprimeurs,  libraires,  gra- 
veurs, du  XIV"  au  xvr  siècle.  Voir  Devises, 
Imprimeurs,  Lirraires,  Marques,  Monogram- 
mes, Rébus  ,  etc. 

AUBE.  —  Aube  ecclésiastique  (4).  On 
trouve  sa  forme  primitive  représentée  dans 
Pouvrage  du  père  Lebrun,  intitulé  :  Expii- 
cation  des  cérémonies  de  la  messe,  in-S*"  avec 
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planches,  Yoir  les  diverses  éditions.  Celle    Manuel  du  libraire  pw  Brunel,  t.  I,  p.  S65, 
du  Pontificale  romanum,  1  vol.  in-^olio,  du    et  dans  notre  Dictionnaire  Tarticle  Minia- 


Ritaale  pontificum,  et  dans  presque  tous  les    tures,  etc. 
ouvrafes  de  liturgie,  tels  que  ceux  dcRocca, 
Gancellieri,  Mamachi,  etc  Yoir  aux  tables 
des  matières  de  ces  ouvrages. 

Wiliemin,  dans  ses  Monuments  inédits, 
donne  la  copie  d^une  tunique  dite  de  Chttr- 
leinaçne,à  laquelle  on  donne  le  nom  d'aut)e.    style  que   Pintërieur  de   Téglise  (2).  I^es 


AUCH.  -  La  cathédrale  de  cette  ville  est 
publiée  dans  Touvrage  de  M  Alex,  de  La 
Borde,  Monuments  français,  in-folio,  t.  II, 
pi.  ccL,  et  p.  46.  Le  portail  est  d'un  autre 

Yoir  la  pi.  xxi,  et  ce  qu^en  dit  M.  Pottier,  planchés   ccli  ,   cclii  à  cclv^  sont   consa- 

p.  U  de  son  texte  sur  les  planches  ci-des-  crées  à  reproduire  divers  vitraux  et  détails 

SOS  indiquées.  Voir  à  Costumes  ecclésiasti-  de  sculpture  de  cette  église.  . 

QCTES.  Les  vitraux  sont  publiés  en  entier  par 

Lettu  dans  un   volume  in-folio,  intitulé: 

AUBE.  —  Les  monuments  de  ce  départe-  Musée  sacré,  renfermant  2i  planches.  Voir 

ment  sont  publiés  avec  le  plus  grand  soin,  aussi  la  grande  Topographie  de  la  France 

texte  et  planches,  par  Arnaud  de  Troyes,  au  Cabinet  des  estampes,  a  Paris,  pour  d*au- 

1  vol.  in-folio,  intitulé  :  Antiquités  de  la  très  monuments  d'Auch. 
ville  de  Troyes  (1),  et  cet  autre:  Foyages 

archéologiques    dans    le    département    de  AUCHI   (Saint-Martin  dM.    —  Vue  de 

VAube,  à  Troyes  et  Paris.  Voir  surtout  Bar-  l'entrée  de  celle  ancienne  abbaye,  servant 

suB-AoBE,  Bar-sur-Seine,  Troyes,  etc.  présentement  de  porte  è  une  espèce  de 

parc.  On  y  remarque  les  armes  de  Fran- 

AUBIN  (Saint),  évêque  de  ce  nom.  Voir  çois  I"^.  On  en  trouve  une  très-belle  lilho- 

la  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es-  graphie  par  le  colonel  Athalin,  dans  les 

lampes ,  à  Paris.  Ancienne  abbaye  de  ce  Voyages  pittor,  et  romantiq.  en  France,  de 

nom,  à  Angers,  construite  vers  le   xr  ou  Taylor,  de  Cailleux,  etc.,  in-folio,  Aorim//>- 

xu*  siècle,  dont  on  a  retrouvé  une  galerie  die,  pi.  xcix. 
magnifique  dans  la  cour  de  la  préfecture, 

élevée  sur  les  ruines  de  ce  monastère.  M.  du  AUDEMART  (Saint),  évéque,  représenté 

Soromerard  a  publié  cette  belle  décoration  debout  tenant  une  grappe  de  raisin.  Voir  la 

romano-byzantine,  style  fleuri,dans  Vyilbam  colleclion  des  saints  du  Cabinet  des  estam- 

des  arts  àa  moyen  âge,  pi.  i  de  la  4'  série.  pes  à  Paris,  on  y  voit  sa  châsse. 

AUBRAC.  —  Abbaye  de  ce  nom ,  remar-  AUDENARDE.  —  L'hôtel  de  ville,  monu- 

quable  par  sa  belle  construction. /^oya^f«  mentâuxyi*  siècle.  Moyen  âge  monumental, 

pittor.  dans  l*anc,  France,  par  Taylor,  de  pi.  xlv.  Voir  aussi  Belgique.   Sceau  d^un 

Cailleux,  etc.,  Languedoc,  t.  I.  pi.  lxxxv,  seigneur  de  celle  ville.  Trésor  de  numisma- 

Lxxxvi.  tique  (Sceaux  des  communes}^  pi.  vu,  n*  5. 


AUBUSSON  r  Seigneur  d')  —  Sceau  du 
XII r  siècle.  Trésor  de  numismatique,  vo- 
lume intitulé  :  Sceaux  des  communes , 
pi.  xxiii,  n**  6. 

Pierre  d'Aubusson,  grand  maître  de  l'or- 
dre de  Rhodes,  reçoit  la  nouvelle  du  siège 
de  cette  ville  par' les  Turcs.  Belle  minia- 
ture du  XV*  siècle,  reproduite  dans  l'ouvrage 
de  îf.  le  comte  de  Bastard  intitulé  :  Pein- 
tures et  ornements  des  manuscrits,  etc.  Voir 
au  sujet  de  cette  publication  colossale  le 

:i)  Cette  publication  n'ayant  pat»  obtenu  Tcncoura- 
gfraent  que  raériiail  son  auteur,  M.  Arnaud  a  fondu 
ee  travail  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Voyages  arehéo- 
logiqae», eic,  renfermant  iQOpl.,  dont  quelques-unes 
doubles,  sont  généralement  du  plus  grand  intérêt.  On 
j  trouve  une  partie  des  anciens  (résors  des  églises  de 
Champafine.  de  belles  pierres  tombales,  des  émaux, 
vitraux,  cliéssis,  etc. 

»2)  C'eslè-dire  qu'on  voit  de  l'archltectore  com- 
posée plaquée  sur  une  église  du  uv*"  au  xv*  siècle,  ce 


AUDIENCES  SOl^NNEIJLES.  —  Diverses 
miniatures  du  manuscrit  Leges  palatinœ, 
publié  par  les  Bollandistes.  j4cta  sanctorum, 
mois  de  juin,  t  IIL 

Audience  solennelle  donnée  par  le  pape 
Eugène  IV  aux  ambassadeurs  de  l'Église 
d'Orient.  Bas-relief  des  portes  de  bronze 
de  la  basilique  de  Saint-Pierre;  d'autres  y 
voient  un  couronnement.  Trésor  de  glypti- 
que, etc.,  volume  intitulé  :  Ornements  et 
bas-reliefs,  2'  partie,  pi.  xxix,  xxxii. 

que  de  certaines  personnes  admirent  sans  se  rendre 
compte  que  cesi  une  absurdité  dont  M.  Alex,  de  La 
Borde  fait  justice  p.  46  de  son  texte  :  il  y  a  toujours, 
dit-il,  qutlque  chose  de  choquant  dans  des  rapproche- 
menis  de  slules  si  différents.  L'église  de  Saint-Ger- 
main-des-l're>,  de  Saint-Gervais,  de  Saint-Kustacho 
et  de  Saint-Eiienni'-du-Mont,  à  Paris,  offrent  des 
exemples  de  ce  tieiire  d'anachronisme  ;  il  est  à  croire 
qu'on  ne  se  permettrait  pas  aujourd'hui  ces  insipides 
amalgames. 
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—  Donnée  par  Charles  Y,  scène  très-re-  d^onvrases  concernant  )csaDth|uitésdeeeUe 

roarquable  pabliée  diaprés  un  desân  de  ville.  Plusieurs  sont  accompagna  de  pûn- 

répoque,  dans  VAtUu  de  M.  du  Somme-  chesgénéralementfailesavecsoin.PariDi€es 

rard,  planche  unique  du  chap.  XXVIII  (i).  ouvrages,  nous  citerons  comme  plusremar- 

Plusieurs  médailles  des  papes  sont  aussi  quables  ceux  d'Hartmann, Velde^Vertichios, 

k  consulter ,  voir  entre  autres  celles  de  et  quelques  autres  plus  ou  moins  estimés. 
Paul  II;  du  pane  Sixte  IV,  n*"  3;  du  pape       L'éfflise cathédrale d'Augsbourg, architec- 

PieYIII,  n*2;  du  pape  Sixte  V,  pi.  xxii,  tureduxv*  siècle,  dédiée  à  saint  Ulric  et  à 

n"*  26  ;  du  pape  Clément  VIII  anx  ambassa-  sainte  Afre,  vierge  et  martyre,  est  grafée 

deurs  de  Russie  (1595).  Pour  toutes  ces  mé-  dans  Touvrage  intitulé:  Hatilica  Scmeti- 

dailles,  voir  les  Vies  des  papes  et  notam-  Udalarici  et  Sandœ-Afrœ  hiitoriea  dep- 

ment  Touvrage  intitulé  :  Numismata ponti-  cripta,  jéugusIo^Findelicorum  a  BerMrdo 

ficum,  parle  père Dumolinet,  1  vol.  in-folio  Hertelfeldero  cum  iconibus,  etc.,  à  Âugs- 

auquel  se  rapportent  les  n""  ci-dessus.  On  bourg,  1627,  i  vol.  petit  in-folio, 
peut  voir  ces  mêmes  médailles  mieux  gra-        Les    trois  autels   représentés  dans  les 

vées  dans  Bonanni ,  Nvumêmata  pontifie  pi.  vu  et  viii  sont  d^une  richesse  de  sculp- 

romanor,,  Ciaconius,  Fita  et  aesta  pontifie,  ture  increvable.  L'un  des  deux  a  80  pieds 

romanor, ,  etc.  Les  belles  planches  de  la  de  haut  ;  l'autre  70  environ  et  est  couvert 

F'ie  de  Vempereur  Maximilien  offrent  plu-  d'arabesques  et  de  figures  de  saints  et  de 

sieurs  sujets  de  ce  genre  (œuvres  d'Alnert  saintes  ;  il  serait  difficile  de  trouver  une  dé- 

Durer  et  de  Burgmayer  ).  coration  plus  élégante  et  plus  hardie. 

Voir  aussi  aux  mots  Assemblées,  Lit  bb        L'église  d'Augsbourg  était  riche  en  reli- 

jusTiCE,  Maximilien,  Parlement,  etc.,  les  ques  ;  son  ancien  trésor  possédait  plus  de 

pièces  que  nous  y  signalons.  oO  reliquaires  renfermant  des  cœurs,  des 

entrailles,  plusieurs  crânes  enchâssés,  des 

AUDIENTES  (  ou  les  Écoutants).  —  Pour  bras,  des  mains  et  autres  portions  de  corps 

connaître  la  place    qu'occupait  dans  les  de  saints  et  saintes.  Nous  donnons  l'expli* 

basiliques    de  la   primitive    Église   cette  cation  de  chaque  reliquaire  aux  noms  de 

classe  de  pénitents,  voir  le  plan  d'une  basi-  chacun  des  saints  personnages  désignés  dans 

lique  donné  par  Gotof .  Voifft ,  dans  son  l'ouvrage  d'Hertelfelderus ,  et  qui  sont  éga- 

livre  intitulé  :  Thysiastereoïogia  sive  de  lement  gravés  dans   l'ouvrage   ci -dessus. 

altariboê  chriêtianis ,  reproduit  dans  notre  Plusieurs  de  ces  objets  peuvent  être  dlés 

notice  sur  les  basiliaues  chrétiennes,  Anna-  comme  des  chefs-d'œuvre  d'orfèvrerie. 
ûê  de  philosophie  chrétienne,  t.  XVII,  p.  420        Imagines  sanctorum  Augastœ  -  Vindeli- 

à  421,  et  p.  423  du  texte.  Voir  aussi  celui  cornm,  1  vol.  in-4'*,  sans  nom  d'auteur, 

donné  par  Sarnelli  dans  la  Bfuilicographia  enrichi  de  belles  gravures  au  burin,  reprë» 

OAftoa,  reproduit  par  l'abbé  Cahier,  ^jiiKiif^  sentant  les  figures  eu  pied  et  les  aciions 

de  philosophie  chrétienne,  t.XIX,p.  346,  au  des  saints  personnages  qui  ont  illustré  U 

sujet  de  sa  notice  sur  les  basiliques  chré-  ville  d'Augsbourg.  On  y  voit  entre  autres 

tiennes  dans  laquelle  il  réfute  plusieurs  as-  curiosités  le  tombeau  de  sainte  Afre  et  un 

sériions  de  notre  travail.  tableau  représentant  un  évéque  traçant  le 

plan  d'une  église. 

AUDITEURS  (auditores).  -  Cette  dignité 
est  représentée  dans  une  miniature  du  ma-       AUGUSTE  (L'empereur).  —  Au  tympan 

nuscrit  intitulé  :  Leges  palatinœ.  On  y  voit  de  l'église  de  l'Ara-Cœli,  à  Rome,  est  un 

un  homme  qui  parait  recevoir  un  place!  bas-relief  rappelant  la  singulière  légende  de 

et  écouter    les  parties   intéressées.    Acta  l'empereur  Auguste  adorant  l'enfant  Jésus 

êonetorwn  ,  mois  de  juin  ,  t.  III  ,  plan-  que  lui  montre  une  Sibylle.  Pour  les  détails 

che  de  la  p.  40,  n*"  5.  Voir  au  mot  Leges  de  la  sculpture,  voir  au  mot  Ara-Cceli,  où 

PALÀTiNiE  ce  que  nous  disons  de  cet  impor-  ib  sont  déjà  expliqués, 
tant  manuscrit. 

AUGUSTIN  ^SAiNT),nomméTttussi  saintAus- 

AUDOMART.  Voir  Audemart.  tin  dans  les  liturgistes  et  les  martyrologes, 

apôtre  de  l'Angleterre  vers  le  vi*  siècle,  fl- 

AUGSBOURG.  —  Lenglet  du  Fresnoy,  Mé-  gure  en  pied,  assise,  tenant  un  livre.  Minia- 

thodepoar  étudier  l'histoire,  t.  III,  p.  299,  ture  du  xiir  siècle  environ,  dans  le  Ptclonfll 

édition  in-4%  donne  une  assez  longue  liste  history  of  Fngland  ;  Londres ,  1. 1,  p.  330. 

(i)  Jusqu'alors  ceUe  miniature  n'avait  été  donnée  voir  au  nom  de  ce  prince.  M.  du  Sommerarda  eu  le 

que  d'une  manière  tronquée,  par  Montfaucon.  el  dans  bonheur  de  découvrir  une  peinture  de  ce  tajet  commit 

1  ouvrage  de  l'abbé  de  Cboisy,  Uittoire  de  Charles  v,  noui  Vindiquons  ci-dessus. 
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Les  Bollandisles  dans  le  t.  III  da  mois  de  Très-beau  portrait  tu  à  mi-corps,  ipravé 
juin,  Jeta  êonetorum,  ont  publié  plusieurs  dans  Fouvrage  intitulé  :  AcaàewUa  Christi 
moouments  curieux  qui  rappellent  la  mé-  de  Spizelius,  1  vol.  petit  innlblio,  quelque- 
moire  et  la  mission  de  saint  Augustin;  f(Msin-4'*. 

p.431estleplangéométral  deTégliseérigée  Fiia  et  miraeula  sancti  Angnstini  epi" 

eo  soo  honneur  en  4325,  en  Angleterre.  On  seopi  Hipponenêis,  suite  de  25  ou  27  plan- 

reUt)u?e  ce  même  plan  dans  le  l''  volume  ches  gravées  au  burin  par  A.-5.  Bolswert, 

àeMonasticon  Anglicannm,  pi.  xxviii.On  accompagnées  d*un  texte  par  Georges  Mai- 

ÎToit  représentée  la  disposition  intérieure  ffreto,  i  vol.  in-4'',  à  Louvain.  Voir  aussi 
a  chœur  de  Péglise,  autour  duquel  sont  rœuvre  de  Bolswert.  Une  des  planches  re- 
nogés  plusieurs  reliquaires  ou  châsses  por-  présente  la  célèbre  apparition  de  Jésus  sous 
UDtles  noms  de  divers' saints.  Sur  Tautel  la  figure  d'un  enfant  puisant  Teau  de  la 
sont  quelques  autres  châles  portant  le  nom  mer  avec  une  coquille ,  pour  apprendre  au 
êOMtut  EthelberUu;  sur  une  autre  $aneia$  saint  qu^l  faut  savoir  s'arrêter  dans  les  re- 
Lneardtu,  et  une  autre  dont  nous  n'avons  cherches  sur  llmmensité  de  Dieu  (3). 
pudéchifTrer  le  nom.  Entre  ces  châsses  sont  Statue  de  saint  Augustin  exécutée  en 
posés  plusieurs  livres  ou  volumes  au-dessus  marbre  par  ordre  du  pape  Innocent  Vil! 
desc^aels  on  lit  cette  inscription,  digne  d*at-  dans  le  xvi*  siècle,  gravée  dans  les  Mona» 
teotion  :  Libri  missi  a  Gregorio  papa  ad  menta  cryptaram  Faticani,  i  vol.  in^olio, 
Jugutinam  (1).  Au  bas  de  la  planche  sont  texte  par  Angelo  de  Gabrielis,  à  Rome,  1712. 
deux  inscriptions  qui  indiquent  l'époque  Voir  la  pi.  xxxi  dudit  ouvrage, 
de  l'érection  des  autels,  leurs  dédicace  et  Église  Saint-Augustin,  à  Rome,  xv*  siècle, 
consécration,  la  ti;anslation  des  reliques,  etc.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  lxxiii,  n°  68; 
Puis  vient  une  autre  inscription  qui  con-  pi.  lxvu,  n*"  13  et  pi.  lxviii,  n**  61,  où  l'on 
cerne  la  dédicace  d'un  autel  en  l'honneur  de  trouve  divers  détails  de  ce  monument.  Voir 
saint  Ethelbert;  aux  deux  extrémités  de  aussi  l'atlas  in-folio  en  12  vol.  de  l'/On^roire 
l'autel  sont  de  petites  portes  nommées  re-  de  Home,  par  Vasi,  et  V Itinéraire,  par  Ma- 
^oUb,  servant  à  présenter  les  linges  et  au-  rin  Vasi,  nls,  2  vol.  in-12. 
très  objets  qu^on  faisait  toucher  aux  reli- 
ques, etc.  AUGUSTINES(les).  —  Pour  le  costume 

de  ces  religieuses,  voir  les  ouvrages  de 

AUGUSTIN  (Saint),  évèque  d'Hippone  et  Heliot,  Fialetti,  Bonanni  et  Bar. 
Père  de  l'Église  latine  (2),  représenté  de- 
bout près  la  sainte  Vierge,  il  est  vêtu  de  AUGUSTINS  (les).  —  Les  divers  monas- 
Tbabit  des  moines  de  son  ordre  et  couvert  tères  decet  ordre  (4),  sont  gravés  dans  l'ou- 
de  la  cucule.  Peinture  sur  bois  du  XIII*  siè-  vrage  intitulé:  Collectio  scriptor,  reram 
de  environ,  par  André  Taffi,  Florentin.  fUstoricO'monasticO'ecclesiasticor.varior. 
Etmria  pittrice,  1. 1,  pi.  iv,  et  d'Agincourt,  religiosorum  ordinum,  par  un  auteur  dont 
femtartf,  pi.  xcvii,  n**  14.  nous  n'avons  pu   découvrir  le  nom.  Les 

Très-belle  Ggure  en  pied,  costume  d'évé-  t.  III  et  IV  renferment  13  planches  repré- 

Îue.  Peinture  à  fresque  au  Vatican,  par  sentant  les  monastères  de  l'ordre  des  Au- 

n^elico  Fiesole,  du  xiv*  au  xv*  siècle.  Voir  gustins,  en  Allemagne. 

VOEm;re  de  Fiesole,  1  vol.  in-folio,  la  même  Dans  l'Or^i^  Aagastinianas,  sive  Comen- 

Sure   réduite.    D'Agincourt ,    Peinture  ,  tum  ordin.  eremitar.  Sancti  Augaetini,  de^ 

,  .  cxLv,  n'  9.  êcriptio  cum  figuris,  in-4*',  par  le  P.  August. 

Deux  portraits  de  saint  Augustin,  en  pied  Lubin. 
on  assis.  Miniature  du  beau  manuscrit  de  Pour  les  costtimes  voir  Heliot,  Fialetti, 
la  Cité  de  Dieu  à  la  Bibliothèaue  royale  Bonanni,  Schoonebeck,  etc.  Une  jolie  gra- 
et  de  Sainte-Geneviève,  à  Paris.  Nous  igno-  vure  de  du  Brayel  représenie  deux  reli- 
rons s'ils  sont  reproduits  dans  quelques  pu-  ffieux  de  l'ordre  recevant  de  saint  Augustin 
biications.  leur  règlement  de  vie,  voir  la  planche  de  la 


(i)  Dans  l'appendice  des  oarrea  de  Bédc  le  Véné- 
nMe,  publié  par  Smilh,  p.  6tfO,  on  troave  le  détail  des 
litres  de  ces  divers  volumes.  On  y  dit  qu'un  de  ces 
iMBttserits  qui  datent  du  vi'  ou  vii^  siècle,  est  passé 
i  la  biblioiheque  du  collège,  Corpus  domini  Cnristi, 
à  Canbridae,  et  qu'il  renferme  les  quatre  évangiles. 

(3)  L'église  de  Pavie  possède  les  restes  de  samt  Au- 
ffstin,  voir  Pavib.  Miilin,  dans  ses  Voyages  dan*  le 
flUanaiê  et  le  Piémont,  2  vol.  in-8%  donne  une  dés- 
crtptioo  assez  détaillée  du  tombeau  et  de  sa  décou- 
verte en  i6fS.  Snr  la  manière  de  représenter  saint 


Augustin,  voir  Jean  Molanus,  Hlsl,  Imaç,  saer.,  {n>4% 
p.  338.  341.  Il  y  remarque  que  ce  samt  évéque  est 

S|uelquefois  représenté  avec  la  cuetUe  et  le  acapu- 
aire, 

(3)  Voir,  au  sujet  de  cette  petite  flgure,  Molanus, 
Hitt.  Imag.  sacr.,  verbo  Auguêiinus  (sancius),  p.  339, 
et  la  Théologie  des  peintres,  de  l'abbé  Mery,  in-i3, 
p.  166. 

(4)  Lenslet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  rhls* 
tolre,  in-ir,  t.  Ht,  donne  une  liste  de  nombreux  ou- 
vrages sur  cet  ordre,  voir  p.  tes,  iM,  iTi,  173,  iso. 
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B.  766.  Théâtre  des  antiquités  de  Paris,  de       Quant aa  coslame  de  Tordre,  roir  MilliD, 

ubreul,  in-4%  1612.  Figures  des  différents  Antiquités  nationales,  l.  III,  arl.  XXV,  pi.  ii| 

habits  des  chanoines  réguliers,  elc,  par  Cl.  n*»  i,  2.  Bonnart,  Costumes  du  moyen  âge, 

Dumolinel,  in-4'*.  Â  Paris,  existaient  avant  donne  un  moine  de  cet  ordre  d'après  une 

1789  les  couvenU  des  Grands  et  Petits-Au-'  sculpture  du  xir  au  xiir  siècle,  à  Téglise 

gustins,  pour  Thistoire  et  la  description  de  Saint-Marc  de  Venise  :  il  est  assis  et  tient 

ces  couvents,  voir  les  anciens  plans  de  Pa-  une  école.  Voir  la  pi.  xlvii,  t.  II. 
ris,  avec  la  vue  des  bâtiments  à  vol  d*oiseau 

dans  V  Histoire  de  Paris,  par  M.  de  Saint-       AULNIi;.  -—Feuillage  de  cet  arbre  employé 

Victor  ^1),  les  vues  de  Paris,  par  Israël  Syl-  comme  ornement  d^architecture  au  moyen 

vestre  clans  les  œuvres  complètes  de  ce  gra-  âge;  on  en  trouve  un  exemple  dans  le  Bull 

veur  (2),  et  dans  la  grande  Topographie  de  mo/wm.  de  M.  de  Caîimont,8«  vol.,  1842,  p.44. 
Paris  au  Cabinet  des  estampes. 

Millin,  dans  le  5'  vol.  de  ses  Antiquités       AUMALE.  ~  Porte  à  pont-levis  de  la  ville 

nationales,  en  a  publié  quelques  vues,  voir  d*Aumale,  Foyages  pittoresques  et  romaih 

article  XXV.  tiques  dans  l'ancienne  France,  par  Tayloret 

On  se  rappelle  que  c'est  dans  les  anciens  de  Cailloux,  et  servant  de  cul-oe-lampe  k  la 

bâtiments  au  couvent  et  de  Téglise  des  Pc-  p.  55  du  texte  de  la  Normandie, 
tits-Augustins,  dans  la  rue  de  ce  nom,  à       Porte  d'entrée  de  Téglise  d'Aumale,  ar* 

Paris,  que  fut  créé  en  1795  le  célèbre  Musée  chitecture  du  xvr  siècle.  Même  ouvrage, 

des  monuments  français,  par  les  soins  de  pl.c,  détails  de  Péglise,  ib.,  pi.  ci. 
M.  Alex.  Lenoir.  L'église  tut  convertie  en        Voir  aussi  la  collection  topographique  do 

salle  d'instruction,  la  sacristie  ^5)  fut  trans-  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 
formée  en  salle  dite  du  xiir  siècle,  attendu        Vue  et  plan  général  de  la  bataille  d'Âu- 

que  son  aspect  sombre  et  sévère  rappelait  maie,   par  Dominique  Barrière,  graveur, 

un  peu  les  caveaux  de  Saint-Denis,  devenus  dans  l'ouvrage  de  G.  Dondini,  de  Rebtu  in 

déserts  et  dévastés.  Gallia  gestis  ab  Alexandro  Farnesio,  etc., 

Les  diverses  parties  du  cloitrc  furent  di-  în-folio.*' 
visées  en  salles  et  galeries  portant  la  dési- 
gnation d'autant  de  siècles.  Le  jardin  et  les       AUMONES.  -  Distribution  des  aumônes 

cours  reçurent  tout  ce  qui  ne  put  entrer  dans  les  premiers  siècles  de  l'Église ,  par  le 

dans  les  bâtiments.  Au  mot  Musée  nous  ministère  des  diacres.  Fresques  de  Fiesole 

donnons  tous  les  détails  qu'on  peut  désirer  au  Vatican,  xv  siècle,  voir  rœuvredu  pein- 

sur  celui  des  Petits-Augustins  et  l'indication  tre.  Elles  sont  reproduites  dans  l'ouvrage  de 

des  ouvrages  qui  nous  en  ont  conservé  la  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv,  n*^  1  •  5. 
mémoire  (4).  Figure  et  costume  du  préposé  aux  distri- 

Les  plans,  coupes  et  vues  tant  extérieu-  butions  des  aumônes  du  roi  de  Majorque, 

res  qu^intérieures  des  deux  couvents  des  Miniature  du  manuscrit  des  Z/e'f^^^pam/f'mr» 

Grands  et  Petits-Auj^usiins,  sont  aussi  re-  xiir  siècle,  publiée  dans  les  Acta  sanctornm 

produits  d'une  manière  complète  dans  la  des  Bollanoistes,  t.  III  du  mois  de  juin, 

Statistique  de  Paris,  exécutée  par  les  or-  planche  de  la  p.  40,  n°"  10  et  11 . 
drcs  du  gouvernement,  par  les  soins  de        Distribution  d'aumônes  par  la  reine  Blan- 

M.  Alb.  Lenoir,  architecte,  in-folio,  texte  et  che,  dans  son  palais,  vitrail  du  xiii*  siècle, 

planches;  Paris,  1845.  Voir  Blanche. 

(i)  M. de  Saint-Vicior  el  tous  ceux  qui  onl  donné  des  bleraeol  mutilés  el  jetés  aux  gravais,  plusieurs  totale- 

descriptions  de  Paris,  ont  fait  copier  les  planches  de  ment  détruits,  quelques-uns  sont  tombés  dans  les 

leurs  ouvrages  sur  les  gravures  d' Israël  Sylvestre,  et  mains  de  quelques  particuliers,  qui  du  moins  les  col 

jpurs  copies  sont  restées  bien  loin  des  originaux.  sauvés  d'une  entière  destruction.  Plusieurs  sont  re- 

(i)  Israël  Sylvestre  n'avani  pas  eu  ridée  de  Taire  cueillis  dans  les  salles  des  Thermes,  où  ils  alteodcDl 
une  Topographie,  mais  de  donner  simplement  des  une  classification  depuis  longtemps  proieléc;  quel- 
vues  pour  amuser  les  curieux,  il  faut  chercher  dans  unes  autres  sont  passés  au  Musée  de  Versailles,  i 
son  œuvre  pour  retrouver  les  vues  dont  on  peut  (chantilly,  et  ailleurs;  quelques  églises  telles  aue  l« 
avoir  besoin.  Sainte-Chapelle  ,  Saint-Gertnain-l'Auxerrois,  haiot- 

(3)  Il  est  étonnant  que  dans  aucun  des  plans  de  r<iicola6-du-Cliardonnei.Saiut-Germain-d(*6*Prés,etc.. 

cette  église  donnés  |Kir  Alex.  Lenoir  et  par  Hiet,  el  onl  obt(>nu  des  statues,  des  bas-reliefs  dont  elles 

dins  toutes  les  «lescnptions  qui  existent  à  ce  Musée,  n'ont  ^as  toujours  su  profiler.  Les  deux  statues  de 

on  ne  trouve  nulle  pari  cette  nariicularité  indiauée.  la  famille  des  d'Aligre  gisent  encore  aujourd'hui  1844) 

14)  L'un  sait  que  depuis  la  stupide  et  vanaaiique  horriblement  défigurées,  placées  par  terre  entre deui 

destruction  de  ce  curieux  Musée,  unique  en  Europe,  piliers,  comme  chose  de  rebut,  n  attendant  qu'un  or- 

les  monumentssontpnssésàdc  nouvelles  destinations,  dredc  la  fabrique  pour  sortir  de  l'église  dont  îJs  furent 

Ceux  qui  sont  retournés  à  Saint-Denis  sont  certaine-  les  bienfaiteurs.   Kspérons  que  nos  faibles  regrets 

ment  bien  placés,  et  c'était  une  justice,  mais  un  grand  seront  enfin  compris, 
nombre  de  ces  monuments  onl  été  dégradés,  borri- 
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Femme  chrétienne  distribuant  des  pains  et  xv*  siècles.  Acta  sanctorum  des  Bollau- 

ronds  portant  des  croix.  Miniature  a^une  disles,  mois  de  juin,  t.  IH,  p.  57. 
Bible  du  xii*  ou  xiir  siècle  (1  ).  Willemin,  1. 1, 

pi.  civ  des  Monaments  inédits.  Cette  figure  AURE  (  Sainte  ) ,  vierge  et  martyre.  — 
est  remarquable.  Sainte  Elisabeth  distri-  Collection  des  saints  au  Cabinet  des  estam- 
boant  ses  aumônes,  saint  Roch  distribuant  pes,  à  Paris.  Il  en  existe  plusieurs  du  même 
son  bien  aux  pauvres,  saint  Martin  parta-  nom  dans  le  martyrologe  romain, 
géant  son  manteau,  sainte  Cécile  et  quel- 
ques autres  distribuant  leurs  biens.  Voir  à  AURÉOLE.  —  Voir  toutes  les  figures  de 
leurs  noms.  saints,  saintes  ou  béatifiés.  Sur  la  distinction 

qui  peut  exister  entre  Tauréole  (5)  et  le 

ÂUM0NIËRES(2].  —  Celle  d^une  statue  nimbe,  v.TouvragedeNicolausAllemannus, 

de  Charles  dit  le  Simple,  collection  de  Du-  de  Nimbis,  Celui  de  M.  Didron  sur  T/cono- 

tillet,  reproduite  par  Willemin,  Monumentë  graphie  chrétienne;  Paris,  1843,  faisant  par- 

inMits  franc,  et  autres,  t.  I,  pi.  xxxii,  et  i\e  du  recueil  des  instructions  du  Comité  des 

p.  25  du  texte.  arts  et  monuments,  i  fort  vol.  in-4%  rempli 

Celle  de  Thibaut  III ,  dit  le  Magnifique ,  de  planches  tirées  des  meilleures  sources, 
comte  de  Champagne,  xiv*   siècle.  Cette 


AURIFLAMME  (6).  Voir  Oriflamme. 

AURILLAC,  abbaye  de  ce  nom.  —  Belles 
ruines  de  ce  monument  de  style  roman  ou 
byzantin,  Foyage  pittor,  et  romant.  dans 


aomônière  est  un  chef-d'œuvre  de  broderie. 
Willemin,  Mon.  inéd.,  t.  I,  pi.  cxiv.  La 
pi.  II  des  F'oyages  archéologiques  dans  le 
département  de  l'Aube,  publies  par  M.  Ar- 
naud de  Troyes,  in-4**,  par  livraisons. 

Celles  de  la  pi.  xvde  VAlbum  du  Somme-  l'ancienne  France,  "Taylor  et  de  Cailleux, 

rard,  9*  série.  Auvergne,  in-folio,  pl.ccvii. 

AUMUSSE.   —   L'anmusse  en  forme  de  AUSCULTANTIUM   LOCUS.  —  La  place 

chaperon  se  trouve  servir  de  coiffure  dès  assignée   dans    les   églises   aux   pénilenls 

répoGue  des  Mérovingiens.  Voir  les  plan-  nommés  oscultantes,  est  ainsi  désignée  sur 

ches  de  costumes  de  Maillot,  ^(/(M  du  S*"  vo-  les  plans  de  quelques  basiliques  publiées 

lame,  p.  48 ,  figure  4 ,  et  planche  de  la  par  divers  auteurs.  On  le  trouve  ainsi  sur 

p.  235.  Voir  Chaperons.  le  plan  gravé  dans  Touvrage  de  Spanheim, 

Espèce  de  camail  en  usage  pour  les  cha-  Historia  sacra  et  ecclcsiast.,  p.  861  (7J,  re- 

noines  attachés  à  quelques  églises  et  prieu-  produit  par  M.  du  Sommerard,  les  Arts  au 

rës.  Voir  deux  monuments  de  ce  genre  gra-  moyen  âge,  t.  Il,  p.  80  à  81.  Dans  le  plan 

Tésdans  Touvrage  de  Lebrun  des  Criarmeltes  que  nous  donnons  a  Pappui  de  notre  notice 

ou  le  sieur  de  Moléon,  intitulé  :  Voyages  sur  les  Basiliques  chrétiennes.  Annales  de 

liturgiques,  i  vol.  in-8°,  planche  de  la  p.  48,  philosophie  chrétienne,  t.  XVII,  p  419,  cette 

%.4,  et  planche  de  la  p.  235,  fig.  15.  place  est  assignée  aux   pénitents  dits  ao- 

Le   marchand   d^aumusses.    Vitrail    du  dientes  ou  écoutants, 
inr  siècle  à  Péglise  cathédrale  de  Chartres, 

publié  par  M.  de  Lusieyrie,  Histoire  de  la  AUSTREMOINE  (Saint),  évoque  d'Au- 

peinture  sur  verre,  pi.  xiii.  vergue.  —  Sa  statue  au  portail  de  Téglise 

Aumusse  de  chanoine,  xiir  siècle,  Bon-  d^lssoire.  Voir  le  beau  frontispice  du  vo- 

nart.  Costumes,  etc.,  1. 1,  pi.  lxxxiii.  \ume  de  V Auvergne,  par  M.  Taylor  et  de  Cail- 
leux, Foyages  pittoresques  dans  l'ancienne 

AURE  (Saint),  évéque  (3)  ou  abbé  (4),  France,  1  vol.  in-folio. 

coQchésur  son  tombeau.  Monuments  desxiv*  On  trouve  dans  le  Monasticon  anglica-^ 


'i)  M.  PoUier,  i  qai  uous  dcvonf  rexcellenl  texte 
des  pianelies  de  l'ouvrage  en  question,  fait  rcmar- 
^*T  Judicieusement  que  le  costume  de  celte  figure 
^  de  celle  qui  raccompagne,  n'a  aucun  rapport  avec 
(^i  de  l'époque  du  manuscrit  ;  que  ce  n'est  qu'un 
cosianie  de  nonveniion,  et  qu'il  serait  bien  de  s'assu- 
^  i  quelle  époque  on  pourrait  le  Uxer  ;  c'est  peut- 
^tre  an  costume  de  femme  iuive  arranifé. 

'2  Sur  l'ancienoeté  de  rusagede  l'aumâniére,  voir 
fcuQ«  dit  M.  Poltier,  p.  08  du  texte  de  l'ouvrage  de 
^^iIlemin. 

'}\  >oui  n'avons  pu  découvrir  de  quelle  ville. 

'4^  Comme  abbé,  Fleury  en  indique  un  de  l'abbaye 
^«  Monlolieu,  en  1339;  nous  ignorons  si  c'est  celui 
CHlessos. 

Tome  1. 


(5)  Quelques  auteurs  pensent  que  Tauréole,  qui  du 
reste  n  est  pas  ancienne,  est  réservée  aux  saints,  et  le 
nimbe  aux  simples  béatifiés  encore  vivants.  Les 
monnaies  du  moyen  â{ze  fourmillent  d'exemples  de 
l'emploi  varié  do  l'auréole  et  du  nimbe  même  pour 
des  personnages  vivants  plus  élevés  en  dignités  qu'en 
sainteté.  Les  planches  de  l'ouvrage  de  Du  Gange,  Fa- 
mUiœ  byzuniinœ,  in-folio,  peuvent  sufTirc  pour  en 
avoir  la  preuve. 

(6'  Du  Gange  l'écrit  ainsi  conformément  à  l'origine 
de  ce  mot.  Les  auteurs  françnss  ledonnent  autrcmenl. 
Nous  avons  pensé  bien  laire  en  donnant  les  deux. 

(7)   Faisant  partie  d*^  s;'S  œuvres  en  3    vol.    in 
folio. 
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nam,  une  vue  générale  du  beau  monastère  pini,  de  jEdiReîis  sacris,  in-folio,  pi.  xxxiii, 

de  Saint-Âuslremoine.    Voir   la  liste   des  lettresC,  D,  L,  F,  G,  H.On  y  trouve  Torigine 

planches  qui  ne  sont  pas  ordinairement  des  devants  d'autel  ou  parements.  I^e  même 

iiumérolées.  Voir  aussi  la  collection  topo-  auteur  en  donne  plusieurs  autres  de  diver- 

graphique  de  France  formée  au   Cabinet  ses  églises,  mais  si  mal  dessinés  et  si  mal 

des  estampes  de  Paris,  volumes  des  dépar-  graves  qu'on  ne  peut  rien  en  conclure,  ni 

temenls  du  Puy-de-Dôme,  Jura,  etc.  s'en  servir  pour  rétude,  voir  son  texte.  La 

table  des  matières,  verbo  Miare,  en  indique 

AUTELS  {\).  — Une  mosaïque  chrétienne,  55  dont  il  donne  les  vocables  et  les  expli- 

publiée  par  Bianchini  dans  rouvrage ,  De^  cations. 

monstrutio  historiœ  ecclesiasiicœ  compro-  Voir  aussi  dans  ses  Fêtera  Monumenta, 

bâta  monutnentis,  taenia  ii,  sœculi  i',  n°2!2,  t  I,  les  pi.  xliii,  xliv,  xlv  et  xux,  lettres 

représente  la  forme  hiératique  de  Tautel  B,  C;  1. 11,  pi.  xv  et  xlvi. 

dans  les  premiers  siècles.  Au-dessous  est  Celui  de  l'église  Saint-Clément  qui  date 

écrit  Altare  ex  musivo  Siœti  III  in  basilica  du  viir  siècle.  Voir  au  nom  de  l'église  les 

Liberiana.  Sur  cet  autel  est  un  rouleau  ou  détails  que  nous  y  donnons, et  dans  Ciampini, 

Yolumen  d'où  pendent  les  7  sceaux  mys-  Fêtera  Monamenta,  t.  I,  pi.  xii. 

térieux;  derrière  est  une  espèce  de  trône.  Autels  à  i,  2, 3  et  4  colonnes  qui  suppor- 

sans  doute  la  cathedra  des  anciennes  basi-  tent  la  table.  Voir  les  planches  données  par 

liques.  Sur  cette  curieuse  figure,  voir  le  Beveregius  et  Voigt  dans  leurs  ouvrages  sur 

texte  du  savant  auteur,  in-folio,  t.  III,  les  basiliques;  ces  autels  sont  curieux, mais 

p.  250  et  suiv.,  n^'âS.  nous  ne  pouvons  en  préciser  la  date. 

Ceux  des  catacombes,  dont  l'origine  fut  Sur  une  pierre  portant  une  inscription 
un  tombeau  de  saint,  publiés  et  gravés  de  1250,  puoliée  aans  l'ouvrage  intitulé: 
dans  les  ouvrages  de  Bosio,Âringhi,Bottari,  Histoire  de  Marseille,  par  Rulu,  in-folio, 
d'Agincourl  et  quel(}ues  autres  dont  les  ti-  est  représenté  un  autel  à  une  seule  colonne, 
très  sont  si  sou  vent  cités  dans  ce  Dictionnaire.  Voir  la  planche  p.  128  à  i29.  Nous  trou- 
Autel  portatif.  Le  seul  exemple  que  vous  des  autels  supportés  par  une  seule 
nous  puissions  citer  de  ce  genre,  est  celui  colonne  dans  d'anciennes  peintures  à  fres- 
dont  d'Agincourt  donne  une  gravure  à  la  que  gravées  dans  le  Theatram  basiUca 
pi.  VIII,  n"»  27  de  son  Histoire  de  Vart,  sec-  pisanœ,  in-folio,  par  Joseph  Mariano,  plao- 
tion  Sculpture,  d'après  Aringhi,  t.  I,  p.  519.  che  de  la  p.  46  et  suiv.  Pour  l'époque  de  ces 
Bianchini  donne  aussi  ce  curieux  monu-  précieuses  peintures,  voir  le  texte  de  Tou- 
rnent chrétien,  Demonstratio  historiœ  «c-  vrage  même. 

elesiasticcBj  etc.,  tabula  ui^ySœculi  i\  n*"  28,  Au  ix*  siècle,  l'autel  de  Saint-Ambroise, 

mais  sous  la   désignation  Lucerna  fictilis  de  Milan,  dit  Paliotto,  Album  du  Somme- 

sans  autre  explication.  Nous  la  reproduisons  rard,  pi.  xviii  de  la  9*  série,  est  des  plus 

aussi  dans  la  planche  d'objets  a'art  chré-  remarquables. 

tiens  qui  accompagne  notre  notice  sur  ce  Celui  de  la  cathédrale  de  Sens ,  Aïbn» 

genre  de  monument.  Annales  de  philoso^  du  Sommerard,.  pi.  xiii  de  la  9'  série. 

phie  chrétienne,  t.  XI,  p.  60,  voir  le  n**  1  Celui  de  la  cathédrale  de  Bâle.  en  style 

de  cette  planche.  gréco -byzantin,  même  ouvrage,  pi.  xxi  de 

Celui  de  l'église  Saint-Laurent ,  à  Rome,  la  9«  série  (2)  et  au  mot  Udle. 
IV  siècle.  Album  du  Sommerard,  pi.  ii  de  Dans  V Histoire  de  V abbaye  de  Saint- De- 
là 2*  série;  il  est  orné  d'un  ciborium  avec  nis,  par  D.  Félibien,  in-folio,  en  tête  du 
confession.  D'Agincourt,  Histoire  de  l'ar-  livre  VI,  p.  569,  est  une  vignette  qui  repré- 
chitecture.  Architecture,  en  donne  quel-  sente  un  autel  avec  confession  ou  mariff- 
ques  autres  du  m*  au  iv*  siècle.  Voir  les  rium;  est-il  authentique  et  de  l'époque? 
pi.  XII,  XIII,  XVI.  Au  IX*  siècle,  celui  de  c'est  ce  que  nous  abandonnons  à  la  déci- 
réglise  Saint-Ambroise  de  Milan.  Voir  au  sion  des  habiles  en  fait  d'archéologie.  Nous 
nom  Saint-Aubboise  et  Milan.  l'indiquons  faute  de  mieux  et  au  moins 

Celui  représenté  sur  la  grande  mosaïque  comme  un  mémento  historique, 

de  l'église  de  Bethléem  publiée  par  Ciam-  Bellcforest  dans  son  ouvrage  intitulé  : 

(1)  Sur  la  forme  des  autels,  voir  les  Traités  lllur-  uns,  p.  4i6.  V.  aussi  dans  le  I9'  vol.  de«  Annales  de 

giqaes  de  Bona,  Durandus.  Duranli,  Casahus,  Thiers,  philusop.  chrét.,  p.  435,1a  disserlalion  signée  Cb.  Ca- 

qui  a  fait  un  ouvrage  spécial  sur  la  fom)c  el  tous  les  nier,  le  Baliettn  moniimenial ,  flo  M.  de  Caamonl, 

accessoires  des  auleis.  Macri,  lfie;'o/ea;iccm,  Molanus,  l.  VIII,  p.  i  et  suiv.,  le  Cours  d'antiquités  momm., 

Uist.  imag.  suer.,  in-4*,  p.  45,  ii2  el  suiv.,  Sarnelli,  du  même  auteur,  6*  partie,  p.  il2el  suiv. 

Basil(co{iraphla  untica,  Fabricius,  Bibliolhtra  ami-  (3)  Sur  cette  époque,  voir  l'ouvrat^e  de  M.  Coucbaa, 

<fiiaria /in-V^  P-  4i2,  ciie  une  foule  d'auteurs  sur  celle  ttj lises  grcco-byzantines,  in  4^ 
importante  matière;  on  y  remarque  Voigl,  de  Altari- 
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Deseriftion  topoaraphiqne  de  la  France,  nommés  d^a/i/#<raa(e/ ou  parements;  il  est 

1  vol.  in-folio ,  oonne  une  vue  intérieure  décoré  d^un  retable  à  figures,  jilbum  du 

de  Téglise  Saint-Denis,   vers  1500.  On  y  Sommerard,  pi.  x  delà  Q'^  série. 

Toit  trois  autels  disposés  Tun  derrière  Tau-  Celui  de  Péglise  Saint-Germain-des-Prés, 

Ire  à  des  distances  convenables;  Fun  dans  à  Paris.  Voir  à  ce  nom.  Plusieurs  autels  des 

la  nef,  l'autre  au  bas  du  chœur  et  le  der-  églises  de  Barcelonne  et  Burgos.  Voir  les 

nier  dans  le  chœur  même.  Quoique  cette  planches  de  VEspagne  artistique  et  monu- 

planche  soit   mal    dessinée  et    plus  mal  mentale,  in-folio  ;  Paris ,  1842-43,  et  aux 

pavée,  elle  est  cependant  curieuse  à  signa-  noms  de  ces  villes. 

1er  comme  disposition   primitive  de  celte  Dans  Pouvrage. intitulé:  de  i'^N  moderne 

^lise,  dont  on  n'aurait  aucune  idée  sans  en  Allemagne,  par  le  comte   Raczinski, 

cette  planche.  2  vol.  in-4'',  p.  78,  on  trouve  une  gravure 

Parmi  tous  les  autels  qui  entourent  le  de  Pautel  de  la  cathédrale  de  Cologne, 

rond-point  du  chœur  de  la  même  éelise,  et  Du  xv*  au  xvi*  siècle,  parmi  tous  ceux 

restitués  par  les  soins  des  divers  architectes  que  nous  avons  remarqués,  nous  citerons 

chargés  oe  la  restauration  de  ce  monument,  celui  du  prieuré  de  Paray-le-Monial,  Saônc- 

on  en  retrouve  un  dans  le  stvle  de  ceux  et-Loire  (Bourgogne ),  dont  M.  du  Somme- 

des  catacombes  qui  a  été  publié  dans  le  rard  donne  une  vue.  Album  des  arts  au 

8*  vol.  du  àfaaasin  pittoresque,  p.  268.  moyen  âge,  10*  série,  pi.  xi. 

Du  XII*  siècle,  celui  de  Péglise  de  Saint-  Celui  de  Péglise  Saint-Nizier  de  Lyon  (2). 
Germer  { Picardie  )y  est  publié  dans  Patlas  Voir  les  descriptions  de  cette  ville  avec 
du  Cours  ^antiquités  monumentales ,  de  planches.  Celui  du  château  d^Écouen.  Voir 
M.  deCaumoDt,  6*  partie,  pi.  xciii.  ace  nom.  Celui  de  Téglise  de  Bourbon- 
Dans  les  Foyages  pittoresques  en  France,  PArchambault ,  Ancien  Bourbonnais,  par 
par  Taylor  et  de  Cailleux  (Picardie) ^  i  vol.  Allier  (Achille  )  et  Batissicr,  in-folio.  Celui 
iD-folio.  du  château  d'Écouen,  ouvrage  de  Jean  Bul- 

Celuidela  chapelle  royale  de  Palerme,  lant  et  Jean  Goujon,  rétabli  dans  sa  forme 

Jlbumdu  Sommerard,  pi.  xxx  de  la  3*  se-  primitive  et  placé  maintenant  au  château 

rie,  n^'S.  de  Chantilly,  est  publié  dans  le  Magasin 

Sur  une  grande  châsse  du  xii*  au  xiii*  pittoresque,   t.  XI,  planche  des  p.  297  et 

siècle,  couverte  de  tableaux  émaillés,  une  299.  Pendant  plusieurs  années  on  a  vu  cet 

des  peintures  représente  un  évéque  disant  autel  au  Musée  des  Petits-Augustins,  à  Paris, 

la  messe  devant  un  autel  orné  d'une  dra-  transformé    en    tombeau.    Voir  Anne    de 

perie  encadrée ,  Album  du   Sommerard ,  Montmorency. 

pi.  XIII  de  la  10*  série,  n°  3, 1"*  bande.  Celui  de  Péglise  Saint-Janvier,  à  Naples, 

Nous  trouvons  un  curieux  autel  du  xiii*  de  Saint-Jean-de-f^tran  ,  de  Saint-Paul- 
siècle,  supporté  par  trois  colonnes,  planche  bors-des-Murs,  de  Saint-Pierre  du  Vatican, 
delà  p.  321.  Bulletin  monum,,  t.  VIII,  re-  Voir  à  tous  ces  noms, 
produit  dans  le  Bulletin  des  séances  gêné-  Celui  de  Péglise  de  Pabbave  d'Olbein , 
ro/«,  tenues  en  1842,  par  la  Société  fran-  Voyages  pittor.  en  France,  ïaylor  et  de 
çiise  pour  la  conservation  des  monuments  Cailleux ,  Franche-Comté,  monument  du 
hislonqucs,  in-8**;  Caen,  p.  120.  xvr  siècle,  pi.  lviii. 

P'Agincourt  donne  comme  étant  du  xiii*  Celui  du  grand  autel  de  Barcelonne.  Voir 

siècle,  celui  de  Péglise  Saint-Paul-hors-des-  au  nom  de  cette  ville. 

Murs,  à  Rome,  qui  du  reste  est  d^une  sim-  Celui  de  Péglise  Saint-Menoux  TBourbon- 

plicitié  complète.   Sculpture,  pi.  xxiii.  Cet  nais),  est  remarquable  par  sa  disposition 

autel  n'est  remarquable  qu^à  cause  de  son  au  milieu  de  hautes  colonnes  qui  semblent 

beau  ciborium.  lui  servir  de  baldaquin,  et  son  gracieux  reta- 

Nous  citerons  encore  Pautel  représenté  bledestylegothiqueflcuri.Cecurieuxmonu- 

dans   Pouvrage  intitulé  :  Histoire  de  la  ment  est  publié  dans  P^/icie/i  Zfour^o/)na/«^ 

Sainte- Chapelle  de  Paris,  par  Morand,  in-4'',  d'Ach.  Allier  et  Batissier.  in-folio  ;  Moulins, 

planche  de  la  p.  39;   lequel  est  placé  sur  Voir  les  planches  de  la  localité  de  Saint- 

S  colonnes,    et  règlement   bien   curieux  Menoux;  on  en  trouve  une  réduction  dans 

s*il  est  de  Pépoque  primitive  de  ce  monu-  la  Fraise  monumentale,  d*Ab.  Hugo,  t.  III, 

n»cnt  (1).  pi.  xLiv. 

Do  xiv   au  XV*  siècle,  celui  de  Péglise  Nous  citerons  encore  ceux  de  diverses 

Saint-Pierre,  à  Caen ,  avec  des  ornements  églises  de  la  ville  de  Zurich,  en  Suisse,  pu- 


(0  Lescbapilpaux  de  cet  autel  sont  déposés  à  la  (2)  D'après  des  docomenls 
^iiite<:hapcile  et  seront  employés  lors  de  la  répara-  connu  que  cet  auiel  est  am 
(«on  et  do  rèublissement  de  ce  monumenl.  une  construction  moderne. 


j  assez  certains,  il  est  ro- 

^..^ ^_,_       ^_  une  restauration  et  mémo 

du  r^tatîUssement  de  ce  monumenl.         ''  une  construction  moderne. 
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bli<^s  dans  Touvrage  de  John  Arler  ,  inli-  menls  de  ce  royaume,  voir  le  6?Aro/i/ron5fof- 

tulé  :  Sammîang   Bûcher  scher  alterlhu-  vicense,  exhibem  faciem  Anstriœ  antiqm 

iner  nach  tierberrestin  in  Baukanstand  FreS'  et  mediœ,  eic,  1  vol.  in-folio,  avec  plan- 

comalerey,  in-4";  Zurich,  1837,  dont  les  re-  ches,  c'est  sansdoute  celui  de  Godefridi;  la 

labiés  sont  remarquables  Voir  au  mot  Re-  crande  Topographie  de  l'Allemagne  au  Ca- 

TABLES  les  détails.  biuet  des  estampes  de  Paris,  en  plusieurs 

Enfin  ceux  de  divers  siècles  et  de  di-  vol  in-folio, 

verses  églises,  publiés  dans  la  6*  partie  du  M.  Alex,  de  La  Borde  a  publié  sur  ce 

Cours  d*archéologie  monumentale,  de  M.  de  pays  un  bel  ouvrage  en  3  vol.  in-folio,  à 

Caumont,  année  1843,  p.  1^8  à  14();  p.  150,  Paris,  année  1821  à  1823,  il  est  intitulé: 

165,  166,  afnsi  que  ceux  qui  se  trouvent  P'oyages  pittoresques   en  Autriche;  on  y 

dansrailasoblongin-4''  que  cet  archéologue  trouve  plusieurs  monuments  gothiques  assez 

si  distingué  a  joint  au  volume  en  question,  curieux. 

Sur  les  formes  variées  des  autels,  leurs  Voir  aux  mots  Vienne  et  Neustadt  plusieurs 

ornements,  le  symbolisme  de  leurs  décora-  tombeaux  tels  que  ceux  de  Frédéric  et  de 

lions,  voir  les  planches   de   Touvrage  de  Maximilien ,  dont  le  premier  est  très-re- 

Welby  Pngin,  intitulé  :   the  Glossary  of  marauable  par  la  richesse  de  ses  sculptures 

ecclesiastical  ornament  and  costume.,,  and  qui  datent  du  xv'  siècle,  des  cloîtres  d^un 

a/tar/arm7are,  etc.  (1),  1  vol.  in-4°;  Lon-  bel  effet,  de  belles  pyramides  gothiques, 

dres,  1843,  avec  un  texte  historique  et  des-  des    chapelles  et  cryptes,  des  oas-rcliefs 

criptif.  historiques,  fontaines,  etc. 

Cérémonies  de  la  bénédiction  et  consé-  VUnivers  pittoresque  de  Fîrmin  Didot, 

cration  d'un  autel,  Pontificale  romanum,  Autriche,  vol.  in-8" ,  renfermant  environ 

édition  in-folio,  de  Paris,  savoir  :  cl  planches   dont    les   principales   sont: 

1**  Bénédiction  de  Paut^l,  p.  42.  n**  2,  vue  intérieure  d'une  salle  à  ogives, 

2**  Scellement  de  la  pierre,  p.  67.  avec  colonnes  sans  chapiteaux  ;  n**  3,  le  cou- 

3°  Encensement  de  rautel,  p.  71,  74.  vent  de  Closter-Neubourg,  vue  du  portail; 

4»  Onction  de  la   pierre  ou  confession,  n**  4,  vue  générale  du  même;  n<*  5,  belle  croii 

p.  79.  gothique  en  pierre. 

fi**  Des  croix  placées  aux  quatre  coins  de  Voir  aussi  la  grande  collection  du  maré- 

Pautel,  p.85.  chai  d'Uxelles,  plusieurs  vol.  in-^olio,  au 

6**  Du  devant  de  l'autel  ou  retable,  p.  93.  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

7°  De  la  croix  gravée  en  creux  sur  la  Médailles  des  hommes  illustres  de  Pm- 

pierre  consacrée.  pire  d'Autriche,  depuis  le  moyen  âge  jra- 

Voir  aussi  les  mots  Consécration  et  Dé-  qu'au  xvr  siècle,  m-4**,  en  allemand,  par 

EHCACE.  M.  Jos.  Bergmann ,  publié  par  livraisom 

accompagnées  de  texte  et  planches. 

AUTEURS  offrant  leurs  ouvrages  à  des  Pour  Thistoire  de  ce  pays,  outre  lesou- 

cmpereurs,  rois,  reines,  seigneurs,  supé-  vragcs  à  planches  que  nous  citons,  voir  (ous 

rieurs,  etc.  Voir  Benoit  (saint),  Ôresmes,  ceux  désignés  dans  la  A/fïAode  ponr  ^loA'er 

Trithemius,  Froissard  et  aux  noms  Char-  l'histoire ,  par  Lenglel  du  Fresnoy ,  in4% 

LEHAGNE,  CHARLES  V,  VI,  VU,  EDOUARD,  t.  III,  p.  291  et suit^.;  tomo  Supplémentaire, 

Louis  XII,  Anne  de  Bretagne,  etc.   Très-  p.  69  et  suiv.  dont   plusieurs  renferment 

belles  miniatures  de  ce  genre  de  sujets  pu-  des  planches. 

bliées  par  Mon  (faucon.  Monuments  de  la  Pour  les  costumes  et  figures  des  anciens 

monarchie  française,  t.  III,  pi.   lxviii,  ou  princes  de  la  maison  d'Autriche  qui  forent 

dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  France  (2),  pendant  le  moyen  âge  maîtres  de  la  Flan- 

t.  If,  pL  CLXXxvi.  Montfaucon,  t.  IV,  pi.  m;  are  et  du  Brabant,  voir  les  belles  planches 

Trésor,  t.   Il,  pi.  cxci  ;  Montfaucon,  t.  IV,  gravées  par  Philippe  Galles  et  autres  dans 

pi.  vit;  Trésor,  t.  li,  pi.  cxcv  et  ccix.  Voir  les  divers  ouvrages  que  nous  citons  aux  mois 

encore  à  Livres,  Présentations.  Allemagne  et  Brabant,  Flandre,  Habsbocrc 

et  surtout  celui  de  Schrinckius,  Imagine* 

AUTO-DA-FÉ.  Voir  Inquisition.  virorum  itlustrium,  etc.,  grand  in-folio. 

AUTRICHE.  —  Sur  les  principaux  monu-  AUTUN.— Vue  et  détails  de  la  cathédrale. 

(1)  Nous  n'osons  assurer  si  toutes  les  planches  do  sous  ce  titre,  à  La  Haye,  en  I7t5,  sont  composéf  deU 
cet  ouvrnge  sont  des  objets  aulhenti(|ues  ou  de  sim-  réunion  de  toutes  les  planches  des  5  volumes  des  Jfo- 
pies  compositions,  n'ayant  pu  parvenir  à  en  découvrir  ntimenis  de  la  monarchie  française,  de  Moutfaucoo, 
un  exemplaire  à  Paris.  avec  un  texte  explicatif  des  (igurcs. 

(2)  On  sait  que  les  deux  volumes  in-folio  publiés 
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Collection  de$  cathédrales,  par   Gbapuis,  V Ancienne  Auvergne  et  le  Velay,  hiS'- 

'in-À^y  avec  un  texte  par  M.  de  Jolimont.  toire,  archéologie,  topographie,  1  vol.  in- 

Vue  de  ce  monument  côté  sud-est,  Moyen  folio  ;  Moulins,  1845,  par  Ad.  Michel. 

âge  monumental,  pi.  m.  VUnivers  pittoresque,  publié  chez  Fir— 

Portail  de  la  cathédrale,  Monuments  de  min  Didot,  irères,  en  plusieurs  volumes 

la  France,  par  Alex,  de  La  Borde,  t.  II,  in-S*",  offre  aussi  plusieurs  planches  de  mor 

pi.  cxLviii,  p.  70,  diverses  portes  de  cette  numents  de  l'Auvergne  aux  diverses  épo- 

ville,  t.  I,  pi.  xxxiY,  Lxvui.   Voir  aussi  la  quesdu  moyen  Age;  quoique  réduites,  elles 

grande  Topographie  de  la  France  au  Gabi-  sont  bonnes  à  consulter, 

net  des  estampes  de  Paris,  en  250  vol.  in-  L'église  de  Notre-Dame-du-Port,  un  des 

(blio,  volume  Saône-el-Loirc.  monuments  les  plus  importants   pour  sa 

Figure  d'un  évéque  d'Autun  en  costume  belle  disposition  ;  son  triforium,  ses  voû- 

du  VI*  ou  vil*  siècle,  Beaunier  et  Rathier,  tes,  etc.,  sont  amplement  détaillés  dans  Pou- 

Costames  français,  1. 1,  pi.  xxvii.  vrage  de  M.  le  baron  Taylor,  Foyages  pit- 

Bas-relief  de  la  chapelle  des  fonts  à  la  tor,  en  France,  Auvergne,  in-folio,  voir  sur- 
cathédrale, donné  en  15^  par  le  capitaine  tout  les  pi.  lix,  lx.  De  La  Borde,  Monu- 
Charvat.  Voir  sa  description  dans  le  it  vol.  ments  de  la  France,  t.  II,  pi.  cxxxix,  cxl. 
des  Annales  de  philosophie  chrétienne  ,  M.  Batissier  en  donne  une  coupe  transver- 
p.  24  et  au  mot  Sibylles  {nous  n'en  connais-  sale,*  Éléments  d'archéologie ,  etc.,  in-i8, 
sons  pas  de  dessins).  1843,  p.  475. 

MagniGque  sculpture  du  xii*  au  xiir  siè-  Voir  aussi  Univers  pittoresque,  des  frères 

cle,  placée  au-dessus  de  la  grande  porte  Didot,  pi.  ccix,ccxii. 

d'entrée  de  la  cathédrale.  Album  du  Som-  V Auvergne  au  moyen  âge,  par  D.  Bran- 

merard,  pi.  xxi  de  la  3'  série,  on  y  voit  un  che  et  Etienne  Thibaut,  in-^"";  Clermont- 

jugement  dernier,  dont  plusieurs  ligures  Ferrand,  1842,  avec  atlas  iu-4*' (2). 
sont  de  véritables  chefs-d'œuvre. 

AUXERRE.  —  Les  mêmes  ouvrages  que 

AUVERGNE  (1)  (Puy-de-Dôme).  —  Bis-  pour  les  pays,  provinces  et  villes  que  nous 

toire  généalogique  des  seigneurs  de  la  maison  avons  déjà  cités,  sont  toujours  à  consulter. 

^Auvergne,  par  Baluze,  2  vol.  in-folio,  M.  de  La  Borde,  dans  les  Monuments  de  la 

remplis  de  figures  dans  une  desquelles  se  France,  a  publié  le  portail  de  l'église  Saini- 

trouventreprésentésJeanStuartctsafemine  Germain  dAuxerre,  t.  II,  pi.  cliji. 

Anne  de    La  Tour-d'Auversne;  lui  a  un  Voir  aussi  la   suite  des  Cathédrales  de 

camail,  elle  une  aumusse  au  bras.  Ges  ligu-  France^  par  Ghapuis,  Auxerre.  On  le  trouve 

res  sont  reproduites    sur  des  vitraux  de  reproduit  dans  le  Moyen  âge  pittoresque, 

l'église  de  Vic-le- Vicomte.  On  y  trouve  des  pi.  lxv.  Sceaux  d'évéques  du  xii*  au  xiir 

tombeaux,  des  statues  d'évéques ,  de  sei-  siècle.  Trésor  de  la  numismatique,  in-folio, 

goeurs  et  unefoule  desceaux et  d'armoiries.  Sceaux  des  communes,  pi.  xii,  n"*  7. 

Voyages  pittoresques  dans  Vancienne  Suite  de  14  médaillons  sculptés  au  xiii* 
France,  par  Taylor  et  de  Gailteux  {Auver-  siècle,au  portail  de  Saiut-Éticnneà  Auxerre, 
^ae),  2  vol.  in-folio,  renfermant  plus  de  représentant  la  suite  de  l'histoire  de  Joseph 
200  planches  dessinées  et  lithographiées  depuis  sou  départ  jusqu'à  son  triomphe  en 
par  oivers  artistes.  Voir  Aurillac,  Austre-  Egypte  (il  doit  en  manquer  deux).  Album 
MOINS,  Glermont,  Moissac,  Issoire,  Nantua,  du  Sommerard,  pi.  x  de  la  4*  série. 
P(7T,RiOM,RoYAT,etc.;  à  chacun  de  ces  noms  Les  cryptes  d'Auxerre  sont  encore  célè- 
ou  localités,  nous  donnons  le  détail  des  plan-  bres  ;  nous  n'en  connaissons  pas  de  gra- 
ches  qui  s'y  rapportent.  vures  (5).  Voir  cependant  la  collection  topo- 
Sceaux  d'évéques,  de  seigneurs,  de  com-  graphique  du  Gabinet  des  estampes  à  Paris 
muoes.  Trésor  de  la  numismatique,  pi.  xix,  (département  de  l'Yonne). 
D**  3à  5.  Fragment  d'une  fresque  provenant  d'une 

Essai  sur  les  églises  romanes  et  romano-  de  ces  cryptes;  on  y  voit  iésus-Ghrist  assis 
byzantines  du  département  du  Puy-de-Dôme,  au  milieu  des  animaux  symboliques,  près 
i  vol.  in^'*,  par  M.  Matlay,  architecte,  1  vol.  de  lui  le  chandelier  à  sept  branches,  /co- 
in-folio, avec  planches  très-bien  exécutées,  nographie  chrétienne,  par  Didron ,  p.  87,  et 
1837  à  1858.  dans  la  Bévue  générale  de  l'architecture,  par 

numéro  du 
ouvrage 

DomouliD,  libraire,  pour  les  principaux  ouvrages  à  r' volume  de  ses  Voyages  dans  le  midi  de  ta  truncv, 

cofisolier  sur  l'Auvergne.  p-  iStf,  en  donne  aussi  une  de«4Tiplion,  nwis  il  n  eu 

2)  Cet  ouvrage  est  déposé  à  la  bibliolbèquc  du  Co-  donne  pas  de  gravures. 


/  ' 
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Ces.  Daly ,  architecte  ;  Paris,  1845,  t.  II,  xv  siècle,  est  publiée  dans  Tourrage  de 

p.  743.  M.  Arnaud,  peintre,  Foyages  archéologi- 

Înes  dans  U  départ,  de  PAube,  in-4%  à 
royes,  planche  de  la  p.  91.  La  sculpture 

cette  ville,  Toir  la  grande  Topographie  du  en  question  fait  partie  d^unegrande  scène  du 

Cabinet  des  estampes  à  Paris.  M.  Millin  a  jugement  dernier,  dont  on  trouve  d^autres 

publié  dans  le  4i«  vol.  de  iSiO,  Magasin  figures  planche  précédente. 

encyclopédique,  p.  S8,  une  planche  accom-  Autre  figure  de  Ta  varice,  représentée  par 

pagnée  d^une  dissertation  sur  les  emblè-  on  homme  ayant  aussi  une  bourse  au  cou 

mes  sculptés  autrefois  sur  la  porte  de  cette  ^t  à  ses  oreilles  des  animaux  immondes, 

ville,  on  y  voit  des  dauphins  et  des  porcs-  Sculpture  d^un  chapiteau  du  xiii*  ou  xir 

épies.  siècle  environ,  à  l'église  de  Lucheu,  publiée 

dans  un  Mémoire  sur  les  monuments  ie 

AVAl/)N.  —  Le  portail  de  Téglise  cathé-  Doullens  (Picardie),  par  M.  Dusevel. 
drale  de  cette  ville,  qui  date  de  Tan  1001, 

est  publié  dans  V Histoire  de  la  Bourgogne,  AVENEMENT  du  fils  de  l*homme.  —  Cette 

par  dom  Plancher,  1. 1,  p.  514.  désignation  se  confond  ordinairement  avec 

Dans  la  grande  Topographie  du  Cabinet  celle  du  jugement  dernier,  quoique  ces 

des  estampes  de  Paris,  M.  Émeric  David,  àeuT  actes  soient  bien  distincts,  l/avéue- 

Discours  sur  la  sculpture  en  France,  1  vol.  nient  est  h  proprement  parler  Tinstant  où 

in -8^,  p.  46,  remarque  que  les  statues  iésus-Christ  apparaîtra  aux  hommesassissur 

du  portail  sont  absolument  les  mêmes  que  des  nuées  pour  les  juger, 

celles  de  Téglise  de  Saint-Bénigne ,  à  Di-  Voir  au  mot  Jugement  dehnibr  ou  Um- 

jon^  et  que,  en  cas.de  destruction,  Tune  tersel.  Il  nous  semble  voir  le  moment  de 

pourrait  servir  k  remplacer  l'autre  en  les  l^avénement  bien  distinctement  représenté 

faisant  estamper.  dans  quelques  mosaïques  publiées  par Ciam- 

pini,   Fêtera  Monumenta,  t.  1,  pi.  lxxvii  ; 

AVANT-PORCHE  de  quelques  églises.  —  t.  H,  ni.  xiii,  xvi,  xvii,  xix,  xxviii,  etc.,  et 

Voir  au  mot  Ante-portiqce.  Nous  avons  par  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi,  xvn, 

oublié  d'y  citer  celui  de  l'église  Saint-Clé-  xvi". 

ment  de  Rome  dans  l'ouvrage  Monuments  Miniature  du  xi*  siècle,  d'un  livre  d'heu- 

anciens  et  modernes,  par  J.  Gailhabaud,  rcs  de  l'abbaye  Saint-Sevère^  à  Limoges, 

in-4°  ;  Paris,  18i3,  livraison  7«.  reproduite  dans  le  grand  ouvrage  de  M.  le 

comte  de  Bastard,  sur  les  Manuscrits  /hm- 

AVARES  et  AVARICE.  —  Supplice  des  (»w>  in-folio  maximo,  4»  livraison, 

avares  dans  l'enfer,  gravure  en  bois  de  l'édi-  _. 

:  tion  du  Dante,  publiée  à  Venise,  1564,  édi-  AVENEMENT  (Joteux).  —  Une  verrière 

tion  dite  du  chat,  de  l'église  cathédrale  d'Évreux  représente 

Figure  de  l'avare  dépouillé  de  son  or  par  ""  évéque  qui  semble  faire  horomage  de 

la  mort ,  sujet  de  diverses  danses  maca-  ^^  élévation  au  siège  pontifical  à  la  sainte 

bres.  Voir  à  ce  mot  les  indications  particu-  Vierge  ;  il  est  accompagné  de  sainte  Calbe- 

licrcs.  rine  tenant  la  mitre  et  les  instruments  de 

Ouverture  du  cadavre  d'un  avare,  dont  ^onmsiriYre.ffistoire  de  la  peinture  surverre 

le  cœur  fut  trouvé  dans  sa  cassette.  Tableau  ^^  M.  le  comte  de  Lasteyrie,  in-folio,  pi.  l. 

d'une  église  de  Padoue,  xv»  siècle,  Cico-  Cette  verrière  porte  ladate  1400;  les person- 

gnara,  Storia  délia  scultura  in  Italia,  t.  II,  nages  sont  placés  sous  des  dais  gothiques 

pi.  vu.  d'une  grande  beauté. 

Figure  allégorique  de  l'avarice,  sculpture 

de  l'abbaye  de  Moissac,  publiée  par  Alex.  AVENTIN  (  Saint  ),  soldat.  —  Suite  de 

Lenoir,  Atlas  des  arts  en  France,  et  dans  sculptures  du  xir  siècle  environ,  relatives  à 

le  t.  Vn,  p.  80  de  son  Histoire  des  arts  en  w  vi«  «l  martyre  de  ce  saint.  Mémoire  de  la 

Finance,  et  dans  les  Foyages  pittor,  dans  Société  archéologique  du  midi,  t.  ï,  planches 

t ancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailloux,  des  p.  243,  244  et  suiv.,  et  la  collection  des 

Voir  Moissac.  saints  du  Cabinet  des  estampes,  on  y  Toit 

Un  bas-relief  du  tvmpan  de  la  porte  de  un  bûcher, 
l'église  Saint-Urbain'dcTroyes(Champagne), 

représente  un  homme  ayant  à  son  cou  une  AVERRO£S,  philosophe  et  médecin  arabe, 
bourse  suspendue.  Cet  homme  est  placé  en-  traducteur  des  ouvrages  d'Aristote,  ren- 
tre un  évéque  et  un  roi ,  et  tous  trois  sont  versé  aux  pieds  de  saint  Thomas,  tableau 
enchaînés  et  entourés  de  démons.  Celte  eu-  de  Francesco  Traini,  pi.  xx  de  l'ouvrage  in- 
rieusc  sculpture  qui  semble  être  du  xiv  ou  tilulé  :  Storia  délia  pittura  italiana  espo- 
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sia  coi  monumenti ,  in-folio ,  t.  I,  par  Gio-  frappées  depuis  1229 ,  pabliëes  dans  la  lie- 

vaniRosini;  Pise,  1859.  vue  namUmatiquê  de  Blois,  année  1839, 

planche  xi  et  xii,  page  257,  259,265,  et  à 

AVEUGLE-NÉ.  —  La  guérison  mîracti-  Schisme. 
lease  de  Paveugle-né  dont  parle  rÉvangile, 

est  représentée  sur  une  botte  sculptée  en  AVIS  (l'ordre  d^).  —  Ordre  militaire  de- 
ivoire  rers  le  iy*  ou  v*  siècle.  D'Agincourt,  ce  nom,  vers  le  xvi*  siècle;  pour  le  costume 
Sealptare,  pi.  xii,  n**  4.  voir  Schoonebeck,  Histoire  aes  ordres  mili^ 

Sur  des  sarcophages  chrétiens,  Aringhi,  taires,  t.  If,  n""  57,  p.  64. 
Roma  êuàterranea,  1. 1,  planches  des  p.  191, 

ÎOi,  551  ;  l.  II,  pi.  Lxxi,  Lxxin.  AVITUS  (Saint).  —  Costume  d'évéque 

Uamàchi y  Origines  et  antiqait.christianœ,  du  v*  ou  vr  siècle.  Voyages  pittoresques 

t.  V,  pi.  de  la  p.  520,  donne  une  peinture  dans  l'ancienne   France   {j4ttvergne),  par 

d'un  vase  chrétien  sur  lequel  ce  sujet  est  re-  Taylor  et  de  Caillcux,  1. 1,  pi.  xxvii.  Monn- 

présenté.  ments  mérovingiens  ,  et  la  pi.  cxlviii  de 

A  la  belle  fontaine  Sertius  à  Aix,  est  un  VHistoire  de  France,  par  M.  I^bas,  faisant 

bas-relief  où  Ton  trouve  une  représentation  partie  de  la  publication  intitulée:  Univers 

de  ce  miracle.  Voir  au  mot  Aix  et  au  mot  pittoresque,  chez  Didot,  frères  ;  Paris,  1857 

FoNTiinES.  a  1840. 

AVEUGLES.  —  La  danse  aux  aveugles,  AVOCATS  des  églises  en  costume  du 
poème  du  xv*  siècle  dont  quelques  éditions  xiv*  siècle,  très-curieux  par  le  mélange  de  dé- 
sont accompagnées  de  gravures  en  bois,  lails  moitié  ecclésiastiques,  moitié  séculiers. 
Voir  le  détail  donné  par  M.  Peignot,  7?fcAer-  Peinture  de  Téglise  Sainte-Marie-de-la-Mi- 
ches  sur  les  danses  des  morts,  in -8**,  nerve^  kRome.honnariy  Costumes  du  moyen 
p.  156.  âge ,  t-  I ,  pL  x. 

Avocat  consistorial,  très-beau  costume, 

AVIGNON.  —  Les  monuments  de  cette  vers  1506,  en  Italie.  Tiré  d'une  peinture 

ville  sont  publiés  dans  les  divers  ouvrages  et  du   Pinturrichio.    D'Agincourt ,   Peinture , 

grandes  collections  que  nous  avons  déjà  pi.  clxxxvii. 

cités  pour  les  autres.  Avocat  de  la  ville  d'Edimbourg.  Sceau  de 

Israël  Sylvestre  a  gravé  plusieurs  monu-  cet  ordre  (1292),  xii*  siècle,  Archeologia 

ments  d'Avignon,  qu'on  peut  voir  dans  son  britannica,  t.  XXV,  planche  de  la  p.  607. 
(Buvre. 

La  cathédrale  est  publiée  particulière-  AVRANCHES.  —  Voir  la  Topographie  de 

ment  dans  l'ouvrage  de  M.   Alex,  de  La  Vancienne  France,  au  Cabinet  oes  estampes. 

Borde,  Monuments  français,  t.  Il ,  pi.  de  la  à  Paris.  L'abbé  Décroches,  curé  de  Folligny, 

p.  120,  ainsi  qu'une  belle  fresque  peinte  a  publié  en  1858  un  ouvrage  sur  cette  ville 

par  le  Giotto  au  xiii*  siècle,  th.,  pl.cxLVii  et  et  sa  cathédrale.  Voir  l'atlas,  pi.  ii. 
quelques  fragments  de  sculpture  de  divers 

siècles,  pi.  CGxxxii.  AVRIL.  —  On  trouve  des   personniHca- 

Fragments  des  anciennes  murailles  for-  tiens  de  ce  mois,  dans  une  foule  d'heures 
tifiées  du  château  d'Avignon  ,  portant  des  manuscrites  ou  imprimées  depuis  1526  jus- 
figures  delà  croix  sur  les  créneaux.  Univers  qu'en  1557,  et  surtout  dans  celles  publiées 
pittoresque,  de  Firm.  Didot,  frères,  France,  à  relie  époque,  à  Paris,  par  Jacques  Kerver 
pl.cccxcvii.  et  Simon  Voslre.  Voir  au  mot  Heures  toutes 

Le  magniHqne  palais  des  papes,  à  Avi-  celles  dont  nous  donnons  la  désignation, 

gnon,  monument  d'un  caractère  tout  parti-  Voir  à  ce  sujet  V Essai  sur  la  calligraphie 

colier  et  don  ton  ne  trouve  que  peu  d'exem-  au  moyen  âge,  in-8*»  avec  planches,  par 

^\^.  Album  du  Sommerard,  pi.  x  de  la  LangloisduPont-de-l'Arche,  p.  127etsuiv., 

4*  î^érie  Voir  aussi  l'œuvre  de  Sylvestre  (1),  et  aussi   au   mot  Calendriers    toutes  les 

et  dans  la  grande  Topographie  de  la  France  figures  que  nous  indiquons, 
par  départements  au  Cabinet  des  estampes, 

à  Paris,  volume  du  département  de  Vau-  AYMON.  —  Célèbre  famille  des  temps 

cluse.  féodaux  et  chevaleresques;  un  des  membres 

Sceaux  de  la  ville  d'Avignon,  xîii*  siècle,  de    cette  famille ,  le    comte   de  Corbcil , 

Trésor  de  numismatique,   in-folio.  Sceaux  Aymon  l"  du  nom,  représenté  debout,  les 

àes  communes,  pi.   xxi ,  n**   9.    Monnaies  mains  jointes,  armé  de  toutes  pièces,  ex- 

^1^  TJn  article  remarquable  sur  ce  monameol  est  inséré  dans  le  i*'  volame  de  la  France  catholique 
col.  B,  p.  167. 


B 


—  i20  — 


B 


cepté  cependant  la  tête  qui  est  découverte. 
Celle  belle  fleure  qui  donne  une  idée  exacte 
de  Tarmure  d^un  ctievalier  du  xiii*  siècle , 

grovient  de  son  tombeau  à  l'église  Saint- 
pire  de  Corbeil  sur  lequel  reposait  la 
statue.  Millin,  Antiqaitéê  nationales,  t.  Il, 
article  XXH,  pi.  ii,  p.  17.  Le  tombeau  entier 
est  gravé  pi.  m  du  même  volume. 

Portrait  et  tombeau  d^Aymon,  comte  de 
Savoie ,  HUtoire  de  Provence,  par  Bouche, 
1. 1 ,  p.  385, 395. 

Roman  historique  des  Quatre  fils  Aymon 
avec  planches  en  bois  du  xv*  siècle.  Ëdilion 
de  la  bibliothèque  de  PArsenal,  à  Paris, 
in-4°,  1583,  imprimée  à  Lyon  par  Benoît  Ri- 
gaud,  texte  à  deux  colonnes.  Le  caractère 
en  romain ,  le  texte  en  grandes  lettres  go- 


thiques. Il  existe  aussi  de  ce  roman  de 
mauvaises  éditions  publiées  à  Troyes  fi)  et 
qui  font  partie  de  la  Bibliothèque  bleue; 
une  de  ces  éditions,  sans  date  est  citée  par 
Dibdin,  f^oyages  en  France,  t.  IH,  p.  373. 

AZËGUAYE,espèce  de  lance  en  usage  aux 
XIV» et  xv*  siècles.  Panoplie,  de  L.-B.-L. 
Carré,  in-i"*,  pi.  m ,  lettre  F  et  p.  210  du 
texte. 

AZAY-LE-RIDEAU.  —  Château  de  ce  nom 
dans  le  département  d'indre-el-f^ire,  ar- 
chitecture du  XVI*  siècle.  Album  du  Som- 
merard,  pi.  ix  de  la  5*  série;  et  la  Topo- 
graphie de  la  France,  au  Cabinet  des  es- 
tampes de  Paris. 


B 


B.— Lettre  majuscule  d'un  manuscrit  du  des  figures  de  la   tapisserie  de  Bayeux. 

Ti'  au  vii*  siècle.  Astle,   Origine  des  lei-  Goliath  est  coiffé  d^un  casaue  à  nasale 

très  et  de  leurs  progrés  dans  les  divers  sié^  d'une  forme  conique,  orné  de  bandes  de 

eleSy  1  vol.  in-4°,  en  anglais,  pi.  xiv,  p.  96.  couleurs  variées.  (On  en  trouve  de  pareils 

Autre  d'un  manuscrit  du  ix*  siècle.  JïiS'  dans  les  collections  de  vases  étrusques.  ]  Le 

toire  de  la  Sainte- Chapelle,  par  Morand,  géant  a  une  cotte  d'armes  nommée  vestis 

in-4'',  p.  51. — De  850  tirée  de  la  Bible  de  squanunata ,  comme  en  portaient  les  guer- 

Charles  le  Chauve.  Manuscrit  de  la  Biblio-  ners  anglais  au  xi*  ou  xu*  siècle.  Au  lieu 

thèque  royale  de  Paris.  Celle  belle  lettre  est  de  grevieres  d'airain,  il  porte  une  chaussure 

reproduite  par  le  comte  de  Bastard ,  dans  la  lacée  ou  à  bandelettes.  Sa  lance  est  ornée 

1'*  livraison  de  son  ouvrage  sur  les  Ma^  d'une  banderole  à  trois  pointes  ou  flammes, 

nuscrits  français  (^).  De  la  même  époque  ou  comme  celle  de  Guillaume  le  Conquérant 

environ  ,  autre  lettre  B    majuscule  d'un  sur  la  tapisserie  de  Bayeux  et  les  sceaux  de 

Pontifical;  d'Agincourt,  Peinture,  plan-  ce  prince.    David  a  une  couronnée  trois 

che  XXXVIII,  n**  4.  fleurs  de  lis,  il  tient  une  harpe  à  cinq  clefs 

Magnifique  lettre  B  majuscule  d'un  ma-  et  un  instrument  pour  monter    les  cor- 

nuscrit  du  xi*  au  xir  siècle,  de  la  biblio-  des ,  etc. 

thèque    de    Rouen  ,   intitulé  :  Tractatus  Plusieurs  lettres  B  de  divers  siècles  sont 

Pscumorum  beati  Augustini  doctoris,  pu-  publiées  par  Sbaws  ,  dans  :  IllunUnated 

bliée  par  Langlois  du  Pont-de-l'Arche  dans  ornements  selected  from  manuscripts,  etc.; 

sa  Calligraphie  des  manuscrits  du  moyen  in-4*'.  Voir  les  pi.  vu,  xv,  xxv. 

âge;  1  vol.  in-8';  Rouen,  1821.  Elle  est  B  majuscule   du  xiv*  siècle,  tiré  d'un 

encore  reprodmle  dans  \a  Collection  des  Mé'  psautier  imprimé  à  Mayence  en  1457,  et 

moires  de  la  Société  d^ émulation  de  Rouen  dont  on  trouve  nn  fac-similé  dans  l'ouvrage 

de  cette  même  année.  Cette  lettre  a  cela  de  Heinecken,  Idée  d'une  collection  complète 

de  remarquable  qu'on  y  voit,  au  milieu  d'e<la/7ipe«;l  vol.  endeuxparties, p.265,A. 

d'arabesques  byzantines ,  divers   traits  de  Autre  du  xv*  siècle,  d'Agincourt ,  Peinr 

la  vie  de  David  et  de  Saûl  dans  le  style  (are,  pi.  lxxii,  n*"  5. 

(i)  Sar  le  romandes  Qiaire  ftls  Àimonou  Aymon,  y  paraU  avec  une  aaréolc,  parce  qae,  après  aroir 

voir  la  Dissertation  de  M.  de  Koquefort,  État  de  la  mis  fln  à  plusieurs  aventures  merveilleuses,  il  sent 

poésie  en  France,  dans  les  xii*  etxiir  siècles,  in-8^  moine  dansTabbayede  Sainl>Panlaléon,  sansdonieâ 

p.  i4i;  il  ciie  même  un  monument  curieux  à  ce  sujet,  Troyes. 

une  sculplure  trouvée  sur  la  inur.ii Ile  d'un  monnstére  !2)  Dibdin,  dans  son  3«  volume  des  Voyaffeê  en 

de  tilles,  é  Oolocne.  représentant  les  quatre  chcvâliors  France,  o.  i25,  cite  celte  lettre  et  en  parie  tomine 

montés  sur  le  cheval  uayard,  Raynauld  de  Moniauban  d'un  chef-d'osuvre  calligrapliiquc. 
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P]Qsiears  lettres  tirées  de  manuscrits  des  Anne ,  leurs  patronnes.  On  j  voit  un  éleo- 

bibliolhèques    d^Amiens   et    d'Abbeville,  leur  de  Trêves.  Au  bas  de  fa  planche  sont 

ix«  siècle,  pi.  IV,  n***  5, 16;  du  xu%  pi.  xiii,  les  noms  des  personnages.  La  gravure  est 

n*33.  Majuscules  du  xiii",  pi.  xxiii,  j4tlas  signée  du  nom  de  Weis,  et  est  tirée  de  la 

de  l'essai  sur  les  arts  en  Picardie,  par  Pinacotbecade  Bade,  v.  aussi  Tœuvre  du 

M.  Kigollot;  Amiens,  1840,  2  vol.  in-8°;  et  graveur. 

daos  les  Mémoires  de  la  Société  des  anti-  Consulter  Touvrage  intitulé  :  Généalogie 

qaaires  de  Picardie,  1. 111.  des  familles  de  Bade  et  de  Holstein;  in-8''. 

Lettre  majuscule  du  xii'  ou  xiii*  siècle  Francfort,  en  allemand,  sans  nom  d'auteur, 

de  la  Bible  de  Souvigny,  publiée  dans  Pou-  belles  planches  gravées  par  Math.  Mérian. 

vrage  du  Bourbonnais  et  reproduite  dans  Voir  enfin  les  divers  volumes  de  la  grande 

\t  Magasin  universel,  tom.  Vi,  p.  321.  Topographie  du  Cabinet  des  estampes  de 

Du  XIII* siècle,  belle  majuscule  B,  tirée  Paris  (article  Allemagne), 
des  Heures  manuscrites  de  saint  Louis,  ap- 

Krlenant  à  la  bibliothèque  de  PArsenal,  à  BACUËS.  -  Voir  Anneaux,  Ëvêques  ,  Bi- 

ris.  Voir  le  folio  170  recto.  Cette  lettre  jocjx  ,  Gants. 
est  d'une  belle  conservation,  et  la  forme  en 
est  simple  et  gracieuse.  Du  reste ,  c'est  une 
inspiration  byzantine. 

Autre  d'un  magnifique  antiphonaire  du 
xvr  siècle,  appartenant  à  la  Société  archéo- 
logique   de    Toulouse,    publié   dans    les  déposé  depuis  quelques  années  dans  une 
Voyages  pittoresques  et  romantiques  dans  des  salles  du  Musée  d'Orléans. 
f ancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cail-  La  ^ulpture  de  la  face  représente  Je  sa- 
leux  (Languedoc);  tom.  I,  pi.  xxxiii.  cre  d'un  foi.  Ce  meuble  a  été  publié,  avec 

Autre  du  xvr  siècle  environ,  Album  des  un  texte ,  par  M.  Jollois,  inspecteur  des 
arts  au  moyen  âge,  de  il.  du  Sommerard,  ponts  et  cnaussées;  brochure  in-è*";  Or- 
planche  XXI,  6'  série.  léans,  1822. 

Autredu  xvr  siècle  environ.  Bahut  trouvé 

BABEL.  —  Construction  de  la   tour  de  dans  la  basse  Bretagne,  WilJemin,  Monu- 

Babel,  d'après  les  procédés  et  les  moyens  ments  inédits,  t.  II,  pi.  ccx. 

de  construction  connus  aux  xiii*  et  xiv*  siè-  Du  xvr  siècle,  publié  dans  la  Collection 

des   (1).   Peinture  à  fresque   du  Campo  de  meubles  et  objets  divers  du  moyen  âge 

Saoto.  Voir  au  mot  Campo  Santo  dans  ce  et  de  /a  re/ia^^a/ice  ;  chez  Weith  et  Hauser, 

Dictionnaire,  le  détail  des  peintures  de  ce  à  Paris;  1  vol.  in-4^  avec  texte,  pi.  xvi  et 

monument.  autres. 

Le  mémo  sujet,  mosaïque  du  XIII*  siècle,  De  la   même  époque,  Willemin,  plan- 

de  l'église  de  Montreuil.  Voir  à  ce  nom  les  che  cclxxvi. 

divers  ouvrages  dans  lesquels  ce  beau  mo-  Plusieurs  bahuts  assez  curieux  du  xiv  au 

nnment  a  été  publié.  xvr  siècle,  entiers  ou  en  fragments.  Musée 

Voir  aussi  à  Orviette  et  Chapelle  Pala-  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xiv  et  xx  de  VM- 
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siècle.  Un  des  plus  importants  est  celui 
qui  se  voyait  autrefois  dans  la  sacristie  de 
réglise  Saint-Aignan  d'Orléans,  et  qui  est 


tins. 

BADE  (2)  (Allemagne).-  Costume  des 
princes  ou  seigneurs  de  cette  maison  au 
XV*  siècle.  Une  planche  gravée  intitulée  : 
Pamilia  Badensis,  représente  un  tableau 
votif,  où  plusieurs  personnages  illustres, 
un  évéqiie ,  un  cardinal,  des  guerriers, 
abbés,  aobesses,  dames  et  chevaliers  sont  à 
genoux  aux  pieds  de  la  Vierge  et  de  sainte 

(1^  On  sait  que  divers  savants,  tels  que  dom  CaU 
met,  Kirclier,  l^my  et  Quelques  autres  ont  essaj^é  de 
BOUS  faire  connaître  la  forme  de  cet  ëdilice,  mais  les 
gravures  publiées  à  cet  effet  ne  nous  apprennent  rien 
qoe  des  systèmes  conçus  avec  une  vaste  érudition. 
OuantauT  arUsies,  ils  peuvent,  en  s'élayantdu  tfxte 
et  la  Bible,  approcher  plus  ou  moins  de  la  vralsem' 
blance,  mais  ce  genre  de  monument  restera  toujours 
dans  le  domaine  de  l'hypothèse  et  de  l'arbitraire  ;ce 
que  nous  eo  citons  n'est  que  sous  le  point  de  vue  de  la 
peinture. 


hum,  3*  série. 
Voir  aussi  le  mot  Buffets  et  Crédences. 

BAILUAGES  DES  VILLES  (Sceaux  des).-- 
Trésor  de  numismatique.  Sceaux  des  comr 
munes;  in-folio,  pi.  i,  n*»  43. 

De  Corbie,  sceau  du  xiv'  siècle,  ib.,  pi.  xi, 
n*»*  9,  6  et  13. 

BAINS  (3). — Sculpture  de  l'époque  du 

(2)  Pour  1  histoire  civile  ou  ecclésiastique  de  cette 
ville  les  divers  ouvrages  cités  dans  la  uithode  pour 
étudier  l'histoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy ,  t.  III , 
p.  299,  et  le  volume  supplémentaire,  p  71  du  Catalogue, 
sont  à  consulter. 

(3)  Fabricius ,  dans  sa  Biblioiheca  anliquaria , 
p.  1006  et  suiv.,  donne  une  liste  fort  détaillée  des  di- 
vers auteurs  qui  ont  traité  do  l'usage  des  bains  chez 
les  anciens  et  les  modernes  ;  il  y  cite  entre  autres 
celui  de  Paciaudi,  de  Balneis  chrittiunorum ;  il  existe 
du  même  savant  un  ouvrage  in-folio,  plat,  intitu- 


BAI 


—  122 


BAI 


Ras-Empire,  et  très-importante ,  représen- 
tant le  supplice  des  quarante  chrétiens, 
eonnu  sous  le  nom  des  martyrs  de  Sébaste. 
Au-dessus  du  sujet  principal,  vers  la  droite 


Autres  à  TAlhambiia.  Y.  à  ce  nom. 

Très- beaux  bains  arabes  à  Tordesillas 
(Espagne),  Univers  pitioresqhe,  chez  Fir- 
min  Didot,  pi.  xliv,  œaprès  celle  de  Bacler- 


de  la  gravure,  le  sculpteur  a  figuré   un  d^Albe  ,  Souvenirs  d'Bspag ne  (roywmt de 

petit  bâtiment  d*uae  forme  singulière,  de  'Léon). 

style  byzantin,  dont  la  porte  est  fermée  (1)  ;  Salle  de  bains  de  femmes  à  Géfalu,  en  Si- 

c*est  le  bain  préparé  pour  recevoir  ceux  des  cile.  Construction  sarrasine  à  ogives,  pi.  t 

martyrs  qui  succomberaient  à  la  violence  de  Tquvrage  intitulé  :  Monuments  des  Nor- 

du  supplice.   Cette  sculpture  est   gravée  mands   en  Sicile,  en  anglais;  in-8%  par 

en  tête  d^une  dissertation  intitulée  :   Ta-  Gally  Knight. 

bula   Riccardiana  eborea ,    certamen  40*  Salle  de  bains  de  la  reine  Elisabeth  d'Ân- 

martyrum,  etc.,  4  vol.  in-4*,  par  Jean-  gleterre,  dont  l'architecture  est  en  ogives 

Baptiste  Passeri.  et  d'un  grand  effet.  On  en  trouve  une  gra- 

Paciaudi ,  dans  son  excellente  dissertation  vure  dans  VArcheologia  britannica,  t.  XXY, 

intitulée  :  de  sacris  christianoram  Balneis,  pi.  lxvi. 

in-4'',  a  publié  une  miniature  représentant  11  existe,  ôsmslà  Topographie  française, 
une  salle  de  bains  oh  Ton  voit  plusieurs  i  vol.  in-folio,  par  Claude  Ctiaslillon,  une 
hommes  prenant  le  bain  dans  le  même  représentation  d'une  salle  de  bains  con- 
bassin.  En  haut  de  cette  salle,  dont  le  style  struite  dans  le  courant  du  xv*  siècle,  au 
d'architecture,  du  reste  assez  mal  rendu,  milieu  du  parc  d*un  palais,  à  Château- 
accusé  le  xiv«  siècle,  on  voit  deux  figures  neuf-sur-Loire,  sur  lequel  on  ne  donne 
d'évéques  et  deux  autres  d'abbés ,  ^parés  malheureusement  aucun  détail.  Voir  plan- 
par  une  fenêtre  à  plein  cintre.  La  miniature  che  lxih  (2),  exemplaire  du  Cabinet  des 
en  question  provient  d'un  manuscrit  de  la  estampes,  à  Paris.  C  est  la  seule  représcn- 


bibliothèque  dite  de  Saint-Paul,  à  Naples. 

Abside  d'une  salle  de  bains  dite  Nym^ 

pheum ,  construite  par  ordre  du  pape  r  or- 

mose  (9^  siècle),  avec  une  belle  peinture, 


tation  de  ce  genre  et  de  cette  étendue  que 
nous  ayons  rencontrée.  Le  même  Chasiil- 
lon,  dans  la  planche  qui  suit  celle  ci-dessas, 
donne  le  plan  géométral  de  ces  mêmes  bains, 


dont  nous  dopnons  le  détail  au  mot  Nym-  mais  refaits  dans  le  courant  du  xvi'  siècle, 

PHEUM.  Voir  aussi  la  pi.  i  du  traité  de  Bal'  à  en  juger  par  les  détails  d'architecture. 
neis  sacris  christianoram,  in-^*»,  par  P.  Pa-       Lambecius,  dans  la  Bibliotheea  Cœsarea 

ciaudi.  Findebonensis  (ou  Vienne  en    Autriche), 

Le  palais  de  l'Alhambra,  la  ville  de  Girone,  donne,  dans  le  t.  H,  part.  2,  p.  751,  le 

le  palais  du  Généralife  à  Grenade,  possè-  fac-similé  de  deux  miniatures  d'un  ma- 

dent  des  salles  de  bains  dans  le  style  arabe  nuscrit  du  xiv*  au  xv*  siècle,  représentant  le 

ou  mauresque,  qui  sont  publiées  dans  l'on-  roi  de  Bohême  Winceslas  sortant  du  bain  et 

vrage  de  M.  Alex,  de  La  Borde,  intitulé  :  sefaisant  frictionner  par  deux  femmes,  dont 

Foyages   pittoresques    et    historiques   de  une  l'avait  fait  sortir  de  sa  prison,  et  qu'il  a 

l'Ésptgne,  2  volumes  in-folio ,  et  dans  l'ou-  ensuite  épousée, 
vrage  de  M.  Girault  de  Prangey,  intitulé  ; 

Architecture  des  Maures  et  des  Arabes  ;       BATSEMENT  DES  PIEDS  (3).  -  Ciaconius, 

in-folio,  savoir  :  dans  le  4"  volume  de  sa  Vie  des  Papes,  in- 

Bains  mauresques  en  ruines,  à  Cordoue;  folio,  intitulée  :  Fitœ  et  res  gesiœ  pontifie. 

Ib. ,  pi.  II  ;  romanor.,  etc.,  t.  I",  p.  47,  50,  donne  une 

BainsàPalma.  Voir  ce  nom;  planche  représentant  une  statue  de  saint 

A  Céfalu,  en  Sicile.  Voir  ce  nom.  Pierre  qui  paraîtrait  être  celle  qui  sert  au 


lé  :  d£  Monumenlis  tacris  eburneit ,  dans  leqnel  il 
donne  aussi  la  description  du  même  monument, 
mais  on  n'y  trouve  pas  la  planeh*  en  question. 

(i)  Celle  porte  fermée  indique,  suivant  Passeri,  que 
personne  de  tous  ceux  qui  sont  sur  l'étang,  ne  aoii 
succomber,  et  cependant  la  Vie  des  saints  dit  qu'un 
des  martyrs  succomba,  mais  il  fut  aussitôt  remplacé 
par  un  des  soldais  cbarcés  de  la  garde  de  ces  marlvrs. 

;2^  Comme  les  planches  de  l'ouvrase  de  Chasiillon 
lie  sont  pas  numérotées,  voir  à  la  table  de  ce  volume, 
verbo  Châteauneaf,  Les  planche:*  de  Tcxemplaire  du 
Cabinet  des  estampes  de  Paris  sont  numérotées  à  la 
main. 

(3)  Sur  l'antiquité  de  cette  cérémonie.  Toir  Angelo 
de  Gabrielit,  Jfonumeiua  cryplorum  Vatieani, ln4o\\o. 


S.  20;  Mura*ori.  Renan  Halicaritm,  t.  III,  p.  439; 
oseph.  Stophanus  Valentinus,  d<  OxcuUatione  p«- 
d-im,  RomiB,  I5b8;  Macri,  ir<«'o/<rxicon,  verbo  oscui' 
tatioi  la  Letire  ou  Diss(rialion  du  cardinal  Puanca- 
doro,  Mir  la  question  de  savoir  si  le  baisement  de  la 
mule  a  précédé  la  représenUiion  de  la  croix  sur  cette 
chaussure.  Cet  ouvrage  curieux  et  savant,  dont  ks 
éditions  sont  rares,  est  cité  dans  le  Cataioçae  de  la 
bibliotlK^quc  de  M.  Leber,  sous  le  n'  3i5»  ;  il  est  sans 
doute  inutile  de  dire  que  ce  n'est  pas  la  chaassare 
même  du  pape  que  les  chrétiens  ont  l'intention  de 
baiser,  mais  bien  la  figure  de  la  croix  qui  esl  placée 
sur  cette  chaussure  C'est  donc  un  hommage  que  l'oa 
rend  à  Jétut-Chrisi  et  non  an  pape. 
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Tatican  pour  U  cërémonie  da  baisement  «atalogne  de  ce  cabinet,  pir  M.  Dachesne 

des  pieds.  Oo  j  voit  des  pèlerins  c|ui  vien-  aîné. 

nent  honorer  la  statae  de  saint  Pierre.  Nous  Le  grand  bal ,  on  le  gala ,  donne  à  Mu- 

igoorons  si  c^est  un  monument,  et  sa  date,  nich  au  xiv*' siècle;  on  y  voit  le  duc  d^Au- 

eu  si  c^est  une  pore  composition.. Dans  Pou-  triche  jouant  aux  cartes  avec  une  dame  de 

vrage  d^Ângelo  de  Gabrielis  intitulé:  Mo-  sa  cour;  les  autres  dansent.  Pièce  capitale 

MmeiUaerypiarumFaticani,m^o\\o^^\.\TLy  de  Martin  Zagel  ou  Mathieu  Zasinger,  en 

on  trouve  la  statue  antique  qui ,  dit-pn,  au  1500.  Sans  doute  la  même  qui  est  reproduite 

moyen  d^une  tète  et  d'un  bras  ajoutés,  est  dans  V Atlas  du  3*  volume  des  Costumes 

devenue  une  (îgure  de  saint  Pierre,  et  qui  français,   publiés  par  Maillot  et  Martin, 

sert  au  baisement  des  pieds  dans  la  basilique  pi.  lxxviii,  et  dont  led  auteurs  ignoraient 

du  Vatican.  la  provenance. 

Médailles  de  divers  papes,  représentant  Autre  composé  et  gravé  par  Jean  Wiss- 

le  baisement  de  la  mule  du  pape,  on  plu-  cher,  xv*  siècle.  Pièce  capitale  de  cetar- 

tôtdelacroixquiyest  représentée;  savoir:  tiste  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 

de  Paul  H,  Numismata  pontificum,  par  le  voir  an  catalogue, 
père  Dumolinet,  i  vol.  in-folio,  n""  4,  p.  13; 

dlonocent  VIII,  p.  23,  n<*  11  ;  Paul  IV,  BALAAM  et  son  ânesse.  —  D'Agîncourt, 

p.  fô ,  n"*  10.  Médaillée  rares  des  papes ,  du  Histoire  de  ^art  {Peinture) ,  pi.  xli  ,  n*  51 , 

cabinet  de  sainte  Geneviève,  par  le  même  a  publié  une  miniature  du  ix*  siècle,  repré- 

auteur,  in-^olio,  planche  delà  page  154,  sentant  ce  sujet. 

n*  3.  Uqe  planche  publiée  dans  Vnierolexi"  Voir  aussi  toutes  les  Bibles  du  xv*  au 

eojide  Macri,  p.  542,  représente  la  forme  xvi*  siècle,  avec  planches  en  bois  et  au 

de  la  roule  ou  chaussure  du  pape  qui  sert  à  burin, 
cette  cérémonie. 

Cette  cérémonie  est  reproduite  dans  tous  BALANCE. — Forme dn  xiii*  au  xiv*  siècle, 

ses  détails  dans  Pou  vrage  de  Bernard  Picard,  Angleterre  ancienne  de  Strutt,  on  Tatlas  de 

intitulé  :  Cérémonies  religieuses  des  divers  la  traduction  de  cet  ouvrage ,  par  Boulard  , 

peuples.  —  Voir  les  diverses   éditions  in-  in-4*,  pi.  xxiv. 

iblio  ou  in-4*'.  Du  reste,  les  planches  données  Fabricants  de  balances;   planche  de  la 

par  B.  Picard  sont  copiées  snr  celles  du  p.  70  de  Touvrage  de  Schopperus,  PanopUa 

Ceremoniale  pontiâcum,  publié  à  Rome  à  de  art^us  illiberalibus ,  etc.,  in-12,  dont 

diverses  époques.  Voir  surtout  la  belle  édi-  lesgravures  sont  de  Jost  Amman  ou  Ammon. 

tion  de  1595,  2  vol.  in-folio.  Livre  très -curieux  et  recherché;  fin  du 

XV*  siècle.  V.  aussi  Moï^nayeurs. 

BAISER  DE  JUDAS.  —  Ce  sujet  est  repro-  Balance  entre  les  mains  de  Dieu.  Minia- 

doit  dans  toutes  les  suites  de  la  Passion ,  tnre  du  siècle  reproduite  dans  Vlconogra^ 

peinte  ou  sculptée.  Voir  Pà&sion.      ^  phie  chrétienne^  de    M.   Didron ,  in-folio , 

Nous  citerons  comme  remarquables  deux  p.  576.  Cet  ouvrage  important  fait  partie  des 

sculptures.  Tune  du  xiv  siècle ,  publiée  par  Instructions  du  Comité  des  arts  et  monur 

M.  Rigollot  d'Amiens,  dans  son  Essai  sur  ments. 

Vart  en  Picardie,  atlas,  pi.  xxvii;  TauCre  — Entre  les  mains  d'anges.  Voir  Pesée 

du  xvi%  publiée  par  d'Agincourt,  Histoire  des  âmes,  Jcm:ement  dernier,  etc. 

de  Vart  au  moyen  âge  {Sculpture) ^  pi.  xliii»  —  Comme  symbole  de  la  justice.  Voir  à 

n*  3.  ce  mot. 

M.  du  Soramerard  donne  une  peinture  —  Figurant  comme  pièce  de  blason.  DiC' 

de  ce  sujet  dans  son  Atlas  des  arts ,  etc.,  tionnaire  du  blason ,  Encyclopédie  méth,, 

pi.  11,  chap.  XI.  in-4'',  pi.  x,  figure  546. 

Voir  aussi  au  mot  Retables. 

BALEINE  (la).  —  Le  poisson  qui  a  avalé 

BALS.  — Israël  Van  Méchein  a  composé  le  prophète  Jonas  est  ordinairement  nommé 

et  gravé  une  très-belle  et  capitale  planche ,  baleine ,  et  snr  les  sarcophages  des  cata- 

reprc^entant  dans  le  fond  Phistoire  d^Hé-  combes  c'est  toujours  une  espèce  de  dra- 

rodiade  c^ui  fait  trancher  la  tête  h  saint  gon  quelquefois  ailé  qui  est  représenté,  et 

Jean-Baptiste  et  rapporte  à  sa  mère.  Surle  non  une  baleine.  Voir  au  mot  Jonas  les  sar- 

devant  est  représenté  un  bal,  exécuté  par  cophaces  indiqués. 

tonte  la  Camille  d'Hérode  costumée  en  per-  La  baleine    est   cependant   représentée 

sonnages  du  xiv*  siècle.  I^  Cabinet  des  es-  placée  d'une  manière  conforme  à  ridée  que 

tampes,  à  Paris,  en  possède  une  màgni-  nous  nous  faisons  de  ce  poisson  sur  une 

6que  épreuve ,  encadrée  sous  le  n**  23  du  verrière  de  Téglise  Saint  Jean  de  Lyon.  Ce 
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curieux  monument  est  publié  dans  la  dis-  Le  frontispice  on  portail  de  cette  église 

sertation  de  M.  Tabbé  Cahier  Sar  quelques  est  encore  publié  dans  la  57*  livraison  des 

points  de  zoologie  mystique,  in-4*';  Paris,  Monuments  anciens  et  modernes j  parGail- 

i845.  Voir  la  pi.  v  et  dans  le  grand  ouvrage  babaud ,  in-4'>,  Paris ,  chez  Dtdot  ;  dans 

il/o/io^rapAi>  d«  ^oar^M^  par  MM.  Cahier  et  V Univers   pittoresque    des    frères    Didot, 

Arth.  Martin,  prêtres,  planche  d^étude  viii ,  Suisse,  pi.  lxxv. 

et  toutes  celles  indiaué^  dans  P£/>iiver5i7^  Porte  de   Saint-Paul;  architecture  go^ 

catholique.  Cours  d'hiéroglyphique  chré-  thigue  militaire,  ^/pe^pjt/ore^^aex,  publi- 

/i>/me,  par  Cyprien  Robert,  t.  Yll,  p.  i15.  cation  in-folio  avec  texte.   Rocca  scatp- 

sit. 

BALCONS,  BALUSTRADES,  etc.  —  Pour  Autre  dite  Saint-Jacqnes ,  monument  de 

ce  genre  de  décoration ,  voir  aux  mots  Mai-  la  bataille  de  ce  nom.  Grebert  sculpsit. 

sons,  CiBORiuM,  Escaliers,  Fenêtres,  Jubés,  Vue  de  la  cathédrale  dans  le  Moyen  âge 

Orgues,   Palais  ducal  a  Nancy,  Porches,  pittaresque ,  i^\.  l. 

Tours,  Tribunes,  etc.  Dans  rouvrage  de  Quaglio  >  peintre  de  la 

cour  de  Munich ,  intitulé  Monuments  remar- 

Les  palais  de  Venise  en  offrent  de  beaux  quables  du  moyen  âge,  en  allemand;  Ma- 

modèles.  Voir  Venise.  nich,  i822— iâS,  i  vol.  in-folia;  lesplan- 

Le  mot  balcon  pouvant  se  confondre  aussi  ches  ne  sont  pas  numérotées.  Voir  la  table 

avec  ce  qu^on  nomme  balustrade,  voir  ce  des  vues. 

mot  où  nous  essayons  de  compléter  ce  genre  L'hôtel  de  ville  se  trouve  dans  le  même 

d'indication.  ouvrage. 

Fontaine  gothique  du  xiv*  au  xv*  siècle , 

BALDAQUINS.  —  En  pierre,  en  marbre ,  d'un  style  très-élégant  et  couverte  de  stataes 

en  bois ,  etc.  de  saints  personnages  placés  dans  des  niches 

Voir  les  mots  Ciborium,  Ostensoirs,  Au-  à  jour.  Moyen  âae  pittoresque ,  pi.  xxxiv. 

TELS  ,    Tombeaux  ,    Tribunes  ,    Chaires  ,  Autel  d'or  de  la  cathédrale.  Voir  Autels. 

Niches  a  statues,  Reliquaires,  Chasses,  Sceau  de  la  ville,  gravé  dans  Fouvrage 

Chaises  dites  Chaiaires,  Dressoirs,  Pierres  intitulé  :  de  SigilUs  Germanorum,  in-^folio, 

TOMBALES  ,  Meubles,  Stalles  ,  DiPTYQUEs  ,  par  Heinneccius ,  pi.  xv,  n*"  2.  On  le  trouve 

Triptyques,  etc.  aussi  à  ^article  Éàle,  dans  l'ouvrage  de 

Voir  aussi  dans  les  Monuments  inédits  de  M.  de  La  Borde,  Tableaux  topographiqaes 


Willemin,  pi.  ccxiv,  p.  159. 

Album  du  Sommcrard,  l'*  série,  pi.  xxxv, 
p.  17. 

AtkLS  du  même ,  pi.  ii ,  chap.  V,  VI ,  XI  ; 
pi.  IV,  chap.  V;  pi.  x,  chap.  XH,  pi.  v  du 
même  chapitre.  * 

D'Agincourt,  Histoire  de  Vart  (ArchiteC" 
ture)y  pi.  Lxi,  n"  6.  Sculpture,  pi.  xxiii, 
XXIV ,  XXVI ,  n"  13  ;  pi.  xxxiv,  xxxvi ,  xxxix. 

BALE  (Ville  de).  —  Description  complète 
de  V église  cathédrale,  \  vol.  in-foIio;  Bâle, 
1845,  chez  Hasler  et  compagnie,  texte  Me^ 


et  pittoresques  de  la  Suisse,  in-folio. 

Pour  les  autres  monuments  de  Bâic,  voir 
la  collection  topographique  du  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris,  en  plusieurs  volumes 
in-folio. 

BALIA  (tribunal  de).  —  Voir  Tribunal. 

BALLETS.  —  Danses  à  grands  costumes. 
Voir  te  volume  in-folio  intitulé  :  Tournois, 
carrousels,  ballets,  etc.,  au  Cabinet  des 
estampes ,  à  Paris ,  sous  le  n*"  21 10    339. 

L'on   trouve  des  représentations  de  ce 


mand  et  français,  17  planches;  on  y  re-  genre  de  divertissements  dans  les  œuvres  de 

marque  le  jubé,  les  sculptures  de  la  crypte,  Labelle  et  de  Callot  (i), 

style  byzantin;  la  porte  dite  de  Saint-Gai ,  Voir  aussi  Bal  et  Danse. 
la  roue  de  Fortune  du  tympan ,  la  chaire 

ffothique ,  suite  de  bas-reliefs  représentant  .  BALTHASAR.  —  Voyant  une  main  écri- 

l'histoire  des  martyrs  saint  Vincent  et  saint  vaut  sa  sentence  sur  la  muraille.  Planche 

I^urent;  les  stalles,  les  travaux  champêtres,  en  bois  du  livre  intitulé  :  Spéculum  salva- 

des  rosaces  sculptées  en  bois,  le  baptistère  tionis ,  xiv*  siècle.  Heinecken  en  a  donné 

en  forme  de  coupe,  colonnade  et  chapi-  un  fao-xim^/e  dans  son  ouvrage  : /d^^  if u/i^ 

teaux,  crypte,  un  tombeau  de  l'impératrice  collection  d^estampes,  t.  ff ,  p.  443. 

Anne  d'Autriche,  le  cloître  de  la  cathé-  Voir  aussi  ce  suiet  dans  les  diverses  Bibles, 

drale;  mélange  de  pleins  cintres  etd'ogives.  soit  manuscrites  a  miniatures,  soit  gravées 

(I)  Quoiqae  les  œuvres  de  cet  deux  artistes  soient  rappellent  une  époque  plus  reculée  mie  celle  mène 

du  siècle  de  Louis  XIII,  cependant,  comme  on  y  où  ils  travaillaient,  nous  avons  pensé  bien  faire  en  les 

trouve  des  sujets  dont  les  usages  et  les  costuroet»  citant  quelquefois. 
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en   bois  depuis    le   xiv*   siècle  jusqu'au  par  Taylor  et  de  Cailleux  (Normandie), 

If r  siècle.  pi.  cxxviii. 

—  D'une  des  chapelles  de  la  même  église. 

BALUSTRADES.   —  Un    des    plus   an-  îd.,  pi.  lxxiv. 

ciens  modèles  que  nous  puissions  citer  de  —  De  Tescalier  de  la  Bibliothèque,  près  la 

ce  genre  de  décoration  se  voit  sur  une  des  cathédrale  à  Rouen,  ib,,  pi.  cxxix. 

faces  d'iin   des  bas-reliefs  de  Tobélisque  -  D'un  tombeau  de  Guillaume  Longue^ 

éieré  par  Théodose  dans  l'hippodrome  de  Épée,  ib.,  pi.  cxl. 

Gonstantinople  ;   iv*   siècle,   dUgincourt ,  De  l'escalier  de  l'église  Sain t-Maclou,  à 

Sculpiare,  pï.x^n'' ^ kl,  Rouen;  de  celles  de  Quimper-Corentin, 

—  Des  églises  primitives ,  nommées  aussi  de  Lambader,  etc.  Voir  ces  mots. 
eaneeUi  pour  leur  forme  et  leur  place.  Voir  —  De  Tescalier  de  l'Audiencia  reale ,  à 
les  plans  de  basiliques,  publies  dans  les  harcelonne.  Moyen  âge  pittoresque,  p\,  cli  ^ 
ouvrages  de  Sarnelli,  Bever^us,  Voigt  et  même  époque  environ. 

Spanheim  ,  sur  les   antiquités   ecclâlas-  Le  moyen  âge  monumental ,  pi.  xvii , 

tiques  (1).  xx/xviii,  xliii,  xlv,  lvii,  lxiv,  lxv,  lxxxviii, 

Les  planches  dû  Menologium  Grœcorum,  cv,  cvii,  cviii,  cxxv,  cxxxvi ,  clii,  clv, 

dont  nous^  donnons  diverses  indications  au  clxiii  ,  clxvi  ,  clxxxviii  ;  le  Moyen  âge  pit' 

mot  AiTTELS.  toresque,  Paris ,  Hauser,  renferme  aussi  une 

Celle  de  l'église  Saint-Clément  de  Rome  foule  d'exemples  de  ce  genre  de  construction 

(  v*   siècle  ) ,  d'Agincourt ,    Architecture  ,  à  diverses  époques.  Voir  les  planches  citées 

pi.  XVI.  du  portail  extérieur  de  l'église  de  Nurem- 

—  D'une  forme  très-remarquable.  Style  berg.  La  pi.  lv  est  des  plus  remarquables  et 
byzantin ,  xi«  siècle.  Tirée  d^une  miniature  des  plus  gracieuses.  On  y  remarque  des 
de  l'Exultet.  D'Agincourt  en  donne  unegra-  écussons  aux  armoiries  des  princes  de  l'Al- 
vore.  Historique  de  l'art,  (Peinture)^  pi.  lv,  lemagne  qui  ont  possédé  cette  ville. 

n*  1.  Elle  entoure  une  trioune  où  est  plocé  Les  tableaux  comparatifs  d'architecture 

un  lévite  faisant  une  lecture  aux  fidèles.  publiés  dans  le  cours  de  M.  de  Caumont , 

— Divers  motifs  de  balustrades  ou  bal-  4'  part.,  p.  285  et  298,  et  les  planches  qui 

cons des  xn% i II !•  et XIV* siècles, dans  l'^/«-  y  sont  indiquées,  Mémoire  de  M.  Albert 

toire  de    P architecture,  de  liope,  in -8°,  Lenoir,  inséré  aux  Instructions  du  Comité 

pi.  XLV,  xtvi,  XLix  bis,  Lx.xxiii,  Lxxxvi,  xc.  dcs  arts,  etc.,  Z'^  série,  figure  de  la  p.  58. 

-De  ta  chapelle  royale  de  Messine,  xv* 

siècle  environ.  Voir  Messink.  BAMBERG  (2).  Église  cathédrale  de  cette 

—  Au.tres  du  xiv*  au  xv*  siècle,  à  l'église  ville,  dédiée  à  saint  Pierre  età  saint  Georges. 
Saint-Nicolas  de  Zerbst  (Saxe).  Voir  Zerbst.  Architecture  du  xi«  au  xii«  siècle.  Voir  1  ou- 

—  Très-belles  de  la  cathédrale  de  Colo-  vrage  intitulé:  Fues  originales  des  princi- 
gne,  xiir  siècle.  Monum.  anc,  et  mod.,  paux  monuments  de  l'Allemagne ,  par  les 
de  J.  Gailhabaud.  Livraison  40®.  frères  Lange,  i  vol.  in^olio;  dans  VUni- 

—  De  la  tribune  ou  pupitre  du  baptistère  vers  pittoresque  des  frères  hïdoij  Allemagne, 
de  Pise,  xiii^  siècle  environ.  D'Agincourt,  t.  Il,  pi.  lxii  ,  p.  459. 

Sculpture,  pi.  xxxii ,  n°  9.  Vue  magnifique  et  des  plus  pittoresques, 

—  D'une  fenétre-balcon,  sur  le  Hanc  de  prise  dans  l'intérieur  d'une  galerie  de  cette 
la  Sainte-Chapelle.  Voir  toutes  les  représen-  église.  Moyen  âge  monumental,  pi.  cxvi.  On 
tations  de  ce  monument  au  mot  Sainte-Cha-  y  voit  la  statue  colossale  du  dernier  prince 
pelle.  évéque.  Une  foule  de  statues  et  de  sculptures 

—  De  l'escalier  de  la  chaire  gothique  de  décorent  cette  galerie.  Au  nom  Henri ,  II*  du 
la  cathédrale  de  Strasbourg.  Voir  les  vues  nom,  dit  le  Boiteux,  nous  donnons  un  tom- 
que  nous  en  indiquons  au  nom  Strasbourg,  beau  qui  se  voit  dans  cette  belle  église. 

—  De  la  galerie  supérieure  du  palais  des  Portraits  des  évoques  de  cette  ville,  dans 
doges  à  Venise.  Voir  les  planches  des  monu-  l'ouvrage  intitulé:  icônes  et  imagines  episco- 
ments  de  Venise ,  au  mot  Venise.  porum  Bambergensium  ,  gravés  en  taille- 

— Celle  de  plusieurs  jubés  en  bois  ou  en  douce.  Voir  aussi  le  1. 1  de  là  collection  de 

pierre.  Voir  au  mot  Jubés.  Ludwig ,  Novum  volumen  scriptor,  rerum 

—  Celle  de  la  sacristie  de  la  cathédrale  de  germanicarum,  2  tomes  en  un  volume, 
Rouen.   Foyages  pittoresques  en  France,  avec  planches. 

(I)  Ces  plans  sont  reproduits  dans  lo  19*  vol.  des  '2)  LengletduFresnoy,  t.  lU.^éihode  pour  étudier 

Atinalet  de  philosophie  chrétienne,  p.  346,  articli>s  l'histoire,  p.  )97,  donne  un  caialoi;uc  d'ouvrages  cu- 

stgnés  Acheri.  Pour  les  divers  ouvrages  ciiés  ici,  voir  rieux  sur  tes  antiquités  des  diverses  villes  du  cercle  de 

Fabricius,  Biblioiheca  antiquaria,  Franconic,  dont  plusieurs  sont  ornés  de  planches. 
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BANCOR  ou  BANCHOR.  Célèbre  monas-  BANDES.  Espèce  d'ornemène  plus  corn- 
ière d'Irlande ,  vers  le  vr  siècle ,  rebâti  au  munément  nommé  parement.  Voir  quel- 
xii%  et  dont  il  n^existe  sans  doute  plus  ques  exemples  de  ce  genre  au  mot  Pâre- 
rien ,  pas  même  dans  le  Monasticon  angli-  ment. 
canam.  Huratori  a  publié  un  fac-similé  du 

fragment  d'un  antiphonaire  (i  )  de  ce  couvent  B ANDOUR  (  Sainte  ) ,  ou  Bathilde ,  femme 

dans  le  4*  volume  de  ses  Anecdota  biblio-  de  Glovis  II .  très-b^lle  statue  du  xrv«  siècle, 

thecœ  Ambrosianœ,  Ce  monument  de  litur-  provenant  ae  Téglise  dé  C(>rbte.  Elle  porte 

gie  du  va*  siècle  est  attribué  à  saint  Co-  une  couronne  et  tient  le  modèle  de  Téglise 

iomban.  fondée  par  elle  ;  publiée  dans  les  Foyagei 

pittoresques  du  baron  Taylor  (Picardie), 

BANCS  en  pierre  ou  en  bois  ,^  dans  les  m-folio.  Voir  les  planches  du  chapitre  ue 

églises,  manoirs  et  autres  habitations.  Corbie. 

Pour  ceux  en  pierre,  voir  Gradins.  Cette  statue  est  reproduite  dans  Pouvraffe 

On  trouve  quelques  exemples  de  bancs  intitulé  :  Eglises,  Châteaux,  Beffrois  de  la 

en  bois  sculptés  dans  les  Monuments  inédits  Picardie  et  de  P Artois,  par  DuseveL  Volume 

de  Willemin ,  pi.   cxxix,  cxxx,  cxliv,  etc.  in-S",  Amiens,  1842-43. 

On  en  trouve  quelques  rares  exemples  Autre  statue  provenant  de  son  tombeau 

dans  les  églises  de  France,  d'Angleterre  et  à  Tabbave  de  Chelles.  Elle  est  couronnée, 

d'Allemagne,  et  même  d'Italie,  du  XIV*  aU  mats  vetqe   de    l'habit   d'une  religieuse. 

XVI* siècle.  Maillot  et  Martin,  Recherches  sur  les. cas- 

Bancs  en  pierre  dans  l'intérieur  d'une  tûmes,  etc.,  in-4%  t.  ni,  pi.  vi.  Cette  figure 

fenêtre  de  château  féodal.  Voir  au  mot  Fi-  n'a. plus  le  caractère  de  l'époque,  ce  qui 

KÊTRE.  est  le  défaut  général  de  l'ouvrage  cité. 

A  l'église  de  Sefton  dans  le  Lancashire 

on  trouve  des  bancs-pupitres.  Voir  les  suites  BANNKRETS  (Chevaliers).  — Ordre  de  ce 

de  vues  publiées  par  Allom  et  W.  Lowry  en  nom.  Costume  du  xv*  siècle.  Schoonebeek , 

Angleterre.    Les  monuments  de  l'histoire  Histoire  des  ordres  militaires ,  U  I,n<>i7, 

d'Angleterre,  dans  les  nombreuses  publica-  planche  de  la  page  100. 
tiens  des  églises  de  ce  pays  par  Britton , 

Lekeux,  Byme,  Hearne,  etc.,  sont  aussi  à  BANNIÈRES ,  ÉTENDARDS  (2),  etc.,  ec- 

consulter.  Voir  au  mot  Sièges,  le  complé-  clésiastiques ,  civils  et  militaires,  de  per- 

ment  de  cet  article.  sonnages  marquants,  de  communes,  d'ab- 

Bancs  en  pierre  dans  une  fenêtre.  Voir  bayes,  confréries,  etc. 

Fenêtre.  On  en  trouve  de  diverses  formes  aux  noms 

des  chevaliers,  des  communes,  des  abbayes, 

BANCS  -  D'OEUVRE  D'ÉGLISE  pour  les  des  confréries ,  cités  dans  ce  Dictionnaire, 
marguilliers  et  le  clergé.  Celui  de  l'église  de  Le  plus  ancien  monument  où  nous  trou- 
Strasbourg,  gravé  par  Jacq.-B.  Brunnius,  ou-  vions  une  bannière  ou  étendard  est  une  mo- 
vrage  de  menuiserie  du  xv*  siècle,  est  très-  saïque  de  l'église  de  Saint-Jean-de-Latran  à 
remarquable.  On  y  voit  VAve  Maria  sculpté  Rome.  On  y  voit  un  pape  remettant  la  ban- 
en  relief  dans  la  balustrade  supérieure,  nlère  de  l'Eglise  à  Char lemagne;  gravé  dans 
Voir  les  anciennes  gravures  de  cette  église  Pouvrage  de  Nicolaus  Allemanus,  de  Pictn- 
réunies  au  Cabinetdesestampesà  Paris,  7\>p.  ris  Lateranensibus  restitatis ,  1  vol.  in-4®; 
de  l'Alsace,  et  encore  à  Strasbourg.  Ciampini ,  Cetera  Monumenta,  t.  II,  pi.  xl. 

La  planche  de  Nicolas  Allemanus  est  préfé- 

BANDEROLES  (liO  Maître  aux).  — M.  Du-  rable  sous  tous  les  rapports, 

chesne  aîné ,  dans  son  f^oyage  d'un  icono^  On  voit  plusieurs  étendards  ou  bannières 

pAi7e,  donne  la  désignation   de  plusieurs  dans  la  tapisserie  de  Bayeux  ou  de  la  reine 

pièces  de  ce  maître.  Voir  la  table  des  ma-  Mathilde.  Voir  ce  monument  soit  dans  les 

tières  jointe  au  volume.  Voir  aussi  son  ca-  Monuments  de  la  monarchie  française,  soit 

talogue  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris.  dans  Stothard,  Description  de  la  tapisserie 

Et  le  mot  Phylactères.  de  Bayeux,  in-folio,  ou  Jubinal  (3),  Tapis- 

(i)  Cité  dans  les  IrutituUons  liturgiquet  de  dom  M.  Pouier  sur  les  planches  de  Wiileniin,pourIespian- 

Prosper  Guéranger,  abbé  de  Solesmes,  1. 1,  p.  i54.  chcs  que  nouà  cilous  ci-dessus  :  les  Uasées  d'armes 

v2)  Sur  la  forme  et  la  significaiion  des  divers  genres  et  artillerie  ;  Touvrace  de  M.  Fey,  sur  les  Ensei(jnes, 

de  figures  symboliques  des  bannières,  voir  la  Biblio-  drapeaux^  etc.,  des  àiverses  naiionf,^  vol.  in-8*.  Go- 

iheca  antiquarla,  de  Fabricius.  in-4*,  p.  827  ;  Legen-  lein  cité  par  Paulin  Péris ,  A'o/icM  sur  les  manutcrits 

dre,  Mœurs  des  Français  ;  le  Glossaire  de  Du  Gange;  français,  etc.,  t.  II,  p  66. 

l'ouvrage  dcBonneton  sur  les  Banttières  et  drapeaux  ;  (3)  Jubinal  n'a  fait  que  faire  reproduire  les  belles 

ccïuïdeGaWànû^  des  Emeignesetétendards  en  France;  planches  deSiothard;nou8  doutons  que  celte  reproduc- 
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séries  historiqaes  et  ruUionales,  in-folio,  dans  les  Histoires  de  celle  célèbre  institu- 

Un  beau  vitrail  de  Chartres  représente  Uon.  Voir  Inquisition. 

la  remise  de  la  bannière  de  Tabbaye  Saint-  —  De  la  confrérie  du  Saint-Sacrement , 

Denis  (i)  h  un  chevalier.  Willemin,  Monu"  portée  en  tête  d^une  procession.  Vitrail  da 

ments  inédits,  t.  1,  pi.  xcviii;  autres»  même  xvi*^  siècle.  Histoire  de  la  peinture  sur  verre, 

ouvrage,  pi.   xcvi^  xcvii;  Ducarel,  Anti^  du  comte  de  Lasteyrie,  in-folio,  pi.  lxiii. 

aùiés angto^normaruieSfédïiiQii^  anglaise  et  —  Royale  de  France,  bénie  par  Tabbé  de 

française,  représente  aussi  des  étendardsou  Saint-Denis.  Celle  bannière  est  carrée  (3). 

bannières,  pi.  i,  n»  2.  Voir  aussi  la  curieuse  Montfaucon,  Monarch.  franc.,  t.  111,  pi.  m. 

médaille  qu  il  donne  p.  xx,  même  planche,  —  De  la  confrérie  dite  de  la  Mère  folle, 

n*  3  (â)  ;  Heinnecius,  dans  son  ouvrage  de  Monument  singulier.  Mémoire  de  du  Tiliet , 

Sigillis  Germanorum,  in-folio,  p.  199,  uonne  4  vol.  in-42  et  auelquefois  in-4**,  pour  servir 

une  suite  chronologique  des  diverses  formes  à  V Histoire  de  la  fête  des  Foux,  Lausanne , 

des  bannières,  avec  un  texte  qui  en  oflre  i74i. 

la  description.  11  existe  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris 

Celle  aite  des  Bourguignons ,  enlevée  par  une  collection  de  bannières,  réunies  en  un 

Jeanne  Hachette  en  1472  au  siège  de  Beau-  portefeuille  in-folio  sans  numéro  ni  lettre, 

vais;  on  y  voit  le  briquet  de  fusil    qui  Voir  le  catalogue  du  Cabinet ,  et  aux  mots 

figure  dans  les  armoiries  des  ducs  de  Bour-  Batailles,  Combats,  Sièges  de  villes,  Ta- 
gogne.  Willemin,  Monuments  inédits,  t.  H, 
pi.  CLXxvii.  Des  lettres  d^une  forme  singu- 
lière forment  le  commencement  du   mot 
Burgundia, 
Autre  portée  par  un  héraut  d'armes, règne 


PISSERIES  NATIONALES,  OlC. 

—  En  forme  de  tête  d'oiseau.  Voir  Tête 
d'oiseau. 

BANQUETS,  REPAS,  etc.  (4).  —Les  plus 


de  Louis  Xll,  ib,,  pi.  clxxxiii.  Ce  n'est  ici ,  anciennes  représentations  de  banquets  sont 

sans  doute,  qu'un    simple  guidon.   Voir  les  agapes  chrétiennes.  Voir  le  mot  Agapes. 

àcesujet  l'explication  donnée  par  M.  Poltier,  — De  seigneurs  normands.  Miniature  du 

p.  17  du  texte  de  Willemin  ,  t.  U.  xii*  siècle  environ,  tirée  de  V Angleterre 

On  trouve  une  ample  collection  de  ban-  ancienne  de  Strutt,  i  vol.  in-4'*;  reproduite 
nières,  étendards,  guidons,  enseignes,  etc.,  dans  V Angleterre  pittoresque  du  baron  Hou- 
dans  la  suite  des  quarante  et  quelques  plan-  joux,  3  vol.  in-S";  Paris,  1835  ou  36, 
ches  représentant  les  obsèques  ou  luné-  planche  du  t.  I",  p.  165  et  166. 
railles  ou  duc  Charles  de  Lorraine,  1  vol.  Banquet  allégorique,  tiré  de  la  suite  des 
in-folio  oblong.  Voir  Funérailles  ,  dans  les  Tapisseries  historiques  et  nationales  »  pu- 
belles  planches  de  la  suite  des  chars  de  bliees  par  Ach.  Jubinal ,  plusieurs  volumes 
triomphe  de  Maximilien  d'Autriche,  nar  in-folio,  pi.  i,  n,  m,  iv.  Tapisserie  dite  de 
Albert  Durer  et  autres.  Voir  au  «lot  Nancy, 
Teiomphes.  Une  de  ces  planches  offre  une  table  sur 

Les  suites  nombreuses  des  médailles  des  laquelle  est  un  surtout   représentant  un 

papes,  et  sceaux  des  rois  de  France  et  d'An-  navire  avec  ses  agrès ,  dans  un  bassin  ;  des 

gleterre,  des  empereurs  d'Allemagne,  des  vases  curieux  par  leurs  formes;  des  musi- 

princes  et  seigneurs  de  ces  divers  pays,  etc.,  ciens  avec  leurs  instruments  amusent  les 

sont  à  consulter  pour  les  bannières,  etc.  convives. 

Voir  aussi  au  mot  Jeanne  d'Arc  et  Pé-  Dans  la  Grande  Chronique  de  Froissard , 

lONME.  on  trouve  au  t.  U,  feuillet  63  verso,  la 

—  Publiées  dans  VArmeria  real  de  Ma-  description  d'un  banquet  royal  donné  après 

drid,  par  A.   Jubinal,  tome    I,  pi.    xiii;  un  tournoi;  on  y  voit  le  roi  Charles  VI 

tome  U ,  pi.  vin.  On  y  voit  un  Saint-Chris-  ou  Vil ,  accompagné  de  prélats  et  seigneurs, 

tophe.  servi  par  quatre  barons  à  cheval,  à  savoir 

•—  Du  tribunal  de  l'inquisition ,  publiées  le  sire  de  Coucy,  le  sire  de  Clisson ,  le  sire 


Uon  TaiUc  celles  de  l'éditeur  anglais,  mais  si  l'arlislc 
a  faibli,  en  revanche  le  texte  de  Jubinal  est  rédigé 
avec  le  plus  ftrand  soin,  surtout  riniroduciion  géné- 
rale de  sa  puolication  des  tapisseries  nationales. 

M^  M.  Potlier  fait  è  ce  sujet  des  observations  d'une 
critique  judicieuse  et  répond  à  diverses  objections 
avaucéespar  un  archéologue  qui  conteste  le  sujet  re- 
prestfDlé  sur  le  vitrail  de  Chartres.  Voir  p.  60  du 
texte  des  planchi  s,  t.  J. 

(2}  C'est  la  médaille  d'IIarold  On  y  voit  les  trois  es- 
pèces de  lanières  attachées  à  la  pique  comme  dans 
la  peintare  d'Harold  gravée  sur  la  même  planche 


n^2,  dont  la  figure  est  du  plus  grand  intérêt  sous  le 
point  de  vue  du  costume,  du  trône,  etc. 

(3)  Mous  devons  cette  observation  à  M.  Paulin  Pa- 
ris, Mlawiscriis  franc,  de  la  Bibliot,  royale,  t.  IV, 

p.  105. 

C4)  Sur  l'ordonnance  des  festins  au  moyen  êge,  voir 
Touvrage  intitule  -.  This  U  ihe  boke  of  Cokery,  etc., 

f>ar  M.  D.,  in  4*;  Lond.,  1500.  Dibdin  en  parle  fort  au 
on|;  dans  ses  Tupoyraiihical  antiquities,  1. 11,  p.  430. 
Voir  aussi  le  urand  cérémonial  français  de  Deni& 

•on  fils» 
en  IS7&. 


Godcfroy  et  le  Nouveau  cérémonial,  par 
1  vol.  io-4*;  Paris,  1746,  depuis  Htojusqu'ci 
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Guy  de  la  Trimouille  et  un  amiral  (  dont  le  crypte  souterraine;   ib.,   pi.  xltii,  n*  3. 

nom  n^est  pas  désigné).  Cette  curieuse  ce-  — ^Tiréed*un  ménologe  gr^c;  ib.,  pi.  xxxi. 

rémonie  est  représentée  dans  une  lithogra-  n""  24. 

phie  exécutée  par  M.  Deveria,  qui  s*est  sans  Sculptures  du  même  sujet.  Porte  sculptée 

doute  inspiré  diaprés  quelques  anciennes  en  relief  à  Téglise  Saint-Jean  de  Florence, 

gravures  ou  miniatures.  Voir  cette  planche  xy*  siècle.  Cicognara ,  Storia  délia  sealtura 

dans  le  journal  VAHiMe,  t.  VI.  in  Italia,  t.  II,  pi.  lxii. 

N'ayant  pu  découvrir  de  monuments  au-  Divers  diptyques  de  ce  sujet ,  publiés  dans 

thentiques  de  ce  curieux  usage ,  nous  citons  l'ouvrage  ae  Paciaudi ,  Antiquitaies  chriê^ 

cette  composition  faite  dans  le  st^le  de  tianœ ,  1  vol.  in-i*".  Voir  les  planches  des 

Tépoque  et  qui  peut  en  donner  une  idée.  p.  58 ,  63,  69. 

Voir  encore  les  mots  Gène  ,  Festins  ,  Re-  Dans   Touvrage   intitulé  :  Antiquitaies 

PAS ,  Roi-BoiT ,  Gâteau  des  Rois.  Aquileœ,  plusieurs  sujets  de  ce  genre,  peints 

ou  sculptés,  dont  nous  donnons  les  détails 

BANQUIER.  —  Le  banquier  aux  prises  au  mot  Aquilée. 

avec  la  MorUVanse  des  morts  de  Bâie  (1441),  Saint  Jean  baptisant  une  femme  nommée 

gravée  par  de  Merian,  n""  21.  V.  son  œuvre.  Drusiana.  Planche  en  bois  d'un  livre  des 


BANQUIERS  (1).  —Voir  Sièges. 
BAPTÊME.  -  Pris  au  sens  figuré,  ou  au 


premiers  temps  de  la  gravure ,  intitulé  : 
Historia  sancti  Joannis  ejusqae  visiones 
apocalypticœ ,  in-folio,  Heinecken.  Idée 
arnne  collection  d* estampes,  etc.,  p.  354, 


sens  historique  ou  littéral  sous  le  premier  350,  359,  .565,  qui  donne  divers /ac-#iini£e. 

point  de  vue.  Nous  lisons  dans  les  ^pitres  On  y  voit  des  idolâtres  qui  veulent  enfoncer 

de  saint  Paul  aux  Corinthiens,  cap.  X,  la  porte  de  Téglise  où  se  fait  la  cérémonie, 

vers.  1  :  Baptisati  sunt  in  nube  et  in  mari  Autres  exemples  dans  r^f/a«  de  la  6"  par- 

jRabro;  c'est-à-dire  que  la  mer  Rouge,  à  tie  du  Cours  d'antiquités  monumentales  de 

travers  laquelle  les  Israélites  passèrent ,  est  M.  de  Caumont,  pi.  lxxxix,  figure  i  ;  et  le 

indiqué  dans  les  Écritures  saintes  comme  texte  à  Pappui,  p.  1  à  21. 

figure  du  baptême  ,  ainsi  que  la  nuée  à  la  Baptême  de  reunuque  de  la  reine  de 

lumière  de  laquelle  ils  marchaient.  Pour  Candace,  en  Ethiopie.  Miniature  du  x«  au 

cette  allégorie  ramenée  au  sens  historique  xi*  siècle;  d*Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxi, 

ou  littéral,  voir  Mer  Rouge,  Noée,  Pas-  n'^â?.  Ce  sujet  se  trouve  dans  toutes   les 


SAGES ,  etc. 

1^  plus  ancien  exemple  de  baptême  (2) 
est  celui  que  saint  Jean  administrait  aux 


Bibles. 

Baptême  de  Constantin ,  représenté  dans 
une  suite  de  fresques  concernant  la  vie  de 


i 


uifs  qui  venaient  le  trouver.  Voir  toutes  ce  orince,  et  dont  nous  donnons  les  détaik 

es  collections  de  sujets  du  Nouveau  Testa-'  parnuméros  au  mot  Constantin. 

ment ,  soit  compositions  détachées,  soit  en  Baptên^e  d'un  roi  ou  empereur  et  de  sa 

collection  ou  suite  historique.  Presque  tous  femme,  par'iromersion  et  administré  par  un 

les  anciens  maîtres,  tels  qu'Albert  Durer,  laïque  en  costume  militaire  (4).  Iter  itali- 

Lucas  de  Leyde,  Martin  de  Vos  et  ses  gra-  cnm  de  dom  Mabillon,  1  vol.  in-i*",  planche 

veurs  ordinaires,  les  Sadelers,  les  frères  de  la  p.  7!2. 

Galle,  les  Wierix  et  bien  d'autres  ont  traité  Autre  représentation  d'un  baptême  en- 
ce  sujet.  Voir  au  nom  Jean-Baptiste.  coré  ad  ministre  par  un  laïque,  mais  par  infu- 
Baptéme  de  Jésus-Christ  par  saint  Jean  ;  sion ,  quoique  les  fonts  de  baptême  soient  k 
très-ancienne  peinture  des  catacombes ,  pré-  deux  pas.  H  serait  assez  difljcile,  d'après  les 
sumée  du  v'  au  viir  siècle  (3) ,  d'Agincourt,  costumes,  de  dire  s'il  se  trouve  un  ecclésias- 
Peinture ,  pi.  x ,  n°  8  ;  Bianchini,  De-  tique  dans  l'assemblée,  rien  ne  l'indique. 
monstratioMstoriœ  ecclesiasticœ  ;  tabula  i'  On  remarque  dans  cette  dernière  composi- 
sœculi  r,  n*"  49.  On  y  voit  le  parrain.  tion  une  main  sortant  du  ciel  et  tenant  un 
Autre  sur  les  murs  d'une  chapelle  ou  objet  dont  nous  n'avons   pu   préciser  la 


(1)  Ce  root  est  signalé  par  M.  Pollier,  p.  28  du  2<  vch 
luroede  Willemin,  Monumenis  inédUs. 

(2)  Sur  les  diverses  manières  d'administrer  le  bap- 
témc  et  les  règles  que  doivent  suivre  les  peintres  en 
représentant  ce  sujet,  voir  Molanus,  Uistoria  imaq, 
tacr.,  édition  in-4%  pages  297  et  suivantes,  S95  et  sui- 
vantes. 

\Z)  D'Agincourt  remarque  que  celte  crypte  a  dû 
servir  de  lieu  ordinaire  de  baptistère,  puisqu'il  s'y 
trouvait  encore  à  l'époque  où  il  en  fit  l'examen  une 


source  d'eau  dont  l'existence  semblait  venir  appoyer 
tout  naturellement  sa  conjecture. 

(4)  Ce  qu'il  y  a  de  bien  singulier  dans  celle  com- 
position, c  est  que  le  laïque  qui  ne  peut  donner  le  hajv- 
téme  que  dans  rahsi'nce  d'un  ecclésiastique,  est  ici 
accompagné  de  trois  ou  quatre  personnages  en  cos- 
tume ae  moines  ou  religieux.  Autre  particularité  dif- 
ficile à  expliquer,  c'est  que  le  baptême  se  donne  ici  à 
la  fois  par  immersion  et  infusion,  car  le  laïque  verse 
l'eau  sur  la  télc  du  prince  qui  a  gardé  son  diadème. 
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tient  le  lÎDffe  pour  essuyer  le  néophyte  en 
sortant  de  Teau.  La  miniature  se  trouve  en 


forme.  Même  ouvrage,  Iter  italieum ,  p.  73; 
et  dans  Ciampini,  Fêtera  Monnm,,  pi.  iv 
et  V  <ki  t.  II ,  et  le  texte  p.  46.  tète  d*un  discours  de  saint  Grégoire  de  Na- 

Deax  autres  sujets  de  baptême;  le  pre-    zianze  sur  le  baptême. 


pi.  VI  (1).  France,  iii-8*»,  t.  llf,  p.  S92.  Le  père  et  la 

Le  deuxième    tableau    représente    un  mère  sont  présents;  le  Saint-Esprit  descend 

homme  baptisé  par  infusion ,  et  présentant  sur  Tenfant  en  forme  de  colombe.  Voir 

10  prêtre  un  vase.  Voir  p.  20  du  texte  les  V Atlas  de  Touvrage  cité  ci-dessus,  pi.  lxx  , 

explications  de  ce  sujçt.  et  au  mot  Arles  ,  toutes  les  représentations 

baptême  de  Glovis.  Un  diptyque  en  ivoire,  que  nous  citons  de  ce  monument, 
sculpture  du  x*  ou  xr  siècle ,  représente  cet  Cérémonie  du  baptême  du  fils  de  Char- 
éfénement  mémorable*  Ce  précieux  monu-  les  Y,  roi  de  France.  Miniature  des  Chro- 
ment appartient  à  M.  Rigollot,  à  Amiens,  niques  de  Saint-Denis;  Bibliothèque  royale 
membre  de  plusieurs  sociétés  savantes ,  qui  de  Paris;  manuscrit  n"*  8395 ,  37,  folio  447  ; 
en  a  publié  une  gravure  très-bien  faite  en  reproduite  dans  VUnhers  pittoresque  des 
^éte  au  Mémoire  dans  lequel  il  établit  ^'une  frères  Firmin  Didot ,  France,  pi.  ccclv  (4>. 
manière  incontestable  les  preuves  de  son  Baptême  d'un  fils  de  Tempereur  d'Aile- 
ioterprétation  (2).  Brochure  in-S*"  ;  Amiens,  magne.  Voir  la  pi.  cxix  de  l'ouvrage  inti» 
1832;  et  le  t.  Ifl  des  Mémoires  de  la  société  tulé  ;  Fie  de  Maximilien  d' Autriche,  i  vol. 
des  antiqacUres  de  Picardie,  pages  290  et  in-4'* ,  planches  de  Burgmayer  ou  d'Albert 
suivantes.  Durer.  Suite  très-recherchée. 

Baptême  administré  par  saint  Thomas  de 

Cantorbéry,  miniature  du  xiii*  siècle ,  pu-  BAPTISTËIŒS  (5).  —  Les  baptistères  sont 

biiée  dans  le  Ptctorial  history  of  England  ;  moins  nombreux  que  les  fonts  de  baptême. 

Londres,  1. 1,  p.  553.  Parmi  tous  ceux  qui  sont  gravés,  nous  ci- 

—  De  Jésus-Christ,  miniature  du  bénédlc-  terons  quelques-uns  des  plus  remarquables 

tionnaire  d*iEthelwold  (  dans  le  courant  du  en  les  classant  par  ordre  alphabétique  de 

V  siècle).  On  y  voit  un  fleuve  avec  des  nom  de  lieux  ou  du  saint  dont  ils  por- 

comes  dorées.  Archeologia ,  t.  XXIV,  et  la  tent  le  vocable,  pour  éviter  les  erreurs  de 

pi.  II  de  VFssai  sur  ta  calligraphie  au  dates. 

mmAd^e  par Lan^lois du  Pont-de-rArche,  Baptistère  de  Péglise  Saint-Sauveur,  à 

in-S",  p.  iO.  Le  Saint-Esprit,  qui  plane  au-  Aix  (Provence  ).  Péages  pittoresques  ou 

dessus  de  Jésus-Christ,  tient  quelque  chose  Description  de  la  France,  par  Benjamin  de 

dont  personne  ne  parle,  et  qui  sans  doute  Laboroe,  t.  II,  Bouches-da^Bhône,  n"*  3. 

pourrait  bien  être  soit  le  sceau ,  soit  des  Baptistères  de  Bologne  et  de  Canosa,  voir 

ampoules.  aux  noms  de  ces  deux  villes. 

Le  père  Lebrun ,  dans  le  2*  volume  des  Celui  dit  de  Constantin ,  près  Saint-Jean- 

PraUques  superstitieuses,  p.  392,  a  donné  de-Latran  (6).  D'Agincourt ,  Architecture  , 

ane  planche  assez  curieuse  représentant  le  pi.  lxui,  n"*  8;  reproduit  plus  en  grand 

baptême  conféré  par  immersion.  Diaprés  parGally  Knight,  dans  Touvrage  ^A«  ecc/f- 

une  miniature  d'un  manuscrit  (3)  apparte-  siasiical  Architecture  ofltaly, in-folio,  pi.  v; 

nant  à  la  Bibliothèque  royale  de  Pans,  près  Londres,  1843. 

du  catéchumène  est  un  personnage  ecclé-  Celui  de  Péglise  Saint4ean ,  à  Florence, 
siastique ,  peut-être  aussi  le  parrain  qui .  D'Agincourt,  Architecture ,  pi.  lxii  ,  n*^  11 , 


(1)  Le  roéme  auteur,  p.  18,  dit  que  celte  peinture 
représente  la  reine  Tlieodelinde  baptisée  avec  son 
nari,  et  pourquoi  le  baptême  cul  lieu  comme  nous  le 
voyons. 

(3)  M.  do  Sommerard,  dans  son  texte  du  3«  volume 
de  l'iirf  au  moyen  âae,  p.  289,  cite  ce  monument  cl 
eonflrme  la  savante  interprétation  au'en  a  donnée  son 
kcureux  possesseur;  l'annonce  dune  nouvelle  re- 
production dans  son  Allai  des  arts  au  moyen  âge, 
00  dans  les  séries  de  V Album,  n'a  pas  eu  lieu. 

(3)  Malheareuseroenl  le  style  de  la  miniature  est 
pea  fidèlement  rendu. 

(4)  Au  moment  de  livrer  notre  manuscrit,  nous  ap- 
prenons que  l'artiste  est  forcéde  supprimer  son  desnin, 
attendu  uue  Tédileor  qui  ne  comprend  rien  au  moyen 
Age,  préfère  quelque  sujet  pittoresque  à  un  fait  Itisto- 

Tome  I. 


rlqae  ;  et  cependant  cette  miniature  présente  des  dé- 
tails de  cérémonial  et  de  costumes  des  plus  intéres- 
sants :nous  sommes  donc  forcé  de  renvoyer  au  manu- 
scrit même. 

(5)  Plusieurs  confondent  le  baptistère  avec  les 
fonts  baptismaux,  ce  gui  cependant  est  bien  distinct, 
puisque  l'un  est  un  bâtiment  et  l'autre  un  vase,  une 
cuve.  Pour  connaître  l'origine  des  baptistères  dans 
les  anciennes  églises,  voir  Paciaudi,  Antiquii.  chrlS' 
tlanœ,  in-4%  p.  47  et  suiv.  ;  Macri,  Hierolexicon , 
verbo  Baptisierium  ;  Aimales  de  philosop,  chréi., 
t.  XI,p.  44. 

(6)  Sur  ce  baptistère,  voir  Ciampini.  de  Mdificils 
sacris  a  Constantino  constrnctis,  in-folio,  p.  33  ;  Bq^ 
tissier,  Êlém.  d'archéol.,  in- 18,  p.  35tt. 
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12;  publié  aussi  plus  en  grand  par  Ruggîeri,  tien,  destinée  k  la  bibliothèque  du  Musée 
Scella  di  architetturc  ai  Firenze ,  t.  IV,  de  Thôtel  de  Gluny. 
pi.  XVII.  Ce  monument  est  du  v*  au  vi*  siècle*  Millin ,  Foyaga  dans  le  Piémont, *X.  H, 
Autre  d*une  église  de  Parenzo  en  Istrio.  p.  545,  cite  le  baptistère  de  la  cathédrale  de 
D^Agincourt ,  section  Architecture,  plan-  Verceil  (Italie),  d^une  construction  très- 
cheLXii,  n*"13, 14.  ancienne,  lequel  offre  la  particularité  de 

Autre  à  Nocera  de'  Pagani ,  autrefois  deux  sièges,  Tun  pour  le  prêtre,  Tautre 
temple  païen.  D'Agincourt,  Architecture,  pour  le  parrain.  Il  n'en  indique  pasdegra- 
pl.  Lxiii ,  xi°^  9, 10.  Yure.  Voir  les  descriptions  de  cette  église, 

Baptistère  de  la  cathédrale  de  Padoue.    et  au  mot  Verceil  dans  ce  Dictionnaire, 
xii*  siècle;  Ilope,  Histoire  de  l'architecture,        Simpson  Jeune,  dans  un  ouvrage  intitulé  : 
in-8'',  pi.  viii.  A  Séries  ofancient  baptismal  fonts,  \  vol. 

Autre  à  l'église  Saint-Jean ,  à  Parme.  D'A-  in-4"  (London),  reproduit  plusieurs  curieux 
gincourt,  Architecture,  pi.  Lxiii;  Hope,  baptistères  des  églises  d'Angleterre,  mais 
Histoire  de  V architecture,  pi.  vu.  qu'il   parait  confondre  avec  ce  que  nous 

Celui  de  Téglisc  de  Pesarese,  publié  par  nommons  fonts  baptismaux.  Aux  pages  21 
Olivieri  de  Abbatibus  dans  l'ouvrage  inti-  et  26 ,  il  donne  un  catalogue  alphabétique 
tulé  :  delV  antico  Battistero  délia  santa  de  toutes  les  églises  d'Angleterre  qui  pos- 
chiesa  Pesarese ,  1  vol.  in-i"*.  sèdent  des  baptistères  ou  des  fonts  baptis- 

Celui  de  la  ville  de  Pise  ;  magnifique  mo-    maux, 
numcnt,  le  plus  important  de  ce  genre.        \oïr  aussi  le  Cours  d'antiquités  monumeih 
D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxv  et  lxiii,    taies  de  M.  do  Caumont ,  6*  partie ,  et  les 
n*»"  20,  21.  Construction  de  i153.  Publié  en    planches  qu'il  cite  nages  27,  28, 29. 
grand  par  M.  du  Sommerard ,  Album  des       Les  savantes  recherches  sur  ces  monu- 
arts  au  moyen  âge,  pi.  i  de  la  1^  série,    ments  par  Durant!,  dans  son  traité  de  Riti- 
fragments  et  détails  de  sculpture;  Moyen  âge    bus  Ecclesiœ,  i  vol.  in-8",  p.  95  à  98;  Ciam- 
monumental,  pi.  lxxxiii;  vue  générale  dé    pini,  de  yEdificiis  sacris.  Voir  à  la  table, 
l'intérieur,  pi.  cxci;  vue  extérieure  de  la    Voyages  liturgiques  de  Moléon  ^  \  vol.  in-8°; 
porte  d'entrée  du  baptistère,  pi.  lxxxiii.        le  Mémoire  de  jf.  Albert  Lenoir,  pour  les 
Celui  de  l'église  de  Pistoia  (xiii*  siècle).    Instructions  du  Comité  des  arts  et  monu- 
gravé  dans  le  Fiaggio pittor,  délia  Toscan    ments,  voir  p.  108,  l'«  série. 
rm,  etc..  par  Jac.-Ant.  Fratelll  Terreni;  in-       M.  Raoul  Rocbette  en  retrouve  l'origine 
folio,  planche  de  la  page  117.  sur  des  sarcophages  chrétiens.  Tableau  des 

Celui  de  la  catacombe  Saint-Ponticn ,  à    catacombes,  p.  216.  Cette  remarque  est  des 
Rome ,  des  premiers  siècles  du  christia-    plus  capitales. 

nisme.  L'intérieur  est  orné  d'une  peinture  Le  prétendu  baptistère  de  saint  I^uis,  & 
à  fresque  représentant  le  baptême  de  Jésus*  Poissy,  est  mal  désigné  par  Millin  dans  ses 
Christ.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  lxiii.  Antiquités  nationales,  article  Poissy.  Ce  bmh 
n°  3.  nument  est  tout  simplement  un  bassin  que 

Celui  de  la  cathédrale  de  Ravenne,  vers    nous  signalons  au  mot  Fonts  de  baptême. 
le  V*  siècle.    D'Agincourt,    Architecture, 

pi.  LXiii,  n^*  18, 19.  BAR-SUR-AUBE.  —  MonumenU  de  cette 

M.'Albert  Lenoir  a  publié  plusieurs  rao-  ville  publiés  dans  les  Foyages  archéolo- 
numcnts  de  ce  genre,  sans  aucune  autre  giques  dans  le  département  de  tAube,  de 
désignation ,  dans  son  Mémoire  sur  Tarchi-  M.  Arnaud  de  Troyes,  1  vol.  in-4%  avec 
tecture  chrétienne.  Instruction  du  Comité  lO  planches.  Pour  cette  localité,  voir  aussi 
des  arts  et  monuments,  in-4**,  p.  108 ,  109.  la  Topographie  de  la  France, slvl  Cabinet  des 
Celui  de  la  page  110  est  d'une  forme  très-  estampes,  à  Paris,  plusieurs  volumes  in-folio, 
remarquable;  il  est  copié  d'après  une  gra- 
vure in^olio  ,  pour  un  ouvrage  dont  il  nous  BAR-SUR-SEINE.  —  Mômes  indications, 
a  été  impossible  de  découvrir  le  titre.  On 

voit  autour  du  couronnement  du  baptistère  BARBE  (Sainte).  —  Sainte  Barbe,  repré- 
une  inscription  latine,  dans  laquelle  on  lit  sentée  avec  une  tour  près  d'elle  ou  entre 
le  nom  Calixtus,  qui  est  celui  d'un  pape,  ses  mains  (1).  Peinture  de  Francesco  Fran- 
On  y  voit  des  poissons  sculptés  et  les  quatre  cia  (1450-53)  citée  par  M.  le  comte  de  Mon- 
animaux  des  évangélistes.  Nous  possédons  talembert  (du  Catholicisme  dans  Vart , 
un  calque  de  la  gravure  en  question  dans  in-8°,  p.  147).  Celle  figure,  gravée  parLéo- 
notre  collection  de  monuments  d'art  chré-    nard  Galter  ou  Gaultier,  se  trouve  dans  son 

(i)  Sur  les  divers  allribuis  donnés  à  sainte  Barbe     mimtacrarum,  in-4%  p.  387.  Tliéologie  des  peintres, 
par  les  artistes,  voir  JeanMolanus,  Uistoria  imagi-     par  l'abbé  Mery,in-i  2,  p.  i89. 
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œoTre.  Voir  aussi  les  diverses  vies  des  saints  siècle  ;  même  planche  que  pour  le  maître- 
composées  par  les  Wierix,  Valdor,  Grispin  autel.  La  figure  du  roi  est  aonnée  en  pied, 
de  Pas,  Martin  de  Vos,  etc.  pi.  m.  Voir  le  texte,  p.  19. 

Figure  très-curieuse  de  sainte  Barbe,  gnn       Diverses  tombes  57  faisaient  encore  re- 
Tëe  sur  une  cuirasse  du  xv*  siècle.  Elle  est    marquer.  Millin  en  donne  les  principales 
Têtue  comme  une  dame  de  cette  époque;    figures,  savoir  :  n"*  2,  Thibaut  de  Sancerre  ; 
elle  tient  un  livre  et  une  palme.  De  sa  taille    n°  3,  Jean  de  Sancerre;  n"*  4,  Evrard  Polct; 
descend  une  cordelière  dnine  forme  singu-    n""  5,  Ëmeline  de  Montmor  ;  n°  6,  une  rcli- 
lière  et  d'une  longueur  démesurée.  A  côté    gieuse  béguine;  n""  7,  Le  Maire  de  Fresnoy  ; 
d'elle,  une  tour  dans  laquelle  est  une  niche,    n""  8,  Jeanne  sa  femme, 
où  est  placé  un  calice  <roù  s'élève  une  hos- 
tie. Sa  coiffure  est  des  plus  singulières,  et       6ARBER0USSE.  —  Fragment  d'un  palais 
terminée  vers  les  tempes  par  des  bossettes    de  ce  prince,  à  Gelnhausen,  d'une  arcnitec- 
eii  forme  de  colimaçons.  Cette  figure  eu-    ture  romane  du  %v  et  xii*  siècle.  Hope,  /flâ- 
neuse est  gravée  dans  le  22"  volume  de  l'-^^r-    toire  de  V architecture,  in-8*,  pi.  xxxiv,  xliii, 
cheologia  britannica,  pi.  vu.  xlvii,  lxxi. 

Autre,  en  bois,  publiée  dans  la  Collection       Autres  fragments  de  la  chapelle,  ib. 
d'objets  d^art,  etc.,  par  Joliment,  gravée       Trône  de  Barberousse,  ib,,  pi.  lxxii. 
par  M"'  Naudet,  in-folio,  pi.  xxv  (1837),  sta-       L'empereur  de  ce  nom  aux  pieds  du  doge, 
tuettedu  xv*  siècle,  Mbnm  du  Sommerard,    à  qui  il  fait  soumission.  Peinture  à  fresque 
lO*  série,  pi.  xv.  (iu  xv*  siècle,  au  palais  du  dege,  à  Venise, 

Église  de  Sainte-Barbe,  à  Rome  (xvi*  siè-    publiée  dans  l'ouvrage  intitulé  :   Venise, 
cle).  Voir  les  planches  de  Rome  moderne,    1  vol.  in-folio;  à  Pans,  chez  Delpech,  et 
par  Vasi,  42  vol.  in-folio,  et  les  Topogra--    dans  la  Mosaïque,  2*  année,  planche  de  la 
pjàes  de  Rome,  au  Cabinet  des  estampes  de    p.  49. 
Paris,  de  Dresde,  Berlin,  etc. 

BARBETTE.  —  Hôtel  de  ce  nom,  à  Paris. 

BARBE.  —  Sur  l'usage  de  porter  la  barbe  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  I,  pi.  i  du 
aux  divers  siècles  du  moyen  âge,  voir  les  n*"  vi ,  a  publié  quelques  détails  ae  cette 
planches  des  Monuments  de  la  monarchie  habitation.  La  petite  statue  de  Vierge,  pla- 
française (i)^\e!&  Costumesdu  n^oyenâge,  par  cée  dans  une  niche  et  gravée  sur  la  môme 
Bonnart,  les  Recueils  de  sceaux,  cités  dans  planche,aété  l'objet  de  Quelques  recherches 
ce  Dictionnaire,  verbo  Sceaux,  les  Portraits  archéologiques  dans  le  21*  volume  des  Mé" 
des  papes ,  aux  noms  de  chacun.  Voir  moires  de  V Académie,  p.  519. 
aussi  Papes  (2). 

BARBIER  dans  sa  boutique.  —  Vitrail  du 

BARBEAU.  —  Abbaye  célèbre,  dont  on  xvi*siècle,<i'un  artiste  suisse.  ^/ônmde«arf* 
trouve  des  représentations  dans  les  Antiqui'  au  moyen  âge  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xxxiv 
tés  nationales,  par  Millin,  1. 11^  article  XIIl.    de  la  8*  série. 

On  y  remarque  les  anciennes  stalles  d'un  Sceau  de  cette  corporation,  à  Bruges,  xiv* 
travail  admirable,  ib.,  pi.  i  dudit  n**  3,  p.  1 .  siècle.  Trésor  de  numismatique,  vol.  in-folio  ; 
(Ouvrage  du  xv*  siècle.!  Sceaux  des  communes,  pi.  ix,  n*  8. 

Lemaitre-autel  est  a'une  architecture  bi- 
zarre mêlée  de  détails  sacréset  profanes.  Ou-  BARCEIi)ME  (  Espagne  ).  —  Les  monu- 
vrage  de  la  fin  du  xvi*  siècle,  ib.,  pi.  11,  p.  5.  ments  de  celte  ville  sont  publiés  dans  l'ou- 
Les  nudités  et  la  mythologie  font  tous  les  vrage  de  M.  Alex,  de  La  Borde,  f^oya^e^ 
frais  de  rornemenlation  de  cet  autel  d'une  pittoresques  et  historiques  en  Espagne,  et 
manière  absurde  et  comme  affectée.  dans  tous  les  ouvrages  désignés  au  mot  Es- 

Devant  l'autel  est  placé  le  tombeau  du  roi    pacne. 
Louis  VII,  dit  le  Jeune.  Monument  du  xvi*       La  cathédrale  de  cette  ville  est  un  monu- 

(  0  On  trouve  dans  l'ouvrage  du  moine  Théophile,  1. 1.  verbo  Barbe,  M.  du  Sommerard  nous  apprend 

inUlalé  :  Schedula  divers,  artittm,  ou  t'Moi  sur  les  di-  que  les  fashlonables  du  xv«  ou  xvi«  siècle,  pour  em- 

ver $  arts,  [n-A*,  traduit  el  publié  par  M.  Charles  de  pécher  leur  barbe  de  se  défriser  la  nuit,  l'enfermaient 

Letcalopier,  Paris,  1S43,  p.  18  et  i9,  des  ré,;les  tra^  dans  un  petit  sac  nommé  blgoielle.  Notice  sur  VHÔiel 

cées  sur  la  manière  dont  les  artistes  doivent  représen-  de  Cluny^  in-8<*.  p.  77. 

1er  la  barbe  aux  divers  âges  de  l'homme.  Sur  l'usaae  (2)  Ciampini,  Vêlera  Momtmenta,  1. 1.  p.  249,  donne 

déporter  la  barbe  en  France  ou  de  la  raser,  depuis  le  des  détails  curieux  sur  la  maniéredont  plusieurs  papes 

ré|5ne  de  Clovis  jusqu'au  xvi*  siècle,  Alex.  Lenoir,  portèrent  la  barbe.  Voir  aussi  h  ce  sujet  Molanus. 

Uistoire  des  arts  e»  France,  in-8®  ;  Paris,  18OO,  p.  i23.  Uistor.  ima<j.  sacr.,  in-4*,  p.  302  et  suiv.  Ces  détails 

125, 128,  132, 136,  i44.  Uistoirede  la  barbe  en  France,  ne  sont  pas  sans  inlérôl  pour  les  artistes  chnrjiés  de 

par  un  anonyme;  Paris,  in-12,  ou  le  Diciionnaire  des  représenter  les  personnages  historiques. 
origines,  par  une  société  de  gens  de  lettres,  in-8*, 
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ment  important  de  style  mélangé.  On  y  re-  Tobiesen  Duby,  2  vol.  in-folio;  Paris,  1790, 

marque  le  maitre-autel,  décoration  magni-  ou  3  vol.  in-4",  même  année.  Ouvrage  rem- 

Ijque  à  jour  exécutée  dans  le  xv*  siècle  en-  pli  de  planches  t^ès-bien  gravées,  et  celles 

viron.  publiées  pour  le  xii'  siècle,  et  Revue  numii- 

Le  Moyen  âge  nwnumental,  pi.  clxxix,  maiiaue   de  Blois,  année  1839,   pi.   vu, 

donne  un  ancien  autel  de  cette  église,  re-  p.  129. 

marquable  par  son  beau  retable  et  ses  co-  Sceaux  des  grands  feudaiaires  de  France, 

lonnettes  oisposées  pour  recevoir  les  ri-  1  vol.  in-folio,  publie  par  les  éditeurs  du 

deaux  qui  se  fermaient  sur  le  prêtre  lors  de  Trésor  de  la  numismatique;  Paris,  1^37, 

la  consécration  suivant  Tancien  rit.  renfermant  plus  de  50  planches  avec  un 

Palais  nommé  Real  audiencia.  Monument  texte  par  M.  Charles  I^normant ,  conserva- 

du  XV' siècle,  entremêlé  de  détails  gothiques,  teur  du  Cabinet  des  médailles  (3). 

moresques  et  de  renaissance.  Le  baronage  et   noblesse  â^ Angleterre; 

l.a  vue  intérieure  de  ce  monument  est  pu-  Londres,  1675,  2  volumes  in-folio  remplis 

bliée  dans  le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cl,  de  figures,  publiés  par  Guillaume  Dugdale. 

et  dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  cvii.  P^etusta  Monamenta,  Magnifique  ouvrage 

Dans  une  des  salles  de  V Audiencia  sont  publié  en  Angleterre  depuis  plusieurs  au- 

conservés  les  portraits  de  tous  les  anciens  nées,  et  dont  nous  parlons  avec  quelques 

comtes  de  Barceloane  (1).  détails  à  Tarticle  Angleterre.  Voir  ce  mot. 

Porte  du  cloilre  de  la  cathédrale.  Moyen  On  y  trouve  beaucoup  de  sceaux  et  de  Ggures 

âge  monumental,  pi.  cxlix.  de  seigneurs  et  barons  d'Angleterre. 

Jurisprudentia  heroica^  sivejure  Belgarum 

BARDOCUGULLUS. — ^^  Manteau  des  anciens  circa  nobilitatem  et  insiynia,  etc.;  cumfign' 

Francs.  On  en  volt  un  curieux  exemple  dans  ris,  par  Chrystinœus ,  m-folio;  Bruxelles, 

une  miniature  d'un  manuscrit  du  xi*  siècle  1668. 

ou  environ.  WïWemm^  Monuments  français.  Et  tous  les  ouvrages  sur  les  généalogies 
1. 1,  pi.  \Lv.  des  grandes  familles  de  TEuropc, dont  beau- 
Toutes  les  statues  placées  aux  porches  des  coup  renferment  des  planches.  Voirie  cata- 
ancienncs  églises,  telles  que  Saint-Denis,  loguequ^enadonnéIiengletduFresnoy,dans 
Chartres,  Moissac,  Boscherville,  Saint-Gilles  sa  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  t.  IV, 
d'Aix,  Saint-Tropbime  d'Arles,  etc.,  offrent  p.  428 ,  429,  430,  432,  434,  444,  446  et 
des  exemples  multipliés  de  ce  genre  de  vê-  454. 
tement. 

BARQUE.  —Celle  de  saint  Pierre,  image 

BARETTE.  —  Pour  la  forme  de  ce  genre  de  TËçlise.  Une  des  plus  anciennes  repré- 

dé  coiffure,  voir  les  mots  Docteurs,  Méde-  sentations  dece  genre.  L'on  voit  saintPierre, 

ciNS,  Magistrats,  Savants,  etc.  avec  ses  compagnons,  qui  pèchent  un  gros 

Les  médailles,  dites  des  Pisans,  publiées  poisson  dans  un  fîlet.  Mosaïque  du  v*  ou  vi' 

dans  le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyp-  siècle.  Ciampini,  Fêtera  Monamenta,  t.  IL 

tique,  1  vol.  in-S"",  intitulé  :  Médailles  ita-  pi.  xxvii  et  p.  95  du  texte.  Cette  peinture 

tiennes  d^s  w"  et  xvi*  siècles,  en  offrent  de  provient  de  Téglisc  Sainte-Apollinaire,  dite 

fréquents  exemples.  la  Neuve,  à  Ravennc. 

D'Agincourt ,  Histoire  de  l'art ,  section 

BARONS  CHRÉTIENS  en  Orient.  —  Mon-  Peinture,  pi.  xvi,  n»  9,  reproduit  la  même 

naics  de  ceux  d'Achaîe  et  de  Morée  h  Tépoque  peinture. 

des  croisades.  Mélanges  de  numismatique  et  Autre  sujet  à  peu  près  semblable,  publié 

d'histoire,  par  le  baron  Marchand,  in-8°,  avec  dans  les  Origines  et  antiquitates  christiano- 

planches;  Metz,  1818.  ram de Mamachi,  1. 1,  planche  de  la  p.  240, 

avec  cette  indication  :  Ex  ebameo  antiquo. 

BARONS  ET  BARONAGE.  *—  Outre  les  di-  Autre,  t.  IIL  planche  des  p.  ^,  101 .  Cette 

vers  recueils  de  sceaux  de  France  et  d^An-  dernière  porte  une  colombe. 

Î;leterre,d*Allemagne,  etc.,  qui  représentent  Barque  de  TÉglise,  représentée  dans  la 

^seigneurs  portant  ce  titre,  et  qui  son  t'nom-  célèbre  fresque  peinte  par  Giolto,  en  1340, 

breux,  voir  surtout  les  ouvrages  suivants  :  à  Téglise  du  Vatican.  On  y  voit  saint  Pierre 

liC  Traité  des  monnaies  des  barons  (2)  et  péchant.  En  face  de  lui,  un  pape  ou  évéque 

possesseurs  des  grands  fiefs  de  France,  par  de  Rome. 

(I)  Voir  le  t.  L  p.  42  cTun  Nouveau  voyage  en  Expa-  voir  Revue  numismatique ,  par  MM.  Cartier  et  De  La 

f^ne,  par  nn  anonyme  (le  baron  Dublaisel),  3  vol.  Saussave,  année  iMo,  p.  39. 

n-8*;  Londres,  1777-78.  (3)  On  sait  qu'on  doit  à  ce  savant  la  majeure  partie 

Ci)  Sur  Voritjine  desmonnaies  baronales  en  France,  de  la  publication  du  Trésor. 
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D'Agincouri^  Peinture,  pi.  xviii,  n^'^.La  dans  les  miniatures  des  manuscrits  rcpro- 
barque^  portant  les  apôtres, marche  à  pleines  duites  dans  V Angleterre  ancienne  de  Slrutt, 
voiles  conduite  par  plusieurs  saints.  éditions  anglaise  et  française.  Voir  les  plan- 
Même  sujet  sur  une  très-belle  lampe  chré-  ches. 
tienne,  publié  par  Pietro  Santo  Bartoli  et  Voir  aussi  P^n^/^terrepiï^or^^^ae  du  ba- 
par  Bellori,  dans  le  volume  in-i**  intitulé  :  ron  Roujoux  et  Minguet,  3  vol.  in-S*",  1836 
Lacernœ  sépulcrales  collectœ  ex  cavernis  et  et  1844.  V.  les  planches  des  deux  éditions. 
specabussubterraneisurbisJiomœ,p\,  avili,  Montfaucon,  Monarchie  française,  t.  I, 
suivant  les  éditions;  Boldetti,  Osserv.  sop.  pi.  xxii,  représentant  saint  Louis  allant  en 


cimeteri,  pi.  de  la  p.  366. 

Bas-reliefs  chrétiens,  publiés  par  Boldetti, 
Osservazioni,  etc.,  p.  373;  Mamachi ,  On- 


terre  sainte  (3). 

Voir  aussi  la  France  monumentale  d'Abel 
Hugo,  t.  II,  pi.  LV  ;  V Univers  pittoresque  des 


ginesantiqaitat.chrisiianor,{\)^i,\\\^p,^^  frères  Didot,  France,   pi.   ccii,  cclxxxvi, 

l(H;ouencored^Agincourt,/r(>/oiredé  Vart  cccxxxiy,  cccux,  ccclxxiii. 

[Sculpture),  pi.  viii,  n**  44.  On  y  voit  un  petit 

Taisseau  avec  deux  rames.  EnGn  on  trouve  BARRfÈRE.  —  Champ  dos  ou  enceinte 

dans  Vltalia  sacra  d'Ugelli,  t.  Il,  p.  769,  réservée  pour  des  combats  à  outrance  ou 

UD  sceau   curieux  provenant  de  quelque  de  chevalerie.  Voir  aux  mots  Joutes,  Pas- 

coovent  dMtalie,  sous  le  vocable  de  saint  dermes,  Toubnois,  etc. 

Etienne  de  peccatorihus  sancti  Pétri ,  où  Dans  Toeuvre  de  Jacques  Callot,  on  trouve 

Ton  voit  saint  Pierre,  dans  sa  barque,  tenant  une  pièce  intitulée  :  Combat  à  la  barrière. 

la  rame  ;  ses  clefs  sont  attachées  au  mât.  -  Voir  son  œuvre. 

Barque  ou  navire,  Ggure  de  TÈglise  por- 
tée sur  le  dos  d'un  gros  poisson.  Pierre  gra-  BARTHÉLÉMY  (Saint).  —  Figure  de  ce 
vée  et  publiée  dans  la  Homa  subterranea  saint,  à  mi-corps,  sur  un  diptyque  grec 
d'Aringhl,  t.  H,  planche  de  la  p.  475,  édition  du  vnr  ou  ix*  siècle,  publiée  par  Paciaudi, 
de  Venise,  et  p.  244  de  l'édition  de  Paris,  Antiquitates  christianœ,  eic.^  i  vol.  in-4*', 
1659.  planche  de  la  p.  389.  il  tient  à  la  main  un 

Ce  sujet  se  trouve  beaucoup  mieux  gravé  instrument,  dont  Paciaudi  ne  parle  pas, 

,  dans  un  ouvrage  du  père  Jér.-Alex.  Le-  mais  qui  pourrait  bien  être  celui  de  son 

jeune,  intitulé':  Navis  Ecclesiœ  symbo-  supplice.  C'est  une  espèce  de  couteau  ou 

(om,etc.,  1  vol.  in-4*'.  de  scalpel. 

Une  médaille  du  pape  Nicolas  V,  publiée  Statue  de  saint  Barthélémy,  réprésenté 

dans  la  Numismata  pontificum  du  père  Du-  écorché  (4).  Sculpture  de  l'église  du  Dôme,  à 

molinet,  n**  4,  représente  une  barque  con-  Milan  (xvi*  siècle),  gravée  dans  l'ouvrage  de 

daitepar  un  évéque;  une  croix  surmontée  Cicognara,  ^f or/a  délia  scultura  in  Italia, 

d'un  drapeau  aux  armes  du  pape,  sert  de  t.  II,  pi.  lxxx.  Voir  aussi  le  grand  ouvrage 


publié  par  Rupp,  Sur  les  sculptures  de  cette 
église,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 
sous  le  n<»  5,  F,  n*»  7572. 
Statue  de  cet   apôtre   au    tombeau    de 


mât  et  de  voile. 

BARQUES  de  pèche,  de  guerre  ou  de  com- 
merce (2).  —  Les  plus  anciennes  représen- 
tations que  nous  en  trouvons  sont  celles  de  Louis  Xlf,  h  Saint-Denis,  mais  sans  attribut 
la  tapisserie  de  Bayeux.  Montfaucon,  Mo"  bien  distinct.  Voiries  gravures. 
narehie  française,  1. 1,  pi.  xl.  Mémoire  de  la  translation  de  saint  Barthé  - 

Quelqueschapiteaux  des  caveaux  de  Saint-  lemy.  Miniature  d'un  calendrier  grec,  Jeta 

Denis  représentent  des  soldats  dans  des  bar-  sanctorum  des  BoUandistes,  mois  de  mai, 

ques.  Voir  les  détails  de  cette  église  à  son  1. 1,  planche  de  la  p.  39, 14  du  mois, 

nom.  On   trouve  diverses  figures  de  cet  apôtre 

On  voit  des  barques  dans  la  sculpture  du  dans  la  grande  collection  des  saints  du  Ca- 

tombeau  du  roi  Dagobert.  Voir  Dagobert.  binet  des  estampes,  à  Paris. 

Barque  du  Temps.  Voir  Temps,  etc.  Voir  aussi  au  mot  Apôtres. 

Oq  trouve  diverses  formes  de  barques  Église  Saint-Barthélémy,  à  Rome  (xvi* 


(I)  Voir  ce  que  dit  M.  Cyprien  Robert,  t.  VI,  p.  433 
de  VVniversUé  catholique,  de  celte  sculpture. 

^  vSur  cette  matière,  voir  Pouvragc  intitulé  :  <4r< 
chéoîoyie  »avale,în-S'*,  avec  planches;  Paris.  1832, 
par  M.  Jal,  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes. 

(3<  Cet  intéressant  vitrail  vient  d'éire  reproduit 
avec  la  plus  grande  exactitude  par  les  soins  de  M.  Dé- 
cret, et  replacé,  ainsi  que  ceux  qui  en  font  partie,  à 
I  église  Saittt-Dcnis,  dans  une  des  grandes  feoétres  de 


la  ealerio  du  transept  bras  gauche  de  la  croix. 
I<e  Vieil,  dans  son  Traiié  de  ta  peinture  sur  verre, 
édition in-4«>. p.  6i,  signale  ces  vitraux  historiques, 
mais  sans  aucun  détail. 

{Ai  Sur  rinconvenancc  de  ce  genre  de  sujot,  comme 
tableau  de  piété,  voir  ce  que  dit  Yasari,  Vie  de  Michel- 
Ange,  au  sujet  du  saint  Barthélémy  représenté  dans 
le  ciel  tenant  sa  peau.  Molanus,  llistor,  imag.  sacr., 
verbo  Bariholomeus. 
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siècle).  D^XgitïcouTi,  ^architecture,  pi.  xxyiii,    par  Chapuis,  chez  H.  Jeannin  ;  Paris,  1843. 
Il»»  i  9,  20, 2l .  La  vue  perspective  d'un  bas  côté  de  Pé- 

L^on  trouve  encore,  à  Rome,  deux  églises    dise  de  Saint-Denis  se  trouve  dans  la  Col- 
de  ce  nom,  publiées  par  Vasi  (Hofne  mO"    lection  de$  cathédrales  de  France,  par  Cha- 
derne,  12  vol.  in-folio);  l'une  d'elles  date  du    puis.  Voir  Saint-Denis. 
XVI*  siècle.  Voir  V Itinéraire  de  Marin  Vasi  à       Celle  d'un  bas  côté  de  l'église  de  Gisors 
la  table.  est  donnée  dans  les  Foyages  pittoresqnes  et 

romantiqaeê,  par  Taylor,  etc.,  Normandie, 
BARTHOLE  de  Sasso  Ferrato,  célèbre  ju-  pi.  cciv.  Cette  vue  offre  des  voûtes  ornées 
risconsulte  du  xiv*  ou  xv*  siècle.  Son  tom-  de  culs-de-lampe  détachés  et  des  piliers 
beau,  avec  sa  ûgure  couchée  en  costume  du  contournés  très-remarquables, 
temps,  publié  dans  les  Monamenta  illus^  Les  bas  côtés  des  églises  cathédrales  de 
triam  virorum,  1  vol.  petit  in-folio,  par  Westminster,  Lincoln,  Saiisbury,  Cantor- 
Boxhornius,  planche  delà  p.  103.  béry,  d'Ely,  etc.,  offrent  de  fréquentes  dé- 

corations de   tombeaux   gothi()ues   placés 
BARTUOLOMÉE.  —  Voir  Bartréleht.        entre  les  arcades,  et  qui  produisent  on  bel 

effet.  Voir  ces  divers  monuments  reproduits 

BAS.  —  Montfaocon  donne  une  figure  de    dans  les  ouvrages  publiés  par  Britton(l), 

Gharlemagne  portant  des  bas  entourés  de    Ciark's,  Lekeux  et  quelques  autres. 

bandelettes.  Voir  au  nom  de  ce  prince.  —  De  l'église  Saint-Pierre  de  Caen,  xv*  et 

Une  miniature  de  manuscrit  du  xi«  au  xii*    xvr  siècles.  Album  de$  arts  au  moyen  âge, 

siècle,  représente  les  mages,  dont  un  porte    série  9*,  pi.  x. 

des  espèces  de  bas  retenus  par  des  jarretières  Un  des  bas  côtés  de  l'église  de  Rosnay 
avec  rosettes,  ^rc^o/o^ia  6ri7ai>Aica,  in-4<',  (Aube),  architeature  mélangée  da  xii*  et 
t.  XXIV,  pi.  XVI,  p.  60.  XIII*, siècle,  est  doublement  curieux.  On  y 

Nous  citerons  comme  très-remarquables  voit,  à  main  gauche,  une  colonne  tronquée 
ceux  du  moine  Ingon,  abbé  de  Saiut-Ger-  et  dont  le  fût  rentre  dans  la  muraille  en  ma- 
main-des-Prés  vers  le  xiir  siècle.  Ils  sont  nière  d'un  coude  de  tuyau  de  poèie.  Cette 
en  soie  et  or,  couverts  de  ligures  d'oiseau  et  singularité,  qui  date  de  l'époque  même  de 
d'arabesques.  Atlas  des  arts  en  France,  la  construction,  serait  curieuse  à  expliquer. . 
in-folio,  pi.  IV.  Voir  aussi  pi.  xxi  de  la  Dçs-  Voir,  au  reste,  la  planche  publiée  par  M.  Ar- 
cription  au  Musée  des  monuments  français,  naud,  dans  son  Voyage  archéologique  du 
par  Alex.  Lenoir,  t.  1,  et  dans  le  7*  vol.,  département  de  VAube;  Rosnay,  n"*  4. 
pi.  de  la  p.  8â.  —  De  l'église  Notre-Dame,  a  Diion  (xiii* 

Voir  aussi  au  mot  Haut-de-chausses.  siècle  ou  environ); —  de  l'église  de  Stras- 

bourg;— de  la  cathédrale  de  Milan.  Voir  à 
BAS  COTES  des  églises.  —  Nommés  aussi    ces  divers  noms, 
quelquefois  nefs.  Voir  aux  mots  Basiliques, 

Églises,  Cathédrales,  etc.  BAS-EMPIRE.  —  Voir  sur  le  caractère  de 

Willemin  a  publié  un  des  bas  côtés  de  la    cette 


cathédrale  de  Reims.  Monuments  inédits,  vrage 

t.I,  pi.  GUI.  chitecture 

Un  des  bas  côtés  de  la  cathédrale  de  la  torique,voirlesdiscoars  qui  précèdent  cha- 

ville  d'Eu  est  publié  dans  les  Voyages  pitto-  que  section  et  les  planches  qui  s'y  rattachent 

resques  et  romantiques  en  France,  par  Tay-  indiquées  dans  les  tables  de  matières  placées 

]or,deCailleux,etc.,A^orma/id(e/pl.LXXxviii.  à  la  fin  de  chaque  volume  de  cet  ouvrage, 

Celte  vue  est  très-pittoresque.  M.  du  Sommerard,  VArt  au  moyen  âge,  1. 1, 

En  tête  de  son  ouvrage  intitulé  :  Les  ca-  p.  93,  et  les  planches  qui  y  sont  indiquées. 
thédrales  de  France,  l'abbé  Bourassé  donne 

une  planche  représentant  un  des  bas  côtés       BASES  DE  COLONNES.  —  Tableau  com- 

de  réglise  Notre-Dame  de  Paris.  paratif  de  leurs  formes  variées  depuis  la  dé- 

On  trouve  plusieurs  vues  de  ce  genre  dans  cadence  jusqu'à  la  fin  du  xvi*  siècle.  D'Agin- 

la  Collection  des  cathédrales  françaises,  pu-  court.  Architecture,  pi.  lxix  et  lxx. 
bliée  par  Chapuis  et  de  Jolimont,  1  vol.       Pugin,  dans  divers  ouvrages  sur  l'archi- 

in-4*';  Paris,  1825.  lecture,  a  également  publié  des  rapproche- 

Voir  aussi  la  publication  intitulée  :  Inté^  ments  semblables. 
rieurs  de  tous  les  pays  et  de  tous  les  genres ,       Voir  aussi  les  planches  publiées  dans  l'oo» 

(i)  On  doit  à  ccl  inratigablo  auteur  la  publication  savoir  :  celles  de  Bristol,  Canterbury^Exetcr,  Gloccs' 

de  plus  de  20  ouvrages  sur  les  anliquilés  d<î  l'Angle-  ter,  Hereford,  Lichfield,  Norwlcli,  Oxford,  PelerbO' 

terre  au  moyen  âge,  dont  13  à  M  ègliacs  cathédrales,  rough,  Salisbucy,  Wels,  Winchester,  York^  etc. 
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Trage  intitulé  :  new  Parallel  of  the  order$    în-^ollo),  publiée  par  les  bénédictins.  Voir  le 
of  architecture, — ^_el  cet  autre  ;  Fiews  illus"    volume  des  œuvres  de  saint  Basile. 

cb-dessus. 
936. 

^ ^__  _,„, pour 

ancient  édifices  inEngland,  2  parties  ou  se-  Touvragelnlilulé  :  Acddemiatetus  Christi^ 

ries,  illustrées  par  Wilson,  arcbitectc.  par  le  révérend  père  Spizelius,  i  volume 

Mémoire  sur  l'architecture  à  ses  diverses  in-i**,  rempli  de  ugures  de  Pères  et  de  doo- 

époques,  par  M.  Albert  Lenoir,  inséré  dans  teurs. 

les  Instructions  du  Comité  des  arts  et  monur  Figure  de  saint  Basile.  Camée  de  deux 

ments,  2*  série,  p.  27,  28, 29,  31.  Batissier ,  couleurs; style  grec.  D*Agincourt,5ca(plare, 

Éléments  d* architecture,  i843,in-12,  p.  422  pi.  xlviii,  n**  80. 

et  423.  Statue  en  marbre  ou  pierre,  d^une  belle 

Comme  spécimens  particuliers,  nous  cite*  exécution,  qui  semble  appartenir  au  xvi* 

rons  Tune  des  l)ases  de  colonnes  de  Tabbaye  siècle,  placée  au  Campo  Sonto,  à  Pise,  pu- 

du  mont  Saint-Michel.  Voir  la  publication  bliée  dans  les  Raccoltadi  monumentidi  seul" 

de  ce  monument,  à  Paris,  chez  Basset,  tura  del  Campo  Santo,  in-4°;  à  Florence, 

in-4%  et  la  Topographie  du  Cabinet  des  es-  1825,  par  Lansini,  pi.  lxxxiii,  n"*  61.  Toutes 

tampes,  France,  supplément.  celles  réunies  dans  la  collection  de  saints  du 

Celle  d^une  colonne  de  Téglise  Saint-Lau-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
rent,  à  Gènes,  xvi*  siècle.  Moyen  âge  monur 

mental,  pi.   clxviii.  Ornement  en  damier,  BASILE  (  Ordre  de  Saint).  —  Voir  les 

rinceaux,  etc.  Histoires  des  ordres  religieux,  par  Fialetti, 

—  Des  colonnes  du  cloître  de  Montréal ,  Héliot,  Bar  et  quelques  autres  (1),  aux  ta- 
en  Sicile.  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cxxxv.  blés  des  matières,  à  la  fin  des  ouvrages. 

—  Des  colonnes  et  pilastres,  à  la  Char- 
treuse de  Pavie.  il/o/iu/ïw/if*  a/iri>/w  et  mo'  BASÏLÏCE  (  Sainte  ).  — On  trouve  dans 
demes,  in-4'',  pi.  ii,  par  J.  Gailhabaud.  les^martyrologes,  quatre  saintes  de  ce  nom 

vierge^  et  martyres,  à  Rome,  à  Nicomédie. 

BASILE,  II*  du  nom,  recevant  les  hom-  qq  à  Anlioche. 

mages  de  la  terre  et  les  bénédictions  du  ciel.  Voir  la  ligure  d'une  de  ces  saintes  dans  la 

—  Mitiiature  d'un  manuscrit  grec  du  xi*  grande  collection  des  saints  au  Cabinet  des 

siècleenviron.  D'Agincourt,Pem(ure,  plan-  estampes,  à  Paris,  par  ordre  alphabétique 

che  xLvii,  n"*  4.  de  noms.  (Série  des  femmes.) 

Du  Cange,  dans  ses  Familiœ  byzantinœ,  a 

publié  plusieurs  figures  de  princes  de  ce  BASILIQUES.— Pour  la  disposition  (2)  des 

nom.  Voir  t.  I,  p.  139,  de  Tédilion  ancienne  basiliques  grecques,  voir  l'ouvrage  de  Bévé- 

en  3  vol.  petit  in-folio.  régius,  dans  son  traité  intitulé  :  Pandectœ 

canonum.  On  y  trouve  un  plan  reproduit 

BASILE  (  Saint).  —  Père  de  l'Église  grec-  dans  les  Annales  de  philosophie  chrétienne, 

que  (iv  siècle),  évêquede  Césarée.  Figure  en  t.  XVII,  p.  419  (5). 

pied.  Miniature  grecque  du  XI*  au  XII*  siècle  M.  Raoul  Rochetle,   Tableau  des  cata-» 
environ  ;  la  8"  de  la  suite  des  figures.  D'A-  combes,  p.  216,  pense  qu'on  peut  retrouver 
grocourt.  Peinture,  pi.  lviii.  l'origine  et  la  lorn^e  des  basilicjues  chré- 
Très-belle  ligure  en  pied,  d'après  d'an-  tiennes  déjà  pourvues  de  leur  abside  et  bap- 
ciennes  peintures  grecques,  gravée  par  Léo-  tistères  et  de  leurs  tentures,  sur  quelques 
nard  Gafter,  pour  servir  de  frontispice  aux  bas-reliefs  de  sarcophages  des  catacombes, 
œuvres  des  Pères.  {Opéra  omnia  Patrum,  dont  il  donne  une  gravure,  n*»  8,  de  ses  plan- 
Ci)  Sur  rortffine  cl  les  sUlul»  de  cet  ordre,  voir  le»  eoniiaissaDi  pas  asf  ex  le  terrain  sur  leqael   noas 
divers  auteurs  cités  par  Unglel  du  Fresuoy,  Méthode  marchions,  nous  nous  sommes  fou;voyé  deux  ou  trois 
Vow  étudier  l'hisloire,  1. 111,  p.  133.  fois  en  confondant  les  usapes  del  Eglise  grecque  avec 
'2)  Outre  les  divers  ouvrages  à  planches  que  nous  ceux  do  l'Eglise  latine ,  dont  les  liturgies  différent, 
citons  ci-dessus,  voir  aussi  pour  la  disposition  des  ainsi  que  les  dispositions  intérieures ,  comme  nous 
bJisiliques  primilivcs,  Eusèhe,  Uisloire  ecclésiastique,  la  prouvé  catégoriquement  1  aul^ur  de  la  disserUtion, 
Fleary.  Blsioire  de  Vtqltse.  Bingham  .  Jos  \  Amiqul-  faite  de  main  de  maître,  et  Insérée  dans  les  Annales 
taies  slve  origines  eccleétmsticœ  M-\\  LUI.  M.  du  précitées,  t.  XIX,  p.  344.  Le  plan  curieux  qui  y  est 
Sommerard.  les  Arts  au  moyen  âge,  t.  Il,  p.  Si  et  annexé  est  tiré  de  I  ouvrage  dcSarnelli,  Aniicabusij^ 
Mivanles  coqraphia,  cl  simpIiHe  singulièrement  toutes  les  dim- 
(8)  Ce  plan  se  rattachée  la  notice  que  nous  avons  cuUés  que  faisaient  éprouver  les  descriptions  don- 
e^Myée  sur  la  forme  des  anciennes  basiliques  chré-  nées  par  Eusébe,  FIcury  et  autres, 
lieooes;  mais,  nous  dcvous  l'avouer  franchement,  ne 
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ches,  diaprés  celle  d'Aringhi,  Borna  sahter»  sion,  son  pupitre,  ambon,  chandeliers.  Voir 

ranea.  Ce  que  dit,  à  ce  sujet,ce  savant  aca*  aussi  aux  noms  indiqui^s. 

démicien,  est  d'un  grand  intérêt  pour  Tétude  Celle  Saint-Laurent,  vue  intérieure  et 

de  Tantiquilé  chrétienne.  coupe  dans  sa  longueur,  ambon ,  sièges  en 

D^Agincourt,  Histoire  de  Part  au  moyen  marbre,  chaire  avec  son  pupitre,  etc. 

àae,  section  d^ architecture,  a  publié  divers  Celle  Saint-Jean-de-Latran.  Ciborium  ma- 

plans  d'anciennes  basiliques,  savoir  :  gnifique;   mosaïque    du    triclinium.   Voir 

Celle  de  Saint-Jean-<le-Latran,  pi.  lxxiii,  Saimt-Jëan-de-Làtran,  dans  ce  Dictionnaire^ 

n*"  2â.  pour  les  détails. 

Celle  de  Saint-Clément,  le  modèlele mieux  Basilique  Sainte-Marie-Majeure.  Pian  géo- 

conservé  de  la  disposition  d'une  basilique  pri-  métrai;  développement  de  son  beau   pa- 

mitive,pl.  xvi.  Voir  au  nom  de  cette  église,  vage;  vue  intérieure;  plafond  en  caissons; 

Celle  de   Sainte -Agnès -hors-dcs^Murs ,  ciborium;   mosaïque  de  Fabside.  On  n^y 

pi.  viii.  trouve  pas  celle  de  la  façade  intérieure. 

Celle  de  Saint-Paul-^hors-des^urs,  pi.  IV.  Pour  les  détails,  voir  au  nom  de  Péglise, 

Voir  aussi  toutes  celles  qui  sont  groupées  dans  ce  Dictionnaire, 
et  gravées  d'après  une  échelle  comparative  Celles  Sainte  -  Praxède ,  Sainte-Marie-in- 
sur  la  pi.  LXX1II,  du  même  ouvrage,  et  qui  Cosmedin,  vue  intérieure,  ambon,  plan  géo- 
offre un  tableau  récapitulatif  de  la  marche  métrai,  campanile,  etc. 
progressive  de  l'architecture  religieuse  de-  L'ouvrage  de  Gerbert,  intitulé  :  frétas 
puis  le  IV*  siècle  jusqu'à  la  fin  du  xvi*.  litargica  allemanica,  1  voL  in-4**,  formant 

On  y  remarque  celle  de  Parenzo  et  celle  deux  parties ,  renferme  un  plan  très-înté- 

de  Ravenne,  deux  des  églises  les  plus  eu-  ressaut  à  consulter  d'une  basilique  ou  église 

rieuses  pour  leur  disposition  très-ancienne  primitive  d'Allemagne.  Voir  p.  IBI,  ou  est 

et  assez  bien  conservées.  Voir  Parenzo  et  la  planche  que  nous  citons. 

Ravenne.  Fontana,  Recueil  desplai  belles  églises  de 

Quant  au  plan  de  la  basilique  Saint-Jean-  Home,  À  vol.  in-folio ,  année  1833 ,  texte 

de-Latrai>,  il  faut  voir  celui  qu'en  a  donné,  en  italien. 

en  grand,  Nicolaus  Allemanus,  dans  son  sa--  Valentini  (Aug.  j.  Les  qtiatre  principales 

,vant  ouvrage  De pictaris  et  parietinis  Lor  basiliques  -de  Borne,  in-folio,  4  vol.  Voir 

teranensibus  restituas)  \  vol.  in-i*",  orné  de  aussi  aux  mots  Églises  de  Rome,  etc. 

belles  planches  de  mosaïques,  et  surtout  de  Dii  Cange,  Constant\nopolischristiana,\vk- 

celle  de  l'abside  de  Saint^ean,  bien  autre-  folio, 

ment  rendue  que  dans  Ciampini.  Spanheim,  Historia  ecclesiastica,  in-fo- 

Les  plus  belles  basiliques  chrétiennes  de  lio,  avec  planches. 

Rome  sont  publiées,  in-tolio ,  par  Knapp  et  Paléotinus,  jintiquitates  sive  origines  ec- 

Gutensohn ,  par  livraisons ,  à  Rome,  Î822,  clesiasticœ,  1  vol.  in-4®,  qui  reproduit  ceux 

24,  25,  27;  gravées  au  trait  avec  soin.  Le  de  Goar,  Allatius,  etc. 

titre  est  en  allemand ,  en  français  et  en  Les  deux  ouvrages  de  MM.  Batissier  et 

italien.                                       '  Gab.  Ramée,  Éléments  d* archéologie,  etc.. 

On  y  trouve  les  basiliques  Sain  te -Agnès,  et  Manuel  d'architecture,  etc.  Les  Instruc 

plan,  coupe  et  vue  intérieure  ;  celle  Sainte-  tions  du  Comité  des  arts  et  monuments,  etc.. 

Croix,  celles  Saint-Martin  et  Sainte-Marie  sont  également  à  étudier, 
de  l'Ara-Cœli,  comparées;  voir  les  planches. 

Celle  de  Sainte->Marie^Trapstibérine  avec  BASOCHE.  -  Évéque  de  Soissons,  sacrant 

son  beau  ciborium,  ses  grands  chandeliers  saint  Louis  ;  curieux  vitrail  de  l'église  de 

en  forme  de  colonnes  torses,  ses  belles  mo-  Poissy.  qui  n'existe  plus  depuis  longtemps, 

saïques  dont  nous  donnons  l'explication  au  reproduit  par  Beaunier  et  Rathier,  Cositt- 

nom  de  l'église. Voir  dans  ce  Dictionnaire  au  mes  français,  etc.,  in-4'olio,  pi.  cxix. 
mot  Marie-Transtibérine. 

La  basilique  Saint-PauN  hors -des  «-Murs,  BASOCHE  (Société  de  la  ).  Voir  Bàzoche. 
avec  ses  mosaïques,  les  portraits  des  papes, 

sa  belle  charpente,  etc.  Voir  pour  les  dé-  BAS-RELIEFS  (1).  — Comme  il  serait  im- 

tails,  au  nom  de  Téglisc.  possible  de  tout  indiquer  dans  une  pareille 

Celle  " "  '                       *                ' 

tel  est 


(I)  Sur  i  art  de  sculpter  le  bas -relief,  voir  \c  Diclionnnire  des  beaux-arts  de  Millin  ,  le  Dictionnaire  it 
Ml  Quatremére. 
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Arant  tout,  nous  devons  dter  ceux  des  BASSINETS  A  VANTAIL.   —  Espèce  de 

sarcophages  oes  catacombes,  publiés  par  casque  en  usage  vers  les  xiv*  et  xv*  siècles. 

Bosio,  Aringhi,  Boltari  et  quelques  autres.  Willemin  en  donne  deux  exemples,  1. 1"  de 

Voir  an  mot  Catacombes.  ses  Monuments  inédits,  pi.  cxxxviv,  cxxxvii, 

D'Agincourt  :  toute  la  section  Sculpture,  et  le  texte  de  M.  Pottier,  qui  s'y  rapporte, 

dans  son  Histoire  de  Vart  depuis  la  déca^  Voir  aussi  à  Particle  Casques. 

ience  jusqu'à  la  renaisssance.  Autres  du  xvi*  siècle;  Collection  d^armes 

Cicognara  :  Storia  délia  scultura  in  Ita^  et  armures,  publiée  par  Hauser,  d'après  les 

iia,  3  vol.  in-^olio.  Les  sculptures  du  Campo  dessins  de  divers  artistes,  in-folio.  Voir  la 

Saoto,   recueillies  et  publiées  par  Lasini  pl.cxiii. 
fils,  1  vol.  in-^**. 

Les  divers  volumes  de  la  Description  da  BASSINOIRE.  —  Le  seul  ustensile  de  ce 

FaUean,  uàt  Ërasme  Pistolesi,  très-bien  nom  que  nous  puissions  citer  comme  remar- 

exécutes,  S  vol.  in-fol.  quable,  est  celui  publié  par  Shaw,  dans  Pou- 

Le  Musée  des  monuments  français,  par  vrage  intitulé  :  Ancient  furnitures,  etc., 

Alex.  Lenoir,  8  vol.  in-S*",  remplis  de  plan-  in-4'';  il  passe  pour  être  un  ouvrage  du 

ehes,  et  son  J^</(M  in-folio.  xvr  siècle.  Voir  la  suite  des  planches  à  la 

L'ouvrage  de  M.  Biel,  intitulé  :  Souvenirs  fin  du  volume. 
ia  Musée  des  monuments  français,  petit  in- 
folio.  BASSINS.  —  Pour  laver  les  pieds  ou  les 

Le  volume  du  Trésor  de  numismatique  mains,  pour  faire  des  ablutions  ou  telles  au- 

ti  de  glyptique,  intitulé  :  Recueil  général  très  cérémonies  dont  nous  ne  pouvons  pré- 

de   bas-reliefs,  ou   Mélanges   typoalypti-  dser  l'indication.  Bassin  de  forme  b]fzan- 

9oe«,  in-folio,  dont  le  texte  est  de  M.  Lenor-  tine,  tiré  d'une  miniature  du  xii*  siècle, 

mant ,  conservateur  du  Cabinet  des  mé-  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  lix,  n°  5.  On  y 

diilles.  voit  la  nativité  de  saint  Jean,  dont  on  lave  le 

Dans    VAlhum  et    Vatlas  des   arts  au  corps. 

moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard,  divers  bas-  Autre,  publié  par  Montfaucon,  Monarchie 

reliefs  en  pierre,  marbre,  bois,  cuivre,  albâ-  française,  t.  I,  pi.  xxxii. 

tre,  ivoire,  etc.  Voir  Autun,  Diptyques,  Meu-  Deux  beaux  oassins  incrustés  d'émail  sur 

BLES,  Stalles.  Sièges,  etc.  cuivre  doré,  xiii*  siècle,  Willemin,  Monu- 

L*ouvrage  de  MuUer,  publié  en  Allema-  ments  français,  t.  I,  pi.  ex,  cxi,  cxii,  cxiii. 

goe  sur  l'art  dans  ce  pays.  Voir  Allema-  M.  Pottier,  p.  66  du  texte  du  i"  volume  de 

^HE,  cet  ouvrage,  donne  des  détails  curieux  sur 

Celui  de  M.  de  Clarac,  intitulé  :  Le  Xoa-  le  travail  de  ces  bassins,  et  sur  leur  origine 

vrf  et  les  Tuileries.  présumée. 

Voir  aussi  les  mots  Mausolées,  Tombeaux,  Bassin  du  xiii*  siècle,  en  enivre  émaillé. 

Devants  d'autels.  Retables,  Maisons  en  orné  des  armoiries  des  comtes  de  Cha m pa- 

BOis,  Portes,  etc.  gne,  et  provenant  de  leur  chapelle;  publié 

dans  \es  Antiquités  de  la  ville  de  Troyes  et  de 

BASSE-OEUVRE.  — Église  de  Beauvais,  <f<  enviroiM  (1),  par  Arnaud,  peintre  et  anti- 
célèbre par  son  ancienneté,  très-bien  pu«  quaire  à  Troyes,  1841,  in-folio,  planche  non 
bliée,  vue  extérieure  et  intérieure,  dans  numérotée.  Le  bassin  en  question  est  cité  à 
rouvrage  de  M.  Eug.-J.  Woillez  :  Archéo»  la  page  111  de  l'introduction:  il  n'est  pasre- 
logie  des  monuments  religieux  de  Vancien  produit  dans  la  publication  du  même  au- 
Beaavoisis,  in-folio,  Paris  et  Clermont,  teur,  intitulé  :  Foyages  archéologiques 
1^2,  pi.  I,  II,  m,  de  lap  Setsuiv.,  où  s'en  dans  le  département  de  PAube,  in-4*>. 
trouve  la  description  détaillée  et  le  texte  de  Autres  de  divers  siècles,  publiés  dans  VAl- 
Pottier  sur  l'ouvrage  de  Willemin,  t.  (,  p.  7.  bum  des  arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Som- 

Ce  curieux  monument,  qui  passe  pour  merard,  pi.  xiii  de  la  7*  série,  et  xxv  de  la 

^tre  du  vu* siècle,  est  également  publié  dans  même  série;  dans  l'atlas  du  même,  pi.  ii  du 

le  curieux  travail  de  M.  Jubé  de  La  Perelle  :  ch.  XVU. 

Etudes  synoptiques  sur  la  chronologie ,  la  Bassins ,  bénitiers  de  fontaines ,  piscines , 

géographie ,   l'archéologie  de  Vhistoiré  de  lavabo ,  etc.  Voir  à  ces  divers  mots  et  à 

France,  i**  tableau  in-fol.  ;  Paris,  1844.  Gaillon,  Nuremberg,  Vasque^,  etc. 

Ji)  Celle  première  publicaiioD  n'a  pas  été  coniinaée  tic,  ArchUecture  militaire.  Voir  VAllas  dont  les  pian- 

najaoi  pas  été  encouragée,  on  en  trouve  6  à  7  livrai-  ches  sont  loin  de  répondre  au  mérite  du  texte.  On 

sont  avec  un  commencement  de  texte.  Voir  au  mot  dit  que  M.  de  Caumont  serait  dans  Pinlenlion  défaire 

TioTEs  de  plus  amples  détails  sur  celte  publication,  faire  d'autres  planches, 
et  ncore  le  Cours  Vaauiquitét  monumentales,  s*  par- 
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Bassins  d'aiguières,  vases.  Voir  à  ces  di-  dèles,inéine^oque,  ib.,  pi.  lixi,  n^'S.  Des 

vers  mois,  et  encore  à  Pat^mes  ,  Plats  ,  Sa-  femmes  attendent  leur  délivrance. 

cro-Catino.  —  Des  croisés  contre  les  infidèles.  Anciens 

vitraux  de  Péglise  Saint-Denis,  Mont&ucon, 

BASSUS  (JuNius).  —  Le  tombeau  qui  MonumenU  de  la  monarchie  française,  lA^ 

iporte  ce  nom  aux  catacombes,  est  célèbre  pi.  li,  lu,  liv. 

pour  la  beauté  de  ses  sculptures.  Aringhi,  L'atlas  de  VHUtoire  des  arU  en  France, 

Borna  sabterranea,  t.  I,  planche  de   la  par  Alex.  Lenoir,  pi.  xxiii,  n'en  donne  que 

p.  177.  Il  est  reproduit  par  M.  du  Somme-  deux.  Voir  aussi  à  Croisades. 

Tard  y  Album  des  arts,  pi.  ii  de  la  i"*  série.  Bataille  de  Rosebecquè;   miniature  du 

xv  siècle,  Monuments  de  la  monarchie  fran- 

BASTIONS.  —  Plusieurs  exemples  de  con-  çaise ,  par  Bernard  de  Montfaucon ,  t.  111, 

structions  de  ce  genre,  du  xiv*  au  xv*  siè-  pi.  xxi. 

de,  en  Italie,  d'Agincourt,  Architecture,  Autres  tirées  de  miniatures   de  mann- 

pl.  LUI,  n"  13,  14, 15, 16, 17.  scrits  français,  et  publiées  dans  V Album  des 

Voir  aussi  aux  mots  Forteresses,  Gha-  arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard, 

TEAUX  forts,  etc.  pi.  XIV  de    la  4' série;  pi.  xxxviii    de  la 

De  la  maison  des  Nassau.  Fues  originales  8»  série ,  tirée  du  manuscrit  des  Histoires  ro- 

des  principales  villes  de  l'Allemagne,  etc.,  maines. 

in-folio,    par  Lange  et  Rauch,   1^;  et  Toutes  les  batailles  gravées  dans  la  ^i«  d» 

61.   Lxxiv   de  VUnivers  pittoresque,  chez  Maximilien  d'Autriche.  Voir  ce  nom,  et 

idot,  frères,  Allemagne,  t.  Il,  dans  la  Collection  des  tapisseries  nationales 

Voir  tous  les  exemples  de  bastions  donnés  et  historiques,  par  A.  Jubinal. 

dans  le  Mémoire  de  M.  Alb.  Lenoir,  sur  Bataille  de  Poitiers  perdue  par  le  roi 

Tarchitecture  militaire,  Instructions  du  Co»  Jean,  miniature  des  chroniques  de  Froissard, 

mité  des  arts  et  monuments,  in-4%  Paris,  1843.  xiv*  siècle.  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

t.  I,  pi.  cix;  Montfaucon,  Afo/iofii.  de  lama- 

BATAILLES.  —  La  grande  bataille  des  narchie,  t.  II,  pi.  liv,  et  VAtlas  de  M.  Al. 

linges  rebçlles  contre  Dieu  et  ses  anges.  Lenoir,  ni.  xxxviii. 

Peinture  à  fresque  de  Spinello  Aretino,  de  Bataille  de  Patay,   où  figure  la  Pucelle 

1328  à  1400,  dans  Téglise  du  couvent  de  d'Orléans,  et  où  Chandos,  célèbre  cheva- 

San  Miniato ,  près  Florence.  Voir  les  des-  lier  anglais,  fut  tué.  Miniature   des  Chro- 

«riptions  de  ce  couvent,  avep  planches,  niques  de  Monstrelet,  publiée  par  M.  Sil- 

verbo  Miniato,  vestre,  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Paléogror 

Autre,  par  un  graveur  du  xiv  siècle,  dans  phie  universelle,  etc.,  t.  II,  pi.  xii.V.  le  texte 

le  Spéculum  humanœ  sahationis,  dont  le  ba-  par  MM.  Champollion. 

ron  de  Heinecken  donne  quelques  fac-«imi7e  Batailles  de  Gerisolles  et  de  Marignan, 

/dans  le  t.  I  de  son  ouvrage  :  Idée  d'une  col-  gagnées  par  François  I".  Sculpture  du  tom- 

lection  complète  d^estampes,  p,  m,  beau  de  ce  prince,  à  Péglisc  Saint-Denis. 

Grande  composition  du  même  sujet  par  Bas-relief  publié  par  M.  Im bard, dans  sa />««- 

Pierre- Paul  Rubens,  gravée  par  divers,  cription  du  tombeau  de  François  I^ y  elipsT 

Voir  son  œuvre.  M.  Lenoir,  Musée  des  monuments  français, 

-—  Des  Israélites  contre  les  peuples  étran-  t.  ID,  pi.  cm,  n*  448  du  Musée  et  p.  75. 

^rs.  Miniature d^un  manuscrit  du  VII' siècle,  Grande   bataille    de    Sampach,    gagnée 

iiu  Vatican,  d*Agincourt,  Peinture,  pl.xxvii,  en  1486  par  les  Suisses  sur  les  Allemands, 

n**  11, 13, 19.  On  y  voit  de  belles  armures  de  fer.  Pour  les 

Autre  du  xv*  siècle ,  ib. ,  planche  lxii  ,  détails  au  mot  Suisses. 

n°  6,  Giampini,  Fêtera  Mcfnumenta,  tome  I,  Batailles  navales.  Miniature  du  xir  siè- 

pl.  Lxiv.  cle  environ ,    Trésor  de  la   couronne  as 

Miniature  d'un  manuscrit  de  la  Genèse,  France,  t.  1,  pi.  ci. 

XI*  siècle  environ,  publiée  dans  VArcheolo^  Atlas  des  arts  en  France,  Alex.  lenoir; 

gia  britannica,  t.  XXIV,  pi.  lv.  in-folio,  pi.  xxxvii,  n*  1 ,  d'après  une  mi- 

Mémes  sujets  aux  Loges  du  Vatican,  com-  niature  du  grand  Froissard. 

poséespar  Raphaël.  Voir  son  œuvre.  Miniature  de  manuscrits  de  1545. -^r- 

Bataille  de  Constantin  contre  Maxence,  cAeo^o^fa  ftnfa/im'ca,  t.  xxiv,  pi.  l  et  cm. 

par  le  même.  Voir  Pœuvre  du  peintre.  Grande  composition  de  Jules   Romain, 

—  Des  Bulgares  contre  des  chevaliers,  mi-  gravée  par  le  Mantouan.  Voir  les  œuvres  du 

filatures  du  xir  au  xiii«  siècle,  d'Agincourt,  peintre  et  duçraveur. 

Peinture,  pi.  lxi,  n°  5.  Autre  d'après  une  miniature  du  xiii*  on 

— De  chevaliers  chrétiens  contre  les  inli-  xiv«  siècle.  On  y  remarque  un  abordage 
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au  moyen  d^on  crampon,  Angleterre  an-  de  ce  genre,  dont  plusieurs  sont  accompa- 

cienne,  de  Strutt;  in-4%  pi.   xxxi,  n"*  9.  gnés  de  planches.  Voir  aussi  Belgique. 
L'atlas  de  la  traduction   de  cet   ouvrage, 

par  Boulard,    mêmes  format  et  numéro;  BATEAUX.  —  Forme  du  x*  au  xi*  siècle, 

mais  la  copie  est  loin  de  Poriginal.  Beaunier  et  Rathier,  Recueil  de  costume$ 

Pour  la  conquête  de  la  Bretagne,  grande  français,  etc.;  in-folio,  t.  I,  pi.  cciv.  La 

et  petite,  voir  la  suite  des  Tapisseries  nor  forme  en  est  assez  gracieuse. 

îioMles  et  historiques,  publiée  par  A.  Jubi-  Un  bas-relief  de  Féglise  de  Décize,  dans 

nal,  surtout  celles  de  Berne,  pf.  IV.  le  Nivernais,  représente  un  bateau  dans 

lequel  est  couché  un  évéque  mort.  Cette 

6ATALHA.  —  Murphy^s  plans ,  eléva-  sculpture,  dont  la  date  nous  est  incon- 
tioDS,  sections,  and  views  of  the  an-  nue  (2),  est  publiée  dans  V Album  histo- 
cietUchurch  of  Batalha,  in  the  province  nyntf  du  iVïv«r/kii*,  cRez  Bussières,  libraire- 
ojT  A'f/ramo^bra ,  in  Portugal,  wHh  ils  éaileur,  à  Nevers  (  1838),  in-4%  p.  9. 
Mi(or2^  and  description  by  F.  Luis  de  Les  légendaires  donnent  le  nom  d^Are  ou 
Sousa,  and  an  Introductory  Discourse  on  Arégius  à  Tévêque  (3)  ;  et,  suivant  les  chro- 

Î[othic  Architecture ,  by  Murphy,  impérial  niqueurs  que  nous  avons  consultés ,  son 

olio,  iilastrated  by  â7  fine  copper^olates,  pontificat  remonterait  au  vi*  siècle  ;  mais  la 

engraved  bu  Lowry  (publishea  at  6/  6«),  sculpture  est  moins  ancienne. 

elegantly  hf,   bd,  morocco ,  gilt  top,  with  Une  frise  de  la  chapelle  du  roi  Edouard 

gtazed  paper  to  the  plates,  ^l  Ss,  le  Confesseur,  à  Péglise  de   Pabbaye    de 

"The  royal  monastery  of  Batalha  is  one  Westminster,  offre  quelques  sujets  de  per- 

of  the  most  celebrated  édifice^  in  Europe,  sonnages  portés    sur  des    bateaux.   Cette         ^ 

Itsbeautiful  arches  are  fretted  and  pinna-  frise,  dont  la  sculpture  date  du  xiv*  siècle, 

cied  and   crocketed  in  the  best  style  of  est  assez  bien  gravée  dans  Touvrage  inti- 

goihic  at  its  best  period,  and  the  graceful  tulé  :  V Angleterre  pittoresque,  par  le  baron 

arcbing  of  the  roof,  unsupported  by  consolé  Roujoux  et  Charles  Nodier,  v*  édition,  vol.  I, 

orcolumn,  is  unequalled.  Every  object  so  p.  421,  d*après  la  planche  donnée  plus  en 

pure  in  taste,  so  harmooiousincolour;  and  grand  dans  Touvra^c  de  John  Carter,  inti- 

the  Plantagenet  cast  of  the  whole  building  tulé  :  Spécimens  of  ancient  sculpture  and 

conveyed  home  to  my  bosom  a  feeling  so  painting,  in-folio,  t.  I,  pi.  li  à  lv. 

ioteresting,  so  çongenial,  that  I  could  hardly  Miniature  représentant  \q  plan  d'un  com- 

persaademysélftomoveaway.'* — Beckford.  bat   naval  ou  Tattaque  d'un  château  de 

mer.  On  y  voit  deux  navires  ou  bateaux 

BATAVIA  SACRA  (4).  —  Sive  res  gestœ  de  forme  singulière.  Dans  T^n^^eferrc  an- 

tirorum   apostolieorum   qui    ûdem   primi  ciennede  Strutt,    in-4**,  pi.  ii;  consulter 

intaerunt    in   duos  partes    aiçisa  ,    cum  aussi  la  tapisserie  de  Bayeux ,  et  aux  mots 

tms  œneis  industria  et  studio  T.  S.  F.  H.  S.  Barques,  Songe  de  Dagobert,  Navigation. 
T.  L.  P.  V.  T.  Imprimé  à  Bruxelles,  en  4 

vol.  in-folio,  ou  5  vol.  in-4°.  Curieux  ou-  BATELEURS.— Faisant  des  tours  de  passe- 

vrage  représentant  en  pied  les  figures  des  passe,  un  autre  faisant  danser  un  ours,  et 

saints  personnages  de  la  Belgique.  Tou*  quelques  autres  amusements  de  ce  genre, 

tes  ces  planches  sont  généralement  bien  — Gravures  en  bois  du  xv*  ou  xvi*  siècle^ 

gravées.  dont  le  docteur  Dibdin  donne  un  fac^simiU 

Batavia  illustrata,  seu  de  Batavia  insula,  dans  le  i*'  volume  de  son  Bibliographical 

Hollandia,  Zelandia,  Frisia,  etc.  ;4  vol.  Decameron,p,  cxcviii  de  Tlntroduction. 

in-4',  par  P.  Schriverius.  Lugdun.-Batav.,  Voir  aussi  Jectx,  Monuments,  Théâtres, etc. 
Eizevir,  avec  planches  et  portraits. 

Alhenœ  Batw^iœ,  swe  de  urbe  Leidensi  BATELIERS  et  BATELIÈRES.  —  Minia-. 

[\£sde)etacaden^aviror,clarissim.y\yoy.  tureduxiii*  ou  xiv  siècle.  Strutt,  Angle- 

in-4".  Lugd.-Batav.,  orné  de  figures,  sans  terre  ancienne,  in-4*',  pi.  xxxii,  ou  dans, 

nom  d^auteur.  Lenglet  du  Fresnoy,  dans  sa  Patlas  de  la  traduction  française  de  ce  livre, 

Méthode  pour  étudier  P histoire  ^  U  III,  par  Boulard.   I^  copie  est  bien  loin  de^ 

p.  4^,  427,  donne  une  liste  des  ouvrages  roriginal,  qu'il  faut  voir. 

(1)  Nous  avons  déjà  dit  plusiears  fois  que  nous  dans  un  bateau  avec  des  croix  et  des  cierges,- et  lîTrâ- 

ooDoions  des  indications  latines,  grecques,  etc.,  pour  ainsi  au  courant  du  fleuve  ;  le  bateau  remontant  toui 

coD8erver  les  anciens  documents,  écrits,  etc.,  con-  seul  contre  le  courant,  de  P^evers  à  Décize,  s'arrôtA 

Mcréj».  devant  celte  dernière  ville  où  le  corps  fut  reçu  par  I» 

(2]  Cependant  la  forme  de  la  mitre  pourrait  peut-  clergé  à  la  vue  de  tout  un  peuple,  uui,  frappé  de  cett» 

Mreaideràflxer  l'époque  de  la  sculpture.  translation  miraculeuse,    suivait  le   saint  corps  ci^ 

il)  Le  corps  de  l'évéque,.  dit  la  légende,' fut  déposé  cbantaul  des  psaumes  et  portant  des  cierges  aUumé&< 
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Voir  aussi  Tintéressante  légende  de  Saint-  B&lon  du  graud   maître  de  Tordre  de 

Julien,  qui  s'est  fait  batelier  par  charité,  au  Saint-Jean-de-Jérusalem  ,  surmonté  d'un 

mot  Julien  l'Aumônier.  disque  crucifère,  Monasticam  anglicanum, 

AVillemin  ,  Monuments  français,  plan-  t.   Vil,   planches  de  costumes  de   divers 

che  ccxLvii ,  a  donné  quelques  costumes  ordres,  non  numérotées, 

de  cette  profession  vers  lexvi*  siècle,  co-  Bâton  cantoral    ou   de  grand  chantre, 

pies  d'après  un  vitrail  de  l'église  de  Pont-  gravé  dans  V Histoire  de  la  Sainte- Chapelle, 

de-1'Archc  de  la  France  monumentale,  par  par  Morand  ;  1  vol.  in-i**,  pi.  xt i ,  p.    57. 

A.  Hugo,  t.  IV,  pi.  l;  Paris,  chez  Delloyc.  Ce  bâton  représente  un  buste  de  l'empe- 

Les  descriptions  de  Venise  sont  ordioai-  reur  Valentinien  III,  tetiant  une  couronne 

rement  accompagnées  de  vues  de  la  mer  d'épines ,  de  l'autre    une  crorx  grecque, 

avec  des  gondoles  conduites  par  des  bâte-  Voir  aussi  Banduri,  iVami^.  imper.,  in-folio, 

liers  dont  le  costuma  est  assez  recherché.  2*  partie,  p.  505,  n"*  1. 

Voir  Gondoliers  et  Venise.  Celui   cle   Guillaume    de  Chesy,  grand 

chantre  de  l'église  de  Mortam,  mort   en 

BATHILDE  (Sainte).— Voir  Bandour.  4309.  W\\\tmm^  Monuments  français,  t.  [, 

pi.  cxviii ,  et  le  texte  de  M.  Pottier  sur  cette 

BATONS  {\)  d'évéaues,  d'abbés,  de  chan-  planche.  — Celui  d'un  prévôt,  voir  ce  mot. 

très  et  de  diverses  aignités  ecclésiastiques,  Bâtons   de   confréries ,    surmontés    de 

civiles  ou  militaires.  —  Une  des  plus  an-  niches   de    saints.   Musée   de  l'hôtel    de 

ciennes  formes  que  nous  ayons  rencontrée,  Cluny,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  du 

est  le  bâton  pontifical  donné  au  pape  Géiase,  Sommerard,  pi.  v,  chapitre  II  {2). 

et  qui  ressemble  à  un  sceptre.  On  le  trouve  Bâton  de   pèlerin  avec  le  bourdon,  est 

représenté  dans  une  peinture  du  v*  ou  vi*  donné  ordinairement  à  saint  Alexis,  saint 

siècle,  publiée  dans  divers  ouvrages,  dont  Jacques,  saint  Roch.   Voir  ces  noms  et  la 

les  principaux  sont  :  Une  Fie  du  pape  Gé-  pi.  cclxxv  du  2*  vol.  des  Monuments  inédits 

lase  II,  par  le  cardinal  Cajetan  ;  hds  Acta  de  Willemin,  et  au  mot  Pèlerins. 

sanctorum  des  BoUandistes,  mois  de  mai,  Fosbroke,  dans  son  ouvrage  f?uryclo/>fdia 

t.  [,  ou  vol.  supplémentaire  Intitulé:  Fro^  of  antiguities ;  in-S*",  t.*  H,  planche  de  la 

pylœum,  p.  90  et  208.  paee   804  ,    donjne    plusieurs    figures   de 

Dans   VHierolexicon  de  Macri,  au  mot  pèlerins  avec  leurs  bâtons  de  voyage. 

Baculus.  '  Bâton  de  la  Mère-Folle.  Singulier  monu- 

Dans  l'ouvrage  de  Muratori,  Rerum  italir  ment  de  folie,  de  1482,  Mémoire  sur  la  con- 

car.  scriptores,  t.  U,  p.  360.  frérie  dite  de  la  Mêre-Folle,  par  du  Til- 

Celui  de  l'évéque  Aosalon  Hulde,  vers  le*  let,  in-4%  1751,  pi.  iv. 

xni*  siècle,  publié  par  Jean  Oligerus,  dans  Bâton    péri,    terme   de  blason.    On  le 

le  Musœum   régis  Norvegiœ   et  Vaniœ ,  trouve  servant  de  brisure  dans  l'écu  de 

1  vol.  in-folio,  pi.  xiii.  France  (Bourbon),  jusqu'à    la    mort   de 

Ceux  de  deux  abbés  d'une  époque  incer-  Henri  IH.  Voir  les  armonaux  de  France  (5). 

taine,  mais  qui  accuse  le  xii'  ou  xiir  siècle.  Bâtons  noueux,  meuble  d'armoiries.  Èrh 

L'un  des  deux  est  surmonté  d'une  petite  cydop,  m^(Aod.,  in-4''  (Blason),  pi.  vin, 

figure  foulant  un  dragon  sous  ses  pieds,  fie.  401.  On  voit  deux  bâtons  de  ce  genre 

Actasanctor.  des  BoUandistes,  mois  de  sep-  placés  en  sautoir  dans  le  collier  de  l'ordre 

lembre,  t.  II,  p.  725.  de  la  Toison  d'or  et  dans  les  étendards  de 

Celui  d'un  evéque  de  Dijon,  au  portail  de  Bourgogne  (4). 
la  cathédrale.  Voir  la  planche  de  ce  portail 

dans  V Histoire  générale  de  Bourgogne^  par  BATTEUR  D'OR  à  son  atelier.  Voir  le  livre 

dom  Plancher  et  au  root  Bénigne  et  Dijon,  intitulé  :  Fanoplia,  de  artibus  illiberali- 

Bâton  de  confrérie  au  xvi*  siècle.  Album  bus,  etc.,  par  Schopperus,  les  planches  par 

des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Som-  Jost.4mman;  1  vol.  in-12,  trè&-rechercné , 

merard,  pi.  xxxiii  de  la  i"  série.  On  y  voit  pi.  xxxi,  Intitulé  :  Bractearius, 
sculptée  une  fuite  en  Egypte. 

Deux  autres   bâtons   des   confréries  de  BATTEURS  EN  GRANGE  représentés  dans 

Saint-Michel  et  de  Saint-Nicolas,  ib,  un  des  médaillons  du  zodiaque ,  exécuté  en 

(0  Sur  l'usage  et  l'origine  du  bAtoo  pasloral,  voir  thodiqne,  édition  in-4*,  verbo   Bâton  péri,  H.  da 

Du  Gange  au  mot  Baculus.  Dissertaiio  hisiorlca  an  Sommerard,  Hôtel  de  Cluny, p.  st. 

romanus  ponlifex  baculo  paslorali  utatur,  in-4*,  à  (4)  M  de  Barante,  Hinioire  des  ducs  de  Bourffogtu, 

Rome.  Jean  Molanus,  in-4%  p.  549  et  suiv.  t.  H.  p.  389,  parle  du  bAlon  noueux  et  du  rabot  des 

i2)  Ki  \eipj.te  iurV  nôiel  ae  Cluny,  par  le  mémc«  étendards  du  duc  d'Orléans  pour  abattre  les  noeuds  du 

p.  49  et  50,  une  brochure  in-8*;  Paris.  bâlon  de  son  rirai. 

(3)  Et  le  Dictionnaire  du  blason.  Encyclopédie  mé- 
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roosaioue  aa  xir  siècle,  et  qui  existait  au^  ccxxxit  ,  donne  diverses  représentations  de 

foisàl  église  de  Saint-Denis  avant  sa  dévas-  baudriers. 

utioD.  M.  Lenoir  l^a  fait  graver  dans  son  Bonnart,  Costumes  du  moyen  âge,  plan- 
Atlas  des  arts  au  moyen  âge  en  France,  ches  xxx,  xlvi  du  t.  I",  et  celles  iv,  ix, 
pi.  ixi.  Ce  médaillon  porte  le  titre  de  xl,  lxxxiii  du  t.  JI. 
Aaauitas  (août  ).  Voir  aussi  toutes  les-collectîons  de  sceaux, 
Un  chapiteau  provenant  de  Péglise  de  de  tombeaux  représentant  des  chevaliers, 
MoDtivilliers,  représente  des  hommes  te-  et  surtout  les  planches  du  Sepulehral  ejjî^ 
MDtdes  fléaux.  Il  se  pourrait  que  ces  figu-  gies  monuments  of  Great  Britain,  en  5  vol. 
res  fussent  celles  de  batteurs  en  grange,  in-folio  ou  in-4''.  Magnifique  ouvrage  pu- 
mais  la  sculpture  est  trop  mutilée  pour  blié  à  Londres  en  1786,  par  Gough  ;  celui 
pouvoir  rassurer.  Fovages  Pittoresques  en  publié  par  Stothard,  1  vol.  in-i*",  intitulé  : 
fronce,  par  Taylor  et  deCaîlleux,Aorman-  Monumental  effigies  of  the  Great  Bri- 
d/e,  pi.  Lxiii.  tain;  Londres.    Voir  surtout    les  pi.   lv, 

LXI,   LXIV,   LXIX,   LXX,   LXXI ,    LXXII,   LXXV , 

BATTEURS  DE  LAINE.  Sceau  de  cette  cor-  lxxvii  ,  lxxx  ,   lxxxv  ,  xciv ,  cxi ,  cxxix , 

ponilion  à  Bruges  (xiv  siècle),  Trésor  de  cxxx.  Elles  sont  toutes  tirées  en  couleurs 

Mmismatique  (Sceaux  des   communes  ) ,  et  d*une  exécution  qui  ne  laisse  rien  à  dési- 

pl.  IX,  n^^ll.  rer,  chaque  détail  d'ornement,  de  brode- 

Yoir  aussi  Marchands  DE  LAINE.  rie,  ciselure,    etc.,   étant  reproduit    en 

grand. 

BAUDOUIN,  I"du  nom.— Voir  les  mé- 
dailles et  sceaux  des  princes  français ,  pu-  BAVARIA    SANCTA.  —  Magnifique    ou- 
bliés dans  le  TVi^^or  d«  2a  itamt>ma<i(^a«,  et  yrage  dans  lequel  on  trouve  supérieure- 
roavrage  de  M.  Lel^el  sur  les  Monnaies  ment  gravés  tous  les  saints,  les  évéques, 
des  croisades.  les  martyrs,  les    pénitents,    les   femmes 

Baudouin,  W  du  nom.  Empereur  fran-  saintes,  célèbres  par  leurs  vertus,  dans  la 

çais  de  Constantinople  (xii*  siècle).  Sceau  Bavière,  depuis  rorigine  du  christianisme 

de  ce  prince.   Style  du  Bas-Empire,  nis-  jusqu^au  xvi*  siècle  ;  3  volumes  in-folio , 

toire  de  la  Sainte^Chapelle  de  Parié ,  par  publiés  par  le  révér.  père  Malb.  Ruderus  ; 

Morand,  1  vol.  in-4%  p.  68.  Baudouin  y  Ingolstad t,  1581; et  encore  161 5, 16^4.  L'édi- 

e$t  repr^n té  à  cheval,  et  au  revers  assis  tion   de    1615  est   très -belle    pour    les 

sur  son  trône.  Les  monnaies  publiées  par  épreuves. 

Dq  Cange  (  Familiœ  byzantinœ) ,  in-folio.  Salaria  pia.  Cette  suite,  également  cu<* 

p.  216;  et  rouvrage  de  M.  Lelewel  intitulé  :  rieuse,  fait  ordinairement  suite  à  Touvrage 

Monnaies  du   moyen  âge,  etc.  ;   et  encore  ci-dessus  et  comme  une  deuxième  partie, 

Mélanges  de   littérature  et  d'histoire ^  pàT ^  ne  formant  qu'un  seul  volume.  L'ouvrage 

Marchant;  1  vol.  in-8%  Monnaies  des  pnnces  entier  renferme  environ  200  planches  gra- 

crois^.  Voir  aussi  Tatlas  des  premières  édi-  vées  par  les  Sadelers  ou  autres   de  cette 

ditions  de   V Histoire  des  croisades,  par  école,  d'après  les  dessins  de  Matbias  Ka- 

Michaud.  f^  médaille  donnée  par  Du  Canee  ger.  Il  en  existe  une  édition  sous  la  date 

a  cela  de  remarquable  que  le  cheval  du  de  1704,  dont  les  épreuves  sont  retouchées 

prince  porte    des  genouillères   très -bien  d'une  manière    maladroite;   les  planches 

marquées.  sont  généralement  gâtées. 

Baudoin  V,   comte    de    Flandre.    Belle 

ligure   en  pied  ,    armée   de    toutes   piè-  BAVEROLÎ^.  —  Pièce  d'étoffe  attachée  à 

ces.  Flandria   iUustrata ,    de    Sanderus,  la  trompette  de  guerre  et  formant  une  espèce 

^  vol.  in-folio^  planche  de  la  page  33  du  de  guiaon.  Willemin ,  Monuments  français  » 

lome  I.  t.  II ,  pi.  CLXxiii;  et  le  texte  de  M.  Polder 

Voir    aussi     la   belle    collection    des  au  sujet  de  cette  planche, 
sceanx  des  comtes  de   Flandre ,  publiée  Voir  au  mot  Trompettes. 
par  Wrée,  inr^olio,  éditions  latine  et  fran- 
çaise. BAVETTE.  —  Ornement  d'un  costume  de 

Et  au  mot  Forestiers  (Grands).  cérémonie.  On  en  trouve  un  exemple  dans 

une|miniature  représentant  le  roi  Charles  VII. 

BAUDRIERS  (1).  —  Willemin ,  t.  I ,  des  Willemin ,  Monuments  français,  t.  II,  pi.  xvi 

Monuments  franc,  inéd.,  pl.  xxiii,  cxlvii  ,  et  p.  9  du  texte. 

(n  OntroQTedansIes*  vol.det  Jf^ofrrt  de  l'Académie  des  inscriptions,  p.  353,  uncdissertatioD  lurdct 
baadrien  dorés  et  constellés. 


BAV 


—  U2  — 


BAY 


BAVIÈRE  (i].  — •  Les  monuments  de  ce  collection  topographique  do  Cabinet  des 

pays  sont  publiés  dans  divers  ouvrages,  estampes,  à  Paris, 

dont  les  principaux  sont  :  Vue  intérieure  de  cette  église,  PrîAci- 

Topographia  Bavariœ,  avec  des  figures  pales  églises  de  V Europe,  par  Gœtgebuer 

de  Math.  Merian  ,  in-folio,  Francfort;  en  et  £ckerlin ;  Milan ,  chez  A.  de  Romanis, 
allemand  par  Zeiler  (Marlin). 

JReprœsentationes  et  imagines  principnm  BAYARD.  —  Statue  du  célèbre  chevalier 

Bavariœ,  où  Ton  trouve  les  princes  et  sei-  sans  Peur  et  sans  Reproche  couché  snr  son 

cneurs  de  Bavière  figurés  en  pied,  avec  tombeau ,  à  Téglise  Saint-Denis.  ZTtf/oire  dtf 

leurs  armures,  insignes,  aro^oiries,  etc.  Vabbaye  de  Saint-Denis,  par  D.  FéÛbieDf 

Bel  ouvrage  de  WolfangKilian;  les  planches  planche  de  la   page  555;   lettre  D  et  la 

sont  de  Sprener  et  de  quelques  autres  bons  page  557  du  texte, 

graveurs  du  xvi*  siècle.  Le  texte  est  en  aile-  Dans   les   œuvres   de  Thomas  de  Leu 

mand,  1  vol.  in-folio,  Augusta-Vindeli-  (xy<' siècle  ),  il  existe  un  portrait  de  Bayard 

corum.  très-bien  gravé.  Voir  l'œuvre  qui  apparlienl 

Le  Chronîcon  salisbargense ,  in-i^"  avec  au  Cabinet  des  estampes,  à  Pans,  t.  I, 

Ogures ,  par  Jean-Baptiste  Mayern ,  texte  folio  125 ,  et  dans  toutes  les  grandes  collec- 

allcmand.  tiens. 

Chronicon  schirense  ou  Annales  schi-  Voir  aussi ,  au  même  Cabinet ,  la  coUec- 

renses ,  e  sœculo  xiii''  cam  addit.  Stephan.  tion   générale  des  portraits  des  hommes 

et  Jos.  Avantino,  etc.,  in-4<*;  Argenlina,  cum  célèbres  ;  dans  la  grande  collection  de  Fevret 

jignris,  1716.  Ouvrage  estimé.  de  Fontelle  la  France  en  estantes yapfSTie- 

Le  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  possède  nant  au  même  Cabinet  ;  règne  de  Charles  VII 
un  grand  dessin  sur  vélin  et  colorie  repré-  et  Louis  XII.  Très-belle  figure  en  pied ,  con- 
sentant les  princes,  seigneurs,  ducs,  etc.,  verte  de  son  armure,  planche  in-iblio,  Por^ 
de  ce  pays,  depuis  Bavarus  et  Noris-Reçens-  traits  des  hommes  illustres  français,  publiés 
)urg ,  fondateurs  de  la  maison  de  Bavière ,  par  Wulson  de  la  Colombière,  d'après  les 
;  usquli  Sigismond.  Il  est  cité  dans  le  cata-  peintures  de  la  galerie  du  Palais-Cardinal; 
ogue  du  Cabinet,  par  M.  Duchcsne  aîné ,  Paris,  1650.  Voir  h  la  fm  du  volume  la  liste 
sous  les  n*"'  564  et  365 ,  édition  1837,  et  sous  des  planches.  Cette  planche  est  également 
le  n"*  206  de  l'édition  de  1823.  Ce  monument,  gravée  in-12 ,  mais  moins  bien, 
exécuté  dans  le  xv*  siècle ,  a  environ  dix  ou 
douze  pieds  de  long  et  est  encadré  (2).  BAYEUX  (3).  —  La  cathédrale  de  cette 

Saints  personnages  de  la  Bavière.  Voir  ville,  dédiée  a  saint  André,  reconstruite 

Ba VARIA  piA  ET  SAMCTA,  citéc  plus  haut.  vors  1205  (seule  époque  que  Ton  puisse  citer 

comme  certaine  pour  ce  qui  existe  des  ao- 

BAVON  (Saint).  —Très-belle  église,  ca-  ciennes  constructions).  Monuments  de  la 

thédrale  de  la  ville  de  Gand;  architecture  France,  par  Alexandre  de  La  Borde,  t.  H, 

du  XIV*  siècle  environ.  On  en  trouve  une  vue  pi.  clvii  ,  clviii.  Développement  du  portail, 

dans  la  Flandria  illastrata  de  Sanderus ,  Moyen  âge  monumental,  xii*  et  xv*  siècles, 

t.  I,  p.  239.  Vue  intérieure  de  cette  éclise,  pL  xci;  vue  intérieure,  pi.  cxlvi. 

lilhographiée  par  Devasme  d'après  le  ta-  Voir    aussi  la  grande    Topographie  de 

bleau  de  P. -F.  de  Noter,  et  publiée  dans  France,  réunie  au  Cabinet  des  estampes  de 

les  Annales  du  salon  de  Gand,  1  vol.  in-8%  Paris  par  départements.  Voir  Calvados, 

p.  108;  à  Gand.  Sous  cette  église  est  une  Détails  des  arcades  de  la  nef  intérieare , 

belle  crypte,  qui  date  de  1228,ornéede  ^iWernln^  Monuments  français  y  L\,  plu, 

quinze  chapelles  et  de  plusieurs  sépultu-  et  le  texte  de  M.  Pottier.  On  y  voit  Texempie 

res.  On  y  remarque  le  tombeau  de  Mar-  de  remploi  de  colonnes  jumelles  servant  de 

guérite  de  Ghistelle,  monument  de  1431 ,  support  aux  grands  cintres  et  en  avant  des 

dont  les  sculptures  sont  généralement  admi-  pieds-droits, 

rées.  Bas-reliefs  des  angles  inférieurs  des  ar- 

Voir  la  Topographie  de  Gand,  dans  la  cades,  publiés  par  Làmben ^  Mémoires  de 


(i)  Lcnglet  da  Fresnoy,  dans  sa  Méthode  pour  étU' 
dier  l'hisioire,  1. 111,  p.  294,  donne  It  lislc  des  ouvra- 
ges desUnés  à  faire  connaître  l'histoire  de  Bavière,  et 
plusieurs  sont  enrichis  de  planches. 

(3)  Depuis  quelque  temps  oc  curieux  dessin  a  passé 
du  Cabinet  des  estampes,  où  il  flgurait  si  bien,  dans 
fine  grande  pièce  servant  d'entrée  à  la  bU)liothéque, 
où  il  est  comme  perdu. 

(3)  An£icnne  basse  Normandie.  Voir  Bayei'x,  17/*- 


toire  sommaire  de  celte  ville,  in- 12  ;  Delaunoy,  BoWflJ 
et  ses  environs,  ins'  ;  Pluquet,  Pour,  Surville  ei 

aupiques  autres  indiqués  dans  le  Catalogue  n*3de 
[.  Dumoulin,  A  Paris,  librairie  dépariementale;  Lcn- 
Rict  du  Fresnoy  ,  Néihode  pour  étudier  rimioire . 
t.  IV,  p.  202,  est  aussi  h  consulter.  Celle  ville  csl  en- 
core célèbre  par  sa  belle  tapisserie  dite  de  la  reioe 
Mathildc.  V.  Tapisseries. 
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la  société  des  antiquaires  de  Normandie ,  celui  de  Texier  dans  TAsie  Mineure  :  tous^ 

volume  de  Tann^  1857.  Ces  bas-reliefs  re-  ouvrages  avec  planches. 

Çréseatent  des  sujets  de  TAneien  Testament. 

bir  V Atlas,  BAZAS.  —  Cathédrale  de  cette  ville.  Mo- 

Bas-reliefs  et  clef  de  voûte  de  la  cathé-  nument  des  xii*  et  xiir  siècles.  Voir  les  Col- 

drale,  Moyen  âge  monumental ,  pi.  cxxxii.  Icctions  topographiques  que  nous  citons  aux 

M.  de  Caumont,  Cours  d'architecture  relh  mots  Topograpoie  et  France. 
§ieëse,  4'  partie ,  p.  310,  cite  les  tours  de  Sculpture  du  tympan  de  cette  église,  re- 
cette éslise  comme  trèsHremarquables.  Par-  présentant  la  mort  et  la  glorification  de  la 
tie  de  rentablement  de  la  net,  Willemin,  sainte  Vierge,  dessinée  et  lithographiée  par 
1 1,  pi.  m  y  Monuments  inédits,  etc.  P.  Lacour,  et  publiée  dans  le  journal  la 

Sceau   de    Tévéque   de   Bayeux,   Odon  ^/ro/ufe;  à  Bordeaux ,  1825. 

(m* siècle),  comte  de  Kent;  il  est  monté  Console  bastillée.  Même  monument.  Ib, 

sur  un  cheval  de  bataille  et  armé  de  toutes  Figure  allégorique  de  l'église  Saint-Pierre 

pièces,  excepté  la  tète  qui  est  nue.  de  Rome  dans  les  mêmes  sculptures.  Jb, 

jéntiquités  analo^normandes ,  par  Duca-  Suite  de  dix  sculptures  aamirables  re- 

rel,traduction(ierËcbaudéd'Anisy,  1  vol.  présentant  Tbistoire  d'Adam  et  Eve,  de 

in-é*,  planche  de  la  page  xxij  de  Tlntroduo-  Caîn   et  d'Abei ,  provenant  de  la  même 

lion ,  n"*  7.  éslise  ;  elles  sont  publiée^  à  la  lin  du  2«  vol. 

d  un  ouvrage  intitulé  :  Eloïm  ou  les  dieux 

BA YONNE  (1).  —  Sceau  de  la  commune  de  Moïse,  par  P.  Lacour,  professeur  de  des- 

de  ce  nom  au  xiir  siècle ,  Trésor  de  numiS'  sin  ;  Bordeaux ,  1859. 
matique  et  de  glyptique,  1  vol.  in-folio  inti- 

lolé  :  Sceaux  des  communes,  etc.,  pi.  xx,  BAZOCHE  (2). — Sceau  de  cette  compagnie* 

r^;  et  dans  r^/hiver^p/^/orf^gne  des  frères  ou  confrérie  et  portant  la  date  de  1545.  On 

Didot,  France ,  pi.   ccxxvii.  On  y  voit  un  y  voit  un  roi  de  la  bazoche  (  Anthonius  pri- 

lion  couronné  et  une  ville  fortifiée.  mus  Burgondie  iuuentutis  et  bazochie  rex 

Pour  les  monuments  de  cette  ville,  voir  optimus),  assis,  tenant  un  sceptre  h  fleur  de 

la  grande  Topographie  de  France  au  Cabi-  hs.  Sur  cette  pièce  dont  Torigmal  appartient 

net  des  estampes,  à  Paris,  en   plus   de  au  Musée  de  Besançon,  voir  les  dissertations 

250  volumes    in-folio.   Département    des  de  MM.  Coste,  Millin,  Baudot ,  Girault  et 

Basus-Py rénées,  Pouyard  sur  ce  sceau  remarquable ,  dans  le 

Magasin  encyclopédique,  années  1808   et 

BAZ.\BS.  —  D'Alexandrie.  Voir  les  di-  1809  (5).  Nous  ignorons  s'il  en  existe  quel- 
vers  ouvrages  publiés  sur  les  monuments  de  que  gravure.  M.  Bigollot  d'Amiens  le  cite 
cette  ville  ,  et  surtout  le  grand  ouvrage  aussi  dans  son  ouvrage  sur  les  A/o/ina/e«  df« 
de  la  commission  d'Egypte,  article  Alexam-  évéaues  des  Faux,  in-8°,  p.  211.  Le  sceau  de 
DiiE.  la  bazoche  a  été  moulé;  il  en  existe  des 

Celui  d'Athènes  moderne,  ^(/(udaroj/a^tf  épreuves    dans    divers  cabinets    de  cu- 

en  Orient  du  comte  de  Forbin,  pi.  m,  par  neux  (4). 
Hipp.  Lecomte. 

Celui  de  Saint-Jean-d'Acre.  Même  ouvrage,  BÉATIFICATION    DES    SAINTS   (5).  — 

en  1817  et  1818.  PI.  ii ,  par  Fragonard  ;  et  Quelques  médailles  de  papes  nous  offrent  c& 

àsmlaSvrie  illustrée,  par  Barlelt  et  Carnes;  genre  de  cérémonie,  savoir  :  une  médaille 

iParis,  chez  Ficher,  in-4''. L'atlas  du /^oya^0  du  pape  Grégoire  XV,  iYamiamaïa  po/i(i^- 

à  Constantinople  et  autres  pays,  du  mare-  cum  (1622) ,  publiée  par  le  P.  Duniolinet, 

chai  duc  de  Raguse,  oflFre  une  ou  deux  vues  1  vol.  in-folio,  planche  n°  7. 

intérieures  de  bazars;  chez  Abel  Ledoux ,  Autre  du  pape  Paul  V,  ib.,  pi.  xxvii!,n*'*^ 

^iteur,  à  Paris.  et  12.  Ce  dernier  représente  la  canonisation 

Voir  aussi  les  ouvrages  sur  l'Espagne  ;  de  saint  Charles  Borromée.  —  D'Alexandre 

celui  de  M.  Léon  de  Laborde  en  Orient;  Vil,  pi.  xxxiu ,  n"*  â6 ,  même  ouvrage. 


(0  Poar  l'Iiistorique  de  celle  ville,  voIrMasseln, 
«wi  kigtcr.  sur  Bayotm^,  l  vol.  iD>ft%et  dans  la  Jtfd» 
ihode  pour  étudier  l'histoire,  de  Lenglei  du  Fresnoy, 
L IV,  p.  232.  édition  in-4*. 

.'3)  Basoche  ou  Bazoche.  Lachenaic  des  Boi»,  Die- 
iUtmalre  des  mœurs  el  usages  des  Français,  entre 
<uns  des  détails  assez  étendus  sur  celte  institution. 

Soi  date  de  l'an  I203  ;  il  ne  dit  rien  du  sceau  ci-dessus, 
ne  parle  que  des  armoiries,  dont  du  reste  il  ne  donne 
«oeioe  description. 


(3)  Voir  tes  tables  de  cette  collection  par  Sajou  en 
4vol.ln-8*. 

(4)  L'auteur  de  ce  Dictionnaire  en  possède  une 
épreuve  destinée  comme  le  reste  de  sa  collection  au 
Musée  de  Cluny,  h  Paris. 

(b)  Sur  celle  matière,  voir  Angélus  nocca ,  de 
Canonisatione  sanctorum,  dans  »es  cpuvres.  Fahricius,. 
Bibtiothecaaniiquaria,'m-i*fp.  368,  375,  377,  et  tou& 
les  auteurs  qui  y  sont  cités,  tant  pour  l'Kglisc  latine 
que  grecque. 
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Médailles  da  pape  Clément  IX,  n*"  10,  maniqué   par   Faons  de  Saint -Vincent, 

représentant  la  canonisation  de  saint  Pierre  Voir  fa  pi.  xli  ,  A  lias  de$  voyages  dan$  le 

d^Alcantaraetde  sainte  Madelaine  de^  Pazzi  ;  midi  de  la  France.  Millin  en  clonne  Texpli- 

canonisation  de  sainte  Thérèse.  Composi-  cation,  p.  288, 2*  vol,  de  son  ouvrage.  Gui- 

tion  de  C.  Dossi,  w*  siècle,  gravures  de  chenon  ,  dans  son  Histoire  généalogique  de 

Ph.  Kilian.  On  y  voit  les  fondateurs  de  la  maison  de  Savoye ,  t.  1 ,  planche  de  U 

PÉglise.  p.  264,  donne  un  autre  tomoean  existant 

Voir  aussi  les  planches  du  Pontificale  ro-  autrefois  au  château  de  cette  famille.  II  était 

mannm,  édit.  de  Rome  et  de  Paris ,  titre  de  entouré  de  vingt-deux  statues  de  seigneurs 

Beatificatione.  avec  leurs  armoiries.  Ce  magnifique  menu- 

Cérémonie  de  la  béatification  d^un  saint,  ment,  dont  il  ne  reste  plus  que  la  eravure 

à  Rome.  Médailles  du  pape  Paul  V  et  d'Ur-  en  question ,  a  été  détruit  au  xri*  siècle, 
bain  VIH.  Bonanni,  Dumolinet,  Namiêma- 

tique  des  papes;  Trésor  de  la  namisma-       BÉATRIX  D^EST,  femme   de   Louis  le 

tiqae:  Médailles  et  monnaies  des  papes,  More.  Curieux  costume  du  xiv«  siècle.  Elle 

Voir  la  table  des  planches.  est  coiffée  de  longues  tresses  de  cheveux 

nattés  qui  lui  descendent  jusqu^aux  talons. 

BÉATRICE.  —  La  bien^aimée  du  Dante ,  Bonnart ,  Becaeil  de  costumes ,  in-4%  t.  H , 

représentée  dans  les  diverses  éditions  de  ce  P'«  ^^* 

{>oét8  avec  planches  gravées,  et  surtout  dans       ^^/^^^^       «^»««^,^»,  #r, 
e  tableau  ^e  Raphaël ,  intitulé  :  la  Philo-       BÉATRIX  oo  BÉATRICE  (  Sainte)  ,  mar- 

sophie.  Elle  est  vêtue  d'une  tunique  rouge ,  ^1^^}  Borne.  Collection  des  saints  au  Cabi- 

d'un  manteau  vert  et  d'un  voile  blanc,  et  jel  des  estampes  de  Pans,  série  des fenamw, 

représente  ainsi  la  science  dont  le  peintre  *?  vol.  inHfolio ,  classée  par  ordre  alphabet 

donne  le  Ubleau  allégorique.  ^<ïu«  "«s  no»»»- 

1>1^Aa^Iv   JM?  DAiTDDAiM         C-  ^  A         BÉATRIX  DE  PROVENCE,   femme  de 
BÉATRIX  DE  I^™BON    --  Sut^    de    ^^^^^^  ^,^„j^„   ^^j  ^^  Sj^,^'  Représentée 

^tte  princesse  au  co"y„«"^^„^.  Jacobins  de  3„,  ^^  ^^^^^^  j^^,  p^^^j  ^^  ^^^  Son 

Pans ,  xr  siècle    Mi  Un ,  Antiquités  natio^  tombeau  est  un  monument  très  -  compliqué 

nales    t.  IV,  n^  39,  pi.  vu.  Lenoir  1  a  aussi  ^u  xv  siècle.  On  y  voit  plusieurs  bafhreliéfe, 

Pr"w^'^5  et  mieux   que  Millin   dans    son  l'un  de  la  résurrection  des  morts,  les  autres^ 

Atlasdes  arts  en  France,  in-folio  pi.  xxxi.  ^^  ^          .^^i^    ^^^  ^^^but^  distincte^ 

-  Son  mausolée  aux  Cordeliers  de  Cham-  ^iTée  par  Millin ,  Atlas  da  voyage  deuil 

paigre ,  près  Sauvigny ,  xiv  siècle  ,  ancien  \^  ^.^,.  ^^  ^^   j^o   p,.  ^,^.  _i;„ 

feourbonnais,  in-folio,  planche  du  chapitre  jes  petits  côtés  représente  lis  trois  fibde 

de  tnampaigre.  ^H^  princesse.   Pour  l'explicaUon ,  voir 

,  ^  t.  II ,  p.  292  dudit  ouvrage. 

BÉATRIX  DE  BOURGOGNE ,  femme  de  *^ 

Robert  de  Clermont,  6'  fils  de  saint  Louis.  BEATUS  (Saiwt),  moine,  vu"  siècle,  coU 

Alex.  Lenoir,  Atlas  des  arU  en  France,  lection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 

in-folio,  pi.  XXXI.  Une  de  ces  deux  figures  à  Paris, 
est  dessinée  d'après  un  vitrail  de  l'église  de 

Poissy,  l'autre  provient  d'un  tombeau  de  BEAUCAIRE.  —  Château  fort  du  xiir  siè- 

cette   princesse.  V.  aussi  V Univers  pittO'  clc;  Topographie  de  la  France  an  Cabinet 

resque,  France,  pi.  cccxlix.  Elle  porte  un  desesUmpesde  Paris, 

costume  armorié.  Les   deuils    de  ce  château  sont   cités 

comme  remarquables.  Instructions  du  CO' 

BÉATRIX  DE  SAVOIE ,  femme  de  Ray-  mité  des  arts  et  monuments  (  Architecture 

mond  Bérenger  IV,  dernier  comte  de  la  miittoire  ) ,  in«4°,  p.  30, 54  et  46. 
maison  de  Barcelonne.  Elle  est  représentée 

debout,  vêtue  d'une  longue  robe  et  cou-  BEAUNE.  —  Cathédrale  vue  de  l'abside, 

ronnée ,  et  tenant  à  sa  main  une  espèce  de  France  catholique,  année  1853,  Paris,  in-4% 

bijou   qui  est  suspendu  à  son  cou.  Cette  1. 1,  planche  de  la  page  171;  lithographie  de 

fipre  était  placée  sous  une  niche  gothique  M.  Arnaud. 

d'une  forme  élégante ,  style  du  xiv*  au  xv*  L'ouvrage  de  La  Borde  (Benjamin)  et  Gué- 
siècle,  dans  l'église  SaintrJean  à  Aix,  où  les  tard  ,  intitulé  :  Foyages  pittoresques ,  on 
Vandales  de  93  l'ont  brisée.  Description  de  la  France,  in-folio,  4781, 

On  doit  à  Millin  d'avoir  fait  graver  ce  donne  quelques  vues  de  monuments-  de 

précieux  monument  d'après  un  dessin  com-  celte  ville,  t.  VI ,  mais  insignifiantes  sous  le 
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point  de  Toe  de  Tétude.  Bellefbrest ,  Dei-  monterait  jusqu'au  m*  siècle  suivant  quel- 

eription    topographique    de    la   France,  ques  écrivains.  Voir  Willemin,  p.  17  du  texte 

in-folio,  1575,  donne  une  vue  de  la  ville  et  du  tome  1**. ,  au  sujet  de  la  planche  xxiv. 

de  ses  monuments.  Cette  planche  est  plus  Deux  vues,  dont  une  extérieure ,  Tautre 

cnrieuse  qu'utile.  intérieure,  publiées  dans  Touvrage  intitulé  : 

L'hôpital  de  cette  ville,  construction  du  Architecture ofthe  nUddie âge (fromnatare), 

IV*  siècle.  Voir  au  mot  Hôpitaux.  Pour  les  Joseph  Nash,  1  vol.  in-folio,  Londres,  1838. 

antres  monuments,  voir  la  grande  TopogrO'  Lithog;raphies  en  manière  de  bistre.  Ou- 

oAie  de  la  France  du  Cabinet  des  estampes,  vrage  d'une  belle  exécution, 

a  Paris.  Sceaux  de  la  commune  de  Beauvais.  Tré- 

Beffroi.  Monument  remarquable  du  xiv*  ior  de  numismatique ,  in^oMo  y  Sceaax  deè 

siècle.  Voir  Beffaois.  communes,  etc.,  pi.  ii ,  n*"  11.  —  Du  couvent 

de  Saint-4ust  Prémontrés ,  ib,,  n""  10. 

BEAUVAIS    (1).   —  Église    de    Saint- 

Etienne  (2).  Portail  septentrional,  modèle  BEAUVOISIS  [é).-^ Archéologie  des  mo^ 

d'architecture  du  XI*  siècle  environ,  publié  naments  religieux  de  cette  ancienne  pro" 

dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  227.  vince,  depuis  le  v*  siècle  jusqu'à  la  un  du 

Willemin,  Monuments  français  inédits,  xii*,  par  Eugène-J.  Woillez ,  in^olio ,  avec 

donne  quelques   parties  de  cette  église  ,  planches  et  texte  en  20  livraisons.  Cet  ou- 

pl.  XXXIII.  Lenoir  (Alex.) ,  Mkfs  des  arts  en  vrage ,  qui  est  exécuté  avec  une  grande  pu- 

France ,  in-folio,  pi.  xix,  le  Moyen  âge  rete  de  dessin,  peut  servir  très-utilement  à 

pittoresque,  pi.  lxxx.  Vue  intérieure  de  la  l'élude  des  styles  des  diverses  époques  de 

cathédrale ,  li.,  pi.  Lxxxi.  l'architecture.  A  Paris,  chezDerache,  li- 

Monograpbie  complète  de  la  cathédrale,  braire.  On  y  trouve  plusieurs  monuments 

par  M.  Woillez ,  1  vol.  in-8'',  avec  planches,  religieux  de  l'époque  romane. 

Développement  du  beau  croisillon  septen-  Voir    aussi    Basse  -  OEuvre  ,    Beauvais, 

tiional    de   l'église  cathédrale   de    Saint-  Crespt,  Liesse,  Noyon,  Senlis,    Poissv, 

Etienne,  dont  les  figures  couchées  autour  du  Soissoks  ,  etc. 
disque  du  croisillon  ont  exercé  la  saeacité 

de  plusieurs  antiquaires  et  érudits.  Wille-  BEC  (Le).  — Nom  d'une  célèbre  abbaye 

min  ^Monuments  inédits,  pi.  xxxiv  (3).  de  Normandie  (5).  Vue  générale  et  à  vol 

Fragments    d'architecture    de    diverses  d'oiseau  de  l'ensemble  des  bâtiments. 

Uses  de  la  ville  de  Beauvais,  vers  le  ii*  Monasticum  gallicanum,  in-folio,  t.  Il 

^le.  Willemin,  1. 1,  pi.  xxiv,  xxxiv  et  (sous  ce  titre:  Celebris  abbatiœ  Beccensis 

XXXV.  delineatio ,  gravée  en  1 677  ) . — Tour  de  l'ab- 


fois 

écrivains.  L'une  des  deux  feuilles  qui  côm-    estampes  de  Paris, 
posaient  le  diptyque  représente  le  sagittaire 
et  le  capricorne.  Willemin,  ib.,  1. 1,  pi.  xlîi. 

Très-belle  porte  de  la  cathédrale.  Sculp- 
tore  en  bois,  donnée  par  François  l*'. 
Moyen  âge  monumental,  pi.  ccxxxii. 

Notre-Dame  de  la  Basse-Œuvre  de  Beau- 
vais. Vue ,  plan ,  coupe  de  cette  église  du 
r  ou  XI*  siècle.  Mémoire  des  antiquités  de 
Picardie,  volume  l*',  partie  2*. 


BECKET  (Thomas).  Voir  Thomas. 

BEDEAUX  de  la  collégiale  de  Saint-Georges 
à  Nancy,  en  costume  de  deuil.  Pompes  funè- 
bres deCharlesIII,duc  de  Lorraine.  V.  ce  nom. 

BËDE  (  Le  vénérable  ).— Figure  assisedans 
un  cabinet  d'étude  (6);   il  est  représenté 


Fragments  de  cette  église  dont  la  date  re-    écrivant.  Voir  la  planche  de  la  page  75 , 


fV  Sar  les  monamfnts  de  cette  ville,  voir  tous  les 
oorrages  cilés  dans  le  Catalogue  de  la  librairie  dé- 
variemeniale,  de  Dumoulin,  libraire,  à  Paris  (n*  3); 
Pifaniol  de  la  Force.  Dacription  de  la  France  ;  Len- 
f;l«t  do  Frosooy,  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  t.  lY , 
p.  189. 

(3)  Sur  le  style  général  deTégliseet  divers  détails, 
voir  le  Manuel  d'archUeeture  au  moyen  âge ,  par 
Daniel  Bainée .  2  vol.  in-i2  ;  Paris ,  1843,  voir  t.  II, 
p.  3S9. 360  et  suiv. 

C3)  Voir  aussi  p.  24  du  texte  de  M.  Pottier  sur  Wil- 
leiDiD,  ooi  remarque  que  les  artistes  du  moyen  Age  ont 
ooe  prédilection  singulière  pour  l'emploi  de  ces  signes, 

Tome  L 


qui  figurent  très-fréquemment  sur  beaucoup  de  mo- 
numents des  XI*  el  xii*  siècles,  sans  qu'aucun  anU> 
Siaire  ait  encore  pu  découvrir  le  motif  de  leur  ém- 
oi. 

(4)  Sur  cette  province  et  ses  monumcnto,  Lençlet 
duFresnoy,  Méthcde  pour  étudier  Vhittoire,  t.  IV, 
p.  189;  Piganiolde  la  Force,  Description  de  la  France, 
tome  I,  p-  307. 

(5)  Sur  cette  abbaye,  voir  Pifaniol  de  la  Force, 
même  ouvrage,  t.  JX.  p.  43  et  suiv. 

(6)  T/inténeurde  celte  chambre  est  copiée  sur  celle 
delà  belle  estampe  d'Albert  Durer,  représentant  saint 
Jer<yme  (pièce  dite  à  la  poireV  Voir  au  nom  do  saint. 
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Imagines  sancior.  ord.  Sancti  Benedicti  de  partement  de  la  Somme,  par  Daseve],  in-8% 

Charles  Stengel ,  in-12.  1. 1,  planche  de  la  p.  77.  On  dit  que  ce  bef- 
froi est  en  brique. 

BEDFORT.  -:  Portrait  du   duc   de   ce  ■  —  De  la  villedeTournay.  Battys,^rm(U» 

nom  (i),  figure  en  pied,  à  genoux  devant  Scenery,  Lond.,  in-8*'.  Tombleson,  fFiewi 

saint  Jean  son  patron.  Très-belle  miniature  on  the  Jihine ,  in-8^  et  in-4'*. 

du  bréviaire  de  ce  prince.   Manuscrit  du  —  De  Thôtel  de  ville  d*Ypres.  Voir  les  in- 

XV*  siècle.  Bibliothèque  royale  (2).  Dibdin  dications  au  nom  de  celte  ville, 
donne  un  fac-similé  l)ien  exécuté  de  celte 

miniature  dans  son  Bibliographical  Decor  BÉGUINES.  —  Millin  ,  Antiquités  natio- 

meron,  1. 1 ,  p.  136  à  439.  nales,  l.  IV,  n*"  39,  a  publié  trois  tombes, 

représentant  chacune  une  figure  de  supé- 

BEFFROIS  (3).  —  Parmi  les  plus  remar**  rieure  de  cet  ordre  de  femmes.  Ces  tomoes 

quablcs,  nous  citerons  celui  d*Abbeville,  étaient  autrefois  dans  Téglise  des*  Jacobins 

publié  dans  V Histoire  de  la  ville  d* Amiens ,  de  Paris.  Voir  la  pi.  i,  n»*  1,  â,  3,  4. 

3  vol.  in-^*',  Amiens,  1852,  et  dans  la  Pi-  Autre  pierre  tombale  représentant  une 

eardie,  Foyages  pittoresques  en  France,  par  abbesse  de  cet  ordre.  Piganiol  de  la  Force, 

Taylor,  in-8°.  Voir  le  chapitre  Abbeville.  Description  de  la  ville  de  Paris,  in-12 ,  t.  V, 

Celui  d^Amiens,  Histoire,  de  cette  ville,  planche  de  la  p.  455.  11  y  a  une  inscription 

citée  ci-dessus, pi.  IX  du  t.  II.  et  plusieurs  petites  figures  de  religieuses 

Celui  de  la  ville  de  Beaune ,  publié  dans  qui  entourent  leur  abbesse. 
la  3*  livraison  de  la  publication  intitulée  : 

r^rt  en  proWnce,  i'*  année,  à  Moulins,  chez  BÉUÉMOT  combattu  par  les  anges  de 

Desrosiers ,  et  les  diverses  Topographies  de  Dieu.  — Voir  à  Léviathan. 
la  France,  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

Voir  Beaune.  BELEM  (Portugal).  —  Église  cathédrale 

—  De  la  ville  de  Béthune,  publié  par  de  ce  nom.  Architecture  smgulière  mêlée 
Rouargue  dans  sa  Collection  d'architecture  de  mauresque,  de  gothique  etd*autresdétaib 
pittoresque,  in-folio,  et  dans  le  Magasin  des  divers  genres  d^architecture.  Publiée 
pittoresque,  t.  IV,  p.  241.  dans  Touvrage  de  Kinsey,  Illustrated  For- 

—  De  Bordeaux.  V.  au  nom  de  cette  ville,  tugal,  i  vol.  in-S*",  avec  planches;  et  dans 

—  De  Bruges.  Délices  des  Pays-Bas,  et  le  Magasin  pittoresque ,  t.  VI,  p.  225. 

les  diverses  descriptions  de  cette  ville.  Ije  MagniGque  cloître  de  Tabbaye  de  Belem, 

Moyen  dge  monumental,  pi.  cxvii,  en  donne  gravé  diaprés  un  tableau  de  M.  le  comte  de 

une  vue.  Forbin ,  planche  au  trait ,  en  tête  d*un  ou- 

—  De  Cambray,  de  Douay.  Voir  ces  noms,  vrage  de  madame  de  Genlis ,  intitulé  :  Inès 
Celui  d'Évreux.  f^oyages pittoresques  en  de  Castro,  Voir  aussi  Kinsey,  Illustrated 

France ,  par  MM.   Taylor  et   de  Cailleux  Portugal,  in-8°. 

(Normanaie),  pi.  ccxxvi.  Album  du  Somme-  Tour  de  Belem.  Description  de  Vunioert , 

Tard ,  pi.  IV  de  la  2*  série.  par  Manesson  Mallet,  Europe,  t.  IV,  p.  313 

— De  la  ville  de  Gand.  Magasin  universel,  et  318. 

année  1834,  n*"  40,  et  les  Délices  des  Pays-  Mausolées  ou  tombeaux  des  rois  de  Por- 

Bas.  tugal  au  monastère  de  Belem  ;  ib,,  p.  324, 

—  De  rhôtel  de  ville  de  Comines.  Anti-  325. 

Î cuites  nationales,  Millin,  t.  V,  art.  58,  et  Voir  aussi  les  ouvrages  indiqués  au  mot 

es  Topographies  de  France,  au  Cabinet  Portugal. 
des  estampes  à  Paris. 

—  De  Maestricht.  Voir  ce  nom.  BELGIQUE  (4).  —  Les  divers  monuments 
Celui  d*Oudenarde.  Voir  Audenarde.  des  villes  de  la  Belgique  sont  publiés  dans 
— De  Pancienne  église  Saint-Paul  à  Paris,  les  ouvrages  suivants  : 

vers  le  xiv' siècle,  reproduit  dans  le  journal  Annales  ducum  princip.  Brabantiœ  et 

la  Mosaïque,  2^  année,  p.  81.  Belgicœ,  3  vol.  in-tolio,  ornés  de  vues  et 

Celui  de  Péronne,  Description  du  dé-  de  monuments,  par  Ilarœus.  On  y  trouve 

(1)  Bedrori  fût  régent  da  royaume  do  Fraoce,  (4)  Lenglet du  Fresnoy,  t.  Tilde  la  Uéthodepoar 
en  1422,  pour  le  roi  d'Angleterre,  Henri  VI,  mailre  étudier  i'hisioire,iQ' A\  p.  409,  4i6à427;  t.  supplé- 
de  Paris.  roenUtirc,  p.  143,  i46,  149,  1 5 1,  1 54,  donne  une  liste 

(2)  Pour  la  description  de  cette  roiniature,  voir  d'ouvrages  qui  traitent  des  monuments  ou  de  rhistoire 
Dibdin,  Voyages  en  France,  t.  IIJ.  p.  i45  à  i56.  des  villes  de  la  Pelgiqae.  Voir  aussi  tome  sopplémen- 

(3)  fifillin.  dans  son  Dictionnaire  des  beaux-arts,  uire,  p.  143  à  146. 
donne  des  détails  sur  l'origine  des  beffrois.  Voir  aussi 

Da  Gange*  iilou.  latin,  medii  œvi,  verbo  Belfredus. 
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beaucoup  de  portraits  ,  costames  ,  etc.  de  Jacob  Le  Roy  donnent  les  rues  gravées 

Topographia  belgica,  in-folio  sans  nom  de  toutes  les  maisons  seigneuriales  de  la 

d^aoteur,  avec  des  planches  par  Merlan.  Belgique. 

Belgiographia  seu  omn.  Belgii  regiormm  Pour  le  pays  de  Liège  et  de  Namur,  on 

iescriptio ,  in-^olio  par  Guicfaiardin  et  Vi-  a  les  ouvrages  publiés  par  de  Cantillon  et 

telUns  (Reynar),  avec  planches.  Kints.  Voir  Liège  et  Namur;  voir  aussi  de 

Piciuresque  Sketches.  (iermany  and  BeU  Butkens,  les  Trophées  iocrés  et  profanée 

Slum,  1  ToL  in-folio,  publié  par  Louis  As  Brabant;  tison  Histoire  généalogique  de 

aghe ,  accompagné  de  25  belles  planches  la  maison  de  Lynden.  On  y  trouve  de  belles 

représentant  les  plus  curieux  monumentsdes  planches  de  monuments, 

villes  suivantes  :  Anvers,  4  planches  ;  Bru-  Gramaye,  Erycius-Puteanus,  Scribanus , 

ges ,  2  planches  ;  Bruxelles ,  Cologne ,  Cour-  Van  Gastel,  Dejonghe,  sont  auteurs  de  divers 

tray ,  Dixmude ,  Heidelberg ,  Inspruck ,  de  ouvrages  sur  la  Belgique ,  accompagnés  de 

Leao,  Louvain,  Uége,  Munich,  Nuremberg,  planches. 

4  planches;  Ratisbonne,  Salsbourg ,  4  plan-  Goethgebuer,  Rudde,  Jobard ,  Dewasmes 

ches;  Tonares,  Trêves,  1  planche.  Voir  aux  et  Simoneau  ont  publié,  soit  par  la  gra- 

noms  de  chacune  de  ces  villes  Tindication  vure,  soit  par  la  lithographie,  des  cofiec- 

détaiilée  des  monuments.  Cet  ouvrage  se  tiens  de  monuments  belges  anciens  et  mo- 

pablie  à  Londres.  Divers  tableaux,  costumes  dernes  dans  Pouvrage  intitulé  :  Collection 

ttfac^imile  de  livres  à  figures  du  xiii*  au  de  plans ,  coupes ,  élévations ,  plafonds,  eic, 

xr  siècle ,  sont  publiés  dans  les  volumes  des  principaux  nwnaments  t^arcnitecture  et 

de  Touvrage  intitulé  :  Messager  des  arts  et  de  sculpture  de  la  vUle  de  Bruges,  depuis  le 

êeienees  de  Belgique  (1),  par  une  société  de  xiv*  siècle  jusqu'à  la  fin  du  xvi";  chez  Bo- 

gens  de  lettres.  ^ert-Dumortier,  à  Bruges,  par  livraisons 

Plusieurs  personnages  illustres  de  ce  pays  m-fotio. 

sont  représentés  dans  la  Bibliotheca  belgica  Belgique  monumentale,  artistique  et  Ai> 

.  si^evirorum  illustrium  in  Belgica,  1  où  2  vol.  torique ,  publiée  par  livraisons ,  avec  plan- 

in-fbllo  ,    par     Jean -François    Foppens;  ches  gravées  ;  in-8%  Paris,  1843. 

Bmxelles,  1739.        .          '  La  grande  Collection  topographique  de 

Fad^Meeum  du  peintre  ou  Recueil  des  tous  les  pays  de  PEurope ,  au  Cabinet  des 

costumes  du  moyen  dge  pour  sentira  Vhis^  estampes  de  Paris.  V.  la  partie  Belgique. 

toire  de  la  Belgique,  etc.,  2  vol.  in-4*',  par  La  Galerie  agréable  ae  tous  les  pays  du 

F.  Devigne,  à  Gand.  monde,  66  vol.  in-folio,  publiée  par  Vander 

Mémoire  sur  ^architecture  ogifnUe  en  Aa.  (Voir  Belgique.)  On  y  trouve  aussi  des 

Belgique,  1  vol.  in-4'',  Bruxelles,  1840,  par  vues  et  des  costumes. 

Schayes  ;  orné  de  planches  d^étude  â^  ce  La  Belgique  pittoresque  et  monumentale 

genre  d'architecture  généralen>ent  bien  exé-  ou  Fues  des  principaux  monuments  de  ce 

cutées.  On  y  trouve  des  tableaux  synop-  pays,  par  Monthelier,  publiée  chez  Henri 

tufue^  des  plus  beaux  édifices  gothiques  re-  Jeannin ,  éditeur  h  Paris, 

ligieax ,  civils  et  militaires  de  ce   pays ,  La  description  de  ce  pays  et  de  ses  mo- 

indiquant   les  portions  remarquables   de  nurients  faisant  partie  de  la  publication 

chacun,  telles  que  façades,  voûtes,  co-  Univers  pittoresque;  Belgique,  i  vol,  ïnr%*, 

lonnes,  chapiteaux,  nefs,  portes,  niches  de  avec  planches, 

saints,  fenêtres,  etc.  Le  Recueil  héraldique,  publié  par  M.  le 

L'ouvrage  intitulé  :  No^um  ac  magnum  baron  de  Reiffenberg ,  offre  aussi  plusieurs 

theatrum  urbium  Belgicœ  regiœ,   Blaeu;  vues  de  châteaux  forts  tels  que  celui  de 

Amsterdam ,  1649,  2  vol.  in-lolio  ornés  de  Bouchent,  qui  daterait  de  Godeiroi  le  Barbu, 

planches.  suivant  Gramaye  (voir  son  ouvrage  sur  la 

La  Collection  topogrc^hique  du  màtéchài  Belgique};  ainsi  que  le  vieux  cÛteau  de 

dUxelles,  en  49  voL  in-folio,  est  encore  à  Gaesbeck,   presqu'aussi   ancien,   dans  le 

consulter.  Voir  la  partie  Belgique.  Cette  Brabant. 

collection  appartient  au  Cabinet  des  estampes  Sceaux  et  monnaies  de  la  Belgique.  Voir 

de  Paris.  Pouvrage  intitulé  :  de  Sigillis  Germanorum, 

L'ouvrage  de  Sanderus  déjà  cité  et  celui  in-folio,  par  Heinccius. 


I»crg  ;  Bniielles,  i835.  Cet  excellent  travail  n'est  pas  l'ordre  cfaronolosique.  Une  colonne  est  consacrée  à 
sec«mpagDé  de  planches ,  mais  on  y  trouve  plusieurs  faire  connaître  réiat  actuel  du  monument,  s  il  est 
tableaux  synopliqoet,  savoir:  p.  117,  ii4,  ii6,  ii8     gravé,  ei  dans  quels  ouvrages. 
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Diplomatiea  Belgica  ,  1  vol.  în-4*,  par  3ÉMA.  —  Voir  Autels. 

Aub.  Mirœus ,  renfermant  des  planches  de  *       .       «                     *      * 

ehartres  et  de  diplômes;  cet  ourrageim-  BEMBO.' —  Célèbre  cardinal.  Figare  en 

portant  est  également  orné  de  nombreux  pied  tirée  du  tableau  de  Baphael,  la  Dispute 

fac-similé  ôî'écxïixkxes.  du  saint  sacrement, -et  calquée  sunTorigi- 

Reliquesdes  églises  de  la  Belgique.  Voir  nal.  D^Agincourt^  Pfinfarf^  pL.CLXxxiXi 

au  mot  HiEROGAZOPHTLACIUM. 

Voir  aussi  Batavia  sacra  ,  etc.  BËNÉDICITÉ.  — ^  Dit  par  un  évéqne  a?ant 

le  repas.  Voir  Bénédictions. 

Bélier. —  Du  sacrifice  d'fsaac.  Figure  de 

rhumanité  de  Jésus-Christ  immolée  sur  la  BÉNÉDICTINS,  r—  Le  costumé  des  reli- 

croix.  Voir  h  ce  sujet  la  pi.  i  de  la  Descrip^  gieux  de  cet  ordre  célèbre  se  trouve  repré- 

tiondeê  vitraux  de  Saint-Etienne  de  Bourges,  sente  dans  les  ouvrages  suivants  : 

par  MM.  Martin  et  Cahier,  prêtres ,  in^oîio  ;  ÀnnalesordlnisSancti  Benedicti,  plusieurs 

Paris,  1842-45,  chez  Firmin  Didot  frères,  volumes  soit  in-folio,  soit  in-4**,  accoropa- 

et  le  texte  de  la  p.  3i.  gnés  de  planches  généralement  curieuses. 

Bélier,  figure  du  zodiaque.  Voir  à  ce  der-  Histoire  de  l'abbaye  Sainte Germain-deh 

nier  mot  dans  ce  Dictionnaire.  Prés,  à  Paris,  1  vol.  in-folio,  par  Dom 

Bélier,  machine  de  guerre.  Une  minia-  Bouillard.  Voir  la  planche  de  la  paçe326, 

ture  du  XIV* au  XV*  siècle,  tirée  d'un  ouvrage  représentant    le   costume   tel   qu*iî  était 

manuscrit  sur  l'art  militaire  et  publiée  dans  en  4260 ,  en  1358,  en  1413  et  enfin  en  163i, 

y Encydopœdia  ofantiquities,  cle  Fosbroke,  d'après  diverses  figures  de  religieux  gravées 

Lond.,  in-B"",  t.  If ,  planche  de  la  page  90â ,  sur  leurs  tombes. 

montre  comment  on  employait  cette  ma-  Voir  encore  les  ouvrages  du  père  Héliot, 

chine  à  la  guerre.  On  y  voit  aussi  comment  Fialetti,  Bar,  etc. 

tes  assiégés  en  paralysaient  les  résultats.     ^  Pierre  tombale  d'nn  bénédictin  ,  mort  au 

XIV*  siècle  et  enterré  dans  les  catacombes  de 

BÉf JSAIRE.  —  Mosaïque  du   palais  de  l'église  Saint-Janvier,  à  Naples.  On  y  voit  le 

Justinîen ,  représentant  le  triomphe  de  ce  religieux  couché  dessus.  Planche  publiée 

célèbre  général  (v*  ou  vi*  siècle).  Elle  est  dans  le  Guida  per  le  eatacombe  di  Santo 

citée  par  M.  du  Sommerard,  des  Arts  au  Oennaro,  dal  canonico  Andréa  de  Forio, 

moyen  dqe^  t.  H,  p.  346,  à  la  note  2  (i),  in-S"*,  pi.  iv;  à  Naples,  1839. 

Plan  d'une  église  élevée  par  les  soins  de  Autre  costume  donné  par  Bonnart,  Cot- 
B^lisaire  sous  le  nom  de  Sancta-Maria-Pinta,  fumes  du  moyen  âge,  t.  Il ,  pi.  xvii. 
publié  par  Hittorf  et  Zanht,  architectes.  Ar- 
chitecture moderne  de  la  Sicile,  1  vol.  in-  BÉNÉDICTIONAIBES,  ou  livres  delitur* 
folio ,  planche  de  la  page  3.  gie,  renfermant  les  prières  en  usage  dam 

les   bénédictions  ,  consécrations,  etc.,  en- 

BELTR4M  (Saint).  —  Évêque  de  Bologne  visages  sous  le  point  de  récriture  et  des 

au  XIV*  siècle.  >  Voir  la  collection  des  saints  miniatures. 

du  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris ,  plus  de  Magnifique  manuscrit  du  ix*  au  x*  siècle, 

60  vol.  in-folio  par  ordre  alphabétique  de  publié  par  John  Gage,  à  Londres.  Voir  la 

noms.  Bévue  de  Rouen,  du  6  juin  1835,  p.  338.  On 

en  trouve  des  fragments  nombreux  dans 

BELVÉDÈRE.  —  Partie  considérable  du  rouvrage,en  25  vol.  in-4*,  intitulé  :  Archeo- 

Vatican,  construite  au  commencement  du  logia britannica,  puhWé  mr  les  antiquaires 

XVI*  siècle.  D'Agincourt,  Architecture ,  en  de  Londres.  Voir  le  t.  XXIV,  pi.  i  à  xxxii. 

donne  les  détails  suivants  dans  la  pi.  lvii  Autre  du  xi*  siècle,  renfermant  des  béné- 

de  son  Histoire  de  Vart;  savoir  :  dictions  et  des  prières  pour  toutes  les  fêtes 

N""  1.  Plan  et  développement  de  Pescalier  de  l'année,  et  surtout  pour  celles  des  saints 

à  vis.  de  l'Angleterre.  On  y  voit  des  miniatures 

N**  2  à  8.  Détails  de  l'escalier.  curieuses,  dont  une  semblerait  présenter  le 

N*"  22.  Coupe  générale  de  la  grande  cour  portrait  du  roi  Harold.  Langlois  du  Pont- 
servant  à  réunir  le  casin  du  belvédère  au  de-l'Arche  en  parle  avec  admiration,  et  en 
Vatican.  donne  un  beau  spécimen  dans  son  Estai 

N**  23  à  26.  Détails  de  cette  même  cour,  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  in-8*, 

Voir  aussi  tous  les  ouvrag&  que  nous  in-  p.  10.  Willemin  en  a  publié  un  fragment, 

diquons  au  nom  de  la  ville  de  Rome.  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  xliv. 

(I)  M.  du  Sofiunerard  ne  cile  pas  son  tiitrur  et  ne  dit  pas  que  cette  mosaïque  soit  publiée  quelque  part. 


BÉiN                        —  149  —  BÉN 

Le  frontispice  du  premier  volume  de  Tou-  Bénédictions,  dites  sacerdotales  ou  épis- 

Trage  ci-dessus  offre  un  encadrement  tirédu  cojpales.  Voir  les  miniatures  d*un  sacramen- 

bénédictionaire  d^iEthelgarde,  ou  de  Par-  taire  de  saint  Grégoire  (vers  599).  Uned'eiles 

chevéque  de  Rouen,  Robert.  Ce  manuscrit,  est  publiée  dans  le  1"  volume  aes  Foyage» 

<^iii  est  d^origine  anglo-saxonne  vers  le  x*  littéraires  de  deux  bénédictins,  p.  155. 

siècle,  au  commencement,  appartient  à  la  On  trouve  dans  Touvrage  de  Goar  intitulé  : 

bibliothèque  de  Rouen.  On  en  trouve  des  Eucologium  Grœcorum,  1  vol.  in-folio,  et 

faù-^imile  dans  VArcheologia  britannica ,  dans  les  Jeta  sanctorum  des  Bollandistes, 

t.  XXIV,  pi.  XXXIV.  t.  III  du  mois  de  juin,  p.  64,  un  patriarche 

Benedictionarius,  manuscrit  de  la  biblio-  donnant  la  bénéoiction  en  tenant  aeux  flaro- 

tbèque  de  Rouen,  dont  Dibdin  a  donné  la  beaux  dans  ses  mains  ;  un  de  ces  flambeaux 

description  dans  le  1"  volume  de  ses  Foya-  est  à  trois  branches  et  Tautre  à  deux.  Le 

En  France,  p.  220;  et  un  fac-similé  de  père  Lebrun  reproduit  celte  figure,  t.  Il, 
î  d'ange  assis  sur  le  tombeau  de  Jésus-  p.  596  de  VÉxplicalion  des  cérémonies 
t.  On  trouve  la  miniature  copiée  en  en-  de  la  messe,,  ancienne  édition, 
tier,  et  d'une  manière  parfaite,  dans  le  24*  Un  autre  exemple  de  la  bénédiction  don- 
volume  de  r^rcAeoJo^ia  l^rtfaiwica.  Voir  les  née  suivant  le  rit  grec,  se  voit  sur  le 
tLxxiv,  XXXV,  XXXVI,  xxxvii.  Lan^Iois  du  bas-relief  du  beau  retable  d'autel  de  la  ca- 
t-de-rArche  donne  aussi  la  miniature  thédrale  de  Bâie.  Monument  du  xi*  au  xir 
entière  dans  son  £ssai  sur  la  calligraphie  aa  siècle.  L'historique  de  ce  magnifique  retable 
moyen  âge,  in-S*".  et  la  planche  ^ui  s'y  rattache,  sont  publiés 

dans  une  notice  in-4'',  par  M.  le  colonel 

BÉNÉDICTIONS  des  patriarches  sur  leur  Theubet  ;.  Paris^  1836.  On  y  voit  d'un  côté 

postérité.  saint  Benoît,  saint  Henry,  empereur,  saint 

—  D'Isaac  bénissant  Jacob,  puis  ÉsaQ.  Michel,  archange  et  un  autre  personnage. 
Tableau  de  Raphaël  aux  Loges  du  Vatican,  placés  de  chaque  côté  de  Jésus-Christ,  dans 
Voir  ses  œuvres.  des  niches  à  plein  cintre  portant  le  nom  de 

—De  Jacob  sur  ses  enfants  avant  de  mou-  chaque  personnage.  Il  est  publié  par  M.  du 

rir.  Même  suite.  Sommerard,  dans  VAlbum  aes  arts  aa  moyen 

—  De  Joseph  sur  Éphraîm  et  Manassès>  âge»,  pk  xxi  du  chapitre  XVII  de  la  9* 
On  trouve  ce  suiet  dans  les  Bibles  à  minia-  série. 

tures.  Le  pied  de  la  croix  de  Saint-Omer,  Bénédictions  données  par  des  souverains 
publié  par  M.  du  Sommerard,  Album  des  pontifes.  Paul  111  bénit  la  flotte  qui  va  com- 
arts,  etc.,  pi.  xi  de  la  9*  série,  représente  ce  battre  Barberousse.  Collection  de  la  numis- 
suiet.  matique  des  papes,  ancien  Cabinet  Sainte- 
Vitrail  du  xiii*  siècle,  à  la  cathédrale  de  Geneviève.  Dumolinet,  1  vol.  in-^olio, 
Bourges,  pi.  ii  de  la  l'*  livraison  de  la  publi-  pi.  n**  25. 

cation  de  ces  peintures,  par  les  abbés  Martin  Grégoire  XIll  (i59i)  bénit  des  étendards, 

et  Cahier.  Grand  in-folio  avec  texte.  ib,,  pi.  xxiv. 

Clément  VIII  (1595)  donne  sa  bénédictiou 

BÉNÉDICTIONS  liturgiques  suivant  le  rit  à  un  ambassadeur,  ib,,  pi.  xxvi,  n*"  8. 

grec  et  latin  (1  ).  Sixte-Quint  donne  la  bénédiction  aux  am- 

Ciampini ,    Fêtera  Monumenta,   t.    I,  bassadeurs  de  deux  royaumes,  i6.,  pi.  xxii, 

pi.  Lxxvi  ;  t.  II,  pi.  xiii,  xxviii,  XXXI,  xxxvi,  n*  26. 

uxvii,  xxxviii,  xxxix,  XLi,  LU,  Liv.  Le  même  sujet  composé  en  grand  pour 

Nicolaûs  Allemanus,  De  parietinis  Lat^-  la  Suite  de  l'histoire  de  la  famille  Farnése,ei 

ranensibus,  etc.,  in-4'',  pi.  n  et  m.  gravé  par  Georges  Prenner.  Voir  l'œuvre  du 

Au  Campo  Santo,  sculptures  réunies  par  eraveur  et  la  vie  des  Farnèse,  dans  les  Ca- 

Usioio,  dans  ses  Raceolta  disarcofagi,  etc.,  binets  des  estampes»  k  Paris,  Dresde,  etc. 

iii-4%  pi.  Lxxv,  n"*  55;  pi.  lxxvi,  n°  16  ;  Bénédiction  des  fonts   baptismaux   (2). 

pi.  Lxxxn,  n"*  25.  Miniature  d'un  manuscrit  latin  du  ix*'  siècle. 

Ciampini,  de  jEdifieiis  sacris,  etc.,  plan-  D'Âgincourt,  Peinture,  pL  xxxix,  n""  1. 

ches  xiii,  XIV,  XXIV,  figure  2.  — Du  cierge  pascal.  Miniature  du  xi* siècle 

Paciaudi,  de  Balneis  sacris  christianor.,  tirée  d'un  Exultet,  ib,^  pi.  lui,  n^  5  à8. 

10-4*",  donne  divers  exemples  des  deux  bé-  Bénédiction  du  cilice  et  des  cendres  (3) 

nédtictions ,  p.  141 ,  et  à  la  pi.  m.  V.  Cuves,  pour  les  agonisants  dans  les  maisons  de  com- 

(1)  Sur  celle  matière,  voir  lous  les  auteurs  cités  (2)  Voir  sur  celle  maliére  de  Cereis  bapiitmalibus 

par  Fabricius,  Bibliolheca  antiquaria,  in  4",  p.  52i,  el  paschalibus,  par  Joan.  Fnës. 

W&;  par  doin  Prospcr  Guéranger,  InsMutiotu  Uturyt-  {%)  On  sait  qu'il  était  d'usage  dans  les  maisons  reli- 

?«««^l.  il,p.  139.  gieases  telles  que  celle»  des  cbartreui, . trappistes  el 
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manauté.  Miniature  d'un  obituaire  du  xii*  présentant  des  sujets  de  la  vie  de  Jésus- 

au  xiir  siècle.  D*Agincourt,  Peinture,  plan-  Christ,  et  22  éréques  de  Bénévent.  Giampinî, 

che  Lxviii,  n"*  i,  p.  76 du  texte.  Fêtera  Monamenta,  t.  Il,  pi. ix,  malheureu- 

Bénédiction  de  la  fosse  et  de  la  bière,  sèment  mal  gravée. 
Petite  gravure  de  J^onard  Gaulthier  pour  Monnaies  de  la  ville  de  Bénévent  Mura- 
une  vie  de  saint  Martin.  Voir  son  œnvre(i).  tori,  jérUiqaitaies  chriitianœmedii  œvi,i.  H, 

Bénédiction  et  consécration  des  vierges,  p.  620.  On  y  voit  9  figures  des  anciens  sei- 

Miniature  d'un  pontifical  du  xv*  siècle.  D'A-  gneurs  béneventins. 

gincourt,  Peinture,  pi.  lxxvi,  n*"  i.  Voir  JRevuenumismatique,sûiiiéeiSlifp{.  net 

aussi  les  planches  du  Pontificale  romanum,  m,  p.  45;  21  pièces, 
en  3  vol.  in-folio. 

Bénédiction  donnée  au  peuple  romain  BENEZET  (Saint). — JeunepAtre,néauxir 

par  le  pape  Boniface  fX.  Il  est  monté  sur  siècle,  près  d'Avignon,  fondateur  de  la  con- 

une  chaise  gothique  d'une  forme  curieuse,  frérie  des  pontifes,  ou  fabrieateursdepoBts, 

Miniature  d'un  manuscrit  du  xiv*  ou  xv*  et  à  qui  l'on  doit  le  premier  construit  dans 

siècle.  D'Agincourt,   Peinture,  pi.    lxxv,  laville  d'Avignon,  en  1188.11  doit  être  le  pa- 

n*"  5.  tron  des  architectes,  et  il  est  mort  dans  VM' 

— D'un  soldat.  Pontificale  romanum  vers  pital  des  Frères  du  Pont,  qu'il  avait  fondé  à 

la  fin.  Voir  les  éditions  de  1995  à  1664.  Avignon,  et  enterré  dans  une  des  chapelles 

Bénédiction  des  armes,  ib.  Même  sujet,  construites  sur  les  arches  du  pont  d'Avi- 

Miniature  d'un  manuscrit.  On  y  voit  aussi  la  gnon.  On  trouve  sa  figure  dans  la  grande 

bénédiction  donnée  à  un  chevalier.  Beau-  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es- 

nier.   Costumes  français.  Monuments   du  tampes,à  Paris. 
XIV*  au  XV*  siècle,  1. 1,  pi.  c. 

— De  la  bannière  royale.  MoutfaucoUi itfo-  BÉNIGNE  (  Saint  ),  évéque  de  Dijon. — Sa 

narchie  française,  t.  III,  pi.  m.  statue,  en  pied  (4},  au  portail  de  réglise  de 

Bénédiction  des  mets  a  un  repas.  Tapis-  ce  nom.  Il  y  est  représenté  tenant  un  bâton 

série  de  Baveux  ou  de  la  reine  Mathilde.Au-  pastoral  d'une  forme  inusitée.  Histoire  de 

dessus  des  nçaresonWii  Hic  episcopnseibum  Bourgogne,  par  dom  Plancher,  in-folio; 

et  potum  benedicit.  Voir  ce»  monument  (2)  Dijon.  Voir  la  planche,  t.  IV. 

publié  par  Stothard,  Ducarel,   Alexandre  Et  toutes  les  figures  de  ce  saint,  dans  la 

Lenoir,  d'après  Montfaucon  et  le  Trésor  collection  des  saints,  plusde  60  vol.  in-folio, 

de  la  couronne  âe  France.  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  Il  est  re- 
présenté avec  une  massue,  deux  lances  croî- 

BENE  VALETE.  —  Spécimen  de  ce  genre  sées,  et  des  alênes  au  bout  des  doigts  des 
de  souscription  épistolaire  formulée  par  deux  mains,  etc.  . 
abréviation  en  caractère  du  x'  siècle.  Gravé  Église  Saint-Bénigne.  Ce  curieux  mono- 
dans  le  l*'  volume  de  V Histoire  du  Mont-'  ment  d'architeclurc,  des  xii*  et  xiii*  siècles, 
Cassin ,  en  italien ,  par  les  moines  qui  y  se  compose  de  trois  ^lises  superposées  (5). 
résident.  Naples,  1842.  Voir  la  p.  256.  L'on  trouve  dans  le  t.  IVdes  Annales  ordinis 

Sancti  Benedicti,  p.  152  et  154,  trois  plans 

BÉNÉVENT  (^.  —  Pour  les  monuments  détaillés  de  ces  trois  étages  d^glises. 

de  cette  ville,  voir  les  ouvrages  suivants  :  Plan  de  la  crypte  ou  de  r<^lise  souter- 

Thésaurus  antiquitatum  beneventanarum,  a  raine  de  Saint-Bénigne.  Même  ouvrage,  t.  lU, 

Josepho  de  VitÀ  ;  Rome,  2  vol.  in-folio  avec  p.  151. 

planches.  L'ensemble  de  l'église  Saint-Bénigne ,  vue 

La  Topographie  éPItalie,  au  Cabinet  des  à  Vexiériem^dansVAtlas des  arts  en  France, 

estampes,  près  de  100  vol.  in-folio.  par  M.  Alexandre  Lenoir,  1  vol.  in-folio, 

Porte  de  l'église  de  cette  ville.  Ouvrage  du  pi.  viii. 

XI*  au  XII*  siècle.  On  y  voit  12  bas-relims  re-  Dans   les   Foyages   pittoresques  de  la 

quelques  autres,  lorsqu'un  fréro  lombaH  en  agonie,  de  p.  649.  Harchangy,  France  au  xiv*  siècle,  t.  V,  p.  3ift. 

le  coucher  au  milieu  duehœurde  réglise  du  couvent  C3)  Sur  la  ville  de  Bénévent,  voir  Leand.  Alberti» 

sur  un  ciliée  et  des  cendres  bénites  pour  y  rendre  le  Ughelli ,  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 

dernier  soupir  ;  la  Vie  des  saints  et  r Histoire  eccté^  l'histoire,  in-4%  volume  supplénientaire,  p.  iiS,  ii5. 

siastiqae  offrent  souvent  de  ces   sortes  de  scènes  (4)  M.  Pottier,  p.  84  du  texte  des  planches  de  VVil- 

pieuses.  L'on  a  vu  des  princes  vouloir  mourir  dans  ce  lemin,  Monuments  français,  1. 1,  cite  cette  belle  staUM 

sévère  appareil  pour  expier  leurs  péchés  ;  saint  Louis  en  preuve  d'une  coiffure  de  forme  inusitée  qu'il  déii- 

en  est  un  exemple.  gne  sous  le  nom  de  Mitre  à  côtes  de  melon, 

(t)  Voir  é  ce  sujet  Molanus,  Hlsioria  imaginum  (5)  Le  Voyage  littéraire  de  deux  bénédictins  àwoB 

sacrarutit,  in-4*,  p.  94,  95.  la  description  de  ce  monument  singulier,  p.  I4S  àm 

(2)  Voir  la  dissertation  é  ce  sujet.  Mémoires  de  1. 1,  elle  texte  de  M.  du  SoDunerard, /et  Jrlt  «a  Moyc» 

V Académie  des  inscripiiom  et  beUcs-le^es,  t.  VIll,  âge,  1. 1,  p.  9ss;  c.  Il,  p.  482, 5i8 ;  C III,  p.  196. 
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France,  par  de  La  Borde  et  GuéUird,12  yol.  Bénitier  gothique,  pièce  remarquable  et 

in-folio.  Voir  l'article  Dijon.  rare  de  l'œuvre  de  Yan-Mechelin  (Israël)^ 

Voir  aussi  la  Collection  des  caihédraleê  cité  par  M.  Duchesnc,  daus  son  Foyage  d'an 

françaises,  par  Chapuy,et  la  description  des  iconophHe,  in-S**,  p.  548*  Voir  l'œuvre. 

Monuments  de  la  ville  de  Dijon,  par  M.  T.-  Bénitier  porlatif  du  xv*  siècle,  publié  par 

N.  de  Joliment,  1  vol.  in-4*'.  Voir  Dijon.  Shaw,  dans  le  i"  volume  de  son  ouvrage  in-^ 

titulé  :    Dresses   and  décorations  of  the 

BÉNITIERS  .(1).  —  Un  des  pins  anciens  middle  age^  in-8**;  Londres,  184U  Voir  la 

quenonsayonsrencontrésestnn  bénitier  de  planche  iv  représentant  l'intérieur  d'une 

scuijpture  allemande  portant  la  date  du  viii*  chambre  mortuaire  (1520). 

siècle.  On  en  trouve  une  gravure  assez  bien  Tous  ceux   publiés  dans  la  6'  partie  da 

^le  dans    le    Foyage   en  Autriche,  par  Cours  d^antiquités  monumentales,  et  dans 

M.  Alexandre  de  La  Borde,  t.  Il,  p.  43.  l'atlas  qui  s'y  rattachent,  par  M.  de  Cau- 

Béoitier  roman  de  l'église  deWeichselburg,  mont  ;  Paris  et  Rouen,  1845. 

Denkmaale  der  baukunst  der  miUclalters  in  Autre,  sculpture  de  style  antique,  prove- 

Sachsen,  in-4'',  par  Puttrich  et  autres.  Voir  nant  de  l'église  d'Elne  ou  de  son  cloître, 

la  livraison  de  (feichselburg,  Foyages  pittoresques  en  France,  par  Taylor 

Divers  bénitiers  de  formes  variées  depuis  et  de  Cailleux,  Roussillon,  in-folio,  pi.  cl. 

les  premiers  siècles  du  christianisme  jus-  Beau  bénitier  en   marbre  sculpté  (xvi* 

qu'au  XVI'  siècle  environ ,  se  trouvent  gra-  siècle),  cathédrale  de  Messine.  Voir  a  ce 

vés  dans  V Angleterre  ancienne,  par  Strutt,  nom. 

1  vol.  in-4^,  édition  anglaise.  On  trouve  un  gracieux  bénitier,  de  forme 

V Angleterre  pittoresque,  édition  illustrée  du  xiv«  au  xv*  siècle,  dans  une  gravure  re- 
par  le  baron  Roujoux  et  Charles  Nodier,  présentant  un  intérieur  de  Saint-Jean-de- 
ornée  de  beaucoup  de  planches  gravées  en  Latran,  gravée  par  Frédéric  Londersel,  d'a- 
bois, 5vol.  in-S".  Voir  les  deux  premières  près  Frédéric  Arts;  en  Hollande,  Wischer 
pages,  qui  offrent  aussi  plusieurs  exemples  excudit.  Voir  l'œuvre  des  graveurs, 
de  bénitiers. 

Autres  dans  l'ouvrage  de  Pugin  intitulé  :  BENNON  (Saint). —  Deux  saint»  de  ce 

Baptismal  fonts,  a  séries  ofancientchronolo'  nom,  l'un  évéque  de  Metz.  Voir  dans  la  col- 

gically  arranged\(^)  London,   1828,  40  lection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 

plancnes  in-4''.  Voir  surtout  la  pi.  xxii.  à  Paris. 

Histoire  de   Varchitecture  anglaise,  ou  L'autre,  évoque  de  Meissen  (dans  la  Mis- 

Architecture  of  Great  Britain,  par  Britton,  nie),   représenté  assez  souvent  tenant  un 

1  vol.  (en  anglais)  in-4'',  pi.  xxx.  (Ouvrage  gros  poisson,  de  la  tête  duquel  pend  une 

publié  à  Londres.)  clef  ;  il  est  ainsi  représenté  dans  les  Acta 

Autres    très-curieux    dans  l'ouvraee  de  sanctoram  des  Bollandistes,  t.  III,  du   mois 

Britton,  in-folio,  intitulé  :  Aneient  arckitec^  de  juin,  p.  150.  Ici  la  figure  est  accompagnée 

ture  ofEngland,  pi.  xxiv,  t.  I  et  II  réunis.  d'une  espèce  de  sceau  surmonté  d'une  tète 

Bénitier  de  l'église  de  Quimpercorentin  desaintJean-Baptiste.  Sur  les  pieds  de  l'évè- 

eu^Tttàgne.yf'\\\emvn^  Monuments  français,  que  est  posé  un  écusson  aux  armes  de  la 

t.  n,pl.  ccxiv,etp.  55  du  texte,  par  M.  Pot-  ville  dont  il  était  pasteur.  Cette  figure  est 

tier.On  trouve  ce  même  bénitier  dans  r^f (04  une  des  plus  singulières  que  nous  ayons 

de  M.  Alexandre  Lenoir,  Histoire  de  l'art  en  rencontrées  de  ce  personnage,  et  est  assez 

France,  pi.  ccxlvii,  et  t.  vu  de  son  Musée,  bien  gravée, 
p.  121 . 

Deux  bénitiers  de  forme  assez  curieuse  BENOIT  (Saint).  — Très-ancienne  figura 
dans  deux  églises  de  Provins,  publiés  dans  de  ce  saint,  debout,  tenant  une  longue  croix 
le  Foyage  de  Provins,  fait  par  M.  du  Som-  de  forme  singulière,  et  sur  laquelle  est  tra- 
roerard  en  compagnie  avec  plusieurs  ar-  cée  une  inscription  latine, 
tistes,  1  vol.  in-i"*.  Voir  les  planches  de  l'é-  Dans  l'autre  main  une  légende  ou  ban- 
giise  Saint-Gildas,  monument  curieux  de  derole,  avec  une  inscription  en  lettres  go- 
sculpture  romano-byzantine,  publié  dans  thiques.  Cette  figure,  dont  les  traits  sont  des 
le  9«  vol.  du  Magasin  pittoresque,  p.  512.  plus  austères,  et  le  costume  très-exact  sans 

(i)  Swt  rorighie  et  l'usage  des  béniliers  portatifs,  (2)  Nous  avons  déjà  prévenu  qu'il  fallait  ne  con- 

v.nniéressanie  dissertation  de  l'abbé  Pouyard  dans  sa  solier  les  belles  publications  de  cet  architecte  qu'avec 

Icitreà  M.  Millin,  Magasin  encyclopédique  ;  août  i8iO,  beaucoup  de  précaution,  attendu  qu'il  ne  donne  pas 

p.  2Selsuiv-  Voir  aussi  l'excellente  table  des  niatié-  ordinairement  les  origines  des  objets  qu'il  nnctsous 

n%  Au  Magatin  encyclopédique,  par  Sajou,  4  vol.  les  yeux,  et  que  beaucoup  sont  de  sa  composition. 
io-8*. 
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doute,  est  gravée  dans  le  Theiaurui  novus  Outre  toutes  les  figures  que  nous  indi- 

anecdotarumdePezmsfiroLin'ioU,  t.l,p.50.  quons  dans  notre  inventaire»  voir  aussi  tou- 

Nous  citerons  aussi  une  très-belle  figure  du  tes  celles  qui  sont  réunies  dans  la  grande 

saint  abbé,  représenté  assis  sur  une  espèce  collection  des  saintsdu Cabinet  desestampes, 

de  trône  et  tenant  le  livre  de  sa  règle  d^une  à  Paris,  au  nom  de  saint  Benoit, 
main  et  une  crosse  de  Fautre.  Tirée  d*UD 

tableau  sur  bois  conservé  dans  Téglise  de  BENOIT  (Ordre  de  Saint-).  —  Les  bAti- 

San  Benedetto  in  Piscinola.  à  Rome,  et  pu-  ments  claustraux,  et  le  costume  des  reii- 

bliée  dans  Vlter  italicttm  de  dom  Mabillon,  gieux,  se  trouvent  reproduits  dans  les  ou- 

1  vol.  in-4'' ,  p.  147.  (  La  date  nous  est  in-  vrages  suivants  : 

connue.)  AnnaUs  ordinis  sancti  Benedicti,  par  Ma- 

Autre  représenté  assis  bénissant  le  livre  billon,  Thierry  et  Ruinart,  où  Ton  trouve 

de  sa  règle  que  lui  présente  un  de  ses  reli-  plusieurs  plancties  de  monuments,  telles 

gieux.  Miniature  d'un  manuscrit  du  Mont-  qu'églises,  abbayes,  tombeaux,  costumes  de 

Gassin ,  reproduite  p.  126  du  volume  sup-  religieux,  «te. 

plémentaire  du  mois  de  mai  (1)  des  Âcta  Dans  les  Acta  sanctorum  ordinis  sancti 

sanctoram  des  BoUandistes.  Saint   Benoît  Benedicii,  par  Luc  Dacheri,  9  vol.  in^olio, 

porte  le  nimbe  rond  et  le  religieux  le  nimbe  avec  quelques  planches  qui  ne  se  trouvent 

carré.  Derrière  saint  Benoit  est  un  ange  ou  pas  dans  toutes  les  éditions. 

Seut-étre  Jésus-Christ,  car  on  n'aperçoit  pas  Dans  V Histoire  de  l'abbaye  Saint-Denis, 

'ailes.  par  Félibien,  in-folio.  Voir  les  planches  des 

Cette  miniature,  qui  est  du  x*  au  xi''  pages  1, 114, 150, 151, 294 et 449. 

siècle,  est  aussi  donnée  par  d'Âgincourt,  Dans  V Histoire  de  Vabbaye  Saint- Ger- 

Peinture  (2),  pi.  Lxviii,n*'  5,  Cette  minia-  mai/i-de«-Pr^,  à  Paris,  in-folio,  par  B.Bouil- 

ture  si  importante,  à  cause  des  costumes  de  lard.  V.  la  planche  de  la  p.  326,  dont  4  cos- 

cetle  époque,  vient  d'être  reproduite  de  la  tûmes  des  divers  degrés  de  l'ordre, 

grandeur  de  l'original  dans  rouvrage  inti*  Le^oiia«<(cain^(i//icamii?io(rrelarepré- 

tulé  :  Storia  delta  badia  di  Monte-Oassino,  sentation  de  plusieurs  abbaye  de  l'ordre  avec 

in-S*",  publiée  par  les  moines  do  Mont-Cassin  toutes  leurs  dépendances. 

(1842),  1. 1,  p.  100,  et  les  auteurs  du  savant  Le  Cabinet  des  estampes  de  Paris  possède 

ouvrage  que  nous  citons, déclarent  que  leur  diverses  collections  de  costumes  et  portraits 

planche  est  bien  autrement  fidèle  que  celle  de  reliffieux  que  l'on  peut  consulter  avec 

donnée  par  le  père  Mabiilon  et  sans  doute  fruit,  une  d'elles  renferme  une  suite  de 

celle  donnée  par  les  BoUandistes  dans  leurs  moines  artistes  de  l'ordre. 

Acta  sanctoram,  dont,  au  reste,  ils  ne  par-  Voir  aussi  Héliot,  Bar,  Fialetti,  etc.,  sur 

lent  pas.  les  ordres  religieux. 

Figure  en  pied  tenant  un  livre  et  une  Églises  en  rhonneur  de  saint  Benoit.  A 

crosse.  Sculpture  en  ronde  bosse  du  beau  Rome,  celle  dite  Saint-Benolt-in-Piscinola. 

retable  d'autel  de  la  cathédrale  de  Bâie.  Monuments  de  Home  moderne ,  par  Wàsl,  en 

Monument  du  xi«  siècle,  publié  par  M.  du  plusieurs  volumes  in-folio.  Voir  aussi  la  7b- 

Sommerard,  pi.  xxi  de  VAlbum,  9*  série.  pographie  de  Roms,  au  Cabinet  des  estam- 

Apparition  de  saint  Benoît  à  Fempereur  pes,  a  Paris,  celle  publiée  par  Millin  dans 

saint  Henri  II,  en  1024.  Bas-relief  du  tom-  ses  Antiquités  nationales,  t,  111,  n''29,  pi.  i. 

beau  de  ce  prince.  Voir  Hekri  (saint).  Cette  église,  changée  en  spectacle,  vient 

Vie  de  samt  Benoit.  Fresque  du  Giolto,  à  d'être  publiée,  dans  tous  ses  détails,  dans 

Saint-François-d'Assise.  Etruria  pittrice ,  la  grande  Statistique  de  Paris^  publiée  par 

t.  J,  pi.  XIII.  On  trouve  cette  suite  réduite  et  M.  Albert  Lenoir ,  architecte  du  gouverae- 

gravee  dans  d'Agincourt,  Peiiitore^  pi.  cxvi,  ment.  Plusieurs  planches  in-folio  avec  un 

n*»  12.  texte. 

Figure  en  pied.  Sculpture  de  Majano  (xy«  A  Saint-Benolt-sur-Loire  (I^iret)  est  une 

siècle)  pour  la  chaire  ou  tribune  de  Sainte-  église  de  ce  nom,  construite  vers  le  x*  ou 

Croix,  à  Florence.  Cicognara,  Storia  deUa  xi*  siècle,  dont  les  détails,  plans,  coupes, 

scultura  in  ItcUia,  t.  Il,  pL  xxv.  vues,  etc.,  sont  publiés  par  MM.  Marchand 

Apothéose  de  saint  Benoit  enlevé  par  les  et  Romagnesi,  dans  les  Sow^enirs  historiques 

anges.  Peinture  du  Cavedone,  gravée  par  sur  ^ancienne  ahbaye  de  Saint-Benott-eur^ 

Giac.  Giovamni.  Voir  l'œuvre  du  peintre  et  Loire,  1  vol.  in-S**.  Le  portail  nord  offre  des 

celle  du  graveur.  bas-reliefs  historiques,  telsque  l'exhumation 

(1)  Partie  intitulée  :  Conatus   chronico  -  hittori-  l'art,  donne  avec  détails  la  forme  des  Tétcmcuts  de 
eus,  etc.  l'abbé  et  la  désignation  des  couleurs  qui  s'y  font  rc- 

(2)  D'Agineourt,  p.  77  de  son  ouvrage ,  Uisloire  de  marquer. 
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do  coq»  de  saint  Benoit  an  Mont-Cassin, 
une  ffuérison  m|racttleu9e,  une  translation 
de  reliques  et  leur  réception  parles  moines. 

V Album  du  Sommerard,  pi.  xtii  de  la  5* 
série,  offre  une  suite  de  curieux  chapiteaux 
de  cette  église  à  sujets  et  ornements. 

€*est  dans  cette  église  que  se  trouvait  le 
tombeau  du  roi  Philippe,  r'  du  nom,  mort 
au  XI*  siècle.  Pour  les  détails  du  tombeau, 
Toir  au  nom  Philippe  P'. 

Les  deux  Mémoires  ci  tés  sont  accompagnés 
de  planches. 

Le  porche  de  cette  église,  style  roman 
pur  (1  j,  vient  d'être  publié,  en  1840,  dans 
rouvrage  intitulé  :  VÀrt  en  province;  à  Mou- 
lins, 5*  année,  p.  89. 


Pabbé  Morard.  Alex.  Lenoir,  Musée  des  nuh- 
numenU  françaie,  pi.  xx,  n*"  424,  et  p.  158 
du  1. 1. 

Ces  béquilles  sont  reproduites  dans  la 
Statistique  de  Paris  (  éfflïse  Saint-Germain- 
des-Prés),  par  M.  Albert  Lenoir. 

Autre  représentée  sur  la  tombe  de  Tabbé 
Isarn ,  à  Marseille.  Millin ,  Atlas  da  voyage 
dans  le  midi  de  la  France,  in-4''9  pi.  xxxvi  ; 
n*  4. 

Hommes  marchant  avec  des  béquilles, 
bas-relief  du  tombeau  de  Henri  U  et  de  Ca- 
therine de  Médicis  à  Saint^Denis.  Sculpture 
de  Germain  Pilon ,  publiée  par  Alexandre 
Lenoir;  Musée  des  monuments  français , 
t.  ni ,  pi.  Gvi ,  nM02 ,  à  la  page  86. 


BENŒT   V,  pape.  —  Couché  sur  son  BERCAIL.— Figure  de  Péfflise.  Ciampini, 

tombeau  à  Hamnourg.  Ce  monument  dans  Fêtera  Monumenta,  t.  I,  pi.  xlix,  lxvii; 

le  style  gothique  du  xiii*  ou  xiv*  siècle  est  t.  Il,  pi.  xti,  xxiy,  xxxyii,  xlii  ,  lu.  Même 

entouré  déniches  à  pavillons  découpés,  sujet  sur  une  belle  médaille  du  pape  Paul  H. 

renfermant  les  douze  apôtres ,  un  crucifie-  V.  la  Numismatique  des  papes  et  leurs  Fies, 

ment ,  Jésus-Christ  assis  entre  les  auatre  au  nom  de  Paul. 
animaux  svmboliques.  Au  deux  extrémités 

sont  des  sujets  de  chasses  d'hommes  à  che-  BERCEAUX    D'ENFANT.    —    Miniature 

val. — Ce  monument  est  gravé  dans  le  vo-  d'évangéliaire  du  xii*  ou  xiii*  siècle  ,  de  la 

lame  supplémentaire  du  mois  de  mai  des  bibliothèque  du  Vatican ,  représentant  la 

i^cfa^anctoram^  p.  164de  la  1**  partie  de  nativité   de    Jean-Baptiste.    D'Agincourt , 

ee  précieux  volume ,  qui  renferme  plus  de  Histoire  de  l'art  (Peinture) ,  pi.  ux,  n**  5. 

deux  cents  planches.  Autre  provenant  d*un  bas-relief  de  la  ca- 
thédrale de  Chartres.  Sculpture  du  xn*  au 

BENOIT  XI.  —  Sa  statue  à  Péglise  Saint-  xiir  siècle.  Willemin,  Monuments  français, 

Dominique  de  Pérouse.  Cicognara ,  ib,,  1. 1 ,  pi.  lxxiv.  Ce  petit  meuble  a  cela  de  particu- 

pl.  XXI.  lier  qu'il  est  fixé  au  pavillon  du  lit  de  la 

mère  de  Tenfant.  On  y  remarque  très-dis- 

BENOrr  Xn. — statue  en  marbre,  pi.  xvii  tinctement  les  lanières   ou  courroies  qui 

de  Pouvrage  Crypta   basilicœ  vaticanœ ,  entouraient  Tenfant  et  rempêphaient  de 

in-<blio,  par  Dyonisius  de  Angelis;  1  vol.  tomber, 

in-folio.  Autre  du  xvi*  siècle.  Willemin ,  t.   I , 

Tombeau  de  ce  pape  (  xv«  siècle  )  à  Saint-  pi.  cxlviii. 

Dominique  de  Pérouse.  Cicognara ,  Stor,  Autre  tiré  d'une  miniature  de  la  même 

tcalt.  in  Ital.,  1. 1,  pi.  xxi.  époque ,  publié  dans  la  Pictorial  historyof 

England,  I^ondres ,  in-8*',  t.  I ,  planche  de 

BÉQUILLES.  Reclinatorium  ou   Tau.  —  la  p.  634. 

Comme  très -remarquable ,  nous  citerons  —  De  prince,  gravé  dans  la  belle  suite  de 

celle  publiée  dans  V Atlas  des  arts  en  France,  la    Fie  de   Maximilien   é^ Autriche  ,   par 

par  Alexandre  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxi  Burgmair,  diaprés  Albert   Durer,   t.  Il, 

et  pi.  ccxxxi  du  7'  vol.  de  son  Musée  des  planche  de  la  p.  55.  V.  l'ouvrage  et  Pœuvre 

monuments  français,  texte ,  p.  72.  Ce  mo-  du  graveur. 

nuroent  date  du  x"  ou  xi«  siècle.  On  y  volt  —  De  Henri  V,  roi  d'Angleterre.  Ouvrage 

une  inscription  en  caractères  curieux  et  de  1400.  Shaw,  Spécimen  of  ancient  minia" 

qne  M.  Lenoir  donne  à  part.  Cette  béquille  tures.  V.  la  liste  des  planches  à  la  fin  de 

est  également  publiée  par  M.  du  Somme-  Pouvrage. 

Tard ,  Album  des  arts  en  France ,  pi.  xviii  Le  berceau  de  Tévéque  des  fous .  Mé- 

de  la  10'  série ,  mais  sans  Pinscription  ;  ce  daille  ou  monnaie  du  xv*  siècle ,  publiée 

qai  est  une  lacune  dans  cet  ouvrage.  dans  Pouvrage  de  M.  RigoUot ,  intitulé  : 

Autre  entre  les  mains  du  squelette  de  Monnaies  inédites  des  évêques  des  fous  et 


•  i)  Sur  \e*  caraclArcs  disliocUrs  de  ce  style,  voir  le  Court  d'archéologie  monumentale,  de  M.  de  Caumont, 
^chitecture  religieute,  p.  39,  4'  partie. 
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de$  innocenté,  ra-8«,  pi.  uni,  n«  55,  et  Costomes  variés  et  curieux  de  bergers  da 

p.  97  da  texte.  xiv*  au  xvi*  siècle,  tirés  des  grarores  es 

Les  tableaux  ou   gravures  représentant  bois  du  Calendrier  des  frengrer» ,  in-4%  go* 

des  saintes  Familles  par  les  anciens  mai-  thique  (2).  Éditions  de  (averses  époques,  au 

très  offrent  des  formes  de  berceaux  plus  ou  folio  a.  ij.  On  voit  le  berger  de  la  grande, 

moins  variées ,  rappelant  des  meubles  de  Montagne  qui  instruit  dViutres  bergers  sor 

Tépoque  des  artistes.  les  phénomènes  du  del  et  la  manière  de 

connaître  les  constellations  et  compter  le 

BÉRENGËRË.  —  Une  des  femmes  de  Ri-  temps.  Composition  très-simple,  mais  ca- 

chard  Cœur  de  Lion.  Statue  coloriée  prove-^  rieuse  par  sa  naïveté.  On  y  remarque  on 

nantde  son  tombeau.  Elle  tient  un  livre  sur  instrument  rustique  destiné  à  prendre  la 

la  couverture  duquel  elle  est  représentée  hauteur  des  astres, 

couchée  sur  sa  bière,  entre  deux  chandeliers  Bergers  en  costumes  du  xiv*  au  xr  siècle, 

funèbres.  Stothard,  the  monamental  EfRgieê  tirés  des  miniatures  de  cette  époque.  WiU 

of  Gréai  Britain,  in-4<',  pi.  xvi.  Cette  figure  lemin,  Monvmente  français,  1. 11,  pi.  glxxit, 

a  une  aumônière  à  longs  cordons.  et  page  15  du  texte. 

Autres  publiés  dans  les  Costumes  français, 

BERGAME  (1).  — L^on  trouve  plusieurs  de  Beaunier  et  Rathier,  1. 1,  pi.   lxiv.  On 

monuments  de  cette  ville,  dans  le  Codex  trouve  aussi  des  bergers  sur  le  coflfret  en 

diplomaticus  ecclesiœ  bergamatis  ,  Mario  Ivoire    publié   dans   VAilas  d^mn  voyage 

Lupo  (  Berg.,  1784),  in->folio,  avec  planches,  dans  le  midi  de  la  France,  par  Millin.  Y.la 

et  cité  par  d'Agincourt  dans  son  Histoire  de  pi.  x  ▲  et  x  b. 
l'art ,  et  qui  en  a  publié  quelques  fragments 

dans  son  volume  sur  V Architecture,  pi.  xxiv,  BERLIN  f  3}.  —  Église  cathédrale  de  Frie> 

n*  5.  drichs-Weraer.  Monument  du  xiv*  an  xr 

Église  Sainte-Marie-Majeure,  xiii« et  xiv*  siècle,  d'une  assez  belle  disposition;  deux 

siècle  environ.  Son  porche  est  des  plus  élé-  tours  pareilles;  fenêtre  du  porche  remar- 

gants.  On  y  voit  deux  lions  assis.  Hope,  quable  par  sa  prodigieuse  hauteur;  style 

Histoire  de  l'architecture  y  pl.xcr.  ogival  simple.    Univers  pittoresque,  des 

Portail  de  cette  église  avec  fiffures  de  Kons  frères  Didot,  pi.  xxxviii ,  d'après  celle  pn- 

debont ,  xv*  et  xvr  siècle.  Moum  du  Som-  bliée  par  Plattner,  Monuments  de  la  ville  de 

merard ,  pi.  xiii  de  la  2*  série.  Berlin  ;  in-4''. 

Ëfflise  Saint- Thomas- in -Limine.  Style  Voir  aussi  la  ^anâe  Collection  topognh 

lorooard.  Gally   Knight,  the  ecelesiiutical  pAi^aedeki/'riMâe  du  Cabinet  <les  estampes 

Architecture  of  Italy,  in-4olio ,  Lond.,  1843,  à  Paris. 

pi.  XVII. 

Les  mondiales  de  cette  ville  sont  publiées  BERNARD  (  Saint  ).  —  Parmi   tous  les 

dans  le  1. 11 ,  p.  669  des  Antiquitates  Italim,  portraits  publiés  de  ce  célèbre  doctear  de 

deMuratori.  rÉglise,  nous  citerons  les  suivants  :  celai 

BERGERS.— Plusieurs  mosaïques  publiées  qui  est  au  Musée  de  Versailles,  portrait  à 

dans  les  frétera  Monumenta,  de  Ciampini,  et  mi-corps,  peint  sur  bois  par  Andréa  Sacchi, 

repr^ntantdessujetsde  l'Ancien  et  du  Nou-  publié  par  Gavard  dans  rouvrage  intitulé: 

veau  Testament  offrentdes  figures  de  bergers.  Galeries  historiques  de  Fersailles,  série  40*, 

de  pasteurs,  pâtres,  etc.,  et  des  scènes  pa-  section  2,  sous  le  n*  325  du  catalogue.  La 

triarcales.   V.   les  pi.  l  ,  lui  ,  liv  ,  lvi  ,  figure  est  d^une  grande  beauté. 

1. 1.  Autre  à  genoux ,  au  milieu  d^une  lettre 

Un  sarcophage  chrétien  du  Bas-Empire ,  majuscule,  tirée  d'un  manuscrit  du  xiv*  siè- 

au  Musée  d'Arles ,  et  publié  par  Millin,  de.  V.  la  lettre  A. 

Foyage  dans  le  midi  de  la  France ,  t.  III ,  Fignre  à  mi-corps ,  tenant  un  modèle  de 

pi.  Liv,  n**  7,  représente  un  berger  trayant  l'église  de  Cluny  ou  deClairvaux,  jolie  gra- 

sa  chèvre.  Est-ce  un  symbole  chrétien  ?  vure  de  Valdor.  V.  son  œuvre. 

Millin  n'ose  l'assurer.  On  remarque  dans  les  mains  de  saint  Bep- 

•    f  i)  Voir  sur  celte  Tille  le  catalogue  d'aulears  po-  et  lopographiqne,  comme  ceux  de  Paria  oa  de  Dresde, 

blié  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  éurner  V.  cequcdit  à  ce  sujet  M.  Duchesae,  atné.  Voyagé 

rMsioirt,  t.  Ui.  p.  386  et  386.  d'un  iconophile,  in-8%  p.  2i8.  Il  serait  bien  A  désirer, 

(2)  Sur  ce  singulier  livre,  voir  ce  qu'en  dit  Dibdin,  dit-il,  que  le  beau  cabinet  d'estampes  de  M.  Masier 
Typofiraphical  amiquUiei,  3  forts  vol,  iii-4*  avec  fût  acheté  quelque  jour  par  te  gonvemement,  qui 
planches.  Y.  t.  1,  p.  5»4,  595, 597  et  suiv.,  et  tous  les  commencerait  ainsi  un  genre  de  collections  iodispen- 
ouvrages  que  nous  cilons  au  root  Calbhdrurs.  sable  dans  les  grandes  villes.  Le  même  ouvrage,  p.  33i 

(3)  Cette  ville  ne  possède  pas  de  Cabinet  d'estampes  é  336,  en  signale  quelques  pièces  remarquables, 
proprement  dit,  sous  le  double  poiiitde  vue  historique 
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nard  ooe  crosse  qsi  est  yraiment  un  bijou  Figure  du  saint,  dessinée  après  sa  mort, 

(ToriëTrerie.  Dans  le  crosseron  est  repré-  et  revêtu  de  son  costume  de  religieux,  Acta 

sente  une  Salutation  angélique  ou  peut-être  sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  de  mai, 

saint  Bernard  aux  pieds  delà  Vierge.  t.  Vlll,  p.  822:  au  tome  supplémentaire  in- 

Autre  figure  du  même  personnage  dans  titulé  :  Propylaum. 

les  œuvres  deWierix  et  servant  d^omement  Figure  en  pied,  tenant  un  livre  ouvert,  ei 

aa  titre  du  livre  intitulé  :  les  Conceptions  un  nom  de  Jésus-Christ  entouré  de  rayons  ; 

théologiques,  in-12.  à  ses  pieds,  trois  mitres  d'évéque,  comme 

Deux  portraits  de  saint  Bernard  en  tête  ayant  refusé   trois  fois  les  honneurs   de 

deTouvrage  intitulé  :  Sancti  Bernardi  vita  Tépiscopat.  Tableau  de  Pierre  Laurati,  de 

iioombus  illttstrata,  par  D.  Baudeloo,  in  ci^  1527  à  1542,  n""  6,  Collection  des  peintes 

vitale  Giindavensis,  1  vol.  in-4<*,  1655.  primitifs,  de  M.  Artaud  de  Monter,  publiée 

Saint  Bernard  changeant  le   diable  en  par  Challamel,  Paris,  1845;  cette  peinture 

roue  de  char:  légende  représentée  sur  un  est  sous  le  n^  71  du  1*'  catalogue. 

Titrail  de  Téglise  Sainte-Foix  de€k)nches  en  Église  de  Saint-Bemardin-de-Sienne,  à 

Normandie.  V.  an  mot  Roue  les  détails  sur  Rome  (1).  V.  VAtlas  de  Yasi,  et  Vltinérairjs 

cette  peinture.  de  Rome,  par  Marin  Yasi ,  fils,  à  la  table  des 

La  collection  des  saints  réunis  au  Cabinet  matières,  à  la  fin  du  2*  volume, 

des  gravures,  à  Paris,  offre  plusieurs  figures  A  Tarticle  concernant  la  ville  de  Sienne, 

de  saint  Bernard.  Ton  trouvera  de  plus  amples  détails  sur 

Le  petit  sceau  de  saint  Bernard ,  publié  divers  monuments  élevés  à  la  mémoire  de 
dans  le  Magasin  pittoresque,  t.  Yl,  552,  le  saint  Bernardin,  son  patron, 
représente  assis ,  tenant  sa  crosse.  Ce  pré- 
cieux monument  a  été  retrouvé  en  1859,  ou  BERNARDINS.  — -  Ordre  des  Bernardins  y 
1810,  par  M.  Deville,  bibliothécaire  de  la  ville  xiii' siècle.  Y.  les  histoires  des  ordres  reli- 
de  Rouen.  Y.  à  la  page  ci-dessus  indiquée,  gieux,  par  Bar,  Héliot,  Fialetti,  etc.,  avec 
les  détails  de  cette  précieuse  découverte.  planches. 

Églises  dédiées  à  saint  Bernard.  A  Chiara-  On  trouve  dans  les  œuvres  d^Israel  Sil- 

valle,  d^Agincourt,  Architecture,  pi.  xxxvi,  vestre  une  suite  des  vues  de  Paris,  dont  une 

D**«  25  et  24.  Arcades  de  cette  église,  pi.  xlii,  des  planches  représente  Péglise  des  Bemar- 

n*  5.  Colonnes,  pi.  lxviii,  n""  55.  Bases  et  cha-  dins ,  à  cette  époque,  déjà  en  ruine, 

piteaax,  pi.  lxx,  n"**  10,  M.  Plan,  coupe.  Autre  vue  de  côté,  et  admirablement  gra- 

élévation  générale,  pi.  lxxih,  n"*  17,  51, 45.  vée  dans  Tœuvre  de  Jean  Marot,  avec  cette 

Portail,  pi.  Lxiv,  n"*  15.  L'ensemble  de  ce  àé&\fgnh\xoxï:  Tue  de  Véglise  des  Bernardins, 

monument  parait  être  du  xii*  siècle.  oà  est  une  vis  double,  unique  en  son  espèce,  et 

Ëglise  de  ce  nom  à  Rome.  Y.  les  planches  universellement  admirée,  n"*  251  de  la  suite 

do  grand  ouvrage  de  Yasi,  Borne  ancienne  des  Fues  de  Paris.  M.  de  Saint- Yictor  a  re- 

e(  moderne,  en  12  volumes  in-folio,  et  r/ti'n^  produit  ces  gravures  dans  son  Histoire  de 

raire  de  Marin  Yasi,  2  vol.  in-12,  à  la  table.  Paris,  en  4  vol.  in-4*.  Y.  aussi  la  Topogra^- 

phie  de  Paris  au  Cabinet  des  estampes,  et 

BERNARDIN   DE   SIENNE    (  Saint  }.  —  surtout  les  planches  publiées  sur  ce  cou- 
Préchant  un  auditoire  nombreux,  fresque  vent  (2),  dans  la  firande  Statistique  de  Pon 
da  XV*  siècle,  à  Téglise  Saint-François,  à  Bo-  ris,  dressée  par  ordre  du  gouvernement,  par 
logne,  actuellement  détruite,  d'Affincourt,  les  soins  de  M.  Alb.  Lenoir,  architecte,  plan^ 
Peinture,  pi.  cxxxvi  ;  mort  et  obsèques  du  ches  accompagnées  d'un  texte  descriptif  et 
saint,  grande  peinture  à  fresque  au  cou-  historique. 
ventderAraCŒli,àRome;  chapelle  de  la  fa- 
mille Bufalini ,  exécutée  au  xv'  siècle,  par  le  BERNE  (Suisse)  (5).  >-  Église  cathédrale» 
Pintarrichio  :  tout  y  est  admirable,  les  figu-  Moyen  âge  pittoresque,  publié  chez  Weith 
resdes  religieux,  la  disposition  des  groupes,  et  Hauser,  pi.  xxxi  :  ce  monument  est  du 
la  nche  variété  des  fonds ,  ornés  de  fabri-  xiv  siècle ,  et  d'un  beau  gothique, 
qoes  de  la  plus  grande  beauté  :  d'Agincourt  Yoir  aussi  les  planches  du  çrand  ouvrage 
en  donne  une  assez  bonne  réduction  dans  publié  par  M.  Benjamin  de  La  Borde,  en 
son  Histoire  de  l'art  au  moyen  âge  (Pein--  4  vol.  in-folio,  intitulé  :  Foyages  pittores^ 
turf),  pL  GLXxxvii.  ques  en  Suisse. 

(1)  HariD  Yasi  o'Hidique  pas  l'époque  6e  sa  eon-  erUique*  et  historiques  sur  PaH«^D*XVI,qaartferd« 

tirscUoo,  il  donne  seaiement  les  noms  des  divers  la  place  Maubert. 

artistes  qoi  ont  fait  les  peintures.  (S)  Pour  l'histoire  particulière  de  celte  ville,  voir 

(3)  Pour  l'htoloire  de  ce  couvent,  de  ses  oridnes  et  les  ouvrases  cités  par  Leoslet  du  Fresooy,  Méthode 

vicissitudes,  voir  Touvrage  de  Jaillct,  Recherches  pourétuiier  l'histoire, Lllï, p.  40i  et  suivantes. 
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L^ouvrage  intitulé  :  Délices  de  la  Suisse,  BERRY  (Gilles  Bonnier  dit).  —  Héraut 
et  la  grande  Topographie  du  Cabinet  des  d^armes  offrant  son  livre  des  loumoîs  au 
estampes,  à  Paris,  article  Suisse,  roi  Charles  Vf,  miniature  de  Pépoque  pu- 
La  collection  du  maréchal  d^Uxelles,  au  bliée  par  Montfaucon,  Monarchie  française. 
Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  49  vol.  in-  t.  III,  pi.  lv,  n"  1,  dans  le  Trésor  de  la  cou- 
folio,  est  également  à  consulter ,  ainsi  que  ronnede  France,  in-folio,  1. 1,  p.  cxxxv. 


BERS.  —  Vieux  mot  employé  pour  ex- 
primer un  lit  d'enfant.  V.  au  mot  Beb- 

CE AUX. 

BERTHE  (La reine).  —  Diteaussi  la  reine 


V Univers  pittoresque,  publié  chez  Didot, 
frères,  à  Paris,  in-8*. 

BERRT.  —   Monuments  de  cette  pro- 
vince (i).  V.  les  ouvrages  suivants  :  JTifâ- 

toire  du  Berry,  contenant  Porigine,  les  an-  Pédauque,  ou  au  pied  d^oie  (2).  Sa  statae, 
tiquités,  etc.,  par  J.  Chaumeau,  in-folio,  provenant  de  portaus  de  diverses  églises,  est 
avec  planches  de  médailles,  armoiries,  etc.,  publiée  dans  V Atlas  des  monaments  frcunr 
i566.  cals,  par  Alex.  Lenoir,  pi.  ix;  dans  les  An- 
Histoire  monétaire  et  philologique  du  nales  ordinis  Sancti  Benedicti,  planche  de  la 
Berry,  \  voL  in-4%  avec  planches,  par  p.  46,  et  dans  le  i"  volume  des  itfo/wmeiitf 
H.  Pierquin  de  Gembloux,  Bourges,  1839.  de  la  monarchie  française,  pi.  xv. 

Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des  Autre.  Femme  de  Raoul,  duc  de  Nonnan- 

estampes,  département  du  Cher.  V.  aussi  die.  V.  ce  nom. 
aux  mots  Bourges  ,  Chatbauneuf,  Chateau- 
Meillant,  etc. 

Le  Blason  des  familles  seigneuriales  de  BERTHE  ^Sainte),  martyre.  —  Abbesse. 
Berry,  i  vol.  in-l2,  parle  PèreLabbe,  avec  Les  martyrologes  n'indiquant  pas  de  sainte 
figures.  de  ce  nom,  cepourraitétrequelque  princesse 
Le  Grand  armoriai  de  France,  in-folio,  ou  reine  de  France,  qui  se  serait  retirée 
est  aussi  à  consulter.  dans  un  monastère,  comme  il  arrivait  si  sou- 
Princes  et  princesses  de  la   famille  de  vent  au  moyen  âge.  Nous  ne  pouvons  rien 
Berry.  décider;  voir,  au  reste,  la  figure  de  cette 
Le  duc  de  Berry  et  sa  femme.  Mon  tfaucon,  femme,  dans  la  grande  collection  des  saintes. 
Monarchie  française,  année  1416,  t.  IH,  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris  (série  des 
pi.  LUI.  femmes,  lettre  B  )  ;  elle  tient  une  église,  qui 
Le  duc  de  Berry,  assis  près  du  trône  de  désigne  assez  souvent  une  fondatrice  a'ab- 
son  père,  costume  du  xiv*  siècle,  Monor  baye  royale;  dans  l'autre  main  une  crosse; 
ments  de  la  monarchie  française,  Montfau-  elle  est  couronnée, 
con ,  t.  lU,  pi.  LV,  n"*  2  ;  ou  le  Trésor  de  la 

couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxiv.  BERTIN  (Saint).  (3)  —  Nous  trouvons 

Sceaux  des  ducs  de  Berry.  V.  les  ouvra-  deux  abbés  de  ce  nom  :  le  premier,  repré- 

ges  de  Wrée  et  de  Tobiésen  Duby  sur  les  sente  dans  une  gravure  du  1«'  volume  des 

sceaux  de  France;  celui  du  marquis  de  Annales  bénédictines,  ou  Annalts  ordinis 

Migieux,  1  vol.  in-4'',  plat,  avec  quelques  Sancti  Benedicti,  p.  5S8. 

feuilles  de  texte,  assez  rare  à  trouver.  Le  L'autre,  dans  le  2'  volume  du  mois  de 

Trésor    de   numismatique    (  Sceaux    des  septembre  des  Acta  sanctorum,  p.  585.  Ce 

grands  feudataires  de  France,   des  com^  samt  est  quelauefois  représenté  tenant  un 

munes),  etc.  V.  aux  tables  des  planches  des  petit  vaisseau  oans  ses  mains, 

deux  volumes.  C^est  ainsi  qu'il  se  trouve  figuré  sur  une 

Il  existe  dans  une  crypte  de  la  Sainte-  gravure  appartenant  à  une  collection  d'or- 

Chapelle  à  Bourges,  un  magnifique  tombeau  ares  religieux,  au  Cabinet  des  estampes,  de 

de  Jean  P%  duc  de  Berry,  dont  le  socle  est  Paris ,  sous  la  désignation  N,  61,  x  ;  la  gra- 

entouré  de  petites  figures  placées  dans  des  vure  est  de  J.  Goltzius ,    d'après  Vander 

niches  gothiques ,  représentant  divers  per-  Borcht.  On  y  voit  un  grand  arbre  dit  génét- 

sonnages  saints  et  autres.  V.  Jean  P^  logique,  dont  les  branches  portent  diverses 

figures  des  personnages  illustres  de  l'ordre. 


(i)  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  rhis- 
toire,  t.  Iv«  p.  215,  cile  sur  celle  province  plusieurs 
ouvrages  avec  ou  sans  planches. 

(3)  1\  existe  de  savantes  dissertations  pour  l'explica- 
tion de  cette  sinsolarilé  qui  estatlribuee  à  deux  prin- 
cesses,Hi$ioire  de  l'abbaye  de  SaifU-Germain-desPrés, 
pardom  Bouillard,  in-fol.«  p.  309;  Piganiol  do  la  Force, 
Description  de  la  France,  t.  III,  p.  227;  Mémoires  de 


V Académie  des  inscriptions,  etc.,  t.  XXITI;  Monlfao- 
con.  Monuments  de  ta  monarchie  franc. ,t,  I.  p.  19S. 
(3)  L'abbaye  de  ce  nom  est  célél^re  et  a  été  ['objet 
de  plusieurs  conleslaiions  littéraires  consignées  dans 
un  ouvrage  intitulé  :  Dissertation  historique  sur  Vori- 
qine  et  Vanciewnelé  de  Vabbaye  de  Sainl-Bertin,  sur 
t église  de  Saint-Omer,  in'i2,  par  Devienne^  auteur 
d'une  Uistoire  de  f  Artois,  en  1737. 
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Église  Saint-BerlÎD,  à  Saint-Omer,  magni-  BERTRUDEou  BERTÂDE. -  V.  Bertrade. 
(iqae  ruine  d^une  belle  église  «bâtie  du  *     ^  -       * 

xir  au  XV' siècle,  Moyen  âge  pittoresque,       BESANÇON  (Frânche-Comté).  —  V.-  les 

pi.  XXXVIII.  '  divers  monuments  de  cette  viile,'  anciens 

Description  de  V ancienne  abbaye  de  Saint-  plans  et  détails  qui  sV  rattachent,  .dans  lu 

Bertin,  à  Saint-Omer,  par  Em:  Waliet.  gri^nde  Tb^o^ropAie  du  Cabinet  des  estait- 

Douai,  Warez,  1854;  texte  et  Atlas,  in-fo-  pes,  ii  Pans:  et  dans  la  Franche^ Comté , 

Ifo  maxime..  publiée  par  le,  baron  Tayloi*,  Foyages  pit- 

n  existe  aussi  deux  grandes  lithop;raphies  toresques  dans  Vancier^ne  France  f  i  vol.  in- 
dessinées par  Blanchard,  dont  nous  ignorons  folie,  pi.  cv,  et  suiv.  ;  et  laf  collection  topo- 
la  provenance,  publiées  à  Paris,  chez  Len-  graphique  sur  la  France,  formée  par  Tau- 
glumé  (i).  teur  de  ce  Dictionnaire,  et  destinée  à  la  bf- 

Y.  aussi  :  France  catholique)  in-4°,  t.  I,  bliothèqne  du   Musée  du    Sommerard,  à 

p.  121;  une  vue,  et  une  notice  historique  Paris, 
sur  ce  monument,  Paris,  1843,  signée  Clavé. 

BÉTES  FÉROCES.  —  Combattues  par  des 

BERTRADE  ou  BERTRUDE. —  Femme  hommes:  sculptures  de  diptyques  consulai- . 

de  Clotaire  II ,  vu*  siècle;  sa  statué  est  à  res.  V.  au  mot  Diptyques. 
Saint-Denis ,  publiée  dans  les  Antiquités  de       Martyr  livré   aux  béCes.  Bas-relief  très- 

Paris,  par  Dubreuil  et  Bonfons,  1  vol.  petit  important  du   Musée  du  Vatican  ;  publié 

in-8»,  p.  37  ;  et  V Atlas  des  costumes  fran-  par  Érasme  Pistolesi ,  il  Faticano  descritto, 

çais.  luiillot  et  Martin,  Atlas  du  3'  volume,  8  vol.  in-folio,  t.  III,  pi.  lxxxi. 
dI.  V  11**  2  3 

BETHLÉEM.  —  Église  de   la    Nativité, 

BERTRAND  (  Saint  ).  —  Patriarche  d'A-  iv   siècle  ,     d'Agincourt ,    Architecture , 

quilée;  sa  statue  et  sa  figure  couchées  sur  pi.  xxvii,  n'^S,  et  pi.  lxxiii,  n*"  23. 
son  tombeau  ;  plus,  un  bas-relief  de  son  mar-       La  suite  des  planches  gravées  par  Jacques 

lyre,  etc.  11  tient  une  petite  église  et  sa  CaWot  j  pour  le  Foyage  en  terre  sainte ,  pw 

crosse  :  on  voit  sur  le  bas-relief  une  espèce  Bernardo  Amico,  cordelier,  ami  du  graveur, 

de  tribunal  qui  pourrait  bien  être  un  confes-  1  vol.  in-'i''.  V.  les  planches, 
sionnal  d'une  forme  curieuse.  Le  monu-       Église  de  Bethléem,  telle  qu'elle  était 

ment  et  la  statue  paraissent  un  ouvrage  du  vers   le   iv*  au  v*  siècle  ;    lithbgraphiée 

xvr  siècle,  Acta  sanctorum  des  Bollan-  dans  VAtlcu  du  voyage  de  M,  de  Forbin 

distes,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  778  dans  le  Levant  (2).  1  vol.  in-folio,  pi.  xx. 

Autre,  publiée  dans  la  Syrie  illustrée,  par 

BERTRAND  (Saint)  de  Comminges.  —  Carn  et  Josson,  in-^"" ,  d après  celles  des 

Vues  extérieure  et  intérieure  de  réalise ,  Fues  de  la  Palestine  et  de  la  Caramanie, 

du  chœur  et  du  cloître  de  cette  ancienne  par  Mayer,  in-folio;  Lond.,  1804, 1. 1. 
abbaye.  Mosaïques  de   cette    église,  xif  siècle, 

Foyages    pittoresques    dans    l'ancienne  Ciampini ,  Fêtera  Monumenta,  1  vol.  in- 

/Vdiure^  par  le  baron  Ta^lor  (Languedoc),  folio,  pi.  xxxiii ,  d*Agincourt,  Peinture, 

t.   U  ,    première     partie  ,  pi.    clxxxiv,  pi.  xviii,  n'^S;  elles  sont  un  ouvrage  du 

CLxxxY,  CLXxxvi,  CLXxxvii.  On  trouve  une  moine  Éphrem. 

vue  générale  du  chœur,  publiée  dans  Pou-       Le  mémeCiampIni,  dans  une  mosaïque  de 

vrage  intitulé  :  Le  salon,  ou  exposition  Péglise  du  Vatican,  ou  de  Saint-Pierre  du 

des  tableaux  au  Musée  du  Louvre,  in-4**,  Vatican,  pi.  xiii  de  Touvrage  de  jEdificiis 

t.  D;  salon  de  1842,  Paris,  chez  Challamel,  sacris,  etc.,  donne  une  vue  de  Bethléem, 

éditeur  ;  sur  ce  monument  et  les  faits  histo-  prise  d'une  manière  allégorique  :  des  bre- 

riques qui s*y rattachent, V. Touvrage du ba-  bis,  figures  des  chrétiens,  sortent  de  la 

ron  Taylor,  intitulé:  les  Pyrénées,  in-8^,  porte  pour  aller     aux     pâturages  spiri- 

p.  408,  et  suiv.  tuels  (3)  ;  pour  Texplication,  voir  p.  47  du 

texte  de  Ciampini. 

BERTRAND  DUGUESCLIN.  —  V.  Du  GcES- 
CLiN.  BÉTHUNE.— Ville  et  château  de  ce  nom. 

(t)  L'tateur  de  ce  Diclionnaire  possède  un  exem-  d'Orient,  par  Michaud  et  Poujoulat  :  le  Voyage  de  Mo- 

pUire  de  ces  plaaches  dans  sa  CoUeciion  topogra-  rijonenferreiaifiie^i  vol.  is-4*,  et  tous  ceuiqae nous 

Pfliçu^aa'il  destine  à  la  bibliothèque  du  Musée  de  citons  à  Tarlicle  Tbrrk  Saiktb. 
I  HOlel  de  Cluny.  formée  par  M.  du  Sommerard.  CS)  Émeric  David,    DUeours  sur  la  peinture  au 

jV  Voir  aussi  l'ouvrage  de  Franci«cus  Quaremius,  moyen  Age,  t  vol.  in-8*,  p.  938,  parle  de  cette  pein-» 

El'icidaHo  terrœ  sanelœ,  2  vol.  iu-fol»o.  Le  texte  du  turc. 
Voyage  de  M.  le  comte  de  Forbin,  la  Correspondance 
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Topographie  de  la  France  au  Cabine  t  ds  D^Agincoart;  dans  son  Histoire  de  Vart 

Qstainpes  ^  Paris.  •               '  aa  moyen  âge,  a  publié  divers  fac-êimile  de 

Histoire  généalogique  de  cette  famille ,  miniatures  et  de  gravures  en*  bois  de  quel- 

par  André  Duchesne,  m^olio;  Paris,  1639,  ques  Bibles  anciennes,  section  Peinture, 

avec  ûgnres,  très-bien  gravées,  de  plusieurs  ^i.'  ^cl,  xli,  xlii,  xliii,  xliv,  xlv.  On  en 

seigneurs  de  Béthune.  trouve  quelques-unes  dans  le  volume  de  ce 

bel  ouvrage,  consacré  à  reproduire  les  spé- 

BÉZIERS.— Cathédrale    de   cette  ville,  cimens  des  gravures  en  bois  les  plus  eu- 

dédiée  à  .  Saint -Nicaise.   Architecture  du  rieuses  et  les  plus  rares.  Y.  lé  t.  Yl,  plan- 

xiv  siècle ,  tours  carrées  et  massives  avec  ches  des  xiv*  et  xv  siècles, 

créneaux ,  tourelle  crénelée^  etc.  Univers  •  Lambecius,  dans  sa  Bihliotheca  Cœsarea, 

pittoresque  des  Frères  Didot.  Fronce»  plan-  en  11  vol.  in-folio,  y  compris  les  supplé- 

che  cccLxxxiv.  ments,  donne  beaucoup  de  fac-similé  de 

Pour  les  autres  monuments,  V.  la  grande  miniatures  d^une    Bible   du    xi*  au   xir 
Topographie  de  la  France  au  Cabinet  des  siècle, 
estampes  par  départements;  2S0  vol.  in- 
folio. BIBLIOTHÈQUES  (^)  envisagées  sons  le 

Et  les  planches  des  Foyages  pittoresques  point  de  vue  monumental ,  ou  de  Tarchi- 

dans  Vancienne  France,  par  Taylor  et  de  tecture,  des  décorations,  sculptures,  pein- 

CaiUeux,  Languedoc,  t.  II.  tures,  etc. 

Celle  d'Alexandrie.  V.  Arts  libéraux. 

BIBIANE. — Deux  églises    de  ce  nom  à  Celle  delà  ville  de  Césène.  Architecture 

Rome.  La  première  date  du  iv*  siècle;  la  du  xv*   siècle  ou   environ.    D'Agincourt, 

deuxième  du  xiii*  siècle.  V.  l'ouvrage  de  architecture,  pi.  Lxxii,n*14. 

Vasisur  Rome  moderne;  12  vol.  in-folio,  Celle  de  Florence  dite  Zaar6iitf«iui«.  Même 

et  Poeuvre  des  Piranesi,  et  la  grande  Tbpo-  siècle,  d'Agincourt,  ib.,  pi.  lix,  n**»  17, i8,19, 

graphie  de  l'Italie  (Rome),  au  Cabinet  des  et  pL  lx,  n<*Ml,  iâ.  D'après  Ruggieri,  Mo- 

estampes  à  Paris.  numents  de  Florence,  en  italien,  qui  donne 

toutes  ces  planches  en  grand. 

BIBLES  avec  gravures  en  bois,  en  taille-  Bibliothèque  de  Saint-Marc  à  Venise.  Yoe 

douce,  etc.  ex  ter.  Monuments  anc,  et  modernes ,  par  J. 

Le  baron  de  Heinecken,  dans  son  ou-  Gailhabaud,  in-4''.  Paris,  livraison  59*. 

vrage  Idée  d'une  Collection  con^léte  d'es-  Bibliothèque  de  la  cathédrale  de  Sienne 

lamp««(l),în-8% donne  de  curieux  détails  (Toscane).  Vue  intérieure,    publiée  dans 

et  quelques  fac-similé  des  Bibles  les  plus  rouvrage  intitulé  :  Architecture  de  la  Toi- 

anciennes,  avec  gravures  en  bois.  cane ,  1  vol.  in-folio  ,  par  Grandjean  et 

On  en  trouve  beaucoup  dans  les  divers  Famm ,  et  reproduite    dans    Vltinéraire 

volumes  publiés  par  Diboin,  savoir  le  Bi-  d'Italie,  publiée  Paris,  chez  Audot,  in-8*, 

bliographical  Decameron,  en  3  vol.  in-4<',  pi.  xxii. 

dont  le  l*' volume  renferme  plusieurs  copies  Bibliothèque  de  la  ville  de  Leyde  (vue 

de  gravures  en  bois  des  premiers  temps  de  intérieure),    gravée  in-folio,    en  16i0, 

cette  invention.  par  Vondanus ,  intitulée  :  Iconographia 

Les  Typographical  antiquities ,  2  forts  oibliothecœ  Lugduni  -  Batavoràm,   V.  les 

Yol.  in-4°.  y.*  surtout  le  1*'  volume.  Descriptions  des  villes  de  la  Hollande  an 

(t)  Ob  sait  que  cette  colleetion  n'est  autre  que  le  Renres  de  docomenta,  les  auteurs  et  les  nombreux 
beau  eablnei  d'esumpes  de  Dresde,  doot  le  savant  ouvrasesqui  y  sont  cités,  l'érodilion  allemande  y  fi- 
conservateur  a  fait  le  catalogue,  que  nous  citons  sou-  gure  d'une  manière  remarquable.  On  doit  à  M.  Bronet 
vent.  L'on  peut  aussi  consulter  Pouvrage  de  Jansen,  un  eicellent  travail  sur  les  Bibles  el  autres  livres 
de  l'Origine  de  la  gravure  sur  bois,  etc.,  2  vol.  in-8%  «vee  gravures  sur  bois,  insérés  à  la  fin  de  son  Ifouvtoâ 
t.  II.  p.  n,  ai.  Celui  de  M.  Ducbesne  atné.  conserva-  numuelde  librairie-,  Paris.  i842, 184S.  2  vol.  in-8*. 
tenr  du  Cabinet  des  estampes,  et  qui  est  intitulé:  (3)  Les  principaux  ouvrages  à  consulter  sur  l'ori- 
roi/<i(7e  ifujilcoiiopfti/e,  voir  é  la  table  des  matières,  le  gineet  I  histoire  de  la  formation  des  bibliothèques, 
root  Bible,  Le  travail  de  M.  Guiohard,  sur  les  vient  «ont  M.  Pellt-Radel,  Debure.  Sardé,  Brunet,  Fournier. 
livres  avec  gravures  en  bois,  et  publié  dans  le  BuUeiin  Marin  Vasi,  romain,  dans  son  Itinéraire  de  Borne,  t.  II. 
du  bibliophile,  est  aussi  à  consulter.  V.  la  note  au  P-  738  et  suiv. ,  donne  une  description  détaillée  de 
mol  Livres  xylograpkiques.  If ous  ne  pouvons  passer  toutes  les  parties  de  celle  du  Vatican,  non- seule- 
sons  silence  les  savantes  recherches  sur  les  Bibles  à  inent  pour  U  disposition  des  livres,  mais  encore 
miniatures  consignées  dans  les  divers  articles  de  poor  tous  les  détails  de  Tarchi tecture,  des  scolp- 
M.  l'abbé  Cahier  sur  les  bibliothèques  et  les  manu-  tures,  peintures,  etc.  On  trouve  dans  la  Bibliotkeca 
tcrH»^ïimoretïà%e,AnnalesdephilosoMeehrétieme,  autiquaria  de  Fabricius,  in-4*,  p.  953.  et  snrtoat 
t.  XIX,  où  il  cite  plusieurs  Bibles  historiées,  p.  50,  ^^^^  l®  Dictionnaire  de  bibliographie  de  Peianot, 
211, 213,  308,  309.  Le  beau  travail  de  cet  ecclésiasU-  t*  U  P-  58  à  108  ;  supplément,  p.  38  è  73,  les  détails 
que  offre  une  mine  riche  à  exploiter  pour  tous  les  lesplusétcndossurlafornvitiondesbibliotbéqaos. 
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Cabinet  des  estampes  ;  la  Topographie  des  description  de  cette  église.  V.  Ortiette. 

Payê-Boi,  même  collection ,  et  rœuvre  du  Presque  tous  les  tableaux  deJugemeutder^ 

graTeur.  nier  offrentce  sujet,  qui  en  estcomme  la  con- 

Bibliêlbèque   Ambroisienneu   Vue  intë-  séquence  uécessaire.  V.  Jugement  dernier. 

rmre.  Burmann,  The$aarus  antiqaitatum  Les  bienheureux  se  promenant  dans  TÈly- 

Jtaliœ,  t.  i.t,  planche  de  la   page  23,   et  sée  chrétien.  M.  Alex.  Lenojr  croit  qu^on 

TooTrage  intitulé  :    (de  origine  et  siata  peutvoirce  genrede  sujet  dans  les  sculptu- 

BibUotkecœ  Amhro*ian€e)\  1  vol.  in -4'' ,  res  d^un  des  chapiteaux  de  la  neîde  Tab- 

i672,  avec  planches.  baye  de  SainU>Austremoine  à  Issoire  (  Au- 

Bibliothèque  de  lord  Spencer  à  Londres,  vergne).  Histoire  des  arts  du  dessin,  u  VU 

Tue  intérieure  de  la  principale  salle,  déco-  de  ^n  Musée  des  monu.  fran.,  pi.  ccxxxii , 

rée  en  sculpture  en  Dois  ( xvr  siècle).  Vi^  p.  73,  n°  3  (Sculpture   du  x'  siècle). 

gnettes  en  tète  des  t.  i  et  II  de  Touvrage  Une  des  sculptures  du  poruil  de  Saint- 

iDU'iulé  :  Bibliotheca  Spenceriana,  Trophime  d^Arles,  représente  un  ange  rece- 

Gelle  du  Cabinet  du  roi  René  d'Anjou,  vaut  les  élus  à  la  porte  du  paradis.  V.  au  mot 

Miniature  du  xiv*  siècle,  Willemin,  Monu"  Trophime  (Saint)  et  au  nom  Saint  Pierre. 
ments  français,  t.  H,  pi   cxcvi. 

Celle  des  ducs  de  Bourgogne.  Vue  inté-  BIÈRE.  V.  Cercueil. 
Heure ,    d'après    une  miniature   publiée 

dans  le  CatcUogue  de  cette  bibliothèque,  par  BIJOUTIERS  à  leurs  ateliers.  —  V.  le  li- 

Barrois,  in-4<>.  Paris,  1830;  planche  p.  259.  vre  intitulé  :  deArtibus  illiberalibus ,  etc., 

V.  aussi  le  mot  Aemorium  Ubrorum,  Li-  par  Schopperus,  gravures  de  Jost  Amman  ; 

fiffis  ENCflAiNÉs.  i  vol.  iu-iâ,  très-rechcrché .  pi.  xxvii ,  lvi  , 

Lxvi,  Lxvii.  L'un  fait  des  Dagues,  Tautre 

BICHE.  — Cet  animal  est  donné  comme  des  bracelets,  des  vases  précieux,  etc. 
attribut  assez  ordinairement  à  Saint-Leu, 

à  Geneviève  de  Brabant,  à  saint  Egidius,  BIJOUX. — Comme  exemple  d'objets  d'art 

solitaire.  V.  aux  noms  de  ces  divers  per-  de  ce  genre,  nous  citerons  rar^fntaria  d'une 

sonnages.  matrone  chrétienne  du  iv*  siècle.  D'Agin- 

court.  Sculpture,  pi.  ix ,  n*"  i  à  3.  Mbum 

BIENFAITEURS  des  églises,  hôpitaux.  —  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  x  de  la  i'*  série. 

Uq  curieux  diptyaue  portant  la  date  de  Montfaucon,  Monuments  de  la  monarchie 

1464,  et  publié  uans   le   2'   volume  du  française,  1. 1,  pi.  v,  donne  plusieurs  bi- 

mois  d'avril  (  des  Acta  scuictorum),  don-  joux  trouvés  dans  la  tombe  du  roi  Chilpé- 

nant   les    noms  des   divers    bienfaiteurs  rie,  à  Tournay. 

<run   monastère    de    Saint -Maximin    de  Willemin ,  A/oname/i/^  i/»^d(to,  pi.  ccxvi. 

Trêves.  Les  bijoux    provenant  de    la  tente  de 

Sous  le  titre  dkAntathemata,  nous  citons  Charles  le  Téméraire,  trouvés  à  la  bataille 

on  monument   de  ce  genre  publié  dans  de  Granson,  sont  publiés  dans  le  volume 

fonvrage  de  Paciaudi  :  Antiquitates  chris-  de  la  Bibliotheca  cœsarea  de  Lambecius, 

tiaiUB,  sive  de  cultu  Joannis  Baptistœ,  et  in-folio. 

reproduit  par  Maflei ,  t.  I,  p.  54.  Ferona  On  en  trouve  plusieurs  dans  la  Collection 

i^wtrata,  V.  au  mot  Antathemata.  ^objets  d'art ,  publiée  par  MM.  Jollmont 

Nota,  Les  personnages  tels  que  rois ,  et  Coignet,  gravures  de  mademoiselle  Nau- 
Kines ,  empereurs  ,  princes ,  chevaliers ,  det  ;  in-folio  oblong. 
abbés,  etc.,  bienfaiteurs  des  églises,  sont  Dans  les  œuvres  de  Voiriot,  de  Hichaelis 
ordinairement  représentés  en  sculpture  ou  Blondus,  de  Slephanus  de  Laulne,  Théo- 
peinture, tenant  un  modèle  d'église  dans  la  dore  de  Brie,  Winceslas  HoIIard;  dans  les 
main  ou  un  volumen  déroulé.  Les  porches  œuvres  d'orfèvrerie  de  Benvenuto  Cellini. 
des  anciennes  églises  en  offrent  de  fré-  Album  du  Sommerard,  pi.  xxv  de  la 
qnents  exemples.  V.  aussi  Charlemagne,  lO  série  ;  pi.  xxiv  et  xxv,  même  série,  et 
l^is  IX,  Philippe  Auguste,  Robert,  etc.  l'atlas,  pl.i,  ii  et  m  du  chap.  XXII. 

V.  encore  les  mots  Anneaux,  Agrafes, 

BIENHEUREUX,    ou  ÉLUS. — Leur  ré-  Bagues,  Bourses,    Boucles   ou    Pendants 

çeption  dans  le  ciel  par  les  anges  après  le  d'oreilles,  Bracelets,  Cachets,  Colliers, 

jugement  dernier.  Fresque  du  xv*  siècle,  Ceintures   de    femmes.   Couronnes,    Dia- 

par  Signorelli ,  à  la  cathédrale  d'Orviette.  mants.  Épingles  de  tête^  Fbrmail,  Pierres 

I)*Agincourt,  Peinture,  pi.  clvi,  n*"  i  ;  et  les  précieuses,  Reliques,  etc.  . 
planches  de  toutes  les  peintures  de  cette 

^lise,  publiées  dans  l'ouvrage  consacré  à  la  BIRACUE  (le  chancelier,  puis  cardinal). 
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—  Stadue  de  ce  personnage  représenté  à  sonographia ,  iivê   theiourus  reliouianm 

genonx  (fevant  un  prie-<Diea  (1583),  publiée  duci$  Brunsvicensii'LumPertgensis,  in-^"". 
dans  Peuvnfge  intitulé  :  P^aes  piitùresgaeè       V.  aussi  les  figures  de  ce  saint  dans  la 

des  salles  da  Musée  des  monaments  n^anr  grande  collection  du  Cabinet  des  estampes, 


Biet,  in-4%  pi.  iv.  Ce  ménunfient  est  de  Ger-  près  dé  lui  un  peigne  de  fer  qui  indique  le 

main  Pilon ,  qui  y  représente  la  femme  du  genre  de  son  supplice.  G^est  ainsi  qu^on  le 

chancelier  dans  son  état'  ordinaire  et  en  •  voit  sur  un  tableau  de  Louis  Carradie. 

costuitie  de  Tépoque,  et  dans  son  état  de  V.  son  œuvre. 

mort ,  comme  un  cadavre.  Autre  saint  Biaise ,  solitaire.  V.  la  Collée- 

Autre  Birague  (Daniel),  archevêque  de  tion des  ermites ,  par  Sadeler,  d'après Mar- 

Mitylène,  \vi*  siècle;  Son  tombeau ,  conservé  tin  de  Vos,  et  4a  Silva  sacra.  Dans  ses  œa- 

h  Milan,  est  publié  par  le  comte  Gicognara,  vres,  il  est  aussi  représenté  avec  un  taa- 

Storia  délia  scultara,  t.  II ,  pi.  xlix.  reau  (3). 


BIRON  (Armand  de).  —  Maréchal  de 
France ,  représenté  en  pied ,  couvert  de  son 
armure.  Y.  la  France  en  estampes ,  par  Fe- 
vret  de  Fontette ,  au  Gabinet  clés  estampes. 
Règne  de  Henri  IV. 

La  belle  suite  des  planches  in-folio  pour 
l'ouvrage  intitulé  :  Portraits  des  hommes 
illustres  français ,  publiés  par  Wulson  de  la 
Golombiere;  Paris,  1650.  D'après  les  pein- 
tures de  la  galerie  du  Palais-âardinal. 

La  collection  historique  de  France ,  for- 
mée par  l'auteur,  destinée  à  la  Bibliothèque 
du  Musée  du  Sommerard.  Même  Ggure, 
format  in-12. 

La  collection  des  maréchaux  de  France 
au  Gabinet  des  estampes ,  à  Paris. 

BLAISE  (Saint).  —  Figure  de  ce  saint 
évêque  de  Sébaste,  en  Arménie,  martyr 
dans  le  iv  siècle,  se  trouve  peinte  à  fresque 
sur  la  façade  de  l'église  qui  lui  est  dédiée  à 
Rome.  Cette  peinture  est  d'André  Sacchi , 
au  XVI'  siècle.  V.  son  œuvre  (1). 

Église  de  ce  nom  à  Rome.  Monument  du 
XIV*  au  XV*  siècle.  V.  les  planches  du  grand 
ouvrage  de  Vasi,  1â  vol.  in-folio,  et  toutes 
les  descriptions  de  Rome  qui  sont  au  Gabinet 
des  estampes  à  Paris  et  ailleurs. 

Très-belle  figure  de  saint  Biaise ,  évêque , 
représenté  assis,  tenant  sa  crosse;  mitre 
très-basse.  Sculpture  en  vermeil  (xiii*  au 
XIV*  siècle)  d'une  couverture  de  livre 
d'heures.  Il  est  accompagné  du  duc  Othon 
de  Brandebourg  et  de  sainte  Agnès ,  sa  fille. 
Dans  l'un  des  écoinçons  du  cadre  est  un 
chien  dressé  sur  ses  pattes ,  tenant  dans  sa 
gueule  un  marcassin  qu'il  semble  présenter 
au  saint  évêque.  Y.  la  pi.  xiv  et  p.  40  de 
l'ouvrage  de  J.-H.  Jungius,  intitulé  :  Zip- 


BLAISE  (ordreSAiNT-).— D'une  origine 
très-ancienne  et  même  inconnue.  Y.  toutes 
les  histoires  des  ordres  de  chevalerie,  telles 
que  celles  de  Héliot,  Bar,  Fialetti,  Schoone- 
beck.  Y.  le  Dictionnaire  du  blason  de  VEn- 
cyclopédie  méthodique,  in-4*.  pi.  xxv, 
figures  58 ,  61 ,  qui  en  donnent  les  insignes, 

BLANCHE  DE  CASTILLE.  -  Une  minia- 
ture d'un  manuscrit  de  V Histoire  des  croi- 
sades, XV*  siècle,  Bibliothèque  d'Amiens, 
parait  représenter  cette  princesse  à  genoux 

Î»rès  du  ht  de  saint  Louis  malade.  Mltu  de 
'Essai  sur  les  arts  en  Picardie ,  par  M.  Ri- 
gollot  d'Amiens,  2  vol  mS'*.jàtlas,pL  xxxni, 
n"»  85  et  p.  168  du  texte. 

La  reine  Blanche  sortant  de  son  palais  et 
faisant  distribuer  des  vivres  et  des  aumônes 
aux  pauvres.  Yilrail  du  xiii*  siècle  prove- 
nant du  réfectoire  de  l'abbaye  Saint^Ger- 
main-des-Prés ,  à  Paris ,  et  reproduit  dans 
l'ouvrage  de  Lavallée  et  Réville  :  Vues  pit- 
toresques des  salles  du  Musée  des  monu- 
ments français,  et  dans  les  .^ooveii^r  «publiés 
par  Biet,  architecte,  in-folio,  pi.  xv. 

Figure  en  pied  tirée  des  vitraux  de  la 
Sàintc-Chapelle  de  Paris  et  de  l'abbaye  de 
Maubuisson.  Mlas  des  monuments  français, 
par  Lenoir,  in-folio, 'pl.  xxvii. 

Autres  fig.  dans  la  collection  des  Costumes 
des  divers  peuples,  Atlas  du  3*  volume  (cosp 
tûmes  français),  par  Maillot  et  Martin, 
pi.  XXXIV,  n***  6,  7,  8.  Une  des  trois  porte 
aeux  sceptres ,  ce  qui  mérite  explication. 
V.  à  ce  suiet  le  texte. 

Funérailles  de  cette  princesse.  Miniature 
des  grandes  Chroniques  de  Saint" Dmis 
(xiv*  siècle) ,  publiée  dans  le  3*  volume  de 
l'ouvrage  ae  M.  Silvestre  :  Paléographie 


(i)  On  doit  trouver  sa  této  représentée  sur  les  mon-        ^2)  Fabricius,  Blbliotheca  antfquaria,  in-4*,  p.  36S. 
naies  de  la  république  de  Ra^use.  dont  il  est  le  saint        (3)  Comme  protecteur  des  troupeaux. 


titulaire  ou  patron.  V.  A  ce  sujet  Aut.  Macedo,  de  Dlis 
ItUelaribus  orbis  ebrittianl. 


BLA 


—  161  — 


Bl,0 


ioire  français  ou  Armoriai  national  de 
France,  recueil  complet,  etc. ,  par  H.  Tra- 
versier,  Léon  Vaïsse  et  A.  Baiily;  à  Paris, 


«twenelle,  etc.,  planche  de  la  page  178,  du  blason  sont  classes  par  ordre  alphabet i- 

in-folio  ;  Paris ,  184â ,  chez  Didot  irères.  que,  et  suivi  d*un  AHcu  in-4''  de700  planches 

Tombeau  dit  ^1)  de  la  reine  Blanche.  Salle  environ.  On  tronve  dans  ce  dictionnaire 

dMotroduction  du  Musée  des  Petits-Augus*  indication  et  le  renvoi  aux  planches  de 

tins.  V.  les  planches  gravées  par  Lava  liée  tousiessignes,  figures  et  devises  qui  entrent 

et  Réville,  ou  la  pi.  ccxi  du  5*  volume  de  dans  la  composition  des  armoiries.  Nous 

la  Description  du  Musée,  par  Alex.  Lenoir.  avons  fondu  une  partie  de  ce  travail  dans 

notre  Dictionnaire. 

BLANCHE,  fille  de  saint  Louis.  —  Statue  Outre  ces  ouvrages  généraux,  v.  aux 

prévenant  de  Tabbaye  de  Royaumont  (  xiir  noms  de  chaque  provinces  les  recueils  d'ar-* 

OD  XIV*  siècle).  Alex.  Lenoir,  Atlas  des  mo^  moiries  et  de  blasons  qui  leur  appartiennent 

naments  français,  in-folio,  pi.  xxx.  et  au^il  serait  impossible  de  signaler  ici. 

Blanche  de  France  et  Blanche  de  Navarre,  Blason  des  villes  et  provinces  du  terri- 
deux  statues  de  ces  princesses. /^.^  pi.  XXXIX. 

BLAQUERNES.  —  L'église  des  Blaquer- 

nés  (2) ,  située  près  du  palais  de  ce  nom ,  à  chez  Challarael ,  éditeur ,  1845-44;  ouvragé 

Byzance  ou  Constantinople,  est  mentionnée  '  in-4''  publié  par  séries;  planches  in-8'*eten 

souvent  dans  les  historiens  de  la  Byzantine,  couleur ,  avec  un  texte  historique. 
eiVHistoire  des  croisades,  Ia  seule  trace 

que  nous  puissions  en  citer  comme  forme ,  BLASPHÉMATEUR.  —  Lapidé  chez  les 
est  une  miniature  du  calendrier  grec  publié  Hébreux.  Sculpture  d*un  coflre  du  xvi*  siè-^ 
par  les  Bol landistes,  ^cto  «a/ic<oram,  mois  cle.  Musée  des  monuments  français,  par 
de  mai,  i"  volume,  planche  de  la  page  55,  Alex.  Lenoir,  pi.  cxxxv,  n"*  ^tK),  t.  IIL 
donnant  une  Vue  intérieure  de  cette  église  Voir  aussi  les  anciennes  Bibles ,  avec 
qae  nous  indiquons,  faute  de  mieux,  du  figures  en  bois  ou  au  burin, 
moins  à  notre  connaissance.  On  y  voit  la  ce-  M.  Lenoir  s'est  mépris  dans  son  texte  en 
lébration  de  la  fête  de  la  robe  de  la  sainte  désignant  cette  sculpture  comme  représen- 
Vierge  par  le  patriarche  GennadiUs,  en  pré-  tant  la  lapidation  desaint  Etienne  (v.  p.  159). 
sence  de  Tempereur  f^éon  f"*  ou  le  Grand.  Ici  Pon  voit  un  homme  vêtu  comme  un  mi- 
Cette  fête  de  la  robe  de  la  Vierge  tombe  le  litaire ,  et  saint  Etienne ,  (ïomme  nous  le 
2  juillet  dans  la  liturgie  grecque.  savons  ^  était  diacre. 

BLASON.  —  Gomme  il  nous  serait  impos- 
sible de  faire  le  travail  nécessaire  pour  indi- 
quer seulement  les  ouvrages  élémentaires 
sar  cette  science  si  étendue  et  presque  sans 
limite,  nous  nous  contenterons  de  renvoyer 
aox  principaux  ouvrages  indiqués  dans  la 
Méthode  pour  étudier  l'* histoire,  par  Len- 
glet  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  424,  pour  la 
France  seulement;  p.  428  et  suiv.  sont  in- 
diqués tous  les  ouvrages  qu*on  peut  con- 
solter  sur  cette  science  pour  rAllemagne , 
nulie,les  Pays-Bas,  la  Flandre,  TEspa- 
gne,  etc.  Voir  aussi  le  tome  supplémentaire 
de  même  ouvrage,  p.  179, 180, 254  à  259. 

Les  auteurs  de  V encyclopédie  méthodique 
ont  consacré  une  portion  de  leur  1"  volume 
(histoire)  à  la  publication  d'un  dictionnaire 
de  la  science  héraldique  où  tous  les  termes 

f  i)  Ce  prétendu  mausolée  n'a  jamais  -  appartenu  à 
cette  princesse  .*  la  statue  n'est  même  pa«  celle  do 
Blanche  de  Castille,  mais  bien  celle  d  Adélaïde  de 
Courtenay.  V.  la  notice  de  M.  Debret  sur  le  monument 
de  réélise  de  Saint-Denis.  La  statue  de  Blanche  de 
Castillequi  ornait  ce  tombeau,  a  disparu  depuis  long- 
temps, on  n'en  trouve  plus  de  trace  que  dans  V Histoire 
ieVabbaye  de  Maubuision,  par  l'aobé  Lebeuf  ou  de 
Ilariault.  V.  ce  qu'en  dit  M.  Lenoir,  ituUe  des  monu- 
menu  français,  t.  V,  p.  'i3i,  232  ;  il  y  parle  d'une  sla- 

Tome  I. 


BLOCAGE  (construction  en).  —  liCs  murs 
de  Téglise  et  de  la  crypte  de  Téglisc  de 
Memleben,  en  Thuringe  (Saxe),  en  offrent  un 
curieux  exemple.  Vers  le  xirou  xiir siècle. 
PI.  III  et  IV  de  Touvrage.  Denkmaale  der 
haukunst  des  mittelalters  in  Sachsen  ou  Re- 
cueil de  monuments  du  moyen  âge  en  Saxe , 
in-4%  par  D.-[i.  Puttrichet  Geyser;  I^ipsick, 
1857. 

BLOIS.  "  Pour  les  monuments  de  celle 
ville,  V.  les  ouvrages  suivants  : 

Topographie  de  la  France  par  départe- 
ments, au  Cabinet  des  gravures,  250  vol. 
in-folio;  voir  le  département  du  Loiret. 

Monuments  de  la  France,  par  Alex,  de 
La  Borde,  t.  II,  pi.  ccxxi,  ccxxii. 

Plusieurs  vues  de  Blois  et  de  son  château 

tue  do  la  reine  Blanche,  on  marbre  noir ,  cl  celle  du 
monument  primitif  était  en  cuivre. 

(2)  On  en  trouve  une  description  dans  la  Con- 
stantinopolis  chrisliofui  ûc  Du  <:ange,  i  vol.  iii-folJ«, 
p.  83.  Celle  é>;lise  fut  bâtie  au  M' siècle  par  l'empereur 
.fustin,  et  suivant  quelques  auteurs  par  rimpératric4> 
Pulchérie;  elle  avait  la  forme  d'une  croix  grecque; 
Zonare  et  Cedrenus,  p.  30;  Histoire  des  croisades.  Mil 
chaud,  1. 111,  p.  187,  188,  189. 
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dans  les  œuvres  dUsrael  Silvestre,  dans  tous^  monographie  spéciale  publiée  par  M.  Deville, 

les  cabinets  et  collections  publiques.  intitulée  :  Eisai  sur  l'église  et  Vabbaue 

y.  aussi  les  deux  ouvrages  de  Claude  de  Saini-Georges  de  Bocherville,  i  vol.  îd-ô® 

Chastillon  et  d\4ndrouet  du  Cerceaux,  celui  avec  planches. 

de  Blancheton,  de  J.  Rigaud,  etc.,  sur  les  Vue  générale.   Moyen  âge  pittoresque, 

châteaux  de  France.  pi.  xi  et  xcvii. 

Description  du  château  de  Blois,   par  Un  des  chapiteaux  de  Tancien  cloitre  est 

M.  De  La  Saussaye,  1  vol.  in-<é*',  avec  8  pi.  publié  avec  be2|ucoup  de  soin  dans  Touvrage 

Vue  générale  du  château,  sous  divers  de yi iïlemin  (Monuments  français  inédits)^ 

points  de  vue,  dans  la  France  monument  1. 1,  pi.  lu.  On  y  trouve  une  réunion  d^in- 

taie,  publiée  par  Cha puis,  chez  Jeannin,  struments  de  musique  connus  à  cette  épo- 

in-folio  ;  Paris,  1843-44.  que/3).  Reproduit  encore  dans  un  Mémoire 

Vue  intérieure  du  château, u^fZa#  de  M.  du  sur  la  musique  au  moyen  âçe,  par  M.  Botté 

Sommerard ,  pL  vu ,  chap.  IV.  de  Toulmont,  pour  le  Comité  historique  de 

Vue  intérieure  de  la  chambre  de  Marie  de  France,  i  vol.  in-4<*.  V.  à  la  fin,  et  dans 

Médicis  dans  ce  château.  Choix  de  vues  pri^  VEncyclopedia   of  antiquities ,    par    Fos- 

ses  en  France,  i  vol.  in-folio,  par  Muller.  brocke,  in-S**,  1. 1,  planche  de  la  page  i. 

Londres,  1841  (1).  Fonts  de  baptême  de  Téglise  (xi*  siècle 

Escalier  du  château.  Moyen  âge  pitto^  environ),  gravés  dans  le  25'  volume  de 

resque,  pi.  iv.  VArcheologia  britannica,  pi.  x,  n"*  4. 

Princes  et  princesses  de  la  maison  de 

Blois,  leurs  portraits  et  costumes. 3/ono-  BOËCE,  sénateur.  —  Célèbre  philosophe 

ments   de   la   monarchie  française  ,    par  chrétien  au  vr  siècle.  Représenté  sous  la 

D.  Montfaucon,  t.  H,  pi.  li  et  lu;  et  le  figure  d'un  Père  de  TÉglise ,  dans  unefres- 

Trésor  de  la  couronne ,  L  l  y  p\,  Lxxu  que  à  Péglise  Santa-Maria-Novella,  à  Fio- 

Sceaux  de  Thibaut  VI ,  comte  de  Blois ,  et  rence ,  exécutée  par  Taddeo  Gaddi.  D'Âgin- 

de  Louis  de  Sancerre.  Univers  pittoresque  court  ^Histoire  de  V  art  (Peinture)  ^  pi,  cxiiiy 

des  frères  Didot,  France,  pi.  qcxlv.  n^  3. 

Le  Trésor  de  numismatique,  volume  inti*  Et  dans  VEtruria pittriee  (^)y  1. 1,  pi.  xi. 

tulé  :  Sceaux  des  grands  feudataires  de  Le  tableau  d'où  est  tirée  celte  belle  ligure 

France,  pi.  xi,  reproduit  plusieurs  sceaux  est  publié  en  entier  dans  la  Storid délia pit^ 

de  comtes  et  comtesses  de  Blois.  tura  italiana,  in-folio,  par  Giov.  Rosini, 

t.  I,  pi.  XIII. 

BOAB-DIL.  —  Armure  de  ce  général  sar-  Boèce  assis  et  enseignant  la  philosophie  à 

rasin  vers  iexiii*  siècle,  au  Musée  de  Madrid,  plusieurs  auditeurs.  Miniature  d'un  ma- 

Publié  dans  VArmeria  real  ou  Musée  d'ar-  nuscrit   du    xv^   siècle.    Bibliothèque    de 

tillerie  de  Madrid,  in-folio,  par  Ach.  Jubi-  Glascow.  Dibdin ,  Bibliographical  antiqui- 

nal,  1. 1,  pi.  X.  ties,  in-8%  t.  H,  p.  735. 

Boèce  consolé  par  la  philosophie  chré- 

BOCHERVILLE  (basse Normandie)  (2).—  tienne,   miniature  in-folio  du  xv  siècle. 

L*église  de  Saint-Georges,  à  Bocherville,  ^idam du  Sommerard ,  pi.  xxiv  et  xxx  de 

monument  du  x*  au  xi*  âiècle  environ ,  est  la  8*  série. 

publiée  avec  détails  dans  les  Foyages  pitto^  Son  tombeau  se  voit  dans  l'église  souter- 

resques  dans  l'ancienne  France ,  par  Taylor  raine  de  Saint-Michel-au-Ciel-d'Or ,  à  Pavie, 

et  de  Cailloux  ,  Normandie,  pi.  ex,  cxi ,  eiciiéphr  }A\\\\n^  Foy  âge  dans  le  Milanais, 

cxii,  cxiii ,  cxiv ,  GXYi  à  cxxii;  dans  une  .t.  H,  p.  22.  Il  ne  dit  pas  s'il  est  gravé  (3). 

(i)  Les  planches  n*étaiit  pas  numérotées,  il  faut  hauteur  et  la  hardiesse  de  ses  voûtes  à  nervures  seul- 

voirla  liste  au  conamencement  de  ce  beau  volume,  piées  avec  une  habileté  incontestable.  Les  statues. 

Le  titre  anglais  est  Piciuresque  skeiches  of  ihe  âge  les  portes,  doivent  être  consultées  pour  la  véritable 

of  Francis,  etc.,  par  William  Muller.  forme  du  costume  au  xii'  siècle. 

(3)  L'église  de  1  abbaye  de  ce  nom,  dit  M.  de  Cau*  (3)  Voir  au  sujet  de  ces  divers  inslrumenif ,  les 

mont,  Cours  d'aniiquités  montimentales,  est  une  des  explications  données  par  M.  Poltier,  p.  36  du  texiede 

plus  capitales  du  nord  de  la  France,  comme  monu-  l'ouvrage  «le  Willemiii,  1. 1. 

ment  du  style  roman  du  x'au  xir  siècle:  elle  pourrait  4,  Publié  A  Florence,  en  2  vol.  in-folio,  en  1791, 

suffire  presque  seule,  à  défaut  de  ct^lles  de  Saint-  sans  nom  d'auteur,  cet  ouvrafte  offre  l'histoire  de  la 

Trophime  d  Arles,  de  Notre-Dame-du-Port  et  autres  peinture  en  Toscane  depuis  le  x*  siècle  jui:qu*an  xvi'. 

pour  étudier  à  fond  le  style  monumental  de  cette  épo-  (&)  Mais  en  revanche  il  donne  l'inscription  du  lom- 

Sue.  Ce  beau  monument,  construit  avant  la  conquête  be^u  et  dit  que  Ton  en  trouve  une  autre  plus  ancienne 

e  l'Angleterre,  était  achevé  avant  Pan  io66.  La  mdie  dans  le  traité  de  Sepuicrls  chrisiianor.,  par  le  père 

rudesse  de  son  architecture  n'exclut  pas  cependant  Alleuranza,  p.  48,  et  qui  provient  d'un  manuscrit  de 

une  certaine  délicatesse  dans  les  sculptures  des  frises  la  bibliothèque  Ambrosienne  ;  cette  insoription  pour- 

et  des  arêtes.  La  salle  capitulaire  se  fait  remarquer  rait  peut-être  aider  à  flxer  l'époque  du  mausolée, 
par  des  figures  qui  décorent  les  trois  arcades,  parla 
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On  trouve  la  (igare  de  Boèce  snr  iin  dip- 
tyque de  Monza,  publié  dans  le  2*  volume 
da  Thesaurut  diptyeorum  de  Gori ,  pi.  viii , 
et  par  Frisi ,  Memorie  di  Monza ,  t.  II , 
pi.  XIII  (I). 

BOEUF.  —  lja  plus  ancienne  ligure  du 
bœuf  de  saint  Luc  (2)  que  nous  connaissions 
gravée  est  celle  de  l'j^r*  memorandi,  repro- 
duite dans  le  Magasin  universel,  5*  vol., 
p.  400  (3).  V.  Aïs  mrmoraudi. 

On  trouve  le  bœuf  employé  comme  figure 
héraldique  dans  les  armoiries  de  quelques 
papes,  tels  qu^Alexandre  Vl  et  Calixte  III  (4). 
V.  leurs  écussons. 

On  sait  qu^il  est  comme  Taccessoire  obligé 
de  tons  les  sujets  de  Nativité  V.  à  ce  mot. 

On  le  donne  comme  attribut  à  saint  Mé- 
dard,  évéque  de  la  ville  de  Toumay. 
V.  TooRif  AT  et  au  nom  de  Févéque. 

BOEUF  GRAS.— Un  vitrail  du  xvi*  siècle, 
à  Téglise  de  Bar-sur-Scine,  publié  dans  les 
f^oyages  archéologiques  dans  le  départe- 
mntde  VAube,  par  Arnaud  [de  Troyes) , 
représente  la  marche  de  ce  bœuf  au  car- 
naval ;  in-4*',  pi.  I  de  Tarticle  Bar-sur- 
Seine. 

Bœu^  des  tours  delà  cathédrale  de  Laon. 
Y.  au  nom  de  cette  église. 

BOHÊME  (5).  —  Les  principaux  monu- 
ments de  ce  pays  se  trouvent  publiés  dans  la 
Topoarapkia  Bohemiœ,  par  Martin  Zeiller, 
avec  figures,  par  Mathieu  Merian.  Franco- 
fort.,  in-folio,  1650  (en  allemand.  ) 

Dans  la  Collection  topographique  du 
maréchal  d^Uxelles,  appartenant  au  Cabi- 
net des  estampes  de  Paris. 

Dans  celle  formée  au  même  cabinet,  et 
faisant  partie  de  la  grande  Topographie  de 
VEurope, 

Les  sceaux  des  princes  de  Bohême  sont 
publiés  en  partie  dans  Touvrage  d'Heineccius 
de  Sigillis  Germanorum,  in-folio,  p.  420. 
V.  aussi  les  planches  deTouvrage  deXenzel, 
intitulé  :  Supplément  d  l'histoire  des  Goths, 

fi)  Voir  ce  qne  dit  Millin  à  ce  »ujet,  p.  367  du 
1"  volorne  de  ses  Vouages  danx  le  Uilanait. 

(2;  Molanus  n'en  dît  rien  dans  son  Uisioria  imag, 
socr.,  à  l'article  de  saint  Luc«  p.  37i.  V.  à  ce  sujet  les 
aatears  elles  ouvrages  cités  par  Fabricius.  Bibliolheca 
amiiquaria,  p.  soo,  de  Ànimalibus,  ot  p.  653,  de  Evattr' 

ÎeliMtis.  Dapin  .  Dissenations  préltminuires  sur  la 
ibie,  l.  Il,  S  2  ;  Saarin.  Discours  sur  lesquiUre  évau' 
géUstcM  avec  leurs  symboles.  M.  Peisnoi.  Recherches 
S!tr  les  quatre  animaux  symboliques  donnés  aux  évan- 
géiisies,  brochure  in -4*. 

(3)  Cet  animal  est  désigné  ici  comme  attribut  de 
aamt  Marc.  On  peut  justiQer  celte  attribution  con- 
traire i  celle  reçue  depuis  longtemps,  eu  se  rappelant 
qu'avant  le  xTt«  siècle  on  a  varié  longtemps  sur  la  vé- 
niable  attribution  de  ces  animaux  symboliques.  V. 


p.  S97,  et  dans  les  Miscellanea  Bohemiœ  de 
Balbinus. 

Costume  d'un  roi  de  Bohême  vers  le 
xiir  siècle,  Willemin,  Monuments  inédits, 
t.  H,  pi.  XIV,  tiré  d'un  manuscrit  allemand 
de  Tépoque:  Effigies  virorum  eruditorum 
atq,  artificum  Mohemiœ,  etc. ,  una  cnm 
brevi,  vitœ  operumque  eorum  enarratione  , 
auct.  Ign.  deBorn.Frags,  2  vol.  in-8%  avec 
portrait. 

y.  aussi  au  mot  Dalmace. 

BOHÉMOND ,  I*'  du  nom  (6).  — Prince  de 
Tarente.  Sceau  d'un  prince  de  ce  nom 
dans  la  Sicilia  descriita  con  medaglie  de 
Philippe  Paruta,  i  vol.  in-folio,  1689,  plan- 
che cvi.  Il  y  est  représenté  achevai,  tenant 
un  étendard  ;  au  revers  de  la  pièce  sont  les 
têtes  de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul. 

Dans  le  Voyage  pittoresque  de  Naples  et 
de  Sicile,  par  Saint-Non,  t.  II,  une  planche 
n*  312  représente  la  petite  église  de  la 
Chiesa  Madré,  près  Canosa,  dans  laquelle 
existait  encore,  au  xvir  siècle,  le  tombeau 
d'un  Bohémond,  prince  d'Antioche,  enterré 
là,  en  Tan  kkkk. 

Consulter  aussi  l'ouvrage  de  Leiewel  sur 
les  Monnaies  du  moyen  âge,  en  2' vol.  avec 
atlas,  qui  offre  quelques  médailles  ou  mon- 
naies aux  effigies  des  Bohémond. 

BOIS  MORT.  —  Le  bois  mort  a  été  quel- 
quefois employé  par  les  artistes  du  moyen 
âge,  surtout  dans  le  xv*  siècle,  comme 
un  objet  d'ornement  autour  de  pierres 
tombales ,  de  miniatures ,  de  titres  de  li- 
vres, etc. 

L'ouvrage  intitulé  :  Thuringia  sacra,  of- 
fre plusieurs  pierres  tombales  ainsi  enca- 
drées avec  beaucoup  de  goût. 

Encadrement  d'un  tableau  d'autel  de 
l'église  de  Dantzick,  attribué  àyan-Eyck,et 
publié  dans  V Histoire  de  Vart  moderne  en 
Allemagne,  par  M.  le  comte  de  Raczinscki, 
t.  1,  planche  de  la  page  86  et  87,  in-4*'. 
Paris,  1836,  chez  Rcnouard. 


Peignot.  Kecherches  sur  les  animaux  symboliques  des 
ivangélisies,  in-4'  ;  Dijon,  i8i9- 

(4)  Voir  sur  cet  attribut  Menestrier,  Philosophie 
des  images,  in*i7.  p.  329  et  suiv.;  l'ouvrage  intitulé  : 
Propheiiœ  sancii  Maiachiœ  in  summis  pontiftcibus , 
1524.  cité  par  le  même  auteur,  p.  34i,  et  l'analyse 
qu'il  en  donne. 

(&)  Sur  Tbistoire  et  les  institutions  de  la  Bohême, 
voir  tous  les  ouvrages  cités  par  Lenglet  du  Fresnoy, 
Méthode  pour  étudier  l'h/sioire,  l.  Il,  p.  486;  1. 111, 
p.  3?3  à  325;  t.  supplémentaire,  p.  8i. 

(6)  Dans  VUisioire  des  croisades,  il  est  question  de 
sept  personnages  de  ce  nom,  tous  princes  de  "Tarente 
depuis  1085  jusqu'en  i2T5.  Le  premier  du  nom  était 
fils  du  célèbre  cbef  des  Normands,  Robert  Guiscard, 
et  l'un  des  chefs  des  armées  croisées. 
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BOISERIES  SCULPTÉES  des  églises  (i),  niches,  arcades,  découpures,  galeries,  ro- 

rha pelles,  oratoires,  elc.  saces,  trèfles,  .tenestrelles,  clochetons    et 

y.  ÂDTEL8,  Ambons,  Orgues,  CONFESSION-  statuettes,  pouvant  former  un  beau  mon- 
NAux,  Clôtures  de  ch<eur,  Escaliers,  Lu-  tant  de  stiilles;  décoration  d^une  église  d^Al- 
TRiNS,  Pupitres,  Prie-Dieu,  Sièges  pokti-  lemagne.  Hope,  Histoire  de  Parehitectare, 
FicAux,  d^Abbés,  etc.;  Ostensoirs,  Retables,  pi.  lxxxvi. 
Chaires,  Tribunes  Jubés,  Stalles,  Char- 
pentes DE  VOUTES  sculptées,  etc.  BOITES.  —  V.  Coffrets. 

— De  monuments  civils,  tels  que  chAteaux, 

manoirs  ,   maisons ,  hôtels  de  ville  ,    pa-  BOITEUX.  —  Guérison  du  boiteux  à  la 

lais,  etc.  porte  du  temple.  Beau  bas-relief  du  Vati- 

V.  les  mots  Buffets,  Cheminées.  can,  publié  dans  les  Monumenta  ciyptanm 

Dressoirs.    Meubles    de   toute   espèce,  ^a^ironi,  par  Angélus  de  Gabriçlis,in-folio, 

Escaliers,    Panneaux  ,    Plafonds  ,   Salle  pi.  lxxix,  n*"  3. 

A    MANGER,    Salles    DE    CONSEIL,    Tribu-  Tablcau  de  Raphaël.  Y.  les  les  cartons 

NAux,  etc.   V.  à  ces  divers  mots.  dits  d*Hamptoncourt. 

Parmi  les  nombreux  spécimens  que  nous  Autres  sculptés  sur  un  beau  vase.  V.  Bt- 

indiquons  à  ces  divers  mots,  nous  devons  quilles. 
signaler  comme  très-remarquable  la  belle 

décoration  gothique  placée  autrefois  dans  BOLL\.NDISTES.  Nous  avons  déjà  dit  quel- 

Féglise  cathédrale  de  Dijon  (â);  et  servant  ques  mots  sur  la  célèbre  collection  des  Acîa 

de  siège,  dit-on,  pour  Tofliciant  et  ses  lanctoram  due  à  la  Société  des  savants  reli- 

acolytes.  Aujourd'hui  dans  une  des  salles  gieux,  connu  sous  le  nom  de  Bollandîstes. 

du  Musée  de  Dijon;  elle  est  publiée  dans  le  Cette  collection  comprend  53  (3)  volumes 

Moyen  âge  pittoresque,  pi.  xvii.  in-fol.,  consacrés  à  retracer  la  vie  des  saints 

Boiserie  sculptée  de  Téglise  de  Caudebec,  de  tous  les  pays  et  de  toutes  les  époques. 

Moyen  âge  monamental^  pi.   lxiii.  Celles  Nous   allons  essayer  d'analyser  toutes  les 

du  Château-Gaillon.  V.  ce  nom.  planches  (4),  du  moins  les  plus  importantes 

Celle  provenant  de  la  Sainte-Chapelle,  et  de  chaque  volume,  et  nous  espérons  qu'on 

placée  sur  le  tombeau  de  Charles ,  dans  la  nous  saura  quelque  gré  de  ce  travail,  qui 

salle  du  xiv  siècle.  Musée  des  monuments  nous  donnera  Toccasion  de  faire  remarouer 

français  de  Lenoir,  t.  III,  pi.  xc,  n""  60.  plusieurs  monuments  du  plus  grand  intérêt. 

Le  couronnement  de  la  belle  boiserie  qui  Les  premiers  volumes  du  mois  d'avril  of- 

sert  de  fond  h  la  chapelle  haute  de  Cluny,  frent  divers  fac-similé  de  chartes  et  de  di- 

Mbum  du  Sommerard,  i^  série,  pi.  xxxv.  plômes  accordés  par  plusieurs  rois  des  pre- 

Celui  d'une  sculpture  intitulée  :  la  Mère  mière  et  deuxième  races.  V.  les  planches  des 

de  Douleur,  ou  la  Prière  sur  les  ruines  de  p.  14  et  37-  Les  noms  des  princes  qui  y  (igu- 

Jérusalem,  Atlas  du  Sommerard,  pi.  iv  du  rent  le  plus  fréquemment  sont  Othon,  Da- 

chap.  V.  gobert,  Lothaire  et  Charlemagne. 

Les  pyramides  à  jour  du  chœur  de  la  On  y  trouve  un  martyrologe  attribué  à 

cathédrale  d'Amiens.  V.  à  ce  nom.  saint  Jérôme  (5),  dont  on  donne  un  fae-si" 

Les  belles  portes  de  l'église  Saint-Maclou  mile  du  manuscrit  qui  passe  pour  être  du 

à  Rouen.  V.  le  détail  de  ces  sculptures  au  viir  ou  ix*  siècle.  V.  au  commencement  du 

mot  Portes.  volume. 

La  belle  sculpture  qui  surmonte  le  siège  Un  fragment  de  diptyque  provenant  du 
épiscopal  publié  dans  V Album  du  Somme-  monastère  de  Saint-Maximin  de  Trêves  (6), 
rard,  i"  série,  pi.  xvii.  sur  lequel  sont  écrits  les  noms  des  bien- 
Admirable  sculpture  du  xv*  siècle,  avec  faiteurs  du  monastère  (7)  ainsi  qu'il  se  pra- 

(1)  Sur  les  boiseries  sculptées  des  églises,  V.  Co/ir5  i743,  publiée  à  Venise,  dont  les  planches  sont  géoé- 
d'antiquités  monum.,  de  M.  de  Caumont,  6«  partie,     ralemeni  dénaturées. 

p.  59Setsaiv.  (5)  Sur  ce  monument  important,  voir  les  auteors 

(2)  Voir  le  texte  du  uçyen  âge  pittoresque,  sur  ce  ecclésiastiques  et  tous  les  hisloriens  delà  vie  de  saint 
beau  fragment.  Jérôme,  cités  dans  le  volume  précité. 

(3)  C/est  par  erreur  qu'en  parlant  de  cet  ouvrage  (6)  La  plus  ancienne  abbaye  de  bénédictins  en 
dans  le  I6*  volume  des  Aimâtes  de  philosophie  chré-  Allemagne  et  fondée,  dit-on,  par  Constantin.  Y.  au 
tienne,  p.  4S2,  on  ne  porte  le  nombre  des  volumes  mot  Trbves  dans  ce  Dictionnaire.  H  eiiste  d'un 
qu'à  43.  nommé  Nicol.  Zillesius,  un  ouvrage  intitulé:  Defenâio 

(4)  Toutes  ces  plancheii  sont  loin  d'éire  bien  exéco-  abbatiœ  Sancti  Mojcimini  Trevir.,  in-rolio.  1638. 
tées,  mais  elles  offrent  en  revanche  des  documents  (7)  Voir  au  sujet  de  ce  pieux  usage,  Paciaudi,  ÀiUi'- 
tiistoriques  du  plus  haut  intérêt,  dont  il  n'existe  plus  quUntes  christianœ  sivc  de  ctUtn  Joatmis  Baptiuœ, 
de  trace  que  dans  les  gravures.  Nous  devons  «revenir  i  vol.  in-4*,  p.  265.  cap.  X  ;  Donaria  preiiosa  tempiis 

3ue  nous  avons  fait  notre  dépouillement  sur  rédiiion  constant is^ime  oblata. 
'Anvers  de  16S3  à  1058  et  1685,  et  non  sur  celle  de 
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Uqaait  si  souvent  à  celte  époque.  L'écriture  V.  à  ce  nom;  p.  128,  136,  140,  i4i,  148, 

decefragmentestde  964.V.  au  commence-  158,  160,  suite  de  (êtes  de  papes,  placées 

ment  du  livré.  quatre  par  quatre,  avec  leurs  armoiries; 

Le  volume  supplémentaire  du  mois  de  mai  p.  161,  une  peinture  de  Téglise  Saint-Jean- 
est  le  plus  riche  en  planches.  Ce  volume  est  dc-Latran,  représentant  le  pape  Jean  XII  en- 
intitulé  :  Fropvlœum  ad  acta  êanctornm,  dossantia  casula,  V.  à  ce  mot;  p.  162,  (êtes 
maii  (1),  etc.  Il  renferme  plus  de  200  plan-  de  plusieurs  papes  ;  p.  164,  tombeau  dans 
ches,  dont  nous  allons  essayer  de  donner  le  style  gothique,  diu  pape  Benoit  V,  avec 
le  détail,  du  moins  pour  les  plus  impor-  bas-relieis  de  châsses  et  de  saints  personna- 
(antes.  ges  (5),  et  les  douze  apôtres.  On  y  voit  aussi 

Page 27 de  IVpparatM ad cAroiiû/. pont j-  le  crucifiement,  cl  Jésus-Christ'assis  entre 

K.  sont  deux  petites  planches  représentant,  les  animaux  symboliques  des  évangélisies  ; 

ine  la  Nativité,  TAnnonce  aux  bergers  et  p.  168,  t70,  178, 182,  suKe  de  portraits  de 

rÂdoration  des  anges  et  des  bergers;  Tautre  papes;  p.  186,  bas  relief  d'un  tombeau  du 

représente  TAdoration  des  mages.  Ces  deux  pape  Clément  II ,  dans  Téglise  de  Bamberg  ; 

planches  sont  reproduites  diaprés  deux  mi-  p.  188, 197, 200,  suite  de  douze  têles  de  pa- 

niatures  de  ménologes  grecs,    vers  le  ix*  pcs;  p.  208,  figure  du  pape  Gélase,  dont 

siècle.  nous  donnons  le  détail  a  son  nom  ,  et  la 

Puis  vient  la  partie  de  Touvrage  intitulée  :  planche  de  la  belle  .mosaïque  de  la  chapelle 

Conatuê  chronico^hUtoricuê  ad  catalogam  du  pape  Nicolas  V,  et  le  portait  de  ce  pon- 

pontificum  (2) ,  où  nous  trouvons ,  p.  20,  tife.  Nous  donnons  Pexplication  de  cette 

quatre  portraits  des  papes  (3),  depuis  saint  belle  composition  au  nom  du  pape  Nico- 

Pierre.  las  V  qui  ra  fait  exécuter  (6)  ;  p.  209,  figure 

Autres  portraits  des  panes,  p.  22, 25,  29,  et  tombeau  de  saim  Disibode,  évêque;  au- 
34, 39,  40, 46, 51, 63.  P.  o6  est  une  gravure  dessous  est  h  figure  couchée  du  pape  Boni- 
représentant  le  pape  saint  Léon,  tel  quMl  faceiX,  sur  son  tombeau;  p.  210,  diptyque 
fot  trouvé  dans  son  cercueil  de  pierre,  placé  représentant  le  consul  Anastase,  avec  la 
sous  un  autel  de  la  basilique  vaticane  (4).  date:  dXYII,  et  trois  statues  de  papes,  tirées 
P.  65,  est  la  description  de  la  découverte  du  de  leurs  tombeaux,  savoir  :  celle  d^Ho- 
saint  corps,  Tépitaphe  qui  s'y  rattache  et  noré  tV,  celle  de  Martin  V,  et  celle  de  Boni- 
d'autres  détails  du  plus  haut  intérêt;  sur  le  face  IX.  Sur  cette  même  planche  sont  repré- 
linceul  est  tracée  une  petite  croix  ;  cette  in  -  sentées  deux  autres  figures  debout,  Tune  de 
dication  est  capitale  pour  ceux  qui  élu-  l*empereur  Constantin,  en  costume  d'empe- 
dient  les  antiquités  chrétiennes.  reur  grec,  l'autre  de  Constance  Chlore. 

Suite  de  portraits,  ç.  68,  77,  83:  p.  88,  Conatns,  pars  2*.  —  P.  10,  quatre  por- 

portraits  en  pied  de  saint  Grégoire  le  Grand  traits  de  papes;  p.  18,  très-belle  mosaïque 

et  de  ses  père  et  mère;  p.  90,  portrait  de  de  l'abside  de  l'église  Sain te-Marie-Transti- 

saint  Grégoire,  en  pied ,  avec  un  bâton  pas-  bérine.  V.  sa  description  au  nom  de  l'é- 

toral  représenUnt  une  croix  grecque  :  près  gUse  ;  p.  20  et  24,  huit  portraits  de  papes  ; 

de  son  oreille,  une  colombe  figure  le  Saint-  p.  29,  tombeau  du  pape  Urbain  m,  dans 

Esprit;  p.  92,  quatre  lêtes  de  papes,  ainsi  réglise  de  Kerrare.  En  haut  de  deux  desco- 

qa^aux  p.  98, 103,  106, 110, 112, 120, 124  ;  lonnes,  sont  placées  des  reliques  dont  la  dé- 

p.125,  fragments  de  la  belle  mosaïque  de  signalion  est  inscrite  dans  les  deux  inscrip- 

Saint-Jean-de-Latran  ;    p.  223,   édition  de  tiens  données  dans  le  texte  ;  p.  30^  et  31 . 

Venise,  1742;  p.  126,  saint  Benoît,  abbé,  portraits  de  papes;  p.  34,  urnes  funèbre  de 

(  0  Ce  volame  est  assez  difficile  à  analyser,  attendu  vulgairement  une  imago  de  la  rue  Saint- Jacques. 

qnïl  renferme  plusieurs  parties   distinctes  dont  la  (3)  L'on  sait  que  tous  les  portraits  ne  sont  que 

pagination  recommence  trois  ou  quatre  fois.  On  y  des  mémento  historiques  et  formant  une  série  cbro- 

irouTc  d*al>ord  le  Conatus  chronico-hUiùrlcut,  divisé  noiogique,  un  catalogue  propre  k  classer  dans  la  roé- 

lui-méme  en  port  1  et  fKors  2,  puis,  suivant  les  édi-  moire  les  noms  plutôt  que  les  Hgures  des  anciens 

lions  vient  après  la  partie  intitulée:  Paralipomena  papcs.Surla  suite  des  tètes  pon/lllcaie?,  voir  les  obs<*r- 

ad  acta  etc.,  qui  a  aussi  sa  pagination  particulière,  valions  si  judicieuses  de  M.  Kmeric  David,  DUcoiir^ 

I/édition  de  Venise,  donnée  en  i742,  ne  présente  pas  sur  la  peinture,  in-8%  p,  49  V.  aussi  le  i*^'  volume  des 

cet  inconvénient  grave  pour  celui  qui  indique  et  ceux  Origines  de  fÊylise  romaine,  par  les  bénédictins  de 

qui  cherchent;  la  itagination  est  continue,  mais  les  Solesmes,  in-4*.  p.  I6S  à  172. 

plancher  sont  détestables  et  presque  toutes  déiia-  (4   Papebroch  nous  apprend  que  la  chapelle  Saint- 

lorées.  Maurice  où  fui  trouvé  ce  cercueil,  servait  à  conférer 

'i)  Nous  ne  mentionnons  pas  la  figure  de  Jésus-  aux  empereurs  etaux  impératrices  lesonctions  sacrées, 

t^bnst,  o-avée  page  16,  attendu  qu'elle  ne  reproduit  (5)  Difficiles  à  désigner  d'après  la  gravure. 

rnes  au'il  eût  été  si  intéressant  de  (6)  C'est  sur  celte  mosaïque  que  se  trouve  «ne 

re  tenant  une  croix  grecque  qui 


aacun  des  anciens  types  qu'il  eût  été  si  intéressant  de        (6)  C'est  sur  celle  mosaïque  que  se  trouve  «ne 
donner  ici,  et  dont  les  basiliques  de  Rome  offrent     figure  de  la  sainte  Vierge 


plusieurs 
au  nom  JÉstis 
4e  dévotion 


beaux  exemples.  V.  ceux  que  nous  signalons  est  peut-être  la  seule  figure  de  ce  genre,  du  moins 
BstTs-CoMST.  Celle  ci-dessus  est  une  image  c'est  la  seule  que  nous  ayons  jamais  rencontrée.  V.  à 
ion  dans  le  genre  de  celles  qu'on  nomme     la  p.  320  d'une  édition  de  1747,  A  Anvers. 
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trois  papes  réunis ,  morts  à  Pérouse  :  Inno-  rieuses,  dont  nous  donnons  TexplicalioD 
cent  m,  Urbain  IV  et  Martin  IV;  p.  36,  48,  aux  mots  Ghantbbs,  Chape,  Chasubles, 
55,  suite  de  douze  portraits  de  papes;  p,  55,  Bulle,  Publications,  etc. 
tombeau  gothique  de  Clément  V,  à  Viterbe,  Cette  partie  ne  se  trouve  pas  dans  tooltt 
dans  l'église  Sainte -Marie  ad  ^rada«ordiin>  les  éditions  des  Acta  sanctomm,  ainsi  <|Be 
Prœdicatoram ,  depuis,  porté  à  la  catbé-  nous  en  avons  eu  la  preuve  par  Tédluon 
draie;  p.  57,  tomoeau  de  Grégoire  X,  à  d'Anvers,  1685,  où  elle  manque. 
Aretium,  architecture  gothique  d'assez  bon  Tel  est  Fensemble  des  richesses  mooH- 
goût,  vers  le  xiir  ou  xi\^  siècle;  p.  58,  tom-  mentales  que  renferme  cet  important  vo- 
beaux  des  papes  Adrien  V,  et  de  révéque  Vi-  lume,  et  qui  peut  servir  à  donner  une  idée 
cedominus,  à  Viterbe,dans  Téglise  des  Frères  des  autres.  Nous  indiquerons  cependant  en- 
Mineurs;  p.  59,  tombeau  de  Jean  XXI,  dans  core  le  i«'  volume  du  mois  de  mai ,  renfer- 
Téglise  Saint-Laurent  de  Viterbe;  p.  60,  mant  là  à  ié  belles  planches  d'un  {^/fndivr 
quatre  portraits  de  papes;  p.  66,  un  tom-  frœco  -  moscorum.  Le  3'  vol.  du  mois  de 
Beau  de  Pierre  Célestin ,  à  Aquilée,  dans  le  juin ,  où  se  trouvent  reproduites  les  belles 
couvent  de  son  ordre.  On  y  voit  la  statue  miniatures  du  manuscrit  :  Leges  paUiiiMœ. 
du  pape  Célestin  V;  p.  68,  suite  de  quatre  V.  à  ces  divers  mots  et  encore  à  Chasses, 
portraits  de  papes  (renaissance);  p.  70,  Reliquaibes,  dont  on  trouve  plusieurs 
tombeau  de  Benoit  XI ,  gothique  du  xv*  siè-  beaux  modèles  répandus  dans  les  oivers  vo- 
cle,  colonnes  torses:  la  disposition  est  assez  lûmes,  et  dont  nous  donnons  rindîcation 
élégante  ;  ce  monument  se  voit  k  Pérouse,  détaillée  dans  ce  Dictionnaire.  V.  surtout 
dans  Féglise  des  Frères  Mineurs;  p.  74,  tom-  celle  de  saint  Gaugéricus,  à  ce  nom.  A  celui 
beau  de  Clément  V,  dans  l'église  d'Uzès  :  un  de  Saint  Augustin,  nous  présentons  le  détail 
dragon  est  sous  ses  pieds;  p.  79,  tombeau  très -minutieux  d*one  planche  oirant  un 
de  Jean  XXfl,  monument  gothiaue  à  Avi-  plan  d'église  remplie  de  chAsses ,  d^inscrlp- 
gnon ,  dans  la  cathédrale  :  la  planche  est  mal  tions,  de  figures  du  plus  grand  intérêt.  V. 
gravée  ;  p.  85,  tombeau  de  Benoît  XII,  dans  aussi  à  Saint  Paul  et  Saint  Pierre.  . 
la  cathédrale  dUvignon,  on  1542,  planche 

mal  gravée;  p.  86, suite  de  quatre  portraits  BOLOGNE  (i).  -^  Plusieurs  anciens  plans 

de  papes;  p.  89,  tombeau  de  Clément  Vf,  de  cette  ville  sontgrav^  dans  la  ColUctton 

brisé  par  les  calvinistes;  p.  90,  tombeau  topagraphique  du  maréchal  d^xelles,  au 

magnitique  du  pape  Innocent  VI,  aux  Char-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 

treux  de  Villanova ,  près  Avignon ,  au-de»-  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  l^ltor 

sous,  sa  statue  coucnée  sur  son  tombeau,  lie,   près  de  100  portefeuilles,  in-folio, 

xvr  siècle  ;  p.  92,  reliquaire  de  saint  Pierre  au  Cabinet  des  estampes,  volumes  de  l^tat 

et  saint  Paul;  d'Agi ncourt  a  aussi  publié  ce  de  l'Église. 

monument    dans   son    Histoire   de   l'art  L^ouvrage  de  Pierre  Burmann,  T^^ooriM 

(Scalpture),  pi.  xxxvii  ;  p.  95,  magnifique  antiquitatum  Italiœ,  etc.,  en  45  vol.  in-M., 

tombeau  d'Uroain  V,  à  Saint-Victor,  abbaye  t.  VII,  2*  volume. 

de  Marseille  ;  Ciaconius ,  Fita  pontificum.  Église  dite  de  Saint-Pétrone,  ou  de  Sainte- 

t.  Il,  p.  574,  dit  que  ce  fut  à  Avignon,  style  Pétronille.  Vue  intérieure  de  la  nef,  et  des 

du  XIV*  siècle,  gothique  très-riche;  p.  94,  fenêtres  d'un  des  bas  côtés.  yfiXWs^  Bemarks 

quatre  portraits  de  papes;  p.  103,  tombeau  on  the  architecture,  etc.,  itt-8°,  Cambridge, 

du  pape  Clément  VII ,  aux  Célestins  d'Avi-  1735 ,  pi.  vi. 

gnon,  gothique  du  xiv*  au  xv* siècle,  au-  D'Agincourt,  Histoire  de  Part  (Archt- 
tant  qu^on  peut  en  juger  par  la  gravure  qui  tecture),  pi.  xxviii,  donne  les  détails  de  plu- 
est  faiblement  dessinée  (  beaucoup  de  sta-  sieurs  églises  de  Bologne, 
tues)  ;  p.  109,  quatre  portraits,  et  le  tom-  Celle  dite  des  six  églises  réunies  sous  le 
beau  du  pape  Alexandre  V,  à  Bologne,  res-  nom  de  Saint-Étienne ,  vers  le  xiii*  siècle, 
taure  en  1672;  p.  118, 134, 146, 156, 158,  n»  1 ,  ib. 

160, 161, 162  et  168,  suite  de  trente-six  por-  Éfflise  souterraine  de  Saint-Laurent,  bâ- 

traits  de  papes,  placés  quatre  par  quatre,  tie  dessous  celle  ci-dessus  désignée ,  i^.  > 

avec  leurs  armoiries  ;  p.  1^,  le  tombeau  n"*  2,  elle  sert  de  confession. 

d'Urbain  VIII.  Celle  du  Saint-Sépulcre,  regardée  comme 

Le  volume  est  terminé  par  une  partie  in-  la  première  église  de  Bologne,  ib,,  n""  3. 

titulée  :  Paralipomena  ad  acta  sanctomm.  Celle  dite  de  la  cour  de  Pila  te,  avec  son 

renfermant    plusieurs    planches    très-cu-  grand  bassin,  ib,,  n*"  4. 

(1)  Sur  rhiitoirc  de  Bologne,  voir  les  autoars  eitét  los  el  138  ;  Lalande  (  JérOme  ),  Voyane  m  Italie»  9  vol. 

par  I^nglciduFreiDoy,  Méthode  pour  étudier  Vhi$-  in-i2. 
/oirt',  t  III,  p.  355,  el  au  t.  supplémentaire,  p.  107, 
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Celle  de  la  Trinilé,  qui  lui  est  conli*  verses  villes  de  rilalie.  V.  p.  146,  147, 148; 

gaê,  ib.,  n""  5.  on  y  remarque  les  nombreuses  compositions 

Celle  de  Saint-Pierre  et  Saint  -  Paul ,  n*^  6  de  Francesco  Francia ,  et  celles  de  Marchesi. 
et  10,  même  ouvrage. 

CloUre  de  Saint-Ëlienne,  à  Bologne,  ib„  BOLSËNE.—  La  Messe  dite  de  Bolsène  (2). 

D*  12.  Composition  de  Raphaël  au  Vatican.  V.  son 

Grand  vase  ou  bassin,  dit  le  Oti^inoPi^o,  œuvre  et  celle  de  ses  graveurs.  Messe  de 

ib,,  n"*  15.  saint  Martin  ,  de  Bolsène.  V.  au  mot  Messe > 

D'Agincourt  donne  en  outre  divers  dé- 
tails de  chapiteaux,  de  colonnes,  et  de  cou-  BOMBES.  —  De  formes  singulières,  en 
pes  variées  des  églises  désignées.  usage  vers  le  xiv*  siècle  (3).  Vëgèce,  de  Re 

Église  cathédrale  de  Saint-Pétrone,  mo-  militari,  in-folio,  1558,  Paris,  planche  de  la 

nument  du  xiv*  au  xv*  siècle,  d*Âgincourt,  p.  128. 

pi.  XLVi,  n*'22.  Autre  d'une  forme  compliquée,  dont  on 

Baptistère  de  Téglise  du  Saint^Sépulcre,  voit  les  charnières.  Volturius  ,  de  Re  mili^ 

xiir  siècle,  ib.,  pi.  xxviii,  n''»5,  9,  tari,  in-folio,  1472,  gravure  en  bois,  repro- 

Boursc  de  la  ville,  dite  Forodei  Mercanti.  duite  dans  le  4*  volume  de  la  Bibliotheca 
Ce  monument  qni  date  de  1294,  est  un  mo-  Spencer inna,  pi.  de  la  p.  50. 
dèle  d'architecture   gothique  à  cette  épo- 
que, i6.,  pi.  Lxxiii,  n*»  60.  BONAVENTURE  (Saint).    —  Figure  en 

Très-belle  cheminée  du  xiir  ou  xiv*  siè-  pied,  peinture  h  fresque,  xv*  siècle,   par 

de,  ib.,  pi.  Lxxii,  n*"  5.  On  doit  remarquer  Jean  Fiesole,  au  Vatican;  chapelle  de  Nico» 

qa'elle  est  isolée  de  tous  les  côtés  de  la  las  V.  V.  Tœuvre  du  peintre  dans  les  grandes 

pièce  qu'elle  est  destinée  à  chauffer.  bibliothèques  de  Paris,  Dresde,  Londres,  etc.; 

Cimetière  de  Bologne.  V.  les  planches  de  d'^Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv,  n**  9;  et  la 

Tourrage  intitulé  :  Collezione  dei  monumenti  grande  collection  des  samts,  réunie  en  plu- 

e  êepoich'i  del  eeneterio  di  Bologna,  in-8*,  sieurs  volumes,  in-folio,  au  Cabinet  des  es-  ' 

Bologne,  1815,  par  Zecchi.  tampes,  à  Paris. 

Tombeau  de  saint  Dominiaue  (1) ,  orné  de  Autre  figure  en  pied ,  dans  le  tableau  de 

bas-reliefs  ayant  rapport  a  Tnistoire  du  la  Dispute  du  saint  sacrement ,  par  Ra- 

saint;  ce  monument,  qui  est  du  xvr  siècle,  phael.  V.  toutes  les  enivres  du  peintre, 
est  i  la  cathédrale,  derrière  le  maltre-au- 

tel.  V.  la  Topographie  de  Bologne,  au  Ca-  BONIFACE  (Saint).  —  Martyr  représenté 

binetdes  estampes  de  Paris.  debout,  tenant  un  glaive  et  vêtu  en  guer- 

Monnaies  de  Bologne.  Muratori,  Antiqui*  rier  (4).  Peinture  à  fresque  dans  la  crypte 

tMtes  Italiœ  medii  mi,  t.  H,  p.  669,  in<^  de  l'église  Saint-Alexis  et  Saint-Bouiface  du 

lolio.  Mont-Aventin.  V.  les  pi.  vu  et  viii  de  l'oa- 

Les  cinq  saints  patrons  de  Bologne  en  ado*  vrage   intitulé  :  Eistoria  basilicœ  Sancti 

ration  devant  le  corps  de  Jésus-Christ,  étendu  Bonifacii  et  Alexii  nrbis  Aventini,  in-4'', 

mort  aux  pieds  de  la  Vierge  et  de  deux  par  Félix  Nérénius.V.  la  collection  des  saints 

apges.  Tableau  du  Guide,  gravé  par  Rosa-  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  classés 

pina.  y.  l'œuvre  du  peintre  et  du  graveur,  par  ordre  alphabétique  de  aoms. 
ou  encore  le  Pittare  di  Bologna,  où  l'on 

trouve  toutes  les  peintures  qui  fontPor-  BONIFACE  (Saint).  —  Evéque  de  Fulde 

nement  de  Bologne,  par  Pietro  Zanotti.  StO'  (Allemagne),  figure  en  pied ,  couché  sur  la 

ria  délia  academia  Clementina  di  Bologna,  pierre  tombale  dans  ses  vêtements  pontifi* 

10-4"^,  avec  beaucoup  de  planches.  Ouvrage  eaux  (ix*  siècle).  Acta  sanetoram  des  Bol- 

du  même  auteur.  landistes,  mois  de  juin ,  1. 1,  p.  4*>8. 

École  catholique  de  peinture,  à  Bologne,  Autre  figure  et  sceaux  de  cet  évéque ,  ib.  ; 

M.  le  comte  de  Montalembert,  dans  le  vo-  et  les  planches  des  pages  163, 164,  165  de 

lame  intitulé  :  dn  Catholicisme  dans  Part,  l'ouvrage  intitulé  :  Thésaurus  antiqnitatum 

i  vol.  in-B*»,  Paris,  1839,  donne  un  Tth  fuldentium  de   Broverus ,  in-4*.  Anvers , 

blMM  chronologique  des  peintres    et   de  1612. 
tous  leurs  ouvrages ,  qui  existent  dans  di- 

f  1    Iforori,  dans  son  grind  DlctlonncUn  hitiorlque,  (3)  Voir  le  Dictionnaire  de»  termeê  de  guerre  dasi 

verbo  Bologne  ,Aonvke  une  description  de  ce  nionu-  H  Panoplie,  i  vol.  in-4*,  de  J.-B.-L.  Carré. 


I.  (4)  Ce  Boniface  fui  intendant  de  la  maison  d*Âglaé« 

(2,  Sur  le  miracle  dece  nom.  voir  les  détails  donnés  célèbre  courtisane,  devenue  une  sainte  et  une  martyre 

parM.Dttcbesnealné,  sur  ce  tableau,  t.  IIJ.pl.  CLXxv  après  k  martyre  de  Boaiface,  dont  elle  reçut  les 

dé  Mutée  de  pehuure  et  de  sculpture,  par  MM.  Audot  restes. 
H  Réveil.  V.  aussi  Mu»ée  Landon,  ouvre  ût  Raphaël. 
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BONIFACE (Saint).  —  Ëvêque  de  la  ville  (xv*  siècle),  ses  bras  sont  enlourés  du  pal- 

d^Utrecbt,   représenté  debout,  tenant  un  lium  comme  d'un  lien;  la  mitre  est  k  trois 

livre  percé  d'un  glaive ,  unfouet  et  une  crosse  couronnes.  Palatins ,  P^ita  et  aesta  pontifia 

en  forme  de  croix  du  pied  de  laquelle  sort  cum  romanorum,  in-folio,  t.  Il,  planche  de 

une  source.  Batavia  sacra ^  in-folio,  p.  57.  la  page  697. 

Sa  statue  est  aussi  publiée  dans  les  j4cta 

BONIFâGE  de  Savoie,  évéque. — Son  tom-  sanctoram ,  mois  de  mai ,  tome  supplémen- 

beau  ,  monument  du  xiir  siècle;  sa  crosse  taire  intitulé  :  Propylœum,  plancne  de  la 

a  la  hampe  garnie  de  velours  ou  d'une  longue  page    209.    Conatus    chronico^hisioricus  , 

garniture  d^éloffe.  Guiclieuon ,  Histoire  gé^  pars  i*.  Ici  la  mitre  a  la  forme  d'un  B  ren- 

nérale  de  la  maison  de  Savoie,  1. 1,  planche  versé, 
de  la  page  262.  Derrière  sa  tête  est  un  petit 

autel.  BONN  (Allemagne).  -*  Vue  extérieure  de 

la  cathédrale  de  cette  ville  (du  vu*  au 

BONIFACÈ  VUl  (1294).  —  Son  buste  se  xii*siècle).  Tombleson,  ri>w*  on  t*«  if  Ain*, 

trouve  gravé  dans  les  divers  ouvrages  sur  London.  Autre,  plus  en  grand,  dans  Afo- 

la  vie  des  papes  par  Ciaconius,  Palatins  et  naments  anciens  et  modernes,  par  Gailba- 

autres,  dans  les  Acta  sçinctorum  des  Bol'-  baud,  9*  livraison,  in-4°;  Paris,  avec  un 

landistes,  mois  de  mai,  Propilœum,  pars  texte.  Univers  pittoresque  des  frères  Didot 

secanda,  p.  68.  Cette  figure  porte  ici  la  tiare  {Allemagne)^  t.  II,  p.  458,  pi.  liv  ,  lv. 
â  trois  couronnes  (i].  Vues  intérieures  de  l'église.  La  statue  qui 

Autre  figure  en  pied  et  couchée  sur  son  est  à  genoux  est  celle  de  sainte  Hélène, 

tombeau.  On  voit  encore  ici  la  tiare  à  trois  V.  les  mêmes  ouvrages.  On  trouve  une  vue 

couronnes,  mais  d'une  hauteur  démesurée  plus  en  ^9Jïd ^  Moyen  âge  monumental^  Pa- 

et  difficile  à  expliquer.  Monumenta  cryp^  ris,  chez  Hauser;  pi.  ccxix.  Étude  de  Tab- 

iarum  Faticani,  1  vol.  in-folio,  par  Angélus  side.  Hope,  Histoire  dé  l'architecture,  in-S**! 

•  de  Gabrielis,  pi.  xv.  trad.  franc.,  pi.  li. 

Statue  de  ce  pontife.  Cicognara,  Stor,  délia       Très-beau  sceau  de  cette  ville ,  gravé  en 

scult,  in  Italia,  1. 1,  pi.  xix.  tête  d'un  livre  intitulé  :  Niederheinis  ches 

—  Déclarant  le  jubilé  de  l'an  1300.  Pein-  Jahrhuch  fur  geschichte  kunst  und  poésie, 
ture  du  Giotto  à  l'église  Saint-Jean-de-La-  Zum  besten  der  Bonner  munsterkirche  he^ 
tran.  D'Agincourt  (  Peinture ) ,  pi.  cxv  ;  Cia-  rausgegebon  von  D,  Laurenx  Lersch,  Bonn, 
conius,  Fita  pontificum,  t.  Il ,  planche  de  1845,  in-12. 

la  page  305.  Ce  sceau  représente  la  vue  des  tours  et 

Médaille  de  Boniface  VIII.  Ciaconius,  Fita  clochers  de  la  cathédrale  dans  un  style  qui 

pontificum  romanorum;  ih,,  planche  de  la  semblerait  prouver  que  cette  église  fut  pri- 

page  304.  mitivement  construite  d'un  autre  style  que 

Beau  mausolée  du  même  pontife  placé  celui  que  nous  voyons.  Devant  le  mon uineot 

dans  l'église  Saint-Pierre  du  Vatican.  Mo-  est  placé  un  guerrier  debout,  les  pieds  posés 

nument  du  xvr  siècle.   Palatins  (Joan.),  sur  une  biche.  Il  tient  une  pique  ornée  d'un 

Gesta  pondficum,  t.  Il,  planche  de  la  p.  74;  étendard.  Sa  main  gauche  est  appuyée  sur 

ou  Ciaconius, Fita pontificum,  t. H,  planche  un  bouclier,  portant  un  aigle  en  armoîrie. 

de  la  page  517.  Le  tombeau  seul.  V.  l'on-  Sa  tête,  qui  parait  sans  casque,  est  collTite 

vrage  intitulé  ;  Monumenta  cryptaram  Fa-  d'un  nimbe  qui  semble  suspendu  au  moyen 

ticanij  in-folio,  pi.  xli,  par  Angélus  de  Ga-^  d'une  petite  traverse  en  croissant.  A  côté  du 

brielis.  personnage  sont  ces  mots  :  Pias  Cassius, 

On  remarque  sur  les  bords  du  sceau  les  crë- 

BONtFACE  IX.  —  Portrait  de   ce  pape  neaux  de  la  ville.  Autour  est  écrit  :  Sigil^ 

dans  toutes  les  histoires  des  papes,  par  lum  :  Antique  :  Ferone  :  Nune  :  Oppodi  : 

Ciaconius,  Palatins,  Acta  sanctorum  des  Buniensis, 

BoUandistes ,  mois  de  mai<  Volume  supplé-       A  la  fin  de  ce  volume  sont  trois  planches 

mentaire   ou  Propylœum,  planche  de  la  donnant  des  coupes  et  des  détails  du  beau 

p.  210-94,  pars  2*.  cloître  roman  placé  derrière  Téglise.  On  y 

—  Donnant  la  bénédiction  pontificale,  voit  sept  spécimens  de  chapiteaux ,  dont  un 
Miniature  du  livre  des  Décrélales.  V.  Béné-  est  orné  d'une  palmette  qui  sent  l'antique. 
mcTiONS,  n"*  12.  Enfin,  sur  les  deux  feuilles  de  la  couver- 

Sa  statue  est  couchée  sur  Son   tombeau  ture  du  livre  sont  représentés  :  une  Tue 

(1)  Au  sujet  de  ces  trois  couronnes  qui  sembleraient  sur  la  fondation  de  Tbôpital  de  Dijon,  in-4%  p.  68  ;  Di- 

contredire  ce  que  disent  \e^  historien»,  voir  la  note  jon,  1888.  Co//ec<ion  d€9  Slànoiret  des  miiquaires  ée 

du  Mémoire  de  M.  Pcignoi  à  l'occasion  d'un  manuscrit  la  Côte- d'Or. 
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de  Tabside  dèla  cathédrale ,  on  yremaraue  dire  que  cette  planche  est  bien  mal  exécutée 

le  bâtiment  renfermant  le  cloilre  cité  pins  et  ne  peut  servira  rien, 

haut;  plus  quatre  monnaies  de  la  ville,  dont  Vitrail  représentant  Gilles  Mallet  dans  son 

QDe  représente  Tabside  en  question.  armure  du  xiv*  siècle,  ainsi  que  sa  femme 

également  très -remarquable,    gravé    par 

BONNET  de  maille. — Coiffure  militaire  Hyacinthe  Langlois  du  Pont-de-rArche  dans 

du  m*  au  xiii*  siècle.  Daniel,  Trcdté  de  la  sou  Essai  sur  la  peinture  sur  verre ,  1  vol. 

milice  française,  1. 1,  planche  de  la  p.  590,  in-8°,  à  Rouen  et  dans  toutes  les  biblio- 

lettre  D;  Angleterre  ancienne  de  Strutt ,  ou  thèques  de  Paris  et  de  Rouen. 
V Angleterre  pittoresque  du  baron  Roujoux, 

t  II ,  planche  de  la  page  99,  et  toutes  les  ^  BONS-HOMMES.  —  Couvent  de  ce  nom 

collections  de  sceaux  de  cette  époque.  Y.  près  Cbaillot.  Monument  du  xv*  au  xvi*  siè- 

aossi  aux  mots  âbmoris  et  Casques.  cle.  Millin  dans  seâ  Antiquités  nationales, 

1. 11 ,  art.  XII,  p.  45  et  suiv.,  en  donne  di- 

BONNETS,  ou  coiffures  de  papes,  d'évé-  verses  vues,  savoir  :  le  portail ,  pi.  i.  On  y 

qoes,  d^abbés ,  rois ,  empereurs ,  doges,  etc.  voit  une  statue  de  saint  François  de  Pau  le  en 

V.  à  chacun  de  ces  noms,  et  encore  à  Mitbe,  costume  de  minime. 

TuEE,  CoiFFCEES,  Costumes,  etc.  Chapelle  funèbre  d^une  dame  d^ Arbouse 

(4507),  ib. 

60NNEVAL  (Abbaye  de).  —  Ruines  de  Les  autres  monuments  étant  du  xvii'siè- 

cette    abbaye,   architecture   du   xiii*  au  cle,  ne  peuvent  figurer  dans  ce  Dictionnaire, 

xir  siècle ,  copiées  par  divers  artistes.  Une  M.  Lenoir,  dans  le  6'  volume  de  son  Mu- 

lithographie  de  M.  Renoux, peintre,  publiée  sée  des  monuments  français ,  a  publié  quel- 

en  4827  ou  28,  représente  une  vue  prise  qnes  portions  de  la  porte  d'entrée  et  (Tune 

dans  les  ruines  de  ce  monument.  Topogra^  chapelle  détruite  de  ce  monument.  V.  la 

phie  de  France  du  Cabinet  des  estampes,  à  planche  de  la  page  29  de  son  épître  dédica- 

Paris.  toire.   Dans  les  écoinçons  de  Farchivolte 

Il  en  existe  une  épreuve  dans  la  Collée^  sont  deux  belles  figurés,  en  ronde  bosse , 

tion  topographique  ae  la  FranceJoTmée  par  Tune  de  David ,  Tautre  d'un  prophète  sans 

Tauteur  de  ce  Dictionnaire ,  laquelle  aoit  attribut  distinct, 
passer  avec  toutes  ses  gravures  et  ses  livres 

d'art  i  la  bibliothèque  du  Musée  de  Thôtel  BONZf .  —  Tombeau  ou  mausolée  de  la 
de  Cluny,  à  Paris.  famille  de  ce  nom  dans  l'église  Saint-Gré- 
Tombe  provenant  de  cette  abbaye,  sur  goire,  à  Rome,   xvi*  siècle.  D'Agincourt , 
laquelle   est  couché  un  guerrier  couvert  Sculpture,  pi.  xlv,  n^*  5. 
d'une  cotte  de  mailles.  Beaunier ,  Costumes 

français,  1. 1,  pi.  lxvii.  BORDEAUX.  —  Les   principaux   monu- 
ments de  cette  ville  sont  réunis  dans  la 

BONNTVET.  —  Magnifique  chflteau  élevé  grande  Topographie  de  la  France  au  Cabi- 

par  l'amiral  de  ce  nom,  en  Poitou.  Archi-  net  des  estampes,  à  Paris,  in-folio  (dépar- 

tecture  du  xvi«  siècle.  On  le  trouve  gravé  tement  de  la  Garonne),  et  toutes  celles  de 

dans  l'ouvrage  de  Claude  de  Chastillon  inti-  la  Collection  topograohique  de  la  France , 

talé  :  Topographie   française,  etc.  Il  en  forraéeparrauteuretaestméeparluiàlabl- 

existe  une  épreuve  dans  la  grande  Topo-  bliothèqueduMuséeduSommerard,àParis. 

graphie  de  la  France  du  Cabinet  des  es^  Dissertation  sur  les  anciens  monuments  de 

Umpes,  à  Paris  (4).  cette  ville,  in-4%  4754 ,  par  Venuti.  Beau- 
coup de  planches,  figures  et  monnaies. 

BONPORT.  —  (Abbaye  de)  (Eure).  La  cathédrale  dédiée  à  Saint-André  et  sa 

Vue  générale  des  bâtiments.  Topographie  tour.  Moyen  âge  pittoresque ,  pi.  tlxix  ,  et 

de  France  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  Moyen  âge  monumental,  pi.  cxxxv. 

plusieurs  volumes   in-folio;  les  Foyages  Lie  beau  cloître  de  Sain  t-Sé  ver  in  (iv*ou 

pittoresques  en  France,  par  Benjamin  de  v*  siècle),  est  publié  dans  l'ouvrage  d'Alex. 

La  Borde.  Y.  aux  tables  de  cet  ouvrage.  de  La  hovàe^  Monuments  de  la  France,  t.  H, 

Rosace  de  l'église  (xiir  et  xiv*  siècles),  pi.  ccxxi,  n°  2. 

^i]ieminy  Monuments  inédits,  i,Up\.cxnt,  Costume   d'un    juge   de   Bordeaux   au 

Détails  et  vue  générale  de  l'abbaye.  Mil-  xiv*  siècle.  Bonnart ,  Costumes  du  moyen 

lin.  Antiquités  nationales,  t.  IV,  planche  de  âge,  t.  U,  pi.  lui. 

Tart.  XL,  n"^  6  et  7.  Nous  sommes  forcé  de  Monnaies  et  autres  monuments  de  Bor- 

fn  SarcechMeaa.  Toir  la  note  insérée  dans  Pou-  inlilulé .   Rabelais  et  Varchiieclitre  de   la   reuah- 

^ffiût  M.  Ch.  Lenormant,  membre  de  TlnsUtut,  jrawcf ,  etc.,  in-8*  ;  Paris,  i84o,p.  34  et  suiv. 


BOT                         —  470  —  BÔU 

deaux.  VenuU,  Dissertation  sur  leè  anciens  M.  du  Sommerard  en  donne  quelques  foc- 
monuments  de  cette  ville ,  in-i*"  rempli  de  siwUle  dans  V Album  des  arts  au  moyen  à§e, 
planches.  V.  aussi  Guyenne.  pi.  xxix  et  xxx  de  la  8*  série. 

BORDURES.  -  De  vétemenis  ecclésias-  BOTTES   ou   BOTTfNES.  -—  Fiçurcs  de 

tiques  et  civils,  tels  que  chapes,  manteaux,  princes  d'Orient,  portant  ce  genre  de  chaus- 

tuniques,  dalmaliques,  etc.  Y.  à  ces  divers  sure.  Coffret  sculpté  en  ivoire  apporté  de 

noms  Constantinople.    Voyages    archéologiques 

Voir  aussi    Chemises  de  Charlemagne ,  dans  le  département  ae  l'Aube,  etc.,  par 

Clergé,  Évêqccs,  Papes,  etc.  Arnaud  de  Troyes,  in-4'',  planche  non  na- 

—  D'étoffe,  de  tapisserie,  tentures,  voiles  mérotée.  V.  p.  120  du  texte,  chapitre  de 
du  IX*  siècle.  Wtllemin,  Monuments  français,  Troyes. 

1. 1,  pi.  H,  m,  VIII,  IX,  xii,  XV,  LXix.  Un  sceau  de  Baudoki ,  empereur  français 

—  De  robes,  manteaux;  i^.^  pi.  xi,  xviii,  de  Constantinople,  le  représente  à  cheval 
XIX,  xLiii.  chaussé  de  hottes  avec  des  éperons.   Du 

Autres.  Même  ouvrage,  pi.  xxxvii,  xctii,  Cange ,  Familiœ  byzantinœ,  planche  de  la 

xcviii,  CI,  cviii,  cxvii ,  Gxx ,  Gxxviii ,  cxxxiii.  page  216. 

Une  partie  de  ces  planches  sont  consacrées  à  Figure  de  Charles  II ,  tirée  d'une  minia- 

des  ornements  de  vitraux  d'églises.  V.  aussi  ture  de  la  Bible  du  monastère  Saint-Calliste 

au  mot  Vitraux.  à  Rome.  Willemin ,  Monuments  français , 

Sculpture  d'une  église  de  Chartres.  Wil-  t*  f ,  pi.  yi  bis. 

lemin,  ibu,  pi.  cxiv,  cxvui.  Charles  VII,  figure  en  pied.  Les  bottines 

— De  l'encadrement  des  portes  de  l'église  montent  jusqu'aux   cuisses  et  paraissent 

Saint-Denis;  ib,  ',  pi.  lvii.  être  à  revers.  Lenoir ,  Atlas  des  monuments 

—  D'une  église  de Périgueux;id.,  pi.  LUI.  français,  pi.  xliii  ,  V Univers  pittoresaue, 

—  DePoitiers;  i^.,  pl.  l.  (France) j  pi.  ccccxix,  d'après  celle  pnnliée 

—  D'un  diptyque  (xr  siècle),  ornement  par  Montfaucon,Afo/iarcA(e  française,  t.  III, 
très-remarquable;  ib.,  pl.  xlii,  lxxxii.  pl.  xlvii.  V.  aussi  les  figures  en  pied  de 

—  D'une    tombe   du    xiii*   siècle ,    ib.,  Lesdiguièrcs  et  de  Montmorency,  chaussés 
pl.  xci,  xcii,  xciii.  de  bottes  fortes  festonnées  et  avec  éperons. 

—  De   fleurs   autour   des    miniatures.  Portraits  des  illustres   Français,  publiés 
V.  Fledrs,  Fruits.  par  Wulson  de  la  Colombière ,1  vol.  in-fo- 
lio ,  d'après  les  peintures  du  Palais-Car- 

BOSCHERVILLE.  —  V.  Bocherville.  dinal.  On  les  trouve  aussi  in-12. 

BOTANIQUE  figurée.  —  Un  des  plus  an-  BOTTIER  ,  CORDONNIER.  ~  Représenté 

ciens  ouvrages  faits  sur  cette  matière  est  le  à  son  comptoir,  dans  une  halle  aux  cuirs, 

Afa/io«cn7  de  Z?io*corid«(vr  siècle).  D'Agin-  miniature  du  xv*  siècle.  Willemin ,  Mono- 

court  en  a  donné  quelques  fragments,  P«ii>-  ments  français,  t.  Q,  pl.  clxx.  V.  encore 

ture,  pl.-xxvi,  n*"  4.  aux  mots  Chaussetier  ,  Cordon!<ier. 

On  trouve  encore  une  curieuse  suite  de  ce 
genre  peinte  en  marge  des  heures  ma-  BOUCHER.  —  Travaillant  de  son  état, 
nuscrites  d'Anne  de  Bretagne.  Plus  de  miniature  d'un  manuscrit  du  x' siècle,  ^^orto 
300  espèces  différentes  de  fleurs,  de  plantes,  délia  badia  di  Monte-Cassino ,  in-8*,  t.  I , 
fruits,  arbustes  sont  représentées  avec  une  p.  289.  Cet  ouvrage  est  des  moines  du  Mont- 
finesse  ,  une  délicatesse  de  couleurs  et  de  Cassin.  Même  scène  au  bas  d'un  vitrail  de  la 
forme  qui  surprennent.  Chaque  plante  est  cathédrale  de  Bourges  ,  représentant  This- 
désignée  par  des  noms  latins ,  français  et  le  toire  de  l'Enfant  prodigue.  V.  au  mot  En- 
nom  vulgaire  usité  au  moyen  âge.  faut  prodigue. 

Ce  manuscrit  célèbre  appartient  à  la  Bi-  —Tuant  un  bœuf,  ritrail  d'une  église 

bliothèque  royale  de  Paris  et  est  placé  sous  du  xv*  siècle.  Histoire  de  la  peinture  sur 

le  n*"  655.  If.  du  Sommerard  a  reproduit  verre  en  France,  par  le  comte  de  Lasteyrie, 

quelques-unes  de  ces  belles  miniatures  avec  in-folio,  pl.  xrv.  Le  bœuf  a  la  tête  couverte 

leurs  fleurs,  fruits,  plantes, arbustes,  etc.,  d'un  voile  rouge.  Autre  publié  par  Millin, 

Album  des  arts,  etc.,  pl.  xxxvi ,  xxxvii ,  Foyayes  dans  le  midi  de  la  France,  Atlas, 

xxxviii,  Lx  de  la  9"  série.  pl.  xiii ,  n°'  5  et  6. 

Nous  citerons  aussi  les  grandes  miniatures  Sceau  de  la  corporation  des  bouchers  à 

du  manuscrit  de  la  Bonne  et  mauvaise  for-  Bruges,  au  xvi*  siècle.  Trésor  de  nusnisma" 

tune,  composé  pour  Philippe  de  Commine,  tique ,  Sceaux  des  communes,  pl.  ix ,  W  2. 
I  vol.  in-folio  d'une  magnifique  exécution. 
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BOUaCAULT ,  maréchal  de  France.  Fi-  BOUFFONS  oo  FOUS.  -  Figare  de  la 

pire  en  pied  ,  couTert  de  son   armore.  danse  des  tnorts,  de  Merian,  n"^  30.  Autres, 

Planche  in-folio.  Walson  de  la  Golonibière ,  traînés  dans  un  char  attelé  de  deux  Anes. 

Portraits  des    illustres  Français,  d'après  De  la  suite  des  chars  de  triomphe  de  Maxi- 

les  peintures  de  la  galerie  du  Palais-Gardi-  milieu  d'Autriche,  par  Albert  Dorer.  V.  son 

nal,  Paris,  1690.  Reproduit  aussi  dans  ou  œuvre  ou  la  pi.  cxxiv  de  cette  suite  publiée 

ibrmat  iii-12.  dans  V  Univers  pittoresane  des  frères  Didot 

{Allemagne)^  t.  II ,  p.  Âkl, 

BOUCLIERS.  —  Pour  Tépoqoe  du  Bas-  Voir  aussi  au  mot  Foos. 
Empire,  voir  les  monnaies  publiées  par  Du 

Canige ,  Familiœ  Infzantinœ ,  etc.  ;  pour  le  BOUGEQUIN.  —  Ce  qu'on  nomme  ordi- 

moyen  Age,  à  ces  diverses  époques,  Heinec-  naircment  Tescarcelle  on  aumônière.  Wil- 

dos,  de  Sigillis  Gennanorum^  in-folio,  lemin  en  oflre  un  exemple,  Monuments 

p.  333.  français,  t.  Il ,  pi.  clxviii ,  et  le  texte  de  la 

La  tapisserie  de  Bayeux.  Y.  au  mot  Ta-  p.  12,  et  au  mot  Aumônières. 

PISSERIES. 

Les  divers  Musées  d'artillerie  dont  nous  BOULANGERIE  DE  BRUXELIJSS.  — Très- 

donnons  les  détails  aux  mots  Armes  et  Ar-  beau  bâtiment  d'architecture  du  xv*  au  xvi* 

MURIS.  siècle ,  nommé  Panarium,  V.  la  planche  de 

L'ouvrage  de  Meyrick ,  History  ofancient  la  p.  120  de  l'ouvrage  intitulé  :  Bruxella 

armour,  3  vol.  in-4*.  descripta,  par  Eric  Puteanus ,  1  vol.  in-4*. 

L'ouvrage  de  M.  Allou,  Jtf^moir^  sur  l'ori- 
gine et  la  variété  des  boucliers,  1  vol.  in-8^,  BOULANGERS.  — Sceau  de  cette  corpora- 
iccompagné  d'une  suite  de  planches.  tion  &  Bourges  (xiv*  siècle).  Trésor  de  no- 

— Lombard,  portant  aussi  le  monogramme  mismatique  (  Sceaux  des  communes  ),  pi.  xi, 

daChrist,  bas-relief  de  l'église  de  Monza.  Du  n*  6. 

Gange,  Familiœ  byzaniinœ,  1  vol.  in-folio ,  Voir  aussi  les  figures  de  métiers  du  livre 

p.  97.  de  Jost  Amman,  de  Artibus  iUiberalibus , 

—De  deux  guerriers  du  ix*  siècle.  Sculp-  1  vol.  in-12,  et  au  mol  Métier. 
ture  de  la  porte  de  Vérone.  —  L'un  des 

deux  passe  pour  Roland ,  l'autre  pour  Oli-  BOULE  DU  MONDE  entre  les  mains  de  la 

vier.  D'Agîncourt,   Sculpture,  pi.   xxvi,  sainte  Vierge.  Sceau  du  xiv*  ou  xv*  siècle 

n*  14  bis,  environ,  publié  dans  les  Analecta  academiœ 

—  De  Geoffroy  le  Bel,  comte  du  Maine  Friburgensis ,  in-8«,  par  Ruggieri,  à  la  fin 

(1150).  Figure  tirée  d'une  table  émaillée  de  du  volume, 

la  cathédrale  du  Mans.  Trésor  de  la  cou»  Voir  aussi  Père  Éternel. 
Tonne  de  France,  1. 1 ,  pi.  lxvii,  n*  7,  d'après 

celle  de  Ber.  de  Montfaucon,  Monarchie  BOULES  DE  FEU.  V.  Globes  enflAiiiiés. 
française,  1. 1 ,  et  dans  le  Musée  des  monu^ 

ments  français ,  d'Alexandre  Lenoir ,  t.  IV,  BOULOGNE.  —  Comtes  et  comtesses  de  ce 
pi.  cclxxxv  ,  et  t.  VII,  pi.  ccxxxvii,  p.  83.  nom.  Vitrail  de  Chartres.  Willemin,  Mona- 
On  y  voit  quatre  lions  debout.  Album  du  ments  français ,  t.  Il,  jA,  vu. 
Sommerard ,  pi.  xii ,  10*  série.  Divers  personnages  de  cette  maison.  Beau- 
Bouclier  du  célèbre  Oger  le  Danois  et  de  nier  et  Rathier ,  Costumes  français ,  t.  I , 
son  compagnon  d'armes ,  morts  sous  l'habit  pi.  cxi ,  cxii. 

de  moine  dans  l'abbaye  de  Saint-Faron.  Collection  des  sceaux  de  cette  maison , 

V.  Faron  (Saint)  et  Oger.  publiés  dans  les  divers  ouvrages  que  nous 

Plusieurs  boucliers  publiés  dans  VArmeria  citons  au  mot  Sceaux. 
reale,  ou  Musée  royal  éP artillerie  de  Ma^* 

irid,  in-foho,  par  Ach.  Jubinal.  BOURBON.  —Princes  et  princesses  de  la 

Ceux  publiés  dans  la  collection  d'armes  maison  de  ce  nom,  vers  le  xiv*  siècle.  Mo» 

et  d'armures ,  par  Asselineau ,  in-folio ,  chez  numents  de  la  monarchie  française ,  t.  III , 

Weith  et  Hauser ,  &  Paris.  pi.  xxxiii,  p.  190;  pi.  xxxiv,  ib.;p\,  l,  i^.^ 

Autres  dans  V Atlas  et  Album  de  M.  du  p.  262;  pl.xixii,  t.  IV,  p.  240;  pi.  xliv,  ib., 

Sommerard,  et  dont  on  trouve  le  délail  et  ou  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  H, 

l'indication  dans  notre  table  des  matières  pï.CL\YUi;  Antiquités  nationales,  de  MiMin, 

de  l'ouvrage  les  Arts  au  moyen  âge,  t.  IV,  n"  39,  pi.  vi,  vu ,  viii ,  ix ,  x.  Beau- 

yolraussWe  Traité  de  la  milice  française,  nier  et  Rathier,  Costumes  français,  t.  I, 

par  le  père  Daniel ,  in-S*",  planches  des  p.  1S7.  On  y  voit  la  usure  en  pied  de  Louis 

pages  390 ,  391  et  suiv.  de  Bourbon ,  comte  de  Clermont ,  pair  de 
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France ,  erand  chambrier  sous  Charles  Y  et 
Charles  VI. 

Sceaux  des  princes  de  cette  maison.  Tré^ 
sor  de  numismatiqae ,  vol.  intitulé  :  Sceaux 
des  grands  feadataires ,  pi.  xxiii. 

Le  prince  de  Bourbon  prêtant  serment  de 
foi  et  hommage  entre  les  mains  du  roi 
Charles  Y  .pour  le  duché  de  Clermont ,  mi- 
niature d  un  manuscrit  du  xiv*  siècle. 
Trésor  de  la  couronne  de  France ,  d'après 
Montfaucon  ,  t.  Hl ,  pi.  xi. 

Cette  composition  est  reproduite  arec 
bien  plus  de  détail  dans  V Atlas  de  M.  du 
Sommerard,  les  Arts  au  moyen  âge,  pi.  i 
du  chapitre  XX Yllf ,  d'après  un  dessin  mé- 
dit et  de  Tépoque. 

Cette  planche  est  d'autant  plus  curieuse 
à  signaler,  qu'elle  représente  le  sujet  se 
passant  dans  les  bâtiments  d'un  château 
<^u'on  croit  représenter  l'hôtel  Saint-Paul , 
81  célèbre  autrefois  à  Paris  par  son  étendue 
et  sa  singulière  disposition ,  et  dont  on 
trouve  la  description  dans  VHistoire  des 
ducs  de  Bourgogne,  par  M.  de  Barante  ; 
voir  à  la  table  des  matières  de  cet  ouvrage, 
4*  édition ,  et  dans  Tristan  le  voyageur,  par 
M.  de  Marcbangy,  t.  lY,  p.  52,  37,  43,  ^,  et 
aux  notes,  ib„  p.  325,  328. 

Un  prince  de  Bourbon  en  chasseur.  Y. 
Chasseurs. 

Procès  d'un  connétable  de  Bourbon. 
Montfaucon,  Monarchie  française,  t.  lY, 
pi.  XXXII,  p.  240,  et  au  mot  Procès,  où 
nous  donnons  les  détails  de  cette  planche 
importante. 

BOURBON  -  L'ARCHAMBAULT.  ~  Divers 
monuments  de  cette  ville  se  trouvent  dans  la 
publication  intitulée  :  V Ancien  Bourbonnais, 
2  volumes  in-folio. 

Yue  du  beau  portail  de  la  Sainte-Chapelle 
de  cette  ville,  monument  du  xv«  siècle  en- 
viron et  publié  par  le  journal  l'Artiste, 
Paris,  année  4843.  Cette  planche  se  rattache 
au  tome  XYP.  Ëllç  est  lithographiée  par 
M.  Durand. 

Yoir  ci-après. 

BOURBONNAIS.  —  Les  principaux  monu- 
ments de  cette  province  sont  publiés  dans 
la  grande  Topographie  de  France,  du  Cabi- 
net des  estampes  à  Paris ,  plus  de  250  vol. 
in-folio  ;  (jians  les  Foyages  pittoresques  en 
France,  par  de  La  Borde  et  GuéUrd,  42 


vol.  in-folio,  et  surtout  dans  l'ouvrage  in- 
titulé :  V Ancien  Bourbonnais  (1),  2  vol. 
in-folio,  à  Moulins,  chez  Desrosier,  ornés  de 
quantité  de  planches,  soit  gravées,  soit 
lithographiées,  généralement  avec  beaucoup 
de  talent.  — Les  plus  eurieux  monuments 
d'architecture ,  de  sculpture ,  de  peinture , 
soit  murale,  soit  des  manuscrits  ;  de  magni- 
fiques tombeaux,  des  sceaux,  des  fac-si- 
milé d'écritures,  et  bien  d'autres  objets 
d'art  impossibles  à  signaler  ici  en  détail, 
font  de  cet  ouvrage  une  publication  des 
plus  importantes  et  l'une  aes  plus  remar- 
quables parmi  toutes  celles  qui  surgissent 
chaque  jour  sur  les  monuments  du  moyen 
âge. 

Par  Ali  les  seigneurs ,  ducs ,  duchesses  du 
Bourbonnais  qui  y  sont  représentés,  nous 
signalerons  Louis  11 ,  dit  le  Bon ,  Pierre  II , 
Jacques  de  Chabannes,  Pierre  de  Brosse , 
Adhémar,  Aymond  1 ,  Archambault  I  et  II, 
La  Palisse,  le  connétable  Charles  de  Bour- 
bon ,  et  Anne  de  France ,  la  duchesse 
de  La  Palisse,  Béatrix  de  Bourbon,  Anne  de 
Lavieux.  Y.  ces  divers  noms  dans  ce  Dic- 
tionnaire. 

L'on  trouvera  le  détail  et  la  description 
des  planches  aux  noms  des  villes  et  des 
monuments  les  plus  remarquables  ,  tels 
que  Champigny,  (Jhampâigre,  Moulins,  La 
Palisse,  Bourbon-l'Archambault,  Souvigny, 
Saint-Menoux  ,  Germignt  ,  Cluny  ,  etc.  On  y 
remarque  plusieurs  tombeaux  du  plusgranà 
intérêt  sous  le  point  de  vue  de  l'architec- 
ture et  des  sculptures,  savoir  :  ceux  de 
Béatrix  de  Bourbon  et  du  duc  Louis  II ,  de 
Bourbon,  de  la  Dauphine  Anne,  de  Jacques 
de  Chabannes  et  sa  femme ,  de  Pierre  de 
Brosse  ;  du  maréchal  de  La  Palisse  et  de  sa 
femme.  Ce  tombeau  est  orné  de  quatorze 
figures  allégoriques  (xvi*  siècle). 

BOURDON  (2)  de  pèlerin.  —  Y.  au  mol 
Pèlerins. 

BOURG  (Anne  du).  Son  supplice.  — 
Y.  Anne  du  Bourg. 

BOURGEOIS.  —  Costumes  de  noUbles,fin 
du  XIII*  au  XIV*  siècle.  Y.  le  règne  de  saint 
Louis.  \Yillemin,  Monuments  inédits,  pi.  ci, 

cil. 

Les  bourgeois  d'Amiens,  présentant  à 
Louise  de  Savoie  le  manuscrit  des  Chants 


(n  Celte  importante  publication  fut  commencée  /onf^nafioiia/e,  i  vol.  in-i2;  Paris,  1843,  cbeiLeleox, 

en  1837,  par  Achille  Allier,  jeune  homme  d'un  grand  éditeur. 

talent,  à  qui  il  ne  fut  pas  donné  de  terminer  ce  beau  ())  sur  Torigine  de  cette  dénomination,  voir  ce  aae 

monument  élevé  h  la  gloire  de  son  pays  natal  ;  il  a  été  dit  M.  Potlier,  p.  6i  du  texte  de  l'ouvrage  de  M.  Wil- 

tiTminé  par  M,  Batissier.  son  ami  et  son  compatriote,  lemin,  Monum.  franc,  inéd ,  t.  II. 
à  qui  l'on  doit  un  livre  intitulé;  Éléments  d'archéo- 
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rojaux.  Albnm,  du  Sommerard,  9*  série,    trouve  dans  la  grande  Topographie  de  la 


pi.  xxxii.    V.  aussi  Parlouer   aux  bour- 
geois. 

—  Vers  la  un  du  xiv"  siècle.  Willemin,  1. 1, 
pi.  cxxiv.  On  y  voit  le  sieur  Derbice  et  sa 
ummc,  jadis  bourgeois  de  Troyes,  couchés 
les  mains  jointes  sur  leur  pierre  tombale, 


France,  en  250  volumes  environ,  in-folio» 
classés  par  département.  V.  les  volumes  du 
département  au  Cher,  aux  noms  de  chaque 
localité. 

L'ouvrage  intitulé  :  Notices  historiques  et 
archéologiques  de  Bourges  et  du  départe^ 


sculptée  avec  beaucoup  d'élégance.  Quant  au  ment  du  Cher,  par  M.  Pierquin  de  Gembloux, 

costume,  on  y  remarque  le  surcot,  de  forme  i  vol.  in-8®,  avec  planches, 

ample  et  à  capuce  ;  c  est  le  mantel  dont  il  Éloge  de  la  ville  de  Bourges,  notice  histo- 

est  souvent  question  dans  les  ancjens  inven-  rique  de  son  hôtel  de  ville,  suivie  de  Tinven- 

(aires.  Le  mari  porte  aussi  la  robe  longue  taire  de  la  Sainte-Chapelle,  notice  de  Labou- 

nommée  cotte,  ou  gorme,  ou  garnache  (i).  drie,  in-8**,  avec  figures  et  plans. 

Autres  tirés  d'une  miniature  du  manuscrit  La  cathédrale  est  travée  par  J.  Rançon- 

de  Nicolas  Flamel.  Études  synoptiques  de  nette  dans  l'ouvrage  de  M.  Alexandre  de  La 

^histoire  de  France,  par  M.  Jubé  de  la  Pe-  Borde ,  Monuments  de  la  France ,  t.  Il, 

resse.  Tableau  V  du  xiii*  au  xiv*  siècle.  pi.  clxxi  et  clxxii. 

Costumes  du  xiv*  siècle.  Willemin,  t.  I,  Autre  vue  du  portail  de  la  cathédrale  lî- 

pl.  cxxxv  ;  Bonnart.  V.  la  table  des  planches  thographiée  en  manière  de  gravure  en  bois, 

à  la  fin  du  2*  volume.  d'après  un  dessin  grand  in-^olio  fait,  en  1 838, 

Costumes  du  xv*  siècle.  Willemin,  t.  11,  par  M.  Hazée,  peintre,  et  publié  à  Bourges  et 

pi.  CLxvi,  ccxLvi  etccxLviii.  à  Paris,  chez  Bénard  et  compagnie. 

—  Du  commencement  du  XVI*  siècle,  ib,.  Vue  intérieure  et  extérieure.  Album  de 

pi.  cxci.  Ces  costumes  sont  d^une  forme  M.  duSommerard,  5'série,  pi.  iv,  parCha- 

assez  heureuse  et  présentent  des  types  inté-  puis. 

ressanis  à  étudier  pour  les  artistes.  Divers  détails  de  colonnes  avec  6gures-  et 
Millin,  dans  les  aivers  volumes  de  ses  An-  de  chapiteaux  du  xi"  siècle  tnyxxoxï. Moyen 
tiqaités  nationales  offre  plusieurs  costumes  âge  pittoresque,  chez  Weith  et  Hauser,  ^i- 
de  bourgeois  aux  xiii*  et  xiv*  siècles.  V.  les  teurs,  à  Pans,  pi.  cxxiv. 
tables  de  matières  qui  terminent  les  vo-  Porte  latérale  découpée  d'une  manière 
lûmes.  gracieuse  et  inusitée  dans  le  gothique,  pu- 
Sceaux  de  diverses  corporations  desbour-  bliée  dans  le  3'  volume,  p.  172,  du  Magasin 
geoisde  quelques  villes  de  France  (2).  7>^-  pittoresque. 

sor  de  nuniismatiquf.  Sceaux  des  communes.  Bas-relief  d'un  des  tympans  des  petites 
in-fol.,  de$  bourgeois  d'Alost  (4296),  pi.  vi;  arcades  du  soubassement  du  grand  portail. 
n'^G-ydeceux  de  Damme  (i3â8},pl.  i6.;.n®8,  On  y  voit  deux  ou  trois  femmes  ren- 
des bourgeois  d'Ypres  (4328),  ib.;  n**  9,  de  versées,  ib. 

ceux  de  Bergues-Saint-Winox  (1399),  pi.  vii|,  Calendrier  des  travaux  rustiques,  sculpté 

n''  9;  de  Middelbourg  (1335),  ib.;  n^  iO,  de  sur  un  des  montants  d'une  deis  portes  de  la 

la  ville  de  l'Écluse,  pi.  viii  ;  n*"  9,  de  Bruges,  cathédrale,  dessiné  et  lithographie  par  l'abbé 


pi.  IX;  n*"  i,  de  Strasbourg,  pi.  xiv,  n°  2. 


Arthur  Martin. 
L'auteur  de  ce  Dictionnaire  en  possède  une 


BOURGES  (Berry)  (3).-  Les  monuments  de  planche  non  publiée,  qui  se  trouve  dans  sa 

cette  ville  sont  publiés  dans  divers  ouvrages,  collection  topographique  de  la  France,  ar- 

dont  les  plus  remarquables  sont  :  ticle  Bourges.  (Cette  collection  est  destinée 

Les  Foyages  pittoresques  en  France,  par  à  la  bibliothèque  du  Musée  du  Sommerard» 

<le  La  Borde  et  Guétard, 42  volumes  in-folio,  à  Paris.) 

remplis  de  planches  classées  par  provinces  Vitraux  de  la  cathédrale, dessinés, en  1840, 

anciennes,  et  dont  la  majeure  partie  se  re-  par  M.  l'abbé  Arthur  Martin,  et  expliqués 


vi)  Surtoas  les  détails  de  ce  costume,  voir  le  tetie 
de  M.  Pouier,  p.  72  du  i*'  vol.  de  l'ouvrage  de  Wille- 
min. H-  Alex.  Lenoir  donne  des  détails  assez  dévelop- 
pés sur  les  costumes  civils,  dans  son  Musée  des  rnonum. 
{rtmç. ,  t.  I ,  p.  187,  l»8;  t.  11,  p.  131  «  144  ,  158; 
l  III,  p.  81,  82;  t.  IV.  p.  133,  135  è  198;  t.  Y,  p.  33 
ft  suit.  Y.  aussi  le  Dictionnaire  des  mœurs  et  usages 
français,  de  Lachoinaie  des  Bois,  3  vol.  in-8*  ;  celui 
^^Origines  françaises,  i  y o\.  m- V^^  par  une  société 
de  gens  de  leltres, 

'i;  ^ous  avons  mis  d'autant  plus  de  soin  à  donner 
le  détail  de  ces  divers  sceaui,  que  notre  travail  pourra 
suppléer  en  ce  point  à  la  fâcheuse  lacune  qui  se  fait 


remarquer  dans  la  table  des  matières  des  sceaux  à  la 
fln  du  volume,  où  ils  sont  complètement  passés  souf 
silence. 

(3)  Sur  l'histoire  de  cette  ville  et  de  ses  monuments, 
voir  tous  les  ouvrages  cités  par  Lenglet  du  Fresnoy, 
Mélhodepour  étudier  l'histoire,  t.  IV,  p.  Ui5  et  2lè; 
Cktiaiogue  n*  2  de  la  librairie  départementale,  de  Du- 
moulin, article  Berry.  L'excellente  notice  de  M.  Gil- 
bert, iutiiuléc  :  Remarques  sur  plusieurs  monitm.  du 
moyen  âge  et  de  la  renaissance,  observés  dans  un 
voyage  fait  en  i829.  Mémoires  de  la  société  des  ami^ 
guaires  de  France,  t.  XIT,  p.  247  et  suiv.  M.  Gilbert 
jointe  sa  notice  des  indications  d'autres  ouvrages. 
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par  M.  Tabbé  Cahier»  1  yoI.  grand  in-folio,  L'abbaye  de  Sainte-Seine;  an  beao  por- 

avec  planches  coloriées  ;  Paris,  4842-43,  chez  taii. 

Poussieiffue  et  Didot  frères..  Cette  savante  et  Le  puits  de  Moïse  à  Dijon. 

spiendide  publication,  dont  le  prospectus  a  Le  porche  de  Tabbaye  de  Flaviguy,  xiir 

été  inséré  en  entier  dans  le  27'  volume  des  siècle  ou  environ. 

Annales  de  plUlosophie  chrétienne,  p.  503  et  Notre-Dame  d'Auxonne,  porche  à  trois 

suivantes,  doit  renfermer  plus  de  50  plan-  baies. 

ches  in-f".  On  trouve  une  analyse  raisonnée  L'église  de  Saint-Michel,  avec  une  porte, 

de  cet  ouvrage  dans  les  jé finales  de  philoso*  style  de  la  renaissance,  qui  tient  de  celui  de 

phie  chrétienne,  t.  XXYll,  p.  66  et  sui-  Saint-Eustache,  à  Paris. 

vantes.  La  cour  intérieure  de  l'hôpital  avec  les 

C'est  la  seule  publication  de  ce  genre,  el  galeries  construites  en  bois  sculpté ,  xv* 

c'est  h  deux  ecclésiastiques  qu'on  en  doit  la  siècle. 

pensée  et  l'entière  exécution.  L'abbé  Cahier,  Les  beaux  tombeaux  de  Jean  sans  Peur  et 

chargé  de  la  rédaction  du  texte,  y  traite  de  sa  femme  où  se  voit  un  beau  lion  sculpté, 

d'une  manière  complète  ce  qui  se  rattache  Celui  de  Philippe  le  Hardi,  etc. 

au  symbolisme  chrétien.  Le  grand  armoriai  de  Bourgogne^  1  vol. 

in-^olio,  par  Jacques  Chevillard,  avec  beau- 

BOURGOGNE  (i).  -  Pour  cette  province ,  coup  de  planches, 

nous  indiquerons  l'JTitetoirejjf^ii^raie  de  cette  Le  parlement  de  Bourgogne^  on  Recueil 

Erovince,  par  dom  Plancher, 4  vol.  in-^olio;  des  blasons  de  présidents,  conseillers,  etc., 

ijon,  1739.  Beaucoup  de  planches,  assez  i  vol.  in-folio,  par  Paillot. 

bien  gravées,  quoique  faiblement  dessinées,  Portraits  en  pied  des  ducs  et  duchesses  de 

el  dans  lesquelles,  comme  dans    presque  Bourgogne,  gravés  avec  leurs  armoiries  et 

toutes  celles  des  ouvrages  de  cette  époque,  costumes  dans  les  Annales  de  Brahant,  avec 

oa  a  de  la  peine  à  retrouver  le  caractère  ou  planche  in-folio,  par  Harœus.  Y.  aussi  le 

le  style  des  monuments  du  moyen  ftge.  Les  Trésor  de  la  couronne  de  France,   t.  11, 

détails  d'ornementations  gothiques  sont  sur-  pi.  clxxxii  ;  Antiquités  nationales  de  Millin, 

tout  altérés,  et  souvent  méconnaissables;  t.  V,  art.  LIV,  pi.  vi  et  p.  6i.  Montfaucon, 

du  reste,  on  y  trouve  beaucoup  de  monnaies.  Monuments  de  la  monarchie  française,  1. 111, 

de  tombeaux,  de  sceaux,  d'inscriptions,  de  pi.  xxix. 

costumes,  et   bien  d'autres  curieux  frag-  Alexandre  Lenoir,  dans  son  Atlas  des 

ments  dont  on  peut  voir  le  détail  dans  l'on-  monuments  des  arts  en  France,  in-folio, 

vrage  même.  pi.  xli,  donne  les  costumes  et  ligures  en 

De  l'origine  des  Bourguignons,  et  anti^  pied  de  dix-neuf  princes  et  princesses  de  la 

quités  des  États  de  Bourgogne,  savoir,  Au"  maison  de  Bourgogne,  sculptés  autour  du 

tun,  Châlons,  Amiens,  màcon,  l'abbaye  de  tombeau  de  Louis  le  Mâle,  duc  de  Flandre. 

Tournus,  1    vol.    in-folio,  par  Pierre  de  On  en  trouve  les  noms  à  la  p.  44  du  texte. 

Sainct-Julien  de  la  maison  de  Balleure;  Les  tombeaux  des  ducs  de  Bourgogne  à  la 

Paris,  f  581 ,  orné  des  anciens  plans  et  vues  Chartreuse  de  Dijon,  sont  publiés  dtans  VHis- 

des  villes  et  abbaye  susdite  gravés  en  bois,  toire  générale  de  Bourgogne  de  dom  Plan- 

Foyages  pittoresques  en  Bourgogne,  ou  cher,  et  dans  les  Voyages  pittoresques  en 
Description  historique  et  vues  des  monu-  France,  par  de  La  Borde  et  de  Guétard. 
ments  du  moyen  âge,  divisés  en  2  parties,  V.  Dijon;  voir  aussi  Marie  de  Bourgogne  et 
Côte  d'Or  et  âône-et-Loire;  2  vol.  in-folio;  aux  mots  (iénéalogies,  Jean  sans  Pedr. 
texte  rédigé  par  MM.  Peignot,  Boudot  et  La  bannière  des  Bourguignons,  enlevée 
Chambure;  les  planches  sont  exécutées  d'une  par  Jeanne  Hachette  lors  du  siège  de  Beau- 
manière  satisfaisante.  On  trouve  cet  ouvrage  vais,  en  1472.  WiWemm^  Monuments  fran^ 
à  Dijon,  chez  la  veuve  Jobart;  à  Paris,  chez  çais  inédits,  t.  Il,  pi.  clxxvii. 
Dumoulin,  libraire.  On  y  voit  un  saint  Laurent  avec  son  gril 

On  y  remarque  les  églises  Saint-Béni^e  et  le  nom  Burgundiœ  écrit  en  belles  lettres 

de  Dijon  avec  ses  jaquemarts;  la  catné*  gothiques, 

drale  de  Beaune  ;  l'église  de  Semur.  Sceaux  des  ducs  de  Bourgogne  et  d^ 

Le  palais  de  justice,  ancien  palais  des  ducs  princesses  de  cette  maison.  V Histoire  gêné' 

de  Bourgogne,  avec  un  beau  péristyle.  raie  de  Bourgogne,  de  dom  Plancher,  citée 

La  jolie  chapelle  de  Pagny,  vue  du  portail,  ci-dessus,  les  donne  tous.  V.  aussi  la  Col- 

(  1)  On  trouve  un  grand  nombre  d'ouvrages  bistori-    le  Catalogue  n*^  dé  la  librairie  départementale,  de 
ques  sur  celle  province  dans  la  Méthode  pour  étudier     Dumoulin,  libraire,  A  Paris,  arllcle  Bourgogne. 
VhUtoire,  de  Lengletdu  Fresnoy,  t.  IV,  p.  sn.cl  dans 
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leetion  des  sceaux  des  ducs  et  comtes  de  ceinturedesdamcsouchAtelaines.y.àcemot. 

Flandre,  in-4*',  publiée  par  Oliv.  deVrée,  en  Bourses  à  poignard,  xiv*  siècle,  Bonnart, 

litin  et  en  français.  t.  II,  pi.  x,  xx.  Album  du  Sommerard  , 

Voir  aux  noms  Charles  le  TÉMÉRàiRE,  pi.  xxi,  iO*  série. 
Philippe  le  Hardi,  etc. 

Sceaux  de  seigneurs,  du  parlement,,  des  BOUSSOLE. — Jacques  Stradan,  dans  une 

communes,    de   chapitres    d'ordres    reli-  suite  de  sujets  variés  portant  pour  titre: 

pux,  etc.  Trésor  de  numismatique,  i  vol.  Noi^a  reperta,  représente  un    navigateur 

intitulé  :  Sceaux  d^s  communes,  pi.  xiv,  et  consultant  une  boussole.  V.  Tœuvre  du  gra- 

celui  intitulé  :  Sceaux  des  grands  feuda-  veur  Théodore  Galle,  pi.  xvi  de  la  suite  en 

iaires,  pi.  xiv,  xv,  xvi,  et  le  texte  expli-  question.  V.  aussi  à  Navigation. 
catif. 

BOUTEILLES  portées  par  le  chambellan. 

BOURGTHËROULDE ,   hôtel   célèbre   de  Miniature  d'un  manuscrit  de  la  chambre  des 

Rouen.  — La  belle  galerie  et  ses  bas-reliefs  comptes  de  Paris,  publiée  dans  V Histoire 

historiques  du  camp  du  Drap  d'Or,  sont  pu«  du  roi  Charles  K,  par  Tabbé  de  Gboisy, 

bliësdansles  Voyages  pittoresques  en  France,  in-4*',  pi.  de  la  p.  207  ou  208. 

par  Taylor  et  de  Gailleux;  Rouen,  in-folio,  —  De  diverses  formes  représentées  dans 

pi.  CLVii,  CLViii  ;  par  M.  du  Sommerard,  ^^  V Album  et  V Atlas  de  M.  au  Sommerard. 

m  des  arts,  etc.,  pi.  ix  de  la  10*  série  ;  par  V.  aux  mots  Dressoirs,  Repas,  etc.  V.  aussi 

M.  de  la  Querière,  dans  Touvrage,  Descrip^  la  collection  des  meubles  et  vases,  publiée 

Uon  des  plus  belles  maisons  de  Rouen,  in-o**,  par  M.  Asselineau  et  J.  Peyre,  chez  Weith  et 

t.  n,  pi.  f*  (Rouen,  1841).  'Hauser,  à  Paris. 

Bouteilles  placées  près  d*un  évéque.  V. 

BOURSES.  —  Gomme  bâtiments  propres  Willibrordus. 
ï  ce  genre  de  destination,  et  d'une  archi- 
tecture remarquable,  nous  signalerons  celle  BRABANT  (1).  — -  Les  principaux  monu- 
de  la  ville  de  Bologne,  vers  le  xiii*  siècle,  ments  de  ce  pays  se  trouvent  dans  les  ou- 
Façade  de  ce  bAtiment  de  la  belle  époque  vrages  suivants  : 

gothique.   D'Agincourt,  Histoire  de   l'art  Topographia  historica  galto-brabantia , 

(Architecture),  if\,Lw\\\ y  n''^.  in-folio;  Amsterdam  ,  1693,  par  Jacq.  Le- 

Celle  de  la  ville  de  Palma,  dans  Tile  de  roy.  Plans  et  vues  de  châteaux,  de  maisons, 

Majorque.Sadéiicieusefaçade  donne  assez  ri-  places  fortes  de  ce  pays,  etc.,  du  même, 

dée d^uneéglisefortifiée du  xi 1 1*  au xvr siècle.  Castella  et  prœtoria  nobilium  Brabantiœ , 

Elle  a  été  publiée  dans  le  Magasin  pitto^  canobiaque  illustriora  ad  vivum  delineata , 

ret^oe,  année  1838.  (V.  à  la  table  du  volume.)  1696.  Anvers.  Ge  sont  les  plans  et  profils 

Plus  en  grand  dans  le  Moyen  âge  monumeiP'  des  châteaux,  des  monastères  et  maisons  de 

Ud,  u"*  183.  Malheureusement  bien  mal  exé-  campagne,  répandus  dans  le  pays, 

cotée.  Brevis  synopsis  rerum  Brabantiœ  et  duci-' 

Celle d^Amsterdam,  architecture  du  xiv*  bus ^  etc.,  par  Loyens,  in-4'*;  Bruxelles, 

siècle,  t.  lY  des  Délices  des  Pays-Bas,  et  la  1672.  Cet  ouvrage  est  rempli  de  planches  et 

topographie  de  ce  pays  au  Cabinet  des  es-  de  portraits, 

tampes,  à  Paris.  Chronographia  sacra  Brabantiœ,  Sanderi 

Celle  d'Anvers,  architecture  du    même  (Anton.);  Bruxelles,  grand  in-folio  avec 

siècle  ou  environ,  parNashe,  dans  l'ouvrage  figures  de  personnages  et  de  monuments, 

intitulé  Sketches  in  Belgium  and  Germany,  Autre  édition  en  3  vol.in-folio./ra^ép-^mif., 

1  vol.  in^olio;  à  Paris,  chez  Weith  et  Hau-  également  avec  ligures. 

ser.  Arcades  de  ce  monument,  Hope,  HiS'  Les  Trophées  du  Brabant,  4  vol.  in^olio, 

toire  de  l'architecture, -pi,  Lxwii.n'' 6,  parButkens,  avec  de  belles  planches;  La 

Palais  de  la  bourse,  a  Valence;  architec-  Haye.  Cet  ouvrage  est  rempli  de  monu- 

ture  du  xv*  siècle,  mélangée  de  gothique  et  ments,  de  tombeaux  (généralement  dessinés 

de  mauresque,  publié  dans  divers  ouvrages  et  gravés  sans  art)  ;  beaucoup  d'armoiries, 

surPEspagncV.  ce  nom  dans  la  Mosaïque,  de  sceaux  ,  parmi  lesquels  nous  citerons, 

2*  année,  p.  121,  et  à  Valence.  dans  le  1. 1,  ceux  des  p.  42,  47, 67,  80.  On  y 

voit  la  bannière  à  trois  pointes ,  autres  mo- 

BOURSES  à  argent.  —  Bonnart,  Costumes  numents  p.  83,  92, 107, 110, 122, 143, 161, 

du  moyen  âge,  t.  H,  pi.  ix,  lix.  V.  aux  mots  175,  197,  207, 209,  210, 221. 

AuiÔNiÈRES ,  Escarcelles  suspendues  à  la  Le  grand  Théâtre  sacré  du  Brabant,  par 

(i)  Ceux  qai  voudraient  plus  de  détails  peuvent  noy.  Méthode  pour  éiudier  l'hiilolre,  in-4*,  t.  ]U  , 

eonsulter  tous  les  ouvrages  cités  par  I^englet  du  Fres-  p.  4i4,  et  suppl.,  p.  145. 
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le  même,  3  vol.  iinfolio  en  %  tomes;  La  tenir  de  rantiaue,  tirée  d'une  miniatare 

Haye;   ornés   d'une  grande  quantité    de  d'évangéliaire  du  xii*  siècle.  Bibliothéqu 

planches.  do  Fatican;  d'Agincourt  (PeintuTe)^  pi.  ux, 

jinnales  dttcum  et  principam  Brabantiœ  et  n*"  p, 

Belgiœ,  par  Francis- Uarœus,  3  vol.  in-folio.  Autrfî  dans  une  composition  de  Jacobus 

Magnifique  ouvrage  rempli  de  planches  re-  Florentinus  représentant  la  nativité  de  saiut 

pr&entant  les  figures  en  pied  des  princes  Jean.  Gravure  de  1500,  par  Jules  Bopazone. 

de    la  maison  de  Bourgogne,  ceux  d'Es-  V.  les  œuvres  de  ces  deux  maîUres. 
pagne  et  d'Allemagne   possesseurs  de  ce 

pays.  BRASSARDS.  —  De  forme  mauresque, 

Millin,  dans  se&  Antiquités  nationales,  au  Musée  de  Madrid.  Publié  par  A.  Jubinal 

t.  y,  art.  LIV,  pi.  VII,  a  publié  une  suite  de  dans  la  Armeria  real,  2  vol.  in-folio.  V.  la 

princes  et  princesses  de  la  maison  de  Bra-  pi.  xxv  du  1. 1  reproduit  dans  V Univers  pii- 

San t,  tous  accompagnés  de  leurs  armoi-  lorea^oe des  frères Didot,^apa^iM;,  pi.  xlvi, 

ries,  telles  qu'elles  étaient  sculptées  autour  et  toutes  les  collections  d'armures  publiées 

d'un  tombeau  de  la  collégiale  de  Saint-  soit  à  Londres ,  soit  à  Paris,  amplement  dé^ 

Pierre  de  Lille.  Monlfaucon,  Monaments  de  signées  au  mot  Armures. 
la  monarchie  française ,  t.  III,  pi.  xxix,  a 

également  publié  ce  monument.  Y.  aussi  BREF  d'indulgence.  —  Accordé  à  un  su* 

Tonvrage  intitulé  :  Délices  da  Brabant,  suite  périeur  d'ordre.  Fresque  du  xiv*"  au  xv*  siè- 

de  volumes  in-S**  sans  nom  d'auteur,  dans  de,  par  un  peintre  de  l'école  duGiotto.  On 

toutes  les  bibliothèques  publiques.  y  voit  le  pape  Martin  V  remettant  le  brefao 

Sceaux  des  seigneurs  de  ce  pays.  Y.  l'on*  recteur  de  l'hôpital  de  Santa-Maria  de  Flo- 

vrage  Trophées  au  Brabant,  déjà  cité  plus  rence.  Etraria  pittrice,  1. 1,  pi.  xv  de  d'A- 

haut.  gincourt  {Peinture)^  pi.  clxiii,  n**  6. 


BRAQUEMAET.  —  Espèce  d'épée  dont  le 
père  Daniel  donne  un  exemple  dans  son 
Traité  de  la  milice  française ,  in-4°,  t.  I , 
planche  de  la  page  415. 

BRANDEBOURG  (1).  —Y.  l'ouvrage  inti- 
tulé  :  Thésaurus  Brandebargensis,  par  Be- 
ger,  3  vol.  in  folio,  avec  planches. 

Olhon ,  marquis  de  Brandebours ,  jouant 
aux  échecs.  Miniature  du  xiii*  siècle.  Wille- 
min.  Monuments  français  inédits,  t.  II, 

pi.  XIV. 

Autre  à  genoux  au  pied  de  saint  Biaise , 
évêque  (xiir  ou  xiv*  siècle).  Couverture  de 
livres  d  heures  en  vermeil.  PI.  xiv  de  la 
Lipsonographia  de  Ger.  Molanus. 

BRAS.  —  Employé  comme  meuble  d'ar- 
moirie.  Encyclop,  méthod.,  in-4"  (  Diction- 
naire du  blason)^  pi.  viii,  figures  437,  438, 
440,  441,  442, 443,  444;  pL  ix,  figures  448, 
449,  450  à  455. 

BRAS  COÏi)SSAL  tenant  une  épée.  — 
Y.  Dextrochère. 

BRASIERS.  —  Fourneaux  ,    trépieds  à 
foyers,  etc. 
Forme  du  vu*  siècle  environ ,  qui  semble 

(1)  Lenslet  da  Fresnoy,  Méthode  poitr  étudier  t his- 
toire, t.  Jll,  p.  330;  volume  supplémenlaire,  p.  70, 
77  et  foiv. 

(2)  I^nglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'his- 
/olr^l.  m,  p.  2«7,  313. 


BRÈME  (2).  —  M.  Emeric  David,  dam 
son  Discours  sur  la  gravure  en  France, 
1  vol.  in-folio,  p.  33,  dit,  d'après  le  baron 
de  Heinecken  (Idée  d'une  collection  (f«i- 
tampes),  que  Ton  trouve  encore  dans  l'église 
cathédrale  de  Brème  divers  bas-reliefs  qui 
sont  exactement  dans  le  même  style  que  les 
planches  de  la  BibUapauperum,  et  que  ces 
iMis-reliefs  sembleraient  être  les  originaux 
des  compositions  des  gravures.  On  en  attri- 
bue l'invention  à  saint  Anscharius ,  évéque 
de  Brome ,  vers  le  iv  siècle. 

Chronicon  urbis  Brœmœ  etprœfectaramm, 
cum  figuris  œneis,  in-4'',  par  W.  Delichius. 

BRESQA  (3).  —  Le  Dôme-Yieux ,  église 
du  xr  au  xir  siècle.  Yuc  de  l'abside.  Hope, 
Histoire  de  V architecture,  in-8®,  pi.  ix. 

Monnaies  de  cette  ville  au  moyen  âge,  pu- 
bliées par  Muratori,  Antiquitates  Italiœ 
medii  œvi,  1. 11 ,  p.  672. 

L'ouvrage  d'Octave  Rossi ,  Memorie  bres' 
ciane,  in-4*',  1646,  avec  des  figures. 

BRETAGNE.  —  Pour  l'étude  des  monu- 
ments religieux ,  civils  ou  militaires  de  celte 
province ,  voir  V Histoire  générale  de  Bre* 
tagne ,  par  Dom.  Morice,  5  vol.  in-folio, 
auxquels  il  faut  joindre  les  deux  volumes  de 

f^)  Le  même,  p.  385.  Cette  ville  prit  p«rt  ao  xu*siè- 
de  dans  la  guerre  dite  de  la  Ligue  lombarde,  on  bas - 
relief  en  fait  foi.  Milijn,  Voyage  dam  le  Milanait.t.h 
p.  39. 
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Lobineao  et  de  ses  collaborateurs.  Oiivragc  nés,  Redon  ,  Saint^Malo,  Tours  de  Soi.i- 

dans  lequel  on  trouve  une  quantité  de  dor  ,  etc. 

planches  de  tombeaux,  de  pierres  tombales,       Soit  dans  les  divers  ouvrages  que  nous 

portraits  de  seigneurs,  des  sceaux  et  mon-  désignons  dans  notre  inventaire ,  soit  dans 

naiesdu  temps  M).  la  grande  Topographie  de  la  France,  au 

Jntiqaités  de  la  Breta{ine ,  par \e  cheyai"  Cabinet   des   estampes  de   Paris,    dépar- 

lier  de  Fréminville ,  i  vol.  in-4*  en  deux  temcnt  d'Ille-et-Vilaine. 
parties  ;    Brest ,    i8%.    Accompagné    de       Princes  et  princesses  de  la  maison  de 

planches.  Bretagne,  figures  en  costumes  du  xiii*  au 

Recherches  historiques  sur  la  Bretagne ,  xiv*  siècle  environ.  Monuments  de  la  mO" 

diaprés  ses  monuments  anciens,  i  vol.  in-4'*,  narchie  française ,  par  Montfaucon  ,  t.  II , 

par  Penhouet.    Ouvrage   accompagné   de  pi.  xxx,  xxxii ,  xxxviii;  t.  III,  pi.  li,  lu, 

planches.  lix  ,  ou  le  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

La  Bretagne  et  ses  monuments,  par  M.  Po-  t.  Il ,  clxix.  Beaunier  et  Rathier,  Costumes 

tel  de  Nantes,  1  vol.  in-folio  de  50  planches,  français,  reproduisent  aussi  diverses  statues 

avec  un  texte,  1841  (â).  ou  miniatures  représentant  des  princes  et 

La  Bretagne  faisant  partie  de  la  grande  princesses  de  cette  maison.  V.  les  pian-r 

publication  des  Foyages  pittoresques,  etc.,  ches. 

dwM  Vancienne  France,  par  le  baron  Taylor,        Sceaux  des  divers  princes,  seigneurs,  etc. , 

deCailleux,  etc.,  1  vol.  in-folio.  de  cette  maison,  publiés  par  dom  Maurice 

On  y  remarque  le  château  de  Fougères ,  dans  son  Histoire  générale  de   Bretagne, 

belle  construction  féodale  du  XIV*  siccie.  Autres  publiés  dans  Beaunier  et  Rathier, 

Le  cloître  roman  de  Daoulas,  plusieurs  Costumes  français ,  1. 1,  pi.  clvi,  et  encore 

planches.  lo    Trésor  de  numismatique ,  volume  des 

La  cathédrale  de  Quimper,réglise  Sain  te-  Sceaux  des  grands  feudataires,  des  com- 

Croix,  presque  ronde.  munes ,  etc.,  2  vol.  in-folio.  V.  les  tables 

La  belle  crypte  romane  de  cette  église,  placées  à  la  fin  de  chaque  volume. 


coupe  longitudinale. 

Les  ruines  de  Tabbaye  de  Landevenner , 
construction  romane. 


Outre  tous  les  ouvrages  généraux  que 
nous  indiquons  ici,  voir  les  mots  Autel 

DE  FOLL-GOAT  ,  BrIEUX  (SaINT-),  BÉNITIERS  , 


La  grande  croix  avec  figures  du  cimetiiTC    Clisson  ,  Corentin  ,  Dreux,  Goneznon  ou 


de  Penerun. 

L'ossuaire  roman  de  Saint-Pol-de-Léon , 
monument  très- curieux. 

L'église  et  Possuaire  de  Pégiise  de  Lan- 
deviseau. 

Les  châteaux  de  Josselin  et  de  la  Roche- 
Mézaingers. 

Le  magnifique  tombeau  de  François  II ,  à 
Nanies. 

Fonts  de  baptême  d'une  forme  singulière, 
monument  du  xi«  siècle  environ. 

La  belle  crypte  de  Saint-Mélair,  construc- 
tion romane. 

L'église  ronde  de  Lanseff,  avec  son  os- 
suaire et  ses  cryptes  souterraines. 

L'église  cathédrale  de  Tréguier ,  monu- 
ment du  XV*  siècle,  etc. 


Gouen.non,  Lambadère,  Mathieu  (Saint),  Mi- 
chel (Saint),  Morbihan,  Nantes,  Ossuaires, 
Plestin,  Quimper,  etc. 

BRETONS.— Le  combat  des  trente  Bre- 
tons contre  trente  Anglais.  V.  Trente. 

Tableau  des  mœurs,  usages ,  armes,  ha-- 
billements ,  etc.,  des  anciens  Bretons ,  etc., 
par  Strutt,  2  vol.  in~i",  avec  Atlas. 

V.  aussi  Aruorique  et  Bretagne. 

BRÉV1AIRES(3).— Dit  de  Saint-Denis  (4), 
manuscrit  du  xiir  siècle,  orné  de  très*belles 
miniatures  unies  deux  à  deux  dans  des  mé- 
daillons; deuxde  ces  miniatures  représentant 
le  Jugement  dernier  et  la  séparation  des  élus 
d'avec  les  damnés,  sont  reproduites  avec 


Voir  aussi  dans  ce  Dictionnaire  aux  roots    soin  dans  V Univers  pittoresque  des  frères 
Clisson  ,  Chatead-Giron ,   de    Gize,   Ren-    Didot  (^ancc),  in-8%  pi.  cccxxx m. 


(I)  Cet  ouvrage  Jastement  eilimé  a  été  publié  de 
ooQTeflQ  i  Paris,  en  1837,  en  8  ou  lo  vol.  in-8*,  avec 
m  atlas  lithographie  dont  les  planches  sont  loin 
«Tavoir  le  mérite  de  la  plupart  des  planches  gravées 
an  burin  dans  l'ouvrage  original. 

(1)  Cet  ouvrage  se  trouve  à  Paris,  chez  Dumoulin, 
libraire. 

(3)  Pour  bien  connaître  ces  livres  et  les  étudier 
avec  quelque  profit,  voir  les  divers  traités  liturgi- 
qoes  de  dom  Devert,  du  père  Lebrun,  du  sieur  de  Mau'> 
leoB;  Tourrage  intitulé  :  Beautés  littéraires  de  l'office 
divin,  I  vol.  in-s%  par  Saignes;  le  Dictionnaire  de 

Tome  I. 


Bergier,  et  surtout  l'ouvrage  récemment  publié  en 
1840,  par  D.  Guéranger,  abbé  des  bénédictins  de  So- 
lesmes,  Inslituiions  liturgiques,  plusieurs  volumes 
iu-8». 

(4)  C'est  à  tort  si  Ton  désigne  ainsi  ce  manuscrit 
dans  l'ouvrage  de  Didot,  frères.  Ce  monument  ne  porte 
pas  ce  litre  ainsi  que  nous  en  avons  eu  la  preuve 
plus  tard,  dans  le  texte  de  M.  du  Sommerard  et  dans 
celui  des  Vitraux  de  Bourges,  par  MM  Arthur  et 
Ch.  Cahier,  prêtres,  qui  mieux  informés  rendent  à 
ce  manuscrit  sa  véritable  désignation.  V.  I^sautier. 
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Celui  dit  de  Grimani^  parfaitement  con-'  M.  de  Freaiinyille»  chez  Dumoulin,  à  Paris, 
serve  et  appartenant  à  Tune  des  bibliothè-  Les  planches  réunies  dans  la  grande  To- 
ques de  Venise.  Il  est  relié  magnifiquement  pographie  de  la  Freinée,  au  &binet  des 
en  or  et  pierreries.  Les  miniatures  sont  de  la  estampes  à  Paris ,  sont  aussi  à  consulter, 
belle  époque  de  Técole  de  Sienne  ;  elles  sont 

de  Memmelink  (  de  Bruges  ),  de  Gérard  (  de  BRIGANDINË. —  Espèce  de  plastron  léger 

Gand  ) ,  et  de  Livien  (  d'Anvers  ).  Ce  beau  qui  se  mettait  sous  le  hoqueton  ou  poor- 

missel  est  un  ouvrage  du  xv*  siècle  (i).  point.  Wiilemin  ,  Monuments  français  iné- 

Celui  dit  du  duc  de  Bedfort,  célèbre  livre  dits,  t.  IL  p.  15 ,  au  sujet  de  la  pi.  clxxiv. 

d'heures  du  même  siècle,  appartenant  à  la  V.  aussi  rouvrage  de  J.-L.-B.  Carré,  Pano- 

Bibliothèque  royale  de  Paris ,  orné  de  belles  plie,  i  vol.  in-^**,  avec  planches, 

miniatures  et  en   grand  nombre.  Dibdin ,  ^^ 

dans  son  Bibliographical Decameron/m'4'*y  BRIGITTE  (Sainte).  —  Représentée  de 

1. 1 ,  p.  i56à  i39,  donne  une  description  différentes  manières.  Suite  de  planches  en 

très-oétaillée  de  ce  manuscrit  avec  quel-  bois,  dans lestyle  d'Albert  Durer  ou  de  Lucas 

ques  fac-similé  de  miniatures.  Y.  aussi  Cranach,  1  vol.  in-^Tolio,  Nuremberg,  1521. 

au  nom  Bedfort  (â).  Volume  assez  rare   intitulé  :  Reveto^iones 

Celui  dit  de  Belleville  (3),  2  vol.  in-8%  Sanctœ  Brigittœ  (5). 

qui  date  de  1580.  Ce  livre  a  appartenu  suc-  Voir  plusieurs    ugures   de  cette  sainte 

cessivement  à  Charles  VI,  à  Richard  II,  roi  dans  la  collection  des  saints  et  saintes  for* 

d'Angleterre,  et  enfin  au  duc  de  Berry,  mée  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  en 

oncle  du  roi  d'Angleterre.  Ce  précieux  livre  plusieurs  vol.  in-folio.  Elle  y  est  repré- 

d'heures  porte  la  signature  du  célèbre  Ni-  sentée  tenant  une  branche  d'arbre  et  près 

colas  Flamel ,  secrétaire  du  roi  Charles  VI.  d'elle  un  bœuf. 

Il  appartient  maintenant  à  la  Bibliothèque  Figure  de  cette  sainte,  tenant  une  croix, 

royale  de  Paris.  V.  encore  sur  ce  manuscrit  une  chancelière  et  un  bonnet  placé  au  bout 

Dibdin ,  Foyage  en  France ^  t.  111 ,  p.  142  d'un  bâton.  Chronique  de  Nuremberg  ^  in- 

etsuiv.  folio,  1495. 

—  A  cheval,  voyageant  avec  une  nom- 

BRËZÉ  {\jnms  de).  —  I^  maréchal  de  ce  breuse  compagnie.  V.  les  planches  de  l'oa- 

nom  et  sénéchal  de  Normandie ,  représenté  y  r  âge  JRevelatio  nés  sanctœ  Érigittœ,  ci-dessus 

à  cheval  et  dans  l'état  de  mort.  Sculpture  cité. 

de  son  mausolée  à  la  cathédrale  de  Rouen,  La  sainte  donnant  à  un  religieux  et  à  des 

monument  du  xvi*  siècle.  Voyages  pitto-  religieuses  le  livre  de  ses  Révélations, \.  les 

resques  dans  l'ancienne  France  (Normandie)^  planches  dudit  ouvrage, 

par  Taylor ,  etc.,  1. 1 ,  pi.  cxxxiv,  et  dans  le  Chevaliers  de  l'ordre  de  Sainte-Brigitte. 

Magasin  pittoresque ,  t.  XI,  p.  501.  Histoires  des  ordres  militaires.  V.  Schoone- 

beek ,  t.  n ,  p.  202 ,  et  dans  Bar,  Héliot,  etc. 

BRICË  (Saint).  — Évéque  de  la  ville  de 

Tours  au  iv«  siècle.  V.  la  collection  des  BRIOUDE.  —  Monuments  romains  et  au- 

saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  plu-  très  de  cette  ville.  Voyages  pittoresques  en 

sieurs  volumes  in^olio,  par  ordre  alphabé-  France,  par  Taylor  et  de  Cailloux  {Auver- 

tique  de  noms.  Très-belle  (igure  en  pied  de  gne)y  pi.  cxl. 

cet  évéque  deux  fois  représenté  sur  des  ro-  Porche  de  l'église  Saint- Julien  ,   monu- 

ses  de  la  cathédrale  de  Bourges.  V.  aussi  ment  du  xir  siècle,  pi.  cxlii. 

la  pi.  xxviii  delà  Description  des  vitraux  de  Abside  et  bas  côtes  de  cette  église ,  ib., 

la  cathédrale  de  Bourges,  par  MM.  Cahier  pL  cxli. 

et  Martin ,  prêtres ,  in-folio ,  Paris,  18^14.  Vue  générale  de  l'église,  i^.^  pi.  cxliii  bis. 

Détails  de  sculpture,  pi.  cxliv. 

BRIEUX  (Saint-)  (4).  —  LesAntiauités  de  Voir  aussi  la  grande  Topographie  du  Ca- 

cette  ville,  1  vol.  in-8  ',  avec  planches ,  par  binet  des  estampes  à  Paris  par  département. 

•  . 

(1)  Voir  sur  co  beau  livre  les  détails  curieux  donnés  chanoine.  Nous  ignorons  s'il  renferme  des  plaacbes. 

par  M.  Rio  "       "  .  .  .- 

chréiietmej 

(2) 

l'édilion  anglaise/Tour  in  France  and  Germany ,  cîloiis  ci-dessus,  et  qui'sont  cependant  tré»-reinar- 

(S)  Même  ouvrapedc  Dibdin.  t.  JII,  p.  i42.  quables  et  peut-être  plus  importantes  que  Touvrage 

(4)  Les  Atmalesde  phlloiophie  chréitenne,  t.  XYIT,  même.  Le  catalogue  de  Métier  et  Panser  est  intitulé: 

page   160  ont  annoncé  l'ouvrage  suivant:  Modèle  Aimalet  lypographici  ab  anno  1500  ad  aimam  i<06, 

d'une  statistique  des  monuments  religieux  du  dio-  et  classé  par  noms  de  villes  et  dans  Tordre  chrono' 

ehse  de   Saint  -  Drieux  ,  par   M.    Tabbé  Soochet  graphique  des  éditions. 
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BRIQUES.  —  L'église  Saint  -  Vincent  et  BROCARD  (Sa!«t  ),  —Abbé  du  Mont-Car- 

AnasCasead  Aquas  Salvias,  près  Rome,  et  mel  au  xiv*  siècle  environ.  Collection  des 

dont  on  fait  remonter  la  construction  au  saints  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 
règne  de  Charlemagne,  offre  un  exemple 

de  ce  genre  d'appareil.  D'Agincourt,  jlrchi-  BRODEQUIN  de  Tévéque  saint  Bertrand 

iecture,^\,  xxi ,  lxi,  n*>  9  (l),en  donne  de  Comminges.  — ^  Broderie   très-curieuse 

une  reproduction.  du  xi"  ou  \\v  siècle.  FoyagcB  pittoresqaeê 

Le  beffroi  de  Péronne  est  un  autre  excm-  dans  l'ancienne  France,  par  Taylor  et  de 

pie   curieux   de   monument    entièrement  Caiileux  (Languedoc)^  pi.  glxxxvui  hi$.  Ce 
construit  en  briques. 

Voir  Beffrois  et  Péronne. 

M.  de  Caumont  donne   aussi  quelques 
exemples  de  constructions  et  pavages  en 


monument  est  conservé  au  Musée  de  la  ville 
de  Toulouse. 

BRODERIES  (5).  —Fragment  de  broderie 


briques  aux  v%  vi'  siècles  et  suiv.,  Cours  d'une    étole  conservée   dans   la    sacristie 

^antiquités  monumentales  j  •!«  part.,  p.  74,  de  Saint-Pierre  de  Rome  et  qui  représente 

92,93,95,96,97,99.  un    évêque  grec   en    habits    pontiûcaux. 

—  Armoriées.  La  découverte  de  ce  genre  D'Affincourt.  Peinture,  pi.  cv,  n»  i9  (xii" 

de  curiosité  du  moyen  âge  est  signalée  par  siècle  environ). 

Bucarel  (â) ,  Antiquités  anglo-normandes ,  La  tapisserie  de  la  reine  Mathilde  peut 

p.  lOi,  1. 1.  Édition  française  de  l'Échaudé-  sans  doute  passer  pour  un  monument  de 

d'Anisy,  2  yoI.  in-8<>.  broderie  et  peut-être  comme  un  des  plus 

anciens  exemples  de  ce  genre  de  travail. 

BRIQUETIER  à  son  ouvrage.  — Sculpture  Voir  à  ce  sujet  toutes  les  dissertations  faites 

do  xTi*  siècle  sur  un  des  piliers  de  l'église  sur  ce  célèbre  monument  d'art  du  x"  au 

àeG'isoTS  (Normandie)^  Toy  âges  pittoresques  xr  siècle,  au  mot  Tapisseries. 

et  romcuUiqaes  dans  l'ancienne  France,  par  Tableau  brodé  en  or  et  argent  (xiii*  et 

Taylor  et  de  Caiileux,  pi.  ccxi.  —  Autre  xiv'  siècle),  ex-voto  curieux  dans  lequel 

dans  l'ouvrage  intitulé  :  Panoplia  de  arti"  on  voit  figurer  plusieurs  grands  person- 

bus  illiberalibus,  etc.,  in-iâ,  pi.  lxxxix  ,  nages,  tels  que  Charlemagne,  saint  Louis,  etc. 

par  Jost  Amman.  V.  à  Ex-Voto. 

Mitre  du  xir  siècle,  de  saint  Bertrand 

BRISSAC  —  Vue  intérieure  du    vieux  de  Comminges.   Foyages  pittoresques  en 

château  de  ce  nom  au  xv*  siècle ,  gravée  France  (Languedoc)^  par  Taylor  et  de  Cail- 

dans  l'ouvrage  anglais  ixïiMnXé  :  Sketches  in  leux ,  pi.  clxxxiv  his. 

Belffium,  etc.,  i  vol.  in-folio,  publié  à  Mitre  du  xiir  siècle.  Musée  de  l'hôtel  de 

Londres  en  1841  par  Fred.  Muller,  planche  Cluny  ,  pi.  i  du  chapitre  XIX  de  VMlas. 

du  Ti*>  XII.  On  y  voit  représenté  une  Salutation  angé- 

Réné  de  Cossé  Brissac  et  sa  femme.  Mo"  lique  ;  la  bordure  est  formée  de  petites 

nnments  de  la  monarchie   française  ,   de  niches  renfermant  des  figures  de  saints  et 

Uontfaucon ,  t.  IV,  pi.  i. ,  p.  366.  de  saintes.  Jésus* Christ  y  est  représenté 

deux  fois.  Le  revers  de  cette  mitre ,  avec 

BRISTOL. — Description  de  l'église  cathé-  d'autres  figures,  est  donné  dans  V Album 

drale  de  cette  ville,  Antiquities  ofthehistory  de  M.  du  Sommerard  ,  planche  xix  de  la  dO* 

of  Bristol  cathédrale ,  1   vol.  in-i*»,   par  série. 

io.  Britton,  orné  de  plusieurs  planches  bien  —  Des  bas  du  moine  Ingon.  V.  Bas. 
gravées  au  burin.  Londres, -1842,  etc.  On  y  — D'un  voile  dit  de  la  Sainte  -  Vierge, 
remarque  la  planche  ii  qui  représente  la  Willemin ,  il/o/iiiinc/i/«  français,  1. 1,  plan- 
vue  extérieure  d'un  vestibule  ou  porche,  che  xvi. 
d'architecture  romane  d'un  grand  elTet.  —  De  deux  tuniques  dites    de  Charle- 

Sceauxdela  ville  de  ce  nom  aii  xiii*' siècle  magne,  même  ouvrage,  t.  I,  pi.  xxi. 

environ.  Archeologia  britann.,  t.  XXI,  p.  86.  -  -  Des  vêtements  impériaux  dits  du  Saint- 


Ci)  D'Âgincoart,  dans  son  texte,  p.  84,  n**  9,  20,  'i8, 
81,  donne  fiudqaes  détails  sur  la  manière  de  fabri- 
qoer  les  briques  et  parle  des  marques  servant  à  les  dé- 
signer. 

(2)  DuGsrel,  p.  102  et  103  do  texte  de  son  ouvrage; 
00  y  trouve  diverses  remarques  de  l'abbé  de  La  Rue 
sur  les  tuiles  et  brigues  armoriées  provenant  des 
raines  de  l'abbaye  de  Saint-Étienne  de  Caen  et  de  la 
Mlle  des  gardes  de  Guillaume  le  Conquérant,  loco 
cUaio,  U.de  lleinc€kcn,è  Londres,  a  donné  sous  la 


forme  de  lettres  un  Travail  sur  les  briques  de  Saint- 
Cneime,^''  édition,  17S7. 

(3)  Sur  Tan  de  la  broderie  dans  les  temps  anciens, 
Y.  le  Discours  historique  sur  lu  peinture  au  moyen 
Age,  par  M.  Emeric  David,  in-8*,  p.  83,  126,  136, 147» 
198,  203,  204,  222.  223.  Le  hibtr  poniificatis  d'Ânas* 
tase  parle  de  voiles  brodés  en  or,  de  parements  d'au- 
tel formés  de  tissus  d'or  et  de  pierreries  représentant 
la  Nativité.  V.  la  vie  du  pape  zacharie. 
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Km  pire,  ou  de  Tcmpereur  Sigismond,  ib.,  bits  UUberalibus ,  etc.,  \  vol.  in-1t2,  Schop. 

I.  I ,  pi.  xxui.  perus,  gravures  de  Jost  Amman. 

—  A  entrelacs ,  ouvrage  du  xvr  siècle , 

ib.,  t.  H,  pi.  ccxLvif.  BROU  (Ancienne  Franche -Comté).  — 

Voir  les  diverses  planches  de  Fouvrage  L^égiise  de  ce  nom  est  remarquable  comme 

de  Shaw  intitulé  :  Dresses  and  décoration  monument  d'architecture  du  xiv*  au  xv^siè- 

ofihe  middle  âge,  plusieurs  volumes  in-8\  de  (4),  et  encore  plus  par  ses  magnifiques 

publiés  à  Londres  avec  le  concours  de  plu-  tombeaux  des  seigneurs  de  Brou, 

sieurs  artistes  anglais  et  français.  M.  Alex,  de  La  Borde  a  donné  une  vue  gë- 

V Album  de  Touvrage  de  M.  du  Somme-  nérale  de  Fabbaye  dans  ses  MonnmeMs  de 

rard,  de  VArt  an  moyen  âge,  ofiFre  plusieurs  la  France,  t.  Il,  pi.  ccxlhi;  cette  vue  est 

curieux  spécimens  d  étofles  brodées.  Y.  au  également  donnée  dans  les  Foyages  piUo- 

mot   Tapisseries   les  pi.    xxviii   et  xxix ,  resqaes  en  France,  par  Benj.  de  1^  Borde, 

10*"  série,  représentant  diverses  étoffes  trou»  iâ  volumes  in-folio.  V.  la  table  des  plàn- 

vécs  dans  la  lente  de  Charles  le  Téméraire,  cbes. 

Une  vue  du  portail  de  Téglise  est  publiée 

BRODEUR  A  L'AIGUILLE  à  son  métier,  dans  les  Foyages  pittoresques  et  romanti- 

Voir  la  pi.  xxvi  du  livre  de  Jost  Amman  et  ques,  par  MM.  Tayior  et  de  Cailloux,  Fran- 

Schopperus,  intitulé  :  Panoplia  de  artibns  che^Comté,  pi.  xxv. 

illiberaiibus ,  etc.,  1  vol.  in-12.  Deux  magnifiques  vues  intérieures  de  Té- 

glise,  lithographiées  par  M.  Louis  Courlin, 

BRONSWIC. — Lenglet  du  Fresnoy,  dans  sont  également  publiées  dans  le  même  ou- 
ïe 3"  volume  de  sa  Méthode  pour  étudier  vrage,  pi.  xxvi  et  xxvii. 
Vhistoire  (Catalogue  des  historiens)^  p.  310,  Vue  des  tombeaux  des  princes  et  princes- 
édition  in-l"*,  donne  la  liste  de  plusieurs  ses  de  Savoie,  enterrés  dans  Téglise  de  Brou, 
ouvrages  où  Ton  trouve  Thistoire  de  ce  Foyages  pittoresques  et  romantiques  dont 
duché;  quelques-uns  renferment  des  plan-  l'ancienne  France,  par  le  baron  Tayior  et 
ches  de  monuments.  de  Caillcux,  pl.xxvii  et  xxx.  On  les  trouve 

On  n'y  trouve  pas  cité  un  ouvrage  très  -  aussi  gravés  dans  V Histoire  de  la  maison  de 

curieux  intitulé  :  Thésaurus  reliquiarum  Savoye,  par  Guichcnon,  in-folio,  t.  I, 

capelLdttcis  brunswicensis^  par  H,  iun^us  y  planche   de   la  p,  601  et  suiv.  On  y  voit 

1  vol.  in-4**,  accompagné  de  plusieurs  plan-  ta  statue  de  la  princesse,  et  p.  61â,  le  tom- 

ches  très-curieusesdechâsses,  reliquaires,  de  beau  de  son  mari,  Philibert  de  Savoie,  dit 

vases,  crosses  et  autres  ornements  consa-  le  Beau,  p.  616,  et  celui  de  Marguerite, 

crés  à  l'usage  de  ladite  chapelle.  Le  magnifique  tombeau  de  Philibert,  un 

Voir  pour  les  monuments  de  ce  pays  la  des  plus  beaux  monuments   funèbres  de 

Topographie  du  maréchal  d'Uxelles,  au  Ca-  France,  au  xvr  siècle,  est  publié  par  le  ba- 

binet  des  estampes,  et  dans  la  belle  Topo^  ron  Tayior,  ouvrage  ci-dessus  cité»  pi.  xxxi, 

graphie  de  l'Allemagne,  formée  au  même  et  dans  la  France  historique  et  monumen- 

cabinet,  en  plusieurs  volumes  in-folio.  taie,  par  M.  Abel  Hugo  ,  tome  111  ,  plan- 

Topographia  brunswicensis ,  in-folio,  de  che  c  ;  le  prince  y  est  représenté  dans  l'état 

Mart.  Zeillero,  in-folio,  1552,  en  Allemagne,  de  mort. 

ouvrage  rempli  de  planches  assez  bien  oxé-  M.  Alex,  de  La  Borde ,  Description  des 

cutées.  monuments  de  la  France,  donne  deux  frag- 

Antiguitates  ecclesiœ  inclyt,  urb.  Bruns-  ments  de  vitraux  de  l'église  de  Brou,  t.  H, 

wigœ,  m-4%  parRehtmeyer  (Ph.  Jul.j,  ou-  pi.  ccxui;  on  y  remarque  quatre  figures, 

vrage  orné  de  planches  d^objets  sacrés.  dont  deux  de  donateurs;  les  deux  autres 

L'église  de  Sainte-Catherine,  xv  siècle,  sont  des  patrons, 

celle  de  Saint^îeorges,  dont  le  clocher  est  Plusieurs  planches  consacrées  à  divers 

remarquable,  x^"  siècle;  Saint-Martin,  et  détails  et  monuments  de  celte  belle  église, 

un  autre  bâtiment  très-curieux,  la  jolie  ton-  dans  la  France  monumentale,  d'Abel  Hugo, 

taine  en  bronze  de  la  ville  de  Bronswic,  1. 111,  pi.  xcix,  ci,  en. 

sont    publiés   dans   VUnivers  pittoresque,  Ije  Moyen  âge  monumental,  pi.  v,  xnr  et 

(  Allemagne  )y  pi.  lxii,  lxiv,  lxv,  lwi.  lu,  donne  divers  détails  de  cette  église.  La 

pi.  LU  offre  la  vue  du  beau  retable  du  maî- 

BROSSIERS.  —  A  leur  atelier.  V.  la  plan-  tre-autel ,  tout  couvert  de  figures  sculptées 

che  de  la  p.  79  du  livre  intitulé  :  de  Arti-  en  bois,  vers  le  xv*  siècle;  magnifiques  dé--- 

(0  II  exisU*  une  Description  de  l'étflUe  de  Brou,  in-i2,  sans  planches;  les  vitraux  y  sont  délaillé«  fené- 

faite  avec  beaucoup  de  soin  tie  toutes  les  parties,  par  Ire  par  fenêtre,  ainsi  que  les  sculptures, 
le  pdre  PaciUque  Kousseiet ,  augustin  réformé,  i  vol. 
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(ailsda  portail  occidental.  Mbam  du  Som-  BRUNEGHILDE  (La  reine},  ou  BRUNE- 

merard,  pi.  xxiii  de  la  5*  série.  HAUT.  —  Le  tombeau  de  celte  reine  est  pu- 
blié dans  V Atlas  de  V Histoire  des  arts  en 

BROUETTES.  —  Bans  une  pièce  capitale  France  par  lesmonaments(^)yA\e\,  Lenoir, 

gravée  en  1544,  par  Van-Slaren,  et  repré-  1  vol.  in-fol.,  pi.  vi. 

sentant  le  déluge,  on  voit  un  homme  qui  em-  Voir  aussi  la  collection  intitulée  :  Histoire 

porte  son  trésor  sur  une  brouette  (1).  V.  de  France  par  figures,  au    Cabinet    des 


rœuvre  du  graveur. 

On  trouve  aussi  Tusage  de  la  brouette 
sor  une  sculpture  d^une  des  stalles  de  Saint- 
Spire  de  Corbeil,  qui  datent  du  xv*  siècle. 
V.  le  détail  de  ces  stalles  au  mot  Corbeil. 


estampes  (3). 

Quant  aux  portraits  de  Brunehaut,  on 
n'en  connaît  pas  d'authentiques ,  mais  bien 
une  monnaie  publiée  par  Bouteroue,  repro- 
duite dans  V Atlas  du  3*  volume  des  Costu- 


On  voit  encore  la  brouette  figurer  dans  mes  français  et  étrangers,  pi.  m,  n"*  19, 

une  belle  miniature  représentant  la  rccon-  par  Maillot  et  Martin ,  in-4'',  à  Paris.  Quel- 

stniction  d'une  ville  par  Priam  sous  la  fi-  qucs  monnaies  de  cette  reine,  publiées  dans 

guro  de  Louis  XII ,  Atlas  de.  l'art  au  moyen  la  Hevue  numismatique  de  Blois ,  tome  II ,' 

âge  de  M.  du  Sommerard,  pi.  i  du  ch.  Vlll.  p.  157. 


BRUGES.  —  Les  monuments  les  plus  re- 
marquables de  Bruges  sont  publiés  dans  la 
Flandria  illustrata,  t.  I,  p.  190  et  suiv.  ; 
dans  Touvrage  intitulé  :  Délices  des  Pays-- 
Bas,  plusieurs  volumes  in-lâ,  avec  plan- 
ches. 

Dans  Touvrage  anglais  intitulé  :  Sketches 
inBelgiam  and  (iermany,  par  Muller,!  beau 
Tol.  in-folio ,  magnifiquement  exécuté;  dans 
eetautre,  également  anglais.  Architecture  du 
moyen  âge  (  Architecture  ofmiddle  âge,  etc.), 
publié  à  Londres  par  J.  Nash  et  compa- 
gnie, 1  vol.  in-folio,  lithographie  en  manière 
de  dessins  bistrés,  d'une  très-belle  exécu- 
tion. 

On  V  remarque  une  vue  intérieure  de  la 
cathédrale.  V.  la  liste  des  planches  au  com- 
mencement du  volume. 

Chapelle  dite  du  Précieux  Sang  :  monu- 
ment du  XVI*  siècle.  Moyen  dge  pittoresque, 

pi.  Xlll. 

Le  beffroi  de  cette  ville  est  célèbre;  on  le 
trouve  représenté  dans  la  Flandria  illus- 
trata, et  dans  les  Délices  des  Pays-Bas,  dans 
la  collection  des  vues  de  la  Flandre,  réunie 
au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

Autre  vue  de  ce  monument ,  dans  le 
Moyen  âge  monumental,  pi.  cxvii. 

Sceaux  des  échevins  et  des  bourgeois  de 
Bruges,  Trésor  de  numismatique  CSceaux 
des  communes)^  in-folio,  pi.  ix,  p.  15. 

(i)  Ce  qui  prouve,  dit  M.  Ducbesne,  <iue  l'on  a  tort 
d'aliribuer  à  Pascal  rbonnenr  de  cette  inveulion. 

(2)  Sur  ce  prétendu  monument  ou  tombeau  de  Bru- 
oebaui,  Toir  le  texte  de  l'atlas  ci-dessus  indiqué,  p.  9. 

Soi  nous  apprend  qu'il  a  été  restitué  par  un  cardinal 
oUin,  abbe  du  monastère  de  Saint-Martin-lès-Au- 
lun,  tans  préciser  la  date;  mais  cette  restitution  sem- 
ble accuser  le  mauvais  ^oût  du  xvii*  siècle,  à  moins  do 
sapooser  que  le  dessinateur  n'ait  pas  su  rendre  le 
vrai  caractère  du  monument  qu'il  copiait. 

(3)  Ce  monument  s'y  trouve  dessiné  sous  la  date 
de  613  à  61  s,  et  est  cité  dans  la  Bibliothèque  historique 
de  framee,  t.  lY,  p.  IS  de  la  table  d'un  recueil  des- 


BRUNEHAUT.  —  V.  Brunechilde. 

BRUNO  (Saint).  —  L'histoire  de  ce  célè- 
bre fondateur  des  Chartreux  au  xr  siècle,  est 
représentée  dans  le  cloître  de  la  Chartreuse 
de  Paular  en  Espagne.  V.  les  Topographies 
de  TEspagne,  indiouées  à  ce  nom.  Y.  aussi 
les  collections  des  ligures  de  saints,  recueil- 
lies au  Cabinet  des  estampes,  de  Paris. 

Chacun  connaît  la  vie  de  saint  Bruno,  par 
Eust.  Le  Sueur,  gravée  par  Chauveau. 
V.  Tœavre  du  peintre  et  du  graveur  (4). 

BRUNSWIG.  —  V.  Bronswic. 

BRUXELLES  (5).  —Pour  les  monuments 
les  plus  remarquables  de  cette  ville,  voir 
les  Délices  des  Pays-Bas  ,  plusieurs  vol. 
in-1â,avec  planches  assez  bien  gravées. 

Sketches  in  Belgium  and  Germany,  par 
L.  Uaghe,  in-fol.,  à  Londres,  1840.  On  y 
trouve  une  vue  intérieure  de  Téglise  Sainte- 
Gudule;  mais  Tartiste  parait  s'être  plus 
occupé  de  donner  une  étude  particulière 
du  Deau  confessionnal  que  de  Téglise 
même.  Y.  au  nom  Gudule. 

L'Hôtel  de  Ville ,  monument  du  xv*  siè- 
cle, vue  extérieure.  Moyen  âge  pittoresque, 

pi.  CLVII. 

Vue  extérieure  de  la  cathédrale  :  même 
ouvrage^  pi.  clviii. 


tampes  formé  par  Fevret  de  Fontette,  qui  a  passé  au 
Cabinet  des  gravures  prés  la  Dibliotbéque  royale,  à 
Paris,  où  cbacun  peut  le  consulter. 

(4)  Nousn'itcnorons  pas  que  les  tableaui  de  Le  Sueur 
sont  en  debors  de  l'époque  dont  nous  faisons  l'inven- 
taire, mais  saint  Bruno  avant  vécu  au  moyen  ése, 
nous  avons  pensé  bien  faire  en  citant  cette  belle* 
suite. 

(5)  Outre  les  ouvrages  à  plancbes  cités  ci-dessus, 
voir  tous  ceui  cites  par  Len^let  du  Fresnoy,  Méthode 
pour  étudier  l'hixtolrci.  111,  p.  4i4,  4i5,  et  au  mot 
Brabakt. 
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La  Topographie  des PayS'-Bas,  au  Cahinei  pi.  viii,  xin  du  ch.  XII,  Album,  2*  série, 

des  estampes,  a  Paris,  plusieurs  volumes  in-  pi.  xv. 

folio,  et  la  Topographie  de  la  collection       LescoUectionsd^objetsd'art,  publiées  par 

du  maréchal  d'Uxelles,  même  cabinet.  Pugin  et  Sbaw,  sont  aussi  à  consulter,  et 

L'Univers  pittoresque ,  publié  par  Didot,  surtout  Touvrage  intitulé:  Dresses  and  ie» 

frères  (Belgique)^  1  vol.  ln-8',  plusieurs  corations  of  the  middle  âge,  2  vol.  iii-8**. 

planches  de  monuments.  V.  aussi  à  Dressoir. 

Armoiries  des  sept  nobles  familles  de  cette 
ville,  formant  une  espèce  de  sceau,  au  mi-       BUFFETS  D'ORGUE.  —  V.  Orgues. 
lieu  duquel  est  représenté  Tange  saint  Mi- 
chel tenant  des  balances.  Autour  est  écrit  :        BUIRES  ou  BURETTES.    —  Willemin , 

InsigniaseptemnobiliumfamiliarumBrttxeJr  Monuments  inédits,  donne  quelques  exem- 

lis,  V.  la  planche  de  la  p.  il  de  Pouvrage  pies  de  ce  genre  de  vase,  1. 1,  pi.  cxlvii. 
d'Éric  Pnleanus  intitulé  :  Bruxella  des-       T.  Il,  pi.  cgxvi,  quatre  objets  de  ce  genre 

cripta,  \  vol.  in-4*.  qui  datent  du  xv*  siècle. 

.  Album  du  Sommerard,  V  série,  pi.  xxxiv, 

BUGENTAURE.  —  On  sait  que  c'est  le  et  aux  mots  Buffets  et  Dressoirs. 
nom  d'un  vaisseau  qui  servait  autrefois  pour 

de  cerUines  cérémonies,  à  Venise,  dans  ses       BUISSON  ARDENT.  —  Un  vitrail  du  xni* 

temps  de  splendeur.  au  xiv  siècle,  tiré  d'une  église  de  Wimpfen- 

On  le  trouve  représenté  dans  le  Theatrum  in-Thal ,  ou  la  Ville  Basse,  en  Allemagne,  et 

urbium  Italiœ,  in-folio,   Blaeu,  pi.  xliii;  déposé  au  Musée  de  Darmstadt,  représente 

dans  le  Foyage  de  Misson  en  Italie,  1. 1,  ce  sujet.  On  en  trouve  une  copie  bien  exécu- 

p.  249.  V.  surtout  l'édition  de  1746.  tée  dans  l'ouvrage  de  F.  Muller ,  allemand. 

Autre   dans    le  Thésaurus  antiquitatum  intitulé:  Beitrage  zur  ieutschen,  etc., ou 

Italiœ,  de  Burmann,  en  45  vol.  in-folio.  Matériaux  pour  l'histoire  départ  au  moyen 

V.  la  planche  en  tête  de  la  dissertation  inti-  âge  en  Allemagne,  i  vol.  in-4'',  jpl.  xviii. 
tulée  :  de  Desponsatione  maris  Adriatici,       Un  tableau  attribué  au  roi  René  porte 

par  Jos.  Laurentius,  dans  le  4*  volume  du  aussi  le  titre  de  Buisson  ardent.  Moïse  y  fi- 

t.  V  de  cet  ouvrage  (1).  gure  ôtant  sa  chaussure;  mais  par  une  sin- 

On  le  trouve  aussi  gravé  dans  2a Mo«a}i'9oe>  gularilé  dont  nous  ignorons  le  motif ,  au 

année  1833-4831,  p.  393,  avec  une  notice  lieu  d'une  figure  du  Père  Étemel ,  placé  au 

sur  le  nom  de  ce  bâtiment.  Enfin,  nous  in-  milieu  du  buisson,  on  y  voit  la  vierge  Marie 

diquerons  l'ouvrage  de  M.  Jal,  intitulé  :  Ar^  assise,  tenant  sur  ses  genoux  Penfant  Jé- 

chéologie  navale,  2  vol.  in-8*.  V.  les  plan-  sus  (3).  Ce  tableau,  qui  est  placé  maintenant 

ches  du  t.  U,  et  aussi  le  mot  Venise.  à  la  cathédrale  d'Aix,  dans  la  nef,  a  été 

gravé  dans  V Atlas  de  l'Histoire  des  arts  fh 

BUFFETS. -^A  dessert,  avec  sa  tenaille  (2)  France,  d'Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xiiv, 

ou  nappe ,  tiré  d'une  miniature  du  xv*  siè-  et  expliqué  avec  beaucoup  de  détails  dans 

cle,  Willemin,  Monuments  français,  t.  II,  le  3*  volume  de  V  Histoire  de  René  d'Anjou, 

pi.  cxcvii.  par  M.  Villeneu ve-Bargemont,  p.  238  et  suiv. 

Autre    avec   une    riche   vaisselle,    ib.,  Millin  a  aussi  publié  ce  sujet,  Atlas  de 

J)I.  cxc  VIII;  on  y  remarque  deux  portes  avec  son   Foyaqe  dans   le  midi  delà  France, 

eurs  ferrures.  pi.  xlix  (bis)  de  la  2*  partie.  V.  le  texte 

Autres  transformés  en  autels  ou  oratoi-  du  t.  II,  p.  344. 
res,  ib.,  pi.  ce,  cci,ccii.  Raphaël  a  peint  ce  sujet  aux  Loges  du 

Buffets ,  xvr  siècle ,  Willemin  ,  tome  II ,  Vatican.  V.  son  œuvre  et  celles   de  ses 

pi.  ccLXxvii.  meilleurs  graveurs.  V.  aussi  les  anciennes 

Autres  de  divers  siècles,  publiés  dans  la  Bibles,  avec  planches, 
collection  de  meubles,  publiée  par  Asseli- 

neau,  chez  Weit  et  Hauser;  1  vol.  in-folio.        BULGARES.  —  Diverses  circonstances  de 

V.  les  planches;  et  dans  V Atlas  des  arts  ce  peuple,  tirées  des  peintures  d'un  manu- 

au  moyen  âge,  par  M.    du  Sommerard,  scrit  du  xiii*  ûu  xiv  siècle,  d'Agincourt, 

(1)  On  sait  qae  cette  grande  collection  historiqoe  figare  de  la  sainte  Vierge  et  de  l'enfant  Jésos,  voir  Tex- 
se  compose  de  tomes  ou  parlies  divisées  en  volumes,  pHcation  donnée  au  xui*  siècle  par  Richard  de  Saint- 
ce  qui  rend  les  indications  assez  difficiles.  Victor  dans  ses  œuvres  et  reproduite  par  l'abbé  Thiieit 

(2)  Sur  la  signification  de  ce  vieux  mot,  voir  le  texte  vicaire  de  Saint-Médard.  dans  son  ouvrage  intitulé  : 
de  M.  Pottier,  p.  26  du  t.  II  et  le  Glossaire  de  Du  Hoyens  convenabies  pour  passer  salnâemeni  le  ien^ 
Gange.  de  l'Avent  et  ttne  explication  des  Ode  l'Avent  :  Pans. 

(3)  Aa  sujet  de  ce  buisson  ainsi  accompagné  d'une  i780,  in'i2,  p.  56. 
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PeiMtBre,  pi.  lxi,  n*"'  2  à  5.  Fonds  du  Vati-  gravée  dans  la  Fie  des  papes,  par  Ciaconius^ 

can,  n^'l.  t.  H,  planche  de  la  p.  505,  et  dans  les  Acta 

Divers  sujets  tirés  d'une  chronique  bul-  sanctoram,  mois  de  mai,  Propylœam, 
gare  (1),  manuscrit  runique  du  xiii*  au  p.  402  de  la  partie  intitulée  :  Para/ipome/ia 
xir  siècle,  savoir  :  i*"  Jésus-Christ  en  croix  ;  ad  Acta  sanctoram, 
OQ  y  voit  un  jeune  prince  bulgare  admis  au  Bulle  de  fondation  d'un  hôpital  des  En- 
paradis,  h  la  recommandation  d'Abraham  fants  trouvés ,  à  Diion ,  donnée  par  le  pape 
et  de  la  Vierge  assise  sur  son  trône,  pein-  Innocent  III,  xiv*  siècle,  au  duc  de  Bourgo- 
tare  dans  le  style  des  monuments  bulgares,  gne,  Philippe  le  Bon  ;  miniature  d'un  ma- 

^  Couronnement  d'un  prince  bulgare  nuscrit  de  la  bibliothèque  de  Dijon,  publiée 

près  d'une  église.  Le  prince  est  coiffé  d'une  en  i818  par  les  antiquaires  de  la  Côte-d'Or, 

couronne  dans  le  style  de  l'époque.  1  vol.  in-U*»,  pi.  xvii. 

5'  Assassinat  d'un  prince  bulgare  près  La  même  bulle,  remise  par  le  duc  aux 

d'une  église  qui  est  d'une  forme  singulière  religieux  de  l'hôpital  du  Saint-Csprit.  Dans 

et  tout  a  jour.  le  fond  de  la  planche  on  voit  l'intérieur  du 

4*>  Baptême  suivant  le  rite  slave  ou  ruthé-  dortoir  des  religieux,  d'Agincourt,!^.,  n°  âO. 

nien.  Ijc  cathécumène  ou  néophyte  est  au  Bulle  de  déposition  de  Richard  II ,  roi 

bord  d'une  rivière;  toutes  ces  miniatures  d'Angleterre,  lue  en  chaire  par  un  pape, 

sont  gravées  dans  V Histoire  de  Vartàt  d'A-  Miniature  du  xiv«  siècle.  Archeologia  bri- 

gincourt  (  Peinture)^  pi.  i.xi.  tannica ,  t.  XX. 

Mort  d'un  roi  des  Bulgares.  Miniature  Même  sujet.  Miniature  du  xiv*  siècle,  pu- 
d'an  manuscrit  slave  du  xiv"  siècle,  PaléO"  bliéc  dans  le  Picturial  history  ofEngland; 
Îraphie  universelle,  etc. ,  par  Silvcstre  et  Londres,  1. 1,  p.  709. 
[M.  ChampoUion,  planche  de  la  page  105, 

tome  IV.  BULIJIS  des  papes.  —  Ou  sceau  en  plomb 

qui  sert  à  sceller  les  actes  de  la  cour  ponti- 

BULLE  D'OR  (La).  —  Donnée  en  1567,  ficale. 

par  Charles  IV,  empereur  d'Allemagne,  avec  On  trouve  des  bulles  gravées  dans  l'ou- 

UD  sceau  qui  le  représente  assis  sur  son  vragedeFicorini,/piom&iafi(icAt^pl.xxiii, 

trône,  et  au  revers  une  porte  de  Rome.  Dé*  p.  7i  ,  75.  L'un  de  d14,  l'autre  de  657.  La 

posé  aux  archives  de  Toul,  mentionné  au  première  de  ces  planches  offre  la  figure  du 

Bulletin  da  Comité  historique  des  arts,  n"  6,  bon  Pasteur, 

p.  276,  RapDort  de  M.  Vabbé  Delalle  (2).  Dans  Heineccius,  de  Sigillis  Germanoram, 

Le  livre  ae  la  Bulle  d'or  présenté  à  l'em*  i  vol.  in-folio,  p.  60  et  142. 

pereur  d'Allemagne.  Gravure  en  bois  du  XV*  Bulles  aux  têtes  de  saint  Pierre  et  de 

au  XVI*  siècle,  dans  un  livre  allemand ,  in-  saint  Paul  (5).  Mabillon,  de Be  diplomatica, 

folio,   intitulé  :  Klagspiegel,   Layenspie-  suppl.,  p.  142,  in-folio. 

^f/(5),  Strasbourg,  1550,  chez  Knoblouck,  Bulles  avec  des  notes  numérales.  V.  dans 

imprimeur;   on  en  trouve  deux  ou  trois  les  vies  des  papes  celle  de  Léon  IX.  Heinec- 

gravures  dans  le  volume.  cius,  de  Sigillis,  in^olio,  pi.  xi,  n**  5. 

Bulles  de  Victor  II  (1055).  On  y  voit  une 

BULLES  données  ou  reçues  (4).  —  Une  figure  à  mi-corps  recevant  une  clef  du  ciel, 

fresque  du  xii*  au  xiii*  siècle,  du  couvent  de  au  revers  la  figure  de  Rome.  Fita  pontificam 

San  Subiaco,  représente  le  pape  Innocent  III  de  Ciaconius;  de  Palatins,  f^ie  de  Léon  IX. 

donnant  à  un  abbé  une  bulle  en  faveur  de  Nioolaus  Allemanus ,  de  Picturis  lateranen" 

son  couvent,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  c,  sibus  restitutis ,  en  a  publié  plusieurs  de  ce 

n*  4.  genre ,  1  vol.  în-4'*.  V.  la  fin  du  volume. 

Bulle  de  jubilé,  donnée  par  Boniface  VIII,  Bulle  du  pape  Etienne  IX,  où  il  est  repré- 

en  1500,  d'Agincourt,  Peinture,  de  Giotto,  sente  sous  la  ligure  du  bon  Pasteur.  Ciaco- 


.  (OAIIemani,  préfeldela  biblioUièque  du  Vatican, a 
donné  des  détails  cuiieui  et  sarants  sur  ce  manuscrit 
qoi  appartient  au  Vatican  ;  voir  son  ouvrage  intitulé  : 
tialeiaaria  ecclesiœ  tmiverMV^  Roma«t75S.  6  vol.  in-4*. 

(2;  Nous  ignorons  si  ce  curieux  sceau  est  gravé  ; 
en  le  citant  nous  espérons  attirer  l'attention  des  des- 
sinateurs sur  ce  nionurneni  pour  le  publier. 

(3)  C'est-à-dire  le  Guide  des  laïcs. 


tique,  ^r  dora  Oevaincs,  2  vol.  in-8*;  He  diplomatica 
de  dom  Mabillon;  le  Dictionnaire  de  diptomalique. 


publié  par  M.  Bonetty  dans  les  divers  volumes  des 
Annales  de  philosophie  chrétienne,  voir  les  t.  XI  Vi 
XI X  et  suiv.;  Du  Gange  et  Macri,  FabriCîusdans  sa  Bi- 
bliolheca  antiquaria,et  tous  ceux  qu'il  y  cite,  p.  846. 
(5)  C'est  au  pat)e  Paul  l"  que  commence  l'usage 
da  ce  genre  d'image  sur  les  bulles.  Léon  IK  ne  fait 
que  restituer  cet  usage  en  1040.  Heinnecius  déjA  cité 
p.  142;  Foggini,  de  Antiquls  sancti  Pétri  imaginibus, 
p.  464,  dit  que  souvent  la  figure  de  saint  Pierre  est  h 
çaucbe  et  saint  Paul  é  droite-  V.  A  ce  sujet  ce  que  dit 
Mabillon,  de  Re  diplomatica,  p.  i30;  de  Marca  ,  de 
Primaiu  Feiri,  n»  2i  ;  Molanus,  Uist.  iman.  sacr., 
ediUqn  iu-4",  vcrbo  Petrus  et  Paulus. 
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nius ,  Fita  pontificum  romanorum ,  p.  59i . 
Bulle  du  pape  Alexandre  II  (  1061  ) ,  por- 
tant reffigie  de  ce  pontife;  c'est  le  premier 
exemple  oe  ce  genre.  Giaconius ,  F^ita  pot^ 

D'Agincourt ,  Histoire  de  Vart  f  en  a  pu- 
blié deux  du  xiir  siècle  (Scalpture),  pi.  cxv. 

Les  Bollandistes  en  donnent  plusieurs 
dans  les  Acta  sanctornm ,  volume  supplé- 
mentaire, mois  de  mai,  Propylœam,  p.  87, 
106,  410. 

Voir  aussi  le  Trésor  de  numismatique , 
Sceaux  des  communes,  in-folio,  pi.  xxiv ,  et 
les  Antiquitates  Italiœ  de  Muratori ,  t.  V , 
p.  S56  et  576. 

BUREAU  ou  secrétaire.  —  Meuble  de  ce 
genre  du  xiv  siècle ,  publié  dans  Touvragc 
intitulé  :  Collection  de  meubles  et  autres 
objets  d*art  au  moyen  âge,  par  Asselineau  ; 
chez  Weith  et  Hauser ,  à  Paris ,  in-folio , 

pi.  XXIV. 

Les  vues  d'intérieurs  que  nous  signalons 
au  mot  Cabinet  d'étude  offrent  aussi  quel- 
ques meubles  de  ce  genre. 

BUREAU  DE  LA  RIVIÈRE.  —  Ministre 
de  la  guerre  sous  le  règne  de  Charles  Vil , 
représenté  près  du  trône  de  ce  prince.  Mi- 
niature du  xiy  siècle.  Monuments  français 
inédits,  par  Willemin,  t.  Il,  pi.  clxiv. 

Statue  de  ce  personnage,  sculpture  de 
la  cathédrale  d'Amiens,  xiv*  siècle,  publiée 
par  M.  RigoUot,  dans  V Essai  historique  sur 
tes  arts  en  Picardie,  Amiens,  1840,  1  vol., 
pi.  XXX  de  V Atlas,  et  p.  14  du  texte.  Cet  es- 
sai se  trouve  aussi  publié  dans  le  3'  volume 
des  Mémoires  des  antiquaires  de  Picardie, 

Très-beau  portrait  en  buste,  de  ce  person- 
nage, gravé  par  Grignon,  et  publié  dans 
V Histoire  de  Charles  Fil,  roi  de  France, 
par  J.  Chartier,  sous-chantre  de  Saint-Denis, 
et  par  Denys  Godefroy,  1  vol.  in-folio. 

BURETTES,  dites  Ampullœ  vel  Phiallœ. 
—  Il  serait  difficile  d'indiquer  pour  ce  genre 
de  vases  sacrés  quelque  chose  de  plus  impor- 
tant que  les  deux  belles  burettes  provenant 
de  la  collection  deCasalius,  et  publiées  dans 
le  2*  volume  de  l'ouvrage  d'Anastase  :  de  Fi- 
tis pontificum  romanorum,  édition  de  Guil- 
laume, bibliothèque  du  Vatican,  in-folio, 
planche  dek  p.  178.  Sur  l'une  est  repré- 
senté le  miracle  de  l'eau  changée  en  vin,  et 
des  agneaux,  symboles  des  fidèles;  sur  l'au- 
tre ,  les  têtes  des  douze  apôtres ,  et  des  co- 
lombes. Les  figures  sont  dans  le  style  de 
la  belle  antiquité.  V.  le  texte  à  la  page  in- 
diquée. Nous  citerons  encore  : 

1"*  Celle  gravée  dans  le  11'  volume,  des 


Annales  de  philosophie  chrétienne,  voir  la 
planche  de  la  p.  60,  n"  2,  trouvée  aux  cata- 
combes ,  et  publiée  pour  la  première  fois 
dans  le  Musœum  christianam,  du  Vatican, 
d'où  elle  a  été  copiée.  Sur  la  panse  du  vase 
est  une  figure  en  ouste  de  saint  Pierre. 

^  Celles  dites  de  saint  Aodoche^  conser- 
vées au  couvent  de  ce  nom.  Elles  sont  en 
brotize,  et  publiées  dans  l'ouvrage  intitulé  : 
Foyages  littéraires  de  deux  bénédictins, 
t.  1,  p.  159.  A  en  juger  par  le  nom  du  per- 
sonnage, ces  vases  seraient  du  v  siècle; 
saint  Andoche  vivait  vers  cette  époque. 

Celle  publiée  par  Pugin,  dans  son  ou- 
vrage sur  1'  Orfèvrerie  des  églises  aa  moyen 
âge,  1  vol.  in-é",  pi.  xxii;  ce  vase  est  d'une 
forme  très-gracieuse. 

Willemin  ,  dans  ses  Monuments  français 
inédits,  en  donne  de  diverses  fornies  dans 
une  planche  représentant  des  dressoirs, 
pi.  CCI.  V.  aussi  au  mot  Aotels,  dans  ce 
Dictionnaire. 

Cérémonie  de  la  Consécration  ou  bénédic- 
tion des  vases  sacrés,  parmi  lesquels  se  trou- 
vent des  burettes  V.  le  Pontificale  roma- 
num,  édition  in-folio,  1564,  planche  de  la 
p.  171 ,  pars  2*.  V.  aussi  ali  mot  Ampoule. 

BURGOS.  —  Entrée  de  cette  ville  par  le 
pont,  et  vue  d'une  porte  militaire,  avec  sculp- 
tures. Foyaqes  pittoresques  en  Espagne, 
par  Alex,  de  La  Borde,  in-folio,  t.  II,  pi.  liv, 
reproduite  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Excur^ 
sions  en  Espagne,  par  E.  Magnin,3  vol.  in-8°, 
et  dans  la  Mosaïque,  Journal,  t.  II,  planche 
de  la  p.  506. 

Cathédrale,  monument  du  xv^  siècle,  d'A- 
gincourt.  Architecture,  pi.  xli;  Moyen  âge 
monumental,  pi.  ccxxv. 

Vue  générale  et  en  grand.  Espagne  ar- 
tistique et  monumentale,  par  deux  littéra- 
teurs espagnols,  et  une  société  d'artistes 
français,  in-folio,  planche  de  la  4*"  livraison. 
Paris,  1845,  chez  Hauser. 

La  chapelle  de  la  Présentation,  où  l'on 
voit  un  tombeau  d'évêque,  xvi*  siècle,  envi- 
ron ,  dans  la  cathédrale,  Espagne  artistique 
et  monumentale,  in-folio,  5*  livraison. 

Vue  intérieure  de  la  chapelle  dite  du  Con- 
nétable, dont  on  voit  le  tombeau,  même  ou- 
vrage, T  livraison. 

Porte  du  cloître  de  la  cathédrale.  Moyen 
âge  monumental,  pi.  cxlii. 

BUTANTS  (Arcs-).  —V.  Arcs-bootants. 

BUTRO  ou  BUTTO.  —  Nom  d'un  vase  à 
l'usage  des  cérémonies  chrétiennes,  et  cité 
dans  quelques  liturgistes.  Pour  sa  forme, 
voir   Htstoire  de  Vart,   de   d'Agincourt, 
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{ Seulptare)y  texte,  p.  38  ;  et  dans  les  Jnnch  arts  et  monaments  (  Architecture  )y  1"  par- 

ies  de  philosophie  chrétienne,  t.  Xf,  planche  tie,  p.  115  et  suiv. 

de  la  p.  60,  n*"  3.  Macri,   Hierolexicon,  Daos  la  Revue  générale  de  l' architecture, 

piaDche  de  la  p.  d4,  et  les  explications  qui  in-4^,  Paris,  1840,  t.  I,  1^  époaue  du  iv* 

s^y rapportent.  au  vi*  siècle,  p.  7,  67,  69;   ir  époque, 

du  vr  au  xiir  siècle,  p.  9,  12,  43,  66; 

BYZANCE  (1).—  Du  Gange,  dans  sa  Con^  5'  époque,  p.  15 à  75.  On  y  trouve  des  plans 

</(Mt//iopo/i«  cAm^ia/ki,  in-folio,  donne  un  de  diverses  basiliques,  des  façades,  des 

plan  de  cette  ville,  telle  qu'elle  était  vers  coupes ,  etc. 

ran  14^.  Nous  ignorons  la  source  d'après  Monuments    anciens  et  modernes,    par 

laquelle  ce  savant  a  fait  faire  la  gravure  qui  J.  Gaiihabaud,  in-4*',  livraisons  8,20, 22, 31. 

existe  à  la  page  marquée  au  bas,  de  ffl,  et  Le  Cours  d'antiquités  monumentales,  de 

d'après  laquelle  il  donne  ses  documents  bis-  M.  de  Gaumont,  in-S*",  4'  partie,  p.  115  et 

lonques.  suiv.,  et  les  planches  de  l'atlas  qui  s'y  rap- 

On  trouve  un  soi-disant  plan  de  la  ville  portent, 

de  Byzance,  dans  la  grande  Chronique  de  L'ouvrage  de  L.  Batissier,  Eléments  d'ar^ 

Nuremberg,  1493,  voir  f**  63,  mais  sur  le-  chéologie    nationale,    in -12,   pages  411 

Î|uel  on  ne  peut  faire  sans  doute  aucun  à  438. 

ond.  Nous  le  signalons  cotnme  monument  Voir  surtoqt  le  bel  ouvrage  de  M.Couchaud, 

de  la  science  topographique  de  cette  épo-  architecte.  Eglises  byzantines  de  la  Grèce, 

que.  in-4%  avec  des  planches  très-bien  exécutées. 

En  France,  nous  indiquerons  la  belle  ^ale- 

BYZANTIN  (Art).  — Architecture,  sculp-  rie  de  la  préfecture  d'Angers;  magnifique 

ture  ,  peinture,  monnaies,  etc.   Les   mi-  construction  publiée  par  M.  du  Sommerard, 

niatures  du  Menoloaium  Grœcorum,   de  Album,  pi.  i  de  la  4'  séné;  la  cathédrale 

l'empereur  Basile  le  Jeune,  offrent  çà  et  là  d'Aix-la-Chapelle;  Téglise  Saint-Trophime 

quelques  vues  d'intérieurs  ou  de  façades  de  d'Arles;  de  Saint-Gilles,  dans  la  ville  de  ce 

monuments,  d'églises,  de  chapellcs,'de  cloi-  nom,  en  Languedoc.  V.  Gilles  ;  le  cloître 

très,  ciborium,  etc.,  pouvant  donner  l'idée  de  Mont-Majeur,  près  Arles;  la  cathédrale 

de  ce  genre  d'architecture,  sous  le  point  de  de  Toulouse;  Notre-Dame  de  Poitiers;  voir 

vue  hiératique  ou  liturgique.  aussi  aux  mots  Gloîtres,  Grtptes,  ceux  de 

Ciampini,  de  jEdipciis  sacris  a  Consta/^  cette  époque. 

iino  constructis,  donne  plusieurs  planches  Pour  les  autres  pays,  voir  Allemagne  , 

d'églises  byzantines ,  mais  dont  la  gravure  Autriche,  Alsace,  Saxe,  Suisse,  etc.,  tous 

est  si  mauvaise  qu'on  ne  peut  rien  appren-  les  monuments  byzantins  que  nous  y  indi^ 

dre  avec  elles  sous  le  point  de  vue  artistiaue  quons. 

ouarchitectural,  sauf  cependant  l'ensem nie  Peinture    de    l'époque    byzantine    (3). 

qui  est  sans  doute  exact;  mais  en  revanche,  V.  les  miniatures  du  Menologium  GrœcO" 

le  texte  est  savant.  rum,  à  ce  mot,  ou  dans  V Histoire  de  l'art. 

Voir  aussi  les  planches  du  Kalendariam  de  d'Agincourt,  qui  en  donne  quelques 

Grœcor,  et  Moscor.,  publié  par  les  Bollan-  fac-similé  (  Peinture) ^  pi.  xxxi,  xxxii,xxxnu 

distesdans  le  1^'  volume  du  mois  de  mai  Gelles  du  Calendrier  de  l'Eglise  grecque; 

de  leurs  Acia  sanctorum.  On  y  trouve  <juel-  voir  au  mot  Galendriers,  les  détails  que 

ques  spécimens  qui  ne  sont  pas  sans  inté-  nous  donnons  sur  les  miniatures  de  ce  ma- 

net;  ce  que  nous  indiquons  aux  mots  Amphi-  nuscrit. 


théâtres,  Blaquernes,  peut  donner  une 
idée  de  ce  genre  d'indications  monumentales. 

D'Agincourt,  Histoire  de  Part  (Archi- 
tecture)y  donne  quelques  exemples  de  cette 
époque  (2),  pi.  xvit,  xviii,  xxiii,  xxvii. 
V.  aussi,  aans  son  texte  historique,  en  tète 
de  la  section  d'architecture. 

Voir  aussi  les  Instructions  du  comité  des 

(1)  Sarcelle  ville,  pour  la  partie  hittoriqae,  roir 
(oos  les  auteurs  eités  par  Lenglet  du  Fresnoy ,  Mé- 
thode pour  étudier  V histoire,  1. 1 II,  p.  240 A  25 1. 
,  >2)  Outre  son  texte  historique  et  les  spécimens  è 
l'appui,  voir  aussi  la  biblio^rapnie  des  ouvrages  écrits 
sur  cette  matière,  p.  575.  M.  au  Sommerard,  les  Àru 
au  moyen  aye,  tome  II,  page  90  è  97;  M.  Vitet, 
Hétttme  Mdr  rarchileclure  oyzamine,  reproduit  par 


Plusieurs  grandes  peintures  d'absides, 
y.  au  mot  Mosaïques. 

Willemin  a  publié  quelques  spécimens  de 
ce  genre.  Monuments  inédits,  pi.  vi,  vu, 

VIII,  IX,  X,  XI,  XIII,  XXVII,  xxviii. 

D'Agincourt,  Peinture,  xxxi,xxxiii,  xxxiv, 

XLVII,  LVIII. 

Autres  dans    V Album   du  Sommerard, 

M.  de  Caumont,  cité  ci-dessus  page  1 16  et  suivantes. 
(3)  Sur  la  oeintore  de  cette  époque,  voir  ce  que  dit 


peinture,  in-8%  p.  45.  I6i,  i63  et  167;  M.  Rigollot, 
.d'Amiens,  M^oires  de  ta  société  des  antiquaires  <fe 
Picardie, in-B^  t.  III,  p." 293. 
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pl.'xL  delà  7«  série  ;  pi.  x,  xi,  xii  de  la  8*  série  ;  Voir  d'Âgincourt  (  Sculptare)  (i),  pi.  m,  x, 

pi.  XIII,  xiv,  XV  de  la  même  série  ;  pi.  xii,  xvi  xi,  xii,  xiii,  xxi ,  xxii  ;  et  les  mots  Gharle- 

de  la  9* série;  pi.  xv,  xxxiii,  xxxvii  de  la  magme,  Constantin.  Toutes  les  statues  des 

10"  série.  églises  byzantines,    telles   que   celles  de 

Tous  les  spécimens  donnés  par  M.  Didron,  Saint-Gilles,  en  Languedoc,  de  Saint-Trophi- 
dans  son  Iconographie  chrétienne,  in-4*>,  Pa-  me ,  et  de  son  cloître,  de  Semur,  de  Serra- 
ris,  4844,  p.  9,  24,  48,  93,  154,  457,  184,  bonne  ;  celles  du  tympan  de  Péglise  d'Au- 
]aanelleestcapitale,i92, 265, 288, 419,440.  tun,  dont  M.  du  Sommerard  donne  uns! 

Voir  aussi  les  mots  Guarlemagne  et  Char-  beau    développement,    Album,    3*  série, 

LES  LE  Chauve.  pi.  xxi  ;  Saint-Èenoît-sur-Loire,  etc. 

Les  étoffés,  tentures,  vêtements  de  cette  Outre  la  sculpture  proprement  dite, il 

époque  sont  aussi  très-curieux  à  étudier,  y  a  aussi  celle  des  médailles  ou  monnaies, 

Aux  mots  Empereurs  et  Impératrices  d'O-  données  par  Du  Gange,  dans  ses  Familiœ  by- 

RIENT,  nous  citerons  d^nne  manière  plus  json/i/k^;  par  M.  Lelewel,  MM.  Cartier  et  De 

spéciale  les  belles  figures  gravées  dans  la  La  Saussaye,  Hevue  numismatique;  parle 

Èibliotheca  Coislianaoa  Seguieriana,  par  baron  Marchand,  àdiiis  ses  Mélanges  delii- 

Montfaucon.  Wiilemin,  Afo/iamento  jn^dit^,  térature  et  de  numismatique;  par  M.  de 

pi.  VI,  viii,  XIII,  XIV,  XV,  XXV,  XL,  XLv.  Saulcy,  Essai  de  classement  êtes  monnaies 

D'Agincourt  (Peinture),  pi.  xlvii,  xlix,  li,  byzantines  (2),  etc. 

Liv,  Lv,  Lvi,  Lvii,  Lviii  et  suiv.,  Jlbum  des  M.  Didron  donne  quelques  spécimens  de 

arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard,  sculptures  byzantines  importantes  dans  son 

-pi.  X,  XIV,  8*  série;  pi.  xi  de  la  5*  série;  Iconographie  chrétienne,  in-4'',  Paris,  1845, 

pi.  XXXIX  de  la  7*  série.  voir  p.  366,  378. 

Les  émaux    byzantins   sont  également  Pour  la  ciselure,  voir  les  mots  Croix, 

à  consulter  pour  les  costumes  et  les  étoffes.  Grosses,  Chasses,  Reliquaires,  Fermails, 

V.  Ëmaux.  Vases,  etc.  V.  tous  les  objets  de  ce  genre 

Pour  la  sculpture  byzantine ,  consulter  une  nous  indiquons  comme  étant  de  cette 

toutes  les  collections  de  diptyques  dont  nous  époque,  d'après  nos  autorités, 
donnons  une  ample  désignation  à  ce  mot. 


C 


ÏAiiire  majuscule  d'un  manuscrit  du  vr  from  manuscripts,   etc.,    ouvrage    d'une 

au  VII*  siècle ,  Astles ,  Oriflfm  and  pro^re^^  magnifique  exécution,  pi.  vu. 

of  writing  {Origine  des  lettres,   caractê»  Majuscule  d'un  très -bel  antiphonaire  du 

res,  etc.),  en  anglais,  4  vol.  in-4%  pi.  xiv,  xiv*  siècle,  environ,  appartenant  à  la  société 

p.  96.  archéologique  de  Toulouse,  publiée  dans  les 

Autre,  pi.  XV,  p.  98.  Foyages   pittoresques  et   romantiques  en 

Autre  tirée  d'un  manuscrit  du  ix*  siècle,  France,  par  Taylor et  de  Gailleux  [tangne- 

d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  (Peinture),  doc),  1. 1,  pl.xxxni. 

pi.  XXXVIII,  n*"  4.  -  Diverses  autres  d'alphabets,  des  xiv*  et 

Autre  très-omée,  tirée  d'un  manuscrit  du  xv*  siècles;  Shaw,  pi.  xv  et  xxv  ,  d'une 
XII*  siècle ,  d'Agincourt ,  Histoire  de  Vart  finesse  d'exécution  remarquable. 
(Peinture),  avec  des  corps  d'animaux,  — D'un  alphabet  formé  de  corjw  de  pois- 
pi.  L  et  Lxix.  sons,  manuscrit  du  xiv*  ou  xv*  siècle,  Fin- 
'  Autre  tirée  d'un  livre  d'offices,  le  Passion-  demiœ  litterariœ,  de  Schannat ,  in-folio. 
nel,  manuscrit  du  même  siècle,  reproduite  —  Formée  de  figures  d'hommes  entre- 
par  Shaw  :  Ornements  illustrated,  selected,  lacées,  alphabet  du  xv* siècle,  d'Agincourt, 

(1)  Discoure  sur  la  sculpture,  Émeric  David,  p.  20,  Part  en  Picardie.  Dans  \ç  Z*  vol.  des  Mémoires  de  la 

21,  23;   l'introdoction  à  l'ouvrage  de  d'Agincourt,  société  des  antiquaires  de  Picardie,  ci  dessus  aie, 

celle  du  Musée  des  monuments  français,  par  de  Ro-  mêmes  indications. 

quefort  ;  les  observations  si  Judicieuses  de  M*  Pottier  (2)  Sur  ce  beau  travail,  voir  la  Revue  numismatiqsi 

sur  les  planches  de  rouvrat;e  doWillemin.  voir  p.  8,.  deBlois,i.U,p.7U. 
p,  20,  27  ;  celles  de  M.  RigoIFot,  dans  son  Essai  sur 
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Histoire  de  Pari  { Peinture  ),  planche  xlix,  sainte  (2) ,  restituées  par  M.  Tabbé  Cahier, 

—D'un  alphabet  de  lettres  dites  tournures  in-8^,  Paris,  i844.  On  y  voit  une  espèce  de 

oa  toumeures,  Mbam  des  arts  on  moyen  discipline,  et  un  curieux  meuble  dit  lave» 

âge,  8*  série,  pi.  xvi.  mains,  dans  une  niche  gothioue. 

Parmi  toutes  celles  reproduites  par  le  Willemin,  Monuments  inédits,  pi.  cxcvi 

eomte  de  Bastard  dans  son  ouvrage  sur  les  du  t.  Il,  a  publié  une  miniature  du  xiv«  siè- 

Manuscrits  français ,  nous  citerons  deux  G  cle.  Cette  miniature  représente  le  roi  René, 

d'un  manuscrit  du  ix'  siècle ,  publiés  dans  qui  travaille,  entouré  de  ses  livres,  dans  son 

Il  1'*  livraison.  cabinet. 

Autre  d'après  une  miniature  de  ii^l,  re-* 

CABALE  (i).  V.  Alchimie  ,  Astbologie.  présentant  l'intérieur  d'une  chambre,  ou  ca- 
binet ,  où  un  j^ne  homme  est  occupé  à 

CABASSET  (  Le  ).  —  Espèce  de  coiffe  ou  écrire  près  de  son  lit.  Sur  la  table  est  un 

Calotte  de  fer ,  placée  par-dessus  le  capu-  miroir  servant  à  réfléchir  la  lumière  d'un 

chon  de  mailles  de  fer,  et  à  l'usage  des  sim-  flambeau  placé  sur  un  des  bras  du  siëgc.  Di- 

pies  soldats.  Willemin ,   Monuments    iné-  vers  objets  propres  au  travail  sont  sûr  le  bu- 

dits,  t.  l,pl.  CI,  et  à  la  p.  62  du  texte,  et  dans  reau.  On  y  remarque  un  grattoir  ou  canif, 

l'ouvrage  de  J.-B.-L.  Carré,  la  Panoplie,  Univers  pittoresque ,  publié  par  Firmin  Di- 

in-4'^,  le  texte  et  les  planches.  dot,  frères  (Angleterre)^  pi.  lxxxix. 

Cabasset  à  ventail.  V.  Bassinets.  Cabinet  ae  l'antiquaire,  représentant  ce- 
lui de  M.  du  Sommerard,  meublé  de  divers 

CABESTAN.  —  Employé  comme  instru-  objets  de  curiosité  qui  formaient  la  première 

ment  de  construction.  V.  la  miniature  ti-  collection  de  cet  amateur  célèbre,  Album 

rée  d'un  manuscrit  du  xiii«  au  xiv*  siècle,  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  xxxix   de  la 

publiée  dans  le  Spécimen  ofancient  sculpture,  série. 

painting,  etc.,  in-folio,  Londres,  par  John  Voir  aussi  aux  mois  Alchimistes,  Amme  de 

Carter,  pi.  xxviii,  t.  I.  On  y  voit  un  cou-  Bretagne,  Saint  Jérôme,  Calligraphes,  etc. 
vent  ou  une  église  en  construction. 

Supplice  du  cabestan  pour  torturer  les  CABOCHONS.  —  Sorte  de  pierre,  taillée 

chrétiens.  V.  à  ce  sujet  les  planches  de  l'ou-  ou  simplement  polie,  employée  si  fréquem- 

vrage  de  Mamachi ,  Oriaines  et  antiquitates  ment  au  moyen  âge,  pour  l'ornement  des 

ekristianœ,  U  III,  planches  de  la  p.  182.  Ce-  châsses^  des  crosses,  des  couvertures  de  li- 

lui  de  Gallonius ,  ae  Cruciatib.  caristianor.  vres,  des  croix,  des  reliquaires,  etc.  A  cha- 
cun de  ces  mots,  on  en  trouvera  de  nom-* 

CABINETS.  —  Grands  meubles.  Album  breux  exemples.  Les  pi.  xiv,  xxx,  xxxiv  et 

du  Sommerard,  xv*  siècle,  pi.  xxxv  de  la  xxxvi  de  la  10*  série  de  V Album  de  M.  du 

3*  série.  Sommerard ,  la  pi.  xxxvii  de  la  5*  série  peu- 
vent suffire  pour  donner  une  idée  de  1  em- 

CABINET  de  travail.  —  Garni  de  meu-  ploi  des  cabochons  (3). 
blés  et  autres  détails  d'étude. 

Intérieur  d'un  cabinet  d'étude,  avec  tous  CACHETS.  —  Outre  les  monuments  que 

les  accessoires  de  tables,  pupitre,  biblio-  nous  citons  au  mot  Anneaux,  nous  indique- 

thèqoe,  livres,  sablier,  encrier,  etc.,  pein-  rons  encore  comme  cachets  chrétiens,  celui 

ture  du  xiv  siècle,  d'Agincourt,  pi.  cxxxii.  publié  par  le  père  Dumolinet,  le  Cabinet  de 

On  y  voit  saint  Jérôme  ôtant  une  épine  de  la  bibliothèque  Sainte^Geneviève ,  1  vol.  in- 

la  patte  de  son  lion.  folio,  planche  de  la  p.  5,  n*"  5.  Il  pense  que 

Autre,  dans  Icguel  on  voit  saint  Ambroise  ce  cachet  a  dû  appartenir  à  une  dame  chré- 

écrivant  sur  un  livre.  Gravure  sur  bois  d'un  tienne  (4). 

livre  intitulé  :  Opéra  sancti  Ambrosii,  pu-  Autre  très-remarquable,  publié  par  Bel- 

blié  à  Bâle,  en  1491,  par  J.   Amerbach,  lori  et  Pietro  Santo  Bartoli,  dans  son  ou- 

et  reproduite  dans  le  livre  des  Légendes  des  vrage  sur  les  Lampes  chrétiennes,.,  (de  Latnr- 

(1)  Hechercheê  sur  Voriqlne  de  la  cabale.  Mémoires  (3)  Sur  ce  genre  d'ornement  nommé  par  les  anciens 

de  t Académie  des  itucriptlont,  t.  IX,  le  Tombeau  de  aaieurs  Electrum,  roir  la  note  p.  287.  288  de  V  Essai 

Foilroloqie  judiciaire,  voir  au  mot  Astroi^ogib.  sur  divers  arts,  par  le  moine  Théophile,  traduit  et 

(2'.  A  dire  le  vrai,  au  moment  où  nous  écrivons  ces  publié  par  M.  Charles  de  l'Escalopler,  in-4*  ;  Paris, 


.let,  ce  curieux  travail  n'est  pas  encore  publié,  i84S. 

■Mis  nous  nous  permettons  de  le  citer,  parce  que  nous  (4)  Les   cachets   chrétiens,    dit    saint   Clément 

avoos  vu  le  manuscrit,  et  que  nous  attendons  avec  d'Alexandrie  dans  son  ouvrage  intitulé:  JePédagoj^iie. 

iiipaiience  cette  nouvelle  preuve  de  rinépuisablc  'et  doivent  porter,  soit  une  colombe,  soit  un  poisson,  uno 

soude  érudition  de  l'auteur  du  teito  colossal  des  vi-  barque,  une  ancre,  un  pécheur ,   etc.  Tcrtullieo  f 

tîSQx  de  Bourges.  ajoute  la  ligne,  la  grappe  de  raisin,  l'agncaq,  etc. 
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padUftts  antiq.  et  christianor,)  (1),  1  vol.  du  texte  de  l'ouvrage  d'Alexandre  Lenoir. 
in-4**,  pi.  XXVII  de  la  ^  partie.  Il  représente  Les  belles  statues  de  François  I**  et  de  sa 
saint  Pierre,  debout,  tenant  le  moncf^rainme    femme,  couchées  sur  leur  tombeau,  à  Téglise 

Saint-Denis.  V.  les  planches  de  l'histoire  de 
cette  église,  déjà  citées,  et  celles  du  Musée 
des  Petits^ Angusiins,  par  Biet;  et  celles  de 
Lavallée  et  Réville ,  ou  encore  les  planches 
du  tombeau  de  François  I^,  publiées  au 


au  nom  du  Christ.  On   le  trouve    aussi 
publié  dans  l'ouvrage  de  Mamacbi,  Origi-' 
nés    et    antiquitates    christianoram,  t.  V. 
V.  à  la  table  des  matières. 
Cachet  des  Visconti,  portant  un  dragon 


ou  serpent  ailé  (  la  guivre),  publié  par  Giu-  trait,  avec  un  texte,  par  M.  Imbard,  i  vol. 
lini  dans  ses  Memorie  di  Milano,  t.  Xll,  grand  in-folio,  et  les  planches  de  la  Descrip- 
planche  de  la  p.  553.  tion  du  Musée  des  monuments  français,  par 

Voir  aussi  le  complément  de  cet  article    Alex.  Lenoir,  t.  îlf,  pi.  cm. 

Figure   en   pied  de   Philibert  Lebeau, 
prince  de  Savoie,  seigneur  de  Brou,  cou- 
chée dans  l'état  de  mort,  sous  son  tombeau, 
à  l'église  de  Brou.  V.  Broo. 
Le  tombeau  des  Scaliger,  à  Vérone,  oflfire 


aux  motsTESsÈRES  et  Sceaux. 

CADAVRES.  —  Plusieurs  monuments  fu- 
nèbres très-remarquables  offrent  des  repré- 
sentations de  personnages  à  l'état  de  cada- 


vres; nous  citerons  comme  exemples  de  ce  aussi  une  figure  de  ce  genre  couchée  sur  un 
genre  de  figures,  une  pierre  tumulaire  ou  socle.  V.  Scaliger. 
épitaphe  placée  dépuis  bien  longtemps  Cadavre  couché  sur  un  tombeau ,  et  dé- 
dans la  muraille,  à  main  gauche  en  entrant  voré  par  les  vers,  sculpture  du  xvr  siècle, 
dans  l'église  Notre-Dame  de  Paris  (2).  V.  les  à  l'église  de  Moulins,  Ancien  Bourbonnais, 
diverses  descriptions  de  l'église  Notre-  chapitre  et  planches  de  Moulins.  On  y  lit 
Dame,  désignées  à  son  article.  une  inscription  latine  ainsi  conçue  :  Oliv. 
Celle  enclavée  dans  la  muraille  du  bas  Formoso.  Fueram.Qui.  Corpore.  Putiii.Nunc. 
eôté  droit  de  la  petite  église  Saint-4uiien-le  Sun.  Corpore.  Lector.  Eris.  i557. 
Pauvre,  h  Paris.  V.  également  les  descrip-  Figures  de  Henri  II  et  de  Catherine  de 
tiens  de  cette  église  dans  les  topographies  Médicis ,  couchées  dans  l'état  de  mort,  sur 
de  Paris,  et  au  mot  Julien.  leur  tombeau,  autrefois  à  la  chapelle  des 
Les  statues  de  Louis  XII  et  de  sa  femme,  Valois,  gravées  dans  le  Musée  des  monu" 
sur  leurs  tombeaux,  à  Saint-Denis,  publiées  ments  français ,  de  Lenoir,  t.  III,  pi.  cvi, 
dans  V Histoire  de  Vahhaye  de  Saint-Denis,  n*402  du  catalogue,  et  encore  pi.  cxi  et  cxii, 
par  dom  Félibien,  et  les  planches  du  Musée  même  volume  ;  et  pi.  xxxi  des  Souvenirs  du 
des  Petits- Augustins  (salle  du  xv*  siècle).  Musée,  etc.,  in-folio,  par  Biet,  architecte, 
publiées  par  Biet,  5oave/t/r«  du  Musée  des  L'ouverture  d'un  cadavre  dans  lequel 
monuments  français,  in-folio;  et  par  Laval-  on  ne  trouve  pas  de  cœur;  conr>position  de 
l^e  et  Réville,  rues  pittoresques  et jperspec'  D.  Contarini.  V.  son  œuvre,  et  aux  mots 

Avare  et  CocuR. 

Voir  aussi  aux  mots  Chirurgie  et  Chirur- 
gien. 


tives  des  salles  du  Musée,  etc.,  in-folio. 

La  statue  du  maréchal  de  Brézé,  sur  son 
tombeau ,  à  l'église  cathédrale  de  Rouen, 
Foyages  pittoresques  et  romantiques  en 
France,  par  Taylor  et  de  Cailieux  (Nor- 
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mandie),  pi.  cxxxiv,  par  M.  Deville ,  biblio-  vase  en  forme  de  vaisseau,  avec  un  couver- 

thécaire  de  Rouen;  Description  des  tom'  cle  à  charnière,  servant  à  renfermer  le  sel 

beaux  de  là  cathédrale ,  i  vol.  in-8**,  ou-  et  la  serviette  des  seigneurs,  vers  le  xiir 

vrage  savant,  dont  les  planches  sont  bien  ou  xiv  siècle.  WiWemin y  Monuments  inédits 

exécutées.  français,  pi.  cxxxii  du  t.  I,  donne  un  raeu- 

Voir  aussi  l'ouvrage  in-fol.  intitulé  :  Les  oie  de  celte  forme.  V.  aussi  le  texte  de  M. 

cathédrales  de  France,  lithographiées  par  Pottier,  qui  se  rattache  à  cette  planche, 
divers  artistes,  d'après  les  dessins  de  Cna- 

puis,  Paris,  1843.  CADOUIN  (Dordogne).  —  Le   cloître  de 

La  femme  du  chancelier  de  Birague,  dans  l'église  de  ce  nom ,  monument  du.  xiir  siè- 

l'état  de  mort,  placée  au-dessous  de  sa  (Igure  cle,  environ,  menacé  si  longtemps  d'une 

h  genoux,  représentée  en  grand  costume,  destruction  complète ,  et  acheté  par  le  goo- 

et  lisant,  sculpture  de  Germain  Pison ,  Ma-  vemement,  a  été  décrit  et  dessiné   par 

sée  des  Petits-  Augustins,  n'  35,  et  page  37  M.  l'abbé  Audierne;  les  dessins  sont  dépo- 

(1)  Il  est  élonoaqt  que  ce  cachet  soit  pobUé  dans  bert  sur  Notre-Dame,  extrait  du  Magasin  ene^elo- 
un  Toldme  consacrée  reproduire  une*  collection  de  péàique,  novembre^  i8ii, p-  32.  Celle  sculpture e»( 
lanmes.                                      *  de  Ii67. 

(2)  Voir  au  sujet  de  cette  pierre  l'ouvrage  de  M.  Gil- 
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ses  aux  archives  du  mîDistère  de  Tintërieur.  le  même  volume,  de  plusieurs  cncadre- 

Bnlletin  du  comité  des  arts  et  monuments,  ments  riches  et   curieux   de  divers  reli- 

n^'i,  p.  1771.  Il  en  existe  une  description  quaires. 

avec  planches ,  chez  Dupont,  imprimeur,  à  ^De  diverses  sculptures  duCampoSanto, 

Paris,  hôtel  des  Fermes.  publiées  dans  la  description  de  ce  monu- 
ment, par  l^sini,  1  vol.  in-folio.  Y.  les 

CADRANS  (solaires  et  autres).  —  Les  pK  des  n*"»  75,  76,  83,  103,  148, 151, 162. 

planches  de  la /^f«crîp(iofi  de /a  ra<A^draZe  — De  plusieurs  tombeaux  publiés  dans 

de  Strasbourg,  qui  se  trouvent  dans  tous  les  Fita  pontificum  romanorum,  par  Ciaconius, 

cabinets  de  gravures ,  et  dans  toutes  les  bi-  4  vol.  in-folio.  V.  les  planches  de  ces  divers 

bliothèques,  offrent  diverses  représentations  volumes, 

de  ce  genre.  Ou  encore  celles  de  la  Fie  des  papes,  par 

Les  livres  d^allégories  et  d'emblèmes,  que  Palatius,  2  forts  vol.  in-folio,  qui  du  reste, 

nous  citons  en  çrand  nombre,  à  ces  deux  ne  sont  que  la  copie  des  planches  publiées 

désignations,  doivent  aussi  être  consultés,  dans  Pouvrage  de  Ciaconius. 

Le  sujet  de  la  maladie  du  roi  Ézéchias,  Les  ornements  qui  entourent  les  tom- 

qoi  se  trouve  représenté  dans  toutes  les  an-  beaux  d'Anne  de  Montmorency,  de  Louis  de 

ciennes  Bibles ,  offre  encore  des  formes  eu-  Pencher,  de  Villiers-de-rile-Adam,  et  de 

rieuses  de  cadrans  en    usage  à  l'époque  quelques  autres,  au  Musée  des  Petits- Augus- 

de  ces  gravures.  tins,  publiés  par  M.  Alex.  Lenoir,  dans  les 

Autres  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Pla  viiœ  divers  volumes  de  son  ouvrage.  V.  à  ces  di- 

œterna,  du  révérend  père  Sucquet,  1  vol.  vers  noms.  Biet,  Souvenirs  du  Musée  des 

in-lâ,  pi.  V.  monuments  français.  Ou  encore  par  Laval- 

Pia  aesideria ,  du  révérend  père  Herm.  \ée  et  ^éyWiej  Fues  pittoresques  et  perspec- 

Hugon,  1  vol.  in-12,  pL  xiii,  xxxiv.  iives  des  salles  du  musée,  etc.  V.  aussi  les 

mots   Cartouches,    Frontispice,    Couver- 

CADRANS  ASTRONOMIQUES  de  bergers,  tores  de  livres.  Titres,  Miroirs,  Stal- 
—  Pour  ce  genre  d'instruments  que  nous  les.  Volets,  Tableaux,  Tombeaux,  Tripty- 
ne  saurions  expliquer.  V.  les  deux  planches  ques,  etc. 
du  Grand  calendrier  des  bergers,  dans  les  di- 
verses éditions  de  1511  à  1519 ,  dans  toutes  CAEN  (basse  Normandie).  —  Les  princi- 
les  bibliothèques  publiques.  Dibdin  repro-  paux  monuments  de  cette  ville  sont  publiés 
duit  cette  planche,  gravée  en  bois  dans  le  dans  les  diverses  monographies  citées  dans 
l**  volume  de  l'ouvrage  :  Typographical  le  4"  volume  de  U  Méthode  pour  étudier 
antiquitiet,  p.  51.  l'histoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  p.  205, 

dont  plusieurs  renferment  des  planches.  Et 

CADRES  ou  ENCADREMENTS.— Ouvrage  dans  le  Catalogue  n^'ïdela  librairie dépar- 

du  xr  siècle;  ciselure  en  argent,  d'Agin-  tementale,  de  Dumoulin,  à  Paris  (article 

court.  Peinture  (1),  pi.  lxxxiii.  Normandie),  p.  15, 16, 17. 

Cadre  singulier  composé  d'incrustations  Dans  la  grande  7\>po^rap Aie  d« /a /Va7u?e, 

d'argent,  d'ivoire,  d'émaux,  Atlas  du  Som-  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.  V.  le  dé- 

merard,  pi.  ii  du  ch.  V,  ouvrage  du  xvr  siè-  partement  du  Calvados. 

de.  V Univers  pittoresque  (France,  Norman- 

Cadre  ou  encadrement  renfermant  une  die),  publié  chez  Didot,  frères,  à  Paris,  plu- 
prière,  XV*  siècle,  Willemin  ,  Monuments  sieurs  vol.  avec  planches  généralement  bien 
français  inédits,  pi.  xcvii,  t.  IL  exécutées. 

—  De  diverses  peintures  en  émail,  ^/from  La    Description  des    monuments   de  la 

du, Sommerard,  D* série,  pi.  xxvii;  7*  série,  France,  par  Alexandre  de  La  Borde,  in- 

pl.  XX,  XXV,  xxxviii;    Atlas,  pi.  v  du  folio,  t.  Il,  pi.  cxxxii. 

cb.  IX .  V Atlas  des  monuments  des  arts  en  France, 

Des  retables  magnifiques  de  quatre  ou  par  Alex.  Lenoir,  pi.  xix. 

cinq  autels  de  l'église  cathédrale  de  Ifam-  Le  Moyen  âge  pittoresque,  chez  Weit  et 

bourg,  publiés  dans  î'ouvragei  ntitulé  :  Des-  Hauser,  à  Paris,  pi.  xix. 

criptio   historica    basilicœ    Sancti- Udal-  Ijes  Antiquités  anglo-normandes ,  mr  hU" 

rici  et  Sanctœ-Afrœ,  1  vol.  in^olio,  à  Ham-  carel ,   traduction  de  L'Échaudé-d'Anisy  , 

bourg,  par  Bernard  Hartfelderus.V.  aussiles  pi.  xvi  et  xxxi,  w*  82,  et  les  p.  109  et  191  du 

planches ,  au  nombre  de  50  au  moins,  dans  texte. 

(1)  Ce  genre  de  travail  devrait  natarelleroeni  être  mais  comme  c'est  le  tableau  qui  est  l'objet  principal 

chut  à  la  ciselure,  udc  des  braucbcs  de  la  sculpture,  pour  d'AgIncourt,  il  l'a  classé  à  Tarticlc  Peinture. 
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Abbaye  de  la  Trinité,  Moyen  âgepittoreê- 
qae,  pi.  xix. 

Abbaye  des  Hommes,  Moyen  âae  month 
mental,  tour  des  gendarmes,  ib,,  pt.  cxl. 

GAGE.  —  Formée  par  un  berceau  de  ban- 
des de  fer,  au-dessus  d'un  chevalier  cou- 
ché sur  son  tombeau  en  signe  de  captivité, 
monument  du  xiv*  ou  du  xv"  siècle,  publié 
dans  le  1^'  volume  de  VEncyclopedia  of  anr 
tiqaities,  deFosbroke,  Lond.,  in-S",  planche 
de  la  p.  228. 

fjO  bel  ouvrage  de  Slothard ,  Monumental 
effigies,  in-4°,  en  offre  d'autres  exemples. 

aussi  au  nom  Richard. 


?! 


GAGE.  —  Supplice  de  la  cage  de  fer  sous 
Louis  XI;  le  Magasin  pittoresque,  t.  IX, 
p.  372,  donne  celle  où  fut  enfermé  le  cardi- 
nal La  Balue. 

GAGES  A  OISEAUX.  —  Au-dessous  d'un 
casque,  et  une  autre  placée  sur  Técu  d'un 
chevalier,  miniature  ciu  xiir  siècle,  pi.  xc 
du  1"  volume  de  V Histoire  de  VAliema^ 
gne,  dans  la  collection  de  V  Univers  pittO' 
resque,  publiée  par  Didot,  frères. 

1^  plus  curieuse  que  nous  puissions  citer 
à  cause  de  sa  forme  et  de  quelques  accessoi- 
res, est  celle  qui  est  gravée  dans  un  livre 
intitulé.  Menus  propos  de  Gringor,  petit 
in-4%  Gilles  Gouteau,  année  4521,  avec 
planches  en  bois;  le  livre  n'est  pas  folioté. 

Willemin,  Monuments  inédits  français, 
1. 1 ,  pi.  cxxxiii ,  miniature  du  xrv*  siècle. 

Autre,  t.  II,  pi.  CLxix. 

On  trouve  une  grande  réunion  d'objets 
de  ce  genre,  remplis  de  divers  oiseaux,  dans 
un  ouvrage  allemand  intitulé  :  Trostpiegel 
In  Gluck  und  Ungluck  Francici  Petrarcha^ 
ou  de  jRemediis  utriusque  fortunœ,  1  vol. 
in-folio ,  sans  nom  d'auteur ,  ouvrage  orné 
de  gravures  en  bois,  très-bien  exécutées 
dans  le  style  de  Luc.  Granach,  Albert  Du- 
rer, et  autres  de  cette  école. 

Dibdii>en  donne  deux,  dont  une  assez  cu- 
rieuse, dans  la  suite  des  Marques  et  devises 
des  imprimeurs,  aux  xv*  et  xvi«  siècles.  Bi- 
Miographical  Decameron,  in-4^,  t,  II,  plan- 
che des  p.  409  et  148. 

GAHORS.  —  Les  principaux  monuments 
de  cette  ville  sont  publiés  dans  le  grand  ou- 
vrage du  baron  Taylor  et  de  Gailleux,  etc., 
P^oyages  pittoresques  dans  Vancienne  France 
(Quercyjf  in^olio,  avec  planches. 


On  y  remarque  la  cathédrale,  le  beau 
cloilre  de  cette  éçlisé,  etc.  Le  cloître  est 
très-bien  réduit  dans  le  Guide  du  voya- 
geur en  France,  chez  Didot,  frères.  V.  dé- 
parlement de  Lot-et-Garonne. 

Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  la 
France,  au  Gabinet  des  estampes  de  Paris 
(  Département  du  Lot  ). 

GAÏFE  (Grand-Prêtre).— Interrogeant  Jé- 
sus-Ghrist.  Tableau  de  Duccio  de  Sienne, 
xiii*"  ou  xiv  siècle,  Storia  délia  pittura  ita- 
liana,  de  Giovanni  Rosini,  in-folio,  Pise, 
4859, 1. 1,  pi.  IX. 

Le  costume  et  le  siège  du  grand-prêtre 
sont  curieux.  Y.  aussi  toutes  les  suites  de  la 
Passion  de  Jésus-Ghrist,  que  nous  citons 
à  ce  mot. 

GAIN.  —  Inspiré  par  un  mauvais  génie  ou 
démon  :  belle  sculpture  auoique  mutilée, 
du  xir  au  xiir  siècle,  à  la  cathédrale  de 
Bazas,  et  publiée  avec  plusieurs,  autres  à  la 
fin  du  2*  volume  de  l'ouvrage  intitulé  : 
OEloïm,  ou  les  Dieux  de  Moïse,  par  P.  La- 
cour,  Bordeaux,  1859  (1). 

Gain  est  assis,  derrière  lui  est  un  dé- 
mon ayant  une  jambe  d'animal ,  et  une 
d'homme.  Pour  le  texte,  voira  la  p.  575. 

Gain  cultivant  la  terre  :   bas-relief  des 

Sortes  du  baptistère  de  Florence,  par  Ghi- 
orti,  d'Agincourt  (Sculpture)^  pi.  xli. 

—  Offrant  un  sacrifice  réprouvé  de  Dieu, 
et  tuant  son  frère.  Outre  ces  divers  sujets 
déjà  signalés  au  nom  d'Abel ,  voir  encore 
les  belles  sculptures  des  portes  du  baptis- 
tère de  Florence ,  et  les  mosaïques  publiées 
par  Lambecius,  Bihliotheca  Cœsarea. 

Lasini  a  aussi  publié,  dans  son  Becueil 
des  peintures  du  Campo  Santo ,  un  de  ces 
sujets.  V.  la  planche  n"*  2  du  volume,  voir 
aussi  toutes  les  Bibles  à  figures ,  au  mot  Bi- 
bles; ces  mêmes  sujets  sont  également  très- 
bien  sculptés  à  l'église  cathédrale  de  Ba- 
zas ;  voir  l'ouvrage  indiqué  ci-dessus,  par 
P.  Lacour. 

G  AIRE  (Le  Vieux).  —  Des  monumenls 
les  plus  curieux  de  celte  ville  sont  publiés 
dans  le  Voyage  en  Orient,  de  Richard 
Worsley,  par  le  comte  de  Forbin,  Atlas  de 
son  Voyage  dans  le  Levant,  4  vol.  in-folio, 
pi.  XLix,  L,  Li,  Lxxii,  Lxxiv,  daus  le  grand 
ouvrage  de  la  commission  d'Egypte. 

Voir  encore  les  mots  Bazas,  Mosquées, 

NlLOMÈTRE,etC. 


(0  Noos  avons  déjà  signalé  cet  ouvrage  comme  n'en-  PÉgy pte  ol  de  Tlndoslan.  V.  Àimalet  de  philosophie 
visageani  les  faits  bibliques  que  comme  autant  de  chrétienne,  les  mots  hihlei.  Création,  Egypte ;k  l« 
figures  symboliques  tirées,  dit  l'auteur,  des  fables  de     table  des  matières. 
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Le  beau  château  du  Caire  est  Pobjet  d  Les  Foyages  de  Saint  "Non  (Richard) 

deux  planches  de  V Atlas  de  M.  de  Forbin,  dans  Us  diverses  parties  de  la  Sicile,  5  voL 

Voyage  dans  le  Levant,  Paris,  pi.  lu  et  lv.  in-folio,  renfermant  plus  de  400  planches, 

Les  divers  monuments  de  celle  ville  sont  généralement  bien  exécutées,  depuis  4781 

publiés  d'une  manière  remarquable  dans  jusqu'en  1786,  dans  toutes  les  bibliothèques 

le  oiagni6que  ouvrage  de  Owen  Jones,  et  publiques. 

JuL  Goury,  in-folio,   Fiew  on  the  Nile,  Voir  aussi  la  çrande  Topo^rap  Aie  de  Z'/^o- 

Lond.,  in^blio,  1843.  Le  texte  est  de  Bircb.  lie  {royaume  de  Calabre)^  au  Cabinet  des 

estampes,  à  Paris,  magnifique  collection  en 

CAISSONS  de  PLAFONDS,  —  Le  cloître  de  plus  de  90  portefeuilles  in-folio  ;  consulter 
Téglise  Sain t-Audré-le-Bas  (Vienne  en  Dau-  également  la  Collection  topographique  du 
phiné),  monument  carlovingien,  offre  un  maréchal    d'Uxelles,   au  même    cabinet, 
exemple  de  ce  genre  d'ornement.  V.  au  mot  49  vol.  in-folio,  divisée  par  pays. 
SiiifT- André.  Reste  à  savoir  si  la  partie  Tombeau  d'un  duc  deCalabre,  1528,  Ci- 
de  ce  cloître,  indiquée  ici,  est  bien  de  l'é-  cognara,  Istoria  délia  scultura  in  Italia, 
poque  carlovingicnnc,  ou  si  elle  ne  serait  t.  1,  pi.  xl. 
pas  une  reconstruction.  La  planche  indi- 
quée est  reproduite  dans  V univers  pitto^  CALAMUS.  —  Ou  le  chalumeau  en  or,  ar- 
resqae,  de  Didot,  frères  (France  ),  pi.  cxci.  gent,  ou  toute  autre  matière,  servant  à  com- 

L  église  Saint-Jacques,  à  Liège,  très-re-  m  unier  sous  l'espèce  du  vin. 

raarquable,  du  xv*  siècle,  environ,  publiée  On  trouve  trois  sortes  de  ces  instruments 

dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  xxxii.  consacrés  par  la  liturgie  dans  Touvrage  de 

D'Agincourt  reproduit  quelques  exemples  Gerbert,  intitulé  :  P'etus  liturgia  aUema- 

de  ce  genre  d'ornement  en  usage  au  xvr  nica,  1  vol.  in-4*',  formant  deux  parties, 

siècle.  Histoire  de   l'art   (Architecture)^  V.  la  pi.  v  de  la  p.  226  (2),  et  au  root  Fis- 

pL  Lix,  n°  16  ;  pi.  Lxv,  n°  9;  pi.  lxvi,  n*"  1,  tula. 

Diverses  parties  de  l'Hôtel  de  Ville  de  Pa-  CALANDRE.— Oiseau  employé  d'une  ma- 
ris. V.  les  topographies  de  Paris,  nière  mystique  ou  allégorique  sur  quel- 
Une  belle  salle  du  Consistoire  de  Tou-  ques  monuments,  peints  ou  sculptés  au 
loose,  publiée  dans  les  Foyages  pittores-  moyen  âge.  V.  les  planches  et  les  détails 
ques  et  romantiques  dans  l'ancienne  France,  donnés  à  ce  sujet  par  l'abbé  Cahier,  dans 
par  Taylor  et  de  Cailleux  (Languedoc) y  là  Description  des  vitraux  de  Bourges ,  ïn- 
1. 1,  pi.  xxiii  (  bis }.  folio,  p.  127  et  suiv.,  et  sa  Dissertation 
Diverses  parties  des  châteaux  de  Cham-  sur  quelaues  points  de  zoologie,  du  moyen 
bord,  de  Fontainebleau,  offrent  ce  genre  de  dge,  in-4°,  Paris,  1843. 
décoration.  V.  les  planches  publiées   par  On  trouve  la  calandre  figurant  dans  une 
M.  du  Sommerard ,  dans  VJlbum  et  l'Atlas  des  planches  d'un  vieux  livre  intitulé  :  IfiS" 
des  arts  au  moyen  dge,  aux  mots  Chah-  toria  beatœ  Mariœ  Firginis  ex  evangelistis 
BoaD   et  Fontainebleau  ,  et  aussi  à   Pla-  et  Patribus,  excerpta  et  per  figuras  oemons-- 
FONDS.  trata,  cité  par  M.  Debure,  dans  son  Cata- 
logue de  M.  de  Gaianat  (livres mystiques), 
CAISSONS.  —D'artillerie;  on  en  trouve  et  par  le  baron  de  Heïuecken,  Idée  d'une 
un  assez  curieux  dans  les  Tapisseries  his-  collection  d'estampes,  etc.,  p.  581 ,  n°  8,  B. 
toriques,  publiées  par  A.  lubinal,  pi.  m  de  On  y  lit  :  Calandrius  si  facie  œgrum,  etc. 
la  suite  des  Tapisseries  de  Dijon,  xv*  siècle 

00 environ.  CALATRAVA  (Ordre  de).  —  Pour  con- 
naître le  costume,  les  insignes  et  armes  de 

CALABRE  (1).  —  Les  principaux  monu-  cet  ordre  de  chevalerie ,  voir  V Histoire  deê 

menlsdcce  pays  sont  publiés  dans  les  ou-  ordres  militaires  et  religieux,  par  le  père 

vrages  suivants  :  Héliot ,  plusieurs  vol.  in-i^,  les  tables  de 

Celui  de  Mayer  (Marc),  intitulé  :  De-  chaque  volume. 

scruta  regno  di  Calabrie ,  1  voL  in-folio,  L'ouvrage  de  J.  Ch.  Bar,  intitulé  : /?ecneil 

L>on,  1717,  avec  planches.  de  tous  les  costumes  des  ordres  religieux 

(1)  Poar  l'histoire  de  ce  pays,  voir  Moreri,  Diction-  p.  185  ei  suiv.;  Voyages  iiturgiquet  de  Moléon,  iii-8*» 
*air€  hiêiorique;  Lenglel  du  Fresnoy,  Méthode  pour  p.  149;  Casalius,  or.  Ritibus  Ecclesiœ,  in-4*,  p.  108  ei 
éiudicr  t histoire,  t.  III,  p.  364  ;  Tolome  supplémen-  la  noie  p.  391  de  VEssai  sur  divers  arts,  par  le  moine 
laire,  p.  1 14  et  suiv.  Théophile,  traduit  et  publié  par  M.  Charles  l'Escalo- 

(2)  Sar  cet  aocien  usage,  voir  Uacri,  Hlerolexieon,  pier«  la-4*  ;  Paris,  i843. 
vcrboGo/am^f;  Bocquillot,  TrcUti  de  liturgie^  Ïn-W*^ 
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et  militaires ,  eic. <t  iormàni  6  vol.  in-folio,  xiv*  siècle),  le  caractère  est  anglo-saxon; 

Celui  de  Schoonebeek,  Histoire  de  tous  nous  n^en  connaissons  pas  de  copie. 
les    ordres   militaires,    en  2  vol.  in -12,        (^/e/uin>rcAr^^i>/i,  peint  dans  un  manu- 

S*  partie,  pi.  xxxviii;  il  existe  de  cet  ou-  scrit  exécuté  de  774  à78i,  intitulé  iS'vaA^f- 

vrage  des  éditions  in-8°.  listarium  Caroli  magni,  appartenant  à  la  bi- 

Au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  près  bliothèque  du  Louvre,  à  Paris,  cité  par  Dib- 

la  Bibliothèque  royale,  on  trouve  plusieurs  din,  Voyages  en  France,  L  IV,  p.  50.  Le 

collections  sur  les  ordres  religieux  et  mili-  manuscrit    est  terminé    par  le  nom  du 

taires,  qui  sont  indiauées  sur  le  catalogue  moine  Godescaicus;  ce  monument  sera  sans 

des  estampes  de  ce  cabinet.  doute  reproduit  par  \e  comte  de  Bastard 

dans  son  grand  ouvrage  sur  les  manu- 

CALENDRIERS.  —  Civils  et  religieux ,  scrits. 
manuscrits  ou  gravés  sur  bois,  sur  métal.       Les  Bollandistes  ont  publié  dans  le  l"* 

sur  pierre,  etc.     ^  volume  du  mois  de  mai  de  leurs  Actasanc* 

Calendrier  romain.  Ce  curieux  monu-  toram,  un  calendrier  dont  nous  ne  pou» 

ment  est  gravé  dans  le  4*volume  de  Tou-  vous  préciser  la  date  puisquMIs  ne  l'ont  pas 

vrage  intitulé  :  Bibliotheca  Cœsarea  vinde^  fait  eux-mêmes ,  mais  dont  le  manuscrit 

bonensis,  et  sa  continuation  par  Neyssel,  et  les  miniatures  accusent  Fart  byzantin  ; 

iî    vol.  in-folio,  qui  forme  le  Catalogue  il  est  sravé  en  12  planches  in^olio,  une 

latin  de  la  bibliothèque  impériale  de  Vien-  pour  chaaue  mois,  et  est  intitulé  :  Èphe- 

ne ,  par  Lambecius,  d'après  une  peinture  merides  Grœcorum  et  Moscoram,  etc.  ;  il 

de  manuscrit  du  iv*  siècle  environ  ;  ce  pré*  serait  assez  difficile  de  donner  une  idée 

cieux  calendrier  parait   avoir  été  exécuté  exacte  de  ces  gravures  qui  représentent 

vers  Tan  554  de  Jésus-Christ,  sous  Cens-  une  foule  de  saints,  de  patriarches;  des 

tantin,  Gis  de  Constantin  le  Grand,  et  dédié  docteurs  de  TÉglise  grecque  et  latine;  les 

à  un  nommé  Yalentin  (1).  Pères,  des  contre versistes,  des  empereurs, 

Il  est  question  de  ce  calendrier    dans  des  saintes  honorées  par  Tune  et  Tautre 

Pou  vrage  de  M.  Schwartz,  Z7/«pa(atio/)nma  liturgie,  des  édifîces  religieux,  des  scènes 

de  ornatu  librorum,  in*!*",  2"  édition  sans  de  conciles,  des  translations  et  inventions 

date,  p.  24.  de  reliques,  et  bien  d'autres  sujets  arec 

Pour  l'explication,  voir  le  texte,  t.  n,  une  foule  d'accessoires  curieux  pour  l'é- 

p.  257,  tude  des   mœurs,  des  usages,  aes  fêtes 

Calendariam  romanum  snb  Liberio  papa  chrétiennes, 
fo/ifec^am,  précieux  monument  de  la  chro-        Voir  les  mots  Commémoration,  Concile, 

noiogie  ecclésiastique,  au  v*  siècle,  publié  Onctions,  Translations,  Exaltations,  Nés- 

dans  les  Acta  sanciorum  des  Bollandistes,  torius,  Synodes,  Robe  de  la  Vierge,  Cein- 

mois  de  juin,  t.  VU,  p.  185;  et  par  Bian-  tcjre,  Blaquernes,    Funérailles,  etc.  A 

chini  :  Demonstratio  nistoriœ  ecclesiasticœ  chacun  de  ces  mots  nous  donnons  i'expli- 

comprobata  monnmentis ,   etc.,    tabula  ii*  cation  du  sujet. 

ssculi  I',  n°»  51,  32, 55, 54, 55.  On  y  remar-        Celui  d'un  missel,  dit  le  livre  de  saint  Gu- 

que  ces  mots  :  Depositio  episcoporum.  De-  thlaCj  manuscrit  du  x*  au  xr  siècle,  caraclè- 

positio  martyram,  voir  à  ce  sujet  le  texte  res  saxons,  en  lettres  d'or,  et  en  rouge  cl 

de  ce  savant  ouvrage,  t.  II,  p.  257.  bleu  alterné;  cité  par  Dibdin ,  comme  an 

Calendariam  carthaginense ,  sans  doute  monument  très-importantde  la  bibliothèque 

un  calendrier  à  l'usage  de  l'Église  de  Car-  de  Rouen,  Foyages  en  France,  1. 1,  p.  210, 

thaee,  également  pour  les  i"' siècles,  d'après  qui  en  donne  une  miniature,  p.  215. 
la  place  qu'il  occupe  dans  sa  publication,  ci-       Autre    calendrier  à  l'usage  de   l'église 

tée  ci-dessus;  ce  monument  est  gravé  sous  grecque,  tiré  d'un  manuscrit  du  xirsiède, 

le  n»  55  de  la  tabula  ii*  ssculi  r.  V.  aussi  publié  par  d'Agincourt  {Peinture}^  pi.  lvii, 

pour  l'explication  le  t.  H,  p.  258.  n"'  1  à  15 ,  qui  l'indique  ainsi  :   Lectionet 

La  bibhothèque  Cotonnienne  f  case  Galba,  evangeliaram  per  anni  circalum  jaxtu  ri' 

A.  .18),  possède,  dit  Lingard,  Antiquités  de  tam  Eccles.  grœcœ,  et  Kalendarium  sane- 

l'Eglise  anglo^axonne,  1  vol.  in-8°,  p.  608,  torum  aureis  characteribns  exaraium;  d'A^ 

traduction  française,  année  1828,  un  petit  gincourt  aurait  dû  donner  le  titre  en  grec, 

calendrier  appartenant  à  un  manuscrit  de  tel  que  le  porte  le  manuscrit  qui  est  à  la  bi- 

Pan  705  ;  orné  de  gravures  (lisez  minia-  bliotbèque  du  Vatican, 
tures,  puisque  la  gravure  ne  date  que  du       Ceux  à  Pusagc  de  la  même  liturgie,  pu- 

(0  Nous  avons  iroaré  la  UésiRnalion  de  ceUe  pièce  Rive  $ur  V Élude  ei  la  connaitsanec  de*  mimaturei 

p.  34  d'un  prospectus  d'ouvrage  projeté  par  labbc  et  des  matvtscrUs. 
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biklsdaDS  TouTrage  intitulé  :  MHNOAOnoN  bois ,  Ti voire ,  etc.  —  Un  des  plus  anciens 

sire  Ealendarium  Ecclesiœ  constantinopol,  monuments  chrétiens  do  ce  genre  est  celui 

CD  annorum  vetastate  insigne,  primum  $  qui  est  connu  sous  le  nom  de  Cycle  de  Saint-» 

hibliotheca  romana  AlbcMornm  in  luce  edi-  nippolyte,  sculpté  sur  le  pourtour  du  siège 

ivm  a  Stephcuw   Anton,   Morcello,    ete.,  de  marbre  sur  lequel  il  est  représenté  assis. 

2  Tol.  petit  in-folio,  publiés  à  Rome;  à  La  Ce  monument,  qui  passe  pour  être  sculpté 

p.  it  du  i^  volume  se  trouve  un  fac-si'  vers  le  iv*  ou  v*  siècle,  est  au  musée  du  Va- 

mile  du  calendrier  nommé  m>7vo>ov(ov  «o/sra-  tican;  il  est  publié  dans  plusieurs  savants 

rruo».  ouvrajçes  dont  les  principaux  sont  : 

Calendrier  nécroloffique  avec  miniatures,        V Histoire  littéraire ,    des   Bénédictins, 

tiré  d'un  manuscrit  du   xii*  au  xiii*'  siècle.  V.  la  planche  de  la  p.  564  du  t.   I,  pre* 

IVAgineourt,  Peinture,  pi.  lxviii  et  le  texte  mière  partie, 
des  planches,  p.  76.  Dissertatio  de  anno  primo  imperii  Severi 

Calendrier  pascal,  composé  par  Tabbesse  Alexandri,  aaem  prœferL  catheara  marmo- 

Herrade  de  Laudsperg;  manuscrit  de  P/Tor-  rea  sancti  Uippolyti,  in  hibliotheca  Fati- 

tus  deliciaram,  xiii*  au  xiv*  siècle,  publié  cana,  a  Joan.  Vignoli,  i  vol.  in-4'*  ;  Romœ, 

par  Engelhart;  Stuttgard,  1818, 1  vol.  plat,  1712,  voir  la  planche  p.  3.  Cet  auteur,  en 

in-folio.  V.  l'avant-dernière  planche  ou  le  donnant  la  figure  de  face,  a  supprimé  rinlérét 

manuscrit  original  qui  appartient  à  la  ville  capital  du  monument,  qui  est  le  calendrier 

de  Strasbourg.  ou  cycle;  faute  que  les  bénédictins  n'ont 

Calendrier  avec  miniatures,  composé  en  pas  faite,  ayant  eu  le  soin  de  représenter 

1458,  par  le  roi  René.  Manuscrit  apparte^  la  Oguredes  deux  côtés.  On  trouve  encore 

Dant  h  la  bibliothèque  d'Aix.  V.    pour  les  ce  monument  reproduit  dans  le  grand  ou- 

détails  de  ce  monument  le  Magasin  ency^  vrage  d'Anastaae.  de  Fitis pontifie,  romanor,. 


clopédique,  décembre,  1813,  p.  30,  Disser^ 
talion  de  M.  Fauris  de  Saint- Vincent. 

Autre  de  la  même  époque  ou  du  moins  du 
ménie  siècle,  manuscrit  de  la  Bibliothèque 
royale ,  sous  le  n""  285,  fonds  de  La  Vallière; 
il  est  drné  de  154  figures.  Mêmes  citation 
et  indication  que  ci-dessus. 

Fabricius,  Èibliotheca  antiqnaria,  in;4'', 
cite  plusieurs  anciens  calendriers  en  usage 
aa  moyen  âge,  dont  on  peut  voir  Tindica- 


in-^lio,  édition  de  Guillaume,  bibl.  du  Va- 
tic,  t.  H,  p.  159  et  160.  Le  monument  est 
vu  sous  les  deux  faces 

Par  Joseph  et  Antoine  Bianchini,  dans  les  ta- 
bleaux de  Touvrage  intitulé  :  Demonstratio 
histor,  ecclesiasiicœ  comprobatœ  monumen- 
tis,  tabula  m"  sœculi  n',  n"'  19  et  57; 
pages  600  et  628  du  texte,  3*  vol.  se  trouve 
l'explication  des  deux  monuments. 
Enfin  par  d'Agincourt,  Histoire  de  Vart 
lion  p.' 451  ;^lës  ouvrages'  qu'il  indique  doi-  au  moyen  âge  (Sculpture),  pi.  m,  n**  1. 
vent  renfermer  des  configurations  de  signes.  Calendriers  chrétiens  sculptés  sur  les  mu^ 
d'écritures,  de  chiffres,  etc.  railles  des  églises,  telles  que  celles  de  Notrc- 

Le  Calendrier  des  Heures  d*Anne  de  Bre-    Dame  de  Paris,  et  dont  M.  Fauris  de  Saint 
tagne,  dont  le  célèbre  volume  manuscrit    Vincent  a  donné  une  description  détaillée 
appartient  à  la  Bibliothèque  royale,  est  un    dans  le   Magasin  encyclopédique ,  année 
des  pl«s  remarquables  à  citer  parmi  tous    1815,  mois  de  septembre  et  octobre, 
ceux  de  cette  époque  qui  se  trouvent  dans       —  Du  portail  de  l'église  Saint-Denis  en 
ce  vaste  dépôt  des  richesses  calligraphiques    France  ;  monument  du  xi*  au  xii*  siècle^  pu- 
de  l'Europe.   Dibdin  en  donne  un  détail    blié  par  Alex.  Lenoir  dans  son  Atlas  des 
assez  étendu  dans  le  3*  vol.  de  ses  Foyages    arts  en  France,  in-folio,  pi.  xx. 
en  France,  p.  163, 164.  C^luidelacathédraledeSenlis.V.àcenom. 

Nous  indiquerons  encore  tous  ceux  qui       Celui  de  la  cathédrale  de  Chartres.  V.  à 
sont  gravés  dans  les  diverses  éditions  des    ce  nom. 

Heures  imprimées  et  publiées  dans  le  xvr       Autre  tiré  d'un  manuscrit  de  la  Bibliothè- 
siècle,  par  Simon  Vostre  (1),  Math.  Kcrver    que  royale.  V.  Porte-flambrau. 
et  quelques  autres.  Dans  l'église  de  Souvigny  est  une  colonne 

sur  laquelle  est  sculpté  un  calendrier  dans 
CALENDRIERS  sculptés  sur  la  pierre,  le    le  style  byzantin  (2).  V.  les  diverses  par** 


(1)  Toacbanl  les  pablicalioos  de  ce  célèbre  impri- 
near,  voir  VEuai  twr  la  calligraphie  de  Langlois  du 
PoalKlo-l' Arche,  in-8*,  p.  165  el  suiv. 

>2)  L'on  doit  rimportanle  découverte,  ainsi  que  la 
resiitutioo  ei  restauration  de  ce  calendrier  sculpté  sur 
■n«  colonne,  à  M.  l'abbé  Cbambon,  curé  de  Souvignv, 
qQi  a  envoyé  au  Comité  des  arts  el  monuments  de 

Tome  1. 


Paris  les  détails  qu'on  peut  lire  dans  le  2'  volume  du 
Bulletin  du  coniiié,  p.  693.  Mous  sommes  heureux  de 
signaJerici  une  particularité  aussi  intéressante  el  qui 
prouve  combien  le  clergé  comprend  le  mouvement 
archéologique  qui  existe  el  s'aurandil  lous  les  jours. 
M.  Ch.  t^ciiormani  ajoute  aux  observations  ici  consi-*^ 
gnéesuoe  observation  assez  importante,  voir  p.  694, 
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lies  de  cette  église  publiées  dans  Vj4ncim  Dissertations  de  M.  Tabbée  Cahier  sur  les 

Boarbonnuis ,  a* Xch.  Allier  et  L.  Batissier,  bibliothèques,  les  manuscrits,  et  les  miniatut' 

in^olio  ;  Moulins,  chez  Desrosiers,  éditeur,  res  au  moyen  âge,  exemplaire  tiré  à  part  (2). 

Celui  qui  est  sculpté  au  tympan  de  la  Autre  gravé  également  sur  bois  vers  le 

porte  de  Téglise  Sainl-Ursin,  à  Bourges,  xv  siècle,  publié  dans  le  Traité  de  la  pein- 

vers  le  xi*  ou  xii*  sièle,  est  d'autant  plus  iure  sur  bois  et  de  l'origine  de  l'imprimerie, 

curieux  h  signaler  qn*il  prouve  qu'à  cette  par  Jansen,  t.  If,  pi.  vi.  Il  en  existe  une 

époque  Tannée  commençait  au  mois  de  fé-  épreuve  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris, 

vrier.  Y.  la  porte  en  question  dans  Pou-  à  laquelle  est  jointe  une  notice  de  M.  Fis- 

vrage  intitulé  :    Siècles  de  la  monarchie  cher,  imprimée  à  Mayence  en  1804. 
française,  par  JoulTroy,  Jorand,  etc.,  in-fol., 

pl.xxxviii,et  un  développement  de  ce  même  CALENDRIER  PERPÉTUEL.  —  Tel  que 

calendrier  dessiné  par  M.  Tabbé  Martin  dont  celui  qui  entre  dans  la  composition  de  Thor- 

nous  possédons  une  épreuve  dans  notre  To-  loge  de  la  cathédrale  de  Strasbourg;  on  le 

poaraphie  de  la  France( Bourges), desiméek  trouve  gravé  dans  toutes  les  descriptions  de 

la  bibliothèque  du  Muséedc'  PhôteldeCIuny.  réglise.V.  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

Celui  du  pavé  mosaïque,  tiré  de  Tune  des  Topographie  de  Strasbourg. 

chapelles  de  Téglise Saint-Denis,  sauvé  de  la  Calendriers  avec  Ggures  en  bois,  Antiqui- 

destruction  des  Vandales  de  93,  recueilli  au  iies  typographical  de  Dibdin,  t.  II,.  planches 

Musée  des  monuments  français  par  M.  Alex,  des  p.  594,  595,  597;  on  y  trouve  aussi  des 

Lenoir  qui  Ta  publié  dans  son  Mlas  des  observations  sur  les  éclipses,  i6.,  595,  les  6- 

arts  en  France,  in-folio,  pi.  xxr,  et  dans  le  gures  sont  alternativement  rouges  et  noires, 

t.  I  de  sa  Description  au  musée  des  Aur  Autre  calendrier  avec  moralités ,  Dibdin , 

gustins,  pi-  xxxvi;  il  a  été  restitué  à  son  an-  Bibliographical  Decameron,  1. 1,  p.  clxxx. 

cienne  destination  par  les  soins  de  M.  De-  Manuel-calendrier,  par  lequel  il  est  fa- 

bret,  architecte,  chargé  des  restaurations  elle  de  savoir  le  lieu  du  cours  du  soleil  et  de 

de  réglise.  la  lune,  ensemble  les  fêtes  fixes  et  mobiles 

Autre  exécuté  en  mosaïque  vers  le  x*  siè-  et  célébrées  en  PÉglise  romaine,  par  M.  Ma- 

de,  et  conservé  dans  le  trésor  de  Téglise  nauld  Englaft*ed,  médecin  d^Aries.  Lyon, 

Saint-Jean ,  à  Florence.  Ce  précieux  monu-  chez  Jean  de  Tournes,  d548,  in-8°,  avec 

ment  astronomique  est  cité  par  M.  Rio,  Poe-  beaucoup  de  signes  en  bois.  V.  au  sujet  de 

sie  chrétienne,  1  vol.  in  8°,  p.  43  à  la  note,  ce  livre  le  n"  215  du  catalogue  de  vente  AA, 

V.  les  descriptions  avec  planches  gravées,  par  M.  Techener;  Paris,  1^1. 

publiées  sur  cette  ville.  Autre  cité  par  M.  Duchesne,  p.  324  de  son 

Autre  gravé  sur  bois  et  trouvé  dans  les  Foyage  d'un  iconophile, 
démolitions  d^un  château,  en  Bretagne.  Ce 

singulier  monument,  dont  la  date  est  restée  CALENDRIERS  HERMÉTIQUES.  —  Ca- 

incertaine,  a  été  publié  par  Court  de  Gébelin,  lendariam  magicum,  naturale ,  perpetuum, 

dans  son  ouvrage  du  Monde  primitif,  vo-  profundissimum,  contemplationem  totiasque 

lume    intitulé  :   Histoire   du    calendrier,  philosophiœ  cognitionem  completens.  Tel  est 

p.  585  (i),  et  dans  le  9*  volume  des  Mémoi^  le  titre  d^un  calendrier  singulier,  composé 

res  de  l'Académie  des  inscriptions  et  belles^  par  Tycho  -  Brahé  et  gravé  en  1582  par 

lettres,  Théodore    de  Bry  et  Jean-Baptiste  Gross- 

Calendrier  tiré  d'un  Psalterium  Davidis ,  chedel  (3).   V.   leurs  œuvres.  On  trouve 

manuscrit  du  xii'au  xiii*  siècle  à  la  Biblio-  sur  ce  calendrier^  composé  de  trois  feuilles 

thèquc  royale  de  Paris,  publié  par  M.  Ar-  in-folio,  tout  ce  que  Ton  peut  imaginer 

thur  Martin,  prêtre,  pour  être  annexé  aux  d'idée»  chrétiennes,  hébraïques,  païennes, 

(i)  Si  notre  calendrier,  dit -H,  paraU  calqué  sur  Ta  voir  privée,  le  chrétien  célèbre  la  naissance  d'm 
ceuxdesancien»  peuples  elsurioutsarceux  des  Grecs  SauTcar  qui  lui  procure  des  biens  inlioioient  plat 
et  des  Romains,  dont  le  nom  seul  serait  changé,  il  avantageux,  et  le  retour  des  saisons  lui  ramène  loos 
existe  cependant  entre  eux  la  même  différence  qu'entre  les  ans  la  mémoire  de  bienfaits  inépuisables,  de  mer- 
le moral  et  le  physique.  En  effet,  le  calendrier  des  peu-  veilles  mysiérieuseset  loutes  divines  qui  sont  l'objet 
pies  de  l'antiQuité  ne  leur  oflVait  qu'une  succession  de  de  fêles  et  de  cérémonies  sacrées.  V.  p.  4  et  286. 
révolutions  physiques  et  de  biens  terrestres  ;  les  chré-  v2)  Ces  DisserUtionsfurentdans  le  principe  publiées 
tiens,  au  contraire,  ont  un  calendrier  qui  s'élève  avec  dans  les  Annales  de  philos,  chrét.,  voir  le  i.  XVIf, 
leur  doctrine  au-dessus  de  celte  vie  toute  matérielle  :  p.  347  ;  t.  XVIII,  p.  lO,  147,  SS3,  434  ;  t.  XIX,  p.  47, 
les  révolutions  du. temps  n'y  sont  que  l'emblème  des  iH,  30i,  3o6.  Le  calendrier  en  question  se  ratuche- 
révolutions  spiriluëlies.  On  y  voit  rannonce,  la  nais-  rait  à  la  noie  de  la  p.  56. 

sance,  la  mort  et  la  résurrection  du  Soleil  de  justice.  (3)  Cette  planche  doit  se  trouver  dans  l*un  des  trois 

Ainsi,  tandis  que  l'astre  du  jour,  le  soleil  physique  de  ouvrages  de  Tycho-Brahé,  soit  dans  iBisforia  cceles- 

la  nature  revient  en  quelque  sorte  des  répions  souter-  ils,  2  vol.  in-folio,  soit  dans  le  Tkesauna  ob9ervati<h 

raines,  reparaît  avec  tout  son  éclat,  renouvelle  la  na-  nom  astronomicarKm,  i  vol.  in-folio, 
ture  qu'il  rend  à  la  vie,  dont  son  absence  semblait 
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cabalistiques,  astrologiqi^es,  mises  en  parai-  lection  d'objets  d'art  chrétien  destinée  à  la  bi- 

lèle,  pr^entant  an  ensemble  des  plus  singu-  bliothèque  du  Musée  de  Cluny. 

liers.  V.  les  crnivres  de  Tastronome  et  des  Calice  de  saint  Martial ,  évéque  de  la 

graveurs  désignés  sur  la  planche.  ville  de  Limoges,  i*'  siècle,  publié  par  le 

Les  livres  d*alchimic  dont  nous  donnons  père  Bonaventure  de  Saint-Amable,  dans 

la  liste  au  mot  Alchimie  ofirent  quelques  son  Histoire  de  saint  Martial ,  5  vol.  in- 

ealendriers  de  ce  genre,  plus  ou  moins  coni-  folio,  t.  II,  p.  275. 
pliqués. 


CALENDRIER  RUNIQUÊ.  —  Sur  ce  genre 
de  calendrier  cité  par  Langlois  dans  son 
Essai  sar  la  calligraphie,  in-S",  p.  ^45, 
voir  l'ouvrage  de  Jens  Wolf;  Paris,  1820, 
i  vol.  in-8®,  avec  ligures. 


Calice  de  saint  Ludger  au  viii^  siècle, 
orné  de  deux  inscriptions  latines  sur  le 
bord  de  la  coupe  et  sur  Pévasement  du 
pied.  Foyages  littéraires  de  deux  bénédic^ 
tins,  in-i"*,  2  vol.,  1724,  planche  delà 
p.  235. 

Calice  dont  se  servait  saint  Bernard,  pu- 
blié dans  la  collection  de  dessins  intitulée  : 
CALENDRIERS  RUSTIQUES  (i).— Parmi  le    Recherches  d'antiquités,  par  Dulillet,  4  vol. 
grand  nombre  de  calendriers  de  ce  genre ,    in-fol.,manusçrits  de  la  bibliothèque  de TAr* 
nous  citerons  celui  intitulé  :  le  Grand  cor    senal,  n**8H,  A.  Voir  le  1. 1  ou  II,  folios  9 
lendrier  des  bergers  (2)  et  composte ,  etc.    et  dO. 

C'est  un  volume  in-4**,  plat,  et  orné  de  Ceux  publiés  dans  le  3'  volume  de  Tou- 
pianches  en  bois  très-curieuses ,  dont  nous  vrage,  il  Faticano  descritto^  etc.,  par  Érasme 
donnons  l'indication  dans  ce  Dictionnaire  Pistolesi,  8  vol.  in-folio  ;  Rome,  1829-40. 
aux  moUi  Bergers,  Cadran.  Ne  pouvant  Beau  calice  byzantin  dans  Tatlas  de 
donner  la  liste  de  tous  ceux  qui  furent  pu-  V Histoire  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du 
bliés  depuis  1467,  époque  présumée  du  Sommerard,  pi.  m  duchap.  XIV. 
premier  connu,  nous  signalerons  seulement  Plusieurs  beaux  calices,  publiés  par  Shaw, 
cette  édition  comme  pouvant  suffire  pour  ouvrage  intitulé  :  Ancient  furnitures,  i  vol. 
donner  une  idée  des  autres.  in-4*'  supérieurement  grave.  V.  les.  pi.  lxv, 

LXVIII,  LXIX. 

CALÉPODIUS  (Saint).—  Prêtre  en  cos-  Dans  V Histoire  de  l'art,  par  d'Agincourl, 

lurae  ecclésiastique,  du  m'  siècle  ou  envi-  Sculpture,  pi.  xii,  n"28,  50,  51. 

ron,  diaprés  une  mosalquedePéglisc  Sainte-  Tous  ceux  publiés  dans  le  magnifique 

Marie-Transtevere  ouTranstibérine,àRome,  ouvrage  intitulé  :  Sepulchral  monuments  in 

bâtie  par  les  soins  du  pape  Calixte.  Cette  Great  Britain,  5  vol.  in-^o1io;  Lond.,  1786, 

mosaïque  est  publiée  et  gravée  dans  1e2''  vo-  parGough,  pi.  delà  p.  69  du  1. 1,1^  partie, 

lume  du  mois  de  mai  des  Acta  sanctorum  offrent  une  série  de  calices  des  premiers  siè- 

des  Bollandistes,  p.  499,  ou  dans  le  volume  clés  du  christianisme  en  Angleterre ,  avec 

supplémentaire  de  ce  mois,  Propylœum,  leurs  patènes;  on  en  trouve  sur  des  tombes. 


pars  2»,  p.  18. 

CAUCES  à  l'usaçe  de  TÉglise  grecque  3). 
—V.  la  planche  de  la  p.  472  de  {'Explication 
des  cérémonies  de  la  messe,  par  le  père  Le- 
brun, 1  vol.  in-^". 


Cinq  calices  du  xv*  siècle,  publiés  par 
Pngin  dans  sa  Designs  for  gold  and  Siher 
Smiths;  Lond.,  1  vol.  in-4%  en  anglais  (4), 

pi.  III,  V,  XVII,  XVIII. 

MagniGque  calice  couvert  de  sujets  de 
sainteté,  gravé  par  W.  Hollar,  d'après  un 


Calice  en  verre  du  iir  siècle  orné  d'en-  dessin  à  la  plume  fait  au  xvi*  siècle  par 

trelacs.    V.  la    collection  du  Cabinet  des  Andréa  Mantenio  ou  Mantegna  (5).  Y.  Tœu- 

estaropes  de  Paris ,   portefeuille  intitulé  :  vre  du  graveur.    Il  a  été  reproduit  avec 

Antiquités religieuseStm-ioWo^Q^V^,  coiéTl y  beaucoup  d'exactitude  dans  la  collection 

reproduit  par  J.  Gailhabaud,  dans  une  CoU  ïniiiulée  Portefeuille  historique  de  Vornema- 


(1)  Sur  les  calendriers  de  ce  genre,  leur  orijiine  et 
usage,  roir  V Histoire  du  caltnarier  et  des  fêles  qui 
M'y  rattachent,  par  Court  de  Gébelin,  i  vol.  in-4*. 

(2)  Voir  ce  qu'en  dit  Langlois  du  Pont-del'Arche, 
Essai  sur  la  calligraphie  au  moyen  âf^e,  in-8\  p.  144. 

(3)  Sur  rorigiixe  de  Tusage  et  des  formes  et  roatièro 
du  calice  dans  l'Eglise  latine  et  grecque,  voir  Maori, 
Hierolexicon,  p.  98  ;  Joan  Dongtacus,  de  Culicis  ve- 
lerum  cliristianor.,  1694  ;  Joan.  And.  Schmid,  de  Ca- 
lice, 1708  ;  tous  les  auteurs  cités  par  Fabricius,  de 
Cœna sacra,  Biblioth.  antlquar.,  p.  57 1;  Notice  sur 
Us  calices  et  patènes,  de  M.  Tabbé  Barraud,  in-8*, 
1843.  On  trouve  un  résumé  substantiel  sur  cette  ma- 


tière dans  la  note  p.  976  et  suir,  de  l'Essai  sur  divers 
arts,D&r\t:  rooint^  Tbéopliile,  traduit  et  publié  par 
MM.  ae  i'Escalopier  et  Guichard;  Paris,  1843, 1  vol. 
in-4''.  Voir  aussi  au  mot  CiBoinp.s. 

(4)  Cet  excellent  artiste  n'indique  malheureusement 
presque  jamais  les  $our<;es  d'après  lesquelles  il  a  des- 
siné ses  monuments  ou  objets  d'art. 

(5)  Nous  ignorons  pourquoi  M.  Duchcsneatné  attri- 
bue le  dessin  de  ce  calice  a  Holbcin  dans  son  Catalo- 
gue des  pièces  cap.,  du  Cabinet  des  estampes  de  Pa- 
ris, voir  le  n*  122,  in-B"*  ;  Paris,  I825.  C'est  sans  doute 
une  erreur  échappée  à  ce  savant  iconophiie. 
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niste,  in-folio,  pi.  cxii.  C^cst  par  erreur  si  de  Vart  en  Allemagne  an  moyen  âge,  \  vol. 

ce  vase  esl  indiqué  comme  ëlant  du  xvii*  in-4'',  pi.  i  du  tome  ou  de  la  2*  partie.  Sur 

siècle,  car  c^esl  toujours  l^époque  de  Tartisle  le  ventre  d^un  abbé  mort,  Voir  Squelf.tte. 

créateur  ou  inventeur,  et  non  celle  du  gra-  Cérémonies  liturgiques  pour  la  consécra- 

veur  ou  copiste  qu^il  faut  consulter  pour  tion  ou  bénédiction  du  calice^  Pontificale 

assigner  une  date  à  un  monument.  Shaw  romanam,  in-folio,  pars  3*,  planche  de  la 

donne  aussi  ce  calice  dans  son  ouvrage  inti-  p.  170;  il  existe  aussi  des  éditions  latines 

tulé  :   Dresses  and  décorations ,  etc. ,  t.  I.  du  format  in-S"". 

V.  la  table  des  planches.  Cérémonie  de  la  tradition  du  calice  au 

Plusieurs  beaux  calices  provenant  du  tré-  prêtre;  ib.,  pars  2',  planche  de  la  p.  28. 

sor  de  Tabbaye   de  Saint-Denis  sont  gra-  Ces   cérémonies  sont  reproduites  dans 

vos  dans  V Histoire  de  Vdbhaye  de  ce  nom.  Quelques  autres  ouvrages ,  et  notamment 

par  domFéiibicn,  voir  la  pi.  i,  p.  536;  dans  les  Cérémonies  religieuses,  publiées 

pi.  m,  p.  542.  par  Bern.  Picart,  1. 1,  voir  les  planches. 

MagTiilique  calice  du  xir  au  xiir  siècle, 

orné  de  médaillons  représentant  divers  su-  CAUGjE.  —  Sorte  de  chaussure  en  usage 

jets  de  la  vie  de  Jésus-Christ  et   ceux  de  vers  le  vr  ou  vu'  siècle ,  objet  dont  on 

'Ancien  Testament,  tels  que  Noé  dans  Par-  trouve  un  exemple  dans  le  diptyque  en 

che,  fîgure  du  baptême,  provenant  d'une  ivoire  du  baptême  de  Clovis,  appartenant 

abbaye  de  Souabe;  publié  par  Martin  Ger-  à  M.  Rigollot.  V.  Baptême  et  ClovisP',  dont 

bert  dans  Touvrage  intitulé  :  yetas  litar-  la  gravure  se  trouve  en  tête  de  la  notice  de 


1 


gia  allemanica,  tome  I,  pi.  m,  page  219; 
d'Agincourt  le  donne  aussi ,  mais  très-ré- 


cet  antiquaire;  Amiens,  1832. 


'Agincourt 
duïLHistoire  de  Vart  {Peinture)^  planche  xii,  C  ALIXTE  P^  —  Figure  de  ce  pape  repre- 
nd 28.  sente  debout  dans  la  belle   mosaïque  de 
Calice  provenant  de  Pancienne  église  de  Sainte-Marie-Transtibérinc,  ^c/a«a/icfomm 
Sainte-Geneviève,  à  Paris,  xiv*"  ou  xv*  siècle,  des  Bollandistes,  mois  de  mai,  t.  II,  p.  499, 
publié  dans  les  Antiquités  nationales,  par  ou  p.  18,  pars  2*  du  volume  supplémen- 
Millin,  t.  V,  n"  60,  pi.  iv,  p.  71,  expliqué  taire  du  mois  de  mai,  Propy^am^  etc.,  il 
p.  105.  tient  un  livre.  Sa  figure  est  gravée  en  buste 
Grand  calice  du  trésor  de  Téglise  de  Notre-  dans  divers  ouvrages  dont  les  principaux 
Dame  de  Rocamadour,  Foyages  pittor,  et  sont  le  Commentariam  de  picturis  ostiensit 
rom,  dans  Vanc,  France ,  par  Taylor  et  de  de  Marangoni ,  la  Fie  des  papes  par  Cia- 
Cailleux  {Languedoc),,  1. 1,  pi.  l  et  lu;  mo-  conius,  citée  plusieurs  fois  dans  ce  Diction- 
nument  a'une  richesse  de  aétails  difficiles  à  naire. 
imaginer,  et  mêlé  de  gothique  et  de  renais- 
sance ;  on  y  remarque  une  figure  du  Père  CALIXTE  II.  —  Figure  de  ce  pape  à  çe- 
Étemel  bénissant  et  tenant  le  globe  du  noux  aux  pieds  de  la  sainte  Vierge  ;  pem- 
monde.  ture  à  fresque  de  Toraloire  Saint-Nicolas,  à 
Shaw  dans  Touvrage  intitulé />r^«e«  ami  Rome;  Acta  sanctorum  des  Bollandistes, 
décorations  of  the  middle  âge,  1. 1,  a  aussi  tome  supplémentaire  du  mois  de  mai,  inti- 
publié  un  calice  d'une  grande  richesse  qui  tulé  :  Propylœum,  etc.,  pars  2%  p.  208; 
semble  le  même  que  celui  de  Rocamadour.  autour  de  la  tête  du  pontife  est  une  auréole 
V.  à  la  liste  des  planches  du  volume.  nommée  quadratum  (1). 

Autre  avec  son  couvercle,  orné  de  figures 

peintes  et  de  pierreries  enchâssées,  magnifi-  CALIXTE  (Saint-).  —  Cimetière  de  ce 


Londres,  par  John  Carter,  in-folio,  t.  I,    Architecture,  pi.  xiii,  n*»  2;  Boldetti,  Os- 


2'  partie,  pi.  lxxiii.  Il  se  pourrait  que  ce  servazioni,  lib.  I,  pi.  xxxiv,  et  ce  que  dit  de 

calice  ne  fût  qu'une  coupe  destinée  à  un  ce  monument  M.  Ilaoul  Rochette,  TableoB 

usage  de  luxe.  des  catacombes,  in-12,  p.  74. 

Calice  placé  sur  la  poitrine  d'un  évêque 

mort  ;   pierre  tombale  de  la  cathédrale  de  CALLIGRAPHIE.  —  V.  Alphabets,  Écw- 

Mayence,  publiée  dans  Pouvrage  de  Muller,  tures,  Imprimerie,  etc. 
Beitrage,  etc.,  ou  Matériaux  pour  Phistoire 

^1)  Sur  ce  genre  d'ornement,  voir  Ciampini,  Vetera  par  M.  Didron,  dans  son  traité  û^lconograpMe  cM- 

}tamtmenta,  t.  H,  p.  153,  i.  A;  le  traité  de  Nimbi»,  fiermf^page  4  à  8S. 
par  Nicolaus  Allemanus,  in-8*;  VUistoire  du  nimbe. 
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CALUGRAPHES  (1)  ou  ÉCRIVAINS.  —  bois,  dans  laquelle  on  trouve  représentés 

Représenté  ouvrant  rarmoire  de  son  pu  -  tous  les  instruments  à  l'usage  des  calligra- 

pitre.  On  y  voit  une  clef  curieuse.  Sur  le  phes ,  ainsi  que  la  figure  de  tous  les  signes 

pupitre  sont  posés  divers  instruments  pro-  dont  se  servaient  les  copistes  à  cette  épo- 

pres  à  écrire,  copier  ou  gratter.  Le  pupitre  que;  cette  gravure  est  faite  d'après  une  mi<- 

està  vis;  au-dessus  du  personnage,  se  voit  niature  d'un  manuscrit  du  xiv*  ou  xv*  siè* 

un  ornement  que  l'écrivain  Ausone  nomme  cle.  Millin  cite  cette  miniature,  dans  son 

bipatent  pagiUar  fâ),  d'Agincourt ,  Pein-  Voyage  en  Piémont,  t.  1,  p.  287. 

ture,  pi.  Lxxxi,  n**  1,  monument  du  viii*  au  Voir  aussi  V£ssai  sur  la  calligraphie  (5) 

ir  siècle.  des  manascrits  au  mojfen  âge,  et  sur  les  on- 

Autre  calligraphe  avec  les  accessoires  or^  nements  des  premiers  livres  d'Heures  impri- 

dinairesaux  nommes  d'étude,  f^.,  n°  5.  mées ,  par  Langlois  du    Pont-de-l'Arcne , 

Moine  en  costume  de  l'abbaye  de  Saint-  in-8  ,  Rouen,  i84i,  avec  plusieurs  planches 

Waast, écrivant  à  son  pupitre;  près  de  lui,  très-bien  gravées, 
une écritoire curieuse;  Koyage littéraire  de 

deux  bénédictins,  2*  partie,  p.  64.  CAIXIMAQUE.  —  Scène  de  la  comédie 

Jeune  homme  écrivant  dans  sa  chambre,  chrétienne  de  ce  nom ,  gravure  en  bois  des 

Divers  accessoires  variés  d'étude  et  d'écri-  œuvres  dramatiques  de  la  religieuse  Hors- 

ture;  miniature  du  XV' siècle,  £/>}/vtfr«pjflor.,  vita.  V.  à  ce  nom  pour  les  délaHs.  On  y 

de  Didot ,  frères ,  (Jngleterre)yp\.L\\xii..  voit  saint  Jean,  une  religieuse  ensevelie, 

Autre  offrant  son  manuscrit  à  saint  Lau-  Calllmaque  étendu  mort,  tué  par  un  ser- 
rent. Thésaurus  diptycorum,  de  Gori,  t.  Ilf,  peut,  xv*  siècle. 
pL  VIII  ;  d'Agincourt,  Pfinlar^,  pi.  lxxxi, 
n"9, 10.  CALMIN  (Saint).  —  Représenté  sur  les 

Deux  personnages  écrivant  sur  leurs  ta-  émaux  de  la  châsse,  xii*  siècle,  provenant 

blettes  et  des  feuilles  de  parchemin.  On  y  de  l'abbaye  de  Mauzac  (Riom  ),  publiés  en 

voit  un  encrier,  et  une  boîte  destinée  à  ren-  ^planches  par  M.  Malley,  Jb^ssai  sur  les  égli- 

fermer  les  rouleaux  écrits;  miniature  d'un  ses   romanes  du  département  du  Puy^de- 

ménologe  du  Vatican,  édition  latine  de  Clé-  Dôme,  in-folio,  1858,  et  par  M.  du  Somme- 

ment  XIII,  t.  I,  p.  219.  rard.  Album  des  arts,  pi.  xii  de  la  10«  série. 

Quatre  calligraphes  représentés  avec  tous  Autre  châsse  du  même  saint,  style  byzan- 

les attributs  de  leurs  études,  figures  tirées  tin,  publiée  dans  V Univers  pittoresque,  de 

de  VHortus  deliciarum,  célèbre  manuscrit  Didot,  frères  (/>a/tce),  pi.  cccxviii;  d'après 

du  xiii*  au  XIV*  siècle.  V.  la  pi.  viii  de  la  celle  donnée  par  le  baron  Taylor,  Foyages 

publication  faite  de  ce  volume,  par  Engel-  pittoresques  en  France  (  Auvergne  j,  p.  15  du 

nart,l  vol.  in-folio;  l'une  des  deux* figures  texte.   Sur  cette  dernière  on  voit  Jésus- 

tient  une  plume  qu'elle  va  couper  sur  l'on-  Christ ,  en  croix,  placé  entre  la  Vierge  et 

gle,  au-dessus  de  letu*s  tôtçs,  est  écrit*  :  saint  Jean  ;  les  figurea  dès  douze  apôtres  de*- 

Poetœ  tel  magi.  bout,  dans  autant  de  niches: 

Au  bas  d'un  diplôme,  qui  parait  être  d*u  .          .    * 

xir  siècle,  et  publié  dans  le  ChYonicon got-  CALOMNIE  (La).  —  Admirable  composi- 

V9icense,  1^  volume,  planbhe  de  la  p.  52,  tron   dléfforique,  d'qn  sculpteur  français 

se  voit  unfe  figure  de  calligraphe  qui  écrilr  du  xvi*  siècle,  représentant  rlnnocence  en- 

sous  la  dictée  ae  saint  Grégoire,  fiape  ;  elle  chaînée,  et  les  victimes  de  la  Calomnie  pro- 

tient  à  la  main  une  espèce  de  tablette  à.  tégées  et 'recueillies  par  la  Jtisticç,  conso-                 ^ 

queue..           *  lées  par  la  Religion  ^ soutenues  par  la  Rési-             ) 

Dibdin,  flans  le  t.  I  de  son  Bibliographie  gnation,  etc.,*pl.  liv  du  1**  volume  de  l'bu- 

cal  Decameron,  p.  128,  a  publié. une  plan-'  vrage  intitulé  :  Monuments  dei  arts  (du  des-     ' 

cbe  offrant  un 'jeune  calligraphe  en  cos-  «i/r)  recueillis  par*  Vivant  Denon,  et  publiés 

tome  du  XIV*  au  xv*  siècle  :  cette  figure  est  avec,  un  texte  historique  et  descriptif  par 

unedesplcA  intéressantes  que  nous  ayons  Amaury  Duval  de  l'institift,  4  vol.  in-fo^ 

rencontrées,  quant  au  costume  e(  aux*ac-  lio,  Paris,  1841-43,  chez  Demarescq,  lir 

cessoires.                      '  braire.       '                   •                      *       .    . 

Passini,  1. 1,  p.  92  du  Cfl(atojro«  d«  md- 

Mserits  de  Turin,  donne  une  gravure  ejï  CALOTJES.  —  Presque  toutes  les  figu- 


(ilSar  lefdiTerset  espèces  de  calUgrapbes,  wir  ceui^  suiyanl  Içs  lexicographes,  V.  le  Dicfiounaire  étymo- 

nommés  calligraplrt»  réviseurs  et  copîsles  ,  folr  le  /o(/lç««!deCalppinusqaicil«aiiTers4'Ausonc,où  jonl 

grand  ooYranî  de  d'Agincourt,  t.  VI,  p.  lOS,  104  et  les  mois  Bipa/«w  p«f/i//ar.                             ; 

suivantes.    ^                     •  .(S)  Cet  ouvrage  se  trouve  è  Rouen,  et  à  Paris,  cbcx 

(2)  Ce  qui  signifie  exactcaent  Uvc  i  deux  feuillet^  Derache»  libraire. 
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res  do  religieux  et  d^ecelésiastiques,  que  en  voit  un  exemple  dans  Vffierolexicon 

nous   ci  tops,    prouvent  Tusage   de  cette  de  Macri,  in-folio,  p.  lOi. 
coiffure  au  xiv'  siècle  (1).  V.  la  planche 

qui  représente  un  religieux  carme  offrant  GALZA.  —  Genre  de  confrérie  ou  d^asso- 

un  livre  à  Charles  V,  atlas  du  5*  volume  de  dation,  vers  le  xiv«  siècle,  ayant  pour  hut 

Maillot  et  Martin  sur  les  costumes,  pi.  Li,n'*4.  de  se  réunir  pour  s'amuser  et  s'instruire, 

Bonnart  a  publié  leurs  costumes,  dans  sa 

CALVAIRES  —  Miniature  de   manuscrit  Collection  des   costumes    da   moyen  âge, 

du  xii*  siècle,  environ,  d'Agincourt,  His*  t.  Il,  pi.  xci,  xcii. 

foire  de  Part  {Peinture ) y  pL  LYH^n'^l.  Schoonebeek,  Histoire  des  ordres  miU- 

Peinture  du  xiir  au  xiv*  siècle,  publiée  taires,  in-12ou  in-8**. 
par  d'Aginconrt,  pi.  m,  n""  1,  section  Pei/i- 

ture,  CAMAÏEU.  V.  CAMAYEU. 

Très-belle  composition  du  Masaceio   à 

Téglise  Saint-Clément  de  Rome,  d'Agin-  CAMAIL.  —  Un  des  bas-reliefs  du  zodia* 

court.  Peinture,  pi.  cliv.  que  sculpté  sur  la  façade  de  Téglise  de  No- 

De  Buffalmaco ,  peinture  à  fresque  au  tr&-Dame  de  Paris ,  xiv*  siècle,  environ,  re- 

Campo  Santo,  à  Pise,  gravée  dans  la  Col*  présente  un  prêtre  couvert  de  son  manteau 

lection  des  peintures  de  ce  monument,  pu'-  de  chœur  et  de  son  camail  ;  publié  par 

bliée  en  italien   par  Lasini.  V.  la  planche  Alex.  Lcnoir,  dans  le  8*  volume  du  Musée 

du  n**  2,  XIII*  au  xiv*  siècle.  des  monuments  français ,  in-8<*,  plancbedela 

Composition  du  Giunta,  xiii*  siècle,  à  p.  126;  et  dans  le  Mémoire  de  M.  le  prési- 

Assises ,  d'Agincourt,  Peinture,  planche  cii,  dentFauris  de  Saint-Vincent  sur  les  scnlptu- 

n**  4.  res  du  portail  de  Notre-Dame,  avec  planches. 

Autre  composée  et  gravée  par  Lucas  de  inséré  au  Magasin  encyclopédigue  de  sep- 

Levde,  pièce  capitale  de  son  œuvre.  tembre  1815,  p.  55  du  Mémoire,  n**  Sa. 

Sculpture  de  retable,   du   xiii*  siècle,  Camail  des  cardinaux  et  des  papes;  voir 

Atlas  du  Sommerard ,  pi.  i  du  ch.  XII.  leurs  portraits  dans  les  vies  et  histoires  des 

Autre  du  xv siècle,  publiée  par  le  même,  papes  de  Ciaconius ,  de  Palatius.  Y.  aussi 

Atlas,' ç\*   II    du  ch.  II,  Peinture,  ib,,  leurs  médailles  ou  monnaies  ;  au  mot  Papes, 

pi.  Il  du  ch.  YIII.  les  ouvrages  désignés. 

Yoir  toutes  les  pièces  remarquables  de  —  Des  chanoines  de  Lyon ,  et  du  prieuré 

ce  genre,  citées  par  M.  Duchesne  aîné,  de  Saint-Amand,  en  Normandie.  Y.  les  deux 

Foyage  d'un  iconophile,  Y.   la  table  des  planches  publiées  dans  les  Voyages  Htur' 

matières  à  li^  fin  du  volume.  giques  de  Lebrun  Desmarettes ,  1  vol.  p.  48 

On  en  trouve  plusieurs  de  divers  mai-  et  235.' 

très,  dans  les  2  vol.  in-folio  de  VEtruria  .  Yoir  encore Pouvrage de  Willemin,il/ow- 

pittrice,  de  Michel -Ange,  Paul  Yéronèse,  me/)f«  {/i^diT^^jL  II,  pi.  clxxiv,  et  lap.  i5da 

Annibal  Carraéhe,  Albert  Durer,  Goitzius,  t^xte.  '  . 
Lucas  de  Leyde,  Christ.  Schwarlz,  Rubens, 

Jacq.  Jordans ,  Lambert  Suavius,  Jodocus  CAMALDULES.  —  Yue  générale  de  tous 

do  WiDgh;  .\nt.  Yan-Dyck.  Y.  leurs  xeuvres  les  bâtiments  de  te  célèbre  monastère,  sous 

ou  celles  de  leurs  graveurs.  toutes  ses  faces,  dans  le  grand  ouvrage: 

•  Yoir  aussi  au  mol  Passion.  .  Theatrum^  (novum)  Italiœ,  2  vol.  in-folio 

.  maximo ,  publié  par  Blaeu ,  Amsterdam , 

CALYINISTES.  —  Assemblées  et  prêches  pi.  xxxii,  xxxiii. 

des  calvinistes  dans  la  campagne.  Planché  Le  costume  de  cet  ordre  est  ttè^-bien  re-' 

gravée  à  Teaù-forte  .par  Tortorelle  et  Pé-  '  présenté  dans  une  grande  planche  gravée 

rissin,  pour  la  Suite  des  guerres  des  hugUe-  par  Jacques  Frey,  diaprés  un  tableau  d'An- 

nots  ou  calvinistes.  Y.  Pœuvre  de  ces  .deux  dré  Saccbi,  connu  sous  la  désignation  iju 

graveurs;   on  en  trouve  plosieurs  sujets  Jlfoine Ma/ic. Y.  Tœuvre du  graveur. Y.  aussi 

reproduits  dans  le  4'  volume  de  la  Mo^  au  nom  Romvali>  (Saint). 

-narchie  française,  de  Montfaucôn.  Y.  aussi  Fétus  sacrament'arium.camalduleiisis,  eï 

le  11*  volume  du  Trésor  de  la  coiironne  àppendix  annalium  camcUducensiarum  ,1 

de  France,  m -folio, 'sans  nom  d'auteur;  qu  8  vol.   in-^olio,  renferudant  plusieurs 

Leyde.  planches    de    monuments   de  cet   ordre. 

V.  également  les  ouyrage^  et   collections 

CALYPTRA.  — '  Sorte   de  «coiffure  dont  consacrés  à  reproduire  les  costumes  des  di- 
se servaient  les  doges  au  moyen  âge.  On  vers  ordres  religieux,  tels  qu'Héliot,  Bar, 

(0  Voir  aussi  les  ouvrages  de  Moléon,  Voyarj.  liturgiques ,  et  de  Thicrs  sur  la  liturgie. 
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FialelU  (1),  •te;  la  collection  du  Cabinet    pontificales,  voir  au  mot  Ghapclle  papale, 
des  estampes,  à  Paris.  n*"  37,  3^. 


GAMARILL,  ou  le  sanctuaire.  —  V.  au 
nom  CusTOJA. 

CAMAYEU  (Gravures  en).  —  V.  toutes 
les  planches  de  ce  genre  citées  par  M.  l)u- 
ebesne  aine  ,  dans  son  CkitcUogue  da  Cabinet 
des  estampes,  de  Paris,  in-S"*,  dernière 
édition.  Dans  son  Voyage  d'un  iconophile, 
ïn^.  V.  rénurnération  de  ces  pièces  à  la 
table  des  roaiières  de  ces  deux  volumes. 

CAMBRAY  (Flandre  française).  -  Cathé- 
drale, hôtel  ae  ville,  et  autres  monuments 
de  cette  ville.  V.  la  Topographie  de  la 
France,  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris, 
Y.  aussi  les  planches  données  dans  le  ^  vo- 
lome  des  Délices  des  Pays-Bas, 

Sceau  de  la  ville  d  522,  Trésor  de  numiS' 
matique^  in-folio  (Sceau  des  communes) ^ 
pi.  IV,  n'  9. 

De  divers  évéques  et  abbés,  ib,,  pi.  iv, 
D-  5,  6,  7,  8. 

Recherches  sur  Téglise  métropolitaine  de 
Caoïbray,  i  vol.  in-4°,  avec  planches,  Le- 
glay,  i825,  chez  Dumoulin,  libraire,  n*'  91 
de  son  catalogue. 

CAMBRÉSIS.  —  Recherches  historiques 
sur  les  anciennes  monnaies  des  souverains 
ecclésiastiques  et  séculiers  de  ce  pays,  in-4'', 
1824,  par  Aug.  Tribou,  Cambrai,  avec  plan- 
ches. 

Armoiries  des  maisons  illustres  de  cette 
province.  Méthode  pour  étudier  l'histoire, 
pir  Lenglet  du  Frcsnoy,  t.  IV,  p.  193. 

Plusieurs  des  ouvrages'  cités  jenfermcnt 
des  planches. 

XIAMERARIUS.  —  Ou  n^aitre  ^e  la  garde- 
robe  du  roi  :  figure  curieuse  tirée  du  manu- 
scrit intitulé:  Leqesr palatinœ,  publié  par 
les  Bollandistes  dans  les  Acta  sanctorum, 
mois  de  juin,  t.  in,  planche  d^  la  p.  27  ;  ce 
manuscrit  est  du  xiii"  siècle. 

Camerariisecreti  papœ,  et  camerarii par- 
ticipantes.  Pour  connaître  le  costume  et  le 
rang  qu'ils  tenaient  dans  les  cérémonies 

(1)  Voir  en  outre  tous  les  ouvrages  cités  sur  cet 
ordre  par  Leiiglct  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
Vhittotre,  lii-4*,  t.lllf  p. ^49,  volume  supplémentaire, 
io-4\  p.  48.  •  .  . 

{V  On  sait  que  le  travail  des  camées  est  désigné 
Mssi  fous  le  nom  tiré  du  grpc,  anag^ypbe  {operis 
MOtf/ypiU  ),  dont  nous  signalons^  quelques  exemples 
^t  notre  Dictioilnaire.  Voir  p.  63,  T"  colonne  cl  aux 
iDols  Croix,  Chasses vReliqoairrs,  et  lo  Glossaire  de 
Do  Gange  au  moi  Anaalyohus.  Macri  dans  son  Uiero- 
Uxicou,  verbo  Anagwpha  vasa,  plusieurs  textes  du 
i'i^ponlificalis,  oo  iiest  question  d'ouvrages  de  ce 


CAMERINI  ou  CAMERINO.  ~  Ville  d'iu- 
lie,  dont  Muratori  a  publié  une  monnaie, 
dans  les  Antiquitates  Italiœ,  xv*  siècle  en- 
viron, 1. 11,  p.  673. 

CAMÉES  du  moyenAge  (2).  —  L'on  trouve 
plusieurs  sculptures  de  ce  genre,  publiées 
dans  Touvrage  de  Paciaudi,  intitulé  :  An^ 
tiquitates  christianœ,  sive  de  calta  Johannis 
Baptistœ,  1  vol.  in-4%  pi.  des  p.  168 ,  189. 

Dans  celui  de  Mamachi,  Origines  et  anii" 
guitates  christianorum,  4  ou  5  vol.  in-4''. 
Voir  les  planches  des  divers  volumes. 

Le  camée  de  la  Sainte-Chapelle  de  Paris, 
et  celui  du  Cabinet  impérial  de  Vienne, 
sont  les. plus  célèbres.  Le  premier  est  de- 
puis longtemps  au  Cabinet  cies  inscriptions 
et  médailles,  et  gravé  dans  V Histoire  de  la 
Sainte- Chapelle,  par  Morand,  1  vol.  in-4''. 

Le  Cabinet  de  Vienne  possède  aussi  un 
troisième  camée,  représentant  Rome  et  Au- 
guste :  nous  ignorons  s'il  est  gravé. 

Le  Cabinet  des  médailles ,  près  la  Biblio- 
thèque royale  de  Paris ,  possède  plusieurs 
beaux  camées  de  diverses  époques,  dont  le 
Catalogue  du  Cabinet  des  médailles,  donne 
l'indication  in-8%  1840,  p.  115,  116, 121. 

CAMERLINGUE.  —  V.  Cameearius. 

CAMP  DU  DRAP  D'OR.  ~  Assemblée  cé- 
lèbre, au  xv!*"  siècle,  où  figurèrent,  comme 
Ton  sait,  François  I"  et  Henri  VllI,  avec  une 
suite  nombreuse,  dont  la  représentation  a 
fourni  les  sujets  de  plusieurs  oas-reliefs  (5), 
connus  sous  le  nom  du  Camp  du  Drap  d'Or, 
sculptés  sur  la  muraille  d'un  hôtel  de 
Rouen, nommé  de  Bourgthéroulde,  et  pu- 
bliés dans  divers  ouvrages  dont  les  plus  im- 
portants sont  : 

Le  4''  volume  des  Monuments  de  la  mo- 
narchie  française,  par  le  père  Moutfaucon, 
pi.  XXXV  à  xxxviii 

Le  deuxième  volume  du  Trésor  de  la  cour 
ron/ie  de  i^'mAce,  pi.  ccxxxi,  ccxxxii,  ccxxxiii. 

Le  premier  volume  des  Voyages  pittO'» 
resques    et    romantiques    dans    Vancienns 

genre  de  travail  pour  les  basiliques.  BiancbijU,  De- 
monst.  hisior.  ecclfS.  comprob.  uionum.,  l.  Il,  p.  212. 
M.  Millin,  Bictionnaire  des  beaiuc-arls,  t.  I,  verbo 
Camées,  p.  18U ,  2"  colonne,  dit  que  beaucoup  de 
camées  que  l'on  suppose  antiques,  ne  remontent  pas 
au  deU  du  xv«  siècle. 

(3  Outre  les  gravures  que  nous  signalons  ici,  cet 
bas-reliefs,  qui  sont  d'un  grand  intérêt,  sont  moulés 
et  se  trouvent  à  Paris,  cbez  Micheli-  On  trouve  dans 
lu  Mosaïque,  2-  année,  ou  t  H,  p.  298  une  description 
détaillée  de  l'entrevue  des  deux  princes  ol  du  cerc> 
nionial  représentés  sur  les  bas-reliefs. 
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France  (  Normandie)^  par  MM.  Taylor  et  de  CAMPO  SANTO.  —  Célèbre  ^cimetière  de 

Cailleux,  pi.  clix  ,  clx  ,  clxi  ,  et  suivantes,  la  ville  de  Pise,  entouré  de  galeries  renfar* 

Le  plus  important  de  ces  bas-reliefs  est  mant  une  suite  de  Ai  tableaux  d'une  grande 
celui  qui  représente  Tentrevue  des  deux  dimension,  peints  à  fresque  par  divers  mal- 
princes, entourés  d'une  suite  nombreuse  très  du  xiv*  au  xv*  siècle  (5). 
de  prélats,  de  seigneurs ,  etc.  11  eà  existe  une  description  publiée  en  Ita- 

Une  des  meilleures  réductions  de  cette  lien,  ^ar  le  chevalier  Carlo  Lasinio  ou  La- 
suite  importante  de  bas-reliefs  historiques,  sini,  i  vol.  iri-^oHo;  Florence,  4828,  dont 
est  gravée  en  tête  du  2*  volume  de  la  Des,  toutes  les  planches  sont  gravées  ao  trait. 
cfiption  des  maisons  remarquables  de  Ronen,  On  y  trouve  une  vue  générale  du  Campo 
par  M.  de  LaQuerière,  à  Rouen,  d84d.  Santo  et  deifx  belles  vues  intérieures  et 

Camp  du  Drap  d'Or.  Grande  composition  perspectives;  M.  du  Sommerard  en  donne 

du  peintre  E.  Edwards  ^  appartenant  aa  aussi  une  vue  intérieure  dans  Y  Album  des 

château  de  Windsor,  gravée  par  James  Ba-  arts  aU  moyen  âge,  voir  pi.  vu  de  la  9*  série, 

sire,  aux  frais  de  la  Société  oes  antiquaires  Une  autre  dans  la  collection  des  tableaux 

de  Londres;  il  en  existe  une  épreuve  à  la  composée  par  M.  le  comte  de  Fotrbin,  po- 

Blbliothèoue  royale  de  Paris,  salle  d'intro-  bliée  par  Challamel,  éditeur;  Paris,  4845, 

duction.  Dans  cette  peinture,  Ton  ne  voit  i  vol.  in-4*'.  Il  en  existe  bien  d'autres  en 

3 ne  la  cavalcade  où  figure  Henri  VIII,  roi  Italie.Y.  aussi  dans  la  grande  iTopoijrrapAJeit^ 

'Angleterre,  qui  est  suivi  et  précédé  d'ene  V Italie  au  Cabinet  des  estampes,  verbo  Pise, 

armée  entière  ;  dans  le  fond ,  la  disposition  toutes  les  planches  qui  représentent  ce  mo- 

du  camp;  un  tournoi,  etc.;  celte  impor-  nument. 

tante  peinture  est  reproduite  dans  VAngle^  Nous  allons  donner  une  indication  sao- 

terre  pittoresque,  de  MM.  Rouioux  et  Min-  cincte  des  divers  tableaux  qui  s'y  trouvent, 

guet ,  nouvelle  édition ,  chez  Ingret,  Paris,  en  suivant  l'ordre  chronologique  des  fûts 

1843,  1"  volume.  qu'ils  représentent. 

La  Création  ,  composition  singulière  où 

CAMPAGUS.  —  Partie  de  la  chaussure  Ton  voit  Jésus-Christ  tenant  l'œuvre  des 
usitée  dans  le  costume  des  monarques  sept  jours,  formant  un  disque,  dont  plu- 
francs  ou  germains,  d^une  époque  reculée,  sieurs  cercles  d'anges  entourent  les  bords; 
Willemin  en  donne  la  forme  dans  le  1. 1  de  puis  l'histoire  d'Adam  depuis  sa  naissance 
ses  Monuments  inédits,  pi.  xvii.  Y.  aussi  la  jusqu'à  sa  pénitence.  Cette  peinture, nui  est 
p.  11  du  texte  de  M.  Pottier.  du  Buffalmaco,  est  le  16*  tameau  de  la  col- 
lection. 

CAMPANILES  (1).  —  Parmi  les  monu-  Sacrifices  d'Abel  et  de  Caïn,  puis  la  mort 

ments  de  ce  genre,  on  cite  celui  de  saint  d'Abel  et  l'histoire  de  Cain;  il  est  le  17* de 

Georges  au  Vélabre.  V.  à  ce  nom.  l'ouvrage,  peint  par  Benozzo  .Goxzoli.  I  . 

Celui  de  la  erande  place  Saint-Marc,  à  Ve-  Construction  qe  l'arche  et   sacrifice  de 

nise,  publié  dans  toutes  les  descriptions  de  Noé  après  le  déluge;  du  même  (  il  est  le  18* 

Veniseavec  planches.V.au  nom  de  cette  ville,  de  l'ouvrage  de  Lasini). 

Celui  de  la  cathédrale  de  Florence  (2^.  Ivresse  de  Noé  après  avoir  essayé  la  11- 

Ou vraee  de  Giotto,  xii*  au  xiii*  siècle,  publié  queur  près  ^lu  pnessoir  qui  est  a\i  milieu  dn 

dans  la  Fie  des  plus  célèbres  architectes,  tableau  (19^ de  Lasini). 

par  M.  Quatremère  de  Quincy,  t:  I,  planche  Malédiction  de  Cham.  Palais  magnifiqne 

des  pages  29  et  30.  V.  aussi  au  mot  Florence,  avec  galeries  :  du  môme  peintre  (il  est  le 

Millin ,  dans  son  Dictionnaire  des  beaux-  20*  de  Lasini). 
arts,  t.  1,  p.  184,  cite  encore  ceux  de  la  Tour  de  Babel.  On  y  voit  le»  procédés  de 
ville  de  Crémone;  celui  de  la  ville  de  Pise;  construction  en  usage  au  moyen  âge.  Dans 
celui  de  la  ville  de  Bologne;  ceux  des  villes  lefond,  une  ville- ornée  des  plus  beaux  mo- 
de Ravcnne,  de  Padoue,  de  Mantoue,  à  l'é-  numents;  c'est  pe.ut^étre  la  ville  de  Pise 
glise  Sainte-Agnès.  V.  les  monuments  de.  (le  21*  tableau). 

ces  villes,  détaillés  à  leurs  noms,  et  dans  Abraham  et  l'origine  de  Tidolâtrie.  Palais 

la  Topographie  de  V Italie,  au  Cabinet  des  magnifiques,  tableau  de  Gozzoli  (il  est  le 

esUmpes,  à  Paris.  22*  <ie  Lasini  ).                            '           * 

(i)  Sur  ce  genre  de  moDument,  voir  le  Dic/ioimaire  (3)  Millin  /  DicfiofMMiire  det  beaux -aru,  p.  »». 

de*  beaux^arts,  par  Millin,  1. 1,  p.  i84.  donne  quelques  détails  sur  les  dimension»  do  Cawpo 

(2)  Sur  ce  beau  monument,  voir  Texoellent  ouvrage,  santo.  V.  aussi  la  V^e  des  plu*  célèbre»  architedeê, 

ée  M.  Jules  Kenouyfier,  Noies  sur  les  monuments  gotni-  par  Quatremère,  in-8%1. 1. 

9a4Mre)i//a/ieJn-8*;  Paris,  1841,  p.  57;  ilimûsieiHjr-  « 
tout  sur  la  bcllo  exécution  de  la  sculpture  de  décora- 
tion qui  est  ici  trés-remarquable. 
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Abraham  et  Lot  en  Egypte,  ib.  (n^'SS).  Bruno,  représentant  la  Résurrection.  L^in* 

Abraham  victorieux   oes  cinq    rois;  à  crédulité   de    saint  Thomas.  LUscension 

droite  est  la  bataille;  les  cinq  rois  sont  liés,  (n"*  39  de  Lasini  ). 

»&.  (n^24).  Assomption  ce  la  Vierge.  Jésus- Christ 

Sodome  brûlée.Anges  exterminateurs.  Dé-  tient  un  nimbe  dans  lequel  est  sa  mère  sup- 

part  de  Lot  ;  du  même  f  n""  25)*  portée  par  des  anges.  Cartouche  du  verso  de 

Naissance  d*Isaac  et  son  sacrifice,  tableau  la  dernière  feuille  du  texte  de  Lasini. 

de  Gozzoli  en  cinq  actions.  Açar  dans  le  Le  Jugement  dernier  (2)  avec  des  groupes 

fond;  do  même  (n^'SÔ  de  Lasini).  d'anges  qui  sont  admirables,  surtout  celui 

Agir  châtiée  par  Sara  et  chassée.  Appa-  où   se  voit  le  livre  ouvert ,  par  Orcagna 

rflion  des  trois  anges,  très-belles  figures;  (n""  4 de  Lasini). 

Abraham  traite  les  anges,  Benozzo  Gozzoli  Le  Triomphe  de  la  Mort;  on  y  voit  un 

(n*  27  6i«J,  de  Lasini.  concert,  une  cavalcade  contemplant  des 

Noce^dlsaac.  Départ  d'Ëliézer.  Scène  du  tombeaux  ouverts  et  autres  détails  curieux  ; 

puitsetdes  chameaux.  Retour  auprès  de  son  des  moines  dans  leurs  cellules;  des  anges 

père  et  repas;  du  même  (n^  27  de  Lasini  ).  et  des  démons  qui  enlèvent  des  âmes  et  se 

Naissance  d'ËsaO  et  Jacob.  Bénédiction  les  disputent.  Plusieurs  scènes  très-énergi- 

enlevée  (  n"*  28  de  Lasini  );  même  peintre,  ques;  Orcagna  (n'iide  Lasini  ),  publié  aussi 

Noces  de  Jacob  et  de  Rachel.    Échelle  dans  r^/6am  de  M.  du  Sommerard,  pK  xvii 

mystérieuse.  Bénédiction  de  Jacob.  Serment  de  la  8*  série.  Cette  planche  est  loin  de  va- 

de  Laban  et  de  Jacob  par  Benozzo  Gozzoli  loir  celle  de  Lasini  :  le  grandiose  de  la 

(n^  29).  composition  est  ici  devenu  une  espèce  de 

Rencontre  des  deux  frères.  Enlèvement  caricature  i^ntasmagorique. 

deDina;  du  méme(n<*  30  de  Lasini).  Tableau  général  de  la  Thébaïde,  où  le 

Histoire  de  Joseph  en  huit  actions;  du  peintre  a  réuni  les  plus  célèbres  anachorètes 

même  ( n"*  3i  de  Lasini).  depuis  Torigine  des  solitaires  et  ^es  solitu- 

Joseph  reconnu  par  ses  frères,  en^inq  des,  de  Pietro  Laurati  (n""  5de  Lasini) 

actions  ;  du  même  (w*  32  de  Lasini  ).  •  Histoire  de  saint  Rainier  ou  Ranier  en  six 

Moïse,  son  histoire  à  la  cour  du  Pharaon,  grandes  compositions  qui  sont  encore  pla- 

en  quatre  sujets.  H  enlève  la  couronne  du  cées  sans  ordre  dans  l'ouvrage  de  Lasini. 

roi  en  jouant.  La  suite  de  ses  actions  (  n*"  33);  Sa  conversion;  on  y  voit  un  palais  ma- 

par  le  même.  gnifiqne  et  une  église  de  forme  curieuse 

Passage  de  la  mer  Rouge,  ib.  (  n*"  34)  ;  du  (n''  li  de  Lasini). 

même.  Il  prend  Thabit  de  moine;  il  est  présenté 

Le  mont  SInal  et  le  veau  d'or;  du  même  à  la  sainte  Vierge,  assise  sur  un  trône,  et  qui 

(n«35).  est  une  des  plus  belles  figures  de  vierges 

La  verged'Aaron  fleurie.  Le  serpent  d'ai-  qu'il  soit  possible  de  voir.  Ce  {ableau  est  de 

rain  représenté  par  un  dragon.  Le  tabema-*  âim.  Memmi. 

de,  ib.  f  n*  36  ).  Divers  màracles  de  saint  R&inier.  On  y 

.Mort  de  Moïse,  enseveli  par  Dieu  même,  voit  une  chapelle  avec  tableaux  et  une 

Fragment  de  peinture  du  même  Benozzo  et  belle  église;  du  même, 

servant  de  cul-de-lampe  à  la  fin  du  texte  de  Retour  de  saint  Rainier;  le  tableau  n'ex- 

Lasini,  morceau  admirable.  plique  pas  ce  qu'il  faut  entendre  par  ce 

Passade  du  Jourdain.  Pierres  au  mHieu  du  retour.  Y.  le  texte  italien  de  Lasini. 

fleuve.  Marche  autour  de  Jéricho.  David  et  Mort  du  saint.  Cérémonie  de  la  trapsla- 

Goliath  ;  du  même  (  n"*  38  de  Lasini  ).  tion  de  ses  reliques.  Son  apothéose  ou  enlè- 

Les  malheurs  de  Job.  du  Giolto  (n*"  14  de  vemént  au  ciel. 

Lasini);  on  y  voit  le  diable  traduit  devant  Miracles  opérés  sur  son  corps  après  sa 

le  tribunal  de  Dieu.  mort  ;  guérisons  multipliées. 

Les  amis  de  Job  viennent  le  voir  sur  son  Vie  de  saint  Éphèse. 

fumier;  ses  richesses  lui  sont  rendues;  du  Saint  Éphèse  présenté  à  Dioclétien.  Ta- 

même  peintre  (n«  i5)  (1).  bleau  deSpinello  Aretino  (n*»  12  de  Lasini). 

Le  crucifiement, par BuOalmacofn''^).  Saint  Ëphèse  combat  contre  les  païens; 

Fragments  de  peintures  dé  Spinello  et  son  ange  gardien  est  à  cheval  ft  côté  de  lui, 

♦ 

(1)  Ichderrait  être  l'Adoratioo  de«  mases^  par  Bc-  charge  plulAl  qu'une  figure  effrayante.  La.partie  du 

qouo-Gozzoii,  mais  elle  manqiledans  quelques  exenr-  ubieau  qui  représente  les  élus  est  admirable.  Dans 

plaires  du  Campo  Satito.  notre  siècle  on  réussirait  peut-être  mieux  à  repre- 

^2)  Tj  scène  de  l'enfer  et  le  démon  personnifié  dé-  senter  le  démon.  Voir  ce  que  M.  Rio  diWde  cette 

▼orant  les  coupables,  est  dans  rcsprit  du  poëmo*du  composition  et  de  celle  qui  suit,  p.  8'i,  Poésie  cnrt' 

l^nle;,niais  il   n'est  pas   trés-heureux  «  c'est  une  tienne,  eiya\ery,Voy.  en  rra/ie,  t.  ur,  p.  3ii. 
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cas()ué  et  cairassé;  du  même  (n""  iZ  de  CANANÉENNE  (La)  avec  Jésus-Cbrist.— 

Lasmi).  Bas-relief  des  catacombes,  publié  par  Arin- 

M.  Rio,  p.  81  de  son  Art  chrétien,  parle  ghi.  Borna  sabterranea,  t.  U,  planche  delà 

d^une  magnifique  fresque  d^Antoine  le  Vé-  p.  201. 

nitieu,  au  Campo  Sanio ,  saus  la  désigner.  Voir  le  même  sujet  dans  toutes  les  suites 

C'est  sans  doute  une  erreur,  car  nous  ne  la  de  la  vie  de  JésusA^hrist  que  nous  citons  à 

trouvons  dans  aucune  des  publications  du  ce  nom.  Belle  composition  du  peintre  Carie 

Campo  Santo  que  nous  avons  vues.  Marat^.  Y.  son  o^vre. 

Cette  dernière  fresque  avec  TAdoration 

des  mages  oubliée  par  Lasini,  complète  les  CANAPÉ  -  BANQUETTE.    —   Meuble   do 

41  grandes  compositions  du  Campo  Santo.  xv*  au  xv*  siècle.  Wiilemîn,  Monamentê 

Ce  qui  est  assez  difficile  à  expliquer,  et  inéd,,  pi.  cxxxvi. 
ce  que  nous  nous  contenterons  d'indiquer, 

c'est  le  sujet  qui  est  au  commencement  du  CANDÉLABRES  (1)  ou  CHANDELIERS.— 

tableau  et  semble  y  être  étranger;  sous  une  D'une  forme  très-ancienne,  tiré  d'un  Kxwl' 

espècede  vestibule  ou  portique  est  un  trône;  tet,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  lv. 

devant,  un  personnage  à  genoux  ayant  près  Candélabre  byzantin,  à-  la  chapelle  dePa- 

de  lui  une  couronne,  par  terre,  et  de  grands  terme,  gravé  dans  Touvrage  de  M.  Hittorf, 

ciseaux  d'une  forme  remarquable;  trois  au-  Architecture  moderne  de  la  Sicile,  i  vol.  in- 

tres  personnages,  dont  un  est  détourné,  sont  folio  ;  Paris,  183(V-55.  V.  l'article  Palerme. 

h  genoux  devant  celui  qui  lève  les  mains  au  Autre  publié  par  Wiilemin,  Monam.  inéd,, 

ciel  ;  un  vieillard  qui  paraît  richement  vêtu  1. 1,  pi.  xiii,  et  désigné  comme  provenant 

est  placé  debout  derrière  celui  qui  est  à  ge-  d'une  miniature  de  manuscrit  du  ix'  au 

noux.  X*  siècle. 

Les  bas-reliefs,  sarcophages,  urnes  et  au-  Ciampihi  donne   aussi    un    candélabre 

très  objets  de  sculpture  qui  sont  disposés  d'une  forme  singulière,  et  qui  est  le  même 

dans  lesquatres  galeries  de  ce  beau  monu-  oue  celui  donné  par  Pancirolle  dans  son 

ment  sont  publiés  dans  un  ouvrage  in-i^"  Historia  imoerii  orientaXis  et  occidentalis, 

accomnagné  d'un  texte  italien  intitulé  :  BaC'  1  vol.  in-fouo.  On  y  voit  deux  figures  qu'on 

colta  ai  sargofagi,  urne  e  altri  monamenti  dit  être  celles  de  Saint  Pierre  et  saint  Paul, 

e  sculture  in  Campo  Santo  ^  Paulo  Lasini  Fêtera  Monamenta,  1. 1,  pi.  xxxvii,  p.  153. 

tiglio;  Pise  et  Florence,  1823.  Les  monu-  —  Provenant  d'une  église  de  Boloigne  et 

ments  chrétiens  sont  au  nombre  d'environ  présumé  du  xv  siècle,  publié  par  Cicognara, 

46,  parmi  lesquels  on  remarque  deux  ou  Stor.  délia  scaltnra,  t.lL.pl.  lu,  il  estsup- 

trois  beaux  mausolées,  pi.  xxiv ,  xux  ,  li  ^  porté  par  deux  figures  d  anges  à  genoux. 

Lxxxv,  Lxxxvii,  cxxviii,  CLVii  ;  des  bas-r&-  Deux  candélabres  mis  en  parallèle,  tous 

liefsdesarcoohages  chrétiens, pi.  cxxviii;  de  deux  du  xv*  au  xvi*  siècle  et  publiés  par 

très-belles  ugures  des  évangélistes,  pi.  l,  11.  du  Sommerard  dans  son  Albam  deê  arts 

Li;  quelques' vierges  dont  pl(|sieurs  très-  ad  7m>|/en  d^e,  pi.  xix,  xi^iv,  2*  série, 

belles  tenant  l'Enfant  Jésus,  pi.  lxxxii,  civ,  Ceux  d'une  église  Sainte-Agnès,  xv*  sià- 

CXK11I,  cxxvi.  cxLviii;  un  Calvaite  et  une  cle,  Ciampini,  de  jEdipciis  saeris,  pi.  xxix, 

mise  au  .tombeau,  pi.  cxx;  bas-reliefs,  une  figures  5  et  4,  p.  135. 

statue  de  saint  Basile  et  une  de  sainte  Clara  D'Agincouct,  Histoire  de  Part,  etc.,  dans 

ou  Clairet  V.  ces  noms.  la  planche  de  la  vue  intérieure  de  l'église 

Saint-Clément,à  Rome,  Architecture,  pi.  xi«, 

CAMPS.  —   Aspect  et   disposition  des  y  fait  voir  un  candélabre  formé  par  une  co- 

camps  au  moyen  âge.  Montfaucon,  Monar-  lonne  torse  et  cannelée ,  dont  nous  ne  pou- 

chie  française,  t.  Ill,  pi.  vi,  donne  celui  vous  attester  Tauthcnticité.  Monument  du 

de  Cbisai.  V.  les  planches  de  la  Fie  de  Maxi"  v*  siècle  s'il  peut  se  rattacher  à  l'origine  de 

milien  d* Autriche,  par  Albert  Durer  et  di-  l'église. 

vers  graveurs,  les  Aven^tures  da  chevalier  de  Deux  candélabres  composés  en  concours 

Tewerdunek,  voir  ce  mot  et  Tenues.    ,  par  Riccio  et  Leopardi,  dont  l'un  est  k  Fé- 

glisç  Saint-Antoine  de  Padoue,  publiés  par 

CAN  DE  LA  SCALA.  —  Seigneur  de  la  fa-  Cicognara,  Stor,  délia  scult.  in  Italia,  t.  Il, 

mille  des  Scaliger,  statue  en  marbre,  à  Vé-  pl.xxxv,  rvi'-siècle;  autres,  voir  les  pi.  xlvi, 

roné,  3^111*  siècle.  Bonnart,  Costumes  au  ui,  lxx. 

moyen  âge,  1. 11,  p.  67,  69.             .           .  •  —  Composés  en  concours  par  Ifichd- 

(I)  Ce&  d«ux  mois  sont  souvent  confondus  dans  les  meuble,  une  table,  un  autel,  etc.  Nous  essayerens  de 

ouvrages  d'art.  Le  candélabre  est  souvent  suspendu,  les.  indiquer  sans  trop  de  confusion  dans  ce  Dictiaii* 

le  cbandelier  est  toujours  posé  par  terre  ou  sur  un  naire. 


CAN 


—  203 


GAN 


Ange  et  Raphaël,  mais  non  exécutés;  pu-^ 
hhés  dans  diTcrs  oavrages  et  surtout  dans 
les  œuvres  des  deux  maîtres,  au  Cabinet  des 
estampes  de  Paris  et  de  toutes  les  grandes 
collections. 

Candélabres  du  xiv*  au  xv*  siècle,  formes 
gothiques,  publiés  dans  Touvrage  anglais  de 
Shaw,  Ancieni  farnitares.  Ils  sont  ornés  de 
figures  de  saints  et  de  moines,  placés  dans 
des  niches  gothiques. 

Pugin,  dans  un  ouvrage  in-4<*  Sar  les  olh 
jeu  ie  serrurerie  à  Tusage  des  églises,  en  a 
publié  aussi  de  trèsp-curieux  dans  le  goûtgo* 
thiquele  plus  riche,  mais  il  n^en  indique  pas 
la  source,  ce  qui  est  suspect.  V.  la  pi.  xxvi, 
etdans  Fourrage  intitulé  :  Compositions  pour 
^orfèvrerie  gothique  et  de  la  rénaissance , 
vol.  in-4'. 

On  trouve  diverses  formes  de  candéla- 
bres ou  chandeliers  employés  comme  sym- 
boles (i)  sur  des  sarcophages  chrétiens  et 
des  lampes  provenant  des  catacombes.  V.  Zn- 
cernw  sépulcrales  veterum,  etc.,  Bellori  et 
SantoBartoli,  1  vol.  in-folio,  pi.  n""  sxxii.  Ma* 
machi.  Origines  et  antiguit,  christ,,  Casalius, 
de Ritibus  christ,,  voiries  planches;  dWgin- 
court,  Hist,  de  l'art  (Sculpture)^  pi.  viii,n''  8. 

Les  mosaïques  des  anciennes  églises  peu- 
vent aussi  offrir  des  documents  et  des  figu- 
res curieuses  de  ce  genre. 

Voir  Ciampini ,  frétera  Monumenta,  1. 1, 

pi.  XV,  XL VI. 

Candélabre  à  deux  branches  dont  le  pied 
sert  de  pupitre,  près  du  beau  tabernacle  de 
relise  de  Gand,  publié  dans  Touvrage  de 
L  Haghe ,  intitulé  :  Sketches  in  Germany 
and  Belgium,  in-foho.  V.  la  table  des  plan- 
ches ;  reproduit  dans  Touvrage  Intitule  :  la 
Belgique  monumentale;  Paris,  4843,  !•'  vo- 
lume, p.  260. 

Voir  le  complément  de  cet  article  au  mot 
Chàudeliers. 

•CANDIDE  ou  CANDIDUS  (Saint).— Ce  saint 
est  représenté  en  face  d'un  autre  «n  co^ 
tome  de  moine  et  assis.  V.  Poiivrage  inti- 
tulé :  jintiquitates  Fuldentiœ  libr,  varior, 
anctor,,9i  Cnristopbor.  Brovero,  1  vol.  in-4*, 
planche  de  la  p.  171,  très-bien  gravée. 

CANIGOU  (Saint-Martin  de).  — Ruines 
de  Tabbaye  de  ce  nom,  publiées  dans  Ton- 

■ 

(i)  Sur  remploi  des  candélabres  eu  chandeliers  em- 
ployés comme  symbolisme  chrétien,  voir  les  savantes 
dissertations  de  Ciampmi,  Vetera  M omimei^a.  Lit, 
p.  S9, 1,  A  ;  Aringhi,  fioifiu  subterrauea,  t.  II,  p.  651  ; 
Cours  d'hiéroglyphique  cliréiitnne ,  par  M.  Gy- 
prien  Robert  ;  Vuiver^ité  catholique ,  t.  VI,  p.  4i3  ; 
la. Symbolique  de  Oreutzer,  traduction  de  M.  Gui- 
ÇDon,  4  vol.  in-S*  ;  Casalius,  de  Ritibus  chrtstianorum, 
in-4*,  p.  236. 


vrage  intitulé  :  Voyages  pittoresques  dans 

les  Pyrénées  françaises,  in-folio,  par  Mel- 

ling;  Paris,  1840-41,  pi.  lxviii,  et  le  texte. 

Celui  de  MM.  Taylor  et  de  Cailleux.  Voya- 

?fes  pittor.  dans  l'ancienne  France,  m-follo 
Roussillon)^  1. 1,  pi.  clxii,  clxvii,  bis,  ter. 
Voir  aussi  ce  qu  en  dit  le  baron  Taylor, 
ouvrage  intitulé  :  les  Pyrénées,  in-8*,p.  228. 
Tombeau  de  Pabbé,  soutenu  par  4  lions. 
Foyage  pittoresque,  pi.  clxxi,  5<*. 
Inscriptions  du  xii*  au  xiii*  siècle,  ib,, 

pi.  CLXXl,  4*". 

CANNES  tenues  par  des  femmes  au  ix* 
et  X*  siècle.  -    Cet  usage  est  cité  par  Maillot, 

&,  63  de  son  3'  vol.  des  Costumes  français, 
erbéen  donne  un  exemple.  Histoire  des 
arts  en  France,  etc.,  in-  4»,  pi.  xvii. 

CANON  DES  ÉVANGILES  (2).— M.  le  comte 
de  Bastard  a  publié  plusieurs  fac-similé  de 
ce  genre  dans  son  grand  ouvrage  de  la  Re- 
production des  manuscrits  français,  parmi 
lesquels  on  remarque  celui  de  Pancienne 
abbaye  de  Saint-Médard  de  Soissons,  qui 
date  du  vni*  au  ix*  siècle.  V.  les  1"  et  2*  li- 
vraisons. 

La  bibliothèque  de  Dijon  possède  un  ma* 
gnilique  exemplaire  des  divisions  du  canon 
des  Évangiles,  par  Eusèbe  deCésarée,  manu- 
scritdu  ix'siècle.Willemin,danssesAfo/iam. 
inéd.,  donne  un  fragment  d'ornement  tiré 
de  ce  livre,  t.  I,  pi.  xlvi.  M.  le  comte  de 
Bastard  en  reproduit  plusieurs  des  viii*,  ix% 
X'  siècles  dans  son  grand  ouvrage  sur  les 
Manuscrits  français,  iïyt,  1,  2,  3. 

CANON  CBRONOLOGIQUE.  —  On  trouve 
plusieurs  fac-similé  d^ un  manuscrit  qui  peut 
dater  du  vr  au  vir  siècle,  intitulé  :  Fhesaur 
rus  temporumseu  chronicor.  canonum  om/ii-» 
modo  histor,,  publiés  d'une  manière  admi- 
rable dan^  Touvragê  anglais  de  Shs^w,  inti- 
tulé-: Itluminated  from  manuscripts  ofmidn 
die  âge,  1  vol.  in-4*,  voir  les  premiers  feuil- 
lets. 

Montfaucon  dans  sa  Paléographie  grecque 
'et  Lambecius  dans  sa  Bibiiotheca  Ccesarea, 
t.  II ,  coll.  127,  ont  également-  donné  des 
fac-similé  çravés  de  ce  monument  calligra- 
:>hique,  mais  Shaw  les  reproduit  avec  tout 
e  luxe  de  peinture  et  des  ors  du  manoscfit. 


K 


(2)  Sur  la  véritable  signiBcation  de  cette  désignation 
et  son  usage,  voir  DuCanae.Glossarium  /a/intim,  verbo 
CaAoft;  Isidore  de  SévilTe*.  liber  6  de  seâ  Origines, 
cap.  Y  ;  Macri,  d'ans  son  Uierolexicon,  n'en  dit  rien 
non  plus  que  l«  Dictionnaire  ihéologihue  de  Bergier, 
S  vol.  in'i^;  voir  le  texte  de  l'ouvrage  de  M.  le  comto 
de  Bastard. 
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GANON  DE  LA  MESSE.  —  Beaa  spécimen 
de  ce  genre  d'ornement  liturgique,  manu- 
scrit du  IX*  siècle  (i).  On  y  voit  deux  minia- 
tures représentant,  Tune  un  prince  franc 
entre  deux  évêques ,  Tautre  saint  Grégoire 
le  Grand  et  ses  deux  secrétaires  avec  le^cri- 
nium ,  reproduit  par  le  comte  de  Bastard» 
Manuscrits  français,  in-folio,  2*  livraison. 

GANONS  APOSTOUQUES.  —  Dans  le  27' 
volume  des  Annales  de  philosophie  chré^ 
tienne,  p.  221,  on  trouve  le  fac-similé  d'un 
manuscrit  des  canons  apostoliques  du  vu* 
siècle ,  et  un  autre  d'un  manuscrit  du 
xir  siècle,  écrit  par  le  vénérable  Bède;  une 
savante  dissertation  du  père  H.  de  Ferrari, 
préfet  de  la  bibliothèque  Gasanate,  à  Rome, 
sur  les  manuscrits  et  les  parchemins  du 
moyen  âge,  accompagne  cette  pièce. 


t.  XXVin,  p.  3M  à  352;  dans  le  Magasin 
pittoresque,  t.  IV,  p.  200  ;  dans  le  Musée 
des  familles,  1. 1,  planche  de  la  p.  82  ;  col- 
lection variée  de  canons  à  toutes  les  épo- 
ques, dans  le  Fade-Mecum  du  peintre,  par 
Vigne,  2  vol.  in-4";  Gand,  484i. 

La  manière  de  pefcer  les  canons  est  re- 
présentée dans  la  planche  n""  3,  intitulée  : 
Pulvis  Pyrius,  de  la  suite  intitulée  :  Nova 
reperta,  gravée  par  Philip.  Galle,  d'après 
Stradan,  pour  un  ouvrage  de  GuyPanci- 
rolle  ;  voir  l'œuvre  du  graveur  et  celle  de 
Stradan. 

Jost  Amman  a  également  représenté  ce 
genre  de  métier  dans  son  petit  livre  intitulé: 
ae  Artibus  illiberalibus  et  mechanicis,  etc., 
i  vol.  in-i2.  V.  les  exemplaires  du  Gabinet 
des  estampes  à  Paris,  et  ae  la  bibliothèque 
de  Rouen  (fonds  Leber). 


GANONS  D'AUTEL.  V.  Tableaux  d'autel.  GANONISATION  (3)  dans  l'Église  laUne  el 

!;recque.  —  Médaille  du  pape  Sixte-Quint 
1588),  Bonanni,  NumismatapontiJicum,Yoir 

diverses  formes  de  canons  dans  les  minia-  au  nom  de  ce  pape;  Dumolinet,  NumismaU 

tures  des  manuscrits  de  Froissard,  de  Mons-  pontificum,  in-folio,  pi.  xxii,  n*"  36. 

trelet  et  de  quelques  autres  ;  dans  les  nom-  Voir  aussi  le  Trésor  de  numismatique, 

breuses  gravures  sur  bois  de  la  Fie  de  l'em^  volume  des  Médailles  des  souverains  ponU- 

pereur  MaxinUlien  éP Autriche,  dans  les  di-  fes,  au  nom  de  Sixte-Quint. 

verses  tapisseries  nationales   publiées  par  Cérémonies  en  usage  à  Rome  lors  de  la  ca- 

Ach.  Jubinal.  V.  Tapisseries.  nonisation  d'un  saint.   Médaille  du  pape 

Dans  le  traité  de  Végèce,  de  Arte  mili"  Eugène  IV,  Dumolinet,  pi.  m,  n"*  5;  du 

tari(i)y  1  vol.  in-folio,  1558,  ou  toute  autre  pape  Alexandre  Vif,  ib.,  pi.  xxxiii,  n"  26; 

édition.  V.  les  planches  des  p.  122,  125,  de  la  canonisation  de  saint  Gharles  Borro- 

qui  offrent  un  canon  à  deux  gueules  ou  bou-  mée;  médaille  du  pape  Paul  V;  Dumoli- 

ches.Vi  encore  les  planches  des  p.  126à  132.  net,  ib,,  pi.  xxviii,  n""  13;  de  cinq  saints; 

Un  canon   d'une  forme   singulière  tiré  médaille  de  Grégoire  XIV,  pi.  xxix,  n"*  3;  de 

d'une  des  miniatures  du  grand  Froissard  .deux  saints;  médaille  du  pape  Clément  G, 

(Biblioth.  royale,  manusc.),  a  été  reproduit  ib.,   pi.  xxxiv,  n""  10;  médaillés  du  pape 

et  çravé  dans  une  Histoire  d'Angleterre,  (Je  Glément  X,  pi.  xxxv-,  n~  8  et  9. 

GoTdsmith,éditfon  illustrée,  publiée  à  Paris,  Charles  Fontana,  architecte   romain,  a 

en  1839-40,  chez  Aubry;l  vol.  in-S"",  inti-  gravé  une  grande  comp^ition    intitulée: 

tùlé  :  GoldsmitNs  History  of  England  from  Prospetto  de!  teatro  sacro  il  Tempio  Fo^ 

the  invasion  of  Julius  tkBsar,-  etd.,  1  vol.  •canoin£di  suntuoso  preparamento  fesUggia 

in-8*».  V.  les  vignettes  sur  bois  au  nombre  allégorie  di  tinquê  Eroh  Canonizzati,  ctc*. 

de  115,  et  celle  d'une  miniature  de  1370  V,  l'œirvre  de  Fontana  (4). 

CLSLXï%\ePicturfalhistâry  of  England;  i,  i^  Cette  composition  se  trouve  reproduite 

planche  de  la  p.  875.  dans  le  2*  volume  àesr  Cérémonies  reHaien- 

La  pièce  dite  W  Canon,  gravée  par  Albert'  ses ,  publiées  par  Bem.*  Picard  ,  in-folfo. 

Durer.  V.  son  œuvre  dans  tous  les  cabinets  V.  aussi  l'atlas  de  l'édition  in-i"*,  faisant 

publics  d'estampes  ;  très-recherchée  quand  suite  à  une  encyclopédie  méthodique. . 

elle  est  belle  d'épreuve.  Procession^ magnifique  de. tous  les  ordres 

Voir  encore  ceux  publié»  dans  VEncyclO"  religieux,  des  .conçrégartions  de*  Rome  ^  do 

pedia  of  antiqaities  de  Fbsbroke,  in-8'',  t.  Il,  sacré  *collége  et  dignités  de  Rome  à  cette 

p. ^902;   dans   VArcheologia    britannicà,  occasion.  Cérémonie^  religieuses,, ib.,  U  II-, 

^1)  Provenant  dii  trésor  de  l'église  de  Metz.  tiére,  Toir  depuis  U  p.  S68  jusqu'é  379  ;  mais  ce  saraoi 

(3)  Le  traité  de  Végèce  avait  pour  Dut  de  faire  con-  •  auteur  étant  protestant,  il  faut  consulter  ce  catalogue 

naître  Tart  militaire  cbez  les  anciens, «t  Tartiste  ne  avec  une  certc^ine  précaution. 

nous  met  sous  les  yeux  que  des  appareils  de  jguerre  (4)  Nous  ignorons  pour  quel  ouvrage  cette  plancbe 

en  usage  aux  xv*  et  xvi*  siècles.                  •  a  été  gravée  ;  il  se  pourrait  que  ce  fût  pour  celoi  inti- 

(3)  Fabricius,  Blbliotheca  antiquayia,  donne  une  tulé  :  il  Tempio  vaticanoe.  la  sua  ojrigime,  RoVt 

Jiste  de  plus  de  20  auKfurs  qui  oni  écrit  sur  cette  ma-  i694,  grand  in-folio. 
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Slanches  des  p.  266,  269,  el  Tatlas  de  Té-  On  y  Toit  Jésus-Christ  et  sa  mère,  assis  sur 

itioDio-i**.  un  siège  de  forme  byzantine;  la  Vierge  a 

un  costume  très-remarquable,  dans  le  goût 

CANOSA.  —  Cette  ville  possède  plusieurs  des  impératrices  d'Orient;  elle  tient  une 

monuments  du  xr  siècle  au  xii*  siècle,  pu-  pancarte  sur  laquelle  sont  écrits  ces  mots  : 

bliésparleducdeLuynes.  Jl/o/iom.  desNor-  Leva  ejus  sab  capiie  meo  et  dexira  ilUus 

Manis  dans  P Italie  méridionale ,  in-folio  ;  amplexabit  me.  Jésus-Christ  a  en  effet  une 

Paris,  pi.  III,  IV,  IX,  X,  XI.  de  ses  mains  sur  Tépaule  (1)  de  sa  mère,  et 

de  Fautre  il  tient  un  livre  ouvert,  sur  lequel 

CANOSSA .  -^  Nom  d'un  palais  de  Vérone,  est  écrit:  Feni^  electa  mea,  et ponam  te  saper 

construit  vers  le  xvi*  siècle ,  d'Agincourt ,  thronum  meum,  A  droite  el  à  gauche  des 

Architecture,  pi.  lxxii,  n*"  29.  V.  aussi  Sa-  deux  personnages  sont  placés  le  pape  Ca- 

rayna  (  Toreli  ;,  Liber  de  origine  et  amp/Zdt-  lixte  et  saint  Pierre,  dont  la  robe  porte  des 

dike  eivitatis  Veronœ,  à  Vérone,  1540,  in-  lettres  monogrammatiques ,  sur  lesquelles 

fob'o,  ouvrage  rempli  de  planches.  il  existe  de  savantes  recherches,  restées  sans 

résultats  satisfaisants. V.  Manteaux  lettrés. 

GANTUARUS,  sorte  de  lampe  en  forme  de       Au-dessus  de  ces  figures,  celle  du  pape 

vase  à  col ,  et  suspendu  par  des  chaînes.  CaHxte  tenant  un  petit  édifice  entre  ses 

Macri  en  donne  un  exemple  dans  son  Hiero^  mains,  en  signe  de  quelque  fondation,  saint 

lexicoa,  in-^olio,  planche  de  la  p.  il  7.  Laurent  tenant  une  grande  croix  et  un  livre 

fermé  ;  puis  le  pape  saint  Corneille,  le  pape 

CAiVriNE,  vaisseau  propre  k  porter  la  li-  Jules  et  saint  Calépodius,  prêtre ,  lesquels 

oneor  ou  toute  espèce  de  liquide,  couverte  tiennent  tous  des  livres.  Cette  belle  mosal- 

de  sculptures  en  aemi-rclief ,  travail  en  or  que  est  assez  bien  gravée  dans  le  2*  volume 

et  argent  du  xvr  siècle.  Collection  d'armes  au  mois  de  mai,  p.  499  des  jicta  sanctoram 

et  meubles,  par  M.  Asselineau  et  quelques  des  Bollandistes ,  édition  d^Anvers. 
autres  artistes,  à  Paris,  chez  Hauser,  in- 
folio, pi.  xxiii.  CANTORBERY  (2).  —  Les  détails  d'archi- 
tecture de  la  magnifique  église  de  ce  nom 

CANTIQUES  DES  CANTIQUES.  —  Leplus  sont  publiés  dans  le  Monasticon  anglica- 
ancien  Uvre  que  nous  ayons  trouvé ,  offrant  num,  t.  L  voir  la  table  des  planches, 
des  représentations  allégoriques  tirées  de  ce  Dans  the  History  and  antiquities  of  the  cch 
livre  de  Salomon,  est  celui  intitulé  :  ffis-  thedral  church  ofCanterbury  and  the  once 
toria  seu  providentia  virginis  Mariœ  ex  adjoing  monaslery,  publiée  par  M.  J.  Dart, 
Cantico  Canticornm,  ouvrage  publié  dans  17^,  in-folio.  Brillon  lui  a  consacré  une 
le  xr  siècle;  il  est  orné  de  1o  planches  gra-  description  spéciale  et  complète  formant 
vées  sur  bois  vers  la  même  époque.  Le  ba-  \  vol.  in-i"*,  orné  de  magnifiques  planches, 
ron  de  Heinecken  en  a  donné  quelques  /oc-  Elle  est  encore  publiée  avec  soin  dans  Tou- 
fimile  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Idée  a* une  vrage  intitulé  Ùraphical  illustrations  ofthe 
collection  complète  é^ estampes  qui  n*est  au-  metropol  of  Canterburv,m'^° ^  par  Wolnoth 
tre que  la  description  du  Cabinet  des  estam-  etHastings;  Lond.,  1806.  V.  aussi  Pou- 
pes de  Dresde.  V.  dans  Pouvrage  ci -dessus  vraee  de  Byrne  et  Harne.  Vue  Générale  de 
les  planches  des  p.  374.  Péglise,  Moyen  âge  monumental,  pi.  lxvii. 

L'une  d'elles  représente  Pépouse  du  Can-  in-folio,  chez  Hauser,  à  Paris;  toutes  les 

tique  accompagnée  des  vierges  sages.  planches  réunies  sur  ce  monument  dans  la 

Plusieurs  des  textes  les  plus  saillants  du  Topographie  de  l'Angleterre,  au  Cabinet 

Cantique  des  Cantiques  sont  Pobjet  de  com-  des  estampes  de  Paris, 
positions  mystiques ,  gravées  par  Bolsvert       Sceau  de  Péglise  au  xiv*  siècle,  gravé  dans 

ou  ses  élèves,  pour  Pouvrage  intitulé  :  Pia  le2*  vol.,  pi.  xix  des  Fetusta  monumentaAn-- 

desideria,  3  parties  en  i  vol.,  dont  hauteur  gliœ,  ouvrage  d'une  exécution  admirable  et 

est  Herman  Hugon.  V.  surtout  les  planches  publié  in-folio  par  la  Société  des  antiquaires 

n- 22, 23,  24,  25,  26,  27,  29,  34, 32,33,  deliondres,  de  4748  à  4816,  où  a  paru  le  4* 

31,  35,  45.  ou  5*  vol.,  et  dans  V Angleterre  pittor,,  du 

La  magnifique  mosaïque  de  Péglise  Sainte-  baron  Roujoux,  t.  Il ,  planche  de  la  p.  249. 
Marie -Transtibérine  est  exécutée    d'après       Cloître  de  l'église,  style  du  xiv*  au  xv* 

un  texte  du  livre  des  Cantiques  de  Salomon.  siècle,  magnifique  décoration  gothique,  dont 

(1)  L'épaule  est  ici  prise  poar  la  léte,  da  moins  dans  cités  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 

rmteniion  de  l'arUsle  qui  aurait  dû  se  conformer  ao  Fhistoire,  t.  IV,  p.  3i5;et  surtout  dans  le  volume 

teite.  supplémentaire,  p.  189,  190,  sur  celte  église,  due  à 

X  Pour  le«  documents  historiques,  voir  les  auteurs  un  architecte  français,  en  1 175. 
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on  trouve  une  belle  gravure  au  burin,  pu-  coiffures  ecclésiastiques,  voir  les  planches 
bliée  par  Britton  dans  sa  description  de  données  par  dom  Devert  dans  son  Traité  de 
Téglise  en  question.  la  liturgie,  t.  II,  p.  259  et  314,  et  les  plan- 
Belle  crypte  du  x*  ou  xi*  siècle,  gravée  ches  de  PHistoire  des  divers  ordres  relisieax 
dans  Pouvrage  de  Wolnoth  et  Hastings,  et  publiées  parle  père  Héliot,  Bar  et  quelques 
dans  celui  de  Britlon ,  Canterbury^s  caihe"  autres,  et  aux  mots  Moines,  Monastères,  etc. 
<Jm/,  4  vol.  in-4°;  Londres,  déjà  cité.  Une  très-belle  figure  de  saint  Franfbois 
Costume  d'un  archevêque  de  Canterbury,  d'Assise,  peinte  à  ires'|ue  au  xir  ou  xnp 
vers  le  x*  ou  xi^  siècle.  V.  la  tapisserie  de  siècle  dans  la  chapelle  Saint-Grégoire,  à  San 
Bayeux  attribuée  à  Mathilde ,  soit  dans  Subiaco,  ofiVe  un  capuce  d'une  forme  très- 
Monlfaucon,  Stolhard  et  leS' vol.  des il/^moi-  remarquable.  D^Agincourt,  Peinture,  pi.  c, 
res  de  V Académie  des  inscrip.,  p. 601  etsuiv.,  n*"  5. 
Jubinal,  Tapisseries  historiques,  etc.,  celui 

de  saint  Thomas  de  Canterbury,  conservé  CAPÉTIENS.  —  Suite  de  monuments  de 

dans  une  église  de  France.  V.  Thomas.  cette  race,  statues,  sceaux,  monnaies ,  roé- 

Une  vue  générale  des  bâtiments  de  Pab-  dailles ,  couronnes ,   sceptres ,    vêtements 

baye  vers  le  xir  siècle,  a  été  donnée  à  Ijon-  royaux,  etc.  Montfaucon ,  Monuments  de  la 

dres,  format  in«<4°,  par  Barlow.  M.  Alb.  Le-  monarchie  française,  t.  I.  Voir  toutes  les 

noir ,  architecte ,   à   Paris ,    possède  une  planches.  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

épreuve  de  cette  gravure,  qui  doit  être  très-  1. 1,  pi.  xxxiii.  V.  aussi  Hogoes  Capet. 

peu  connue.  — Lettres  capétiennes,  minuscules  da 

xi«  siècle.  V.  les  planches  des  Dictionnaires 

CANTORIA.  —  On  trouve  désignées  sous  et  Traités  de  diplomatique,  verbo  Ckipé- 

ce  nom  deux  espèces  de  tribunes  placées,  tiennes, 
Pune  dans  le  chœur  et  l'autre  dans  la  grande 

nef  de  l'église  cathédrale  de  Ferrare.  V.  le  CAPITAINES.  —  Divers  personnages  de 

plan  qui  est  publiédans  l'ouvrage  d'Antonio  ce  grade,  du  xiv*  au  xv*  siècle. 

Frizzi , intitulé  :   Memorie per  la  storia  di  Capitaine  florentin,  statue  couchée  sar 

Ferrara,  etc.,  in-4*>,  t.  II,  pi.  vu  et  xvii.  La  son  tombeau  à  l'église  Sainte-Croix,  à  Fio- 

plus  çrande  de  ces  tribunes  sert  sans  doute  rence,  Monuments  funèbres  de  la  Toscane 

aux  cliantres,  et  la  plus  petite  à  celui  qui  (collection  de  Millin),  au  Cabinet  des  estam- 

les  dirigeait.  V.  au  reste  le  texte.  pes ,  à  Paris  ,1  vol.  in-4**,  pi.  xxxiv. 

—  Du  règne  de  Charles  VI  et  Charles  VII, 

CAPARAÇON  de  cheval,  en  mailles  de  miniature  publiée  par  Willemin,  Manu- 

fer,  vers  le  xiii*  siècle.  Collection  des  armes  ments  inéd.  franç,,i,  ïï,pl. clxiv,  sousCbar- 

et  armures  du  musée  d* artillerie  de  Saint"  les  VII;  Montfaucon,  Monuments  de  lamo- 

Pétersbourg,  publiée  à  Paris,  par  Asselineau,  narchie  française,  t.  III,  pi.  lui,  lxix,  n"*  9; 

4  vol.  in-foliOy  chez  Hauser,  éditeur.  V.  la  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II, 

pi.  XLVIII.  pi.  CLXXI. 

Très-beaux  caparaçons  des  chevaux  de  ba-       Capitaine  des  archers  du  roi,  costume  da 

taille  et  d'honneur   figurant  aux  pompes  xv«  siècle.  Willemin,  Monum.  franc.,  t.  Il, 

funèbres  de  Charles  111,  duc  de  Lorraine,  pi.  clxi. 

Y.  la  pi.  XXV  de  cette  belle  collection,  pu*       Capitaine  des  gardes  sous  Henri  II,  statue 

bliée  à  Nancy,  gravée  par  Merian  et  Brintel,  en  marbre  publiée  dans  VMlas  des  monum. 

d'après  Clauae  de  i^ruelle,  1  vol.  in^olio.  réunis  aux  Petits- Augustins,  par  M.  Lenoir 

Y.  au  nom  Maigne  ou  Maignen. 

CAPELINES.  —  Espèce  de  casque   de       Voir  aussi  les  planches  de  l'ouvrage  sur 

forme  légère  ;  pour  h  matière  et  la  forme,  les  Costumes  au  moyen  âge,  publié  par  Bon- 

V.  le  Traité  de  la  milice  en  France,  par  le  nart  et  gravé  par  Mercuri.  Table  du2«vo- 

père  Daniel,  1. 1,  planche  de  la  p.  407.  lume  eu  l'on  trouve  la  nomenclature  des 

sujets   gravés  par  ordre  alphabétique  et 

CAPELLAN131S.  —  Le  chapelain.   Figure  chronologique, 
de  cette  dignité  au  xiii*  siècle,  tirée  des  mi-       Capitaine  de  la  porte.  Un  officier  de  ce 

niatures  du  manuscrit  Leges  palatinœ,  pu-  grade  figurait  à  l'entrée  de  François  I",  à 

blié  par  les  Bollandistes,  t.  III  du  mois  de  Paris,  en  1515.  V.  le  détail  de  cette  cérémo- 

juin  des  Acta  sanctorum,  V.  la  pi.  xl.  nie  dans  VHistoire  des  inaugurations,  pac 

Au  mot  Chapelains  nous  complétons  cet  de  Bévy,  1  vol.  in-12. 
article.  Capitaines  d'infanterie  sous  le  règne  de 

Henri  III,  Recherches  sur  les  costumes,  par 

CAPES  et  CAPUCES.  —  Sur  ces  diverses  Maillot  et  Martin,  atlas  du  t.  UI,  pi.  xciii. 
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CAPITALES  (Lettres)  (1)  ou  lettres  ma-  plusieurs  Tolumes  iu-S"*,  arec  planches, 

jascules.  —  Nous  indiquons  en  tête  de  cha-  Les  Foyag.  pittor.  dans  Vanc,  France,  par 

que  série  alphabétique   les  capitales  qui  Taylor  et  de  CailleuK  (Languedoc)^  t.  I, 

noos  ont  paru  remarquables ,  soit  dans  les  pi.  xxii,  xxiii,  et  la  Topograp.  de  la  France 

fac-similé  publiés  dans  les  ouvrages  sur  les  au  Cabinet  des  estampes,  article  Toulouse. 
manuscrits,  soit  dans  les  divers  ouvrages 

avec  planches  ou  gravures  sur  bois,  tels  que  CAPITOULS  (5),  capiiali,  capiiulares ,  car 

les  publications  de  Shaw,  Astle,  de  M.  Syl-  pitularii  de  Toulouse. —  On  peut  avoir  une 

vestre  et  Bastard  de  FÉtang,  Touvrage  de  idée  du  costume  de  ces  magistrats  dans  les 

d^Agincourt,  Histoire  de  Vari  (section  Pein^  deux  pi.  xxxi  et  xxxii  des  Foyages  pittO'^ 

terf  j,  celui  de  Langlois  du  Pont-de-PArche.  resques  et  romantiques  en  France  (Langue- 

lor  la  Calligraphie,  M.   du   Sommerard  doc  ),  t.  I,  par  Tavîor,  etc. 

en  donne  quelques-unes  dans  son  .^^/(M  et  L'on   trouve   dans   le   même    ouvrage, 

son  Albam  des  arts  au  moyen  âge.  pi.  xxxiii,  xxxiii  bis,  xxxiii  ter,  xxxiii  quat., 

wwn quint.,  www  sext.fSepi.  et  oct.,  plu- 

CAPITALES  (Villes). — Voir  aux  noms  de  sieurs  fac^imile  de  miniatures  et  majuscu- 

chacune  ;  toutefois   nous   ne   nous   atta-  les  du  magnifique  manuscrit,  dit  le  Livre 

chons  qu'à  celles  qui  offrent  de  beaux  mo-  des  capitouls,  qui  est  du  xv*  siècle,  et  oui 

numents  de  Pépoque  du  moyen  Age ,  dont  appartient  soit  à  la  bibliothèque  de  la  ville, 

nous  donnons  le  détail  puisé  aux  meilleures  soit  à  celle  de  la  Société  des  antiquaires, 

sources.  Quant  aux  vues  simplement  pitto-  Huit  capitouls  en  grand  costume,  tenant 

resques,  nous  ne  nous  y  arrêtons  pas  :  ce  le  dais  à  rentrée  de  la  reine  à  Toulouse, 

sont  des  documents  pour  Pélude  que.  nous  en  1553.  V.  dans  V Histoire  générale  du  Lan^ 

tAchons  de  signaler  et  non  de  simples  objets  guedoc ,   t.  V ,  pi. .  cxxxiv ,  et  reproduits 

de  curiosité.  dans  V Atlas  des  costumes  français,  par  Mail- 
lot, t.  III,  pi.  Lxxxi.  On  doit  y  voir  oes  épau- 

GAPITOLE.  — -  Place  et  palais  du  Capitole  lettes  d'or  et  d'hermine. 

à  Rome,  construction  du  xvi«  siècle.  D'Agin-  Sceau  des  capitouls,  xiir  siècle.  Trésor  de 

court,  Histoire   de   l'art  {Architectwre)  y  iioiiM#ma(igaf  au  volume  intitulé  :  ^ceaiur 

pi.  Lix,  n°  5  et  p.  63,  pi.  lxxi,  n"  60.  des  communes,  pi.  xxii,  supplém.,  n*"  6.     , 

Voir  en  outre  les  Description  et  Topogra-^  On  y  voit  sur  la  face  du  sceau  TAgneau 

pAïf  de  la  ville  de  Rome,  par  les  Piranesl,  pascal  tenant  une  croix;  sur  le  contre-sceau 

Vasi,  Coronelli,  dans  son  grand  ouvrage  est  le  château  de  Narbonne  et  le  capitole  de 

intitulé:  Roma  antico-moderna,  la  ville  de  Toulouse.  V.  les  détails  donnés 

L'ouvragede  M.  Letarouilli, architecte fran-  par  M.  Lenormant  dans  le  texte  de  ce  vo- 

^Sy Monuments  de  Romemoderne;  la  collée-  lume,  p.  37. 
tion  topographique  du  maréchal  d'UxcJles 

eu  49  volumes  in-folio,  etc.,  la  grande  7V>-  CAPOUE.  — Mosaïque  d'une  église  de  cette 

pograpMe  de  l*Italie  au  Cabinet  des  estam-  ville,  exécutée  au  ix*  siècle  environ,  gravée 

pes,  à  Paris,  en  93  vol.  in-folio.  dans  les  Fêtera  Monumenta  de  Ciampini» 

Capitole  de  la  ville  de  Toulouse  (2),  mo-  t.  Il,  pi.  liv,  et  représentant  Jésus-Cnrist 


^  vol.  in-folio,  avec  planches,  ancienne  édi-  Agathe  et  non  Agnès,  comme  le  dit  par  err 

Uon,  ou  celle  donnée  par  M.  Dumège,  en  reur  Ciampini,  p.  168  de  son  ouvrage. 

(i)  Le  Dicf{ofMMi{r«  de  dip/omo/f^tie  des  bénédictins  vente  une  dimension  de  6à  7  lif^nes  desleUresqui 

McHaidedom  do  Vaines  ne  donnent  pas  de /"oc-^i-  avaient  jusqu'à  iS  pouces  de  développement  dans 

mUsde  majuscules,  et  à  ce  sujet  nous  reproduisons  l'origiBal.  Pour  trouver  des /iae-ximi/e  (le  lettres  capl- 

les  observations  consignées  dans  un  des  articles,  laies,  il  faut  voir  les  ouvrages  de  Bessel,  d'Eckliart» 

signés  Acheri,  Annales  de  philos,  chrét.,  t.  XVIII.  dn  péreSousa,  deGerken,  de  Gatterer,  dcTrombelli, 

p.  43S  et  suiv.  Les  capitales  de  l'époque  mérovin-  ou  dans  les  beaux  manuscrits  cités  dans  le  Catalogue 

(tienne,  dit  le  savant  auteur,  sont  remarquables  en  de  la  bibliothèque  de  Florence,  de  Nuremberg,  par 

effet  par  leur  beauté;  on  en  voit  qui  ont  jusqu'à  i  deMurr. 

pi«d  et  demi  de  hauteur  et  occupent  toute  la  première  (2'  Ce  curieux  édiflceest  l'objet  d'un  Mémoire  in- 

psgedu  manuscrit.  Ce  luxe  de  capitales  conserve  une  léressant  dans  le  BulUiin  monumental  da  comité  des 

sssez  grande  beauté  jusqu'à  la  fln  du  xii<'  siècle,  épo-  arts  et  monuments,  n*  7;  i84o-i84i,  p.  49  et  suivantes, 

qaedu  dépérissement  des  écritures  latines....  Je  ne  il  est  de  M- de  Guilbermy. 

crois  rif'n  avancer  qui  ne  se  trouve  dans  le  nouveau  (3)  M.  Dumège,  p.  31  de  sa  première  lettre,  insérée 

Jfaité  de  diplomatique,  mais  on  y  chercherait  inuti-  dans  son  Voyage  litiéraire  et  arcliéologique  dans  le 

leiaent  de  belles  copies  de  lettres  ornées.  Tout  en-  département  de  Tarn-el-Garonmej  Paris,  1828.  chez 

tiers  à  la  science,  te»  auteurs  ont  à  peu  près  oublié  Treuttel,  donne  l'origine  de  cette  désignation. 
I  art,  et  dans  leurs  alphabets  flgnrés,  ils  réduisant  sou- 
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Landolû,  évéque  de  Capoue  au  ix*  siècle,  Y.  les  mots  Alphabets  ,  Inscriptions  ,  Let- 

représenté  en  habits  pontificaux;  miniature  très,  etc. 
d*un  pontifical  du  ix*  siècle,  d'Agincourt, 

Peinture,  pi.  xxxvii,  n*»  12,  et  planche  xlv,  CARACTÈRES  FIXES.  —  Le  Vocabulaire 

n"  12.  de  Donat,  intitulé  :  le  Catholiœn,  est  re* 

gardé  comme  le  premier  livre  imprimé  avec 

CAPRAROLA.  —  Le  château  de  ce  nom,  ce  genre  de  caractère.  On  en  trouve  un  fae- 

près  de  Rome,  est  un  exemple  important  «imi^dans  Touvrage  du  baron  de  Heineo 


sur  les  monuments  de  Rome  et  de  ses  envi»  matières, 
rons  par  Vasi  père,  la  Topographie  de  Vlta^^ 

lie  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  CARAPOUE.  -^  Espèce  de  camailàPusaffe 

des  paysans  dans  les  xiir,  xiv*  et  xr  sie- 

CAPTIFS.  —Ordre  de  la  rédemption  des  clés.  Willemin,  Monam.  inéd.  franc,,  t.  II, 

captifs.  pi.  CLXxiv  et  le  texte,  ib„  p.  15. 

Costume  des  religieux,  dans  les  ouvrages 

du  père  Héliot, de  Bar  et  Fialetti.V.  Ordres.  CARCAN,  présumé   un  instrument  de 

Aevelatioordiniê  sanctœ  Trinilatiê  redem-  martyre,  gravé  dans  les  Opéra  Prudentii, 

ptionis  captivorum  sab  Innocentio  papa,  édition  d^Arevalo  (Faust),  1   vol.  in -4% 

tertio  anno  1398 , 1  vol.  in-folio,  sans  nom  vers  le  milieu  du  volume, 
d'auteur  ;  Paris,  1635,  27  planches. 

CARCASSE  (La  grande).  —  ComposiUon 

CAPTIVITÉ.  — -  Saint  Louis  en  prison,  allégorique  et  singulière  gravée,  dit-on, 

vitraux  de  Saint -Denis.  V.  au  nom  de  par  Marc-Antoine,  d'après  un  peintre  io- 

lx)uis  IX,  Richard  II  traitant  de  sa  rançon,  connu  et  dont  les  Cabinets  des  estampes  de 

miniature  du  xiv*  siècle,  reproduite  aans  Paris  et  de  Vienne  (Autriche)  possèdent 

le  Magasin  pittoresque ,  t.  VlII ,  planche  de  belles  épreuves, 
de  la  p.  S. 

Signe  de  captivité.  V.  Cage  de  fer.  CARCASSONNE  (Languedoc).  -^  La  ca- 

Voir  aussi  les  mots,  Martyrs,  Prisons,  thédrale  (1),  monument  du  xiv*  siècle, pu* 

Prisonniers,  Winceslas,  etc.  blié  dans   les  Voyages  pittor.  dans  l  an- 
cienne France,  par  Taylor  et  ses  collabora- 

CAPUCE.  —  V.  Cape.  teurs,  in-folio,  pi.  cxxvi,  cxxvii  et  suivantes 

(du  Languedoc). 

CAPUCINS. —  Le  costume  de  cet  ordre  Vue  perspective  du  chAteau  fort,  i6.,  120, 

est  publié  dans  les  ouvrages  du  père  Hé-  Magasin  pittoresq. ,  t.  VI,  p.  521.  V.  aussi 

liot,  celui  de  Rar,  Fialetti  et  autres  histo-  la  Topographie  de  la  France  snu  Cabinet  des 

riens  des  ordres  religieux.  estampes  à  Paris. 

Pour  le  recueil  des  ouvrages  publiés  sur  Vue  des  remparts  et  des   portes  de  la 

cet  ordre,  ses  maisons  et  son  costume,  voir  ville,  Taylor,  etc.,  pi.  cxxi,  cxxti,  cxxv. 

Lenglet  du  Fresnoy ,  Méthode  pour  étudier  Sceau  d'un  évéque,  en  1248,  Trésor  de 

Phistoire,  in-4*',  t.  ill,  p.  155, 156,  plusieurs  numismatique,  in-folio,  volume  des  Sceaus 

sont  à  planches.  des  communes,  pi.  xx,  n**  8. 

CARABINES  et  CARABINS.  —  Arme  du  CAEDEUR  de  drap.  —  Un  vitrail  de  Vé- 

règne  de  Henri  U.  Maillot  et  Martin,  atlas  dise  de  Saumur,  xiv*  siècle,  publié  dans 

du  3'  volume  de  la  Collection  des  costumes  Patlas  du  Voyage  dans  le  midi  ^  la  France, 

français,  in-folio,  planche  de  la  p.  206.  pi.  xiii,  n*»  3,  représente  ce  genre  de  mé» 

Voir  aussi   Touvrage  de  J.-B.-L.  Carré,  tier. 
intitulé:  la  Panoplie,  2  vol.  in-4»,  texte 

et  planches.  CARDINAL-DIACRE  I"  et  U\  —  V.  Cha- 
pelle PAPALE ,  n""  1  et  2. 

CARACTÈRES  ou  formes  des  divers  gen- 
res de  lettres  d'écriture  ou  d'imprimerie.  CARDINAL  ÉVÉQUE  (2).  ~  On  trouve  une 

(1)  Piganiol  de  la  Force  (T^ngiiedoc).  Description  (2)  Ce  titre  est  très-ancien,  il  en  est  qoeslion  <Mi 

de  la  France,  l.  VI,  p.  140;  Bouges,  Uist,  eeclétiasL  le  ix*  siècle.  V.  tes  Dictionnaire  de  diplomaUqitefV 

et  civile  de  la  ville,  in-4%  1 74 1 .  dom  de  Vaines,  au  mol  Cardinal, 
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Ogurede  ce  nom  dans  une  planche  d a  TAtf-  le  4*  volume,  p.  â^,  pi.  viii  des  Éléments 

saanuantiqaitatamponUficiaram d'Angélus  de  paléographie,  par  M.  de  WaiJlv. 

Rocca,  1. 1,  pi.  I.  On  Ty  voit  remplissant  ses  L^on  trouve  plusieurs  figures  de  cardi- 

^Dctions  à  la  messe  pontificale  au  moment  nau^  à  cheval  dans  les  cavalcades  du  camp 

de  la  communion  du  pape.  V.  au^i  Cha-  du  Drap  d'Or.  V.  ce  mol. 


PELLE  PAPALE,  n*"   3. 

CARDLNAUX  (1)  —  Très-belle  figure  de 
celle  dignité  en  Italie,  costume  du  xiir  au 
iir  siècle.  Bonnart ,  Recueil  des  costumes 
da  moyen  dge,  t.  I,  pi.  xxiii  et  ly,  et  les 
notes  du  texte  qui  s  y  rattachent.  V.  aussi 
Bar,  Recueil  des  costumes  religieux. 

Giaconius  a  publié  une  vie  des  cardinaux 
avec  des  portraits,  Fitœ  pontificum  et  cardi- 
naliam,  etc.  ;  Rome;  il  y  en  a  plusieurs  édi- 
tions in-folio  ;  les  portraits  des  cardinaux    celebrans. 


Voir  encore  Canonisations  ,  Fonérailles, 
Marches  Pontificales,  Processions,  etc. 

Aux  noms  de  Georges  d'Amboise,  Philippe 
d'Alençon  Rossi  (liOuis  de)  ,  nous  donnons 

1>lusieurs  monuments  où  sont  représentés 
es  cardinaux  de  ce  nom. 
,  Sceaux  des  cardinaux ,  publiés  dans  les 
Eléments  de  paléogrophie,  de  M.  Natahs  de 
Wailly,  t.  m,  p.  211  (2). 

Cardinales  prœsbiteri,  cardinales  diaco^ 
ni,  cardinalis  primus  prœsbiter ,  cardinalis 


sont  également  publiés  par  Guarnacci,  pour 
foire  suite  à  Fouvrage  de  Ciaconius,  2  vol. 
in-folio. 

On  y  trouve  également  leurs  armoiries 
détaillées. 

Voir  aussi  V Histoire  des  cardinaux ,  par 
A.  Dachesne,  in-^olio ,  avec  planches,  dans 
tontes  les  bibliothèques. 


Voir  à  Chapelle  papale,  les  n**'  4, 5, 6/  20, 
la  désignation  de  toutes  ces  dignités  et  de 
leurs  costumes. 

CARIATIDES.  -  V.  Caryatides. 

CARICATURES  (5).  —  L'emploi  de  ce 
genre  pour  flétrir  le  vice  et  les  abus;  se  ven- 

Cardinaux    qui   accompagnent  le   pape  ger  d'un  rival  ou  même  pour  verser  le  ridi- 

Léon  ID  et  Charlemagne,  peinture  k  fresque  cule  sur  la  vertu  importune,  est  très-ancien, 

du  xiir  siècle,  d'Agincourt,  Peinture,  plan-  On  en  trouve  de  fréquents  exemples  dès  le 

che  xcviii.  xr  siècle  et  peut-être  auparavant;  mais  au 

Cardinaux  réunis  en  concile  ou  dans  le  xiv*à  la  fin  ou  xv%  la  caricaturefait invasion 

conclave.  V.  ces  deux  mots,  et  la  miniature  d'une  manière  désordonnée,  même  dans  les 

de1245  , publiée  dans  le  Piclor/a/ Ai>/oi^  o/*  lieux  les  plus  respectables;  les  églises,  les 

England,  Londres,  1857,  t.  I,  planche  de  chapelles,  l'autel  même  ne  sont  pas  plus 

la  p.  869.  respectés  que  les  édifices  les  plus  profanes.^ 

Création  des  cardinaux,  détails  de  toutes  Les  bas-reliefs  de  Roscherviîle,  de  Mois- 

les  cérémonies  en  usage  en  celte  occasion,  sac,  les  chapiteaux  de  Saint-Germain-des- 

Snite  de  planches  gravées  pour  l'ouvrage  Prés,  de  Notre-Dame-du-Port,  Notre-Dame 

intitulé  :  Ceremoniarum  sacr,  Ëcclesiœ  ro-  de  Caillouvillc,  en  Normandie,  les  portails 

fnanœ  a  paire  Patrizio  episcop.  urb,  Pianza,  de  Notre-Dame  de  Paris,  de  Notre-Dame  de 

1  vol.  in-12  ;  Coloniœ  Agrip.  152.  Rouen,  l'église  de  Saint-Ouen  et  bien  d'au- 

Médaille  du  pape  PaulII,  représentant  ce  très  en  offrent  de  fréquents  exemples, 

pontife  faisant  une  création  de  cardinaux.  Dans  les  livres  nous  citerons  les  miniatu- 

V.  toutes  les  vies  des  papes  avec  leurs  mo-  res  de  VHortus  deliciarum  (V.  ce  nom  ),  les 

naments  tels  que  Ciaconius,  Palatins,  le  livres  d'heures  avec  les  danses  des  morts, 

père  Dumolinet,  le  7V^or de nami>matifiraf ;  les  stalles  des  églises  d'Amiens,  de  Saint- 

Macri,  Hieroiexicon,  planche  de  la  p.  124.  Denis,  de  Saint-Spire,  de  Corbeil,  de  la  ca- 

Cardinaux  réunis  en  consistoire  avec  le  thédrale  de  Rouen,  etc.  V.  aussi  aux  mots 

pape.  Allégories,  Ane,  Astrologie,  Calendriers, 

Médaillon  peint  en  tête  d'un  pontiûcal  de  Ceinture  ,  Charivari,  Danse,  Diable  r  Eh- 

la  cathédrale  de  Viterbe  dans  le  xiv  siècle,  blêmes,  Focs,  Loup,  Mère-Folle.  Les  mon- 

reproduit  dans  Macri,  p.  125  de  son  Hiero-  naics  et  les  médailles  dont  nous  citons  di- 

lexicon*  vers  exemples  dans  le  courant  de  ce  Dic- 

Âotreen  tête  d'un  diplôme,  publié  dans  llonnaire,  sont  aussi  à  consulter. 


(1)  11  est  question  de  cardinaat  déa  l'an  499,  ib.;  le  sceaux  a  éié  passée  sous  silence  par  dom  Mabillon  et 

père  ColoDia,  Histoire    liuéraire   de  Lyon,   dit:  par  lieïnecciits,  de  Sigillis. 

«  Les  vitraux  de  cette  église  font  voir  que  l'ancien  (3)  Nous  employons  ce  mol  quoique  assez  moderne; 

costame  'de  ses  chanoines  fut  adopté,  pour  les  car-  pairce  qu'il  est  devenu  tellement  populaire   que  tout 

«finaux,  par  le  pape  Inn^ocenl  IV  qui  y  résida  plusieurs  le  monde  le  comprend  et  le  connaît    T^  mot  le  plus 

années.  »                 .              .  usité  pour  îés  monuments  du  moyen  rtgc  est  ordinaire- 
Ci)  M.  Htki.  de  Wailly  remarque  que  cette  clause  de  •  ment  celui  de  (jroie^qites. 

Tome.I.             ...  ^4 


CAR  —  2i0  —  CAR 

L'Hôtel  de  Ville  de  Saint-Quentin  offre    Pays-Bas  au  Cabinet  des  estampes,  à  Pa- 
aussi  dans  les  détails  de  ses  sculptures  plu-    ris,  en  plusieurs  volumes  in-iolio. 
sieurs  exemples  de  ce  genre  facétieux  et 

d'une  gaieté  burlesque.  On  en  trouve  j)lu-  CARLOMAN. — Figure  assise  de  ce  prince, 
sieurs  reproduits  dans  le  Magasin  pittores'  statue  d'une  église  de  Fulde,  gravée  dans 
çQe^  1. 1,  p.  500,501.  y.  aussi  au  nom  Saint-  les  Monum,  de  la  monarchie  franc,  de 
Quentin.  Monlfaucon,  t.  f,  pi.  xx.  Le  savant  bénédic- 

Les  miniatures  des  heures,  de  certains  tin  est  loin  de  la  regarder  comme  très-au- 
missels  et  de  bréviaires  offrent  aussi  des  (igu-    thentique. 

res  dont  le  burlesque  passent  la  permission.  Trésor  de  la  eoaronne  de  France,  L  I, 
Langlois  du  Pont-de-r Arche  en  reproduit  pi.  xx,  et  dans  le  t.  I,  du  mois  de  juin, 
quelques  /ac-«imi7e  dans  son  Essai  sur  la  ^c^a  «ancforam,  p.  458,  sans  doute  la  même 
calligraphie.  que  celle  ci-dessus. 

Les  curieux  de  cette  espèce  de  représen-       Monnaies  de  ce  prince,  publiées  dans  les 
tations  trouvent  de  quoi  se  récréer  dans  Tou-    ouvrages  de  Le  Blanc,  Bou  troue,  le  Tr^or 
vrage  de  M.  RigoUot,  Monnaies  inédites  des    de  numismatique,  etc. 
Fous,  des  Innocents,  etc.,  i  vol.   in-8*, 

avec  un  atlas  assez  considérable.  CARLOMAN  (Saiht),  représenté  en  pied. 

Les  planches  gravées  pour  quelques  édi-  ~  Figure  de  la  £  avaria  pia  et  sanctà,  t.  Il, 
tions  ae  Rabelais  surpassent  tout  ce  qu'on  p.  69.  Cet  ouvrage  dont  toutes  les  planches 
a  pu  imaginer  de  plus  extravagant  dans  ce  sont  bien  eravé^,  est  de  Ruderus  et  en 
genre;  nous  ne  pousserons  pas  plus  loin    5vol.  in-folio. 

notre  inventaire  sur  ce  point.  Les  principaux  traits  de  la  vie  de  saint 

Carloman,  fils  dé  Charles  Martel,  sont  peints 
CARILIi)NS.   —  Un  des  chapiteaux  de    dans  une  des  salles  de  l'abbaye  du  Mont- 
l'église  de  Boscherville  semble  offrir  un  des    Cassin.  V.  les  descriptions  de  ce  monument 
plus  anciens  (i)  exemples  de  ce  genre  de    au  mot  Cassin. 

musique;  on   le   trouve    gravé  dans  une       Carloman  roi  d'Austrasie,  statue  tirée  des 
Description  de  ce  monument,  publiée  par    Antiquités  de  Paris,  par  Dubreuil  ;  Costu- 
M.  Deville,  bibliothécaire  de  Rouen ,  4  vol.    mes  français,  par  Maillot  et  Martin,  atlas  da 
in-4°,  à  Paris,  chez  Dumoulin.  V.  aussi  le    5*"  volume,  pi.  xi,  n*»  \. 
Mémoire  sur  la  musique,  par  M.  Bottée  de 

Toulmont,  in-4**,  pi.  vi,  Instructions  da       CARLOVINGIENS.  — Les  monuments  de 

comité  des  arts  et  monuments.  cette  race,  du  moins  les  plus  authentiques, 

Autre  monté  sur  un  pied,  xiir  siècle  en-    sont  réunis  dans  l'ouvrage  de  Montfaucon, 

viron.  Univers  pittoresque  (France),  plan-    Monum.de  la  monarchie  française,  t.  I, 

che  cccxxxii.  pi.  xix  à  xxix,  et  dans  le  Trésor  de  la  cou- 

Celui  de  la  cathédrale  d'Anvers  se  trouve    ronne  de  France ,  t.    I ,  pi.  xxi  à  xxvni. 

gravé  dans  le  Thésaurus  antiquitatum  sacron    M.  Alex.  Lenoiren  a  publie  un  certain  nom- 

rum  d'Angelus  Rocca ,  t.  i ,  p.  194,  avec    bre  dans  son  Atlas  aes  monuments  français 

cette  inscription  :  Campanœ  trigentœ  or^    ou  de  l'Histoire  de  l'art  prouvée  par  les  monO' 

gani  sonum  reddentes.  Le  mécanisme  de  ce    ments  ;  Willemin ,  Monuments  inéd.  fraM- 

carillon  détaillé  dans  plusieurs  planches  est    çais;  Beaunier  et  Rathier,  Horace  de  vieil- 

des  plus  curieux.  Castel  et  quelques  autres  qui  ne  font  en  gé- 

On  doit  le  trouver  dans  toutes  les  descrip-    néral  que  reproduire  les  planches  de  l'oo- 

tions  de  la  ville  d'Anvers.  V.  les  planches    vrage  de  Montfaucon,  mais  mieux  dessinées 

de  la  Topographie  des  Pays-Bas,  tous  les    et  mieux  gravées,  sont  aussi  è  consulter. 

grands  cabinets  d'estampes.  V.  au  mot  An-       Les  sceaux  de  plusieurs  de  ces  princes 

VERS  ce  que  nous  désignons  d'ouvrages  sur    sont  publiés  dans  les  pi.  xxi,  xxv,  xxvinet 

cette  ville.  xxix  du  4"  vol.  du  Trésor  de  la  couronne 

Carillon  d'une  autre  église  en  Belgique  ,    de  France  et  dans  Montfaucon. 
d'un  mécanisme  également  ingénieux  que       Les  ouvrages  de  diplomatique  de  France 
la  planche  peut  seule  expliquer.  Même  ou-    et  d'Allemagne  en  offrent  des  copies  plusoa 
vrage  de  Rocca,  déjà  cité,  t.  I,p.  495.  moins  bien  exécutées.  V.  aussi  la  Coilectiù» 

Celui  de  Dunkercjue.  V.  les  diverses  des-    des  sceaux  des  rois  de  France,  par  le  raar- 
criptions  de  cette  ville,  telles  que  dans  les    quia  de  Migieux,  in-4'',  plat,  assez  rare. 
Délices  des  Pays-Bas;  les  Topographies  des       Pour   les   monnaies  de  cette   époque, 

fi)  Celui  de  la  ville  d'Alost,  en  Flandre,  construit  en  1487,  passs  pour  le  premier  instrumeni  de  et  genre 
tnivant  quelques  écrivains. 
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Toir  lesoaTrages  de  Le  Blanc  et  Boutroue.  t.  IV,  article  XLVI.  V.  la  table  des  planches 

Le  Trésor  de  numîsmatiqae,  i  vol.  in-foK,  à  la  fin  du  volume. 

Médailles  et  monnaies  des  rois  de  France,  M.  Alex.  Lenoir,  1. 1  du  Maséedes  mona- 

La  Jfevue  numismatique  (i),  6  volumes  ments  français,  planche  de  la  p.  2i0,  n°  37, 

in-8",  année  4836  à  i840,  etc.,  dont  la  table  offre  la  gravure  d'une  croix  processionnelle 

des  matières  indique  les  planches  à  con-  en  orfèvrerie  du  xiii*  siècle,  donnée  par 

snlter.  saint  Louis  aux  religieux  de  Paris. 

L'ouvrage  intitulé:  la  France  historique  Carmes  (Grands)  de  Metz ,.  élévation  et 

et  monumentale,  en  Â  y o\,  in-8%  par  M.  Ach.  détails  de  deux  magnifiques  chapelles  de 

Hogo,  offre  aux  curieux  des  monuments  na-  leur  église  ,  maintenant  détruites.   Archi- 

tioDanx.  Cette  collection  est  des  plus  remar-  teclure  du  xv  siècle ,  38  pieds  de  haut, 

quables  étant  puisée  aux  sources  les  plus  ac-  Histoire  des  arts  du  dessin  en  France  ou 

créditées  ;  on  y  trouve  plusieurs  monuments  Mu^ée  des  monum,  franc,,  par  Alex,  Lenoir, 

de  cette  époque  assez  bien  reproduits.  t.  Vil,  pi.  ccl  et  ccli. 

VUnivers  pittoresque ,    publié  par    Di-  Pour  l'histoire  de  cet  ordre,  voir  au  mot 

doljfrère^,  donne  une  suite  des  divers  mo-  Carmélites. 

numents  carlovingiens  (France),  pi.  clxv,  Les  principaux  détails  de  ce  couvent  sont 

CLXvi,  cLxvii,  CLxviii,  CLxix  à  CLXX.  On  y  publiés  dans  la  grande  statistique  de  Paris, 

remarque  les  pièces  d'un  échiquier;  sainte  dressée  par  ordre  du  gouvernement  et  par 

Plectrode,  le  roi  Ix)thaire,  plusieurs  égli-  les  soins  de  M.  Albert  Lenoir,  architecte, 

ses,  deux  cornes  à  boire,  etc.  V.  ces  divers  4  planches  avec  un  texte  historique  et  des- 

mots.  criptif. 

CARMEL  (  Le  mont)  (2).  —  Vierge  dite  du  CARNAVAL  (5).  —  Idée  d'un  carnaval  à 

Carmel,  tenant  le  saint  scapulaire.  V.  Tou-  Rome  ou  à  Venise,  vers  le  xv*  siècle.  Mi- 

▼rage  intitulé  :  Raccolta  dell'  imagin,  délia  niature  publiée  par  Bonnart,  Collection  des 

beat.  Firgine,  par  le  P.  Bombelli,  1. 1, jp.  141.  costumes  du  moyen  âge,  i.  11,  pi.  lxiii. 

La  vue  du  monastère  du  mont  Carmel 

est  donnée  par  dom  Calmet  dans  le  i"  vo-  CAROLINES  (Lettres)  de  ce  nom,  dit  aussi 

lume  du  Dictionnaire  de  la  Bible,  in— folio,  écriture  carolingienne  ou  encore  gallicane, 

p.  186.  V.lesplanchesdes  diplômes  publiés  dans  tous 

les  Traités  de  paléographie,  tels  que  celui  de 

CARMÉLITES.  —  Costume  primitif  des  M.  Silvestre,  2  vol.  in-folio,  i842;  celui  de 

religieux  de  cet  ordre  au  vin*  siècle,  Acta  M.  de  Wailly,  2  vol.  in-i*»  ;  Paris,  i841  ;dans 

sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  d'avril,  les  Dictionnaires  de  diplomatique ,  tels  que 

t.  n,  p.  34   et  36.  On  y  voit  le  prophète  ceux  de  dom  Mabillon,  des  bénédictins,  de 

Élie  en  costume  de  carmélite.  L'expulsion  dom  de  Vaines;  celui  de  M.  Bonnetty,  dans 

des  moines  est  représentée   sur  une  des  \es  âiy ers  y o\umes  des  j4nnales  de- philoso" 

planches.  phie  chrétienne,  V.  aux  tables  des  matières 

Historia  generalis   carmelitarum ,  auc-  de  tous  ces  ouvrages;  l'on  trouvera  l'indica- 

tore  Vintimiglia,  i  vol.  in-i*»;  Naples,  avec  tion  des  planches  qui  reproduisent  ces  ca- 

flanches  assez  bien  gravées.  Le  père  Héliot,  ractères. 
ialetti,  Bonanni,  Bar,  etc.,  ont  publié  le 

costume  de  ces  religieux.  CARPI  (  Le  prince  Pio  da  ).  —  Sa  statue 

(Carmélites  femmes.  V.  les  mêmes  ouvra-  armée  et  couchée  aux  anciens  cordeliers  de 

geset  tous  ceux  dont  Lenglet  du  Fresnoy  Paris;  il  porte  la  casaque  militaire  ou  cotte 

donne  la  liste  t.  lll,  p.  i48  de  sa  Méthode  d'armes.  V.  à  Cordeliers. 
pour  étudier  ^histoire,  in-4°;  plusieurs  de 

ces  ouvrages  sont  avec  planches,  et  aux  CARQUOIS,  d'après  une  miniature  du  ix« 

noms  Marie  DE  l'incarnation,  Thérèse,  etc.  ou  x*  siècle,  France  pittoresque  et  monu- 
mentale d'A.  Hugo,  1. 11.  pi.  xcvi. 

CARMES  de  la  place  Maubert,  à  Paris.  —  Voir  aussi  toutes  les  collections  d'armes 

Vues  des  bâtiments  et  du  costume  de  cet  que  nous  citons  à  ce  mot,  et  surtout  l'ou- 

ordre,  Antiquités  nationales,  par  Millin,  vrage  de  Mcyrick. 

(1)  C'est  ceUe  publiée  à  Blois,  par  les  soins  de  et  tous  les  auteurs  qui  y  sont  cités;  Morison,  Fo|/a<7e 
Mîl.  Cartier,  père,  et  De  La  Saussaye,  format  in-8%  aumoni  Sinaï,  en  terre  sainte,  de.  i  vol.  in-8«,p.  558. 
dont  il  existe  6  volumes  depuis  1836,  et  doot  nous  f3)  Sur  l'origine  de  ces  folies,  voir  I  ouvra jte  de 
ivoBS  fait  le  table  des  matières  pour  les  six  premières  l'abbé  Ganccllieri,  J.  Giuochi,  dl  Agone  e  di  Testaceio 
aDdèes.  celebraii  nel  giovedi,  etc.,  cité  par  Millin  à  la  note  de 

(2)  Pour  lliisloire  de  celte  sainte  montagne  et  de  la  p.  345  de  la  leure  a  M.  Langiès,  Magasin  encyclo- 
«w  monastère,  voir  Moreri,  Diciiotmaire  historique,  péàiqne,  t.  H,  avril,  iSia. 
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CARRARE,  ville  d'Italie,  dont  on  trouve 
des  monnaies  frappées  dans  le  moyen  âge  et 
publié^  dans  Jes  Antiquiiates  ïtaliœ ,  de 
Muralori,  1. 11,  p.TâO. 

CARREAU.  —  Arme  usitée  au  xii'  et 
xiir  siècle.  V.  le  Traité  de  la  milice  fran- 
çaise  du  père  Daniel ,  1  vol.  in-4*'  ;  Maillot 
et  Martin ,  Costames  français  ,   in  -  folio, 

pi.  LXXV. 

CARREAUX  en  faïence  émaillée  pour  re- 
vêtement, pavage  intérieur,  etc.  Suite  de 
spécimens  du  ix*  au  xvi®  siècle,  Musée  de  Se-' 
vres,  publié  par  Rrongniard  et  Riocreux , 
in-4'*  ;  Paris,  l8i5  et  suiv.,  chez  Leieux,  li- 
braire-éditeur. V.  pi.  xxxiii  et  le  texte  ex- 
plicatif. 

CARRELAGE  en  pavés  ou  carreaux  de 
faîedce  de  divers  siècles,  Willemin,  Monam, 
inéd,,  pi.  cxciv,  ccxvii,  cclxxii,  cclxxui, 
Musée  de  Sèvres,  in-4°;  Paris,  1843,  Leieux, 
libraire-éditeur,  texte  de  MM.  Rrongniard  et 
Riocreux.  V.  la  liste  des  planches  à  la  fîn 
du  volume. 

CARROCCIO.  —Nom  du  char  sur  lequel 
on  portait  Tétendard  de  la  ville  de  Milan, 
pris  au  xn*  siècle  par  Frédéric  II  et  déposé 
au  Capitole. 

On  trouve  dans  Muratori,  Rerum  ilalica" 
rumscriptores,  t.  XX,  p.  66^  ou  t.  IX,  p.  759 
et  suiv.,  la  représentation  de  deux  chars  de 
ce  nom,  Tun  appartenant  à  la  ville  de  Pa- 
doue,  Fautre  à  Crémone. 

Les  auteurs  dans  lesquels  on  peut  trou- 
ver des  détails  sur  le  Carroccio,  sont  :  Groe- 
vius,  Thésaurus  anliquitatum  ïtaliœ,  t.  RI, 
en  donne  une  gravure.  Gérard  Vossius ,  in 
Kita  sanct,  Dyonis,.  à  la  fln  dja  volume. 
Ghirarducius  (  Cherub.),  Histor.  Bononien- 
sium,  lib.  VII,  cap.  14,  anno  1160  et  1170, 
qui  a  publié  le  Carroccio  de  Bologne.  Macri, 
Hieroîexicon,  p.  130,  qui  donne  une  gra- 
vure sur  bois  d'un  carroccio  curieux,  quoi- 
que grossièrement  gravé,  et  tous  ceux  cités 
par  Fabricius,  Bihlioiheca  antiquaria,  verbo 
Signa  militaria;  plusieurs  des  ouvrages  qui 

(1)  Dans  le  grand  Cérémonial  français,  publié  par 
CoderroY,  et  dans  le  supplément  iii-4*,  on  trouve 
l'indication  de  plutiieurs  tournois,  mais  il  ne  cite  au- 
cun ouvrage  où  l'on  en  trouve  la  représentation. 

(2)  Ce  régne  sortant  de  Tépoquc  que  nous  avons  en 
vue  dans  ce  Dictionnaire,  nous  n'indiquons  le  mot 
carrousel  que  pour  ordre, 

(3)  Parmi  tous  les  ouvrages  publiés  sur  l'origine  du 
jeu  de  cartes,  voir  surtout  Jansen,  1. 1  de  son  Traité 
de  la  gravure  tttr  bois,elc.,  p.  84  et  suiv.,  et  tous  les 
auteurs  qu'il  cite.  M.  Pottier,  dans  son  texte  sur  les 

{danches  publiées  par  M.  Willeroio,  Momtm.  franc, 
néd.,  p.  16  du  t.  II  :  lepére  Menestrier,  l'abbé  Bullet, 
Peignot,  etc.,  M.  Leber  qui  pense  que  l'on  trouve  les 


y  sont  désignés  sont  avec  planches.  V.  les 
p.  828  et  829. 

CARROUSELS  (1).  Joutes,  tournois,  en- 
trées, pas-d'armes,  combats  h  la  barrière,  à 
la  foule,  etc. 

On  ne  trouve  de  carrousels  proprement 
dits  en  France  que  sous  le  règne  de 
Louis  XIII  (2).  V.  les  monuments  de  son  rè- 
gne et  tout  ce  qui  a  été  gravé  dans  ce  genre 
par  Cal  lot,  Labellc ,  Tortorel  et  Parisin.  On 
parle  de  carrousels  du  temps  des  Maures  et 
même  des  Goths  qui  inventèrent,  dit-on. 
Tusage  des  aigrettes  et  des  cimiers,  mais 
nous  n'avons  pu  en  découvrir  de  monu- 
ments dans  le  moyen  âge. 

V.  aux  mots  Joutes  ,  Pas-d'armes  ,  Tour- 
nois, etc. 

CARTES  A  JOUER  (5)  et  TAROTS.  —  Les 
ligures  les  plus  complètes  et  les  plus  an- 
ciennes qui  existent  à  notre  connaissance, 
pour  les  avoir  vues,  sont  réunies  avec  un 
soin  tout  particulier  dans  la  collection 
qu'en  a  formée  M.  Leber  et  qui  fait  partie 
de  la  bibliothèque  de  la  ville  de  Rouen, 
qui  en  est  devenue  propriétaire  par  vente 
nouriée  dans  l'année  1859  ou  1840  et  dont 
on  trouve  le  détail  raisonné  dans  le  CataUh 
gae  que  M.  Leber  a  fait  de  sa  bibliothèque 
en  4  vol.  in-8*'. 

Fac-similé  de  4  cartes  à  jouer  publiées  dans 
l'ouvrage  de  Strutt,  intitulé  :  Oh  the  sports 
and  pastimes,  etc.,  1  vol.  in-4*,  page  287, 

pi.    XXXI. 

Autres  sur  fond  d'or,  collection  du  Musée 
du  palais  Durazzo,  en  Piémont,  citées  par 
Millin  comme  les  plus  anciennes  connues, 
Foyages  en  Piémont,  I.  II,  p.  245,  et  dans 
son  Dictionnaire  des  beaux- arts ,  verbo 
Cartes, 

Suite  de  17  cartes  fornjant  des  tableaux 
à  personnages  symboliqilkes,  composées  par 
J.  Gringoneur,  pour  amuser  le  roi  Char- 
les VI  pendant  sa  démence.  Elles  sont  con- 
servées au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 
M.  Lenoir  en  a  publié  12  dans  son  Allai 
des  monam.  franc, ,  pi.  xui ,  dont  voici  le 
détail  : 

premières  couleurs  de  ce  Jeu  sur  les  vètenienU  d*enii- 
pereurs  et  de  princesses  d  Orient.  Voir  dans  ses  dis- 
sertations le  oéveloppement  de  cette  idée  et  les  Scores 
en  question  classées  comme  preuves  de  cette  décou- 
verte dan.0  la  CoUectionde  cartes  et  tarots  de  la  biblio- 
Uiéque  de  Rouen,  fonds  Leber.  et  sous  le  n*  tSSi  da 
catalogue  de  ce  bibliophile  célèbre,  et  la  dissertation 
insérée  dans  le  16«  volume  des  Mémoires  de  ta  soeiéti 
des  antiquaires  de  France,  p.  2S6  à  384.  On  y  troove 
une  figure  assez  curieuse  de  celles  qui  composait  le 
Traité  de  logique  figurée,  par  1  bornas  Momar. 
V.  pi.  Tiii,  pv  MO.  .Figure  dite  à  l'écolle,  on  y  ^oîV  le 
-  livre  t>u,v;ert,  la  truelle,  etc. 
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i"  Un  aslronome.  giiUbus  cireumêeripsit,  1515.  V.  les  œurres 

â*  La  jeune  fille  tenant  une  quenouifle.  au  graveur. 

3*  Le  jugement  dernier.' 

4»  La  fortune.  CARTES  CATALANES.  V.  Cartes  céocra- 

5"*  LefDU.  PHIQUES. 

6*  Un  cheyaiier. 

7«  Cbarlemagne  assis.  CARTES  GÉOGRAPHIQUES  (3).  —  Carte 

8^  Le  pape  Boniface  IX  et  2  cardinaux.  anglo-saxonne  de  TEurope  au  x*  siècle,  pn- 

9"  Scènes  folâtres.  bliée  dans  le  8'  vol.  du  Aiagasin  pittoresque, 

lO*"  Le  triomphe  de  César.  p.  208 ,  indiquant  la  source  authentique 

li''  La  justice  nimbée.  î^où  provient  cette  carte  sur  laquelle  on  ne 

12**  Le  philosophe  en  méditation.  voit  ngurer  ni  la  Germanie  ni  la  France, 

y.  aussi  ce  qu^il  dit  de  cette  suite  p.  45  du  On  trouve  dans  le  9*  vol.  du  même  ou*- 

leite  de  son  ouvrage.  vrage,  p.  291,  une  énumération  des  cartes 

Fac-iimile  de  quelques-unes  de  ces  cartes  et  plans  de  diverses  parties  du  monde ,  de- 

publiées  par  Wiliemin,  Monnm,  franc Anéd,,  puis  le  viii*  ou  ix*  siècle  jusqu'au  xv«,  en 


t.  II,  pi.  CLXxvi.  manuscrits  ou  gravés ,  déposés  au  Cabinet 

Ces  cartes  sont  désignées  ainsi  :  le  soleil,  des  estampes  de  Paris  (  département  des 

le  damoisel,  la  fortune,  Pastronomie,  etc.  cartes  géographiques). 

Un  prince  d'Autriche  jouant  aux  cartes  Carte  de  Suède  au  x*  siècle ,  fac-similé 

avec  une  dame  (on  voit  ici  la  marque  ser-  publié  dans  le  8*  volume  du  Magasin  pit-- 

vant  à  indiquer  les  points  de  chacun  des  tor,,  p.  208. 

joueurs  j  diaprés  une  gravure  de  1500  (1).  Cartes  en  miniatures  du  xiv*  siècle,  citées 

V.  aussi  à  Tarots,  As  et  Valets.  dans  les  Annales  de  philosophie  chrétienne,. 

Un  vitrail  du  xvi'  siècle,  à  Péglise  de  t.  XIX,  p.  242. 

Mortagne,  représentant  PEtifant  prodigue  et  Les  caries  de  Ptolémée,  imprimées  à  Ulm, 

pobliépar  M.  le  comte  deLasteyrie,  dans  son  par  Léonard  Holl,  gravées  sur  bois  par  Jean 

Hist,  de  la  peinture  sur  verre,  in-fol.4>l.  lxv,  Scbnitzer  d'Amsheim,  sont  remarquables;  il 

offre  deux  personnages  jouant  aux  cartes,  en  existe  une  2*  édition  de  1486. 

M.  Dnchesne  aîné  dans  son  ouvrage  inli-  Les  cartes  de  Ptolémée  gravées  au  burin» 

tulé  :  Vtyyage  d^un  icontwhile,  in-S",  cite  en  1462,  à  Bologne,  portent  une  date  fausse 

plusieurs  jeux  de  cartes  a  jouer  conservés  ainsi  que  le  prouve  Jansen,  p.  169  de  son 

oans  divers  cabinets  d'estampes  d'Angle-  Bssai  sur  la  gravure  et  l* imprimerie. 

terre,  d'A  llemagne,  etc.  V.  à  la  table  des  Cartes  dites  catalanes.  M.  Paulin  Paris  » 

matières  de  ce  volume,   Cartes  à  jouer  et  Notices  des  manuscrits  ffanç.,'i,  I,  p.  346, 

celles  Qu'il  cite  dans  son  catalogue  du  Ca-  signale  sous  le  n*"  6816  un  volume  in-folio, 

binetaes  estampes  de  Paris,  in-8<',  p.  2,  orné  de  cartes  coloriées  avec  initiales  en  or 

édition  1837.  et  couleur.  Ces  cartes  au  nombre  de  6  ont 

été  publiées  par  les  soins  de  M.  Buchon , 

CARTES  ASTRONOMIQUES  (2).— Les  plus  avec  un  texte  qui  les  accompagne;  elles  sont 
anciennes  cartes  de  ce  genre  que  nous  puis-  de  1375,  à  ce  que  l'on  pense  plus  générale- 
siens  citer  sont  celles  faites  sur  bois  pour  ment.  M.  iomard  en  a  fait  aussi  une  nou- 
une  édition  de  Vlntroductorium  in  astro^  velle  publication. 

non^am,  d'Albumasar  Abalachi,  astronome  On  y  voit  la  figure  de  l'homme  sous  l'in- 

arabe;  l'édition  est  de  1506,  in-4**,  gothique,  fluence  astronomique  des  astres,  des  figures 

les  figures  sont  gravées  sur  bois.  des  quatre  saisons  avec  légendes,  les  pavil- 

Albert  Durer  a  gravé  des  cartes  astrono-  Ions  et  armes  de  la  Norwége,  du  Dane- 
miques  pour  un  ouvrage  intitulé  : /ma^ine^  mark,  de  l'Irlande;  des  cartes  de  l'Asie 
cœti  septentrionalis  et  meridionalis  cum  accompagnées  de  toutes  les  traditions  de  la 
daodecim  imaginibus  zodiaci;  àu  bas  est  Bible ,.  accompagnées  de  représentations  de 
écrit:  Josephus  Stabius  ordina^it,  Conrad,  l'arche  de  Noe,  de  la  tour  de  Babel,  de  l'an- 
ffeinfoge  stellas  posuit.  Albert  Durer,  ima-  cienne  Babylone ,  etc.  V.  les  détails  don- 
Ci)  Celte  graTore  paratt  être  la  même  que  ceUe  dont  diverses  éditions  de  Touvrase  de  Ptolémétt,  1. 1,  p.iss, 
Boa«  parlons  au  mot  Bal.  io8  et  suiv.  Le  beau  travail  de  M.  Léon  de  La  Borde 

(2)  Sur  Tinvenlion  des  cartes  astronomiques ,  voir  sur  les  cartes  géographiques  dans  son  grand  ouvrage 

les  ouvrages-cités  par  Fabricius,  Biblioiheca  anliqua-  intitulé  .  Commentaire  géographique  titr  l'Exode  et 

ria,  in-4*,  p.  979.  les  Nombres,  i  vol.  in-folio,  à  Paris,  et  le  compte  rendu 

{%)  Jansen,  dans  son  Essai  sur  la  gravure  sur  bois,  sur  cet  ouvrigc,  Atmalesde  philosophie  chrétietme  ^ 

f Origine  de  Vimorimerie,  etc.,  donne  les  détails  les  t.  XW,  p.  95. 
plas  curieui  sur  rorigine-des  premières  cartes  et  les 
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nés  dans  le  texte  de  M.  Paris,  et  les  divers  La  Description  du  monde,  dH)rtélius,  tra- 

éditeurs  de  ces  curieuses  cartes.  duction  de  son  Orbis  terràrum  descriptio. 

Carte  du  Nouveau  Monde,ouvragedei500.  in-folio;  chaque  planche  de  cette  géogra* 

y.  Continent  (Nouveau).  phie  est  ornée  drun  ou  deux  cartouches 

En  i4ns  parut  une  nouvelle  édition  du  dont  aucun  ne  se  ressemble,  et  ce  volume 

Ptolémée;  avec  gravures  en  taille-douce,  renferme  plus  de  dOO  planches. 

On  présume,  dit  iansen ,  que  ces  plan-  Disêertatio  de  imperatorum  Con$Umiimh 

ches  furent  faites  de  i47â  ù  1473  (  Origine  politanœ,  seu  inferioris  œvi  vel  medii  imperii 

de  la  gravure,  etc.,  p.  i67).  numismatibus ,  par  Du  Cange,  1  vol.  in-4% 

En  1507  et  1508,  deux  autres  éditions  à  Rome,  avec  planches  ornées  de  cartouches 

avec  quelques  cartes  nouvelles,  qui  dans  d'une  belle  exécution. 

Forigine  étaient  au  nombre  de  27;  il  en  Dans  les  diverses  éditions  de  la  vie  des 

existe  aussi  une  édition  de  1511.  papes,  par  Ciaconius,  Palatius,  etc.,  on 

Carte   mappemonde  représentant  toute  trouve  au  moins  3  à  400  modèles  variés  de 

la  terre,  ouvrage  de  damasquinerie  et  de  ce  genre  d'ornements, 

niellure,  exécuté  dans  le  xv  siècle  avant  Ceux  composés  ou  publiés  par  Jacomo 

la  découverte  de  l'Amérique  qui  ne  s'y  Marrucci  ou  Marchucci.  V.  son  o&uvre,  etle 

trouve  pas,  d'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xl.  volume  intitulé  :  Jiecueil   de  cartouches, 

■—  Reproduite  par  le  cardinal  Rorgia,  1  vol.  in-folio,  par  divers  artistes,  anciens 

dans  un  ouvrage  intitulé  :  jipographon  de-  et  modernes,  au  Cabinet  des  estampes,  à 

scriptionis  orbis  terrœ  cum  figuris,  etc.,  Paris. 

Vers  le  xv*  siècle,  etc.  ;  Rome  (1).  Ceux  composés  par  Théodore  de  Bry  el 

Les  planches  de  la  Cosmographie ,  de  Michel  Leblond,  Stephanus  de  Laulue,  Léo- 
Munster  f  Sébastien),  publiée  en  1544;  suite  nard  Galter,  les  frères  Galle,  et  quelques 
de  planches  de  bois  assez  mal  exécutées.  autres.  V.  leurs  oeuvres. 

Celles  du  Theatrum  orbis  terràrum,  d'Or-  Winceslas  Holkirt  s'est  aussi  exercé  dans 

telius,  publiées  en  1570,  exécutées  en  taille-  ce  genre  de  composition ,  ainsi  que  Mathieu 

douce,  1  fort  vol.  in-folio;  de  VOrbis  terra»  Gruter^les  Wierix,  etc.  V.  les  œuvres  de 

rum  descriptio,  1    vol.  in-folio,  et  de  la  tous  les  graveurs  dont  il  serait  impossible 

traduction  française  de  cet  ouvrage.  de  donner  les  détails;  le  Cabinet  desestam- 

Celles  de  l'ouvrage  de  Belleforest,  inti-  pes  de  Paris,  de  Vienne,  de  Dresde,  etc., 

tulé  :  Cosmographie  universelle  de  la  terre,  renferme  des  richesses  en  ce  genre,  qui  de- 

gubliée  à  Paris  en  1575  et  1576,  ou  environ,  manderaient  des  volumes  de  détails, 

n  y  trouve,  outre  une  foule  de  cartes  et  de  On  trouve  aussi  des  cartouches  bien  com- 

Yues  de  villes,  les  divers  costumes  des  peu-  posés  dans  le  livre  intitulé  :  MonumetUa 

pies  du  monde  connu  alors;  malgré  la  simpli-  illustrium  virorum,  de  Boxhomius,1  vol. 

cité  des  gravuresqui  n*offrentpourla  plupart  in-folio;  dans  celui  de  Schrinkius,  intitulé: 

que  des  vues  fantastiques,  elles  sont  encore  Imagines  illustrium  virorum,  ducum,  ba- 

curieuses  comme  donnant  au  moins  l'idée  ronum,  etc.,  1  vol.  in-folio,  orné  de  plan- 

et  les  noms  de  beaucoup  de  monuments  qui  thés  très-bien  gravées ,  entourées  de  riches 

Y  sont  cités,  et  étant  ainsi  un  mémento  de  encadrements  et  cartouches, 

l'état  de  la  science  et  de  l'art  typographie  Ceux  des  panneaux  dès  portes  de  l'église 

que  de  l'époque  où  elles  furent  dessinées  Saint-Maclou ,   à  Gisors,  publiés  dans  les 

et  gravées,  1  vol.  in-foUo.  Foyages  pittoresques  et  romantiques  dam 

Au  Cabinet  des  estampes ,  de  Paris,  di-  l'ancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux 

verses  collections  spéciales,  aussi  curieuses  (Normandie)^  pi.  ccx,  cclxvi. 

que  bien  classées.  V.  le  Catalogue  de  M.  Du-  Ceux  d'un  magnifique  vase,  ou  urne  sé- 

chesne  aine,  sous  la  lettreX,  touchant  deux  pulcrale  du  cœur  de  François  I*^,  du  xvi'siè- 

cartes  géographiaues  du  xvr  siècle,  qui  cle,  placé  autrefois  au  Musée  des  Petits^ 

existaient  à  la  Bibliothèque  royale  etqui  ont  Jugustins^  et  gravé  dans  les  diverses  publi- 

été  dérobées  à  ce  qu'il  parait.  cations  de  cette  collection.  V.  les  planches 

de  la  salle  du  xvi*  siècle,  n""  65;  ce  monu- 

CARTOUCHES.  —  D'encadrements ,  d'ar-  ment  et  son  piédestal  sont  des  ouvrages  du 

moiries,  de  meubles,  de  vases,  etc.  Les  prin-  sculpteur  Bontemps,    qui  l'avait  exécuté 

cipaux  ouvrages  où  nous  avons  trouvé  des  pour  Téglise  Saint-Denis.  V.  les  ouvrages  de 

modèles  de  ce  genre  d'ornement,  à  la  fois  Biet,  Lavallée  et  Réville,  sur  le  Musée  en 

riche  et  bizarre ,  sont  :  question,  et  ceux  de  M.  Lenoir  (2). 

CO  D'Agincourt,  p.  37  de  Texplication  des  pUncbcs  teno.  V.  aussi  ce  que  dit  M.  Paulio  Paris,  p.  S43  do 

de  son  ouvrage,  assure  que  sa  planche  est  plus  exacte  i*'  vol.  de  ses  Notices  sur  les  manuscr,  franc» 

^at  celle  du  cardinal.  Le  monument  lui  avait  appar-  (2)  Ce  lieau  vase  est  maintenant  placé  dans  les  ci- 
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CARYATlDES(l).-^iainpinî  en  donne  un  Celles  do  tombeau  de  Louis  de  Brëzë  à  la 

exemple  tiré  d'une  mosaïque  des  catacom-  cathédrale  de  Rouen.  V.  Brézé  et  Rouen. 

bes,  Fêtera  MonumerUa,  t.  Il,  pi.  l.  A  la  façade  de  la  cathédrale  de  Burgos 

Quelques  monuments  du  moyen  âge  en  se  voit  une  galerie  assez  élevée,  ornée  de 

offrent  de  singuliers  spécimens,  du  x'  ou  nombreuses  statues  qui  semblent  soutenir 

II*  siècle,  à  Tabbaye  dÎB  Toumus,  Taylor,  les  chapiteaux  du  couronnement,  Espagne 

Frcmche  "  Comté ^  pi.  xviii  et  xxi;  à  Bos-  artistique  et  monumentale,  in-folio.  V.  la 

cberville  (Normandie)^  voir  ce  nom.  planche  de  ce  portail  (chapitre de  Burgos), 

Au  cloître  de  Saint-Bertrand  de  Commin-  T  livraison, 
ges, Taylor  ^Zantfo^doc),  pi,  clxxxvi. 

Au  porUiIderéglisedeGermigny(iVjfver-  CASA  (Santa).  —Ou  la  petite  maison 

Mis),  V.  Gebmigny.  de  Notre-Dame-de-Lorette  (2). 

Au  XV*  siècle,  celles  d'une  belle  chemi-  Plusieurs  grands  artistes  furent  chargés 

née  de  THôtel  de  Ville  d'Anvers.  V.  Pou-  de  la  décoration  de  la  Santa  Casa,  par  les 

Trage  des  frères  Haghe,  Sketches  on  Bel-  ordres  du  pape  Jules  n. 

giam,  etc., in-folio.  Y.  la  liste  des  plapches.  Voici  le  détail  des  peintures  et  des  sculp- 

Gicognara  en  signale  quelques  exemples  tures  : 

dans  sa  Storia  iella  scuUura  in  Italia,  Sur  la  muraille,  côté  de  l'occident  : 

(.  D,  pi.  Lxxxii.  i»  L'Annonciation,  parContucci  (3). 

Celles  du  tombeau  de  Jules  II,  par  Michel-  2°  LaVisitation, par  Raphaël  de  Monte  Lupo. 

Ange.  V.  son  œuvre.  S""  Le  dénombrement  fait  à  Bethléem,  par 

Le  château  de  Fontainebleau  en  offre  des  François  de  Saint-Gai. 

exemples  multipliés.  V.  à  ce  nom.  Outre  ces  peintures  sont  quatre  statues,  sa- 

M.  Alex.  I^noir  a  publié  un  bouclier  du  voir:  deux  de  sibylles,  et  deux  de  prophètes; 

XTi*  siècle,  orné  de  ce  genre  de  ligures,  la  sibylle  libyque  et  ladelphine;  les  prophè- 

Muiée   des    monuments    français,  t.    IV,  tes  Jérémie  et  Ézéchiel.  Aux  mots  Prophètes 

pi.  cxxxviii.  etSravLLES  nous  reviendrons  sur  ces  Ggures 

On  trouve  plusieurs  meubles,  du  xv^an  Surlamuraillequi  regarde  le  midi,on  voit 

XTi*  siècle,  avec  cariatides,  dans  VMlas  de  i'*  La  Naissance  du  Sauveur  (4),  par  Con 

M.  du  Sommerard,  pi.  viii  et  xi,  ch.  XII,  et  tucci. 

dans  son  Album,  pi.  xix  et  xxiii  de  la  l^sé-  ^  L'Adoration  des  mages,  par  le  même, 

ne,  pi.  XIV  et  xxiii  desS*  et  4*  séries.  et  Raphaël  (5)  de  Monte  Lupo. 

Les  plus  belles  figures  de  ce  genre  sont  Les  statues  représentent  le  prophète  Ma- 
celles  de  Jean  Goujon ,  à  la  tribune  qui  se  lachie,  David  et  Zacharie.  Les  sibylles  per- 
voit  au  Musée  du  Louvre,  salle  des  monu-  sienne  ou  persique,  celle  de  Cumes  et  celle 
noents  français.  V.  le  recueil  de  ses  œuvres,  d'Erythrée,  par  Guillaume  de  La  Porte, 
et  dans  l'ouvrage  publié  par  M.  de  Clarac,  Les  ornements  sont  de  Tribulo,  Mosca, 
duLouvre  et  des  Timeries^n^'^y  pl.xLiv,xLV.  Raphaël  et  François  de  Saint-Gai. 
M.  Baltard,  père,  architecte,  a  donné  ces  bel-  Trois  des  anges  qui  surmontent  les  per- 
les figures,grandeurin-folio,dansson  ouvrage  tes  sont  de  Mosca. 
intitulé  :  Recueil  ^architecture  française.  Sur  la  muraille,  côté  de  l'orient,  est  re- 

Autres  de  la  plus  grande  beauté,  au  toro-  présentée  la  Mort  de  la  sainte  Vierge,  par 

beau  d'un  prince  italien ,  Collection  des  Dominiaue  Lamia ,  en  compagnie  de  Ra- 

tombeaux  de  la  Toscane,  par  Millin,  in-  phael  ne  Monte  Lupo,  et  de  François  de 

folio,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  Saint-Gai. 

pi.  XLViii.  Le  2«  tableau  est  consacré  aux  diverses 

Tetui  de  Saiot-Deni»,  aux  pieds  des   stataes  de  dont  l'un  porte  des  fleors;  le  Pérc  Éternel  descend  sur 

Henri  II  et  de  Catherine  de  Méaicis,  couchés  sur  leurs  une  nue,  où  se  voit  le  Saint-Esprit;  mais  ce  qui  esl 

pierres  sépulcrales.  plus  remarquable,  c'est  l'action  qui  se  passe  dans  une 

(I)  Sorrori^ine  et  l'emploi  de  ces  sortes  de  flgures,  espèce  de  cabinet  placé  prés  de  la  chambre  de  la 

voir  le  Dictionnaire  des  beaux-arts  de  Millin.  Yiergc.  On  y  voit  un  arbre  au  haut  duquel  sont  deux 

(2.  Outre  les  volumes  de  la  grande  Topographie  de  figures,  dont  une  d'ange  semble  vouloir  s'opposer  k 

Vltalie,  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris  où  l'on  ce  que  l'autre  pénèire  dans  le  logement  de  Marie.  Si 

trouve  les  plans  et  vues  de  la  ville  et  de  la  Santa  c'est  l'ange  des  ténèbres  qui  veut  lutter  contre  Ga- 

Casa,  il  existe  plusieurs  descriptions  de  ce  célèbre  briel,  la  pensée  est  hardie  et  neuve, 

pèlerinage,  les  principales  sont  Lauretana  historia,  (A)  Ce   tableau    serait  plus  exactement    désigné 

ni-8*;  Mayence,  1567,  par  Horatîus  Tursellinus.V.les  l'Adoration  des  bergers,  puisqu'ils  sont  prés  de  l'en- 

diverses  éditions  de  Rome  et  de  Milan  ;  celle  de  Mar-  fant. 

torelli,  in-folio,  Teatro  istorico  délia  Santa  Casa,  à  (5)  Pour  ce  qnl  concerne  ces  divers  ariistes  désl- 

RomeJ  2  vol.  in-folio,  avec  figures.  gnés  ci-dessus  sous  les  n"*  3,  4  et  5,  voir  les  détails 

(S)  Contucci  (Andréa)  a  représenté  l'annonciation  donnés  par  Millin,  Voyage  en  Italie,  t  1,  p.  307;  les 
aatremcnt  que  ne  font  la  plupart  des  peintres.  L'ange     Voyages  de  Lalande  en  Italie,  en  plusieurs  volumes 

Gabriel  est  accompagné  de  deux  autres  grands  anges  in-S*,  celui  de  M.  de  Valeri,  in-s»,  t.  III,  p.  277  A  28i. 
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translations  de  la  Sanu  Casa,  il  est  de  Tri-  Casaques  de  chevaux  de  bataille,  Masée 

bulo  et  Salnt-Gal  (i).  des  monuments  français,  par  Alex.  Lenoir, 

Ce  tableau,  qui  est  très-compliqué,  est  t.  V,  pi.  ccx  delà  p.  228. 
ainsi  disposé  :  dans  le  fond ,  deux  hommes 

se  battent  pour  savoir  qui  des  deux  possé-  CASATE  (Piémont).  —  Dans  Téglise  des 

dera  la  sainte  maison  de  Nazareth ,  et  ils  la  Dominicains  de  cette  ville,  se  voit  un  ma- 

perdent  tous  deux.  On  voit  la  première  gniflque  tombeau  du  chevalier  San  Giorgio, 

translation.  placé  dans  le  chœur.  Ce  monument,  qui  est 

La  maison  sMtant  reposée,  des  pèlerins  de  la  fin  du  xv  siècle,  est  gravé  dans  la 

viennent  lui  rendre  leurs  hommages  ;  voir  Chromqne  italienne,  due  à  ce  personnage, 

rhistoriq^ue.  '  et  publiée  par  le  comte  de  Vemazza. 

Sur  la  droite,  près  d^un  bois,  des  bri-  Les  ornements  présentent  un  mélange  de 

gands  massacrent  des  pèlerins,  ce  qui  est  symbolisme  chrétien  et  païen, 
cause  de  la  deuxième  transhition.  Le  petit 

bols  est  celui  qui  appartenait  à  une  veuve  CASIMIR  (  Saint  ).  —  I^a  ffrande  collec- 

nommée  Lorette.  tion  des  saints,  réunie  en  3o  vol.  In^olio, 

La  sainte  maison  est  enlevée  par  les  an-  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  offre  pla- 
ges, et  traverse  la  mer  pour  aller  se  re-  sieurs  figures  de  ce  saint  personnage, 
poser  à  Lorette.                   p 

Les  sculptures  représentent  la  sibylle  de  CASIMIR  III  (ou  le  Grand  ).  —  Roi  de  Po- 

Cumes,  la  samiénne,  ou  de  Samos,  les  pro-  logne,  au  xiv*"  siècle;  figure  de  ce  prince, 

Ï^bètes  Moïse  et  Balaam.  Ce  côté  fut  fait  par  publiée  dans  diverses  histoires  de  ce  pays, 
e  Bramante  ,  sous  Léon  X  et  Grégoire  XIII,  dànsY  Univers  pittoresque  {Pologne)^  z  vol. 
de  \  514  à  1579.  in-S*" ,  publié  par  Didot,  frères,  avec  les  plan- 
Sur  la  muraille  qui  regarde  le  septentrion,  ches  de  portraits,  ou  bustes  en  pied, 
on  voit  représentés  :  Voir  aussi  la  Pologne  historique  et  monu- 
1"  La  Naissance  de  la  sainte  Vierge,  com-  mentale,  3  vol.  in-S°,  par  Léonard  Chodzko 

g  osée  par  Contucci,  et  peinte  par  Baccio  et    Stanislas  Grabowski ,   Paris ,  1836   et 

andinclli  et  Raphaël  de  Monte  Lupo.  1840,  avec  planches. 

t"  Le  Mariage  de  la  Vierge ,  par  le  même, 

et  peint  par  Raphaël  de  Monte  Lupo;  le  CASQUES. —  L'on  trouve  toutes  les  ibr- 

personnage  qui  casse  son  bAton,  dans  ce  ta-  mes  de  casernes  sur  les  médailles,  les  mon- 

nleau,  est  de  Tribulo.  naies,  et  les  sceaux  de  chaque  peuple. 

Les  sculptures  représentent  le  prophète  depuis  Byzance  jusqu'à  la  fin  du  xvr  siècle. 

Isaîe,  Daniel,  Amos,  puis  trois  sibylles  :  la  *  Dans  les  ouvrages,  avec  planches  en  bois 

phrygienne,  la  tiburtine,  et  Thellespontine,  ou  au  burin,  qui  traitent  de  chevalerie,  de 

sur  lesquelles  nous  reviendrons  au  nom  de  tournois,  de  batailles.  V.  à  tous  ces  mots, 

chaque  figure.  Dans    tous    les    ouvrages    qui     offrent 

Toutes  ces  peintures  et  sculptures  sont  des  suites  de  monuments  nationaux   ou 

gravées  soit  par  Joan.  Bapt.  de  Cavalleriis,  étrangers ,  de  portraits  de  princes  et  de 

en  6  feuilles,  petit  in-folio,  en  1567.  V.  son  guerriers,  sur  leurs  tombeaux,  etc.  V.  aux 

œuvre.  Par  Pierre  Picart ,  même  format,  et  mots  Armes,  Armures,  Tombeaux. 

dans  les  Foyages  de  Misson  en  Italie,  t.  I,  Les  musées  d^artillerie,  publiés  en  France 

p.  307.  V.  aussi  les  planches  de  VHistoire  ou  à  Tétranger,  celui  de  Paris,  de  Madrid, 

de  /a^a7»<a6^a,deMartoreili,2vol.  in-^ol.  de  Tempereur  de  Russie,  etc.,  sont  égale- 
ment à  consulter.  V.  Artillerie. 

CASAQUES.  —  A  manches.  Une  collée-  M.  Allou,  membre  de  la  Société  royale 
tion  de  costumes  par  Abraham  Bosse,  ren-  des  antiquaires  de  France,  a  publié  plu- 
ferme  une  série  de  vêtements  de  ce  genre,  sieurs  dissertations  où  il  traite  aes  diverses 
depuis  les  xv*  et  xvr  siècles.  V.  Tœuvre  de  formes  de  casques,  dans  Tordre  chronoloffi- 
ce  ffraveur.  que.  Ces  dissertations  se  trouvent  dans  les 

Voir  également  toutes  les  collections  de  Mémoires  de  la  société  des  antiquaires  de 

costumes,  que  nous  citons  à  ce  mot.  France,  t.  X. 

Les  statues  de  Tamiral  Chabot  et  du  prince  L^ou  vrage  de  Schrenckius,  intitulé  :  Ima- 

Pio  da  Carpi ,  au  Musée  des  monuments fran-  aines  aagustissimorumprincipum ,  comitum, 

çais,  sont  représentées  couvertes  de  leur  ca-  baronum,  etc.,  1  vol.  in-folio,  planches  ma- 

saque  ou  cotte  dVmes.  V.  Chabot  et  Carpi.  gnifiques,  est  encore  à  consulter. 

(1)  Sur  une  magnifique  cheminée,  style  du  xti*  sié-  bas-reliefs  gai  la  reproduisent  dans  les  Voyages  dtni 

de,  â  la  maison  dite  de  la  Groix-de-Fer ,  à  Rouen,  l'anciemie  France  (Normandie),  par  Tijïor  Hic Céil- 

Tartiste  afait  sculpté  cette  gracieuse  légende.  V.  les  leui,  t.  II ,  pi.  clxuv  etcuxT. 


CAS                       —  2i7  —  CAS 

VArckeotogia  britannica,  tome   XXIV.  iriarche  d^Aquilée,  dignité  dont  il  se  démît 

V.  kspl.  XLViii,  et  les  pages  236,  257,  238.  pour  se  faire  maître  d^école  à  Imola,  au 

Casques  en  forme  de  lanterne,  et  à  deux  iv*  siècle  (i) ,  martyrisé  par  une  troupe 

faces.  V.  la  pi.  ccLxxx  de  V Univers  pittoreê-  d*enfants  armés  de  stylets  de  fer.  Bavaria 

qae,  publié  chez  Didot,  frères  {France)^  sancta  et  pia,  par  Mathieu  Ruderus,  2  ?ol. 

XIII*  siècle,  t,  V.  In-4olio,  dont  il  faut  choisir  les  éditions;  les 

Arec  mentonnière  ou  bavette  en  mailles  planches  de  1581  sont  assez  généralement 
de  fer,  Stothard,  The  monumental  effigies  of  bonnes.  V.  la  table  des  planches. 
Great  Britmn,  in-4*',pl.  lxxxv,  xcviii,xcix,  Tombeau  de  saint  Cassien,  de  Marseille, 
ciLiii.  V.,  au   reste,  toutes  les  planches  monument  chrétien  du  %as-Empire,  cou- 
peur d^autres  formes  de  casques.  serve  au  Musée  de  cette  ville,  Millin,  Foyage 

Forme  de  groin.  Vitrail   de  Péglise  de  dans  le  midi  de  la  France,  t.  lU,  pi.  lvi, 

Sainte-Segolène,  à  Metz,  xv*  siècle,  nistoire  I  de  Tatlas,  et  p.  176  du  texte. 
de  la  peinture  sur  verre,  du  comte  de  Lastey- 

rie,  in-folio,  pi.  un.  CASSIN  (Le  mont).  —  Célèbre  ahbaye  de 

Casque  à  nasale.  Cité  p.  120  de  ce  Diction-  ce  nom  (2).  On  trouve  le  détail  de  tous  les 
aaire,  lettre  B,  2*  col.  Autre  de  ce  genre  à  bâtiments,  des  vues,  coupes  fit  plans  de  Té- 
Tune  des  statues  des  Scaliger  à  leur  tom-  glise,  de  ses  portes  et  de  quelques  sculptu- 
beau.  V.  Scaliger.  tures ,  du  beau  pavé  en  mosaïque,  etc.. 

Suite  chronologique  de  casques  en  Angle-  gravé  en  plusieurs  grandes  planches ,  dans 

terre,  Fosbroke,  iS'ficyc^>p(Faia  ofantiqui^  vHistoria  abbatiœ  Cassinensis,  de  Gattola 

Ues,  in-8<>,  t.  U,  planche  ae  la  p.  852.  (D.  Érasme),  4  tomes  in-^olio,  en  deux  vol. 

Les  tapisseries  historiques  et  nationales,  On  remarque  dans  la  pi.  viii,  t.  I ,  cette 
oubliées  par  Achille  Jubinal ,  en  2  vol.  in-  indication  :  Fons  sacri  lavacri.  V.  le  texte, 
wlio,  offrent  les  formes  de  casques  en  usage  Une  petite  vue  très-bien  gravée  du  cou- 
dans  les  xiv,  XV  et  xvi*  siècles.  vent,  est  en  tête  du  1"  volume  de  VHistoire 

L'ouvrage  d'Heineccius  (  Jos.  M.  ),  inti-«  du  Mont  Cassin,  en  italien  ,  par  les  moines 

talé:  de  P^eteribus Germanorumaliarumque  de  ce  couvent,  1842,  plusieurs  vol.  in-8^, 

nationam  sigillis ,  syntagma  historicum ,  avec  planches. 

Francfort,  1  vol.   in-folio,  renferme   une  On  en  trouve  aussi  des  vues  gravées  dans 

planche  p.  134,  où  Ton  trouve  une  suite  de  le  t.  II  des  Annales  ordinis  Sancti  Benedicti. 

casques  dans  Tordre  chronologique.  Le  cloître  est  assez  bien  reproduit  dans 

La  collection  d'armures  publiée  en  Angle-  le  2^  volume,  ou  2*  année  du  journal  la 

terre  par  le  docteur  Meyrick,  ouvrage  qui  Mosaïque,  planche  de  la  p.  161,  d'après 

ibnne  3  forts  vol.  in-4'',  ornés  d^ine  grande  celle  donnée  par  Durand,  Parallèle  des  mo^ 

quantité  de  planches  très^ien  gravées,  et  numents  anciens  et  modernes,  in-folio,  voir 

intitulé:  History  of  ancient  armours;  celle  la  planche  du  frontispice, 

publiée  en  France,  par  M.  Asselineau  ,  sont  Eglise  Sainte -Marie  délie  cinque  Torri, 

encore  deux  mines  à  exploiter  pour  ce  à  San  Germano,  au  pied  du  mont  Cassin, 

genre  d'étude.  L'ouvrage  de  M.  Asselineau  style   byzantin  ou  au   Bas-Empire.  V.  la 

se  trouve  à  Paris ,  chez  Weith  et  Hauser^  Descrizione    istorica    del    monasterio  di 

éditeurs,  boulevard  des  Italiens,  et  estinti-  Monte  Cassino,  Napoli,  1775,  in-8*'. 

talé  :  Armes  et  armures  du  moyen  âge  et  de  Voir  pour  les  détails  des  bâtimens,  la 

la  renaissance ,  i  vol.  ln-4*.  Topographie  de  V Italie,  au  Cabinet  des  es- 
tampes, à  Paris,  en  93  vol.  in-folio.  V.  ceux 

CASQUES.  —  Meubles  d'armoiries;  Dic^  intitulés  :  Boy  aume  de  Naples  et  ses  environs, 

tionnaire  du  blason;  Encyclopédie  méthodi"  Burmann,  Thésaurus  antiquiiatum  Ita' 

que  ;  in-4'',  p.  29,  et  les  plancnes  indiquées,  liœ,  49  vol.  in-folio,  avec  planches. 

Vue  générale  du  mont  Cassin  et  des  bâti- 

CASSIEN  (Saint).  —  Confesseur,  flgure  ments  du  couvent,  planche  de  Vlter  itali- 

debout,  tenant  une  couronne  du  martyre  ou  cum  de  dom  Mabillon,  1  vol.  in-4°,  planche 

du  triomphe;  mosaïque  de  Saint-Apolli-  de  la  p.  122;  cette  planche  est  intéressante, 

naire,  à  Ravenne,  Ciampini,  Fêtera  Monu"  mais  ne  donne  qu'une  idée  bien  vague  de 

menta,  t.  II,  pi.  xxt,  p.  95,  n""  7.  la  disposition  réelle  des  divers  bâtiments. 

Pour  le  costume  de  cette  maison,  voir  les 

CASSIEN  (Saint).  —  Ëvéque,  puis  pa-  ouvrages  publiés  sur  les  ordres  religieux, 

(1)  Molanus,  Bisioria  imag.  sacr.  de  ioncto  Cas-  dessus,  voir  un  résumé  fort  bien  fait  de  l'oriffine  et 

siamo,  io-^^  p.  56.  des  vieissiludes  du  conveol  dans  le  Journal  la  Itoêal- 

{2)  Pour  rbislorique  de  cette  abbaye,  fondée  par  que,  p.  I60  et  suiv.,  et  Vlier  italictan  de  doro  Mabil- 

Miot  Benoît  fers  rannée  539«  outre  l'ourrage  ci-  Ion,  i  vol.  in-4*. Valéry,  Foy.  «m  Ka/feJII,  p.  409  à 4'if^ 
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tels  que  Bonanni,  Fialetti,  Héliot,  Bar,  i?e-  Autre,  gravée  dans  VHierolexicon  de  Ma- 

cueil  de  tous  les  costumes  religieux  et  mi-  cri,  p.  131  ;  c'est  la  casula  ordinaire  et  sans 

litaires ,  6  yoI.  in-folio ,  avec  figures  colo-  doute  primitive. 

riées.  Autre  tirée  d'une  peinture  en  mosaïque 

de  l'église  Sainte-Marie-Transtibérine,  Jota 

CASSIODORE.  —  Imagines  sanctoram  or-  sanctoram  des  BoUandisles,  mois  de  mai, 

dinis  Sancti  ^enedicti,  in-lâ,  planche  de  la  t.  Il,  p.  499. 

p.  171  ;  Touvrage  est  de  Gh.  Stengel  ou  Saint  Grégoire  revêtu  de  la  casula,  repré- 

Stengelius.  sente  dans  une   lettre  majuscule,  gravée 

dans  l'ouvrage  intitulé  :  Fêtas  liturgia  a//e- 

GASSIUS  (Samctus).  —  Qui  fut,  dit-on,  ma/iû;a,par Martin Gerber,l  vol. in4^,p.258. 

un  des  officiers  de  la  légion  thébéenne,  est  Casula  d'une  beauté  remarquable,  po- 

représenté  debout,  armé,  les  pieds  posés  bliée  dans  le  même  ouvrage,  p.  166,  et  gra- 

sur  une  chèvre ,  sur  un  sceau  de  la  ville  de  vée  sur  les  pi.  vi,  vu  et  viii.  Ce  vêtement 

Bonn.  V.  au  nom  de  cette  ville.  extraordinaire  est  couvert  de  plus  de  300 

figures,  tant  de  l'Ancien  que  du  Nouveau 

CASSOLETTES.  —  A  encens ,  miniature  Testament.  On  y  trouve  une  vie  des  saints 

du  IX*  siècle,  reproduite  dans  les  Monur  presque  entière,  dont  celle  de  saint  Nicolas, 

ments  inédits,  de  VVillemin,  1. 1,  pi.  viii.  evéque,   occupe  28  tableaux  ou  cases,  le 

Autre  tenue  par  un  ange,  sur  une  tombe,  tout  encadré  d'une  riche  bordure  gothique, 

à  Troyes,  monument  de  1348,  Willemin,  Autre    non  moins  belle,   ouvrage   de 

Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  cxxiv  Tan  1031,  ayant  appartenu  à  saint  Etienne, 

On  trouve  des  vases  de  ce  genre  repré-  roi  de  Hongrie,  et  couverte  de  figures  de 

sentes  dans  plusieurs  compositions  d'Apoca-  saints,  d'apôtres,  de  prophètes ,  de  martvrs, 

Ivpsesde  saint  Jean.  V.  les  gravures  en  bois  de  rois,  etc.  On  en  trouve  la  gravure  à  la 

des  anciennes^Bibles,  et  au  mot  Apocalypse:  fin  du  3*  volume  du  Thésaurus  diptycor,. 

Dans  V Atlas  de  Part  au  moyen  âge,  de  de  Gori,  et  la  Description,  par  J.-B.  Passeri. 

M.  du  Soùimerard.  V.  la  pi.  m,  ch.  Vil. Une  V.  la  pi.  xviii  et  p.  53  à  59  du  volume  indi- 

des  figures  de  mages  tient  un  vase  de  ce  que  ci-dessus. 

genre,  d'une  forme  assez  riche.  V.  aux  mots  Casula  demissa,  c'est-à-dire ,  la  casula 

Adoration  des  mages  et  Navette.  retombant  sur  les  bras,  qu'elle  cache  en  en- 
tier. V.  la  figure  gravée  dans  l'^'aco^iom 

CASTILLET  (Le)    (1).   —    Nom   d'qne  Gracoroin  de  G^r,  1  vol.  in-folio,  planche 

porte  fortifiée  de  l'entrée  de  la  ville  de  Per-  de  la  p.  25. 

pignan,  Foyages  pittoresques  et  romanti»  Casula  seu  planeta  romana,   en  1400, 

gués  dans  Vancienne  France^  du  baron  Tay-  Jeta  sançtorumdes  Bollandistes,  tome  sup- 

lOT  (Boussillon  ) y  pLcxxxyii.  plémentaîre  du  mois  de  mai,  pars  3*  on 

Paralipomena,  planche  de  la  p.  96,  édition 

CASTRAMÉTATION.— Ou  l'art  defortifier  d'Anvers,  1685  (3).  Autres  à  diverses  épo- 

les  camps  au  moyen  âge.  Y.  au  mot  Camps,  ques,  même  ouvrage,  planche  de  la  p.  97 

et  au  motAMBROisE. 

CASULA  ou  l'ancienne  chasuble  ^  forme  Celle  de  saint  Thomas  de  Cantorbery  ap- 

du  ix«  ou  X*  siècle,  Monuments  français  iné-  portée  en  France  vers  le  xii*  siècle,  gravée 

dits,  Willemin,  1. 1,  pi.  xxviii  et  le  texte  de  sur  la  même  planche  que  ci-dessus. 
M.  Pottier,  p.  19(2). 

Autre  tirée  d'une  peinture  à  fresque  à  CATACOMBES.   -  Celles  de   Rome  sont 

Saint-Jean-de-Latran ,    Ciampini ,   Fêtera  comme  le  point  de  départ  de  toute  l'anti- 

Monumenta,  1. 1,  planche  de  la  p.  239.  et  quité  chrétienne  (4). 

reproduite  par  d'Agincourt,  Peinture^  plan-  Les  ouvrages  les  plus  remarquables  sur 

che  Lxxxii,  n"*  2.  ces  souterrains  célèbres,  sont  : 

(1)  Sur  celle  beUe  porie,  voir  aussi  le  texte  de  l'oa-     tacombes,  i  vol.  in-8'  ;  ce  qu'en  dit  M.  Érooric  Dartd, 
vrage  du  baron  Tavlor,  les  Pyrénées,  in-8^  p.  162.  dans  son  Discours  sur  la  peinture  au  moyen  âge; 

catholi' 
>Cba- 
Raool 

^ _       ,  .  l'art 

(8)  Celle  planche  importante  manque  à  beaucoup     chrétien^  i  yo\.'m-^\i^e\.AhJïs'ioïï  Ouvragé  spécial  sur 
d'eiemplaires.  les  catacombes,  t  vol-  in-i2,  et  enfin  M.  du  Somae- 

(4)  Outre  ces  divers  ouvrages  que  nous  citons  à  cause     rard  dans  son  3«  volume  de  VArt  au  moyen  âge , 
des  planches  qu'ils  renferment,  il  faut  encore  lire     p.  i83  eisuiv.  ;  t.  III,  p.  21  et  suiv. 
ce  qu'en  a  écrit  M.  Artaud  dans  ses  Voyages  aux  ca- 
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Celui  âehosiOfjRo^êubterranea,  grand  ture  moderne  de  la  Sicile,  i  vol.  in-folio, 

in-folio;  il  y  en  a  plusieurs  éditions  in-folio  pi.  xli  et  la  pi.  x  de  Touvrage  publié  in- 

et  in-i"*,  qui  se  trouvent  assez  généralement  folio,  en  Angleterre,  intitulé  :  Monuments 

dans  toutes  les  bibliothèques  publiques.  des  Normanas  en  Sicile,  par  Gally  Knight. 

Celui  d^Aringhi,  Roma  sabierranea,  2  vol.  Plan  général  d^in  couvent  de  bénédictins, 

in-folio.  Les  diverses  éditions  les   plus  i^.,  pi.  xixvi. 

recherchées  sont  celles  imprimée»  à  Rome,  Magnifique  escalier  de  ce  couvent,  pi.  xl. 

en  1651  ;  à  Cologne,  eni(>o9;  les  planches  Obélisque  soutenu  par  un  éléphant  sur 

sont  généralement  bonnes.  la  place  de  la  Cathédrale ,  ib.,  pi.  xli. 

Celui  de  Philippe  Buonarotti,  flétri  anti-  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  Vltor 

chi  ou  Osservazioni  sopra  alcuni  frammenti  lie,  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris. 

divasi  antichi  di  vetro ,  in-4'',  à  Florence.  Les  planches  du  F'oyage  en  Sicile,  par 

Celui  de  Boldetti  (Marc-Antoine):  Osser^  Saint-Non,  plusieurs  volumes  in^blio,  don- 

çazioni  sopra  i  cimeterii  de'  sanct,  mariir.  nent  divers  monuments  de  Catane. 
ed  aniic.  cristiani  di  Borna,  in-folio,  dont 

les  planches  sont  généralement  bien  exé-  CATÉCHUMEN  (Le)  ou  le  narthex  desan- 

cutées;  Rome,  1720.  ciennes  basiliques.  Y.  au  mot  Narthex  et 

D^Agincourt  dans  son  Histoire  de  l*art,  Yézelat. 
donne  plusieurs  planches  de  détails  sur  Tin- 

térieur  des  caUcombes  à  Pépoque  où  il  ré-  CATÉCHUMÈNES.  —  On  sait  que  dans  les 

digeait  son  grand  ouvrage.  V.  celles  de  la  premiers  siècles  de  TÉglise,  les  catéchumè- 

section  Archiiecinre ,  n*»"  10,  11,  12,  13;  nés  avaient  leur  place  réservée  dans  les  ba- 

celles  4,  5,  6,  7,  8  de  la  Sculpture,  et  celles  siliques  (1).  Plusieurs  plans  d'églises  an- 

n^5àl2,  section  Peinfare.  ciennes  nous  font    connaître  cette  place 

L^ouvrage  intitulé  :  Cryptarum  basiiicœ  d'une  manière  plus  ou  moins  exacte.  Nous 

Faticanœ  monumenta,  i  vol.  in-folio  :  Rome,  indiquerons  à  ce  sujet  celui  publié  dans  un 

par  Philippe  Laurent  ;  Dionysius  et  Angel.  ouvrage  de  Spanheim,  intitulé   :   Opéra 

de  Gabrieiis,  offre  une   planche  portant  Spanhemii  centinens  geograph.  chronolog. 

IconograpJUcœ  cryptarum  f^aticani;  Bot-  historié,  sacrarum  atque  Ecclesiœ  utriusque 

Uri,  Pitture  e  scultur,  sagre,  1  vol.  in-fol.  ;  temporis,  Lugd.  Batav. ,  3  voL  in-folio.  V.  la 

Rome,  avec  planches.  planche  de  la  p.  861,  t.  L  Les  ouvrages  de 

—  De  l'église  Saint-Janvier,  à  Naples.  Voigt  et  Bevereii us ,  publiés  dans  le  7"vo- 
V.  au  nom  de  cette  ville.  lume  des  Annales  de  philosophie  chrétienne, 

—  De  réalise  des  €apucins  de  Palerme.  p.  420;  celui  donné  par  Sarnelli  dans  sa  ifa- 
V.  au  mot  Palerhe.  silicographia  anticà,  plus  complet  que  ceux 

Voir  aussi  Charniers,  Cryptes,  Ossuaires,  de  Spanheim,  de  Beveregius,  et  Volgt,  est 

Tombeaux.  reproduit  t.  XIX  des  Annales  de  philosophie 

chrétienne,  in-8%  p.  346  (2). 
CATAFALQUES.  —  Magnifiques  décora- 
tions de  ce  genre  dans  la  suite  des  planches  CATENA  GRiECA  seu  hymnorum  grœco^ 
gravées  par  Math.  Merlan  et  Brentel,  d'après  rum  corona,  etc.  —  On  trouve  dans  le  2*  vo- 
Claude  oe  Lamelle,  pour  les  pompes  funè-  lume  du  mois  de  juin,  p.  20,  Acta  sancto^ 
bresde  Charles  III,  duc  de  Lorraine,  etc.,  in-  rum,  une  planche  assez  importante,  repré- 
folio,  environ  68  planches,  dont  10  in-fol.  sentant  les  portraits  des  Pères  de  l'Église  et 
C^x  des  funérailles  et  exposition  de  la  autres  docteurs  à  qui  l'on  doit  le  commen- 
reine  Anne  de  Bretagne,  et  autres  grands  taire  connu  sous  le  titre  de  Catena  grœca, 
personnages  cités  au  mot  Funérailles.  intitulé  ici  :  Disseriatio  onomastica  ad  aca- 

luthiam  officii  grceci.  Ce  fac-similé  a  été 
CATANE.  —  Entrée  de  l'église  de  cette  gravé  à  Venise,  en  1601 ,  par  les  soins  de 
ville,  du  xvr  siècle.  Belle  décoration  gothi-  Maxime ,  évéque  de  Chypre ,  d'après  une 
que  fleuri.  V.  le  frontispice  de  l'ouvrage  grande  miniature  d'un  manuscrit  de  la  Ca- 
intitulé  :  Charpente  de  la  cathédrale  de  tena  d'une  époque  très-ancienne,  mais  dont 
Messine,  in-folio,  par  M.  Roux,  architecte;  nous  n'osons  préciser  le  siècle.  V.  du  reste 
Paris,  1842.  le  texte  des  Bollandistes  pour  plus  de  dé- 
Vue  intérieure  de  la  cathédrale  de  cette  tails.  Tous  les  portraits  sont  liés  entre  eux 
ville,  monument  du  xr  ou  xir  siècle ,  pu-  par  une  grande  chaîne,  faisant  allusion  au 
bliée  dans  l'ouvrage  de  M.  Hittorf,  ArchiteC"  titre  du  commentaire  ;  Jésus-Christ  est  en 

(I)  Casaiius,  de  RUibus  chrislicmor.  Macri,  de  Ca-  (2)  Où  se  trouve  une  dissertation  qui  réfute  quel- 

tfcluanenis  dans  VHieroiexieon  ;  Fabricius,  Biblio-  qut'S'Unes  des  assortions  que  nous  avions  émises  dans 

tlicca  anti^,,  p.  553  ;  Paciaudi,  Antiquit.  christianœ^  un  précédent  iravttl  sur  les  basiliques. 
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tète  du  tableau,  puis  viennent  les  figures 
des  personnages  suivants  : 

i'^Germanus,  patriarche  de  Jérusalem,  ho- 
noré au  11  mai  dans  le  calendrier  des  Grecs. 

^  Sophronius,  patriarAe  de  ConsUn- 
tinopJe,  au  ii  mars. 

Z"  Philotheus,  patr.de  G.  P.,  époque  dou- 
teuse. 

A"  Andréas  de  Crète,  archev.  de  cette  ile. 

5*"  Joannes,  surnommé  Metropolitanus. 

6^  Georgius,  archevêque  de  Nicomédie. 

l'*  Methodius,sans  doute  celui  dontGoar  et 
les  Bollandistes  donnent  un  portrait  en  pied 
tenant  un  candélabre  ou  chandelier  dont  ces 
écrivains  expliquent  le  motif  et  Tusage. 
V.  au  nom  de  ce  personnage  ce  que  nous  en 
disons  dans  ce  Dictionnaire.  Le  père  f^brun 
Ta  aussi  reproduit  dans  son  Explication  des 
cérémonies  de  la  messe,  ainsi  que  Bern.  Pi- 
card, dans  le  i*'  volume  de  ses  Cérémonies 
religieuses,  religion  judaïque. 

S'*  Cyprianus,  même  lacune. 

9^  Anatholius,  qui  paraît  avoir  vécu  sous 
Théodose  le  Jeune. 

iO*"  Léo,  suniommé  Despotes. 

il*"  Léo,  surnommé  Magister. 

12^  Basilius,  surnommé  Pegoriotes. 

13*>  Justinus. 

14*  Sergius. 

iS""  Jean  Damascène  (Saint),  dont  les  ou- 
vrages sont  si  célèbres. 

io°  Cosmas,  évéque  de  Majume,  honoré 
le  14  octobre. 

il'*  Josephus, surnommé  Hymnographus, 
au  3  avril. 

18**  Theophanes  ,  surnommé  Graptus  , 
11  octobre. 

19^  Byzantins. 

20*  Stephanus  Hagiopolites. 

21**  Georgius,  surnommé  Sitiotes. 

22**  Simeo. 

23**  Philotheus^  2*  du  nom. 

24**  Arsénius. 

25**  Babylas. 

26**  Ephrem,  de  Carie. 

27**  Andréas  Pyrrhus  sive  Rufus. 

28**  Studite. 

29°  Cassia  ou  fscasia,  suivant  Alla  tins, 
deLibrisGrœcorum  et  quelquefois  Cassiana. 

Telle  est  la  série  des  auteurs  de  la  Catena 


du  canon  des  Grecs,  dont  cette  planche 
donne  les  portraits  avec  quelques  accessoires 
curieux  à  consulter. 

CATHEDRA  (i)  ou  siège  d'honneur , 
nommé  aussi  Chaire.  —  Bianchini,  Z>e- 
monstraiio  historiée  ecclesiasticœ,  etc.,  ta- 
bula III*  sœculi  IV ,  donne  sous  le  n<*  77, 
Cathedra  Sancti  Pétri  (2),  laquelle  est  con- 
servée si  précieusement  au  Vatican;  n"*  136, 
Cathedra  ou  SedesAlexandrina;xi'*i9Z,  Car 
thedra  Antiochena.  Ces  deux  derniers  sièges 
sont  reproduits  d'après  deux  mosaïques  de 
Ra  venue. 

Celle  de  la  statue  de  saint  Hippolyte  au 
musée  du  Vatican.  V.  au  nom  du  person- 
nage les  gravures  citées  de  ce  monument. 

Celle  qui  existe  encore  dans  Téglise  on 
basilique  San  Pietro  in  rincoli,  à  Rome. 
V.  les  Topographies  de  Rome  à  ce  nom. 

Autre  très-remarquable  dans  le  baptis- 
tère de  réglise  Saint-Marc,  à  Venise,  repré- 
sentée dans  toutes  les  descriptions^  gravées 
ou  lithographiées  de  ce  monument;  voir 
entre  autres  la  publication  intitulée  :  Fenise 
et  ses  monuments,  plusieurs  planches  in-fo- 
lio ,  avec  un  texte. 

Celle  dite  de  saint  Grégoire  le  Grand  con- 
servée dans  une  chapelle  de  Téglise  de  ce 
nom  en  face  le  mont  Palatin  ;  nous  igno- 
rons si  elle  est  gravée  à  Rome,  oik  existe  ce 
monument. 

Deux  sièges  de  formes  byzantines  ou  lom- 
bardes conservés  dans  deux  églises,  ii  Ca- 
nosa  et  Barri,  Pun  supporté  par  des  élé- 

S hauts,  Tautre  par  uii  homme  et  un  lion, 
n  les  croit  antérieurs  au  ix*  siècle,  Wille- 
min.  Monuments  inédits,  t.  f,  pi.  v. 

Autre  très-remarquable  dans  Tancienne 
église  de  Capoue  et  conservé  dans  une  des 
salles  des  archives  de  la  cathédrale  de  Ra- 
venne,  publiéavec  tous  ses  détails  en  4  plan- 
ches dans  Touvrage  de  Muratori,  Scriotores 
rerum  italicarum,  t.  n,  pars  1*,  p.  215  et 
suiv.  Ce  monument  porte  un  monogramme 
sur  lequel  Muratori  fait  des  conjectures  qui 
seraient  inutiles  à  détailler  ici  (3).  Ce  ma- 
gnifique siège  est  reproduit  en  grand  dans 
r Album  du  Sommerard,  pi.  xi,  1^  série. 

Voir  aussi  à  Episcopds. 


(1)  Nous  désignons  80US  cff  nom  Cathedra, parce  gue  lear  siège  ou  cathedra.  11  cite  encore  Panvinas  et 
beaucoup  d'ouvrages  même  français ,  le  lont  ainsi  bien  d'autres  dont  il  serait  trop  long  d'énuoiérer  les 
pour  conserver  le  mot  consacré  en  Italie  ou  dans  les  citations  que  chacun  peut  vérifier.  Quant  à  la  place 
anciens  livres.  où  se  mettait  ce  siège  pontifical  dans  les  anciennes 

(2)  Le  savant  Bianchini,  t.  ITI  de  Vtndiculus  de  sa  basiliques,  voir  Samelli,  Du  Gange,  Macri,  DeverKÎos, 
Demonsiratio  hUtor.  eecL,  in-fol.  p.  635,  entre  dans  Voigi ,  Spanheim.  Cyprien  Robert  dans  son  Cour$ 
les  plus  grands  détails  sur  ce  vénérable  siège  du  chef  d^hisioire  monumeniale  chrétienne,  donne  divers  dé- 
des  apôtres.  Il  cite  en  prenvc  do  rauthenttcité  de  ce  tails  curieux  à  ce  sujet.  V.  VVniversUé  catholigae. 


siège,  la  Dissertation  de  Franc.  Maria  Phabeus  qui 
dit  qu'il  fut  olTert  au  chef  des  apôtres  parle  séna- 
teur Pudens;  il  cite  Baronius  et  Mich.  I^nigus,  qui  as- 
surent que  les  anciens  èvêques  étaient  enterroi  avec 


t.  VI,  p.  36. 

(3)  voir  ce  au'en  dit  M.  du  Sommerard,  VArt  au 
moyen  âge,  t.  lit,  p.  70,  qui  résume  Muratori. 
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CATHÉDRALES.  —  Il  serait  impossible  le  Vanini.  V.  son  œuvre  et  celle  de  Piètre  de 

de  donner  ici  une  liste  de  toutes  les  églises  Jode ,  un  de  ses  graveurs, 

qui  portent  ce  titre  en  Europe.  Le  corps  de  sainte  Catherine  emporté  de 

Yoir  aux  divers  noms  des  villes  principa-  son  tombeau  par  les  anges  et  transporté  sur 

les  d'^AUemagnes, 4' Angleterre,  d^Espagne,  le  mont  SinaL  Délicieuse  composition  de 

de  France,  etc.,  dont  on  veut  connaître  les  Bernardo  Luini,  à  Milan,  voir  son  œuvre.  On 

églises  cathédrales.  en  trouve  une  réduction   publiée  dans  le 

iZ*  vol.  de  la  France  littéraire,  in-8°,  à 

CATHERINE  (  Sainte  ).^Parml  les  saintes  Paris,  chez  Challamel,  éditeur,  d'après  un 

de  ce  nom  (car  il  en  existe  plusieurs),  les  dessin  fait  sur  la  peinture   originale  par 

plus  célèbres  sont  celles  de  Rome,  d'Alexan-  Paul  Delaroche,  en  i824. 

drie  et  de  Sienne  (IJ.  Canonisation  de  cette  sainte  par  le  pape 

Les  actes  de  la  vie  du  martyre  de  sainte  Pie  II,  peinturée  fresque  du  Pintumchio 

Catherine  de  Rome  sont  peints  à  fresque  dans  de  1454  à  1513,  dans  la  bibliothèque  de  la 

la  coupoledeTéfflise  Saint-Clément  de  Rome,  sacristie  de  la  cathédrale  de  Sienne.  V.  les 

par  Masaccio  ;  il  en  existe  plusieurs  copies,  œuvres  du  peintre  et  les  descriptions  des 

dont  les  principales  sont  celles  gravées  par  monuments  de  la  ville  de  Sienne. 

*  Louis  del  Medico  et  qui  font  partie  de  la  Figures  peintes  ou  sculptées  de  sainte 

collection  d'estampes  publiées  par  la  Calco-  Catherine.  D'Agincourt  a  publié  plusieurs 

graphie  romaine.  V.  le  catalogue  de  cette  figures  de  deux  ou  trois  saintes  de  ce  nom, 

collection  publiée  par  Didot,  frères,  à  Paris,  provenant  des  catacombes  de  Saint-Janvier, 

sous  le  n*  597  (2).  a  Naples,  Histoire  de  Vart  (Peinture),  pl.cv. 

Autre  par  Labruzzi  et  Giovani  del  Arno.  n»  9  et  pi.  cxxvii. 

IVAgincourt  en  reproduit  quelques-unes  Deux  saintes  Catherine,  Tune  tenant  la 

éuÈSson  Histoire  de  Part  (Peinture),  pl.CLii,  roue,  Tautre  couronnée  de  roses,  dans  le 

cLiii.  V.  aussi  les  œuvres  de  Masaccio  où  tableau  du  Couronnement  de  la  Vierge,  par 

Ton  trouve  cette  belle  suite  par  divers  gra-  Jean  de  Fiesole ,  au  Musée  du  Louvre;  voir 

veors.  aussi  les  œuvres  du  peintre. 

Le  Mariage  de  sainte  Catherine,  sujet  mys-  Deux  statuettes.  Tune  en  ivoire,  Pautre  en 

tique  assez  célèbre,  a  été  composé  par  une  bois  ;  cette   dernière  attribuée   à   Albert 

foale  de  peintres  dont  les  plus  remarqua-  Durer.  Album  du  Sommerard ,   5*  série , 

blés  sont  le  Masaccio,  voir  son  œuvre;  Luigi  pi.  xxvii.  V.  aussi  le  texte  de  son  ouvrage, 

Brea,  en  1513,  à  Sainte-Marie  de  Castille,  à  1. 1,  p.  406,  420. 

Génes;  le  Bissolino,  en  1520,  à  PAcadémie  Statuette  du  xv**  siède,  publiée  dans  le 

de  Venise;  Lorenzo  l^tto,  Tan  1554,  à  Té-  Foyage  archéologique  dans  le  département 

glise  Saint-Barthélémy  de  Bergame  et  main-  de  l'Aube,  par  Aniaud  dé  Troyes,  in-4'', 

tenant  à  la  galerie  de  Munich;  Michèle  di  p|.  i. 

Ridolfo,  1568,  à  PAcadémie  de  Florence  (3);  Autre  au  mausolée  de  Marguerite  de  Bour- 

le  Titien ,  François  Vanius  ou  le  Vanini,  bon  à  Péglise  de  Brou.  V.  le  monument  à 

Paul  Vérone ,  Augustin  Carrache,  le  Cor-  Particle  Brou,  et  toutes  celles  qui  sont  réu- 

rége;  le  Parmesan  en  a  fait  une  gravure  à  nies  dans  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

Teau-forte  d'après  son  dessin  ,  etc.  V.  les  des  estampes,  à  Paris,  en  25  volumes  in-fol. 

œuvres  de  tous  ces  maîtres.  Légende  de  sainte  Catherine ,  vitrail  du 

Sainte  Catherine  devant  son  juge,  grande  xii*  siècle  à  la  cathédrale  d'Angers,  Histoire 
et  magnifique  composition  du  Pinturrichio  de  la  peinture  sur  verre,  par  le  comte  de 
au  Vatican,  intitulée  :  Dispute  de  sainte  Car  Lasteyrie,  in^olio,  pi.  i,  peinture  de  Golt- 
tkerine;  voir  Pœuvre  du  peintre  et  la  plan-  zius  (  Henri  ).  Album  du  Sommerard,  plan- 
chexxxii  du  3*  volume  de  l'ouvrage  intitulé  :  che  xxxi  de  la  6*  série. 
H  Vaticano  descritto,  in-folio,  par  Erasme  Église  dédiée  à  sainte  Catherine  dans  Pile 
Pistolesi.  V.  aussi  Pœuvre  du  Dominiquin.  de  ce  nom,  architecture  du  x*  siècle  envi- 
Son  Martyre,  même  ouvrage,  pi.  xxxiii.  ron.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  lxxhi. 

Vision  de  Sainte  Catherine  de  Sienne,  par  n«  29. 

(1)  Molanns,  Bistorla  irnag.  Sffcr..  ne  parle  que  de  (3)  rioas  devons  l'indication  de  ces  belles  eooiposi- 

deax  sainles  de  ce  nom,  celle  dite  de  Sienne,  p.  305  ;  tions  à  l'excellent  relevé  qu'en  a  fait  M.  le  comte  Mon- 

celle  prétendue  fille  de  Maximilien,  p.  3b2.  Y.  l'édition  talembect  dans  son  tableau  cbronologigue  des  peintres 

in-4<>  donnée  par  Pacquot,  à  Lyon.  des  diverses  écoles  catboliques  d'Italie,  inséré  dans 

{Il  Ce  catalogue  n'est  pas  fait  avec  soin,  les  indica-  son  ouvrage  intitulé  :  du  VandaUgme  et  du  cqthoii- 

tioDs  sont  taniét  en  français,  tantôt  en  italien,  quel-  clsme  dont  l'art,  in-8*,  p.  135  A  158. 
qoefois  une  indication  commence  dans  un  idiome  et 
est  terminée  dans  un  autre.  MM.  Didot  doivent,  dit-on, 
le  faire  recommencer. 
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dans  le  Foyagt  dans  V Arabie  pétrée,  de  court,  Architecture,  pi.  xxviii,  n**13. 

H.  Léon  de  La  Borde,  in-folio.  Antre  vase  qui  pourrait  bien  passer  pour 

Église  Sainte -Catherine   de   Sienne^  à  un  «ocro  cat^/io ,  publié  de  grandeur  nato- 

Rome ,  dans  le  milieu  du  xy«  siècle.  Marin  relie  dans  la  BibUotheca  cœsarea  de  Lam- 

^asi  donne  le  détail  des  peintures  et  seul-  bécius ,  t.  I.  Le  nom  de  Jésus-Christ  est 

plures  de  cette  église  dans  son  Itinéraire  de  gravé  dans  la  pierre  du  vase. 

Home  ;  voir  à  la  table  de  cet  ouvrage  dont  il  • 

existe  plusieurs  éditions.  CAUDATAIRES  des  cardinaux.  Y.  Cha- 

Ordre  militaire  de  Sainte-Catheriâe  du  pelle  papale,  n<*  42. 
mont  Sinaî,  etc.  Schootiebeek,  Histoire  des 

ordres  militaires,  t.  I,  planche  du  n""  36.  CAUDEBEC.  —  Quelques  vues  intérieures 

Voir  aussi  Touvrage  de  Bar  (  Jacq.-Char-  et  extérieures  dePéglise  paroissiale  de  cette 

les  ),  Recueil  de  tous  les  costumes  religieux  ville  sont  publiées  dans  les  Voyages  pitto^ 

et  militaires,  6  vol.  in*folio.  resques  en  France,  par  Taylor  et  de  Cailleax 

(Normandie).  V.  les  pi.  xix,  xx  et  xxi.  On  ' 

CATHERINE  DE  MÉDICIS  (2).  —  Repré-  dit  que  le  Salve  regina  est  sculpté  sur  la 

sentée  couchée  sur  son  tombeau  dans  Tétat  balustrade  d'une  galerie  extérieure  de  Pé- 

de  mort;  statue  en  marbre  de  Cermain  Pi-  glise  cathédrale. 

Ion.  V.  cette  statue  et  son  mausolée  par  Le  Moyen  âge  pittoresque  a  publié, 
Philibert  Delorme,  Musée  des  monuments  pi.  cxxi ,  la  vue  intérieure  de  cette  église, 
français,  xvr  siècle,  par  Alex.  Lenoir,  t.  III,  prise  sons  Torgue,  à  rentrée, 
planches  des  p.  86,  87,  88.  Autre  à  genoux,  Vlie  générale  du  grand  porche,  qui  pré- 
voir la  belle  planche  de  la  p.  565  de  VHis^  sente  une  forme  triangulaire,  ce  au!  se  voit 
toire  de  Vàbbaye  de  Saint-Denis,  par  Féli-  rarement,  Afoye/i  âge  monumental,  pi.  xlix 
bien,  in-folio.  et  lxviii;  et  la  pi.  v  de  V Album  des  grts  an 

Statue  en  bronze  et  vôtue  de  ses  habits  moyen  âge,  5"  série, 

royaux,  autre  sculpture  de  Germain  Pilon,  Église  Sainte-Gertrude  ;  un  beau  tabema- 

gravée  dans  le  même  ouvrage  de  M.  Alex,  cle   en   pierre,  sculpture  du  xv^  siècle, 

Lenoir,  pi.  cxiii,  n""  105  et  p.  87  ;  se  voient  Moyen  âge  monumental,  pi.  xviii. 

à  Péglise  Saint-Denis  d'où  elles  provenaient.  Voir  pour  les  autres  monuments  de  cette 

Médaille  de  cette  princesse  et  son  revers,  ville,  la  grande  Topographie  de  la  France, 

Trésor  de  numismatique  (  Méd.   franc,  ) ,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 
i^  partie.  Revue  numismatique  de  Blois  y 

p.  424, 1841.  CAVALCADES.  —  Pontificales  ,  ou  mar- 
ches cérémonialesdes  papes ,  des  cardinaux 

CATHOLICON  (Le).  —  Nom  de  la  cathé-  et  autres  grands  personnages  qui  ont  liea 

drale  d'Athènes,  monument  de  style  byzan-  dans  diverses  occasions  solennelles, 

tin ,  publié  par  J.  Gailhabaud ,  Monuments  Celle  du  pape  Clément  VU  et  de  Charle»- 

€Uieiens  et  modernes,  etc.,  22^  livraison.  Quint,  peinte  à  fresque  dans  une  salle  du 

palais  Ridolfi  ,  par  Brusasorci,  et  gravée  an 

CATINO  SACRO.  —  n  existe  plusieurs  va-  trait  en  8  planches  in  folio,  par  Auguste 

ses  désignés  sous  ce  nom  comme  ayant  Comerio. 

servi,  suivant  quelques  savants,  à  la  cène  Cavalcata  solenne  del  palazzo  Vaticoho 

de  jésus-Christ.  alla  basilica  lateranense,  per  il  papa  Aies- 

1°  Celui  qui  est  conservé  à  Gênes.  V.  les  sandro  FUI,  1689,  publiée  in-folio,  par 

planches  de  l'ouvrage  de  Botti  intitulé  :  Ob-  Gio  Giacomo  do  Rossi. 

servations   sur  le  vase  conservé  à  Gênes  Autre,  parle  pape  Clément  VII,  publiée 

sous  le  nom  de  sacro  catino  et  la  Notice  pu-  dans  le  Thésaurus  antiquitatum  Dontificia- 

bliée  par  Millin  à  ce  sujet,  Moniteur  uni"  rûm,  etc.,  par  Angélus  Rocca,  i  vol.  in- 

versel,  n*  48.  Magasin  encyclopédique,  jan-  folio.  V.  les  planches  du  2"  volume.  On  y 

vicr,  1807;  Turin,  1807,  brochure  in-8*».  Ce-  voit  le  pape  qui  est  précédé  par  le  saint  sa- 

lui  de  réglîsede  Monza.  V.  ce  nom.  crement,  et  cnemine  vers  la  ville  de  Fcr- 

fi)  Ce  qui  peut  autoriser  à  assigner  celle  date  à  la  M<  Léon  de  La  Borde  se  vend  à  Paris,  chex  Giard, 

mosaïque,  c'est  qu'on  y  toH  les  Hgures  en  pied  de  l'em-  éditeur. 

pereur  JusUnlen  et  de  l'impératrice  Théodora.  La  (2)  Le  chiffre  de  celle  princesse  et  de  Henri  II  a 

description  de  celte  beHe  mosaïque,  ainsi  que  celle  donné  lieu  à  M.  Charles  Lenormantâ  des  réflciioof- 

de  tout  le  couvent,  est  publiée  dans  les  Annales  de  et  recliflcations  historiques  dont  oous  parlons  aa  mol 

pfci/o«op.  chrét.,  t.  VIII/  p.  52  et  *uiv.  L'ouvrage  de  Cuiffbbs  ok  koms. 
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rire,  où  il  doit  faire  son  entrée,  planches  nombreuses  de  cavaliers  couverts  d'armu- 

des  p.  5i,  59,  (>0.  res,  ou  de  costumes.remarquables. 

Les  œuvres  de  Lucas  Cranack,  d'Albert 

CAVALCADES.  —  De  chevaliers,  de  da-  Durer,  sont  surtout  à  consuKer  pour  les  dî- 
mes et  seigneurs.  verses  suites  exécutées   pour  Tempereur 

On  trouve  plusieurs  compositions  de  ce  Maximilien  d'Autriche.  V.  à  ce  nom. 

Snre   dans   rœuvre  de   Lucas  Cranack  ;  Les  sceaux  des  divers  pays  de  TEurope, 

ns  celles  de  J.  Van  Von-Assen  ou  Ossa-  et  surtout  ceux  d'Allemagne ,  d'Angleterre, 

nen,  dont  quelques  pièces   sont  souvent  de  France  et  d'Italie  ;  les  recueils  de  costu- 

jointes  à  l'œuvre  de  Cranack,  avec  lequel  mes  du  moyen  âge,  deBeaunier  et  Rathier, 

elles  sont  quelquefois  confondues  d^Horace  de  VieiT-€astel  ;  et  surtout  celui  de 

Dibdin,  t.  H,  p.  208,  Voyages  en  France,  Bonnart,  offrent  des  modèles  de  cavaliers 

cite  la  miniature  d*un  manuscrit  de  la  Bi-  d'un  grand  intérêt,  aux  divers  siècles, 

bliothèque  royale,  sous  le  n^  585i  ,  in-  Comme  figures  particulières,  voir  aux 

folio,  comme  représentant  une  belle  caval-  noms  Baudouin,  Charlemagne,  François  K, 

cade.  Henri  II,  Maximilien  ,  Philippe  de  Valois, 

Les  planches  des  chars  de  triomphe  de  Saint  Georges,  Scaliger,  Visconti. 

l'empereur  Maximilien ,  d'après  Albert  Du-  Cavaliers  de  l'Apocalypse.   Peinture  en 

rcr;  celles  de  l'entrevue  du  camp  du  Drap  émail,  sur  bas-relief,  xvr  siècle.  V.  la  pi.  vi 

d'Or  (V.  à  ce  mot);  de  l'entrée  de  Charles-  de  VEssaisur  les émailUurs  et  argentiers  de 

Qaint  et  du  pape  Clément  V  à  Bologne,  par  Limoges,  i  vol.  in-8*»,  par  l'abbé  Texier  ; 

Lucas  Cranack.  V.  son  œuvre  et  les  réduc-  Poitiers,  4845.  V.  aussi  Apocalypse. 

tions  de  ses  belles  planches,  dans  V Univers  Combat  de  auatre  cavaliers;  célèbre  car- 

pittoresque,  de  Diaot ,  irèTes{  Allemagne )j  ton  de  l^éonard  de  Vinci.  V.  son  œuvre, 

t.  II ,  pi.  i57  à  467.  V.  aussi  Pas-d'armes  ,  —  Portant  des  ailes  à  leur  cuirasse.  V.  Ai- 

Toornois.  les,  Armures  ailées. 

CAVALERIE  et  CAVALIERS.  —  Figures  CAVALLL  —  Nom  d'un  palais  de  Venise, 

à  cheval  des  bas-  reliefs  de  la  colonne  dite  en  style  grec  moderne  et  mêlé  d'arabesques, 

de  Théodose,  k  Constantinople,  ouvrage  du  xvi*  siècle.  D'Agincourt  en  reproduit  la  fa- 

iv*auv«siècle,d'Agincourt,^co/p(ar«,pl.  xi.  çade,  Architecture,  pi.  lxxiii,  n*»  59. 

Autres  tirées  de  diverses  sculptures  du  v*  Détail  des  arcs  singulièrement  entrelacés, 

au  xiir  siècle,  ib.,  pi.  xwi;  du  xiv%  en  pi.  lxv,  n^'SO;  et  dans  toutes  les  descrip- 

France  et  en  Italie,  io,,  pi.  xxix,  n'^'SS,  35,  tions  de  Rome,  par  Marin  Vasi,  les  Pira- 

38;  du  XV,  ib.,  pi.  xxxviii,  n**'  7,  9;  cette  nesi,et  la  Topographie  de Âome,  au  Cabinet 

dernière  est  assez  importante.  des  estampes  ;  l'ouvrage  de  M.  Letarouilli, 

D'après  des  vitraux  ou  miniatures  du  xiii*  architecte,  Bome  moderne,  iinfolio. 
au  XV*  siècle ,  France  monumentale,  d'Abel 

Hugo,  in-8*»,  t.  m,  pi.  XXXIV,  xlvii,  xlviii.  CAVES  ou  CAVEAUX.  —  Ceux  de  Saint- 
Cavalier  dans  le  style  moitié  grec  de  l'an-  Médard,  de  Soissons;  de  l'église^  de  Saint- 
tiquité, moitié Ba&-Empire.Willemin,Afonii-  Denis;  de  l'abbaye  de  Cluny, à  Paris;  de 
tuents  inédits,  1. 1,  pi.  xvii.  l'abbaye  aux  Dîmes,  à  Provins;  de  l'abbaye 

Deux  figures  tirées  d'un  Apocalypse.  Ma-  Saint-Michel  ;  du  Palais  de  Justice,  à  Paris; 

nuscrit  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  même  ouvrage  de  l'abbaye  de  Bonneval  ;    de  Maubuisson  ; 

ettome,  pi.  c.  du    Château -Gaillard;  de    l'église  d'Eu; 

Cavaliers  normands  de  la  tapisserie  de  de  l'église  d'Elne,  etc. 

Baveux.  V.  au  mot  Tapisseries.  Voir  tous  ces  noms.  V.  aussi  Cryptes, 

Ceux  de  la  magnifique  suite  composée  en  Grottes  a  tortures.  Aspect  intérieur  d'un 

15  planches  in-folio,  par  Albert  Durer,  et  caveau.  Archeologia,  t.  XXVII,  planche  de 

gravée   sur  bois  par   ce   célèbre    artiste,  la  p.  54. 
V.  son  œuvre  ;  on  ne  peut  guère  rien  voir  de 

plus  remarquable.  CECILE  (Sainte)  (i).  —  Vierge.  Figure 

Autres  sur  des  vitraux,  ib,,  pi.  xcv,  xcvi,  debout,  tenant  une  couronne,  mosaïque  du 

xcvii,  de  réglise  de  Saint-Denis,  sujets  des  vi*  siècle,  à  Ravenne,  Ciampini,   cetera 

croisades.  V.  ce  mot.  Monumenta,  t.  H,  pi.  xxv,  n*»  17,  et  p.  180 

Aux  mots  Cavalcades,  Entrées,  Marches  du  texte. 

TRIOMPHALES ,  ctc,  OU  trouvcra  des  suites  Demi-figure,  peinture  des  catacombes,  du 

(0  Sar  la  manière  de  reprétenler  celte  sainte,  tolr  to  Théologie  des  peimre$,ée  Tabbé  Mery,  in-ii,  n'en 

Molanos,  Bistoria  imaginum  secrartm,  in-4*,  p.  Sto  ;  dit  rien.  Cette  lacune  est  inexplicable. 
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X'   au  xi«  siècle,  d'Agiacourt,  Peinture,  naraent ,  pi.  xix  et  xx  de  Touvrage  da  doc 

pi.  XI,  n""?.  Serra  di  Falco,  i  vol.  in-folio,  intitalé  :  id 

Autre,  pi.  CT,  n^  8.  Dnomo  di  Monreale^ 

Suite  de  peintures  à  fresque,  à  Téglise  Vue  intérieure  d^une  salle  de  bains,  en 

Sainte-Cécile  à  Rome,  par  un  peintre  du  style  mêlé  de  mauresque  et  de  gothique, 

XII*  ou  XIII'  siècle,  représentant  la  vie  de  Galiy  Knight,  cité  ci-dessus,  pi.  xt,  xti, 

cette  sainte,  savoir  :  Girault  de  Prangey,  pi.  vu  de  Patlas  in-ib- 

i*"  Le  Repas  des  noces   (marqué  de  la  Mo  de  son  ouvrage ,  Essai  sar  l'architecture 

lettre  A).  des  Arabes,  ÎU'^, 

2^  Le  Baptême  de  son  mari,  après  sa  con-  Magnifique  porte  de  Téglise  de  Céfala, 

version  ( lettre  C );  le  baptistère  est  dehors,  style  roman,  publiée  par  Hittorf,  A/om- 

Péglise  est  à  six  pans.  ments  de  la  Sicile,  in-folio.V.  la  table  des  pi. 

d^'Les  Obsèques  de  la  sainte,  avec  son  ap- 
parition au  pape  Pascal  1*';  cette  peinture  CEINTURE  de  la  sainte  Vierge.  —  La  li- 
est  assez  bien  conservée.  turgie  grecque  a  une  fête  de  ce  nom,  CoUa- 

4"*  L'Intérieur  du  portique  Je  Féglise  où  iio  zonœ  heatœ  Mariœ,  On  en  trouve  une 

les  peintures  sont  exécutées  (  lettre  Q).  représentation  dans  une  miniature  du  Cth 

Les  autres  sont  peu  importantes ,  ou  dé-  lendrier  Grœco^Moscoram,  au  1. 1  du  mois 

gradées  ;  on  les  trouve  reproduites  dans  de  mai  des  Acta  sanctorum,  au  31  de  ce 

V Histoire  de  Vart,  par  d'Agincourt  (Pein'  mois, 

lare),  pi.  lxxxiv.  Légende  de  la  ceinture  de  Notre-Dame, 

Sainte  Cécile  touchant  d'un  orgue  gothi-  repr^ntée  en  treize  compositions  peintes 

aue  tenu  par  un  ange  ;  on  y  voit  un  souf-  à  fresque,  par  Agnolo  Gaddi ,  fils  de  Tba- 

fiet  couvert  d'ornements  en  trèfle.  Tableau  deo  (1),  à  la  cathédrale  del  Prato,  dans  le 

de  Lucas  de  Leyde.  V.  son  œuvre;  Torgue  Milanais.  V.  les  œuvres  du  peintre,  ou  les 

est  reproduit  par  Shaw,  Dresses  and  decO"  descriptions  de  cette  église. 

rations,  etc.,  1. 1,  planche  de  la  p.  101.  Ceinture  de  la  Mère-Folle.  Ce  singulier 

Sainte  Cécile  distribuant  ses  biens  aux  monument  des  folies  du  xiv*  au  xr  «ècle 

pauvres,  tableau  du  Dominiquin.  V.  son  est  publié  dans  V Atlas  des  monuments  froR' 

œuvre  et  la  pubKcation  des  œuvres  de  ce  çais,  par  Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxxviii, 

peintre,  faite  au  trait  par  Landon ,  F'ie  et  au  bas  de  la  feuille.  V.  aussi  au  mot  Mère- 

œuvres  des  peintres  célèbres ,  in-4''.  Poilly  a  folle. 

fait  une  gravure  admirable  de  ce  tableau.  Ceinture  curieuse,  et  d'un  beau  travail, 

Sainte-Cécile.  Peinture  de  l'église  Grotta-  portée  par  Tun  des  personnages  d'un  ta- 

Ferrata,  même  ouvrage,  pi.  xxvii.  bleau  de  Jean  de  Bruges,  à  Gand,  reproduit 

Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  cette  sainte,  par  d'Agincourt ,  /^eintare,  pi.  CLXxi^n"*  1. 

jusqu'à  son  apothéose,  peints  par  le  Domini-  — De  rois  et  de  reines,  d'empereurs  et  d'im- 

quin.  V.  son  œuvre  et  la  publication  qu'en  pératrices.  V.  pour  les  empereurs  et  impé- 

a  faite  Landon,  dans  l'ouvrage  cité  ci-dessus,  ratrices  d'Orient ,  les  planches  de  la  Biblio- 

Voir  en  outre  toutes  les  figures  de  cette  iheca Segnieriana^^  vol.  in-folio, en  1  tome, 

sainte,  par  divers  maîtres,  dons  la  grande  les  planches  des  Familiœ  byzantinœ,  de  Du 

collection  des  saintes ,  au  Cabinet  des  gra-*  Cange,  1  vol.  in-folio,  Willemin,  Monuments 

vures,  à  Paris  ,25  vol.  in-folio,  pour  les  français  inédits,  pi.  XLr 

femmes ,  et  notre  collection  destinée  à  la  Voir  toutes  les  planches  de  la  Monarchie 

bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  française,  de  Montfaucon,  collection  des 

rois  et  reines  de  France,  par  du  Tillet,  au 

CÉFALU  (en  Sicile).  —  Éfflise  de  cette  Cabinet  des  gravures,  à  Paris, 

ville,  du  XII*  au  xiii*  siècle ,  pi.  ii  du  grand  En  Angleterre,  le  magnifique  ouvrage  de 

ouvrage  publié  en  Angleterre,  intitulé  en  Stothard .  intitulé  :  Effigies  monumental, 

anglais  :  Illustrations  ofthe  Nprm, ,  etc. ,  etc.,  1  vol.  in-4'',  offre  des  modèles  achevés 

ou  Monuments  des  Normands  en  Sicile,  par  de  ce  genre  d'ornements.  V.  les  pL  xvi,  lv, 

Gally  Knight,  in-folio.  lxiv  ,  lxv,  lxix  ,  lxx  ,  lxxi  ,  lxxii,  lxxt, 

Abside  de  cette  église,  i6.,  pi.  XII,  vue  in-  lxxvii,  lxxx,  xci,  xciv,  ci,  cxi,  cxxix, 

térieure ,  pi.  xiii  ;  détails  d'architecture ,  cxxx. 

pi.  XIV;  beau  cloître,  style  du  xiii*  siècle  Ceinture  en  forme  de  tresse.  Statues  de 

environ,  pi.  xv.  Clotilde  et  de  quelques  autres  princesses  de 

Vues  intérieures  et  extérieures  de  ce  mo-  cette  époque,  AVillemin ,  MonametUs  fran- 

Cl)  Nous  detons  la  connaissance  de  celte  sniie  de  tienne,  1. 1,  p.  80.  qai  raconte  en  pea  deniois  les  dé- 
tableaux  i  Texcellent  ouvrage  de  M.  Rio,  PoMe  chré-  tails  de  la  légende. 
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çaiâ Uhédiis, lome ly  p\,  hx  y  L\u  y  Lxm^Lxy.  GËLESTIN  II,  pape.  —   Le    i67*;    on 

—  DeSigismond,  en  costume  impérial  du  trouve  sa  figure  aans  les  Acta  sanctorum 

SalDt-Empire, WillemiD, 1. 1,  pi. xxiii.  des  BoUandistcs,  mois  de  mai,  même  vo- 

Ceinture  de  Charlemagne,  avec  une  in-  lume,    p.    20.  Voir    aussi   Touvrage  ci- 

scription,  ^iWemïn^  Monuments  inédits,  t.I,  dessus  citë  de  Ciaconius,  P^ita  pontificum, 

pi.  XXII,  et  les  savantes  recherches  consi-  t.  I,  p.  101  i. 
gnées  p.  14  du  texte. 

Ceinture  des  veuves  au  moyen  âge,  voir  CÉLESTIN  III.  —  Portrait  de  ce  pape 

Cordelières.  dans  les  divers  auteurs  de  la  vie  des  papes, 

—Dite  d'honneur,  ou  militaire  (1) ,  ^Ville-  tels  que  Ciaconius,  Palatins  ;  les  jicta  sanc- 

mu^  Monuments  français,  t.  I,  pi.  cxxv,  fi-  torum,  Marangoni,  etc. 

gurede  Geoffroy  de  Gharny,  qui  en  offre  un  — Sacrant  Tempereur  Henri  Yl.  Miniature 

exemple  très-remarquable.  V.  aussi  dans  d'un  manuscrit  du  xii* siècle,  reproduite  au 

Touvrage  de  Bonnart,  costumes  des  xir,  trait  dans  le  pocme  intitulé  :  Carmen  Pétri 

i]n%  XIV*  et  xv°  siècles,  in-4°,  t.  II,  pi.  xiii,  d'Ebulo,  de  motibus  siculis  inter  Uenricum 

XVI,  Lxii.  et  Tancredem,  in-4",  pi.  v. 

Ceinture  dite  dcmi-ceint.  Ornement  de  Tous  les  instants  de  la  cérémonie  sont  dé- 

pamre  de  femme  riche  et  curieuse ,  Wil-  taillés  dans  trois  bandes;  les  coiffures  du 

kniin,  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  ccxvi.  pape  et  du  roi  sont  tout  à  fait  singulières. 

Celles  de  deux  statues  du  couvent  des 

Chartreux,  du  xiv  au  xv*  siècle,   Millin,  CÉLESTIN  V.  —  Pour  son  portrait  voir 

Antiquités  nationales,  t.  V,  art.  LU.  pi.  v.  tous  les  auteurs  cités  ci-dessus. 

-~  De  femme,  xvi*  siècle,  Album  àw  Som-  Son  tombeau  dans  Péglise  d'Aquilée.  On  y 

merard,  pi.  xxxiv  de  la  9*  série.  voit  la  figure  en  pied  de  saint  Benoit.  Monu- 

mentdu  xvrsiècle,  ^c^a^anctor.  des  Bollan- 

CEINTURE  DOUBLE.  —  Nous  trouvons  distes,moisdemai,PropyicFoin,p.66,pars2*. 
quelques  exemples  curieux  de  cet   usage 

sur  aes  statues  du  xir  et  du  xiir  siècle,  GÉLESTINS.  —  Costume  des  religieux  de 

à  Chartres  et  à  Saint-Denis.  V.  la  pi.  xv,  cet  ordre  dans  tous  les  historiens  des  or- 

XTii  et  XIX  de  Touvrage  de  H.  Herbe,  Ifis-  dres  religieux,  tels  que  Bonnani ,  Fialetli , 

toire  des  beaux- arts  en  France  par  les  mo  -  Héliot,  Bar  et  autres. 

numents,  1  vol.  10-4*",  gravures  de pamier.  Millin,  dans  ses  Antiquités  nationales, 

i"  édition  en  5  vol.  in-4%  t.  I,  n*  3,  pi.  i, 

CEINTURE  FUNÈBRE  d'un  monument.—  ou  p.  96  de  Tédilion  donnée  par  Barba  en 

V.  au  mot  Litre-patronal  (|}.  L'église  de  1857 ,  offre  le  costume  de  chœur   et  de 

Montmorency  nous  semble  offrir  une  cein-  ville  des  novices,  des  frères  convers  et  un 

tore  de  ce  genre  peinte  sur  la  muraille,  costume  d'un  célestin  d'Italie, 

côté  du  nord.  Les  détails  du  beau  couvent  des  Célçs- 

tins  (3)  de  Paris  sont  publiés  et  gravés  dans 

CEINTURONS  d'épées    ou    BAUDRIERS,  le  même  ouvrage.  V.  les  planches  du  même 

V.  Bacdriêrs.  artiste,  savoir  : 

Vue  du  portail  où  sont  les  statues  en 

CÉLESTIN  V\  pape.  —  Le  45'  de  la  pied  de  Charles  VIU,  tenant  le  plan  relief 
suite  :  son  portrait  se  trouve  dans  les  d'une  église  dont  il  fut  fondateur ,  et  celle 
Jeta  sanctorum  des  BoUandistes,  mois  de  de  Jeanne  de  Bourbon,  femme  du  roi  Char- 
mai; volume  intitulé  Propylœum;  plan-  les  V,  en  1550.  V.  la  pi.  ii. 
che  de  la  p.  10  du  Conatus  chronico^his»  Statue  de  Pierre  Céleslin,  fondateur  de 
toricus,  pars  2*,  et  dans  Ciaconius,  Fila  Tordre  et  pape,  en  1294,  sous  le  nom  de 
ponri/îcom^Ll,  p.  291,  qui  l'indique  comme  Gélestin  V.  Sa  main  posée  sur  la  tiare  (4) 
le  44*.  indique  le  mépris  qu'il  faisait  des  dignités  ; 

(1^  On  ne  conçoit  pas  commcol  les  chevaliers  pou-  Pari»,  I808,  sans  nom  d'auteur,  oa  âBntlepiciiotmaiire 

taJetil  marcheravec  ce  genre  de  ceinture  placée  aussi  des  origines,  nar  une  société  de  gens  do  lettre»,  2  vol. 

bas,  et  surtout  comment  ils  pouvaient  monter  à  cheval  in-8%  verbo  Litre.                  ..^^  .,  _,  ,^„  i.,„..^ 

avec  cet  ajustement,  à  moms  de  supposer  que  celle  (3)  Sur  ce  couvent,  son  onjîinc  et  ses  fondateurs, 

ceinture  ne  se  plaçait  que  sur  les  figures  de  chevalier»  voir  Jaillot ,  Reçht;rches  htsiormues  .sur  la  riile  de 

couchées  sur  leur»  tombeaux.  V.  au  reste  les  détails  Paris,  ir  quariicr,  p.  25.  On  sait  quelle  exacHiude  a 

pleins  d'érodilion  donnes  au  sujet  de  celle  ceinture  mise  dans  loules  ses  recherches  cet  écrivain  que  nou» 

parM.PoUicr,teitedesplanche8de\Vinemin,t.l,p.82.  citerons  souvent.                        v      ^    a    i«  .    .- «« 

(2)  Surcegenredc  décoration  et  son  origine,  voir  ^  (4;  Les  uns  préi^ndent  que  I usage  de  la  tiare  ne 

I ouvrage  intitulé:  Hecherches historiques  sur  les  di-  date  que  de  Bonifare  Vlll;  d autres  disent  de  Bc- 

Oniiésetlcurs  marques  distinclives.eic,  i  vol.in-8';  noU  MIT.  \oircrs  deux  noms. 

Tome  I.  ^  ' 
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même  planche.  La  pi.  m  offre  un  vitrail  Trois  statues  couchées  sur  leurs  tombeaux, 

peint  en  1482,  représentant  le  martyre  de  savoir  : 

sainte  Catherine,  à  A4cxandrie.  l^'Jean  de  Lusignan,  mort  roi  d'Ânné- 

Ce  monastère  était  riche  en   tombeaux  nie,  en  i 395. 
dont  on  trouve  les  gravures  dans  le  même  2^  Jeanne  de  Bourbon,  femme  de  Char- 
ouvrage.  lesV  (1377). 

Celui  de  Louis  de  f^  Trémouille,  1613,  3*"  Jeanne  de  Bourgogne  (1432). 

pi.  IV.  Ces  trois   personnages  sont  reproduits 

Celui  de  Ch.Maigné,  garde  de  la  porte,  1540  pi.  xxiii. 

à  1557,  pi.  V.  Les  pi.  vu  ,  viii,  ix ,  \ ,  xi  IjSl  pi.  xxiv  offre  plusieurs  pierres  tomba- 

offrent   plusieurs    tombeaux   peu  impor-  les  peu  remarquables,  voir  au  reste  le  texte 

tants.  de  Millin. 

Magnifique  tombeau  de  Tamiral  Chabot,  PI.  xxv,  deux  tombes  d^vèques,  ib. 

en  1540  (1).  On  y  remarque  des  ancres  de  La  pi.  xxvi  donne  une  vue  intérieure  du 

vaisseaux;  près  de  Pamiral  est  représenté  beau  cloître  du  couvent,  dans  le  style  élë- 

son  domestique  étendu   mort  au-dessous  ^nt  du  xv*  ou  xvi  siècle,  en  Italie;  au  mi- 

du  tombeau   de  son  maître,  particularité  lieu  est  un  bassin  ou  piscine  d'une  forme 

nui  fait  autant  d'honneur  au  maître  qu'au  gracieuse  ;  enfin  on  y  remarque  une  croix 

domestique.  Ce  monument  est  du  célèbre  en  pierre  et  en  fer. 

Jean  Cousin   ou  de  Paul  Ponce,  suivant  Bonfons  (Pierre)  dans  ses  jintianités  de 

quelques  écrivains,  WiiMn^  yinUqnités  na^  Paris,  édition  revue  par  Dubreul,  in«8*; 

tionales,  t.  I,  n°  3,  pi.  xii.  Paris,  1608,  donne  plusieurs  planches  de 

On  y  voyait  encore  ceux  de  Henri  H  et  de  tombeaux  que  nous  signalons  ci-dessus  et 

François  II,  ouvrages  de  Germain  Pilon,  r^.,  que  Ton  peut  comparer  avec  ceux  donnés 

pi.  XIII.  par  Millin. 

1^  colonne  funèbre  du  cœur  d'Anne  de  Voir  les  planches  des  pages  361,  362,365 

Montmorency,  ib.,  pi.  xiv.  et  364. 

PI.  XV,  tombeaux  de  liOuis  d'Orléans  et  de  Pour  le  costume  on  peut  en  prendre  con- 
Valentine  de  Milan,  placés  au  Musée  des  Pe-  naissance  d'après  une  ngure  on  deux  de  re- 
tits-Augustins;  ils  sont  maintenant  dans  les  ligieux  placés  dans  le  cloître  désigné  ci- 
caveaux  de  l'église  de  Saint-Denis.  Pour  dessus  pi.  xxvi,  par  la  belle  statue  placée 
plus  de  détails,  voir  aux  noms  des  person-  au  portail,  pi.  ii  des  AnUqaités  naiiomkt 
nages  désignés.  de  Millin,  1. 1,  n**  3.. 

PI.  XVI,  tombeau  de  René  d'Orléans,  pe-  Les  détails  principaux  de  ce  beau  courent, 

tit-fils  de  Dunois,  orné  de  19  figures  en  pied  monument  du  xvr  siècle,  sont  publiés  dans 

(H  d'arabesques  d'un  style  élégant  (1525).  la  grande  Statistique  de  Paris,  dressée  par 

PI.  XVII,  pyramide  de  la  famille  de  l^n-  ordre  du  gouvernement  et  par  les  soins  de 

gueville,  monument  de  1575.  M.  Alb.  Ixnoir,  architecte,  6  planches  avec 

PI.  xviii,  colonne  funèbre  de  Timoîéon  de  un  texte  in-folio  historique  et  descriptif  du 

Cossé.  monument. 

La  pi.  XIX  offre  plusieurs  vitraux  où  sont  Ixîs  pi.  i  et  v  sont  surtout  remarquables, 

représentés  les  portraits  de  11  rois  ou  prin-  on  y  voit  le  beau  cloître  et  les  deux  statues 

ces  depuis  Charles  V  jusqu'à  Charles  IX.  de  Charles  V  et  de  sa  femme. 

Table  ou    tableau   des    secrétaires    du 

roi  (2),  ib.,  pi.  xx.  CELLULES.  —  Intérieur  d'une  cellule 

Très-beau  lutrin  en  cuivre,  par  Germain  avec  tous  ses  accessoires  propres  aux  exerci- 

Pilon,  où  sont  représentés  les  quatre  évan-  ces  d'un    solitaire,  peinture   sur  bois  du 

gélistes  et  une  Annonciation,  ib.,  plan*  xiv*siècle,d'Agincourt,  PW/ifnra,  pl.cxxxii. 

che  XXI.  Autres  intérieurs  de  cellules  où  travaillent 

Le  grand  retable  du  maître-autel,  com-  trois  religieux  dominicains,  ib. 
posé  de  divers  sujets  de  la  vie  de  Jésus-  Ceux  qui  voudraient  avoir  une  idée  com- 
Christ,  de  figures  de  religieux  et  d'apôtres,  plètc  des  diverses  formes  et  aspects  des  cel- 
le tout  sculpté  dans  le  goAt  du  xiv"  an  xv'  Iules  des  solitaires,  des  ermites,  des  moiaes 
siècle.  V.  la  pi.  xxii.  de  tous  les  genres  et  de  tous  les  costumes, 
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troUTeront  une  ample  matière  à  consulter  Gîalini,  Memor,  di  Milano ,  t.  II,  plan- 
dans  la  belle  suite  intitulée  :  Solitado  peh  che  de  la  p.  454.  Allcgranza  ,  Monumenti 
trum  et  eremicolaram  composée  par  Martin  di  Milano,  donne  rinscription  oubliée  par 
de  Vos  et  quelques  autres  et  gravée  par  les  Giulini.  V.  Millin,  Voyage  dans  le  Mila- 
Sadelers,  Collaert,  Galle,  etc.  Y.  leurs  œu-  nai$,  1. 1,  p.  i07,  n""  3,  où  elle  est  figurée. 
Très.  Celte  suite  avec  celle  des  Femmes  pé- 

nitenies  par  les  mêmes,  forme  une  collée-       GEMELIÂ.  V.  Cimelia. 
tien  d^nviroQ  200  planches. 

CÉNACLE  (3).  —  Intérieur  d'un  cénacle , 

CELSE  (Saint],  son  martyre.  — Sculp-  miniature  du  ix*  siècle,  style  byzantin, 

tore  du  x*  siècle  environ,  à  Milan.  D'A-  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xlii,  n*7. 
gincourt,  Scalptare,  pi.  xxvi,  n*  17. 

Le  même  sujet  se  voit  aussi  sculpté  sur       CÈNE  ou  AGAPE.  —  Bas-relief  du  pupi- 

Tarehitrave  de  Téglise  dédiée  à  saint  Celse,  tre  ou  ambon  de  Téglise  Saint^Ambroise. 

à  Milan.  On  le  trouve  gravé  dans  Giulmi,  Allegranza,  Rittessioni sopra  alcnnimonnm, 

Memorie  di  AliUmo  et  dans  celui  d'Aile-  sagri,  in-4''  ;  Milan,  planche  de  la  p.  il 3. 

Sanza.  Voir  aussi  la  légende  rapportée  par 
iWm.Foyage dans  le  Milanais,  t.  L  p.i08,       CÈNE  (La)  (4).— Composition  duGiotto, 

note  2.  fresque  du  couvent  de  Samte-Croix  de  Flo- 

Millin,  1. 1  de  son  Foyage  dans  le  Mila-  rence.  V.  son  œuvre  et  celles  de  ses  gra- 

nais,  p.  404,  donne  des  déUils  curieux  sur  veurs.  On  en  trouve  une  belle  copie  dans  la 

Téglise  dédiée  à  saint  Celse,  et  renvoie  Storia  délia  pittura  italiana,  de  Giov.  Ro- 

pour  les  planches  à  l'ouvrage  de  Latuada  shii,  in-folio,  pi.  viii. 
snr  les  Monuments  de  Véglise  de  Saint-Celse,       Bas-relief  du  portail  primitif  de  l'église 

t.  m,  p.  56.  Saint-Germain-des-Prés,  xiirou  xiv  siècle. 

Le  sarcophage  qui  renferme  le  corps  du  gravé  dans  les  Monuments  de  la  monarchie 

saint  est  un  monument  imporUnt  du  iv*  ou  franc.,  de  Montfaucon,  1. 1,  pi.  vu. 
r  siècle  ;  il  est  orné  de  bas-reliefs  repré-        Dans  V Histoire  de  Pabbaye  de  Saint-Ger- 

sentant  divers  sujets  chrétiens,  parmi  les-  main-des^Prés,  pardom  Bouillard,  i  vol. 

3ael8  on  remarque  l'enfant  Jésus  coiffé  in-folio,  planche  de  la  p.  308,  qui  du  reste 
'un  capuchon;  saint  Joseph  tenant  une  ne  donne  aucune  idée  du  style  de  l'époque, 
hache;  les  mages  vêtus  àtVanaœyride  (\)  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxix,  n^  10, 
et  portant  des  tiares.  On  v  voit  le  tombeau  dont  la  planche  donne  mieux  une  idée  du 
de  Jésus-Christ  ayant  la  forme  d'une  tour,  style  que  les  précédents  ouvrages 
ce  qui  a  pu  être  l'origine  des  tabernacles  Médaillon  d'une  des  verrières  de  la  cathé- 
nommés  turris,  turricula,  etc.  Ce  monu-  drale  de  Bourges,  pi.  v  de  la  Monographie 
ment  est  reproduit  avec  soin  dans  l'ouvrage  de  cette  église ,  par  MM.  Cahier  et  Martin , 
deBugatti,  Memorie  di  santo  Olso,  pi.  i,  prêtres,  in-folio;  Paris,  1843.  Cette  pein- 
n"  \  et  2,  t.  V.  ture  est  du  xiir  siècle  ;  Jésus-Christ  y  pré- 
Plusieurs  fac-similé  d'inscriptions  du  sente  un  poisson  à  Judas  qui  en  tient  déjà 
!•  siècle  constatant  des  inventaires  de  reli-  un.  Pour  cette  particularité  super-histori- 
Cfues.  V.  le  même  ouvrage.  que  voir  le  texte  de  l'ouvrage. 

Porte  de  l'église  de  Saint-Celse,  à  Milan,       Celle  de  I/onard  de  Vinci,  au  réfectoire 

monument  du  xv  siècle  (2),  où  Ton  voit  le  du  monastère  délia  Grazia,à  Milan  (5),  en 

saint  près  de  la  Vierge  avec  saint  Benoît.  1496  et  1497,  copiée  dans  plusieurs  cou- 


'V  Vanaxyride ,  sorte  de  pantalon  donl  on  peul 
avoir  aue  idée  exacte  par  le  costume  des  Médes  ou 
P^rtbe*  représentés  sur  les  ba»-reliefs  de  la  colonne 
Trajane. 

2j  C'est  un  bénédictin  qui  Ta  fait  faire  en  M5S, 
ei  son  nom  est  inscrit  dessus  :  Caroli's  abbas,  frcit 
nuu.  S.  Be.  mcccclvui. 

(3)  Sorla  disposition  présumée  de  la  salle  qui  a  pu 
Mrvir  à  Jésus-Christ  pour  faire  la  cérémonie  de  la 
C^e,  Toir  les  recherches  deM.  Tabbé  Aimé  Guillon. 
I  vol.  in-S*,  Intitulé  :  le  Cénacle  de  Léonard  de  Vinci  ; 
Milan,  isii. 

'4)  Lea  principaux  auteurs  qui  en  ont  écrit,  les  uns 
sous  le  point  de  vue  historique,  les  autres  sous  le 
point  de  Tue  liturgique,  sont  Georg.  Gassander,  in  Li- 
turgiit'  Allatius,  de  Librii  eccleniaaiicis  Grœcorum  ; 
Boaa,  àerum  liturgicarttm  ;  Marléne,  de  Rilibiu  ec- 
cUtiœ  ;  Nicol.  Sibbem,  de  Libris  Laiinorum  cccles.  et 


Hiurg.  ;  le  pérc  Lebrun,  des  Cérémonies  de  la  messe; 
Thiers  dons  ses  Dissertations  lituraiques;  Mabillon , 
Liturçia  gallican»,  etc.,  et  bien  «Tautrrs  cités  dans 
Fabricius,  Hiblioiheca  andquaria,  verbo  Cœna  sacra, 
(5)  On  sait  qu'un  couvent  des  dominicains,  À  Milan, 
dispute  aux  frères  chartreux  de  Pavie  la  possession  de 
Toriginal  do  cette  belle  composition,  Aimé  Silvestre, 
Guillon.  sur  le  Cénacle,  in-8^;  Milan,  isii,  p.  40.  On 
trouve  dans  le  m^me  ouvrable  de  longues  dissertations 
sur  la  forme  pi  la  couleur  présumées  des  vêtements  de 
Jésus-Christ  et  de  ses  apôires.  V.  p.  70  et  suiv.  Si  lo 
savant  auteur  n'a  pas  trouvé  toujours  juste,  son  tra- 
vail n'en  est  oas  moins  du  plus  haut  intérêt.  Sur  la 
Sueslion  de  savoir  si  les  apôtres  doivent  être  rangés 
'une  manière  systématique  autour  de  Jésus-Christ, 
soit  A  la  cène,  soit  au  ciel,  voir  ce  que  dit  à  ce  sujet 
l'abbé  Guillon,  ouvrage  cité,  p.  60  et  suiv. 
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vents  dMtalic,  dont  Pabbé  Guillon  donne  la  Des  fibres  de  centaures  se  voient  aussi 

liste  p.  i9G  à  205  de  son  ouvrage  sur  la  dans  la  Divine  Comédie  du  Dante,  chant Di' 

Cène,  et  XII'  de  son  Enfer  (3). 

Voir  Tœuvre  du  peintre  et  de  ses  gra-  Dans  le  XXV%  le  Dante  dit  qu^il  trouva  : 

veurs.  Cocus  in  forma  di  centauro, 

D^Agincourt  en  donne  aussi  une  copie  ré-  Pour  ces  figures  voir  les  planches  sur 

cluite,  Peinture,  pi.  clxxv  et  une  de  détail,  bois  de  Tédition  du  Dante,  dite  du  Chat, 

n**  176.  publiée  à  Venise  au  xvr  siècle,  par  Sanso- 

Raphael  a  composé  deux  ou  trois  fois  ce  vini,  1  vol.  in-folio, 

magnifique  sujet  ;  voir  sou  œuvre  et  celui  Orcagna  ,  dans  une  grande   fresque  au 

de  ses  graveurs  dans  tous  les  cabinets  pu-  Gampo  Santo    représentant  une   vue  des 

blics  d'estampes.  cercles  de  Tenfer,  sans  doute   diaprés  le 

Presque  tous  les  peintres  se  sont  exercés  Dante,  introduit  aussi  12  à  15  ligures  de 

il  rendre  ce  beau  sujet  ;  il  serait  impossible  centaures  dans  les  9^  et  21'  cercles.  D'Âgin- 

de  les  énumérer   ici;  on  peut  se  donner  le  court  reproduit  cette  composition,  Pein- 

plaisir  de  voir  leurs  œuvres  au  (  abinet  des  tare,  pi.  cxix. 

gravures,  à  Paris,  et  dans  tous  les  cabinets  Geniauresformant  chapiteau,  Mémoire  de 

de  FEurope.  M.  Albert  Lenoir  inséré  aux   Instructions 

Il  existe  à  Venise  deux  tableaux  remar-  du  Comité  historique,  1'*  série,  planche  de 

quables  de  la  Gène,  Fun  par  Francesco  la  p. 54. 

Sanla  Crocc  à  f  église  San  Francesco  délia  Un  centaure  tenant  entre  ses  pieds  une 

Vinea,  ^e  1507  à  1541,rautre  de  Girolamo,  harpe,  est  placé  en  manière   de  console 

son  frère,  1520  à  1549,  à  féglise  San  Mar-  sous  les  pieds  d'une  des  statues  de  rois  <|ui 

tino;  tous  deux  cités  par  M.  de  Montalem-  se  dressent  à  la  porte  latérale  de  Téclise 

bert  dans  son  Tableau  chronologique  des  Saint-Denis,  dans  rancienne  cour  de  Valois. 

écoles  de  peinture  en  Italie ,  p.   152  (du  La  figure  de  roi  en  question  porte  le  nom 

Vandalisme  et  du  christianisme  dans  l'art),  Hugo,  écrit  sur  une  banderole.  V.  les  des- 

M.  Rio  cite  le  premier,  p.  510  de  son  ou-  criptions  de  Téglise  Saint-Denis,  avec  des 

vrage  intitulé  :  Poésie  chrétienne;  forme  de  figures.  Que  signifie  cette  figure  de  cen- 

l'arl.  taure  ?  nous  l'ignorons. 

Peinture  en  émail  du  xvi'  siècle.  Album 

des  arts  au  moyen  âge,  pi.  xvi  du  chap.  IX,  GEPS  DE  VIGNE.  —  Un  marbre  publié 

7' série )  dont  le  dessin  est  d'une  grande  âinsles  Antiquités d^Aquilée,  1  vol. in-folio 

beauté,  à  en  juger  du  moins  par  la  copie  intitulé  :  le  Antichità  d'Acquileia  profane 

que  nous  citons.  e  sacre,  per  la  maggior  parte  inédite,  ^ 

Dom.  Giandomenico  Bertoli;  Venise,  1739, 

GENTAURE  et  GENTAURESSE  (1).   Plu-  représente  l'allégorie  du  cep  de  vigne  em- 

sieurs  peintres  des  écoles  du  moyen  âge  ployé  pour  figurer  Jésus-Glirist.  V.  la  plan- 

font  figurer  des  centaures  dans  des  compo-  chede  la  p.  4C^  dudit  ouvrage, 

sitions  même  chrétiennes.  Le  premier  exem-  Le  cep  de  vigne  figure  sur  beaucoup  de 

pie  que  nous  en  trouvons  est  une  miniature  sarcophages  chrétiens  des  catacombes.  Voir 

d'un  manuscrit  grec  du  xr  au  xir  siècle.  Ahnghi,  Bosio,  les  diverses  planches  de  leur 

D'AKincourt,  Pemfur^»  pi.  xLix,  n*"  6.  ouvrage,  Roma  subterranea,  et  au  mot 

GioUo  a  eu  la  singulière  idée  de  placer  Vigne. 

une  figure  de  ce  genre  au  milieu  des  anges  Une  gravure  du  xv'  au  xvi'  siècle  en  léte 

3ui  assistent  à  l'apothéose  de  saint  François  de  Touvrage  intitulé:  Illustrations  des  Gaa- 

'Assise  (2).  I^  centaure  semble  épouvanté,  les,  par  J.  Lemaire,  1551,  in-4°,  représenlc 

et  Ton  ne  sait  comment  expliquer  sa  pré-  Jésus-Ghrist  assis  dans  une  barque  en  lace 

sencedans  un  tel  lieu  et  dans  un  tel  mènent,  d'une  femme,  et  tenant  une  branche  de  vi- 

Le  peintre  aurait-il  voulu  figurer  par  cette  gne.  V.  aussi  tous  les  livres  d'emblèmes  cités 

figure  toute  mythologique  le  démon  effrayé  à  ce  mot. 
de  la  puissance  et  de  la  force  des  prières 

du  saint?  D'Agincourt  donne  cette  composi-  CERAPTUM,GERpSTATUM  PASGHALIS.- 

tion.  Peinture,  pi.  cxvi,  n**  7.  Sorte  de  cierge  en  usage  dans  les  premiers 

(1)  Sur  roriuine  et  la  signification  de  ce  genre  de  fi-  d'Assise,  in-rdio,  en  italien,  par  Carlo  Fea,dédiéei 
gares,  voir  les  rédexious  consignées  au  3*  vol.  du  Pio  VII  ;  Rome,  i820.  Le  Ulrc  de  celle  composiUou 
italieiln  du  comité  des  arts  et  uwtuanetus,  p.  690  et  cf^t  VOl/éissance,  vcrlu  de  Miinl  François  a'Âssi>e 
suivantes.  ezaliée  au  milieu  des  anges. 

(2)  V.  dans  la  Vie  de  saint  François,  par  le  cardinal  ^3)  Voir  les  notes  de  la  traduction  du  Dante  pir  di- 
Konavcoiure,  ce  qu'il  peut  dire  A  ce  sujet.  \.  encore  vers  auteurs. 

K  texte  de  la  Description  de  l'église  Sainl'François 
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siècles  de  l^tise  et  sur  la  forme  duquel  on  Matbilde.  V.  les  diverses  publications  de  ce 

trouve  une  note  explicative  dans  la  Notice  monument,  soit  dans  les  Monuments  de  la 

iur  le Moêée  de  VhÔtel  de  Clany ,  de  H.  du  monarchie  française,  soit  dans  V Allas  d'A- 

Sommerard,  p.  420.  lexandre  Lcnoir  ;  dans  Ducarel ,  et  surtout 

Stothard,  qui  a  le  mieux  rendu  cette  tapis - 

CERCLE  placé  dans  un  triangle.  V.  Tri-  série. 

NiTÉ.  Celui  de  Tabbë  Ingon,  retrouvé  dans  les 

fouilles  de  Saint-Germain-des-Prés,  à  Paris. 

CERCLE  D'OR.  —  Ufie  figure  deCharle-  y.  à  ce  notn. 

magne  est  représentée  avec  c*e 'genre  de  dis-  Celui  de  Henri  IV,  lel  qu'il  fut  trouve 

tinclion  appartenant  àia  dignité  de  palrice.  dans  fes  cavtBaux  de  Téglisc  Saint -Denis, 

Montfaucon  ,«  Monarchie  française ,    t.  J,  Iprs  de  la  Violation  des  toipbes.de  celte  alH> 

pi.  XXI,  n^  1.  Sgr  la  dignité  en  question,  baye,    danS   la    révolution   cle    t795^   fe 

V.  même  ouvrage,  p.  274,  ^75.  cercueil  est  gravé  avec  la  vue  du  caveau  oiï 

On  trouve  un  cercle  d'or  surmonté  d'une  il  fut  déposé  après  l'extraction  des  caveaux 

petite  croix,  placé'Sur  la  tête  de  l'archange  de  Saint-Denis.  Gravure  de' Châtaignier  et 

saint. Michel  et  de  se»  compagnons.        <  Bovinet,  d'après  un  tableau  de  M.  T.  do 

Miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne,  Joli'mont.  .                    .  '       .         ,     . 

Alhvmdxx  Sommerard,  9"  série,  pi.  xl.  Fi-  Cette  pièce  doit  se  trouver*  dan^  toutes 

gore  dé  saint  Martin,  à  cheval,  coiflTée  du  les  topographies  delà  France  (article  Sainte 

cercle  d'or  sans  eroix;  même    ouvrage,  Denis)^   dans   les  séries  de   l'histoire   de 

pi.  XXXIX.  France  en  figures,  au  Cabinet  des  estampps, 

—  Servant  d'ornement  de 'tête  à  des  sei-  à  Paris, 

gneors  au  ^v*  siècle.  Willemin,  Monuments  .     M.  Vauzel,  peintre,  en  a  aussi*  donné lune 

iVdi/«,  pi.  CLXXv,  et  (etextede  M.  Pottier,  vue    intérieure  dont  nous  .possédons' un 

t.  II  de  cet  ouvrage,  p.  45.  .calque,  placé  d'ans  notre  Topographie  de  la 

De  l'emploi  symboliqiie  du  cercle,  un  ou  France  (2).  V.  l'article  Saint^Denis. 

multiple,  pour' exprimer  laTrinité^  Icono^  M.  deCaumont,  Cours  d'antiquités  mona- 

graphie  chrétienne',  de  M.  Didron ^  in-4%-  mentales,  i  vol.  10-8**,  4843,  &  partie^  à  la 

p.  d45,550,  554,  576, 725.  fin,  donne  divers  exemples  de  cercueils  du 

iii«  ou  IV*  siècle  au  xvi*.  V.  aussi  les  planches 

CERCUEILS  (4).  —  C'est,  à  proprement  de  son  Atlas,  loc.  cit. 
parler,  ce  qui*  se  transporte  à  bras,  ou  sur 

un  char,  c'est  le  coffre  qui  renferme  le  corps,  CÉRÉMONIES  CHRÉTIENNES  (3).    Voir 

,  et  qui  est  ordinairement  sans  ornement.  Agapes,  Baptêhe,  Béatifications,  BÉNl^DIC- 

En  tête  de  ce  genre  de  monument  funè-  tions,  Canonisations,.  Commémoration,  Con- 

bre,  nous  placerons  le  cercueil  en  pierre  sécrations.  Dépositions  de  martyrs,  Déposi- 

du  pape  saint  Léon,  trouvé  sous  un  autel  de  tions,  Exorcisme  ,  Fêtes,  Liturgie  ,  Maria- 

la  basilique  Saint-Pierre,  en  4580  (il  y  était  ges.  Processions,  Sacrements,  Translations 

depuis  le  viii*  siècle  ).  On  y  voit  le  pape  cou-  de  reliques. 

ché,  les  bras  croisés,  etc.  ;  cette  indication  Voir  aussi  l'ouvrage  intitulé  :  Cœremonia" 

est  des  plus  capitales  pour  ceux  oui  étu-  rum  sacrarum  sive  rituum  ecclesiasticorum 

dienl  les  antiquités  chétiennes.  V.  la  plan-    sanctœ  romanœ  Ecclesiœ lihri   très, 

che  indiquée,  avec  tous  ces  détails,  p.  488  par  lé  père  Patrizi,  évêquede  Pianza,  iu-4'', 

de  notre  Dictionnaire.  à  Venise,  avec  planches  en  bois. 

Nous  citerons  encore  celui  qui  est  repré-  Et  celui  de  Bernard  Picart ,  Cérémonies 

sente  sur  la  tapisserie  de  Bayeux,  ou  de  religieuses  (4)  etc.,  voir  les  5  volumes  con- 

(0  Sar  la  forme  des  anciens  cercueils  des  rois,  oius  dans  sa  Bibliolhecaimiiqnaria,p.  i60,  168,  45a 

reines  etd'auUes  personnages,  en  France  el  d'autres  A  479,  580.  Ferrari ,  de  Riin  nacr.  eccles.,  etc.  Pa- 

■ations,  voir  l'ouvrage  de  M.  de  Roquefort,  d£«.S^pu/-  ciaudi,   Pellicia  ,  et  dans  tous  ceux  oui  sont  cités 

titres  nalionale»  et  aulret,  l  vol.  in-8*;  Notice  sur  les  p.  573  des  Êtéments  d'archéologie  de  Pâtissier;  Du 

tombeaux  des  anciens  peuples,  de  M.  le  baron  Percy  ;  Gange  dans  son  ouvrage  Constaniinopolis  clirisijatia, 

roQvrage   intitulé  :  le  Réviil  de  Chindonax ,  prince  donne  le  détail  de  toutes  les  cérémonies  de  l'Eglisu 

des Yaccies, par  Guénebaud,  médecin,  h  Dijon;  m.  Le-  grecque. 

noîT^  i.l  du  Musée  des  momanenis  français,  p.  182.  (4)  Sur  cet  ouvrage  qui  a  une  si  jurande  réputation 

(2;  Nous  avons  déjà  dit  que  celle  collfclion  est  des-  dans  les  bitiliothéques,  et  sur  la  foi  duquel  ))ien  d«*s 

tinéeéla  bibliothèque  du  Musée  de  l'hdtel  de  Cluny,  gens  décident,  sans  réfloxion,  des  matières  les  plus 

i  Paris;  nous  pouvons  donc  la  citer  comme  étant  ou  graves  en  fait  de  liturgie,  voir  le  judicieux  jugement 

devant  être  une  collection  publique.  qu'en  porte  dom  Prosper  Guéranger,  abbé  de  Sole&me. 

(3)  I«es  auteurs  les  plus  accrédités  sur  cette  matière  1. 11  de  ses  Institutions  Itiurt/iqùes,  p.  342,  note  sous 

sont  Baronius  (Annales),  les  Acla  sanciortmi:  Du-  la  date  1723.  Nous  ajouterons  à  ce  que  dit  le  docte 

rand,  Casalios,  Durant!,  Allalius.  Thomassin.  Thiers,  abbé  qu'il  existe  de  cet  ouvrage  une  édition  inn**  qui 

le  cardioel  Bona,  cl  tous  les  auteurs  cités  par  Fabri-  a  été  imprimée  en  I79i,  pour  faire  ^lartic  de  VEncij- 
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sacrés  aux  cérémonies  du  culte  catboli<Iue.  Nous  ingoerons  surtout  une  mio^iur^ 

Il  existe  au  Cabinet  des  estampes,  de  Pa-  du  xiii*  siècle  publiée  dans  les  Einde9 

ris,  plusieurs  portefeuilles  intitulés  :  Litur"  synoptiques..,,  de  Vhisioire  de  FrMce,  par 

gie.  Histoire  ecclésiastiqae,  R.  e.,  renfer-  M.  Jubé  de  La  Perelle,  5*  tableau;  Paris, 

mant  une  foule  de  planches  de  cérémonies  1843. 

de  ce  genre.  Cérémonies  funèbres  ecclésiastiques  ;  ycir 

ÉvÊQUES,  Papes,  Prêtres,  MoniES,  SolitM'* 

CÉRÉMONIES  civiles  et  militaires ,  natio-  res,  etc. 

nales(l)  et  autres.  —  Telles  que  rÉLÉvATiON.  Cérémonies   funèbres   civiles.   Y.  Bois, 

ou  BOUCLIER,  Proclamations,  Sacres  ,  Intro-  Empereurs,  etc: 

NisATiOM,  Entrées  de  villes,  Réception  des  Cérémonies  funèbres  militaires.  V.  Che- 

cj^EFS,  Présentations  DES  corps  DE  l^État,  va liers,  Ducs,  Guerriers,  etc.  . 

Assemblées,  Lits  de  justice.  Parlement,  Voir  aussi  aux  mots  Convois ,  Enseypli&- 

ÇotRS  ET  Tribunaux,  Réceptions  de  cheva-  sèment,  Élévation  du  corps,  Funérailles, 

LIERS,  AMENDES  HONORABLES,   ÉPREUVES,  DÉ-  POMPES   FUNÈBRES*,   ENTERREMENTS  ,   MORTS, 

GRADATION»,   TOURNOÎS  ,  CARROUSELS  ,    RaLS  ,  TRANSLATIONS  DE  RELIQUES,  etC. 

Festins  et  repas,.  Fêtes  publiques.  Con- 
seils DE  GUERRE,.  PRESTATIONS  DE   FOI' ET  CERF$.  —  Employés  comme  emblème 
HOiÎMAGB,  Seéments,'  ctc.  Chrétien  ;  tantôt  comme  image  dij^  catécbu- 
.  Voir  tous  ces  mots  dans  ce  Dictionnaire,  mène  prêt  à  recevoir  le  baptême ,  tantôt 

comme  celle  du  chrétien-qui  court  se  d^l- 

CÉRÈMONIES PONTIFICALES  (2).  —  Voir  térer  après  les  sources  d'eaux  vives  (4)  de 

Pouvrage  intitulé  :  Sacerdotale  secundum  la  vie  éteriielle/ 

sanotam  roman.  Ecclesiam^  Venetiis,  1569,  Ciampini,  Fêtera Monnmenta,'i.  Il,  pl.ui, 

\  vol.  in-4<',  avec  figures.  lettre  D ;  pL  xlix,  lettre  C. 

Cœremoniali  pontificam,  Rbma  ,  in  -4'* ,  Casalius,  de  Hitibus  christianorum,  In4% 

avec  figures.  pars  â*,  pi.  v,  et  lu  de  la  p.  8;  et  beaucoop 

Celui  de  MOrceili,  intitulé  :.  CœremoniaXe  mieux,  dans  les  Acta  sanctorum;  mois  de 

sacraram  cœremoniarumetepiscoj)or.,iïï'4'*y  juin,  t.  VII,  planche  de  la  p.  141. 

Venise,  1582,  Junta,  avec  planches.  Tombeau  ae  Péglise  Saint-Victor,  de  Mar- 

Voir  aussi  Élection  des  papes,  Rénédic-  seille ,  Histoire  de  Marseiile,  par  Ruffi,  in- 

TIONS pontificales,  CAVALCADES,  PROCESSIONS,  foliO  ,   p.  1 25. 

Canonisations  ,  Jubilé  ,  Porte-Sainte  ,  etc.  —  Sur  une  lampe  chrétienne,  Casalius, 

Les  planches  des  deux  ouvrages  intitu-  planche  de  la  p.  232  du  même  ouvrage  que 

lés  :  Cœremoniale  pontificuifi.    Thésaurus  ci-dessus. 

antiquitatam   pontificiarum  ;    ce    dernier  Sarcophage  chrétien  du  Ras-Empire,  Mil- 

d' Angélus  Rocca,  et  au  mot  Papes.  lin,  Foyage  dans  le  midi  de  la  France, 

t.  III,  pi.  Lviii,  n*>  4,  et  p.  181  da  texte. 

CÉRÉMONIES  FUNÈRRES  (3).-- Des  mar-  Dans  Pouvrage  intitulé  :  Pia  desideria, 

tyrs,  des  saints.  V.  aux  mots  Cercueils,  de  Herm.  Hugon,  pars  3*,  pi.  xli,  on  voit  ud 

Dépositions,  Convois,  Funérailles,  Sépul-  cerf  courant  se  désaltérer  à  une  fontaine, 

TURES;  et  aux  noms  de  divers  personna-  et  portant  sur  son  dos  une  figure  allégori- 

ges,  telsque  Luc  (Saint),  Elisabeth  (Sainte),  que  du  chrétien. 

IIiLAiRE  (  Saint  ).  Le  cerf  cruciîfère  est  donné  comme  attri- 

clopédie  méthodique  du  môme  formai,  elle  est  en  (^)  Sar  l'origine  el  remploi  de  cet  emblème  voir  le 

f»  volumes.  Le»  planches  de  l'allas  de  celle  édition  Cours  d'hiéroglyphique  chréiiem^,  de  Cyprien  R«- 

sonl  les  mêmes  que  celles  de  lédilion  in-folio.  berl.  Université  catholique,  i.  VI,  p.  434.  L'ouvrage 

(i)  Pour  le  Cérémonial  français,  en  particulier,  intitulé  : Dicfio/mairc  cnr^ien.  in-4*,  sans  nom d*au- 

voir  les  deux  ouvrages  de  François  et  Denis  Godefroy,  leur,  a  très  bien  traité  cette  allégorie  chrétienne  50U5 

éditions  in-folio  et  in-4%  et  tous  les  ouvrages  cités  ses  différentes  acceptions.  Dans  les  liturgistes  il  esi 

dans  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  par  Lenglet  souvent  question  de  cerfs  d'argent  nul  servaient  h 

du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  277  et  les  suppléments.  verser  Tean  dans  les  baptistères,  d'après  ce  texte Stcat 

(2)  Outre  les  ouvrages  A  planches  que  nous  indi-  cervus  ad  fontes  aquarum,  eic.  la  vie  de  Quelques 

quons  d'une  manière  spéciale,  plusieurs  autres  ont  papes  en  fait  aussi  mention.  Liber pontiftcalis/ini^t 

traité  la  matière  sous  le  point   de  vue  historique.  p.88,i3i,  I43,  I57,  édition  de  Vignoli:  nous  n'avons 

Voir  tous  les  historiens  de  la  vie  des  papes,  et  ceux  pu  en  découvrir  de  monuments  peints  ou  sculptes, 

cités  dans  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  par  nous  citerons  comme  mémento  de  cet  antique  usage, 

Lenglet  du  Fresnoy,  t.  Ill,  p.  347,  348.  une  vignette  de  Sébastien  Leclerc,  qui  se  voit  en  téic 

«  3)  Sur  cette  matière,  voir  les  auteurs  cités  par  Fa-  du  7*'  livre  de  VHisioire  ecclésiastique  de  FIcury,  id-4%* 

bricius,  Bibliotheca  antiquaria,  verbo  Funera  chris-  voir  aussi  l'œuvre  de  cet  excellent  graveur  dans  les 

tianorum,  p.  1025  ;  Dulphius,  Tractatus  de  sepulturis,  collections  publiques,  telles  que  celles  du  Cabinet  des 

epitaphiis,  etc.,  ln-4o  ;  Rome  ;  Franzenius,  Comment,  estampes,  de  Paris,  de  Vienne,  de  Dresde,  etc. 
de  funeribus  chri$i.,\n-9'' ;  Hambourg. 
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but  ordinaire  à  saint  Hubert  et  à  saint  rie  Horiche  di  JUmini,  etc.,  dans  celui  de 

Eustache.  V.  à  ces  noms.  Gaetano  Baltiglioni,  sur  cette  ville,  et  dans 

le  Trcdtédes  monnaies  de  Rimini,  par  Tabbé 

CERISES.  —  Un  bou<][uet  de  cerises  est  Zanetti.  On  y  voit  les  livres  attachés  par 
donné  pour  attribut  à  saint  Gérard,  prolec-  des  chaînes  à  des  pupitres, 
teur  de  la  Tille  de  Monza.  V>  sa  statue  pla- 
cée ï  Tun  des  piliers  de  Téglise,  à  main  gau-  GHABANNES  (Antoine  de  ).  —  Comte  de 
che  du'  chœur  ;  Millin  cite  cette  sculftture  Dammartin,  grand  maître  d'hôtel  de  France, 
dans  son  f^oyage  dans  le  Milanais,  t.  I,  La  tombe  de  ce  seigneur  est  citée  dans  le 
p.  553,  Dote  3,  qui  y  rend  compte  de  ce  2*  volume  du  Bulletin^  archéologique  des 
genre  d'^attribut.  arts  et  monuments,  p.  50,  comme  placé  au 

Des  artistes   ont  donné   quelqu^ois  ce  chœur  de  Téglise  de  Dammartin.  Il  y  est  re- 

fruit  pour  attribut  à  la  sainte  Vierge.  V.  ce  présenté  couché,  tenant  un  livre:  à  ses 

que  ait  à  ce  sujet  M.  C'  Acheri ,  t.  XOC  des  pieds  est  un  oiseau,  ^ous  ignorons  si  ce  mo- 

Annales  de  philosophie  chrétienne,  p.  316,  nument  est  publié;  il  doit  s'en  trouver  un 

317.  Nous  ne  pouvons  indiquer  de  monu-  dessin  au  Comité  des  arts ,  etc. 
oieqts  gravés.  V.  au  mot  Vierge. 

CHABOT.  —  Magnifique  statue  de  rami<> 

GËSAIRE  (  Saint  ).  —  Frère  de  saint  Gré-  rai  de  ce  nom ,  couché  sur  son  tombeau,  et 

goire.  Exerçait  les  fonctions  de  médecin,  couvert  d^une  riche  armure  ;  sculpture  en 

V.  la  grande  collection  des  saints  du  Cabi-  albâtre,  de  Jean  Cousin,  et  provenant  de 

net  des  estampes^  à  Paris.  Téglise  des  Céiestins,  de  Paris.  On  la  trouve 

Une  miniature  de  manuscrit  de  la  Biblio-  gravée  dans  la  Storia  délia  scultura,  parCi- 

thèque  royale  de  Paris  représente  les  obsè-  cognara,  t.  II,  pi.  lxxxh;  et  dans  Vu4tlasdu 

ques  de  saint  Césaire.  Du  Gange  a  fait  gra-  Musée  des  monuments  français,  par  M.  Alex, 

ver  cette  miniature  dans  sa  Constantinopo'  Lenoir,  pi.  cclxxiv;  ou  dans  le  8*  volume 

Us  christiana,' Wb^  III,  p.  77.  Saint  Gré-  du  Musée  (Joerçu  historique,  etc) y  même 

goire  de  Nazianze  est  en  télé  de  la  cérémo-  planche,  p.  39;  ou  encore,  t.  III ,  pi.  c , 

nie  funèbre,  tenant  un  encensoir.  Le  "père  n°  98.  Au-dessous  delà  figure  deTamiral  se 

.  et  la  mère  des  deux  saints  personnages  sui-  voit  la  figure  couchée  de  son  serviteur,  quMl 

vent  le  corps  de  leur  fils  ^quatre  hommes  por-  fit  sculpter  ainsi  pour  honorer  sa  fîdéUté 

tent  le  lit  d'or  (1)  surle<]iuel  repose  le  défunt,  pour  son  maître  (3). 

L'église  de  Saint-Césaire,  à  Rome,  offre  un  I^e  mausolée  est  donné  en  entier  par 

exemple  dé  Vi'ni<Tx<»tov  ou  trône  épisco^al,  Biet,  pi.  xxxii  de  son  ouvrage.  Souvenirs 

qui  est  d^une  grande  beauté.  V.  les  Basilic  du  Musée  des  monuments  français,  in-folio. 

ques  de  Borne,  publiées  par  Gnapp  et  Gu-  Pour  les  détails,  V.  le  texte,  p.  32..  Il  re- 

thenson,!  vol.  in-folio,  texte  et  planches  marque  que  Tamiral  tient  dans  sa  main  le 

bien  exécutées.  sifflet  avec  lecjuel  il  commandait  la  manœu- 
vre de  ses  vaisseaux.  Au  bas  sont  deux  fi- 

GÉSARÉE.  —  M.  de  Forbin ,  dans  VJtlas  gures  de  saint  Paul  et  de  Hcichisédec,  frag- 

de  son  Voyage  en  Orient,  en  i8i7eti8,  ment  d'une  sculpture  de  Germain  Pilon.  La 

donne,  pi.  xii,  une  vue  extérieure  de  la  statue  de  TamirM  off're  un  des  plus  beaux 

ville  en  état  de  ruines.  Quelques  chapiteaux  modèles  d'armure  et  de  casaque  militaire 

fragmentés  ;  dans  le  fond,  une  petite  porte  que  nous  puissions  citer.  Le  casque,  les 

à  ogive,  et  quelques  tours  ruinées,  peuvent  gantelets,  1  épée,  tout  est  remarquable;  la 

aider  à  faire  comprendre  la  désolation  de  tête  est  dan»  le  style  de  Michel  Ange,  la  sta- 

cette  ville,  et  quelle  fut  Parchitecture  de  tue  est  passée  au  Musée  du  Louvre, 
ses  bâtiments  (2). 

CHAIERES.  —  V.  Cathedra  ,  Chaises. 

CÉSÈNE.  —  La  bibliothèque  de  la  ville 

de  ce  nom,  en  Italie,  est  un  monument  re-  CHAINES.  —  Ce  mot  figure  sous  diverses 

marquable,  dont  Tarchitecture  peut  dater  acceptions  dans  les  recueils  de  monuments 

da  XV*  siècle:  on  en  trouve  une  vue  inté-  de  la  liturgie  et  des  arts, 

rieure,  avec  la  disposition  des  livres,  dans  La  chaîne  des  Pères.  V.  Catena  Patrum. 

Touvragedu  révérend  père  Muccioli,  Mémo-  Chaînes  de  saint  Pierre.  V.  à  ce  nom. 

(1)  Il  parait  aae  Du  Gange  n'a  fait  graver  laminiatare  (2)  Page  387.  M.  de  Forbio  résume  eo  peu  de  roots 

en  qoet lion  (  tirée  du  manuscrit  coté  Coduc  CI V)  que  tout  co  qui  intéresse  cette  ville,  qui  fut  illustrée  par 

pour  donner  une  idée  de  ces  sortes  de  lits  qui  se  con-  beaucoup  de  martyrs, 

smaient  dans  la  partie  de  la  basilique  nommée  icevo-  (3)  M.  Alex.  Lenoir,  p.  55  de  son  3*  volume,  dit  que 

Eailacium,  espèce  ûediacofUe  où  se  déposait  le  mo-  cette  ligure  est  celle  de  la  Fortune,  oui,  par  sa  posa, 

ilicr  le  plus  précieux  de  l'église.  exprime  le  renversement  de  celle  de  I  amiral. 
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■ 

Ghaines  diteç  de  saint  Denis.  V.  Saint-  près  les  dessins  de  Michel-Ange ,  par  leca- 

Denis  de  la  Charte,  à  Paris.  valier  Bernin. 

Chaînes  d^orou  d'argent,  sur  certaines  ar-  Bianchini  donne  encore  trois  antres  sié- 

moiries  (1).  En  or,  parmi  les  armes  de  ges  épiscopaux,  même  tahleau,  n<^136  et 

Pierre  de  Navarre,  sur  son  tombeau,  aux  1^.  L'un  est  intitulé  :  Sedes  alewandrina. 

Chartreux  de  Paris,  Millin,  Antiquités  natio-  et  l'autre  :  Sedes  antiochena.  Nous  en  igno- 

naleSj  t.  V,  art.  52,  pi.  v,  n°  3.  rons  les  provenances  monumentales-  Poor 

Voir  le  mot  Chaînes  dans  divers  traités  Fexptication  de  ces  représentations,  voir  son 

tels  que  les  Armoiries  et    blasons,  Pail-  texte,  même  volume  IIl,  p.  663  et  697. 

lot,  le  Trésor  de  la  vraie  science  des  armoi-  Celle  de  Tégiise  cathédrale  de  Ravenne, 

ries,  i  vol.  in-folio;  le  père  Menestrier,  et  vi*  siècle;  Muratori  en  donne  la  description 

autres  résumés  dans  le  Dictionnaire  du  hUt"  avec  plusieurs -planchés  dans  le  2*  volunie 

son;  EncycL  méthod,,  in-4**,  verbo  Chaînes,  de  l'ouvrage ^cn/^^qre*  remmitalicarum  (Sb 

planche^  des  p.  2Î4^  215.  .V.  surtout* celle 

CHAIRCtJrriER.    —Travaillant   de  son  de  VAlbum^des  arts  au  moyen  âge,  i'^sérïey 

état.  Vitrail  du  xvi*  siècle  à  Téglise  de  Se-  pi.  xi.          . 

mur.  Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  du  *     Autre  publiée  par  Willemtn,  vers  le  wm 

comte  de  Lasteyrie,  in-folio,  pi.  xlviii.  x*  siècle,  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  v/ 

Voir  aussi  le  mot  Boucher.  Autre  présumée  du  xiv*  siècle,  Moyen  âge 

pittoresque, '^X.  en, 

CHAIRE  BE  SAINT-PIERRE.  —  A  Rome.  —A  trois  places.  Sans  doute  ponr  l'officiant 

V.  Chaires  ÉPiscopALES.  et  ses  deux  assistants,. du  jciv*  au  xv*  siècle, 

Willemin,  t.  H,  pi.  ccgxlvi. 

CHAIRES  ÉPISCOPALES.  —  La  plus  an-  Autre  simple.  Même  outrage,  pi.  çcxii, 

cienne  connue,  comme  aussi  la  plus  précieuse  même  tome. 

à  citer,  est  celle  de  Saint-Pierre, monument  Celle  d'une  église  de  Moelln  f  Allema^e), 

antique,  il  est  vrai,  mais  q^ui  est  devenu  un  sculpture  en  bois  du  'xiy«  siècle  environ, 

monument  chrétien  ,  par   appropriation:  Moyen  âge  piUoresque,^\.  hx\y, 

cette  chaire,  sculptée  en  bois,  et  donnée,  lia  chaire  dite  de  Saint-Pierre,  à  Rome,  ci- 

dit-on,  par  un  sénateur  au  chef  des  apô-  tée  ci-dessus,  est  aussi  gravée  dans  la  Des- 

très,  est  assez  bien  gravée  en  tête  d'un  ou-  criptionde  Saint-Pierre  du  Vatican,  in-fol., 

vraçe  très-savant  d'An  t.  Mar.  Phœbeus,  in-  par  Jacomo  de  Rossi ,  et  gravée  par  Alex, 

titulé  :  de  Identitate  cathedrœ  in  qna  sanc-  Spccchi,  1687,  et  dans  toutes  les  descrip- 

tus  Petrus  Romœ  primum  sedit,  petit  in-8^,  tiens  du  Vatican.  V.  à  ce  mot. 

Rom.,  1666.  •        ' 

Celte  chaire  est  reproduite  par  Bianchini,  CHAIRES  (4)  ou  TRIBUNES  d'églises  ou  de 

dans  sa  Demonstratio  historiœ  ecclesiasticœ,  basiliques,  etc.  —  Bans  le  style  latin,  gothi- 

tabula  III*  sœculi  11',  n**  77,  avec  une  sa-  que, byzantin, roman,etc.,représentéesdaDa 

vante  dissertation,  t.  III,  p.  635  et  suiv.  de  quelques-unes  des  miniatures  de  VExultet 

son  texte ,   sous  cette  désignation  :  Sedes  de  la  bibliothèque  Barberini ,  à  Rome  ;  d'A- 

romana  (2).  Mais  il  s'en  faut  que  la  repro-  gincourt.  Peinture,  pi.  xxxi ,  xlii ,  lv et  lvi , 

duction  de  Bianchihi  soit  exacte  pour  la  manuscrit  du  xr  siècle, 

forme  et  les  détails.  On  n'y  voit  par  les  Bans  les  miniatures  du  Menologium  Gra- 

bas-reliefs  sculptés  en  ivoire  sur  le  devant  corum,  t.  I,  planches  des  p.  37  et  i35,  en 

du  siège.  V.  aussi  la  planche  insérée  au  Italie. 

28«  vol.  des  Annales  de  philosophie  chrét.  L'église  Saint-Clément  de  Rome  possède 

On  sait  que  celte  chaire  de  Saint-Pierre  est  un  ambon  qui  a  dû  servir  de  modèle  à  plu- 

renfermée  dans  la  grande  décoration  exécu-  sieurs  monuments  pareils.  V.  à  ce  nom. 

tée  en  bronze  à  Saint-Pierre  de  Rome,  d'à-  Asse?  belle  chaire  dans  l'église  dite  Ara- 

(i>  L'origine  de  celle  armoirie  remonte  à  dora  San-  res;  Nibby  dans  la  nouvelle  édiUon  de  cet  ouTrage, 
che  Vin,  roi  de  Navarre,  qui  à  la  bataille  de  Murx-  article  Tribune  et  chaire  de  Saint-Pierre  au  Vatitm. 
dal,  après  avoir  vaincu  Âben-Mohamed,  grand  mira-  (3)  11  csl  bon  de  remarquer  que  dans  plutieun  édi- 
molin  d'Afrique,  et  forcé  la  palissade  qui  entourait  lions,  la  première  partie  de  cet  ouvrage  est  en  3  vo- 
le trône  du  prince  sarrasin,  gardé  par  un  corps  nom-  lûmes  dont  les  deux  premiers  sont  réunis  en  un  seul, 
breux  de  cavaliers  et  une  chaîne  de  fer,  fit  mettre  une  (4)  Sur  Toriçine,  lusage,  la  place  et  formedes  pms 
chaîne  dans  ses  armes  en  mémoire  de  ce  fait  d'armes,  anciennes  chaires,  voir  les  dissertations  de  MM.  Pas- 

{2)  Outre  les  savantes  explications  de  Bianchini,  cal  et  Didron,  insérées  au  journal  VUnivers,  ^êJon: 

nous  indiquerons  encore  la  description  de  cette  chaire,  t84f ,  22  octobre  ;  24  ib.;  4,  I7  novembre;  i4  décem- 

donnée  par  l'abbé  Uerbais dans  le  r' volume,  p.  $04  bre;  9  novembre  i842t  2b  ib.;  16  décembre;  ïi  [*. 

et  suiv.  de  son  Essai  sur  Rome  chrétienne,  V.  aussi  Thiers  dit  que  l'on  prêchait  quelquefois  dans  les 

Y  Itinéraire  de  Rome  moderne,  par  Mar.  Vasi,  fils  ;  les  jubés.  Dissertations  sur  les  jubés,  in-12,  p.  32,  clw- 

fjjverses  éditions  de  cet  ouvrage  à  la  table  des  malié-  pitre  JV. 
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Cjodi,  à  Rome,  style  da  xrv*  siècle,  publiée  celle  de  Serton,  dans  le  Lancashire,  '  ^^ 

dans  le  journal  r^r(i«(«,  année  1842,  t.  VII,  mariai    d'Oxford^   par    Ingram,  i   vol. 

diaprés  un  dessin  de  M.  0.  Blanchard,  et  in-8°  et  in-i"*.  V.  Dartmouth,  Serton,  et  tou- 

gravée  par  Paul  Girardet.  tes  les  descriptions  des  phis  belles  églises  d^ 

Celle  de  Téglise  Saint -Marc,  à  Venise.  TAngleterrc,  parBritton,  Lequeux,  et  au-* 

D^one  forme  remarquble  et  très-ancienne,  très,  nlusieursTolumes  in-4''. 

V.  toutes  les  descriptions  des  monuments  Celle  de  Téglise  de  Freyberg ,  en  l^axe, 

,    dé  Venise,  et  surtout  celle  intitulée:  un  sculpture  du  xv*  siècle,  Mçyen  Age,  etc.,    . 

Moii  à  Fenise,  par  le  comte  de  t'orbin,  pi.  cvi,  cvii,cviii. 

chez  la  veuve  Delpeeh,  à  Paris,  in^olio,  li-  Chaire  à  Tencoignure  extérieure  d'une 

thographiée  par  divers  artistes.  église,  à  Vitré.  V.  les  plandies  de  Pouvrage 

Cejle  de  Péglise  cathédrale  de  Sienne  ,  intitulé  :  Xa  Bretagne  et  ses  monuments,  pu-  ' 

Moyen  âge  monumental,  pi.  m.  bHé  à  Nantes,  par  Noël,  in-folio;  Pabiit- 

Gelle  de  la  catHédrale  de  Mikn,  publiée  v,eix  est  d'un  détail  précieux,  monument  du* 

dans  les  diverses  publications  de  ce  monu-  xv*  siècle  environ.  Les  planches  ne  sont  pas 

ment  célèbre,  par  Ferrari,  Giulini,  Aile-  numérotées.                               '                    . 

nza,  et  quelques  autres.  Millin  en  donne  Autre  de  ce  genre  à.  Péglise  del  Pra^o, 

escription  détaillée  dans  le  i*'  volume  en   Toscane  ,  Famyn ,  Fiaggio  joittoresco  ' 

de  son  Foyagé  dans  Iç  Milanais,  p.  167.  délia  Tofcana,  5  vol.  in-folio,  t.  I,  pi.  ci. 

Celle  de  Péglise  de  Ravenne,  xiii*  siècle  Chaire  dans  un  jardin ,  et  adossée  à  un  , 

enriron.  Moyen  âge pittoresqae,  pi.  lxxi.  cloître,  à  Pancien  couvent  des  Carmes  de 

La  petite  chaire  du- réfectoire  de  Pan-  la  place  Maubert,.  Millin^  y^nd'^atïe^  nalio-  * 

tienne  abbaye  Saint-Martin-des-Champs,  k  nales,  t.  II,  pi.  xxix  de  Pédition  Barba,    • 

Paris,  est  im  curieux  modèle  de  ce  genre  de  en  i^7. 

construction  au  xiii*  siècle,-  Statistique  de  Magnifique  chaire   sculptée  en  marbre 

Paris,  par  Albert  Lenoir,  architecte   du  blanc,  xvp  siècle,  cathédrale  de  Messine.- 

RODvernement,  in-folio j  Paris,  f  841,  et  daps  V.  iicenom.                       ' 

yAtlas  dei  arts  en  France,  par  Alex.  Le-  Autre  du  xv«  au  xvr  siècle,  entourée  de 

noir,  i  vol.  in^olio,  pi.  xxxii.  figures  .d'apôtres   dans  des  niches  gothi- 

—  A  l'église  cathédrale  de  Strasbourg,  ques,  à  Péglise  Saint-Pierre  d'Avignon,  pu- 
sculpture  en. pierre,  xv**siècle.  V.  la  Collée-  bliée  dans  le  i4«  volume  des  Mémoires  de 
tiondes  càthéaraleê,  publiée  par  Chapuis,  et  la  société  des  antiquaires  de  France,  p.  235 
toutes  les  descriptions  de  cette  église,  au  et  suiv. 

Cabinetdesestampes,  à  jf^aris,  dans  la  grande  Autre  du  xvr  siècle,  dans  .la  chapelle 

Topographie.  '  royale  de  Fontainebleau,  soutenue  par  qua- 

On  en  trouve  quelques  détails  dans  Pou-  tre  pieds  droits,  d'un  mauvais  effet,  et  cou- 

vriga  de  Willemin,   Monuments  inédits,  verts  d'arabesques,  JAuWer,  S ketches  ofthe 

pi.  CL,  t.  IL  âge  of  Francis,  in-folio,  pi.  xvni. 

Celle  de  Péglise  de  Fribourg,  Moyen  âge  —  De  l'église  de  Mecklembourg,  Saxe, 

pittoresque,  pi.  lxx,  xv«  siècle  environ.  style  mélangé,  V.  Mecklembourg. 

Celle  de  Péglise  cathédrale  de  Saleme 

(Grande  Grèce  j,  très-curieuse,  si  elle  n'est  CHAIRES  DE  PROFESSEURS.  —  D'Agin- 

pas  arrangée,  Foyage  de  Saint-Non  en  5/-  court  en  a  publié  quelques-unes,  Histoire 

cUe,  etc.,  pi.  xc.  de  Part  (Sculpture) ^p\.  xxxv,  n^9  etxxxviii. 

Celle  de  Péglise  Saint- Janvier,  à  Naples,  n*  23. 

même  ouvrage.  V.  la  descripiion  de  cette  Celles  des  diverses  figures  du  manuscrit 

ville.  des  Dames  de  Rhétorique.  V.  à  ce  nom  dans 

Chaires  avec  bas-reliefs,  statues,  et  trois  ce  Dictionnaire;  du  manuscrit  de  Boèce. 

colonnes,  à  Péglise  de  Weichselbourff,  dans  V.  à  ce  nom. 

la  Camiole,  Allemagne,  in-4^olio,  publiées  à  Deux  chaires  sculptées,  xvp  siècle,  Jl- 

Mulhouse,  pi.  H  de  l'ouvrage  de  Putlrich  ftnmduSommerard,  pi.  xxvii  delà  2*série; 

Ceyser  et  Stieglitz,  détaillé  au  mot  Weich-  pi.  viii  de  la  6-  série.  V.  aussi  au  mot  Pro- 

SELBOURG.  FESSEURS. 

—A  la  cathédrale  de  Worchester,  Pugîn , 

Spécimen  ofgothic  architecture  ofEngland,  CHAISE-DIEU.  —  Eglise  de  ce  nom,  en 

t.  H,  pi.  XLii.  Auvergne  (i);  l'église  est  publiée  dans  les 

—De  Péglise  de  Dartmouth  (Devonshire),  Foyages  pittoresques  du  baron  Taylor  et 


0  Le  pape  Clément  VI  qui  fut  moine  de  labbaye     tombeau  placé  au  milieu  du  chœur.  Pif 
de  la  Chaise-Dieu  au  xi\«  siècle,  y  fui  enlerré  et  son     Force,  DeicripUon  diMa  France,  t.  XI,  p. 


Piganiol  de  la 
291. 
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4^  CaUleu^  (Auvergne),  pi.  cxlvi  à  eu.  GflALClS(Eubée). — Détails  de  peinture 

Les  stalles  de  la  Chaise -Dieu  sont  sculp-  d'ane  église  de  cette  yiHe,  vers  le  ix*  ou 

tées  en  bois  dVne  manière  admirable.  V.  la  xi*  siècle,  Gouchaud,  Églises  chrétiennes  de 

pi.  CLi  des  Voyages,  etc.,  ci-dessus,  et  celle  la  Grèce,  101-4*",  pi.  xix. 

LxxxTiii  de  la  France  monumentale,  de  M.  À. 

HugQ,  in-8%  t.  ni;  monument  du  xv;siè-  GHALËMIE    (La).  —  Instrument  qo^on 

cle  environ.  croit  être  le  même  que  la  flûte  de  Pan  ;  Wit* 

On  y  voit  aussi  une  Danse  macabre  très-  lemin,  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  xxxvii, 

bien  e^^écutée,  à  fresque,  dans  le  xv*  siè-  en  domie  une  de  ce  genre. 


cle.  V.  la  pi.  Lxxxvii  dudit  ouvrage;  et 
celle  cxLvi  des  Foyages  dans  l'ancienne 
France,  de  Taylor. 


CHALONS-SUR-MARNE  (i).  —  Église 
Notre-Dame.  Gathédrale  de  cette  ville.  Mo- 
nument du  XIV*  au  XV*  siècle  ;  le  Moyen  àae 

CHAISES  de  diverses  formes.  <i--  Chaise   pittoresque  en   donne  uile  vue  générale, 
roulante,  pour  des  cérémonies^liturgiques,    pi.  lxi. 

Çravée  daits  VHierolexicon  de  Macri,  in-  Voir  la  Topographie  de  la  France,  aa 
Tolio,  p.  558,  présumée  du  xvi'  siècle,  at-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  les  Fciwi- 
teûdu  les  ornements.  ges pittoresques  en  France,  par  Guétaraet 

Chaise  dans  le  goût  moitié  antique,  moi-    de  La  Borde, 
tié  byzantin ,  dite  chaise  de  Saint-Pihrr e,coïi^ 
servée  au  Vatican ,  gravée  dans  les  Acta 
sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  de  juin, 
t.  V,  p.  456.  Siècle  totalement  inconnu. 

— Déforme  byzantine,  du  ix* siècle  envi- 
ron 


CHALUMEAU  EUCHARISTIQUE.  V.  Cjl- 

LAMfJS. 

GUALUS.  —  Ancien  chAteau  de  ce  nom 


,  WîUemin,  Monuments- français  iné-  (Haute-Vienne),  où  Richard  Coeur  de  lion 

dits,  1 1,  pi.  Lxxiv.  lUt  frappé  d^une  flèche  dont  il  mourut.  Mq- 

Chaises  gothiques  du  xiv*  au  xv*  siècle ,  numents  de  ta  France,  par  de  La  Borde, 

^\\\€mïnjMonumentsinédits,iA^B\.cxL\îiî;  t. Il,  pi.  cxux;  et  dans  la  Tbpô^ropAie (k 

Atlas  des  arts  aumoyenâge,deM.  in  iiom*  la  France,  au.  Cabinet  des  estampes,  à 

merard ,  pi.  vi,  ch,  XH,  pi.  v,  ib.,  Album,  Paris. 
2*  série,  pi.  XXVI. 

Autres  du  xv*  au  xvi*  siècle.  V.  les  deux  CHAM  ou  CHANAAN.  -i-  Maudit  par  son 

vues  intérieures  de  la  chapelle  haute  de  père,  peinture  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  au 

Phôtel  de  Clpny,  Atlas,  pi.  v  et  vi  du  cha-  Gampo  Santé,  V.  Panalyse  des 


1 


II, 


peintures  de 
ce  monument,  au  mot  Gampo,  n""  5. 


pitre  IL 

Willemin  ,  Monuments    inédits ,    t. 

pL  cxLlii,  CLxxx,  cGiv,  ccvii,  ccxxxvi.  CHAMBELLANS.  —  Adam  de  Villebeoi», 

— D'une  forme  admifable,  et  composée  de  grand    chambellan  de  France  (2),  mort 

détails  gracieux,  provenant  d'une  église  de  en  1264.;  couché  sur  sa  tombe,  à  rabbaye 

Barcelone,  xv*  siècle  environ;  Shaw,  Ores--  du  Jard;  près  Melun,  Beaunier  et  Ralhier, 

ses  and  décorations  ofthe  middle  âge,  in-S"",  Costumes  français,  1. 1,  pi.  cxxix. 

1841 ,  1. 1.  Les  planches  ne  sont  pas  numé-  Arnaud  Guillaume ,  seigneur*  de  Barba- 

rotées.  V.  la  page  du  texte.  zan,  en  costume  militaire,  chambellan  da 

La  Collection  de  meubles  gothiques ,  pu-  roi  Charles  VIL  Représenté  couché  sur  sa 

bliée  par  Welby  Pugin,  1  vol.  in-4^.  tombe,  Histoire del' abbaye  de  Saint-Denis, 

Voir  aussi  aux  mots  Sièges,  Teônes,  et  par  Félibien,  planche  de  Ja  p.  555;  lettre  H, 

aux  noms  Boèce,  Charles  le  Chauve,  Char-  expliquée  p.  558. 

i«EiiA6NE,  Lothaire,  Louise  DE  Savoie.  Ou  ocut  voir  dans  la  Description  de  l'en- 

—  Placée  dans  la  salle  du  xv*  siècle,  au  trée  de  François  I"  à  Paris,  en  1515,  le 

Musée  des  Petits- Augustins  fondé  par  Alex,  détail  du  costume  des  chambellans  qui  fîga- 

Lenoir.  V.  les  diverses  publications  de  ce  rent  dans  cette  cérémonie;  d^LUsVaistoire 

Musée,  par  Lenoir,  Biet,  Reville  et  Laval-  des  inaugurations,  par  de  Bévy;  et  encore 

lée,  et  aux  mots  Augostiiis  et  Musée.  Costumes  des  Français,  par  Maillot  et  Mar- 


(i)  Pour  l'élade  de  celte  vitle,  voir  Buiietle,  Annales 
tUsioriq.  de  la  ville  et  comté-pairie  dfi  Châlonssur- 
Mame,  2  yo\.  in-8%  1T88;  Piganiol  de  la  Force,  Des- 
cription de  la  France  [,Ch<xmpagne\  l.  III;  Univers 
pittoresque  (  France )y  publié  par  Didot,  frères,  et 
tous  les  auteurs  cités  par  Moreri,  Dictionnaire  histo- 
rique s  Leugict  du  Fre^noy  «  Méthode  pour  étudier 
l'nistoire,i  IV,  pi97;  Ifoiicemhistorique  et  descrip- 


tive de  la  cathédrale  de  Châlons-sur-Mame^  par  l'abbé 
Ëstrayes  Gabassolle,  i  vol.  in-8*;  Paris,  i84S,  et  le 
compte  rendu  de  cette  publication.  Annales  de  philo- 
sophie chrétienne,  t.  XXYI»  p.  i53. 

(2)  Sur  cette  dignité,  voir  le  Dictionnaire  des  usaçet 
et  coutumes  français,  par  Lacbesnayedes  Bois,  le  Inc- 
lionnaire  des  origines,eie. 
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tin,  texte  du  t.  III,  p.  196  :  et  VHittoire  de  Willemin,  MonamenU  françaU  inédiU , 

France  en  estants,  au  Cabinet  des  est^oip  t.  II,  d1.  clxiv,  clxxxyi  ,  clxxxvii. 

pes,  à  Paris,  71  vol.  in-folio.  —  Du  roi  Henri  H,  où  il  est  couché  ma- 

Les  costumes  du  grand  chambellan  de  lade ,  Monuments  de  la  monarchie  fran' 

France  et  du  premier  chambellan  de  Sa  çaise,  Montfaucon,  t.  Y,  pi.  ix. 

Majesté  sont  décrits  16.^  p.  198,  parla  repré-  Trésor  de  la  couronne  de  France ,  t.  Il, 

sentation  de  cette  cérémonie  (1)  ;  ou  d^au-  pi.  ccliv. 

très  de  ce  genre.  V.  au. mot  Entrées.  Maillot,  Costumes  des  Français,  Atlas  du 

CHâMBORD.  —  Vues   extérieures,   pu-  3'  volume,  pi.  lxxxv;  près  de  la  table  le 

bliées  en  3  planches   dans  Touvrage   de  médecin  du  roi  écrit  une  ordonnance. 

Cl.  de  Chastillon,  in-^olio,  t.  I.  —  De  Marie  de  Médicis ,  au  palais  du 

La  Description  générale  *du  château  de  Luxembourg ,  à^Paris.  EHe  est  très-belle,  et 

Chambord,  avec  texte  et  planches.  1  vol.  in-  publiée  dans  Touvragè  intitulé  :  Choix  des 

folio,  lithographies  de  Fragonard ,  à  Palis,  plus  beaux  monum,  du  moyen  âge  en  France, 

chez  Delpech.                                   '  par  Muller,in-lblio.  Y.  la  liste  des  planches. 

Monuments  français,  par  Alex,  de  La  Cette  chambre  fait  Tobiet  d'une  publica- 

Bocde,  in-folio,  t.  U,  pi.  ccxxxi.  tion  spéciale  de  60  planches  in-folio^  avec 

Dans  l'ouvrage  anglais  de  William*  Mul-  un  texte  par  Dedaux ,  Paris. 

1er,  Picturesque  stetches  of  the  âge  of  Yue  intérieure  dans  T^/^am  du  Somme- 

Francis,  London,  1841,  in^obo,  pi.  1.  rard,  pi.  xt  de  la  l'*  série. 

Vue  extérieure,  Atlas  des  arts  au  moyen 

âge,  DÛT  M.  du  Sommerard,  in-folio,  pi.  viii  CHAMBRE  MORTUAIRE.  —  Shaw.  dans 

du  CD.  I Y.  son  bel  ouvrage  intitulé"  :  Dresses  qna  deco^ 

Et  toutes  les  vues  de  ce  château  réunies  rations  of  the  middle  âge,  t.  I,  pi.  vu, 

dans  la  grande  Topographie  de  la  France,  donne  la  vue  intérieure  d'une  chambre  oiji 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  sont  disposés  tous  les  objets  du  culte^  catho- 
lique, servant  au  moment  de  l'agonie  du 

CHAMBRANLES  de  cheminé^,  de  por-  malade,  et  après  sa  mort.  On  y  voit  une'ta-» 

tes,  etc.  Y.  Cheminées,  Portes^  ble  avec  tleux  cierges,  un  chapelet  à  grains 

rouffes,  un  livre  d'heures,  un  prie-Dieu^  un 

CHAMBRE  DES  COMPTES.  —  Yue  exté-  bénitier  et  son  aspersorium  ou  goupillon.  Le 

rieore  de  ce  bâtiment,  au  xiv  ou  xv*  siècle,  texte  de  l'ouvrage  donne  des  détails  curieux 

dans  les  œuvres  de  Ducerceau.  Châteaux  surletableaudont  cette  chambre  fait  partie. 

royaux  de  France,  1  vol.  in-folio.  Y.  à  la  Autre,  d'après  une  miniature  du.xv*  siè- 

listedes  planches.  cle,  Album  du  Sommerard,  pi.  xxix,  3*  sé- 

Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  par  Lenoir,  rie;  le  prêtre  tient  un  goupillon  d'une  forme 

pi.  m  et  VI,  chap.  lY  (z).  singulière. 

Tableau  d'une  séance  de  la  Chambre  des 

comptes,  à  Paris,  miniature  d'un  manu-  CHAMBRIER DE  FRANCE.  —  Costume  du 

scrit  du  xv«  siècle.  Album  des  arts  au  moyen  xiii*  siècle,  Costumes  français,  par  Maillot 

âge,  pi.  XII,  7'  série.  et  Martin ,  Atlas  du  3'  volume,  pi.  xxxii. 

Autre,  de  Nancy,  ib.,  pi.  xiv,  même  série,  n""  2.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  U, 

pi.  CLxviii,  deux  figures  de  cette  dignité, 

CHAMBRE  DES  PÉTITIONS,  à  Yenise.  —  n<^  1,  S,  7.  Beaunier  et  Rathier,  Costumes 

Sceau  de  cette  assemblée ,  gravé  dans  l'on-  français,  p.  157. 

mge  de  l'abbé  Manni ,  Sigilli  antichi  ese^  Autres.  Y.  Baethélemt  de  Roye,  Louis  de 

colibassi,  t.  Y,  pi.  X,  il  porte  la  date  Bourbon,  au  mot  Bourbon.  Y.  aussi  Câmera*^ 

de  1244.  Rius,  Camerlingue. 

CHAMBRES  A  COUCHER.  —  Du  château  CHAMBRIERS.  —  Figure  d'une  des  mi- 
de  Luxembourg,  en  Autriche.  Imitation  du  niatures  du  manuscrit  intitulé  :  Legespala- 
style  gothique  du  xv*  siècle,  f^oyaae  en  tinœ,  sous  le  titre  de  Sutrix.  Y.  à  ce  mot. 
^atriche,  par  M.  de  La  Borde,  1  vol.  in- 
folio, pi.  XXX.  CHAMPAGNE  (3). — Monuments  des  villes 

(1)  Ces  deux  chambellans  étaient  Louii  d'Orléans,  parLenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'hit" 

duc  de  Longueville,  marquis  de  Rotlielio  et  M.  de  La  loire,  t.  IV,  p.  105;  dans  les  Éléments  d'archéologie 

Trémoille.  nationale,  par  L.  Butissler,  in-i8.  p.  586  ;  plusieurs  do 

(2}  Celte  planche  est  indiquée  par  Violet  le  Duc,  ces  ouvrages  doivent  renfermer  des  planches.  Leiducf 

comme  un«  restitution  d'après  Gaigniéres  et  Du-  de  Champagne  ou  Mémoire  pour  servir  à  l'histoire  de 

cerceau.  la  Champagne,  par  Et.  Gallois;  Paris,  1843,  1  vol. 

^3}  Stv cette  province  voir  tous  les  ouvrages  indiqués  in-8*,  cbei  Leleui,  éditeur. 
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de  cette  province.  V.  les  planches  de  Tonvrage  ment  du  ut*  ou  xu*  siècle,  d'après  la  collec- 

de  Guétard  et  de  La  Borde ,  Description  de  tion  de  Dulillet. 

la  France,  42  vol.  in-folio,  ta  grande  Topo-  —  A  la  ceinture  d'une  femme;  costume 

araphiedelaFrance.yAesDépartemenisde  du  xvi*  siècle  environ,  Willemin ,  t.  Il, 

la  Marne,  de  Seine-et-Marne,  de  VAahe,  etc.,  pi.  ccxcvi  ;  on  y  voit  le  trousseau  de  clefs , 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  et  autres  menus  instruments  de  travail. 

f^oyageê    pittoresaaes    dans    V ancienne  Très-belle  chanceiière  aux  armes  de Rohan 
France,  par  Taylor,  de  Cailloux  et  Nodier,  (Pierre),  xvi*  siècle,  th.,  f.  U,  pi.  gclxv. 
in-folio;  les  planches  n'étant  pas  numéro- 
tées ,  voir  leur  désignation  à  la  fin  du  vol.  CHANCELIERS.  —  Du  roi  ou  empereur 

On  y  remarque  l'église   cathédrale   de  Henri  VI,  d'après  une  miniature  d'un  ma- 

Troyes,  celle  de  Baint-Pantaléon,.  Sainte-  nuscrirdu  xii« 'siècle,  intitulé:  Carmen  de 

Urbain,  llhôiel^de  ville,  le  beaq  jubé  de  la  motihns  siçulis,  etc.  V.  \s^  pi.  i  d^  la  nubli- 

Madeleine,  l'entrée  de  l'ancien  palais. des  cation  de  ce,  manuscrit,  qui  est  à  Berne, 

comtes  de  Champagne,  etc.                        •  in-é"*,  par  Sam.  Engel. 

.  L'ouvrage  intitulé  :  Voyages  archéologi-  On  trouve  dans  les  Acta  sanctor^m  des 

gués  dans  le  département  de  VAah'e,  in-4'',  Bollandistes,  t.  Ill  du  mois  de  juin,  p.  40  ^), 

beaucoup dç  planches  bien  exécutées,  avec  une  ^avure  représentant  le  costume  et  les 

un  texte,  par  M.  Arnaud,  peintre  :  on  y  re-  fonctions  de  cette  charge  au  xin"  siècle;  od 

marque  le  beau  tombeau  du  comte  Henri  I*^,  y  voit  : 

le  beau  jubé  de  la  Madeleine,  un  tabernacle  i""  Le  chancelier  présidant  une^assemblée 

en  pierre,  des  chflsses,  etc.  ou  conseil  du  roi,  planche  de  la  p.  60. 

.  Sceaux  des  comtes  et  comtesses  de  Cham-  2^  Le  vice-chaircelier,  planche  de  la  p.  40. 

pagne ,  Trésor  de  numismatique  (  Sceaux  Pa^c  91  du  même,  volume  est  une  grande 

des  grands  feudataires'de  Frcmce^Lm-iolio^  vigncjtte  d'apcès  une  miniature  du  roariu- 

*  pk  XIX.,  n*»*! ,  2 ,  3 ,  4 ,  5 ,6 ,  7,  8-;  depuis  scrit  intitulé  :  Leges  palatinœ  (2).  Le  chan- 

i2(H  jusqu'àf  i270.  oelier  examine,  de»  titres,  des  diplômes  que 

D'évéques,  d'abbés,  de  chapitres,  de  collé-  lui  présente  un  employé  subalterne, 

giales,  etc.,  même  ouvrage  et  m'éme  vo-  Cnancéliers    en   costumes    du    xiv*  au 

fume,  pi.  xi.i,  n*"'^,  5,6,7, i2.  xr  siècle.  Maillot  et  Martin,  Cost.  franc., 

Atlas  du  3'  volume,  pi.  xxxxii  et  xcii.  Au 

CHAMPAIGRE  (Bourbonnais).  —  L'on  xvrsiècle,  figurant  à  l'entrée  de  Françoi&I", 

trouve   dans   l'ouvrage  intitule  :  Ancien  à  Paris,  en  f 515  (3).  V.  aux  mots  Entrées, 

Bourbonnais,  plusieurs  monuments  curieux  Hôpital  (  De  L'  ),  Birague. 

de  cette  localité.  V.  Bourbonnais.  •  Guillaume  Juvenel,  ou  Juvénal  des  Ur- 

sins,  chancelier.  Figure  à  mi -corps,  les 

CHAMP  CLOS.  Y.  Gages  de  bataille  ,  mains  jointes,  devant  un  livre,  ayant.une 

Joutes^  Pas-d'àrmes,  Tournois.  belle  aumônière  à  sa  ceinture,  peinture  du 

xv*  siècle,  publiée  par  Montfaucon,  Mona- 

CHAMPIONS.  —  Nommés  aussi  tenants;  mentsde  la  monarchie,  etc.,  t.  lU,  pi.  Lxvn; 

on  trouve  des  figures  de  ce  genre  dans  tou-  dans  le  Trésor  de  la  couronne,  etc.,  t.  iU 

tes  les  représentations  de  tournois.  V.  ce  pi.  clxxxv,  et. beaucoup  mieux  dans  VUni- 

mot.  vers  pittoresque,  de  Didot,  frères  [France], 

Hs  figuraient  aussi  dans  les  combats  nom-  pi.  ccxxvii. 

mes  jugements  de  Dieu.  Y.  ce  dernier  mot.  Le  chancelier  Duprat  tenant  le  sceau, 

On  trouve  huit  figures  de  ce  nom,  armées  bas-relief  de  son  tombeau ,  Millin,  P^oyage 

de  toutes  pièces,  et  h  cheval,  qui  font  par-  dans  le  midi  de  la  France ,  Atlas  de  U 

tie  de  la  suite  des  hommes  d'armes  de  i'*  partie,  pi.  v. 
l'empereur  Maximilien.  V.  Triomphes. 

CHANCELLERIE.  —  Palais  de  la  chancel- 

CHANCELIÈRES.— Confondues  assez  sou-  lerie  romaine,  construit  dans  le  x\v  siècle , 

vent  avec  l'aumônière  et  l'escarcelle  à  la  d'Agincourt,  Architecture,  pi.  lvii,  n°  it; 

ceinture  du  roi  Charles  le  Simple,  Willemin,  cour  de  ce  palais,  ib.,  n°  i3;  façade  du  mo- 

Monuments  français,  1. 1,  pi.  xxxii,  monu-  nument,  ib,,^  19;  extérieure,  n"*  20. 

(1)  Celte  planche  esl  accompagnée  d'une  disserta-  (2)  Sur  ce  monument  de  la  législation  du  xiii'aa 

tion  sur  l'origine  et  les  attributions  de  cette  charge  xiv<  siècle,  voir  tous  les  détails  donnés  dans  lero- 

telle  qu'elle  existait  au  un*  siècle.  Il  y  a  quelques  luroe  ci-dessus  indiqué. 

exemplaires  des  Aciasanctoritm  où  cette  dissertation  (3)  On  trouve  la  description  de  son  costume,  p.  I96, 

manque;  elle  doit  être  numérotée  en  cbifTres  romains,  dans  le  3*  volume  des  Recherehet  sur.  les  costumti 

et  peut  servir  d'introduction  à  l'étude  de  la  diploma-  français  et  autres,  par  Maillot  et  Martin,  ou  dani 

tique.  raisioire  des  intronisaitons,  par  de  Bévy,  in- ta. 
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Chambre  de  la  chancellerie  d'un  roi  de  Autre,  même  style,  Album  du  Somme- 
Majorque  au  XIII*  siècle,  miniature  d'un  rard,  pi.  xvi,  O^'sërie. 
manuscrit  curieux,  reproduite  dans  les  ^c^a  Chandelier  de  style  roman,  représentant 
sanctorum,  mois  de  Juin,  t.  III,  planche  de  un  cerf,  Archeoloaia,  t.  XXYIII,  p.  442. 
la  p.  40;  pour  plus  dfe  détails,  voir  Chance-  —  A  l'usage  de  Ta  liturgie  grecque,  ayant 
LiERS.  chacun  deux  ou  trois  branches ,  et  tenu  par 

un  patriarche.  V.  Methodius. 

CHANDELEUR.  —  Une  sculpture  très-an*  Du  xv*  au  xvi'  siècle,  tiré  d'une  miniature, 

cienne  en  marbre  placée  dans  l'église  Santa  Wlllemin,  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  ce. 

Maria  Beltrada,représente  une  procession  dite  —  Avec  cierge  ou  chandelle  pour  éclairer 

de  la  Chandeleur,  où  l'on  porte  la  Santa  Casa  pendant  les  repas.  Deux  des  tapisseries  di- 

renfermant  une  figure  del'enfantJésusetde  tes  de  Nancy,  de  1450,  publiées  par  A.  Ju- 

sa  mère.  On  en  trouve  une  gravure  dans  les  binai,  dans  sa  Suite  des  tapisseries  nationa- 

Memoriedi  Milano,  par  Giulini,  1. 1,  p.  393.  les ,  portant  les  n"^  S  et  3,  prouvent  l'usage 

^.wim^TiceWïyDissertazioniNazarenor,,  des  chandeliers.  Le  n*>3  en  représente  un 

p.  494;  Latuada,  Descr,  di  Milano,  t.  III,  renversé,  dont  la  chandelle  est  cassée,  et  il 

p.  ii4.  est  à  présumer  que  c'était  de  la  cire  ;  voir 

cette  Suite  dans  toutes  les  bibliothèques  pu- 

CHANDELIERS(I).  —Chandeliers  des  an-  bliques. 

ciennes  basiliques  chrétiennes.  On  en  trouve  Pugin,  dans  son  ouvrage  :  Composition 

quelques-uns  représentés  dans  les  vues  in-  pour  l'orfèvrerie  des  éalises,  a  publié  diver- 

térieures  de  diverses  basiliques  de  Rome,  ses  formes  de  chandeliers  dans  le  style  des 

publiées  par  Knapp  et  Gutensohn,  in-folio,  xiv  et  xv*  siècles.  V.  les  pi.  xi,  xix,xxvi. 

V.  celles  de  Saint-Nérée  et  Achillée,  de  Shàw ^  Ancientfurnitures,p\.  l,  a  publié 

Saint-Laurent-hors-des-Murs.  un  chandelier  sous  la  date  de  1481. 

Autre  dans  les  miniatures  d'un  Exultet,  On  en  trouve  aussi  dans  la  Pictorial  his^ 

manuscrit  du  xi'  siècle,  publié  par  d'Agin-  tory  ofEngland;  Londres,  t.  I,  p.  635. 

court.  Peinture,  pi.  liv,  lv,  tvi,  n*  8.  Willemin,  t.  Il,  pi.  cclxxxii  et  cclxxxiii. 

Autres  repr^ntés  sur  les  mosaîoues ,  donne  deux  meubles  de  ce  genre,  style  du 

Gampini ,  cetera  Monumenta,  t.  II,  pi.  xv,  xvi'  siècle. 

XL?i;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi,  n<>9.  Voir,  pour  le  complément  de  cet  article, 

Ces  diverses  représentations  n'offrent  au-  les  mots  Candélabres  et  Flambeaux. 

cnn  intérêt  sous  le  point  de  vue  monumen-  Cérémonie    des    chandeliers    renversés, 

tal,  mais  elles  prouvent  du  moins  un  usage  avec  leurs  cierges,  lors  d'une  excommuni- 

consacré  par  l'ancienne  liturgie.  cation  ;  à  défaut  de  monuments  de  l'épo- 

Chandelicr  en  fer  on  en  bronze,  à  l'usage  que,  nous  indiquerons  comme  mémento  de 

des  églises  dans  les  premiers  siècles.  En  cet  usage,  la  pi.  cclxviii  du  t.  I  des  Céré^ 

forme  de  croix ,  et  à  tubes  divergents ,  Mu-  montes  reliaieuses,  de  Bernard  Picart  (culte 

sée  du  Sommerard,  vue  de  l'intérieur  de  catholique). 

la  chapelle  haute  de  Cluny,  Atlas,  pi.  v  du  Voir  au  mot  Excommunications  quelques 

cbap.  II.  autres  détails. 

On  en  voit  quelques-uns  dans  les ^d//2(;i}> 

a  Constant,  construc.  de  Ciampini,  pi.  xvi,  CHANDELLE  ou  CIERGE.  —  Entre  les 

mais  ces  chandeliers  n'ont  aucune  autbenti-  mains  de  sainte  Geneviève,  et  oue  le  diable 

cité.  s'efforce  d*éleindre  avec  un  soumet  ;  d'après 

—  D'une  forme  singulière ,  terminés  par  un  vitrail  de  l'ancienne  église  de  ce  nom,  à 

deux  espèces  de  tables  ornées  des  portraits  Paris.  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  V, 

de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul.  v.  au  mot  n"  60;  pi.  iv,  p.  71,  n"  i. 

Candélabres.  Même  légende  sur  un  vitrail  de  l'église  de 

Chandeliers  sur  des  autels  portatifs  d'à-  Sainte-Gudule,  xv  siècle.  Mêmes  ouvrage  et 

près  des  miniatures  de  manuscrits  de  France  tome,  art.  LXI,  pi.  iv,  p.  51. 

et  d'Angleterre,  Willemin,  t.   Il,  pi.  ce.  Outre  ces  deux  monuments,  voir  toutes 

Chandelier  byzantin ,  d'une  forme  très-  les  figures  de  sainte  Geneviève  qui  se  trou- 
compliquée,   orné    de  figures  :   chapelle  vent  dans  la  grande  collection  aes  saints  et 
royaJe  ^e  Palerme.  V.  l'ouvrage  de  Gally  saintes  du  Cabinet  des  estampes. 
Knight ,  in-folio,  pi.  xix,  intitulé  :  Monu-  Voir  également  les  ligures  de  sainte  Fare, 
menti  des  Normands  en  Sicile,  en  anglais.  même  collection. 

(0  Voir  à  ce  sujel  les  monuments  signalés  et  les  Leitrc  de  VnhUé  Pouyard  au  Uagasin  encyclopédi- 

recherches  sur  leur  origine  cl  leur  usage,  dans  lu  ^ue,  août,  iBio,  p.  24,  *.>s. 


CHA                        —  Î58  —  CHA 

GHANDOS  (Jeaic).  —  Le  tombeau  de  ce  Chanoine  de  Poîssy,  même  époque,  il 

guerrier  célèbre  élevé  en  Angleterre ,  se  porte  un  chaperon ,  Beaunier  et  Rathier, 

trouve  gravé  dans  VArcheologia  britannica,  Costumes  franc,,  1. 1,  pi.  cxxxvui. 

t.  XV,  p.  488  ;  il  est  soutenu  par  quatre  co-  Chanoine  de  Chartres  peint  sur  un  vitrail, 

lonnes  courtes  et  dans  la  forme  architectu-  celui-là  même  qui  fut  pris  pour  Abailara 

raie  du  xiv*  siècle.  par  de  Gaignières,  Lenoir  et  bien  d^utres. 

Voir  la  Notice  sur  ce  tombeau,  in-d**,  par  V.  au  nom  Abailard  les  détails  donnés  à  ce 

Allou.  sujet. 

—  De  la  ville  d'Utrecht,  vers  le  xiii*siè- 

CHANFREINS.  —  Willemin  à  la  pi.  cclxi  cle,  Batavid'  sacra  et  pia,  1. 1  et  If,  piancbe 

du  2*  volume  des  Monuments  français  iné^  de  la  p.  44. 

dits,  donne  la  gravure  d*un  beau  chanfrein  Figure  en  pied  d'un  chanoine  trésorier  de 

de  cheval  comme  ayant  appartenu  à  Gode-  l'église  d'Aquilée,  couché  sur  son  tombeaa, 

froy  de  Bouillon,  ce  qui  est  impossible,  le  monument  du  xiv*  siècle.  Le  Antiehità 

travail étantévidemment  du xvr siècle;  voir  ^Aqnileia, i vol. in^olio, par Giandoraenico 

à  ce  sujet  le  texte  de  H.  Pottier  qui  se  ratta-  Bartoli,  planche  de  la  p.  "iSSt. 

cheà  cette  planche, même  volume ,  p.  54.  Autre  figure  tirée  d'une  pierre  tombale, 

Magnifiane  chanfirein  du  cheval  deCharles"  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  tome  sap- 

Quint  au  Musée  de  Madrid,  publié  par  A.  Ju*-  plémentaire  du  mois  de  mai,  planche  de  la 

binai,  t.  U,  pi.  xx  de  VArmeria  real  de  Mor  p.  96. 

drid.  Chanoines  de  la  collégiale  Saint-Georges 

Le  même  plus  en  grand,  Atlas  des  arts  de  Nancv,  leur  costume  de  deuil  aux  fané- 

au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard,  pL  v,  rallies  de  Charles  III,  duc  de  Lorraine, 

chap .  aIU  .  ffrande  planche  gravée  par  Bren  telle  d'après 

Autre  d'un  usage  plus  ordinaire  publié  Claude  de  Lamelle, 
dans  les  divers  ouvrages  sur  les  armures , 

Asselineau,  Collection  d'objets  d'art ,  meu-  CHANT  (  École  de  )  sur  un  pont  à  York. 

blés  et  armures,  etc.,  chez  With  et  Hauser,  V.  Ëcole. 
è  Paris,  in-4®,  dans  la  Collection  ^objets 

d'art,  publiée  par  M"«  Naudet,  MM.  de  Joli-  CHANTEURS.— Composition  de  ce  genre 

mont  et  Coiffnet  à  Paris.  d'après  une  miniature  du  xiii*  au  xiv*  siècle, 

M.  Alex.  Lenoir  a  publié  aussi  un  chan-  Univers  pittoresque  (Allemagne)  ^  1. 1,  plan- 
frein  du  XVI*  siècle  dans  le  5*  volume  du  che  de  la  p.  98. 

Musée  des  monuments  français,  pi.  ccx,  Figures  d'hommes  et  de  femmes  exécn- 

p.  S^  .V.  son  texte,  t.  III,  p.  83;  le  père  tant  de  la  musique,  miniature  du  xiv'aa 

baniel.  Traité  de  la  milice,  etc.,  a  publié  un  xv*  siècle,  Willemin,  Monum,  franc,  inéd,, 

chanfrein  tiré  de  la  Bastille,  mais  sans  date,  t.  Il,  pi.  clxxxix. 

1. 1,  p.  405.  Raphaël,  dans  un  sujet  de  sainte  Cécile,  a 

représenté  des  anges  qui  chantent.  V.  son 

CHANOINES.  -  De  Tours ,  costume  du  œuvre. 

IX*  siècle,  présentant  un  livre  au  roi  Charles  Voir  aux  mots  Concerts  et  Musiqoe,  le 

le  Chauve ,  miniature  d'une  Bible  de  cette  complément  de  cet  article, 
époque,  assez  célèbre  du  reste.  Montfaucon, 

Monuments  de  la    monarchie   française,  CHANTRES.  •—  Guillaume   de  Chesay, 

Maillotet  Martin,  Ot>«tame«/ra/H;af>^ 5**  vol.,  grand  chantre  (i)  de  Mortaing,  dans  son 

pi.  XIV,  Album  du  Sommerard,  8'  série,  costume,  vers  l'an  i 509,  Willemin,  ^omim. 

pi.  x:  M.  le  comte  de  Bastard  donne  aussi  inéd,,  1. 1,  pi.  cxxviii;  il  tient  un  bâton  can- 

un  fac-similé  de  cette  miniature  avec  ses  toral,  sur  lequel  M.  Pottier,  p.  74  du  texte, 

couleurs  dans  la  2*  livraison  de  son  grand  donne  quelques  explications.  A  sa  main  est 

onvrage  sur  les  Manuscrits  français;  Bon-  une  espèce  ae  manipule,  sur  le  pied  gauche 


nart.  Costumes  du  moyen  dÂr^;,  donne  celui    est  une  pièce  d'étoffe  formant  quadrille, 
d'un  chanoine  italien,  vers  Te  xiii*  ou  xiv^    il  porte  la  tonsure  en  couronne  (2). 
siècle,  1. 1,  pi.  Lxxxiii.  '  Une  miniature  d'un  bréviaire  de  Venise, 


Autres  du  xiv*  au  xv«  siècle.  Fialetti,  pi.  vers  4522  et  publiée  dans  les  Acta  saneUh 
XVII,  \xiii,  xxvii,  xxviu;  tenant  l'a u musse,  rum,  mois  de  mai,  tome  supplémentaire, 
xxix,xxxiv,  Lii,Lxvii.V.la  table  des  planches,    intitulé  :  Paralipomena  ad  catalogos,  etc., 


(1)  Dom  Devert,  l.  II  de  ses  Explications  sur  les 
cérémonie»  de  to  m«M«,  p.  16,  parle  de  celle  fonction  ,  . 

nommée  quelquefois  le  préchaptro,  lorobée  en  désué-  tes,  résumé  dans  le  Dictionnaire  liturgique  de  Bergier, 

tude  depuis  longtemps  dans  TÉglise  gallicane.  verbo  Tonsure. 


(2)  Voir  à  ce  sujet  les  décrets  du  concile  d'Avignon 
de  1337,  cl  ce  qu'on  en  dit  dans  les  écrivains  litargiS' 
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para  2%  p.  96,  donne  la  figuré  de  deux  VAreheolôgia  britannica,  t.  XXIV,  plan- 

cbantres  à  leur  lutrin.  ches  xxxv  à  xl,  donne  la  forme  successive 

Voir  aussi  une  miniature  ^jb  1533.  Shaw,  de  cette  coiffure  pour  hommes  et   pour 

Dresses  and  décorations,  \&  livraison.  femmes  en  Angleterre.  On  y  voit  un  cha- 

Place  des  chantres  diaprés  Pancienne  li-  peau  à  plumes  de  forme  assez  curieuse,  cette 

turgie.  V.  an  mot  Clergé  (disposition  du),  coiffure  a  des  cache-oreilles. 

On  trouve  une  réunion  de  chantres  dans 

une  gravure  représenUnt  l'intérieur  de  la  CHAPEAUX  DE  CARDINAUX.   —   Macri 

chapelle  ducale  de  Nancy,  et  qui  fait  partie  dans  son  Hierolexicon^  in-folio,  p.  i(H  , 

d^une  suite  nombreuse  de  planches  compo-  donne  une  des  plus  anciennes  formes  de  ce 

sées  pour  la  cérémonie  funèbre  de  Char-  genre  de  coiffure,  avec  Phistoire  de  son  ori- 

ies  III,  duc  de  Lorraine,  en  4626,  publiée  gine  et  ses  variations. 

sous  ce  titre  :  Pompa  funebris  daeis  Lota»  Voir  aussi  toutes  les  planches  de  V Histoire 

ringiWy  etc.  (i) ,  gravée  par  Brentelle ,  dV  des  cardinaux,  2  vol.  in^olio  ,  par  Guar* 

prâ  Claude  de  Lamelle,  in-folio.  nacci,  servant  de  complément  à  V Histoire 

Chantres  de  la  chapelle  pontificale.  Y.  les  des  papes  de  Ciaconius,  Fita  et  gesta  sunt" 

planches  du  Pontificale  romannm,  du  77ie-  mor.  pontificum,  etc.,  4  vol.  in-folio. 

faums  pontificiamm  antiquitatnm  sive  ri-  — Dit  (raff^plra.  Outre  ce  que  nous  disons  à 

twm,  praxium  ac  cœremoniarum ,  S  vol.  ce  mot,  voir  encore  les  bas-reliefs  des  portes 

in-lolio,  etc.,  par  Angélus  Rocca.  V.  aussi  de  bronze  de  l'église  Saint-Pierre  de  Rome, 

Funérailles,  et  les  détails  donnés  à  ce  sujet  où  se  voient  diverses  figures  coiffées  de  ce 

au  mot  Chapelle  pontificale  dans  ce  Dic-  genre  de  chapeau, 

tionnaire,  et  à  Grégoire  le  Grand.  Chapean  à  bec;  Willemin  en  donne  Quel- 
ques exemples,  Monuments  français  inédits, 

CHAPE  DE  SAINT-MARTIN.  —Étendard  t. II,  pi.  clxix. 
dont  il  est  question  dans  les  anciens  liisto- 

riens  de  Franee  et  dont  il  doit  exister  (|uel-  CHAPEL.  —  Ce  genre  de  coiffure  qui  sem- 

ques  monuments  dans  les  Kvres  à  miniatu*  bleraitétre  Torigine  de  la  nôtre,  paraît  vers 

res.  V.  la  collection  des  étendards  au  Cabi-  le  xiv*  siècle.  Willemin  en  offre  un  exem- 

netdes  estampes  de  Paris  (2).  T.  aussi  à  pie,  1. 1,  pi.  cxxxviii,  Monum,  franc,  inéd,. 

Capes  et  le  mot  Chapes.  ainsi  qu'Alex.  Lenoir ,  Atlas  des  monum. 

franc.,  in-^olio,  pi.  xxxi;  on  y  remarque 

CHAPEAUX. — Chapeau  cou  vert  de  pierres  celles  de  Jeanne  et  de  Robert.  Y.  ce  que  dit 

précieuses  et  de  perles,  ayant  appartenu  à  le  texte,  p.  38. 


Charles  le  Téméraire  et  trouvé  après  sa 
mort  sur  le  champ  de  bataille  de  Granson, 
gagnée  par  les  Suisses,  en  4476. 

Celte  curieuse  coiffure  est  gravée  en  grand 
dans  Touvrage  de  Lambeeius,  intitulé  :  Bi- 
bliotheca  Findehonensis  Cœsarea ,  in-foff io, 


CHAPELET  (3).  -  On  trouve  une  représen- 
tation de  chapelet  dans  une  miniature  de 
manuscrit  de  ran  816  appartenant  au  cou- 
vent du  Mont-Cas$in.  On  y  voit  un  A  capital 
et  un  chapelet.  Cette  peinture  est  repro- 


voirles  p.  5i6,  517,  548  du  i*'  volume,  duite  dans  le  iVaii('<;aa  traité  de  diplomatie 

I'*  partie.  que  des  bénédictins,  t.  III,  p.  45. 

Pour  connaître  les  différentes  formes  du  Dans  les  sceaux  de  Lorraine,  publiés  par 

chapeau,  voir  les  planches  des  Monuments  dom  Calmet,  on  en  trouve  un,  pi.  iii,n'>  14, 

de  la  monarchie  française,  par  Montfau-  où  Ton  voit  une  main  tenant  un  chapdet 

con ,  en  suivant  les  règnes  par  siècle.  Les  au-dessus  d^une  espèce  de  prison  d'où  sor- 

helles  planches  des  Triomphes  de  Maximi-  tent  deux  bras  étendus.  V.  aussi  p.  iij  du 

fim.  V.  les  œuvres  d'Albert  Durer.  texte  des  remarques. 

Les  Collections   de  costumes ,   publiées  Dans  Tœuvre  des  Wierix  sont  plusieurs 

par  Beaunier,  Bonnart,  Maillot  ;  Millin,  An--  planches  très-bien  gravées,  offrant  des  com- 

tiquités  nationales;  Alex,  Lenoir,  Atlas  des  positions  relatives  a  ce  genre  de  dévotion. 

monuments  français,  etc.  V.  son  œuvre. 


(1)  Lenslet  da  Fresnoy,  iléthode  pour  étudier  Vhis- 
foire,  i.  IV,  p.  '254,  cite  un  ouvrage  à  ce  sujet  dont  le 
titre  est  :  la  Vte  et  la  mort  de  Henry  11,  te  Débonnaire, 
duc  de  Lorraine,  représentées  en  trois  discours  fune- 
tfrts,  par  Jean  Sauvage,  Champenois,  de  Tordre  des 
minimes,  in-6*  ;  Paria,  1836  ;  il  ne  dit  pas  s'il  y  a  des 
planches. 

(2)  A  défaut  de  planches,  voir  la  dissertation  de 
A.  Galland,  intitulée  :  Anciennes  enseignes  et  esten- 


dards  de  France  et  de  la  chape  de  Sainl-Martin,  etc.; 
Paris,  1637,  in-4%  voir  p.  9. 

(3)  Les  auteurs  les  plus  estimés  sur  I  histoire  de 
cette  dévotion  sont  cités  dans  le  Dictionnaire  histo- 
rique de  Moreri,  et  dans  le  Dictionnaire  théologique 
de  Bergier,  et  l'on  peut  en  prendre  une  connaissance 
suffisante  dans  l'un  ou  l'autre  de  ces  deut  auteurs. 
Bergier  ne  parle  pas  du  père  Alain  de  La  Roche  cité 
par  Moreri. 
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Voir  aussi  les  planches  ffravées  dans  Ton- 
yrage  du  révérend  père  Alain  de  La  Roche, 
intilulc  :  de  Origine,  mira4!ulis  et  privilegiis 
rosarii,  1  vol.  in-8**,  et  encore  au  mot  Ro- 
saire. 

Bernard  Picart,  t^n,  planche  n**  6  des 
Cérémonies  religieases  chrétiennes,  donne 
trois  sortes  de  chapelets  à  Tusage  de  divers 
ordres  religieux. 

CHAPELAINS. — Chapelain  du  grand  prieuré 
de  France.  Costume  assez  remarquable  vers 
les  niii^  et  xiv  siècles.  Beaunier,  Costumes 
français,  t.  I,  pi.  cxxxviii,  la  deuxième  fi- 
gure à  gauche. 

Chapelain  de  la  chapelle  royale  du  roi 
Jaime  II.  V.  Capeilanus. 

—  De  la  chapelle  papale.  V.  le  tableau  de 
Fintérieur  de  cette  chapelle  dont  nous  don- 
nons le  détail  au  mot  CÎhapelle. 

CHAPELLE  SIXTINE.  -  Une  planche  pu- 
bliée en  1578  par  Dominique  de  Rossi  dans 
Fouvraçe  intitulé  :  Capella sacra  Xisti,donne 
la  vue  intérieure  de  cette  chapelle  avec  les 
noms  de  tous  les  officiers  qui  sont  de  ser- 
vice (i)  auprès  de  sa  sainteté,  ils  sont  au 
nombre  de  54,  savoir  : 

i**  Diaconus  cardinalis. 

^  Secundus  diaconus  cardinalis. 

5"  Cardinales  episcopi. 

4''  Cardinalis  primus  presbyter. 

5^  Cardinales  presbyteri. 

G""  Cardinales  diaconi. 

7*"  Oratores  principum  christ. 

8**  Duces  présentes. 

9^  Patriarche  et  episcopi  assistentes. 

10^  Gubernator  urbis. 

Ai'*  Oratores  ecclesiastlci. 

i2^  Archiepiscopi. 

iZ*"  Episcopi  primi  ordinis. 

ié""  Episcopi  tertii  ordinis. 

i5*  Aobates. 

i6°  Protonotarii. 

il"  Générales  ordinum. 

48"*  Pœnitentiarii. 

49^  Procura  tores  religionuro. 

20<>  Cardinalis  celebrans. 

ii"*  Subdiaconus  et  diaconus,  celebranti 
assistentes. 

22°  Assistens  celebrantis. 

^Z'*  Capellani  celebrantis. 

24''  Familiares  celebrantis,  aquam  mini- 
strantes. 

25*»  Sacrista. 

26»  Auditor  Rot». 

27''  Duo  secretarii  papœ. 


28<^  SenaCor  romanus. 

29°  Conservatores  urbis. 

30°  Baroneset  équités  romani. 

51°  Subdiaconus  apostoUcus. 

52°  Primus  aqditor  Rot». 

55°  Magister  sacri  palatii. 

54°  Auditores  Rot». 

55°  Acolyti  apostolici. 

56°  Abbreviatores  de  parco  majori. 

57°  Camerarii  secreti  pap». 

58°  Camerarii  participantes. 

59°  Cubicularii. 

40°  Advocaticonsistoriales. 

4i°  Medicus  pap». 

42"*  Caudatorii  cardinaiium. 

45°  Faldistorii  pap». 

44°  Primus  magister  csremoniarum. 

45°  Presbvteri  cardinalis. 

46°  Pontinci  ministrantes. 

47°  Magister  csremoniarum  secundus. 

48°  Ministri  capellae. , 

49*  Sacrista  port». 

50°  Choreus  et  cantores. 

5i°  Magister  sacri  hospilii. 

52°  à  54°  Enfin  les  gardes  du  pape  k  pied 
et  à  cheval. 

Outre  la  planche  gravée  ou  publiée  en  télé 
de  cette  liste,  on  peut  encore  consulter  la 
planche  de  Tinténeur  de  la  chapelle  ponU- 
licale,  publiée  dans  les  Cérémonies  religieu- 
ses de  Bern.  Picart.  V.  le  t.  HI  de  la  partie 
consacrée  aux  cérémonies  du  culte  catho- 
lique. 

Sous  ce  titre  de  chapelle  papale  ou  ponti- 
ficale, nous  entendons,  non-seulement  le 
détail  de  tous  les  officiers  qui  y  figurent, 
mais  encore  la  vue  même  de  la  chapelle, 
Tensemble  de  tous  les  accessoiresqui  en  com- 
posent la  décoration,  comme  vases  sacres, 
autel,  tabernacle,  siège  pontifical ,  statues, 
peintures,  tentures,  etc. 

CHAPELLE  royale.  -  Dite  deCharlemagne. 
V.  Aix-la-Chapelle. 

—Dite  de  Philippe  Auguste.  V.  Oratoibes, 

Vue  intérieure  crune  chapelle  du  roi  de 
Majorque,  vers  le  xnr  siècle.  On  y  voit  ane 
conserve  eucharistique,  dite  turricala  ra- 
bra,  etc.,  planche  de  la  p.  55  du  t.  Ui^Jeta 
sanctornm  des  Bollandisies,  mois  de  juin. 

Chapelle  sépulcrale  de  Bohémond,  prince 
de  Tarente,  près  Canosa,  xii*  siècle,  Afono- 
menis  des  Normands,  etc.,  dans  V Italie  mé* 
ridionale,  4  vol.  in-folio,  par  M.  le  duc  de 
Luynes  et  son  collaborateur;  Paris,  1S44, 
pi.  Il,  m. 


(O  Toas  ces  noms  offrant  une  série  de  costumes  cl     relevé  ;  si  on  le  trouve  un  peu  long,  nous  1?  savons 
d'ofBciers  dont  toutes  les  places  sont  indiquées  sur  la     mieux  que  personne, 
planche,  nous  avons  pense  bien  faire  en  donnant  ce 
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Siinte-Giapelle  de  Paris.  V.  Sainte-Gha-  sinateur),  Foyaac» pUioresqne  en  France . 

PELLE.  par  Taylor  et  de  Cailleux  (A ormané/i>) , 

Chapelle  Palatine  au  chftteau  royal  de  pi.  cxc 

Païenne,  architecUire  du  xir  au  xni*  siècle.  Oratoire  dit  la  chapelle  de  Pesme ,  en 

D'Affincourt,  pi.  xm,  n*»  39,  et  les  planches  Franche-Comté.  Taylor,  f^oyage  dans  l'an- 

publiées  par  Hitlorf  et  Zanth,  Monuments  tienne  France  (Franche^Comté) ^  pi.  vin. 

modernes  de  la  Sicile,  in-folio,  reproduites  Très-belle  décoration  dans  le  style  de  la 

par  J.  Gailbabaud  dans  Monuments  anciens  renaissance,  mais  avec  des  accessoires  trop 

f(m(Mfer/if«,  in-4°,  12*  livraison,  pi.  I  à  IV.  mytholodques.  —  Dite  du  Saint-Lait,  à 

—  Du  roi  Edouard  le  Confesseur  avec  ses  Reims.  Y.  au  mot  Décorations  et  Lait. 
corieux  bas -reliefs.  Voir  au  nom  de  ce  Vue  intérieure  de  la  chapelle  Sixtine  au 
prince.  Vatican,  i   planche  in-iolio,  publiée  par 

—  De  Pancien  chftteau   de  Pagny ,  en  Bonanni  dans  sa  Hiérarchie  ecclésiastiaue, 
Bourgogne.  V.  Pagny.  et  dans  les  Cérémonies  religieuses  de  Ber- 

Chapelle  des  Médicis,  à  Florence,  xv*  siè-  nard  Picart,  1. 1,  planche  de  la  p.  502. 

cle,  d^Aeincourl,  Architecture,  pi.  lxxxix.  Voir  aussi  une  médaille  du  pape  Alexan- 

Cbapelle  de  la  famille  des  Ruillacce  ;  Flo-  dre  VIL  Numismatique  des  papes,  par  Bo- 

rence,  remarquable  ;  même  siècle  environ,  nanni  et  Duroolinet,  pi.  xxxiii,  n*>  26.  Les 

d^Agincourt,  Architecture,  pi.  lu  ,  n''^  17,  fres(^ues  de  cette  chapelle  sont  publiées  par 

18,19,20.  d'Agincourt,  Pei/itorf ,  pi.  CLXxiii. 

Chapelle  du  Saint-Sépulcre  à  la  cathédrale  Willemin,  t.  H  de  ses  Monuments  franc. 

de  Seinur,  xiv*  ou  xv'siècle.  Moyen âgepit-  inéd.,  pi.  cxxi  et  gxlix,  a  donné  la  vue  ex- 

tore$que,  pi.  gliv.  térieure  et  intérieure  de  deux  jolies  cha- 

Autre ,  dans  l'église  de  Dieppe,  f^oyage  pelles  dans  le  style  du  xv*  siècle,  diaprés 

pittoresque  (Normandie)^  par  Taylor  et  de  une  miniature  du  Miroir  historial  de  Vin- 

Cajlleux,  t.  I,  pi.  Lxxv.  cent  de  Beauvais ,  et  Pautre  diaprés  la  cha- 

Autre  à  Téglise  de  Caudebec  ;  même  ou-  pelle  dite  de  Saint-Piat.  à  la  cathédrale  de 

vrage,  pL  xix.  Chartres,  modèle  complet  d'architecture  du 

Chapelle  dite  de  Rosslyn  (Angleterre),  xiv siècle.  Willemin,  Monuments  français 

singulièrement  remarquable  par  ses  colon-  inédits,  pi.  çxxi. 
nés,  dont  une  est  ornée  de  fleurs  sculptées 

à  même  le  fût,  Britton ,  Architectural  anti-  CHAPELLE  (  Sainte-),  à  Paris,  tenant  à 

qiùUes  of  England,  in-4'',  t.  111,8  h  iO  plan-  Pancien  palais  des  rois  de  France.  11  existe 

ches  de  détail,  de  vues  intérieures  ,^  etc.,  diverses  descriptions  de  ce  célèbre  monu- 

Moyen  âge  pittoresque,  pi.  h\\\\  Ecosse  ment  de  la  piété  de  saint  Louis;  la  plus 

pittoresque  de  Barlett  et  Beattie.  V.  la  liste  complète  est  celle  publiée  dans  V Histoire  été 

des  planches.  la  Sainte  -  Chapelle ,  par  Morand,  i  vol. 

Très-belle  chapelle  de  la  cathédrale  de  in-é*". 

Noyon,  architecture  et  sculpture  du  xv'siè-  On  y  voit  celte  église  à  ses  diverses  épo- 

cle,  publiée  dans  le  journal  dit  V Artiste,  ques,  telle  qu'elle  était  de  1245  à  i630; 

^-  les  Topographies  ae  la  France  et  au  mot  avec  ses  deux  clochers  différents  de  hauteur 

Noyon,  et  de  détails  et  même  de  forme  à  la  base. 

Chapelle  dans  le  style  mauresque  à  Pé-  Deux  vues  intérieures,  6  planches;  détail 

içltse  cathédrale  de  Cordoue,  Moyen  âge  du  trésor  de  sa  sacristie,  reliquaire$,chftsses, 

pittoresque,  pi.  lxxiii.  sceaux,  manuscrits,  camées,  etc.,  11  pi. 

Chapelle  mte  des  Grands-Carmes,  à  Metz,  La  Sainte-Chapelle  a  été  reproduite  à  dî- 

publiée  dans  Pouvrage  de  M.  Alex.  Lenoir  verses  fois,  et  surtout  par  Alex.  Lenoir. 

^^r\(t  Musée  des  monuments  français,  i.  Vil,  Vue  de  face  avec  ses  anciennes  sculptures 

planches  des  p.  123  et  124.  du  portail,  Atlas  des  arts  en  France,  in- 

Chapelle  de  Phôtel  de  Cluny,  publiée  sous  folio ,  pi.  xxxii  ;  par  M.  Schmit ,  Description 

deux  points  de  vues  différents,  dans  V Atlas  duPalais  de  Justice,  in-folio,avec  un  texte, 

d*s  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Somme-  et  par  M.  Chapuis,  dans  Y  Histoire  de  Paris, 

rard,  pi.  i  et  ii  de  Patlas.  par  M.  de  Saint- Victor,  et  en  dernier  lieu 

Chapelle  de   Notre-Dame  de  Halle  dans  par  M.  du  Sommerard  qui  en  a  publié  une 

le  Hainaut.V.  ex-voto. —  De  diverses  églises  vue  intérieure,  telle  qu'elle  pouvait  être  du 

de  la  Suisse.  V.  au  mot  Suisse  Pouvragc  de  temps  de  saint  fiOuis.  V.  cette  planche  dans 

'ohn  Arter.  VAtla^  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  i,  cha- 

Chapelle  de  la  Grande-Maison ,  dite  des  pitre  IV. 

Andelys,  à  Rouen  ;  style  du  xv*  siècle  (si  Autre  vue  intérieure  d'après  une  minia- 

toutefois  elle  n'est  pas  arrangée  par  le  des-  ture  du  manuscrit  de  J.  Ju vénal  des  IVsins, 

Tome  I.  16 


CHA                         —  242  -  CHA 

Jlbum  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  n  de  la  compagnée  d^une  tonraTec  ses  cloches,  que 

T  série.  Tartiste  fait  voir  au  dehors.  Sur  la  partie 

Sceau  de  la  Sainte -Chapelle  de  Paris,  supérieure  de  ^édifice  est  une  manivelle 

représentant  la  belle  châsse  gothique,  ou-  dont  nous  ignorons  Tusage. 

vrage  d^orfévrerie  an  xiv   ou  xv*  siècle.  Chapelle  funèbre  d^Harold.  Y.  à  ce  nom. 

Morand,  Histoire  de  la  Sainte  -  Chapelle ,  Celle  érigée  lors  de  1  exposition  du  corps 

planche  de  la  p.  14.  Sa  châsse  dans  la  cha-  de  la  mère  de  saint  Louis,  miniature  ou 

pelle  haute,  ib,^  planche  de  la  page  39;  on  beau  manuscrit  de  V Histoire  de  saint  Louis, 

y  voit  un  ciborium  qui  lui  sert  d  encadre»  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris,  sous  le 

ment;  grande  châsse,  ib, ,  planche  de  la  n"*  8é05;  la  miniature  de  la  mort  et  de 

p.  40;  étui  de  la  vraie  croix,  J6.,  planche  Texposition  de  la  reine  se  trouve  au  fo- 

tie  la  p.  44;  on  y  voit  Hélène  et  Constantin  lio  liij,  ib, 

debout.  Un  spécimen  de  manuscrit  du  x*  au  Chapelle  ardente  pour  les  obsèques  du 

\i*  siècle,  planche  de  la  p.  35;  une  lettre  duc  de  lorraine,  Charles  m,  à  Nancy.  Gra- 

K  style  byzantin,  même  page,  etc.  vée  par  Math.  Merian  et  Brentel,  diaprés  les 

Autre  Sainte-Chapelle  dans  le  donjon  de  dessins  de  Claude  de  1^  Ruelle,  i  vol.  in-fo- 

Vincennes,  près  Pans.  On  en  trouve  une  as-  lio,  dont  toutes  les  planches  sont  magnifi- 

sez  belle  représentation  dans  la  Topogra-  ques. 

phiedela  France,  par  Claude  de  Chastillon,  On  en  trouve  quelques-unes  dans  la  Fie 

VA  dans  celle  du  Cabinet  des  estampes,  à  Pa-  de  l'empereur  Maximilien  ,  attribuée  à  .41- 

ris  (  Fincennes  ).  bert  Durer ,  et  à  Burgmayer ,  graveur.  V.  le 

Millin  dans  le  t.  f  de  ses  antiquités  na-  t.  II,  planches  des  pages  68,  75, 141  (i4!S9). 

tionales,  art.  X,  pi.  x  à  xxiii ,  donne  plu-  Représentations  des  chapelles  ardentes 

sieurs  planches  de  vues  générales  et  de  dé-  érigées  pour  les  obsèques  de  la  reine  Anne 

tailsdece  monument.  de  Bretagne,  à  Paris,  à  Blois  et  à  liantes. 

Voir  aussi  dans   la   Topographie  de  la  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  Il, 

France  formée  par  Tauteur,  article  Fin-  pi.  ccvi  et  ccvii  ;  diaprés  Monifaucon,  Mo- 

cennes.  numents  de  la  monarchie  française ,  in-fo- 

Celle  de  Bourbon -PArchambault, détaillée  lio,  t.  IV.  pi.  xix,  xx,  xxi. 

en  plusieurs  planches  dans  Tpuvrage  inU-  Chapelle  ardente  érigée  lors  de  la  mort 

tu  lé  :  V  Ancien  Bourbonnais,  publié  par  Du-  d^un  souverain  pontife.  V.  Cérémonies  u- 

rosier,  libraire-éditeur,  à  Moulins,  deux  vo-  ligieoses,  par  Bem.  Picart,  t.  H,  pi.  ii  et 

lûmes  in-folio.  suiv.,  ouïe  Ceremoniale  poniificum,  d'oix 

1°  Vue  générale  de  ladite  chapelle;  elles  sont  copiées. 

2°  Deux  ou  trois  coupes  dans  la  longueur 

et  largeur  ;  CHAPELLES  EXPIATOIRES.  —  On  trouve 

5"  vue  intérieure  dans  son  état  naturel  ;  un  monument  de  ce  genre,  construit  au 

4**  Vue  des  ruines  des  parties  détruites.  xv  siècle,  au  milieu  du  pont  de  Bar-sur- 

Aube,  publié  dans  le  Foyage  archéologique 

CHAPELLES  FUNÈBRES  ou  ARDENTES,  dans  le  département  de  P^ube ,  par  Amould 

—  On    trouve   deux    on    trois   chapelles  (Bar-sur-Aube}|  pl.ix. 

éclairées  avec  des  lampes  au-dessus  de  tom-  Autre  sur  le  pont  de  Ritherham,  dans  le 

beaux  chrétiens, dans rouvrage intitulé:  de  comté  d^York.  V.  la  planche  de  ce  pont, 

Lucernis  et  lampadibus  pensiUbus  in  sacris  Histoire  du  comté  d'Fork,  à  Londres  et  i 

christianorum  œdibus,  par  Lucas  Fanciulli,  Paris,  chez  Fischer. 

in-4*',  1802,  h  Rome.  V.  la  planche  qui  est  à  - 

la  tin  et  les  ii"  6, 17.  CHAPELLES    SÉPULCRALES.  —  Celles 

La  2*"  planche  de  Fouvrage  intitulé  :  Car-  des  caveaux  de  Téglise  Saint-Denis  sont  célè- 

men  de  motibus  siculis  et  rébus  inter  Henri-  bres.  Y.  au  nom  de  Téglise  pour  les  détails 

cam  Fil,   Romanorum    imperatorem,   et  de  ces  chapelles. 

Tancredem,  sœculo  xii*  gestis ,  par  Pierre  —  Dite  des  Valois,  même  église  :  détraite 
d'Ébulon,  publié  d'après  un  manuscrit  de  depuis  1789;  publiée  par  Androuet  Ducer- 
la  bibliothèque  de  Berne,  par  Samuel  Engel,  ceau.  Les  plus  beaux  bâtiments  de  France, 
'  qui  donne  le  fac-sinUle  de  toutes  les  minia-  par  Félibien,  Histoire  de  Vahbaye  de  Saint- 
tures,  dont  un  erand  nombre  sont  très-im-  Denis,  in-folio,  p.  565.  Dans  la  grande  Topo- 
portantes  pour  les  usages  et  les  costumes  du  graphie  de  France,  et  celle  du  maréchal 
X*  au  xr  siècle.  d'Uxelles;  toutes  deux  au  Cabinet  des  es- 
La  planche  ci-dessus  désignée  olfre  la  re-  lampes,  à  Paris.  Dans  les  Vues  de  France 
présentation  de  trois  chapelles  ardentes ,  d'Israël  Sylvestre  et  Marot. 
dont  une  est  surmontée  de  créneaux,  ac-  Autre  à  Joigny,( Yonne), xvi* siècle,  Aliwii- 
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metttsde  la  France,  par  Alex,  de  La  Borde, 
in-folio,  t.  Il,  pi.  ccxxxYii,  chez  Giard. 

Gelledo  roi  Henri  VII,  en  Angleterre,  église 
de  Westminster.  V.  les  descriptions  de  ce 
monument,  à  son  nom. 

Vae  intérieure.  Moyen  âge  pittoresque , 
pJ.  LI. 

Antres  dans  les  églises  de  Burgos ,  de  Ma- 
drid, Tolède,  Espagne  artistique  et  monu' 
mentale,  Paris,  cnez  Hauser,  in-folio. 

y.  la  liste  des  planches  donnée  à  la  6n  de 
TouTrage. 

Celle  de  Péglise  Saint-Jean,  à  Malte.  V.  à 
cejnom. 

~De  Saini-Érasme  à  Westminster ,'Afoyf/i 
âge  pittoresque,  pi.  xci,  et  les  descriptions 
de  cette  église,  par  Britton,  pi.  xliii,  Pufin 
et  Bluck. 

—  Du  roi  Henri  V  d^An^leterre ,  même 
église,  même  ouvrage  que  ci-dessus  ;  copiée 
par  Rouargue. 

Chapelle  royale  des  ducs  de  Bourgogne. 
V.  ratlas  de  rbistoire  de  ces  princes ,  par 
M.  de  Barante. 

Chapelle  dite  des  Bourbons,  cathédrale  de 
Lyon;  les  voûtes  sont  découpées  en  cnls-de 
lampe.  Moyen  âge  monumental,  pi.  ccxxx. 

Chapelle  Sainte-Anne,  cathédrale  de  Bur- 
^yEspagne  artistique  et  monumentale  i  n-fol . 

Autre,  dite  do  Cardinal;  même  ouvrage. 

Chapelle  Sainte-Odyle,  Moyen  âge  mona- 
mental, p\.  ccxxxiv. 

Chapelle  dite  la  Neuve,  à  Péglise  de  Sou- 
Vigny,  Bourbonnais  :  on  y  voit  un  beau 
tombeau  des  sires  de  Souvigny.  Y.  Socjvi- 
G.M.  V.  aussi  à  Cbyptes. 

CHAPELLE  DUCALE  de  Nancy.  Voir 
Naxct. 

CHAPELLE  D'AMBOISE.  V.  au  nom  de 
cette  ville. 

CHAPERONS.  —  Coiffure  fort  usitée  vers 
les  xir  et  xv  siècles ,  Willemin,  Monuments 
français  inédits,  1. 1,  pi.  cxxx;  t.  ll,pl.CLXii 
et  CLxvi. 

Chaperon  simple,  sans  bandes  ni  eorncl- 
les,  ib.,  pi.  r.xxxviii. 

Chaperon  du  haubert,  Millin  ,  Antiquités 
f^ationales,  t.  Il,  pi.  v,  n«  4,  art.  XV. 

Le  chaperon  était  tantôt  à  bourrelet,  tan- 
tôt Â  éventail ,  et  garni  d'une  cornette. 
V.  toutes  les  collections  de  costumes  telles  que 
celles  deMontlaueon,Bonnart,  Beaunier,etc. 

Chaperons  de  femmes  au  xiv' siècle,  Wil- 
lemin, 1. 1,  pi.  cxxx,  CXXXVIII. 


Un  des  sergents  institués  par  saint  Louis 
porte  cette  coiffure.  V.  au  mot  Sergents. 

Plusieurs  figures  de  la  F/ondria  illusirata 
sont  aussi  à  consulter.  V.  le  titre  plus  am- 
plement détaillé  à  rarticle  Flandre. 

Les  chevaliers  de  Tordre  de  la  Toison 
d'or  portaient  le  chaperon.  V.  les  figures  de 
cet  ordre  dans  VUistoire  des  divers  ordres, 
par  Schoonebeek,  t.  IL  pi.  lxxxv.  Dans  celle 
de  Bar ,  voir  l'ouvrage. 

—  De  diverses  6gures  des  triomphes  de 
l'empereur  Maximilien,  par  Albert  Durer. 
V.  cette  belle  Suite  dans  l'œuvre  d'JVlbert 
Durer  et  de  Cranach. 

CHAPERONS  DE  FAUCONS.  --  Willemin 
en  donne  un  exemple,  Monuments  français 
inédits,  pi.  cm.  V.  aussi  le  texte  de  M.  Pot- 
tier  sur  les  planches  de  Willemin. 

On  doit  en  trouver  daos  les  divers  livres 
à  planches  que  nous  indiquons  au  mot 
Chasse. 

CHAPES  ou  CHAPPES  (i).  — Les  diffé- 
rentes  Vies  des  papes,  dans  les  Acta  sano 
torum,  par  Ciaconius,  Palatins,  et  quelques 
autres,  offrent  une  suiie  de  Heures  vêtues 
de  chapes  assez  riches  de  détails ,  curieuses 
h  consulter,  quoique  presque  toutes  soient 
de  l'invention  des  artistes,  et  non  d'après  des 
monuments  authentiques,  du  moins  à  ce 
que  nous  pensons. 

Chape  dite  impériale.  V.  une  figure  de 
l'empereur  Sigismond,  publiée  par  Wille- 
min ,  Monuments  français  inédits ,  t.  I  , 
pi.  XIII,  monument  du  xr  siècle  environ. 

Chape  de  saint  Thomas  de  Cantorberv, 
gravée  dans  les  Acia  sanctorum  des  Bol - 
iandistes ,  mois  de  mai ,  supplémentaire , 
Propylœum,  pars  3*,  planche  de  la  p.  96. 

Diverses  formes  de  chapes  en  France, 
du  \uv  au  XIV*  siècle,  ib,,  même  planche. 

Quatre  belles  chapes  dont  deux  avec  sujets, 

?;ra  vées  dans  le  1"  volume  de  V Histoire généa' 
ogique  de  la  maison  d'Auvergne,  par  Ba- 
luze,  in-folio,  p.  55â. 

Chapes  de  saint  Bertrand ,  évêque  de 
Comminges,  dans  le  Languedoc  :  ornements 
et  plusieurs  figures  de  maints,  vers  le  xi'  siè- 
cle, f^oyages  en  France,  par  Taylor  et  de 
CàïWeiw  (Languedoc)^  pi.  clxxxviii  bis, 

—  Dite  de  saint  Martin  ,  servant  d'éten- 
dard au  moyen  âge  (S). 

-^  D'une  ligure  de  Cnarics-Quint,  publiée 
avec  son  fermail.  Album  des  arts  an  moyen 
âge,  par  M.  du  Sommerard  ,  pi.  xxiv,  cha- 
pitre XX,  iO«  série. 


(1)  Nommée  autrefois  capa  oa  cappa,  .pluvial,  c'est  (2)  Nous  ne  pouvons  en  indiquer  de  pravurcs,  quoi- 
»  penulaéwancienê.  Traité  de  liturgie,  p9iTBocqu\\'  qu'il  en  puisse  exister.  V.  à  ce  sujet  le  Traité  des 
iot  y.  à  la  table.  étendards,  bannières,  etc.,  par  Galland. 
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Chapes  de  chantres.  V.  Chantres.  CHAPITEAUX  DOUBLES.  —  Parmi  tous 

Fragment  d^une  chape  donnée  en  4501  ceux  qui  existent,  nous  citerons  ceux  du 

par  un  roi  de  Hongrie  (saint  Etienne),  d'A-  cloître  d'Aix,  de  Saint-Maurice  de  .Vienne 

gincourt.  Peinture,  pi.  clxviii,  n""  11.  (Dauphiné),  de  Saint-Bertrand  de  Gonamin- 

Celle  d^une  figure  de  la  sainte  Vierge,  ta-  ges,  xi*  siècle.  V.  à  ces  noms, 

bleau  de  son  Couronnement,  par  Angelico  Très- beau    chapiteau     de    ce   genre, 

Fiesole,  et  celle  de  saint  NicQias,  même  ta-  xur  siècle,  provenant  du  cloître  d  Arles, 

bleau ,  au  Ix)uvre,  publié  par  Schlegel ,  in-  Univers   pitioresqae  ,    de    Didot ,    frères 

folio,  et  son  œuvre.  {France)^  pi.  cccxiv,  1*. 

Magnifique  chape  avec  son  collet;  cou-  Deux  autres  au  Musée  de  Toulouse, style 

verte  de  figures  de  saints,  de  saintes,  de  byzantin,  roman,  ou  lombard:  Pun  avec  de 

prophètes;  on  y  voit  Jésus-Christ,  la  sainte  beaux  enroulements;  l'autre  représentante 

Vierge  et  saint  Jean  :  ouvrage  du  ^iii*  ou  mort    et  Penleirrement  de  la   Madeleine, 

xiV'  siècle,  publié  par  Gori,  Thésaurus  dip^  Foyages   pittoresques    en   France,  etc. , 

fj^cAorom,  t.III,  pi.  xviii,àlafindu  volume,  par  Taylor  et  de   Cailletix    (  Languedoc] y 

Très-belle  chape  d'^un  évéque  nommé  Jean  pi.  xxxi  1er, 

Donateur;  peinture  du  XVI* siècle, ^(/(i«de«  Autres  à   Péglise    d'Elne    (  Roussillon  ). 

arts  au  mogen  âge,  pi.  vi  du  chap.  VI.  V.  Elne. 

Autres  couvertes  de  figures ,  d  ornements  Plusieurs  chapiteaux  comparés  des  églises 

et  de  broderies  ,  trouvées  dans  la  tente  de  de  Saint-Remy ,  Saint-Denis ,  Notre-lâiine, 

Charles  le  Téméraire  à  Nancy ,  Album  des  Reims  et  Beauvais ,  Magasin  pittoresque, 

arts  au  moyen  âge,  lO'  série,  pi.  xxviii.  t.  VII,  p.  400, 401. 

Voir  encore  les  mots  Casûi.a,  Planeta.  Autres  dePéglise  du  cloître  deMoissac  et 

de  Saint-Germain-des-Prés,  id.,p.264. 

CHAPITEAUX.  —  D'Agincourt,  dans  son 

Histoire  de  Vart,  section  Architecture,  donne  CHAPITEAUX   ARCHITRAVES.  —  A  Fé- 

des  Suites  de  chapiteaux  de  divers  styles ,  glise  de  Pforta ,  vieille  Saxe.  V.  pi.  vi  de 

depuis  le  v  siècle  environ  jusqu'à  la  fin  du  rouvrage  Denkmaale  der  Baakanstdermit- 

xvr.  V.  les  pi.  vu,  xvi,  xvii,  xxii,  xxiii,  telalters  in  Sachsen,  in-4%  par  Pattrick  et 

XXIV,   XXVI,    XXVIII,   XXIX,  XXXI,   xxxii  ,  Geyser,  etc.,  à  Leipsick.  Nous  citons  cette 

xLviii,  L.  particularité  comme  très-remarquable. 

Il  donne  des  tableaux  chronologiques  de  Le  réfectoire  de  Tancienne  abbaye  de  Saint- 

ehapiteaux  comparés,  pi.  lxviii,  lix,  lxxx;  Martin-des-Chainps,  à  Paris,  publié  dans  la 

chapiteaux  style  des  premiers  siècles  du  Statistique  de  Paris ,  in-folio,  par  les  soins 

«christianisme   en   France.  V.  Montmartre  du  gouvernement ,  sous  la  direction  d'Alb. 

(Abbaye   de).  Pour  Parchitecture  romane  Lenoir,  architecte ,  offre  une  belle  Suite  de 

et  romano-byzantine,  V.  les  églises  d^Auver-  chapiteaux  du  xiii*  siècle,  d*une  grande  ri- 

gne,  celles  de  Saint-Germain-des-Prés,  de  No-  chesse  de  détails  pris  dans  le  système  végé- 

tre-Dame-du-Port,  à  Clermont,  etc.;  pour  tal.  V.  lespl.  xi,  xii,  xvi,  etc. 

le  style  anglo-saxon,  anglo-normand,  voir  à  Ceux  de  Tancienne  église  de  Jumiége» 

ces  mots.  sont  aussi  à  citer  pour  les  xir  et  xjir  siècles. 

Les  Dictionnaires  d* architecture,  de  Brit-  V.  à  Jumiéges.  ' 
ton  et  de  Pugin,  avec  des  fac-similé  de  cha- 
que style ,  1  ou  2  volumes  in-4''  et  iIl-8^  Les  CHAPITRES.— D'abbayes,  de  cathédrales, 
f)lanchcs  du  Cours  d'architecture  monumen-  d'églises,  congrégations,  etc.,  Ti^sor  de  na- 
tale,  de  M.  de  Caumont;  celles  des  deux  mismatique  [Sceaux  des  communes)^  jA.yx* 
Mémoires  sur  V architecture,  de  M.  Albert  p.  41  ;  pi.  xii,  p.  22;  pi.  xvii,  p.  30;  pi.  îiii, 
Lenoir,  pour  le*»  Instructions  dn  comité  des  p.  14;  pi.  xiii,  p.  25;  pi.  xviii,  p.  30. 
arts  et  monuments,  in-4*.  V.  aux  p.  32,  34, 
3(),  37,  58,  30.  CHAPITRES  d'ordres  religieux  et  civils. 

Chapiteaux  fortifiés,  ou  surmontés  de  pe-  — Des  frères  hospitaliers  desservant  Phdpi- 

tites  fortifications.  V.  Germicny.  tal  du  Saint-Esprit,  à  Dijon,  1450,  tenu  par 

le  pape  Nicolas  V,  miniature  du  manuscrit 

CHAPITEAUX  CUBIQUES.  —  M.   D^iiel  publié  par  les  antiquaires  de  la  Cdte-d'Or 

Ramée,  architecte,  Manuel  d'architecture,  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Histoire  de  la  fon- 

t.  II,  p.  165,  donne  comme  exemple  celui  dation  de  V hôpital  du  Saint-Esprit  par  Eu- 

de  la  crypte  de  la  cathédrale  de  Strasbourg  ;  des  III,  duc  de  Bourgogne,  in^**,  Dijon, 

ceux  de  Saint-Vitalde  Ravenne  V.  ces  noms.  1838,  miniature  n°  22. 

—  De  Sainte-Marie-du-Capitole,de  laça-  Quelques  vitraux  de  l'église  du  couvent 

thédralc  de  Cologne.  des  Feuillants  de  Paris,  reproduits  dans  lei 
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AMiqvÀtéi  nationales,  par  llilUn ,  1. 1,  n*"  5, 
offirentceçenred^assemblées.  V.  surtout  les 
n"^ 6,  ii,  24,  29  des  pi.  vi,  vu,  viii,  ix. 

—  Des  Gamaldales  (1).  V.  à  ce  nom  dans 
ce  Dictionnaire. 

Sceaux  des  chapitres  de  divers  ordres  re- 
ligieux en  France ,  Trésor  de  nnmismaUqae 
[Sceaux  des  abbayes)^  pi.  v,  vi,  xi,  xii,  xiii. 

CHAPITRES  D'ORDRES  MILITAIRES.  — 
Des  cheyaliers  flu  Nœud  ou  du  Désir,  vers  le 
xurou  XIV* siècle,  Montfaucon ,  Afonoinf Af« 
de  la  monarchie  française,  in-folio ,  t*  II, 
V.  les  planches  à  la  fin  du  volume ,  et  dans 
le  Trésor  de  la  coaronne  de  France,  1. 1, 
pi.  cxii  et  suiv. 

•-  De  la  Toison  d*or,  Annales  Brabanr 
Uœ,  2  volumes  in-folio,  par  Har»us,  t.  II, 
pi.  xxxvni. 

-De  Saint-Michel.  Tenu  en  1469,  par 
Louis  XI,  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

t.  H  ,  pi.  LXXXIX. 

Cérémonie  de  la  réception  d^un  cheva- 
lier par  Henri  H,  ib,,  pi.  cclvi. 

Chapitre  et  réception  de  chevaliers  de 
Tordre   du   Saint-Esprit,    en   i579,  ib., 

pi.  CCLXXXIII. 

—  De  Tordre  du  Croissant,  rétabli  par  le 
roi  René  d* Anjou  et  de  Sicile,  mais  qui 
date  de  i268,  Trésor  de  la  couronne  de 
France,  t.  II,  pi.  clxvi. 

CHAR.  —  Portant  des  bannières ,  éten- 
dards ,  etc.,  dans  une  pompe  funèbre,  aux 
funérailles  d^ Albert,  duc  d'Autriche ,  etc. 

V.  FUNÉBÂILLES  DES  PRINCES  et  ALBERT. 

CHARBONNIÈRE.  —  Marchande  de  char- 
bon mesurant  sa  marchandise  qu^elle  verse 
dans  le  tablier  d^une  femme.  Sculpture 
^une  des  stalles  du  chœur  de  la  cathédrale 
de  Rouen,  xv*  siècle,  publiée  par  Langlois 
du  Pont-de-1* Arche,  in-8»,  pi.  xi,  n*»  72. 

CHARDON  (Ordre  du).  —  Schoonebeek, 
Histoire  des  ordres  militaires,  in-i2,  t.  H, 
planche  n*74. 

Autre  dit  de  Saint -André -du -Chardon, 
ib.,  1. 1,  pi.  XXI  :  cet  ordre  existe  en  Ecosse. 

CHARDONS.  —  Un  des  plus  curieux 
exemples  de  remploi  de  la  feuille  du  char- 
don, comme  ornement,  se  voit  à  la  chaire  de 
Freyberg  (xv*  siècle),  en  Saxe,  Moyen  âge 
pittoresque,  pi.  cvi,cvii  etcviii. 

(1)  Dans  la  riedesêolUaireêd' Occident  et  (tOrieni. 
V^t  Boargoin  du  Villeforee,  4  fol.  in-8*  ;  on  iroave  à 
u  Mo  d'un  des  volumes  deux  gravures  représentant 
l'oiu?  les  rrKgieux  caroaldules  réunis  autour  de  leur 
Mp«rieur,  el  Tautlre  les  religieux,  de  l'ablMiye  d'Orval 


On  trouve  de  très-belles  études  de  char- 
dons employés  comme  ornements ,  sculptés 
aux  églises  de  Chartres,  Saint-Ouen,  etc., 
publiées  par  M.  Romagnesi  dans  un  Be- 
cueil  ^ornements,  en  4854-36  et  suiv.,  in- 
folio, chez  Renard  et  Lenglumé.  Y.  les  plan- 
ches du  moyen  âge. 

Le  chardon  est  souvent  employé  comme 
encadrement  de  miniatures  ou  de  gravures 
en  bois.  Voir  le  be^u  spécimen  de  ce  genre 
dans  la  pi.  xvi,  p.  ISO,  n""!  ,  de  V  Essai  sur  la 
calligraphie  au  moyen  âge,  par  Langlois  du 
Pont-de-r Arche,  in-8»;  Rouen,  18il. 

CHARDON  TIGE  des  armes  des  ducs  de 
Nancy.  -  On  le  trouve  représenté  sous  les 

f>ieds  du  cheval  d'une  figure  An  duc  Char- 
es,  qui  se  voyait  autrefois  dans  une  ar- 
cade de  la  belle  porte  du  palais  ducal,  à 
Nancy. 

V.  les  planches  de  la  Suite  des  cérémonies 
funèbres  de  ce  prince.  V.  à  son  nom  et 
Pompes  funèbres.  Elle  est  reproduite  dans 
le  3'  volume  du  Musée  des  familles,  p.  144. 

CHARGES,  FONCTIONS  OU  DIGNITÉS.  — 
Dans  le  3'  volume  du  mois  de  juin  des  Acta 
sanetorum  des  RoUandistes ,  il  existe  une 
suite  de  5  ou  6  planches  qui  offre  la  repré- 
sentation de  tous  les  genres  d'emplois  con- 
nus au  moyen  âge;  cette  suite  est  gravée 
d'après^  les  miniatures  d^un  manuscrit  inti- 
tulé :  Leges  falatinœ,  du  roi  Jayme  II  qui 
vivait  vers  1324,  et  qui  avait  fait  dresser 
tout  le  cérémonial  de  son  palais ,  depuis  les 
premiers  officiers  jusqu'aux  serviteurs  des 
plus- bas  offices. 

La  première  planche  offre  la  ffeure  du  roi 
assis  sur  son  trône,  de  forme  gothique,  d*un 
goût  assez  remarquable,  et  entouré  de  ses 
grands  officiers. 

La  deuxième  planche ,  ainsi  que  les  sui- 
vantes, sont  consacrées  à  la  représentation 
de  tous  les  emplois ,  de  toutes  les  charges, 
avec  leurs  noms  et  désignations  de  ceux 
qui  remplissaient  la  cour  de  ce  roi,  et  mar- 
cnaient  d'après  un  cérémonial  très-sévère. 

Nous  en  donnons  les  noms  et  les  détails 
au  mot  Officiers  du  palais.  I^iCS  funérailles 
de  Charles lll ,  duc  de  Lorraine,  gravées  par 
Claude  de  La  Ruelle,  sont  aussi  a  consulter. 

Les  charges  et  dignités  de  la  conr  pontifi- 
cale. V.  au  mot  Cébémonibs  pontificales. 
Chapelle  Sixtine., 

Pour  celles  ^e  la  cour  de  France.  V.  Fbange. 

assemblé!  en  chapitre.  Ces  deux  planches  soot-elles 
inspirées d'aprai  quelques  peintures  «tel'époque  ?  nous 
l'ignorons  ;  mais  taute  de  mieux  elles  peuvent  donner 
une  idéede>ces  sortes  de  réunions  cénobitiqnes. 
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CHARIOTS  des  Goths  Ou  des  Francs.  —  CHARIOTS  NORMANDS.  V.  les  détails  de 

Sculpture  d'un  ancien  tombeau,  à  I^ngres,  la  tapisserie  de  Bayeux,  au  mot  Tapisse- 

Univers  pittoresque  (France)  y   de  Didol,  ries. 

frères,  pi.  xlv.  Autre  tiré  d'une  miniature  de  VHortoê 

Chanot  du  vir  au  viir  siècle,  Willemin,  deliciarum  {France  kUtotique  et  monamenr 

Monuments  français  inédits,  t.  I,  pi.  m;  ce  taie) ,  d'Abel  Hugo,  t.  01,  planche  de  la 

singulier  monument  est  tiré  d'un  des  chapi-  page  4. 
teanx  des  caveaux  de  Saint-Denis  (1)  ;  et  ceux 

publiés    d'après  des  miniatures,  dans  le  CHARITÉ f 5) (La). —  Sculpture  du xirsiè- 

z*  volume  de  la  France  pittoresque  et  manu-  cle,  au  tombeau  de  Pierre  ae  Vérone,  à  Mi- 

mentale  d'A.  Hugo,  pi.  lv.  lan,  d'Agincourt,  5ca/ptare,  pi.  xxxiv. 

Autre  présume  du  IX*  siècle,  d'après  une  Deux  belles  statues  au  Campo  Santo, 

miniature  de  cette  époque  ;  tirée  de  l'on-  xv  siècle  environ,  intitulées  :  Misericordia, 

vrage  de  Strutt,  Fiew  of  the  inhabitants  of  et  l'autre  Charitas,  V.  la  pi.  xcvii  delà  pu- 

England,  London,  i774,  2  vol.  in-4'',  1. 1,  blication  des  sculptures  ae  ce  monument, 

pi.  y,  fig.  6 ,  et  dans  d'AgIncourt ,  Peinture,  par  Lasini,  in-4<'.  V.  au  mot  Campo  Sakto. 

pi.  CLXiv,  n**  i4,  et  pl.  clvii.  Sur  une  médaille  du  pape  Pie  IV.  Y.  les 

Suite  de  chariots  du  xii*  au  xvi*  siècle,  ti-  ouvrages    intitulés   :   NumUmata  ponUfir 

rés  de  miniatures,  et  gravés  en  bois  dans  cum,  par  Bonanni,  le  père  Dumolmet,  le 

yArcheologiahritannica,  t.  XX,  pl.  xvii  et  Trésor  de  numismatique  {Médailles  des  par 

xviii.  pes  ),  aux  tables  de  ces  ouvrages. 

Chariot  pontifical ,  à  roues ,  dont  nous-ne  Figure  à  mi-«orps,  peinte  par  Raphaël,  au 

pouvons  expliquer,  au  juste,  l'usage;  sa  Vatican.  V.  son  œuvre. 

K>rme  semble  avoir  quelques  rapports  avec  Autre  par  Michel  Ange.  V.  son  œuvre, 

les  sièges  curules  (â).  Macri  en  donne  une  Figure  en  pied ,  bas -relief  du  xr  au 

représentation  dans  son  Hierolexicon,  t.  U,  xvr  siècle,  publiée  dans  le  Trésor  de  namih 

p.  558,  verbo  Sellare,  matique,  iO«  série,  2*  classe,  2*  partie,  pl.  ▼. 

Chariot  en  fer  servant  à  chauffer  une  sa-  Au  bas  est  écrit  un  distique  latin  dont  U 

cristie,  ou  quelque  partie  de  l'église,  tels  traduction  est:  Les  Latins  me  nomment  2>i'- 

que  les  fonts  de  baptême,  un  réfectoire,  une  lectio,  les  Grecs  me  nomment  Agape.  V.  oe 

salle  de  chapitre,  etc.,  monument  du  xii*  au  mot. 

xiii*  siècle  environ.  Antiquités  nationales.  Autre  composition,  même  ouvrage,  pl.  xi 

par  Millin,  t.  UI,  n*"  55,  pl.  v,  n«  i.  et  xii.  V.  aussi  aux  mots  Samaritain,  Oëc- 

Chariot  de  la  Mère- Folle,  style  de  la  vres  de  miséricorde. 

renaissance,   d'après    une  miniature   du  Ras-relief  du    tombeau    de   Henri  11, 

xvr  siècle,  reproduite  dans  le  Magasin  xv!""  siècle.  V.  à  ce  nom. 
pittoresque,  t.  VI,  planche  de  la  p.  565. 

Chariot  des  fous  ou  bouffons  de  la  suite  CHARIVARI  (4).  —  Une  miniature  du  ro- 
des triomphes  de  l'empereur  Maximilien  mandeFauve],xv'siècie,offreune8cènedece 
d'Autriche,  pl.  cxxiv,  Univers  pittoresque  genre;  on  en  trouve  une  copie  gravée  dam 
(Allemagne)^  d'après  les  belles  gravures  mu  Recueil  d'emblèmes,  au  Cabinet  des  es- 
de  Lucas  Cranach  et  d'Albert  Durer.  tampes  de  Paris,  portefeuille  b"  2009.  Celte 

—  Du  joueur  d'orgue  de  celte  cérémonie,  même  composition  est  reproduite  dans  le 
jô.,  pl.  cxxiii.  Magasin  pittoresque,  t.  VIII,  planche  de 

—  Traînant  nn  empereur  ou  un  roi ,  la  p.  52. 

XIV-  ou  XV*  siècle,  Shaw,  Dresses  and  deco'  Voir  aussi  tous  les  livres  à  planches  dtés 

ra^io/w,  1. 1,  p.  6.  V.  aussi  Héraclius.  dans  le  CkUalogue  de  la  bibliothèque  de 

M.  Leber,  sous  le  n*  i060. 

CHARIOTS  DE  GUERRE.  —  A  deux  ou  Le  Charivari  de  la  Mort.  V.  Danses  maca- 

plusieurs  chevau^.  Sculpture  d'un  tombeau  bres  ou  Danses  des  morts. 
trouvé  à  Langres,  Univers  pittoresque ,  de 

Didot,  frères  {Frahcé),  pl.  xlv;  répoquc  CHARLEMAGNE.  —  Figure  colossale  (je 

d^  cette  sculpture  est  douteuse.  ce  prince ,  fresque  du  ix*  siècle,  Au  Miisee 

*(i  )  M.  PoUier,  p.  3  do  texte  de  'Wniemin,  croit  Toir  voir  ce  qu'en  dit  Cés^r  Ripa  dans  son  Traité  iTiconoU^ 

dans  la  scène  qni^e  passe  une  translation  de  reliques,  aie  'ïconotogia  nova)  p.  94,  et  Anselus  de  GabneMs^ 

(2)  Ennodius  Ticinius  dans  son  DiçUotuiaire  éty-  momanenta  crypUtr,ValicafU,\n-ioito,P'i9^,    . 
mologique  leur^  donne  le  nom  de  sella  gestaioria  (4)  Origine  aes  moêgnes,  mommeries,  etc., <*/?? 
apottollca.  grasde^caréme  prenant,  mené  star.  Cane  aa  WJJJJ* 

(3)  Sur  la  manière  de  représenter  convenablement  et  ctiarivary;  Langres,  i«W,  in-8%par  dtodeBioirt», 
Itf  Chaciié  conformément  aux  idées  du  catholicisQie  IIti^  rare.   . 
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Sacré  de  Rome  (iï.  Cette  précieuse  peinture  et  autres,  sous  les  auspices  du  ministère  de 
est  publiée  par  M.  du  Sommerard,  Albam  Tintérieur,  in-folio  maximo;  Paris,  i845, 
des  arts  au  moyenâge,  pi.  xl,  n**  3.  pi.  vu.  On  y  voit  des  aventures  chcvaleres- 
Très-beUe  fi^re  en  pied  de  Gharlema-  c^ues,  des  combats  à  outrance,  des  récep- 
gne,  peinture  sur  verre  du  xii*  au  xiii*  siè-  tions,  des  voyages,  de»  scènes  intérieures, 
de,  à  régliae  de  Strasbourg;  cette  tète  est  des  reliques  présentées^  à  la  vénération  des- 
citée  à  cause  de  son  nimbe,  ou  auréole,  cbevaliers,  des  songes  et  des  apparitions,  etc. 
Iconographie  chrétienne,  pàt  M.  hidronilth  Cette  belle  peinture  sur  verre  est  du 
itruetionêdacomitédesarUet  monamenU);  xiii'  siècle.  Cbarlemagne  y  est  représenté 
Psuis,  i844.  y.  la  planche  de  la  page  2  au  armé  de  pied  en  cap,  et  de  diverses  autres 
texte.  manières;  et  son  nom  est  au  bas  de  plu- 
Figure  en  pied  provenant  d^une  fresque  sieurs  sujets, 
de  TégliseSaint-Jean-de-Latran,  qui  n'existe  Cbarlemagne  en  habits  de  guerre,  à  se- 
phis  et  qui  doit  être  une  des  plus  anciennes  noux,  recevant  Tétendard  de  TÉglise  des 
reproductions  des  figures  de  ce  prince.  Elle  mains  de  saint  Pierre  :  mosaïque  célèbre  de 
eit  gravée  dans  Touvrage  de  Nicolaus  Aile-  Saint-Jean-de-Latran,  Ciampini,  Fêtera 
manus:  de  Pictaris  lateranenêiboê  restiiur  Monamenta,  t.  Il,  pi.  xxxix,  xl;  d'Agin- 
tit,  i  vol.  in-4°.  court.  Peinture,  pi.  xvii;  n'*d;  mais  sur- 
Dans  la  collection  des  Costumée  français ,  tout  dans  l'ouvrage  de  Nicolaus  Allemanus, 
par  Beaunier  et  Rathier,  1  vol.  in^olio,  de  PicturislaterctnensUtus  resittutis,  111-4"*. 
Monuments  du  régne  de  Charlemagne,  t.  I,  :—  En  costume  d'empereur,  assis  sur  un 
pi.  XXXIII,  XXXVI,  XXXVII,  XXXVIII,  XLiii,  xLiv,  trôuc  magnifique,  entouré  d'anses  et  d'offi- 
XLViii.  ciers  de  sa  cour,  tenant  un  globe,  symbole 
Autre  dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  de  sa  puissance,  portant  le  monogramme  de 
France,  d'après  celle  donnée  par  Montfau-  son  nom.  Les  Vertus  servent  d'ornement  au 
con,  1. 1,  pi.  XXV.  dossier  du  trône ,  etc.  Splendide  miniature 
—Sur  son  trône,  tenant  un  globe,  etc.  ;  d'une  Bible  célèbre  appartenant  à  la  biblio- 
cette  fiffure  aservi  d'ornement  au  bâton  can-  thèque  du  Vatican,  et  connue  sous  le  titre 
toral  du  grand  chantre  d'une  église  dont  de  Bible  de  saint  Paul,  monument  calligra- 
Dous  ignorons  le  nom.  phique  du  ix'  siècle  (2). 

Cette  figure  est  gravée  dans  l'ouvrage  in-  Outre  la  belle  planche  donnée  par  d^Agin- 
tiUilé  :  du  Symbole  des  lys  et  de  l'espérance,  court.  Peinture,  pi.  xl,  nous  indiquerons 
par  Tristan,  1  vol.  in-4*,  1556.  encore  celle  donnée  par  Nicolaus  Allemanus 
Cbarlemagne  en  habits  de  guerre.  Figure  dans  l'ouvrage  de  Lateranensibus  pariétinis 
tirée  d'un  manuscrit  du  xiii<^  siècle ,  Atlas  restituas,  comme  présentant  des  variantes 
des  monuments  français,  d'Alex.  Lenoir,  in-  curieuses  à  confronter  avec  la  gravure  ci- 
folio,  pi.  IX.  dessus,  et  même  celle  de  Montfaucon,  quoi- 

Figure  à  cheval,  en  costume  oriental  ou  que  mal  dessinée  (3). 

da  Bas-Empire.  Bronze  très-important  s'il  Cbarlemagne  et  Constantin  se  rencontrant 

est  authentique,  provenant  du  cabinet  de  aux  portes  de  Rome  ou  de  Byzance,  minia- 

M.  Alex.  Lenoir,  et  publié  par  lui,  même  ture  du  xi*  ou  xii*  siècle  :  c'est  sans  doute 

ouvrage,  même  planche;  eiddin%VUtUvers  un  sujet  symbolique,  Montfaucon,  Monu^ 

pittoresque^  chez  Didot,  frères  (  Allemagne),  menls  de  la  monarchie  française,  1. 1,  pi.  xxv. 

t.  II,  pi.  cLxvi.  Charlemagne  avec  le  pape  Léon  In  et  ses 

Suite  de  la  vie  de  Charlemagne,  repré-  cardinaux,fresque  du  xiii*  siècle  (école  d'J- 

sentée  en  24  ou  28  médaillons  sur  une  talie),  d'Agincourt, /'einture^pl.  xcviii,let- 

grande  verrière  de  la  cathédrale  de  Char-  tre  E. 

très,  et  publiée  dans  la  monographie  de  Charlemagne  recevant  à  Paris  les  ambas- 

cette  église,  par  MM.  Lassus,  Viollet  le  Duc,  sadeurs  de  l^pereur  Constantin  Porphyre-^ 

(1^  M.Cyprien  Robert  qai  Ta  fue,  dit  que  cette  fl-  «  des  cbeveax,  eeUe  circonitance  devrait  aider  à 

çire  d'une  eipressioB  moitié  barbare,  moitié  chré-  fixer  le*  ineeriitudes  ;  car  Charles  le  Cbauve  que  quel^ 

tieooe,  est  admirable.  Vnipenité  cùiholique ,  t.  IV,  ques auteurs  voudraient  voir  Ici,  ne  doit  pas  avoir 

p.  4f8.  Voir  aussi  les  observations  "de  M.  du  Somme-  plus  de  cheveux  sur  son  portrait  qu'il  n'en  avait  sur 

rard  sur  cette  belle  figure,  t.  Il  de  son  texte  des  Arts  U  tète,  et  on  en  donne  à  la  figure  qui  est  représentée 

M  flioyei»  àite,  p.  407  et  408;  il  y  discute  l'authenti-  ici  ;  mais  nous  laissons  la  question  à  décider  aux  ha- 

cité  et  la  valeur  des  figures  dites 4e  Cbarlemagne,  et  biles  :  no«s  signalons  le  monument,  sauf  à  ckicun 

néme  si  c'était  son  vrai  nom.  à  y  voir  ce  qu'il  voudra.                                   ^ 

(3)  On  sait  que  cette  figurç  est  l'objet  de  plusieurs  (S)  Ce  qui  est  assez  çéoéralement  reconnu,    c'est 

eontroveTsesdanslesquelies  nous  ne  devons  pas  entrer,  que  la  planche  de  d'Aginoourt  donne  une  idée  bien 

On  en  peut  voir  tous  les  détails  dans  l'buvrage  de  d'A-  plus  exacte  du  style  de  l'époque  et  de  la  physionomie 

^heourt,  autoire  de  l'art  au  moyen  âge,  l'explication  du  mnnwnent  que  Montlaueon  et  Allemanus. 
oe  cette  peinture,  p,  47  du  texte.  Comme  cette  Ognre 
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génète,vitrailderégliseSaint-4)enis,  xirou  Aeta  sanctornm,  t.   Il  du    mois    d^avril, 

XI ir  siècle,  Monuments  de  la  monarchie  pl.yi,  dé  fiegalis  initrumentoram, p.  i^. 

française,  t.  I,    pi.  xxv   et  p.   277   du  Sceaux  de Charlemagne,  même  ouvrage, 

texte.  mêmes  indications  dans  le  Trésor  de  numis- 

Gharlemagne  couronné  par  les  évéques  et  matique,  dans  la  Collection  des  sceaux  des 

les  cardinaux,  miniature  des  grandes chro-  rois  et  reines  de  France,  publiée  par  le 

niques  de  Saint-Denis,  manuscrit  de  Saint-  marquis  de  Migieux,  in^**  assez  rare. 

Germain-des-Prés,  i462,  à  la  Bibliothèque  Coffre  richement  orné  (2)  renfermant  le 

royale  de  Paris  (i).  précieux  évangéliaire  de  Gharlemagne  placé 

Figures  de  trois  femmes  de  Gharlemagne,  dans  son  tombeau ,  gravé  sous  le  n"*  i 7  de  la 

savoir  :  Hirmintrude,  Hildegarde  et  Luit-  pi.  xx  ,  publié  dans  le  ^^  volume  de  Toii- 

ffarde,  gravées  dans  l'ouvrage  de  Maillot  et  vrage  iniïinléiAmusementsdeseaaxdPAiX' 

Martih,  Costumes  français  et  autres  ^  Atlas  la^Chapelle,  in-i2,  par  un  anonyme  pro- 

du  3«  volume.  Nous  sommes  loin  de  regar-  testant. 

der  ces  portraits  comme  très-authentiques.  Le  n°  i6  de  la  même  planche  offre  le  re- 

y.  au  reste  la  planche  de  Touvrage,  n^'X,  liquaire  qui,  dit-on,  renferme  Pos  d*un  des 

n'"5.4,5.  bras  de  Gharlemagne;  le  n<*2i  son  cornet 

L*épitaphedeFastradane,  autre  femme  de  de  guerre  ou  de  chasse  et  son  épée,  le  tout 

ce  prince,  trouvée  en  i  577,  dans  Péglise  de  conservé  dans  le  trésor  de  Péglise  de  Notre- 

Saint-Alban ,  à  Mayence,  et  transportée  k  la  Dame  d'Aix-la-Ghapelle,  etc. 
cathédrale,  est  publiée  et  gravée  dans  Pou- 

vrage  intitulé  :  Ubbildungen  der  Dentmaler  GH ARLES  MARTEL.  —  Des  figures  en 

des  Doms  ton  McUnz  mit  lateinischer  deaf-  pied  ou  assises  de  ce  prince,  se  trouvent 

scher  undfranzosischen.  Zertbegloitang,  dans  les  Antiquités  de  Paris  y  par  Dubreuii  et 

MainZy  18â0^  in  der  Muller.  G.  Muller*  Bonfons,  1  vol.  in-S"",  planche  de  la  p.  02, 

schen  Bucchandlung,  verso.                                              ^ 

Cette  épitaphe  qui  est  de  794  est  citée  dans  Maillot  et  Martin,  Costumes  français,  atks 

le  2*  volume  du  bulletin  archéologique  du  du  5'  volume,  pi.  vi,  n**  9. 

Comité  historiqae  des  arts  et  monuments ,  Atlas  des  monuments  français,  Alex.  Le- 

p.  45,  k  la  note.  noir,  in-folio,  pi.  ix;  ^oimnKiila/^a/deiwîi, 

Dans  Pouvrage  intitulé  :  Muséum  Petavii,  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de 

ou  du  père  Pétau,  savant  chronologiste,  Pon  juin,  1. 1,  planche  de  la  p.  458. 

trouve  un  bijou  enchâssé  de  pierreries,  au  Pour  les  sceaux  et  monnaies  de  ce  prince, 

milieu  duquel  est  un  buste  de  Gharlemagne  voir  les  mêmes  ouvrages  que  ceux  indiqués 

enfermé  dans  un  quatre-feuilles gothiques  ,  au  nom  de  Gharlemagne. 
i  vol.  in-4*>;  la  planche  est  vers  le  milieu 

du  volume  dont  les  planches  ne  sont  pas  CHARLES  D'ANJOU.  —  Fils  de  Louis  VIK. 

numérotées.  Statue  de  ce  prince  représenté  assis,  modu- 

Monnaies  de  Gharlemagne.  V.  tous  les  ou-  ment  du  xii«  ou  xiii*  siècle  ;  Bounard.  Cos- 

vrages  de  Bouteroue,  de  Leblanc;  V Atlas  tûmes  du  moyen  âge,  1. 1,  pi.  v,  en  donne 

des  monuments  français,  par  Alex.  Lenoir  une  belle  copie. 

in-folio,  pi.  x;  le  Trésor  de  numismatique  Son  tombeau  se  voyait  autrefois  au  coa- 

( Régne  deCharlemagne);\siÉevuenumisma'  vent  des  Jacobins  de  Paris;  transporté  au 

tique.  V.à  la  table  générale  des  matières  que  Musée  des  Petits-Augustins,  et  mvé  dans 

nous  en  avons  rédigée.  les  diverses  publicationsdecetétablissement 

Monogramme  de  Gharlemagne  :  ce  genre  par  MM.  Lenoir,  Lavallée,  Réville  et  Biet. 

de  signature  se  trouve  dans  plusieurs  ouvra-  Le  monument  est  maintenant  à  Saint-De- 

ges.  y.  surtout  les  divers  traités  de  diplo-  nis.  Charles  de  France  et  d'Anjou  y  est  re- 

malique   des  bénédictins  ,  de   Mabillon  ,  présenté  couché  sur  son  tombeau,  tenaol 

Montfaucon ,  Wailly  et  quelques  autres  pa-  son  cœur  à  sa  main.  V.  aussi  les  Antiquités 

léographes.  On  en  voit  un  au  bas  d'un  di-  de  Paris,  par  Dubreuii  et  Bonfons,  édition 

plôme  accordé  par  Gharlemagne  au  monas-  in-8°,  planche  de  la  p.  250. 

tère  de  Saint-Alaximin ,  consigné  dans  les  Autre  Ogure  de  ce  prince  assis  sur  son 

(  1  i  I^ous  ignoronii  si  ceti«  carieuse  composition  est  Lacarne  deSainte-Palaye  dans  sa  précleute  compUi* 

gravVB  quelque  part,  mais  nous  n'avons  pu  résister  tion  manuscrite' en  so  vol.  in-folio  ou  environ,  intita- 

au  plai:»ir  de  la  signaler  ;  les  feuillets  n'étant  pas  nu-  lée  :  Antiquités  françaites,  t.  II,  verbo  Charlemùgaf 

mécotés,  nous  ne  pouvons  indiquer  miedx  la  place  et  Couratmement.                    , 

de  la  miniature  qu'en  ajoutant  que  presque  toutes  les  (2)  L'auteur  se  trompe  en^dçsiguant  cet  objet  cooune 

miniatures  sont  accompagnées  d'un  signet  de  papier.  é\»nK  le  livre  mtfime.  Cette  remarque  est  facile  âi^' 

Au  sujet  de  cette  cérémonie,  voir  la  note  qu'en  donne  rifier.           * 
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trône,  comme  roi  de  Sicile,  publiée  dans  qœ.  V.  à  Isilaîble  Sceaux  des  rois  d$  France, 
Touvrage  de  Peruta,  Sicilia  descritta  con  me- 

dofUe,  m-folio,  i687>  p.  ii2,  «t  dans  le  Ca-  C^HARLES  H,  duc  de  Savoie.  -  Miniature 

ttucaue  de  la  bibliothèque  Leber,  t.  III,  d^un  m 


n«S651,  p.  120,  très-beau  sceau  de  1283. 

Monnaies  eravées  dans  le  même  ouvrage, 
f"  111  et  115,  d^Agincourt,  Sculpture, 
pi.  XXX,  n""  2. 


manuscrit,  Afa/m«./ranc.,n'>  7140,1^19, 
verso,citée  par  Paulin  Paris,  Notices  sur  les 
manuscrits  français,  Bibliothèque  royale, 
t.  V,  p.  386. 


CHARLES  IV,  dit  le  Bel.  —  Sa  statue  et 

CHARLES  archiduc  d'Autriche.  —  Fi*  celle  de  sa  femme,  Jeanne  d'Évreux,  telles 

gureen  pied,  armée  de  pied  en  cap,  pi.  lui  au^elles  étaient  au  portail  de  l'église  des 

de  Touvrage  de  SchrincKius,  intitulé  :  Au-  Carmes ,  à  Paris,  place  Maubert,  Antiquitéê 

gusUssimorum  imperatorum,  ducum,  haro*  nationales  de  Millin,  t.  IV,  pi.  viu,  n""  46.  Le 

nxun,  etc.,  gravure  de  dom  Custos,  d'après  roi  porte  une  armure  et  un  casque:  ces 
F.  Fontana. 


CHARLES ,  duc  du  Maine.  —  Même  ou- 
vrage, pi.  LX. 


deux  figures  devaient  être  très-curieuses 
pour  les  détails  du  costume. 

Autres  statues  des  mêmes,  provenant  des 
tombeaux  de  Saint-Denis,  Atlas  des  monu- 
n^ents  français,  pi.  xxxiii ,  n***  10  et  11,  Du* 

CHARLES  I'^,  roi  de  Naples.  —  Fils  de    breuii,  Antiquités  de  la  France,  in-8%  plan- 
Louis  Vin.  Sa  statue  esta  Saint-Denis,  et    che  de  la  p.  72, verso, 
provient  du  couvent  des  frères  Prêcheurs,       Monnaies  de  ce  prince.  V.  Bouteroue,  Le- 
a  Paris,  Atlas  des  monuments  français,  par    blanc,  Alex.  licnoir,  Atlas  des  monuments 
Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxvii.  français,  và-ioWo^  pi.  xxxv. 

Sceaux.  V.  la  collection  du  marquis  de 

CHARLES  IP  du  nom ,  dit  le  Chauve.  —    Migieux,  1  vol.  in-4%  intitulé  :  Sceaux  des 
Figure  en  costume  royal,  et  assise,  tirée    rois  de  France,  ceux  du  Trésor  de  numiS" 
d'une  miniature  d'un  livre  d'Heures  appar-    matique.  V.  à  la  table  des  matières, 
tenant  à  ce  prince,  Wiilemin,  Monuments 
français,  1. 1 ,  pi.  vu.  CHARLES  ffl,  dit  le  Simple.  —  Figure  en 

Autre  tirée  d'une  miniature  de  la  Bible  piedjWliem'm^Monuments  français  inédits, 
dite  de  saint  Paul,  et  présumée  être  celle  t.  f,  pi.  xxxii,  tirée  de  Dutillet  {Portraits 
de  Charles  le  Chauve.  V.  ce  que  nous  en  di-  des  rois  de  France), 
sons  à  la  note  de  la  p.  247 ,  au  nom  de  Statue  de  sa  femme  Ogine  ou  Edwige,  sur 
Gharlemagne,  et  la  pi.  x,  8' série  de  VAl-  son  tombeau  à  Saint-Furcy  de  Péronne  fl), 
(oui  du  Sommerard.  Costumes  français  et  étrangers,  par  Maillot 

Autre  sur  un  bas-relief  d'un   tombeau    et  Martin,  atlas  du  3'  volume,  pi.  xvi^  n""  2. 
présumé  celui  d'Hincmar,  à  l'église  Saint-       Monnaies  du  règne  de  ce  prince,  Atlas 
ReniY;  cette  figure  tient  une  église  et  re-    des  monuments  français,  pi.  x. 
çoii  1  hommage  d'un  évéque  à  genoux,  sculp-       Sceaux,  Trésor  die  la  couronne  de  France, 
tare  du  ix"  ou  v  siècle,  d'Agincourt,  Sculp*    1. 1,  pi.  xxviii;  7V^«or  de  numismatique,  m- 
tare,  pi.  xxix,  n*'32.  folio.  V.  à  la  table  de  ce  volume  et  la  col- 

Autre  restituée  sur  un  tombeau  en  cui-    lection  du  marquis  de  Migieux. 
vre,  du  x'ou  xi«  siècle,  d'Agincourt,  îô.,n*»  22. 

Autre  sans  date  certaine,  publiée  par  CHARLES  fV*  du  nom.  —  Empereur  d'Aï- 
Beaunier  et  Rathier,  Costumes  français,  lemagne  et  de  Bohême,  xv  siècle  (2),  re- 
t*  h  pi.  L.  présenté  sur  des  sceaux,  coifié  d'une  mitre 

Femme  de  Charles  le  Chauve,  Monuments  surmontée  d'une  espèce  de  couronne,  Hei- 
^  la  monarchie  française,  1. 1,  pi.  xxviii  et  neccius,  de  Sigillis  Germanorum,  in-folio , 
p.  306.  '"^  pLix,no5. 

Monnaies  de  ce  prince,  Atlas  des  monu* 


CHARLES  V,  dit  le  Sage.  —  Roi  de 
France^  sa  statue  en  pied,  tellequ'elle  exisUit 
aux  Crands-Augustins  de  Paris^,  il  ^tait  de- 


"^nts  français ,  in-folio,  pi.  x,  par  Alex. 
liCnoir.  V.  aussi  Bouteroue,  Leblanc- 

Sceau  de  ce  prince.  Trésor  de  la  cou- 
ronne de  France,  d'après  Montfaucon,  Afo-  bout,  tenant  nn^reliquaire,  Millin,  Anîiqui- 
narchis  française,  .pi .  xxi ,  n^  4,  qui  parait  tés  nationales,- 1.  IH,  n""  23,  pi.  viii ,  n*»  1 . 
élreun  Cbarlemagne;  Trésor  de numismati-  Antre  provenant  des  Célestins,  debout, 

(i)  M.  PotUer  donne  à  ce  sujet  des  détails  du  plus       (2)  Auteur  de  la  fameuse  Bulle  d'or,  ce  qui  est  à 
fjiné  intérêt  dans  son  excellente  explication  des     consigner  pour  les  accessoires  qu'on  peat  ooDoer  à 


planches  de  Wiilemin,  1. 1,  p.  i3. 


pour 
celte  ligure. 
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tenant  un  modèle  d^église ,  Montfaacon  ,  ériffé  par  M.  Alex.  Lenoir  an  milieu  de  la 

Monarchie  française,  t.  III,  pi.  xii,  n*"  6.  salle  dite  du  xiv<  siMe,  Musée  des  Petits- 

—  Se  promenant  à  cheyal ,  avec  les  sei-  Augustins,  ▼.  les  belles  planches  de  ce 
gneurs  de  sa  cour,  miniature  d'un  manu-  musée,  gravées  par  Réville  et  Lavallée,  in- 
scrit du  xiv*  siècle,  Monuments  de  la  mo'  folio,  et  dans  les  Souvenirs  du  Musée,  etc., 
narchie  française,  t.  III,  pi.  vu.  par  Biet,  architecte,  pi.  xix. 

Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  ce  prince,  Monnaies  de  son  règne,  AtUu  des  monu- 


Trésor  de  la  couronne  de  France ,  t.  I , 
pi.  cxix  à  cxxx. 
—  Recevant  le  serment  de  foi  et  hom- 


ments  français,  par  Alex.  Lenoir,  in-folio, 
pi.  xLi.  V.  aussi  Leblanc,  Bouteroue,  etc. 
Suite  de  costumes  des  seigneurs ,  cbeva- 


mage  de  Louis  de  Bourbon,  dans  Tbôtel  liers,  dames,  etc..  Costumes  français  et  sn- 

$aint-Pol,  à  Paris,  Montfaucon,  Monuments  très.  Maillot ,  atlas  du  3*  volume,  pi.  xui, 

de  la  monarchie  française,  t.  III,  pi.  xi  ;  l,  li,  lu. 

Atlas  des  arts  aa  moyen  dge,  pi.  i  des  Sceaux  de  ce  prince.  V.  tons  les  ouvrages 

chap.  XXVI  à  XXVQI;  cette   planche  est  cités  aux  noms  des  rois  de  France  déjà 

beaucoup  plus  complète  que  celle  publiée  nommés  plus  haut. 

par  Montfaucon. 

—  Recevant  r  hommage  d'un  livre,  Tré-  GHARLES- QUINT.  —  Figure  en  pied, 

sor  de  la  couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxiv  ;  Annales  de  Brabant,  par  Harœus,  2  vol.  in- 

ou    Montfaucon,    MonarcUe    française,  folio.  V.  la  table  des  planches  et  à  la  fin 

t.  III,  pi.  XLV.  du  volume. 

Sacre   de  Gharles  V  et  de  sa  femme.  Autre  en  costume  impérial  et  guerrier 

Jeanne  de  Bourbon,  1364,  miniature  de  dans  Pouvrage  intitulé  :  Jfj/ionce  de«  corniez 

cette  époque,  tirée  du  grand  Froissard,  Tré»  et  princes  de  Hollande,  Zélande,  etc.,  in-^"*; 

sor  de  la  couronne  de  France,  d'après  Mont-  Anvers,  par  Philippe  Galle ,  pi.  xxxv. 

faucon,  1. 1,  pi.  Gxix,  cxx.  Autre  a  cheval,  par  Lucas  Granach.  V.  son 

AUas  des  monuments  français ,  in-folio,  œuvre  et  la  Description  de  l* Allemagne,  par 

par  Alex.  Lenoir,  pi.  xxxix»  Lebas  ;  Univers  pittoresque,  publié  chez  Di- 

Gérémonie  du  couronnement,  miniature  dot, frères,  t.  II,  planche  de  la  p.  456. 
du  grand  Froissard ,  même  ouvrage  de  Le-  Portrait  à  mi-corps,peint  par  le  Titien,  gale- 
noir,  pi.  XL.  riedu  palais  de  Madrid.y.rœuvre  du  peintre. 

Gérémonie  des  funérailles  de  la  reine,  mi-  Gelui  publié  par  d'Agincourt,  Histoire  de 

niature  des  chroniques  de  Saint-Denis ,  ré-  ^art  (  Peinture)^  pi.  vu,  est  trop  réduit  pour 

digées  pour  le  roi  Gharles  V.  Reproduite  pouvoir   donner   une   idée    exacte  de  ce 

dans    V Atlas    de     V Univers    pittoresque  beau  portrait. 

{  France)  ^i^xkhXïé  par  Didot,  frères,  1842,  Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  ce  prince,  par 

t.  I,  pi.  cccLx.  Le  lit  funèbre  est  porté  à  Thom.  Gomehert,  d'après  Martin  Hemskor- 

bras  sous  un   dais ,  accompagné  ae  per-  ken.  V.  l'œuvre  du  pemtre  ou  du  g^raveur. 

sonnages  tenant  des  torches.  Entrée  solennelle  de  Gharles-^ulnt  à  Bo- 

Tombcau  de  Gharles  V  et  de  Jeanne  de  log^ne,  avec  le  pape  Glément  VII,  en  i5f9. 

Bourbon,  son  épouse,  tel  qu'il  était  à  l'é-  Suite  de  gravures  sur  bois  par  Lucas  Gra- 

f^lise  Saint-Denis,  planche  de  la  p.  555  de  nach  ;V.  l'œuvre  de  ce  graveur;  cette  suite  cu- 

'Histoire  de  l'abbaye  de  ce  nom,  par  dom  rieuse  et  si  riche  en  costumes  variés,estrepro- 

Félibien,  in-folio,  et  p.  556,  lettre  A,  pour  duite  dans  V Univers  pittoresque,  de  Didot, 

l'explication.  frères  (  Allemagne ) ,  t.  II ,  pi.  clvii  , XLVin , 

Autre  dans  les  Antiquités  de  Paris,  par  clix,  clx,  clxi  ,  clxii  ,€lxiii  ,  glxv  ,  clxti, 

Dubreuil  et  Bonfons,  éditions  in-é"*  et  in-8**,  clxvii.  V.  à  la  p.  606  le  déUil  des  planches, 

y.  à  la  table.  Dans  celle  qui  représente  Gharles-Quint  à 

Mémento,  de  ce  monument  au  Musée  cheval  sous  un  dais  a  côté  du  pape,  on  relna^ 

des  monuments  français,  élevé  par  Alex,  une  que  c'est  l'empereur  qui  donne  la  béné- 

Lenoir.  V.  la. belle  planche  de  la  salle  du  aictionaulieudupapequi  marquesonéton- 

XIV*  siècle,  dans  l'ouvrage  in-folio  publié  nement  avec  indignation.  Nous  aignajerons 

par  Lavallée  et  Révilie,  Kues  perspectives  et  surtout  : 

pittoresques'  des  salles  (ia  Musée,  etc.,  texte  1?  Les  troupes  d'Allemagne  et  d'Espagne, 

par  Je  Roquefort.  2<»  Hérauts  d'armes  jetant  de  l'argent  au 

Et  les  planches  xviii,  xir  et  xx  de  l'on-  peuple. 


vrage  intitulé  :  Souvenirs  du- Musée  des  mo- 
numents français,  in-folio,  par  Biet ,  archi- 
tecte, avec  un  texte. 


3''  L'enchâristieentourée  des  patriciens  de 
Bologne  et  la  mule  du  saint-père. 
A^  Des  officiel^  portant  le  bftton  pastonl* 


Génotaphe  Se  ce  prince  .et  de  sa  femme  ,    la  tiare,  les  candéuibré$  d'or. 
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reproduite  dans  VHi$toire  de  France  en  es^ 
tampes,  au  Cabinet  du  roi ,  à  Paris,  collec- 
tion de  Fevret  de  Fontette 

—  Recevant  la  présentation  d'un  ouvrage; 
il  est  couché  sur  un  lit  de  parade.  Miniature 
d^un  manuscrit.  Willemin,  Monuments  fran- 
çais, t.  Il,  pi.  CLxnr. 

—  Accomplissant  un  vœu  à  Notre-Dame- 


^  Charles-Qoint  et  le  pape  Clément  VU.  Willemin,  Monuments  franc.,  t.  H,  pi.  glxiii. 

6*  Étendards  de  Tempire  et  de  TÉglise.  —  Préservé  de  la  mort  dans  la  mascarade 

7*>  Étendard  de  la  ville  de  Bologne.  où  il  faillit  être  brûlé  comme  plusieurs  sei- 

^  Troupes  de  TAllemagne  et  de  TEspa-  gneurs  de  la  cour.  Miniature  de  l'époque, 

gDe  avec  leur  capitaine  général.  ■.«w^i^AHni»»  A»na  vm^i^iw^  dp  FmnÉ-m  «m  **- 

9^  Distribution  publique  de  vivres  au 
peuple. 

Toutes  ces  planches  sont  publiées  diaprés 
les  gravures  de  Lucas  Cranach  dans  1' (//»*- 
^s  pittoresque  {Mlemagne)^  t.  II,  p.  473. 
V.  les  planches  depuis  le  n""  157  lusqu^à 
167.  ^ 

Armure  complète  de   ce  prince.  Musée  de-Bonne-Espérance  (i),  peinture  sur  bois, 

d'arlillerie  de  Madrid,  publié  par  A.  Jubi-  Le  roi  est  achevai,  Mlas  des  monuments 

nal,  Armeria    reale   de   Madrid,  t.  II,  /ranfaî^^  par  A.  Lenoir,  in^elio,  pi.  xliu; 

pi.  XXX,  XLi;  1. 1 ,  pi.  XXXV.  et  dans  la  Fie  de  Charles  FI,  par  l'abbé  de 

Choisy,  \  vol.  in-4*>  (2). 

CHARLES  V,  empereur  des  Romains.  —  Charles  VI  reçu  par  les  Parisiens,  peinture 

Figure  debout  et  armée  de  pied  en  câp.  V.  la  de  l'époque  de  ce  prince.  Trésor  de  la  cou- 

pi.  v  de  l'ouvrage  de  Schrenckius,  i  vol.  ronne  ae  France,  i,  I,  pi.  cxl. 

iD-folio,  intitulé  :  Augustissimor,  impera-  Charles  VI  et  sa  femme  isabeau  de  Bavière, 

tor,,baronum,comHum,ducum,e\Xi,y%T9iyét  couchés  sur  leur  tombeau.  Monument  du 

par Dom.  Custode,  d'après  J.-B.  Fontana.  xv*  siècle  provenant  de  l'édise  de  Saint- 

V.  à  la  table  des  planches.  Denis.  Histoire  de  Vabbaye  de  ce  nom ,  par 

dom  Félibien,  in-folio,  planche  de  la  p.  555, 

CHARLES  DE  BOURBON.  —  Figure  en  lettre  B,  et  p.  556  pour  l'explication, 

pied,  très-beau  costume,  gravé  dans  l'ou-  Le  même  en  plus  grand,  publié  in-i*", 

▼rage  de  Schrenckius,  intitulé  :  Augustissi-  provenant  d'un  ouvrage  dont  nous  n'avon» 

monun  baronum,  comitum,  etc.,  1.  vol.  in-  pu  découvrir  le  titre,  et  dont  on  trouve  une 

folio,  pi.  XXIX.  épreuve  dans  la  grande  collection  de  la 

France  en  esumpes ,  formée  par  Fevret  de 

CHARLES  VI.  —  Joli  portrait  en  buste,  Fontette,  en  7i  portefeuiUes  in-folio,  au 

^vé  sur  bois  en  tête  des  Chroniques  d'A-  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.  Celte  belle 


KWtc  8UI  UU19  VII  u;w  uc»   i/f»ri/rMi|Mc«  u  i».-  LiaulUCi   ucs   csuiuipcs  ,   a  iranj».  vi**i.*v  *rw..v 

Jain  Chartier,  i  vol.  in-^*";  le  costume  et  la  planche  est  citée  par  le  père  Lelong  dans  sa 

couronne  sont  faits  avec  beaucoup  de  soin.  Bibliothèque  historique,  t.IV,  sous  len""  1422, 

Figure  en  pied,  présumée  celle  de  ce  règne  de  Charles  VF. 

prince,  Millin,  Antiquités  nationales,  1. 1,  Autre  épreuve  dans  le  16*  volume  de  la 

pi.  m.  Celte  statue  provient  d'une  des  en-  grande  Collection  topographique  du  maré- 

irées  de  la  Bastille  avant  sa  destruction.  Il  chai  d'Uxelles,  folio  421  ;  même  Cabinet  des 

est  vêtu  de  la  cotte-hardie,  recouverte  d'un  estampes. 

large  manteau  ;  sur  son  épaule  est  un  fibu^  Autres  publiés  par  Dubreul  et  Bonfous,. 

latorium  ou  fermail,  nommé  Untôt  fermail.  Antiquités  de  Paris,  édition  in-S** ;  Paris, 

tantôt  agrafe.  1608,  p.  77. 

Sacre  de  ce  prince,  en  1380,  Montfaucon,  Statues  de  ce  prince  et  de  sa  femme  pla- 

l.  m,  pi.  XIX.  cées  dans  la  salle  du  xv  siècle.  V.  la  plan- 
Autre  tirée  des  Chroniquesde  Saint-Denis,  che  xxii,  Souvenirsdu  Musée  des  monuments 

il  est  entouré  des  pairs  de  France,  Univers  français,  par  Biet,  architecte. 

pitt.  {France)y  pi.  ccclxii.  Costumes  de  seigneurs,  princes,  princw- 

Statuede  la  femme  de  ce  prince  (Isabelle  ses,  chevaliers,  dames,  etc. ,  du  règne  de 

de  Bavière),  même  origine  que  celle  du  Charles  VI.  Maillot  et  Martin,  ^«tam«« /ron- 

rol;  même  planche  que  ci-dessus.  çais,  d'après  Montfaucon,  allas  du  3*"  vol.,. 

Montfaucon  a  publié  un  portrait  de  Char-  pi.  lu,  lui,  liv,  lv. 

les  VI.  Monuments  de  la  monarchie^  franc. ,  Sceaux  et  monnaies  de  ce  prince  ;  mêmeS' 

t.  m,  pLxxvi,fig.  1.                      .  ouvrages  que  ceux  de  Charles  V  et  autre» 

Figure  assise  sur  lïn  trôpë  à  fleurs  de  li9  rois  de  France  déjà  cités. 

et  tenant  un  sceptre  à  feuilles  gothiques. 

•  • 

(1)  Le  détail  deVorigioe  de  eelte  fondation  se  trouve  est  suivi  de  plusieurs  seigneyrs,  parmi  lesquels  soù^ 
C4Niti2né  dans  la  Deseripiion  dt  la  tromce,  par  Piga-  Olivier  de  Cliitsofi  vt  le  s|re  de  Coucy,  les  comies  d'Eu,, 
niol  de  la  Force,  t.  VI,  p.  272.  le-duc  de  Bar,  de  Bourbon,  etc. 

(2)  MonUaucon  dit  :  Noire-Dame  d'Êpemon.  Le  roi  . 
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CHARLES  YII.  — Buste  de  ce  prince  pu-  Buste  de  ce  prince  placé  dans  le  Musée 

bliéen  tête  de  son  Histoire  par  G.  Gbartier,  des  monuments  français,  par  Alex.  Lenoir 

sous-chantre  de  Pëglise  de  Saint -Denis,  dans  la  salle  du  xv*  siècle.  Y.  la  planche  de 

i  vol.  in-folio.  cette  salle  dans  Touvrage  intitulé  :  Fnes 

Cette  histoire  renferme  plusieurs  beaux  perspectives  et  pittoresques  des   salles  du 

portraits  de  personnages  illustres  de  son  Musée  des  monuments  français,pàrLsiYàï\ée, 

règne,  tels  que  le  beau  Dunois,  Jacques  Réville  et  de  Roquefort,  in-folio,  et  la 

Cœur,  Bureau  de  La  Rivière,  Et.  Chevalier,  pi.  xxiii  des  Souvenirs  du  Musée,  etc.,  par 

secrétaire  du  roi,  etc.  Biet,  architecte. 

Charles  VU  couvert  de  son  armure,  mais  Monnaies  du  règne  de  Charles  VIT.  V.  le 

la  lète  découverte,  à  eenoux  avec  la  Pucelle  traité  de  Leblanc  sur  les  Monnaies  de  France, 

d*Orléans  aux  pieds  d^un  Christ  mort,  sou-  in-4^;  V Atlas  des  arts  en  France,  par  Alex, 

tenu  par  la  Vierge.  Sculpture  du  xvr  siècle  Lenoir,  in-folio,  pi.  xli. 

qui    se    voyait  autrefois    au    milieu  du  Sceaux  du  règne  de  ce  prince.  V.  toutes 

pont  de  la  ville  d^Orléans.  Cette  sculpture  les  collections  de  sceaux  français,  tels  que 

assez  bien  gravée  par  Léonard  Gauthier,  se  ceux  du  marquis  de  Migieux,  du  Trésor  de 

trouve- dans  son  œuvre  et  dans  la  grande  la  numismatique  et  autres  indiqués  au  mot 

Collection  historique  de  France  du  Cabinet  Sceaux. 
des  estampes,  à  Paris.  Millin  en  donne  aussi 

une  copie  dans  ses  Antiquités  nationales,  CHARLES  VQl,  dit  le  Victorieux. — Figure 

1. 1,  pi;  I,  n*"  9  et  p.  2  du  texte.  en  pied  de  ce  prince  en  costume  de  cour, 

Fiffure  en  pied,  diaprés  une  miniature  de  portrait  du  temps.  Trésor  de  la  cowronM 

la  Bibliothèque  royale.  Atlas  des  monum.  de  France,  t.  Il,  pi.  clxxxviii,  diaprés  la 

{'ranç.,  par  Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xliu;  peinture  de  la  collection  du   marquis  de 

e  roi  porte  des  bottes  à  revers.  Gaignières  appartenant  au  Cabinet  des  es- 

—  Recevant  l'hommage  d'un  livre.  Tré"  tampes  de  Pans.  Atlas  des  monuments  fran- 
sur  de  la  couronne,  t.  II,  pl.cLxxiii.  çais,  par  Alex.  Lenoir,  pl.xLiii. 

—  Assis  sur  son  trône,  entouré  des  prin-  —  Recevant  l'hommage  d'un  livre  de 
cipaux  seigneurs  de  la  cour  dont  les  noms  Tournois,  miniature  du  temps,  même  vo- 
sont  écrits  sur  les  bords  de  leurs  vêtements;  lume,  pi.  clxxxix. 

parmi  eux  se  remarque  la  Pucelle  d'Orléans.  Représentation  allégorique  de  son  ma- 

Willemin,  Monum.  inéd,,  t.  Il,  pi.  clxiv.  nage  avec  Anne  de  Bretagne.  Tapisseries 

-^  Marchant  vers  la  ville  de  Reims,  ac-  de  Bruges,  publiées  par  M.  Alex.  Lenoir; 

compagne  de  son  armée  et  de  Jeanne  la  Pu-  Paris,  i8i9,  brochure  m-S*",  avec  planches, 

celle,  d'après  une  tapisserie  de  1500  ou  en-  M.  Millin,  oui  a  publié  aussi  cette  ta- 

viron,  provenant  de  l'abbaye  de  Saint- Vie-  pisserie  dans  l'atlas  de  son  Voyage  dans  le 

tor,  gravée  par  Poinsart.  Cette  pièce  intéres-  midi  de  la  France ,  tome  II! ,  pi.  lxii  ,  loi 

santé  fait  partie  de  la  collection  d'estampes  donne  une  autre  origine.  V.  le  texte,  p.  309, 

sur  l'histoire  de  France  à  la  Bibliothèque  344. 

royale  de  Paris,  et  est  signalée  par  le  père  Sceau  (grand)  de  Charles  VHl  comme  roi 

Leiong,  Bibliothèque  histor,  de  France,  t.  IV,  de  France  et  de  Sicile.  Sicilia  descritta  con 

p.  27,  sous  la  date  de  1429.  medaglie  a  Philip.  Peruta,  pi.  cxxvii. 

Entrées  de  ce  prince  à  Paris,  à  Caen,  à 

Rouen.   TVe^or  de  la  couronne  de  France,  CHARLES  IX  (4).  —  Représenté  avec  sa 

t<n,  pi. CLvti, CLxi, CLXii;  Monffaucon, A/o-  femme  et  deux  jeunes  enfants,  peinture 

narcAi6/ra/ipai«04.III,pl.xxxviii,  xLi,xLiii.  d'un  des  vitraux  de  l'église  Saint-Ëtienne, 

Tombeau  de  Charles  V|(  et  de  sa  femme  àBeauvais.  Willemin,  Monum.  franc, inéd., 

tel  qu'il  existait  à  l'abbaye  de  Saint-Denis,  t.  II,   pi.  ccxui ,  et   dans  rouvrage  de 

V.  la  planche  de  la  p.  5Sfô  et  p.  356,  let-  Schrinckius,  Effigies  august.  principum, 

tre  0  de  V Histoire  de  cette  abbaye,  in-folio,  imperatornm,  in-folio,  pi.  xiii,  if  est  armé, 

par  dom  Félibien.  Pour  la  suite  des  événements  du  règne  de 

Autrepublié  dans  les  Antiquités  de  Paris,  ce  prince,  voir  la  collection  d'estampes  sur 

par  Boutons  et  Dubreuil.  V.  dans  les  diverses  VHistoire  de  France  au  Cabinet  des  estam- 

editions  de  ce  livre  in-4*',  et  in-S"*  pour  pesde  Paris,  en  plusieurs  portefeuilles  in- 

les  planches,  l'indication  donnée  par  les  ta-  lolio.  V.  <|ussi  aux  mots  Guerres  et  Massa- 

•bles  des  matières  à  la  fin  de  l'ouvrage  in-  cres  des  huguenots. 

diqué.  Médailles  et  monnaies  du  règne  de  Cbar* 

(I)  Quelques  savants  doutant  que  ce  portrait  soit  si  ce  n'est  pas  le  roi,  c*est  du  moins  an  persoon^ 

réellement  celui  de  Charles  IX,  mais  il  y  a  cependant  diiilingué  de  celte  époque  dont  le  costume  est  ir»- 

do  bonnes  raisons  de  le  croire  suivant  Willemin, j;t  remarquable:  notre  indication  n'est  ûont  pas  ioutuf. 
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les  IX.  V.  roavrage  de  Leblanc  et  Bouteroue,  de  la  nnmiêmatique.  V.  aux  tables  des  ma- 

Monnaiei  de  France.  Hères  de  ces  divers  , ouvrages.  Un  de  ces 

beaux  sceaux  est  aussi  assez  bien  reproduit 

CHARLES  BORROMÉË  (Saint).  —  SU-  dans  VUni^ers  pittor.,  de   Didot,  frères 

toe  de  saint  Charles,  en  argent,  À  l^église  de  (France)^  pi.  cxxxyi;  celui  de  Tatlas  de 

Milan.  V.  toutes  les  descriptions  de  cette  VHiêtoire  deê  daa  de  Bourgogne,  par  M.  de 

église  citée  par  Millin,  f^oyage  dans  leMi"  Barante,  rend  plus  fidèlement  Pexpression 

lanaU,  1. 1,  p.  59, 60.  de  la  figure  du  sceau. 

Portrait  au  saint.  V.  la  collection  des  Tombeau  de  ce  prince  dans  1-éelise  Saint* 

saints  et  saintes  du  Cabinet  des  estampes,  à  Georges  de  Nancy.  Y.  VHistoire  de  Bourgo» 

Paris.  gne,  par  dom  Plancher,  t.  Il,  pi.  xi  etPatlas 

Une  planche  gravée  par  Ély  du  Bois,  d  V  de  VHiêtoire  des  dacs  de  Bourgogne,  par  le 

près  Ciamberlanus ,  représente  Tentrevue  duc  de  Barante.  V.  la  table  des  planches, 

de  saint  Charles  avec  saint  Philippe  de  Divers  objets  précieux  provenant  du  tré- 

Néry  (i586).  Voir  Tœuvre  du  peintre.  sor  de  Charles  le  Téméraire,  et  perdu  par 

Détails  des  bas-reliefs  en  argent,  ornant  sa  ce  prince  à  la  bataille  de  Granson,  conservé 

chapelle  à  la  cathédrale  de  Milan  et  re-  an  Cabinet  de  Vienne  et  publié  par  Lam- 

présentant  plusieurs  traits  de  la  vie   de  becius  dans  la  Bibliotheca  Cesarea ,  t.  II , 

saint  Charles.  Millin,  Foyage  dans  le  Mi-  pars  i',  p.  516, 517 ,  518.  On  y  voit  entre 

lanais,  1. 1,  p.  58,  et  les  planches  de  Pou-  autres  obiets  un  bijou ,  deux  coupes  en 

vrage  de  Latuada,  1. 1,  p.  74  à  106.  vermeil  d^un  travail  remarquable,  le  pileus 

ou  chapeau  garni  de  pierreries.  Ces  divers 

CHARLES  dit  le  Mauvais,  roi  de  Navarre,  objets  font  Tobjet  d'autant  de  dessins  con- 

arrété  par  ordre  du  roi  Jean.  —  Sujet  gravé  serves  à  la  biblioth.  de  PArsenal,  Paris,  dans 

d'après  une  miniature  de  Pépoque  (1556).  un  volume  faisant  partie  de  Pouvrage  ma- 

MonamenU  de  la  monarchie  française,  t.  Il,  nuscrit  intitulé  :  Recherches  d^antigaités , 

pi.  LUI,  et  dans  la  collection  d'estampes  recueillies  par  Dutillet,  auteur  de  divers 

sur  VHisioire  de  France,  au  Cabinet  du  roi,  ouvrages  et  entre  autres  d'un  livre  sur  la 

citée  par  le  P.  Lelong,  Bibliothèques  histo-  confrérie  des  Fous.  Y.  le  manuscrit  en  ques- 

riques  de  France,  in-folio,  t.  IV,  p.  25.  tion,  coté  sous  le  n""  811,  A,  t.  II,  où  Pon 

trouve  aussi  deux  beaux  étendards  donnés 

CHARLES  DE  BOURGOGNE,  dit  le  Témé-  par  le  même  prince  à  la  ville  de  Diion. 

raire  ou  le  Batailleur.  —  Son  portrait  con-  M.  du  Sommerard,  dans  son  jétoum  des 

serve  à  la  bibliothèque  de  Vienne  (en  Au-  arts  au  moyen  âge,  pi.  xxviii  de  la  10"  sé- 

tricbe),  est  publié  dans  la  Bibliotheca  Ce^  rie,  a  fait  publier  diverses  pièces  d^étofles 

êorea  Findebonensis,  par  Lambecius,  t.  II,  et  des  ornements  trouvés  dans  la  tente  de 

pars  1",  p.  519  (1).  Charles  le  Téméraire,  et  perdus  par  lui  à  la 

Figure  de  ce  prince  représenté  à  genoux,  même  bataille, 
miniature  du  xiv  siècle.  Trésor  de  la  cou- 
ronne de  France,  t.  II,  pi.  clxxxii.  CHARLES  01,  duc  de  Lorraine,  représenté 

Celle  belle  figure  a  sans  doute  servi  à  à  cheval  sur  le  tympan  du  palais  ducal  à 
M.  Lecurieux  pour  donner  celle  de  Patlas  Nancy.  V.  la  pi.  x  de  la  suite  des  Pompes 
de  VHistoire  des  ducs  de  Bourgogne  de  M.  de  funèbres  de  ce  prince,  gravée  in-folio,  par 
Barante,  t.  VIII,  planche  de  la  p.  298.  Brentel  et  Merian ,  d'après  Claude  de  La- 
Autre  figure  debout,  armée  de  pied  en  ruelle,  repr^entant  la  vue  de  ce  palais  et 
cap,  gravée  dans  Pouvrage  intitulé  :  Flan^  de  sa  belle  porte. 

dria  illustrata,  2  vol.  in-folio,  et  dans  u4n-  Exposé  dans  la  chapelle  ardente;  même 

nales  du  Brabantj  par  Harxus,  t.  II,  pi.  xlii.  suite,  pi.  i. 

Sceau  magniûque  de   Charles  le  Témé- 
raire et  de  sa  fille  Marie  de  Bourgogne,  pu-  CHARLES  D'ORLÉANS.  V.  Orléans. 
blié  dans  les  ouvrages  de  Migieux  etdeVrëe, 

sur  les  sceaux  de  France  et  de  Flandre,  dans  CHARUEU  (Lyonnais).  —  Célèbre  ab- 

\' Histoire  de  i?oarao^/i« ,  de  dom  Plancher  baye  (Loire),  Monum,  franc,  inéd,,  par 

et  celle  de  M.  de  Barante  dans  le  Trésor  Alex,  de  La  Borde,  t.  II,  pi.  cxxii.  Vue  gé- 

(1)  Quoique  cette  gravure  soit  très-grossièrement  MuséeRdbillard,ousonèdilioniD-ft%ditque  Ton  trouve 

faite,  elle  est  toujours  importante  à  citer  comme  ser-  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris  un  poëme  sur  les 

vint  h  indiquer  une  peinture  'j'ès-curieuse,  voir  ce  guerres  et  la  mort  de  Charles  dit  le  Hardi,  imprimé  à 

^n'en  dit  M.  de  Barante,  Utsioire  des  daa  de  Bourqo-  Strasbourg,  en  1477,  in-folio,  orné  de  gravures  qui  da- 

9*e,  t.  X,  p.  369  et  448  ;  M.  Émeric.David.  p.  4i  de  son  tent  des  premiers  temps  de  limprimerie. 
Discours  sur  la  gravure,  imprimé  en  tète  uu  3*  vol.  du 
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nérale  de  réglise,  architecture  du  viii*  oo  sards,  grevières,  sollerets,  enfin  les  chaasses 
IX'  siècle  environ  (i).  Le  tympan  du  portail  de  cuir  gambesé.  Pour  le  détail  de  toutes  ces 
occidental  présente  un  genre  de  symbolisme  pièces,  voir  les  explications  données  par 
chrétien  inusité;  on  v  voit  un  homme  placé  M.  Pottier  sur  la  planche  de  Willemin  et  le 
debout  sur  un  bœut  ou  taureau  couché  à  livre  de  J.-B.-L.  Carré,  intitulé  ;  PcmopUe^ 
terre,  près  de  lui  un  griffon  et  un  aigle,  dictionnaire  de  tous  les  termes  de  guerre, 
deux  figures  ailées  debout  sans  attributs,  Diverses  pièces  de  Parmure  ordinaire  des 
unetroisièmedebout.  L'église  dédiée  à  saint  chevaliers  sont  très-bien  repr^entéess  id. 
Etienne  était  ornée  d^un  beau  portail  ac- 
tuellement ruiné.  On  en  trouve  une  rédnc-  CHARPENTE  (3).  —  Détails,  coupe  inté- 
tion  ^9Ji^  V Univers  pittoresque  f  de  Didot,  rieure,  développement  de  plusieurs  char- 
frères  (^(mce),  pi.  clxxxix.  pentes  remarquables  d'églises,  de  palais, 

hôtels  et  autres  genres  de  monuments. 

CHARNIERS  DES  INNOCENTS.  —  Divers  —  De  Téglise  Saint-Clément  de  Rome , 

points  de  ce  célèbre  cimetière  de  Paris  sont  v*  siècle  environ,  é^ki^ncùmi^  Architecture, 

f raves  dans  les  vues  de  Paris,  par  Israël  pi.  xvi. 

ylvestre.  V.  son  œuvre  dans  VÉisioire  de  —  De  diverses  églises  du  ix*  au  xt*  siècle, 

Paris,  par  M.  de  Saint-Victor  ;  dans  les  piè-  \b,,  pi.  xxv. 

ces  d'Etienne  Labelle,  intitulées  :  Us  Qua^  —  De  la  basilique  Saint-Paul-hors-des- 

ire  morts,  dont  les  fonds  sont  très-curieux.  Murs.  V.  toutes  les  descriptions  de  ce  mo- 

y.  son  œuvre.  nument  dans  les  bibliothèques  ou  cabinets 

Dans  une  planche  gravée  pour  un  livre  d'estampes  des  grandes  villes, 

assez  rare  ^  intitulé  :  Traité  de  la  pMloso-  —  De  l'église  Sainte-Marie-Majeure.  D'Â- 

phie  naturelle,  oit  l'on  trouve  les  figures  ^ikcomiy  Architecture,  p\.  v%\, 

hiéroglyphiques  de  Nicolas  Flamel,  etc.,  en-  — De  l'église  Saint-Cyriaque  d'Ancdne , 

semble  le  vrai  livre  du  docte  Synésius,  etc.;  ib,,  pi.  xxv,  n*"  39. 

Paris,  i512,  in-4''  (2).  Et  toutes  les  planches  de  Rnapp  et  Gn- 

Une  belle  miniature  tirée  du  manuscrit  tenshon.  Basiliques  chrét.  de  Rome,  in-fol. 
de  Ju vénal  des  Ursins,  grand  in-folio,  re-  — De  l'église  Sain le-Marie-aux-Fleurs,  à 
produite  dans  VAtUis  des  arts  cm  moyen  dge  Florence,  composée  par  Brunelleschi  pour 
de  M.  du  Sommerard.  offre  une  vue  de  cet  la  coupole,  ib,,  pi.  l,  n""  19,  et  les  planches 
ancien  cimetière.  V.  la  planche  m  du  cha-  d'un  ouvrage  in-folio ,  publié  par  Joseph 
pitre  VIO  ;  enfin  dans  la  Statistiaue  mono-  Molini  sur  cette  église;  blorence,  18d0.  Les 
mentale  de  Paris,  publiée  par  M.  Alb.  Le-  planches  de  détails  de  cette  immense  char- 
noir  aux  frais  du  f;ouvernement ,  où  l'on  pente  sont  des  plus  curieuses  à  consulter  : 
trouve  tous  les  détails  de  ce  célèbre  cime-  une  de  ces  planches  présente  la  vue  de  tout 
tière  de  Paris.  le  dôme  de  haut  en  oas. 

Celle  de  la  cathédrale  de  Montréal  en 

CHARNY  (Sire de).-  Fils  du  célèbre  Geof-  Sicile,  dans  l'ouvrage  publié  sur  ce  monu- 

'froy  de  Chamy,  tue  à  la  bataille  de  Poitiers,  ment  par  le  duc  Serra  di  Falco,  in-folio; 

en  1356,  où  il  était  chargé  de  porter  l'ori-  Palerme,  1838. 

flamme.  Celle  de  la  cathédrale  de  Messine,  ornée 

ïVillemin,  dans  ses  Monum,  franc,  inéd, ,  de  belles  peintures.  V.  Messine. 

1. 1,  pi.  cxxv,  donne  la  tombe  de  ce  cheva-  Charpente  de  Pancien  clocher  de  la  cathé- 

lier,  mort  en  1398;  il  est  représenté  armé  drale  de  Chartres.  V.  les  planches  de  cette 

de  toutes  pièces ,  excepté  la  tête  qui  est  église,  publié»  par  Chapuis  dans  sa  Collée- 

sans  casque  ;  il  porte  le  gambeson,  le  plas-  tion  des  cathédrales  de  France,  pi.  iv  de 

trou  de  fer  bombé,  le  haubergeon,  la  cein-  la  suite. 

ture  d'honneur,  les  brassards  ou  vambraces  Singulière  charpente  d'une  vaste  salle  de 

avec  cubières,  les  genouillères,  les  cuis-  Crosby-Hall,  en  Angleterre,  terminée  par 

(i)  Sur  cette  belle  abbaye,  son  ancienne  splendeur  Jaillol,  Recherches  sur  Paris,  quartier  des  balkf, 

et  ses  ruines,  voir  la  lettre  de  M.  de  Montalemberl,  u*  8,  p-  15. 

Bévue  générale  de  tarchiiuture,  dirigée  par  M.  G.  '3)  Sur  le  genre  de  bois  employé  ordinairement 

Dal^,  in-é",  t.  If,  p.  &42.  pour4es  constructions  au  moyen  Age,  voir  une  note 


(2)  Au  sujet  de  ce  livre,  voir  Sauvai,  Àntiguliés  dé     curieuse  dans  les  Antiquités  anglo-fU}r mandes^  par 
Porif^  In-fol .,  t.  III,  p.  55,  et  l'exameu  de  ce  livre  dans  .  Ducarel,  traduction  de   TErbaudé   d'Anisy,  in-8*, 


p.  177  et  suiv.,  et  encore  les  observations  faites  par 
divers  archéologues  dans  la  s*  Séance  du  comité  hisiO' 
rique  des  monum,.  Bulletin  du  comité,  t.  I,  n'  4. 
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des  pendentifs  molUpliés  et  formant  déco-  tes,  quelques-uns  coupent  des  arbres,  d*au- 

ration.V.  tontes  les  Topographies  de  VAn-  très  construisent  des  bâtiments  et  des  rais- 

gkterre  et  au  mot  Gbosby-Hall.  seaux.  Y.  les  diverses  parties  de  cette  tapis* 

Celle  de  la  grande  salle  de  Hampton-  série  et  surtout  la  pi.  m. 

Court,  publiée  par  Nash.  Un  charpentier  occupé  à  percer  une  pièce 

Celle   de  Tancienne  grand'chambre  du  de  bois  avec  une  tarière  d'une  forme  singu- 

ptrlement  de  Paris,  telle  qu'elle  existait  en-  lière.  Stalles  de  la  cathédrale  de  Rouen, 

coréen  1651,  dont  la  disposion  est  égale-  publiées  par  Langlois  du  Pont-de-rArche, 

ment  remarquable.  V.  les  gravures  des  to-  in-S**,  pi.  lu. 

pographies  de  Paris  (  Palais  de  Justice  ),  et  Autre  sur  une  verrière  du  xiii*  siècle  à  la 

Il  Description  de  Paris,  par  Piganiol  de  la  cathédrale  de  Chartres.  Histoire  de  lapein- 

Force.  ture  sur  verre,  par  le  comte  de  Lasteyrie, 

Belle  charpente  de  Téslise  San  Miniato,  in-folio,  pi.  xii,fig.  1. 
en  Toscane,  monument  du  xiir  siècle  ;  li- 
vraison i5  des  Monuments  anciens  et  moder-  CHARROIS.  —  On  voit  divers  genres  de 
iiei  de  J.  Gailhabaud,  in-i"*,  deux  planches  charrois  représentés  sur  la  tapisserie  de 
et  un  texte.  Baveux.  V.  ce  monument. 

Détail  de  tout  Fappareil  des  charpentes  Willemin  en  donne  Quelques  exemples 

de  rintérieur  du  clocher  de  la  cathédrale  plus  ou  moins  curieux,  Monum,  inéd,,  1. 1, 

devienne,  en  Autriche,  monument  du  xiv*  pi.  m  ;  t.  Il,  p.  484. 

au  XV*  siècle.  V.  Vienne.  Scène  des  charrois  de  Nîmes,  xiv*  siècle. 

Charpentes  de  plafond  des  xrv*  et  xv*  siè-  Histoire  générale  da  Languedoc ,  par  dom 

clei.  Willemin,  Monum.  inéd,,  t.  II,  pi.  cciii,  Vaissette,  édition  en  5  vol.  in-S*"  de  M.  Du- 

ccxix.  mège ;  Toulouse,  4840,  tome  II,  planche  ii. 

Comme  ouvrages  généraux,  nous  indique-  page  47. 
rons  les  Dix  livres  d^ architecture  de  Phili- 
bert de  Lorme,  4  vol.  in^olio  avec  de  belles  CHARRONS  travaillant  de  leur  état.  — 
et  nombreuses  planches.  Peinture  sur  verre  du  xiii*  siècle  à  relise 

Celai  de  d'Agincourt;  Histoire  de  Part  cathédrale  de  Chartres. /fi>foire  de  lapein- 

[ Architecture).  V.  les  pi.  xxiii,  xxxvi,  l.  ture  sur  verre,  par  le  comte  deLasteyrie, 

Celui  de  J.-Ch.  Kraft,  intitulé:  Plans,  in-folio,  pi.  xii,ng.  4. 

WQpes,  élévations  de  diverses  productions  de  Sceau  de  cette  corporation ,  à  Bruges , 

Parlât  la  charpente  exécutée  en  France  et  xiv*  siècle.  Trésor  de  numismatique,  iu-^oi.j 

pavs  étrangers,  etc.,  i  vol.  in-folio ,  avec  Sceaux  des  communes,  pi.  ix,  n"*  9. 
220  planches  gravées. 

Celui  de  M.  Emy,  colonel  du  génie,  2  vol.  CHARROUX.  —  Grande  et  belle  abbaye  de 

in-4*;  Paris,  484z-43,  intitulé:  Traités  de  ce  nom  dans  le  Poitou.  Son  église  est  un 

fart  de  la  charpente.  On  y  trouve  des  plan-  modèle  d^arcfaitecture  romano-mauresque , 

ches  sur  les  divers  beaux  exemples  de  char-  avec  des  arcades  superposées  sans  travées, 

pentes  exécutées  au  moyen  âge.  La  fiçade  est  publiée  dans  les  Antiquités  du 

Voir  aussi  tous  les  ouvrages  de  Cl.  Marot,  vieux  Poitou,  in-folio,  et  dans  la  France 

d'Androuet  du  Cerceau,  de  Britton,  Pu-  pittoresque  et   monumentale  d^Ab.   Hugo, 

gin,  etc. ,  et  tous  ceux  que  nous  indiquons  Voir  aussi   la  topographie  de  Tancienne 

lu  mot  Architecture.  France  au  Cabinet  des  estampes;  à  Paris,  et 

ce  que  dit  de  ce  monument  circulaire  M.  de 

CHARPENTIER.  —  Figure  de  saint  Jo-  Caumont ,  Cours   d^antiquité  monument.  » 

seph  travaillant  à  son  métier  aidé  de  Peu-  4*  partie,  p.  462,  et  les  planches  de  son 

faut  Jésus  et  quelijues  anges.  V.  les  diverses  atlas, 
collections  des  vies  de  saints  au  Cabinet 

da  estampes.  '  CHARRUE.  —  Diaprés  une  miniature  du 

Bas-relief  d'une  grande  beauté,  par  Albert  xii'  au  xiii*  siècle.  Vvillemin,  Monum.  iné' 

Durer,  composé  et  gravé  par  le  célèbre  ar-  dits,  1. 1,  pi.  xliv  et  civ. 

liste.  Y.  son  œuvre  et  la  réduction  qu'en  Atlas  des  monum.  franc,  par  Alex.  Le- 

donne  M.  Alb.  Lenoir,  t.  10  de  son  Musée  noir,  pi.  vu. 

des  monuments  français,  pi.  xcv,  p.  44,  qui  La  tapisseriede  Bayenx  en  offre  quelques- 

en  donne  le  détail.  unes,  ainsi  que  les  anciens  calendriers  et 

Autre  dans  V Angleterre  ancienne  de  Stru  tt,  zodiaques  sculptés  sur  diverses  églises  très- 

trad.  de  Boulard,  10-4**,  pi.  xiii,  n**  6.  anciennes.  V.  Calendriers. 

La  tapisserie  de  Bayeux  offre  plusieurs       Autre  tirée  par  quatre  bœufs,  d'après  une 

Ggures  d'hommes  travaillant  des  charpen-  miniature  du  vi*  ou  viir  siècle.  France  his^ 
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E torique  et  monumentale,  d'k,  Hugo,  t.  Il ,  frent  d'assez  fréauents  modèles.  La  plan- 

1.  XXXI ;  on  voit  le  semeur  placé  derrière  che  delà  p.  219  au  1. 1  peut  servir  d'exem* 

I  charrue.  pie.  Y.  aussi  les  autres  planches. 

D'Agiucourt,  Peinture,  pi.  xxxi,  n**  i3; 

CHARS  DE  TRIOMPHE,  de  voyage,  etc.  —  pi .  xlii,  n*»  5. 

Une  médaille  grecque  du  Bas-Empire  re-  Ghartarium  de  forme  carrée,  placé  aux 

présente  un  empereur  assis  sur  un  char  en-  pieds  d'une  ligure  assise  de  saint  Grégoire 

touré  de  rideaux.  Casalius,  de  Bitibus  cAri>  le  Grand ,  d'après  une  belle  miniature  de 

tianor.,  in-folio,  p.  387.  V.  Héràclius.  manuscrit  du  x«  ou  xi*  siècle,  de  la  Biblio- 

Celui  de  la  grande  composition  du  Titien,  Ihèque  du  roi,  publiée  dans  VUniven  pit» 

intitulée:  T^iumphasChriêti, gravure d'kn-'  toresque  de  Diaot,  frères^  t.  I,  pi.  cxltii 

drea  Andreani  ou  celle  de  Théodore  de  (/Va/u;«),tnonuments  mérovingiens. V. aussi 

Brye.  V.  l'œuvre  du  peintre.  au  nom  de  Saint  Grégoire  le  Grand.  ' 

— Représenté  sur  le  vitrail  de  l'église  de 

Saint-Patrice,  à  Rouen,  sur  lèauel  est  porté  CHARTES  DE  FONDATIONS  accordées  par 

Jésus-dhrist ,  publié  par  Lan^ois  du  Pont-  des  papes,  abbés ,  princes ,  etc.  Muratori , 

de-l'Arche,  in-S**,  intitulé  :  Sistoire  de  la  Scriptores  rerum  italicarum,  t.  V,  2*  partie, 

peinture  sur  verre.  V.  la  pi.  m.  V.  aussi  les  planches  des  p.  325,  3i3, 433. 

Sceaux  de  la  Société  libre  d'émulation  de  Fac-similé  de  chartes  de  diverses  natu- 

Rouen,  9  juin,  1823,  p.  58,  59,  où  se  re-  res  des  xi«,  xii«  et  xiir  siècles.  AtUu  de» 

trouve  cette  planche.  chartes  de  Normandie,  in-4*';  Mémoire  ie 

La  suite  des  triomphes  de  Maximilien ,  la  Société  des  antiquaires,  pi.  xxvi  à  xix. 

empereur  d'Allemagne,  composée  par  Al-  Y.  aussi  aux  noms  Ëharlem agnb  ,  Charles 

bert  Durer  et  çravée  par  Jér.  Resch  et  Burg-  le  Chauve,  Odille,  Hortus  deliciardh,  etc. 
mayer,  offre  plusieurs  chars  d'une  forme  et 

d'une  richesse  de  décoraUon  sans  égale  (i).  CHARTE  D'INDULGENCE.  —  M.  Vigne 

Y.  l'œuvre  d'Albert  Durer  ou  celles  des  gra-  en  tête  de  son  ouvrage  intitulé  :  f^ade  Me- 

veurs  que  nous  citons.  cum  du  peintre  on  Recueil  de  costumes  pour 

Char  d'une  forme  singulière ,  tiré  d'une  servir  à  Vhistoire  de  Vart  en  Belgique,  iD4% 

miniature  de  manuscrit  du  xvi*  siècle.  Wil le-  1. 1,  donne  le  fiuysimile  d'un  encadrement 

min,  t.  H,  pi.  cxciv  :  on  y  voit  un  guerrier  de  charte  d'indulgence  accordée,  en  1332, 

armé  d'un  fléau.  par  plusieurs  évéques  à  l'église  de  Ninove. 

Autres  de  divers  siècles ,  tirés  de  mi-  tel  encadrement  se  compose  de  plusieurs 

niatures  et  publiés  dans  la  France  historir  lettres  avec  ornements  et  sujets;  au  bas  sont 

que  et  monumentale  de  M.  Hugo,  t.  H, pi.  lv.  suspendus  les  sceaux  des  évoques;  le  titre 

L'on  trouve  dans  l'ouvrage  de  Bilibald  original  appartient  aux  archives  de  la  Flan- 

Pirckheimer  ,  intitulé  :   Opéra  politica,  dre  orientale.  Y.  l'explication  au  t.  II,  p.  49. 
in-folio,  i525,  une  planche  sans  nom  de 

graveur,  mais  qui  paraît  être  d'Albert  Du-^  CHARTRES  (Orléanais)  (2).  —La  catbë- 

rer,  représentant  un  char  magnifiquement  drale  de  cette  ville  est  publiée  dans  plusieurs 

composé,  tiré  par  plusieurs  chevaux;  on  y  ouvrages  dont  les  principaux  sont  : 

voit  une  figure  d'empereur  qu'accompagnent  La  Collection  des  cathédrales  de  France, 

les  Yertus  morales;  des  grelots  se  font  re-  par  Chapuis  et  T.-N.  de  Joliment,  i  vol. 

marq^uer  à  diverses  places  du  char.  in-4''. 

Yoir  aussi  Chariots,  etc.  Le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cliii. 

Le  Moyen  âge  monumental,  pi.  x,  xiii, 

CHARS  FUNÈBRES.  —  Celui  de  Henri  de  xix,  xx,  xxi,  cxxii,  ccxlvi,  ccl. 

Yalois  et  de  quelques  autres  personnages.  Les  Monuments  inédits  français,  par  TVil* 

Y.  aux  mots  Convois,  Funérailles,  Pompes  lemin,  1. 1,  pi.  liv,  lxxxi,  lxxxii. 

funèeres.  Dans  le  tympan  de  droite  du  porti<ioe 

méridional,  sont  sculptées  diverses  particu* 

CHARTARIUM.  —  Sorte  de  boîte  fermée  laritésde  la  vie  de  saint  Martin  de  Tours, 

ordinairement  d'un  couvercle  et  servante  Dans  celui  de  gauche,  au-dessus  d'une 

renfermer  les  feuilles  roulées  des  manu-  manifestation  du  Christ,  est  représenté  le 

scrits.  Les  miniatures  du  Ménologe  en  of-  Martyre  de  saint  Etienne. 

(1)  Les  planches  qu'on  croyait  perdues  depuis  long-  (3^  Yoir  les  ouvrages  de  Ghevard,  Doyen,  Gilbert, 

temps  ont  été  retrouvées  dans  un  vieux  château  d'Am-  Rouillard,  Sablon,  Pigauiol  de  la  Force,  etc.,  et  ipos 

bras,  dans  le  Ty roi.  V.  sur  cette  belle  suite  ce  que  ceux  cités  par  Daniel  Ramée,  architecte,  Jiaiiii^^oo^ 

dit  M.  Peignot,  Dictiotmatre  de  bibliohgie,  tome  I,  ehitecture,  2  yo\.  in-f2  ;  Paris,  i843.  V- 1.  Il»  ^^9^ 

page  39«.  âge,  p.  ssi  à  S53. 
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Les  pi.  Lxi,  LXiiy  Lxiii,  Lxiv,  Lxv  de  rou-  plusieurs  planches  de    monuments  de  la 

Trage  de  Willemin,  donnent  les  figures  en  ville  de  Chartres. 

grand  de  plusieurs  belles  statues  de  rois,  de  1^  grande  Monographie  publiée  sur  la  ca- 

reines  ou  princesses.  thédrale ,  par  M.  Lassus ,  sous  les  auspices 

On  T  Toitun  comte  d^Évreux,  Eudes  H,  et  du  gouvernement ,  doit  compléter  par  ses 

une  Égare  d^évéque  nommé  Fulbert.  V.  les  planches  et  son  texte  Pétude  de  toutes  les 

roots  Eudes,  Fulbert.  parties  de  cette  église  (5). 

La  pi.  Lxxiv  est  consacrée  à  reproduire  Sceaux  dMvêques, seigneurs,  comtes, etc., 

divers  objets.  de  la  ville  de  Chartres,  Frésor  de  la  namis- 

La  pi.  Lxxvi  offredes  instruments  de  mu*  matiqae,  in->folio,  Sceaax  des  communes  et 

siqoe.  des  grands  fcadaiaires,  voir  à  la  table  des 

La  pi.  Lxxxvi  une  statue  d^évéque,  tirée  planches  des  deux  volumes, 

da  portail.  Très-belle  châsse  de   la  cathédrale,  xir 

La  pi.  Lxxxvii  celle  d'un  comte  deChartres.  ou  xiir  siècle,  publiée  dans  V  Univers  pitto- 

Les  pi.  xciv,  xcv,  xcvi,  xcvii,  xcviii,  cvii,  resqne ,    Didot,   frèrCs  (France);    plan- 

cix  sont  consacrées  à  reproduire  quelques  checcLxxiii;  on  y  voit  un  Christ  en  croix,  la 

vitraux  et  fragments  de  vitraux  tirés  de  la  synagogue  et  régliso,  des  arabesques  bizan- 

cathédrale  et  de  quelques  autres  églises  de  tines,  etc. 
Chartres  ;  la  dernière  de  ces  planches  repr<^ 

sentedesfourreurstravai]lantdeleurétat(1).  CHARTREUSES  (i).  —  Parmi  toutes  celles 

Jolie  chapelle,  dite  de  Saint-Piat,  élevée  qui  existent  ou  existaient,  nous  citerons 

dans  la  catnëdrale,  en  i549.  Willemin,  1. 1,  celle  de  Burgos,  xiv  siècle.  V.  les  ouvrages 

pi.  cxxi.  Ce  petit  monument  donne  une  que  nous  citons  sur  cette  ville, 

idée  assez   complète  de  Farchitecturc  du  Celle  du  Mont-Cassin,  publiée  dans  le  vo- 

KH'  siècle  (2).  lume  des  Annales  ordinis  sancli  Benedieti, 

M.  Alex.  Lenoir,  Atlas  desmonnm.  franc.,  et  dans  Fouvrage  de  Gattula  dont  nous  don- 
in-folio,  pi.  Lxiii,  Lxiv,  Lxv,a  également  pu-  nous  les  détails  au  mot  Cassin. 
blié  plusieurs  des  belles  statues  du  grand  Celle  de  Dijon,  Topographie  de  la  France, 
portail  de  l'entrée.  V.  Dijon. 

Voir  aussi  les  planches  de  la  CoUeriiondes  Celle  de  Grenoble.  V.  à  ce  mot. 

rostumes  français,  par  Beaunier  et  Rathier,  Celle  de  Ixrenzo,  à  Naples. 

in-folio.  Celle  de  Saint-Martin,  môme  pays,  dont  les 

Quelques-unes  des  statues  de  Téglise  de  beauxbâliments  mélangés  de  gothique  et  de 

Chartres  sont  consciencieusement   repro-  renaissance  sont  publiés  dans  Pouvrage  de 

duitesdans  l'ouvrage  de  M.  Herbe,  Histoire  Richard  Saint-Non,  f^ovage  pittoresque  de 

des  beanœ-arts  en  France,  par  les  monu-  Naples,  etc.,  et  dans  la  Topographie  de 

menis  de  sculpture  et  de  peinture,  in-4**;  la  Sicile  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

Paris,  1842-45,  pi.  XIV,  XV,  XVI  et  XVII,  elles  V.  Naples. 

sont  gravées  par  Aug.  Garnier.  Chartreuse  de  Paris.  V.  Chartreux. 

MagniGque  clôture  du  chœur  de  la  cathé-  •  Celle  de  Paular,  la  plus  importante  d'Es- 

drale.  Moyen  âge  monumental,  Paris,  Hau-  pagne,  dont  le  vaste  cloître  est  décoré  de 

ser,  pi.  X,  et  dans  la  France  monumentale,  peintures  représentant  la  vie  de  saint  Bruno. 

chezHen.  ieannin,  in-folio,  la  belle  planche  V.  les  topographies  et  descriptions  de  l'Es- 

n*"  51,  par  Bachelier.    .  pagne  que  nous  citons  à  ce  pays. 

Maison  en  bois  du  xiir  siècle,  ornée  de  Celle  de  Pavie,  publiée  dans  les  Monu' 

^ulptures,  reproduite  dans  la  pi.  r.xxxvi  ments  anciens  et  modernes,  par  J.  Gailha- 

des  Monuments  français,  par  Willemin,  1. 1.  baud,  IS*"  livraison,  et  au  mot  Pavie. 

La  grande  Topographie  de  la  France  au  I^s  plus  belles  peintures  de  ce  couvent 

Cabinet  des  estampes,  h  Paris,  renferme  sont  publiées  dans  un  volume  in-folio;  Pa- 

'|)LC8  vitraux  de  Chartres,  dit  M.  Pollier,  p.  65  de  cathédrale,  par  M.  Gilbert,  i  vol.  in  8%  et  tout  Ie5 

ton  ieite,  peuvent  servir  de  commentaire  au  curieux  détails  donnés  par  M.  de  Caumoot  dans  la  4*"  partie  de 

oovrage  détienne  Boilleau  sur  les  métiers  et  les  cor-  son  Court  d'atuiquiiés  da  moyen  âge,  page  226  et  sui- 

riratioosau  uir  siècle.  Ces  vitraux  peuvent  suffire  vantes, 

eux  seuls  à  faire  connaître  l'état  du  commerce,  de  (3)  Sur  cette  belle  publication  qui  fait  partie  de  U 

l'indoiirie  à  cette  é|>oquc  et  du  concours  de  tous  les  statistique  de  France,  publiée  sous  les  auspices  du 

états  pour  l'édification  des  édifices  religieux  et  les  souvernement,  voir  le  Kappor<  fait  au  ministre  de 

nombreuses  verreries  qui  les  décorent,  etc.  l'instruction  publique,  année  18S9,  par  M.  Didron,  se- 

(3)  Voir  sur  cette  chapelle  et  la  légende  de  saint  crétaire  du  Comité  historique  des  arts  et  monuments, 

Piat.  le  texte  de  M.  Poitier,  p.  71  do  l'ouvrage  de  in<8*. 

^Villeroin.  M.  Tlérissant,  avocat,  a  publié  en  i83rt  (4^  Sur  ce  genre  de  monuments  voir  l'ouvrage  inti- 

nne  notice  très-curieuse  sur  \(is  reliques  du  saint  et  tulé:  lex  Monuments  religieux,  Qic,  i  vol.  ln-8*,  par 

leur  translation.  Consulter  aussi  In  DacripHon  de  la  madame  de  Cenlis,  1805. 

Tome  I.  il 
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ris,  1845,  par  Louis  Angelini,  avec  un  texte  de  Tabbaye  de  la  Sainte-Trinité  de  Fécamp 

italien,  et  renferme  16  planches,  savoir  :Ab-  publié  en  1840,  dans  un  Estai  historique 

<Uas,  Amos,  par  TEspagnolet;  une  mère  de  et  littéraire  sur  l'abbaye  de  ce  nom,  par 

pitié  par  le  même;  Moïse,  par  Luc.  Giordano;  M.  Leroux  de  Lincy,  ancien  élève  de  lÉcole 

Elie,  par  le  même  ;  Osée,  par  I^EspagnoIet  ;  des  chartes,  on  lit  celte  désignation  :  Trappe 

Joél,parle  même  ;  Aggée,  par  le  même  ;  Noé  de  l'entrée  de  l'ancien  Chartrier ,  placé  sous 

tenant Farche  ;  la  crucifixion,  par  le  cavalier  la  chapelle  de  la  Vierge.  Cette  trappe  se  voit 

d^Arpino.  sur  le  plan  indiqué  h  maîn  gauche  d^un 

autel ,  sous  le  n""  24.  Malheureusement  nous 

CHARTREUX  (1)  de  Paris,  rue  d'Enfer  ne  trouvons  dans  le  texte  aucun  rensei- 

Saint-Michel.  —  Les  détails  d'architecture  gnement  relativement  à  ce  chartrier,  oe  qui 

et  de  sculpture  de  leur  couvent  sont  publiés  forme  une  lacune  fâcheuse, 
dans  le  5*  volafnedes  Antiquités  nationales 
de  Millin,  art.  LU,  savoir  :  CHASSES.  —  Le  trésor  de  Péfflise  royale 

!•  Vue  de  la  porte  d'entrée  avec  sa  déco-  de  Saint-Denis,  en  France,  était  autrefois 

ration  gothique  et  son  beau  bas-relief,  dont  riche  en  belles  châsses  et  en  précieux  reli- 

ia  description  est  p.  7  du  texte.  ouaires  (â);  on  en  trouve  la  représentation 

f  Détail^  des  sculptures  de  cette  porte,  dans  les  planches  de  V Histoire  de  cette ab- 

décorée  de  statues,  dont  une  de  saint  Louis  baye  ,  par  dom  Félibien ,  i   vol  in-folio, 

en  pied,  saint  Antoine  et  saint  Jean^  Nous  ne  désignerons  ici  que  les  châsses,  on 

S""  Vue  de  rentrée  du  portail  de  l'église,  trouvera  les  reliquaires  à  leur  spéciahté. 

4''  Statues  de  divers  princes  et  autres       V  Sur  la  plancne  de  la  p.  556,  sontre- 

Gersonndges,  savoir  :  celle  d'Enguerrand  de  présentées  4  grandes  châsses ,  désignées  par 

larigny,  Pierre  de  Navarre.  V.  la  pi.  v  et  les  lettres  E,  N ,  K,  D;  celle  de  la  lellreE 

p.  17.  Ces  statues  paraissent  très-belles  si  est  souvent  nommée  Voratoire  de  Philippe 

elles  ne  sont  paâ  arrangées  par  le  dessina-  Auguste, 
teur.  ^  Planche  de  la  p.  538,  deux  châsses  dé- 

5*  Une  grande  croix ,  un  bassin  en  fer  signées  par  les  lettres  E,  0. 
pour  chauner  la  sacristie;  le  clocher  de  l'é-       3*>  Deux  autres,  planches  de  la  p.  540, 

glise,  pi.  VII,  p.  34.  lettres  B,  C. 

G""  Un  lutrin  en  menuiserie  de  la  fin  du       4*"  Une  seule,  voir  la  planche  de  la  p.  542, 

XTi*  siècle,  pi.  VIII,  p.  57.  Ce  lutrin  est  passé  lettre  C. 

dans  une  chapelle  de  l'abside  de  Notre-Dame       5**  Deux  autres,  sous  les  lettres  A,B,  plao- 

de  Paris.  che  de  la  p.  544. 

V  Vue  du  grand  cloître  et  du  jardin,  pi.  ix.       Celles  du  trésor  de  laSainte-Chapelle,/rtff. 

8*'  Sculpture  du  bas-relief  représentant  de  ce  monument,  par  Morand,  1  vol.  in-4^ 
la  fondation  des  cellules,  par  Jeanne  de       Voir  lés  planches  des  p.  39,  40,  ouest 

Châtillon,  pi.  XI  et  p.  6i.  représentée  la  grande  châsse. 

9^  Une  belle  mosaïque  représentant  une       Diverses  châsses  publiées  dans  l'ouvrage 

fondation  faite  par  Pierre  de  Navarre,  pi.  xi  de  Gérard  Molanus ,  Lipsonographia  sive 

et  p.  62.  Thésaurus  reliquiarum  electoris  BrunswicO' 

iO*  Figures  de  chartreux  vers  le  xiii*siè-  rum  ffamburgensis,  etc.,  in-S*',  et  cet  au- 

cle,  d'après  une  miniature  de  cette  époque  tre.  Thésaurus  reliquiarum  capellœ  ducan 

publiée  dans  l'ouvrage  de  Bonnart,  Costumes  Brunswicencœ ,  par  Jungius,  publié  in-l*, 

du  moyen  âge,  1. 1,  pi.  xxxi.  avec  planches. 

Voir  aussi  les  figures  publiées  dans  les       Plusieurs  châsses  byzantines  et  de  diver- 

ouvrages  de  Bar,  Fialetti,  Héliot,  Schoone-  ses  époques,  publiées  par  M.  du  Sommerard, 

beek,  etc.,  sur  les  ordres  religieux.  Mlas  des  arts  en  France ,  pi.  i,  chap.  IX; 

dans  VJlbum,  pi.  xii,  9*  série. 

CHARTRIERS.  —  Sur  un  plan  de  l'église       Autre  dite  ossuaire;  ib,,  pi.  xxiv. 

(1)  Sur  l'origine  el  les  progrés  de  cet  ordre,  voir  suivant  Pépoque  où  elles  forent  faites.  Les  cbâssM 
Jaillol,  Recherches  iur  la  topographie  de  Paris,  présentent  quelquefois  la  réduction  de  la  chapdte  oe 
i9*  quartier:  M.  de  Saint-Viclor,  Histoire  de  Paris.  de  l'église  même  où  elles  étaient  déposées;  on  y  rfofef^ 

(2)  On  confond  presque  toujours  ces  deux  objets  raait  souvent  des  corps  entiers.  Le  reliquaire,  au  cod- 
qui  sont  cependant  bien  distincts  ;  il  nous  seinble  traire,  ne  renfermant  ordinairement  que  des  portions 
qucla  chAsse  tient  plus  h  la  classe  des  monuments  de  reliques,  telles  que  bras,  tète,  doigts,  pieds,  ete^ 
proprement  dits,  et  le  reliquaire  à  celle  des  bijoux,  ou  même  quelques  ossements,  était  oroinaireneot 
Les  châsses  ont  assez  ordmairement  la  forme  d'une  d'une  forme  plus  petite  affectant  le  plus  souvent  la 
église,  d'un  tombeau,  d'un  édiflce  avec  ses  colonnes,  forme  de  l'objet  qu'il  était  destiné  à  renfermer.  V.aa 
ses  sutoes,  ses  bas-reliefs,  ses  portes,  fenêtres,  sa  reste  au  mot  Reliquaikes  les  exemples  que  noas  en 
toiture  et  tous  les  détails  architecturaux  des  grands  donnons. V.  ce  qu'en  dit  M.  de  Caumont,  Cours  danti- 
édiflccs  byzantins,  gothiques  ou  de  la  renaissance  quités  monumentales,  fi«  partie,  p.  S68  et  soiraoïes- 


CHA  ~  259  —  CHA 

Outre  ces  réanions  de  châsses  dam  les  taîls  par  Garnier,  deux  belles  planches  in-4% 

trésors  des  églises,  nous  citerons  les  suivan-  arec  texte  ;  Paris,  iSii,  par  M.  de  Caumont, 

tes  comme  très-importantes ,  savoir  :  Coursd'aniiquités  monum,^  6«  partie,  pi.  gvi. 

Magniôque  châsse  de  Téglise  cathédrale       Autre  représentation  en  tête  du  3*  vo- 

d\4ix-la-Cnapelle ,  ouvrage  d'orfèvrerie  et  lume d'un  ou vrag intitulé  :Pnini7ûirom^«/i- 

de  peinture  eniaillée,  au  xr  ou  xir  siècle ,  •  tiamseuhistoriatriamregummagoram,  etc., 

dessinée  et  expliquée  par  M.  Tabbé  Arthur  par  Herm.  Crombach,  in-folio.  Ce  curieux 

Martin ,  gravée  par  Garnier  et  publiée  en  monument  du  xn«  au  xiir  siècle  est  aussi 

\  vol.  in-4**  ;  Pans,  1844;  on  en  trouve  une  publiéetgravé  dans  le  Magt^in  pittoresque, 

gravure  dans  le  4*  volume  de  la  Bévue  gé-  a  Paris,  année  f  859,  t.  VII,  p.  29. 
aérale  d^architectare  de  M.  C.  Daly;  Paris,        —Dite  de  Alauzac  (c'est  celle  de  saint 

^844.  Galmin),  sans  nom  de  personnage,  style 

Cbâsse  de  Téglise  d'Ambazac  (Limousin),  byzantin,  publiée  dans  VFssai  sur  les  églises 

monument  d'orfèvrerie  du  milieu  du  xi*siè-  romano^zantines  du  Puy-de-Dôme,  par 

cle,donton  trouve  la  description  dans  le  M.  Mallay,  architecte,  à  Paris,  chez  Dumou- 

Cottn  d^archéoloaie  de  M.   de  Caumont,  lin,  in-folio.  Y.  p.  119. 
6*  partie,  pi.  vu  de  l'atlas.  —  De  saint  Odoric  ou  Oderic.  V.  ce  nom. 

M.  Victor  Gay,  architecte,  vient  de  des-       — De  saint  Ouen  ,  à  Rouen  (2),  qui  est 

siiier  ce  précieux  monument  avec  le  plus  peut-être  la  même  que  celle  de  saint  Ro- 

grandsoin,  et  l'on  espère  qu'il  ne  tardera  main.  V.  plus  bas. 
pas  i  être  publié.  MagniGque  châsse  de  saint  Pierre,  mar- 

Celle  de  saint  Antoine  et  Padoue.  V.  ce  tyr,  à  l'église  Saint-Eustorge,  à  Milan,  xrv' 

Bom.  siècle.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxxiv.  On 

—  De  saint  Galmin  (  style  byzantin  ).  y  voit  4  bas-reliefs  de  la  vie  du  saint  et  iS 
V.  Galmin.                                     '  statues. 

—De  saint  Charles  Borromée  dans  la  cha-       —  De  saint  Romain,  à  Rouen  (sans  doute 

pelle  souterraine  de  la  cathédrale  de  Milan,  à  la  cathédrale  ),  d'une  forme  très-élégante 

V.  la  planche  du  grand  ouvrage  Duomo  di  dans  le  style  du  xv*  siècle,  ornée  de  déli- 

Milano,  in-folJo,  au  Cabinet  des  estampes,  cieuses  statuettes,  publiée  par  M.  Langlois, 

Piris,  sous  le  n"*  7572,  fonds  du  comte  de  dans  l'ouvrage  de  M.  Floquet  intitulé:  His- 

Férussac.  toire  duprimégede  saint  Romain,  2  vol.  in- 

—  De  sainte  Glotifile.  V.  ce  nom.  8''.La  châsse  y  est  représentée  sous  deux  côtés 

—  De  la  cathédrale  de  Chartres.  V.  ce  différents  ;  l'un  de  ces  deux  côtés  qui  repré- 
DoiD.  senteJésus-Christen  croix, avec  unesuited'a- 

—  De  saint  Corneille,  ouvrage  du  xvi«  pôtres  placés  sur  des  socles,  dans  des  niches 
siècle.  V.  dans  le  t.  IV  du  mois  oe  septem-  gothiques,  rappelle  la  façade  du  beau  reta- 
l)re,p.  752,  Acta  sanctorum  des  Bollan-  .  ble  de  l'ancien  maitre-autel  de  l'église  Saint- 
distes.  Germain-des-Prés,  dont  on  trouve  une  bonne 

—  De  sainte  Elisabeth  de  Hongrie,  publiée  gravure  dans  V Histoire  de  cette  abbaye 
dans  VAtlasdes  monum.  de  sa  vie  (1),  par  le  par  dom  Bouillard^  citée  plus  haut. 

comte  de  Montakmbert  et  Boblet ,  éditeur.       Châsse  dite  do  Sancta  sanctorum,  près  la 

Paris,  1856.  basilique  de  Saint-Jean-de-Latran,  xii*  ou 

—  De  saint  EIzéar  de  Sabran.  V.  ce  nom.  xiir  siècle,  d'AgIncourt,  Sculpture,  pi.  xxi 

—  De  saint  Gaugéricus  ,  ouvrage  du  xv*  n**  i  à  5. 

siècle,^c(a  «a/ictoram  des  Bollandistes,  mois       —  De  saint  Sebald  ,  dans  l'église  de  Nu- 
d'août,  1. 11,  p.  667.  remberg.  Cette  magnifique  châsse  est  co«- 

—  De  sainte  Geneviève.  V.  ce  nom,  et  à  verte  d'ornements  et  de  figures,  et  est  un 
Procession.  des  plus  curieux  monuments  chrétiensdece 

—  De  saint  Germain  de  Paris,  ornée  de  genre;  elle  date  du  xvr  siècle.  Ce  précieux 
statuettes  des  douze  apôtres  et  surmontée  nronument  quidatede  i506,est  publié  dans 
d'un  clocher  él^ant,  Histoire  de  Vdbhaye  le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cm.  V,  aussi  le 
^  SaiHtrGermain^S'Prés,  par  domBouil-  texte  qui  s'y  rattache.  Toutes  les  figures  de 
lart,  in-^olio,  p.  166.  cette  belle  châsse,  savoir  :  celles  des  douze 

—Des  Mages,  à  Cologne,  dessinée  par  l'abbé  apôtres  en  pied,  et   celles  des  bas-reliefs 

Arthur  Martin,  et  gravée  dans  tous  ses  dé-  sont  très-bien  gravées  et  publiées  dans  l'ou- 

(I)  Cet  ouvrage  est  cité  par  M.  de  Montalembert,  F.  Makensie,  prioted  by  EngelmaDD  and  coniMnv 

n$ioiye  de  sainte  Elisabeth,  i  vol.  \nV*,  p.  U57.  iii-8«,  supérieurement  exécuta  où  l'on  voit  ptoieurs 

.  12)  Il  existe  une  jolie  lithographie  anglaise,  publiée  châsses  ei  reliquaires  portés  en  procession  Y  celte 

a  Londres, en  décembre  i828  ou  i838,  intitulée:  Ime-  planche  dans  Ta  Topoaraphie  de  la  France  (Rouen' 

riorofthe  abbey  of  Saint -Oucn^ûrnirn  on  slone  by  appartenant  à  l'aulrur  dt  ce  Dictionnaire  ' 
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vragc.  intitulé  :  les  Principales  âgures  de  .  Los  miniatures  d^un  manuscrit  de  la  Bi- 

la  châsse  de  saint  Sebald,  par  V.  Visclier,  bliothèque  royale  de  Paris,  intitulé  :  le  lA- 

i  vol.  in-^** ,  par  Reindel,  texte  allemand,  vre  du  roi  Modus  et  de  la  roynr  Bacio  (i), 

anglais  et  français,  accompagné  de  iS  plan-  offrent  une  suite  de  sujets  de  chasses  au 

ches;  Nuremberg,  sans  date.  nombre  de  50  planches. 

Châsse  de  saint  Saturnin,  à  Toulouse,  Ce  livre  curieux  a  été  publié  à  Paris  par 

d*unc  forme  élégante  en  cothique  flam-  M.  Blaze,  en  18«%,  avec  des  fac-similé  de 

boyant  ou  fleuri,  publiée  dans  le  1i*  vo-  miniatures. 

lume  de  la  France  monam,,  par  A.  Hugo,  il  en  existe  quelques  éditions  avec  plan- 

pj.cxiii.  ches  en  bois.  V.  aux  grandes  bibliothèques 

Châsse  de  saint  Spire  de  Corbcil,  publiée  publiques, 

par  Millin.  Antiquités  nationales,  t.  f,  pi.  v,  On  en  trouve  un  fac-similé  dans  V Univers 

de  Tarticle  XXII  de  la  i"  édition ,  et  dans  pittoresque,  de  Didot,  frères,  pi.  cccxxxvn, 

Tédition  Barba,  t.  i,  pi.  lv.  Dictionnaire  encyclopédique,  t.  V. 

— Dé  saint  Taurin  d'Évreux,  publiée  par  Miniature  d^un  manuscrit  sur  la  chasse  et 

M.  Le  Prévost,  1  vol.  in-4'*,  4  planches  au  la  fauconnerie,   composé  par  Tempereur 

trait  avec  description.  Frédéric  II.  D'Agincourt  en  donne  quelques 

—  De  sainte  Ursule  et  ses  compagnes  ,  fac-similé  (Peinture)  ^  pi.  lxxviii.  Et  Umi- 

conservée  à  Bruges,  à  Thôpital  Saint-Jean,  niature  publiée  dans  la  Pictorial  history 

publiée  par  le  baron  de  Keverberg,  dans  of  Enaland,  1. 1,  planche  de  la  p.  342. 

rouvrage  intitulé  :  Ursula,  \  Vol.   in-8°;  Médaillon  en  bronze,  xv  ou  xvr  siècle, 

Gand,  1818.  d^Agincourt,  Sculpture,  pi.  xu\j  xv  5. 

On  doit  regretter  que  Fauteur  n'ait  pas  Suite  de  miniatures  curteuses.du  mano- 
jugé  à  propos  de  donner  les  précieuses  pein-  scrit  français  de  Gaston  Phœbus,  sur  la 
tures  d^Hemeling,  qui  représentent  la  lé-  chasse,  appartenante  la  Bibliothèque  royal 
gende  de  sainte  Ursule.  de  Paris,  et  dont  on  trouve  plusieurs /or- 
La  même  châsse  publiée  avec  toutes  ses  simîle  âansV Univers  pittoresque  de  Didol, 
peintures,  i  vol.  in-folio,  avec  planches,  frères  (  France),  xiv  siècle,  pi.  cccLxvni, 
Pour  les  détails,  voir  au  nom  Ursule.  ccclxix,  ccclxx  (2). 

Il  existe  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris  Les  miniatures  d'un  manuscrit  grec,  par 

une  collection  intitulée  :  ^an/)j^re«  e(  cAd«-  Ange  Végèce,  habile  calligraphe  crélois, 

ses,  curieuse  à  consulter.  M.  de  Caumont  pour  le  roi  Henri  II,  en  i554;  ce  livrées! 

donne  plusieurs  châsses  assez  belles  dans  intitulé:   (7j//iéf^^//con,  Bibliothèque  royale, 

le  6'  volume  de  son  Cours  d'antiquités  im>-  n"  2557;  la  couverture  a  été  publiée  par 

numentales,  Rouen,  1845.  V.  les  planches.  Wiliemin,  t.  II,  pi.  cclxxxvii. 

Deux  bas-reliets  curieux  d'un  tombeau  du 

CHASSES  AU^  ANIMAUX.  —  Sur  des  dip-  pape  Benoit  Y,  représentent  des  sujets  de 

tyaues  consulaires  des  ni"    et  iv*  siècles  chasse  dont  Tune  parait  être  celle  du  san- 

publiés  dans  divers  ouvrages ,  tels  que  le  glier  ou  de  Tours  :  ce  tombeau  qui  partit 

Thésaurus  diptychorum  de  Gori  ;  dans  Mont-  dater  du  xiii'  siècle ,  peut-être  du  xiv,  est 

faucon ,  Antiquité  expliquée,  et  reproduit  assez  bien  gravé  dans  le  tome  supplémen- 

dans  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge  par  taire  du  mois  de  mai  des  Acta  sanctorw, 

M.  du  Sommerard,  pi.  i,  chap.  Xi.  V.  aussi  p.  164,  pars  1',  intitulée  :  Conatus chronico- 

Anastase.  nistoricus,  etc. 

Sujet  eravé  sur  un  diptyque  du  xiv  siè-  Sujet  de  chasse  gravé  par  Jost  Ammon; 

cle,  publié  par  Gori,  Thesaur.  diptychor,,  Francfort,  1S82.  V.  son  œuvre, 

t.  ni,  p.  64,  pars  2"  ;  dans  les  Mémoires  de  Chasse  de  la  licorne.  V.  à  ce  mot  et  à  Vm- 

V Académie,  t.  XVIH,  p.  522,  par  d'Agin-  ginité. 

court,  pi.  XXIX,  n'  58,  et  en  entier  par  Suite  de  25  planches  gravées  par  les  frères 

Alex.  Lenoir,  Atlas  des  monum,  franc. ,  Galle  et  quelques  autres  diaprés  J.  Stradan, 

in-folio,  pi.  xxiii  et  le  texte  p.  29, 50.  représentant  tous  les  genres  de  chasses  aux 

Plusieurs  sujets  de  chasses,  dans  la  suite  quadrupèdes,  aux  reptiles, aux  oiseaux, etc.^ 

des  Tapisseries  historiques  et  nationales,  pu-  et  des  costumes,  des  instruments  de  chasse, 

bliée  par  A.  Jubinal.  V.  à  Tapisseries.  et  une   foule   de  détails   d'un  grand  in- 

(I)  Ce  manuscrit  est  le  plus  ancien  livre  de  chasse  a)  Sur  les  divers  exemplaires  manuscriu  deeeli- 

3ui  soit  écrit  en  français.  V.  sur  ce  livre  lesdéUils  vre.  voir  TouvrasedeM.  Paulin  Paris, /et  JfanMcri» 

onnés  par  M.  Paulin  Paris,  Description  des  ntanu-  français  de  la  Bibliothèque  du  roi,  in  8*.  i.  V,  p.  tD* 

scrits  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris,  i.  V,  p.  205,  iis,  in,  wi,  cic. 
et  ce  que  dit  M.  Pottier  sur  Toriginede  l'exercice  de 
\ii  chasse,  p.  02  du  texte  des  Monuments  inédits  fran- 
çais de  WiWemiu,  t.  l. 
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(éféc.  V.  les  œuvres  des  maîtres  désignés  CHASUBLES   (â).  —  Celle    portée    par 

d-dessus.  saint  Grégoire  le  Grand ,  d'une  torme  très  - 

ancienne  et  même  primitive,  Maori,  Biero- 

CHASSEURS.  —  Costumes  tirés  du  ma-  lexicon,  t.  I,  p.  65. 

Duscrit  de  la  chasse,  composé  en  4380,  par  Autre  du  pape  Gélase  II,  ib.,  p.  387. 

Gaston  Phœbus ,  comte  de  Foix,  Willemm  ,  Autre  plus  remarquable ,  où  Ton  ne  voit 

Monum.  inéd.,  i*'  volume,  pi.  cxxxix.  pas  les  bras,  ib.,  p.  13i. 

Costumes  du  xiv*  siècle,  même  ouvrage,  —  Roulée  et  portée  en  écharpe,  dite 

pi.  cxL.  ttola  latior,  en  usage  au  vi'  ou  vu*  siècle. 

Statue  très-curieuse  d'un  oiseleur,  qui  V.  le  traité  du  père  Lebrun,  Explication 

existe  à  Tune  des  tours  de  la  cathédrale  de  des  cérémonies  de  la  messe ,  i  vol.  m-S*". 

Rouen,  publiée  dans  les  Foyages  pittores"  —  Portée  par  un  évéque,  ligure  du  x'  siè- 

Îfoef  et  romantiques  de  Taylor  et  de  Cail-  cle,  Willemin,  Monum,  inéd,,  1. 1,  pi.  xxvii, 

eux  (^ormaMUe)y  pi.  xiv,  et  dans  la  DeS'  d'après  un  manuscrit  du  n*"  989  de  la  Bi- 

eription  de  l'incendie  de  la  cathédrale  de  bliothèque  royale. 

Rouen,  par  Langlois  du  Pont-de-rArche,  Chasuble infundibuliforme (3)  bordée d'or- 

iii-8°;  Rouen,  4823,  planche  de  la  p.  38  froi,  magnifique  vêtement  d'un  archevêque 

ou  60,  n*  42.  de  Sens,  au  xii'  siècle,  sur  une  pierre  tom- 

Uoe  belle  miniature  d'un  manuscrit  de  balede  ladite  église  et  portant  la  date  4444. 

la  Chambre  des  comptes  de  Paris  (4),  repré-  Cette  figure  est  publiée  par  Willemin, 

sente  le  duc  de  Bourbon  vêtu  en  chasseur  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxviii  :  cet  évê- 

perçant  un  cerf  de  son  épée  en  présence  de  que  est  Henri  Sanglier  ou  Aper. 

la  duchesse  de  Bourbon.  On  en  trouve  une  Celle  de  Fulbert,  évêque  de  Chartres , 

copie  dans  V Histoire  de  Charles  F,  par  xii«  siècle,  même  ouvrage,  pi.  lxxxvi. 

l'abbé  Choisy,  4  vol.  in-4%  p.  207  ou  208.  -  D'Evrard, évêque d^Amiens,xiii'  siècle, 

V.  aussi  les  mots  Chasses.,  Fauconniers,  ifr.»  pi.  xg. 

Oiseleurs,  etc.  —  De  saint  Rambert.  Voir  ce  nom. 

—  D'évêques  du  xiv*  au  xv*  siècle,  ^/i/i- 

CHASSIS  DE  FENÊTRES.  —  Avant  lin-  quitésd'Aquilée,p\amhedesii,ZS»,40S,À09. 

vention  des  vitres,  formé  de  pièces  de  mar-  —  D'évêques  du  xv*  au  xvr  siècle.  V.  tou- 

bre  percé  à  jour.  D'Agincourt  en  donne  un  tes  les  planches  de  VHistoire  de  la  ville  de 

exemple.  Histoire  de  l'art  (  Architecture )y  Tournay,  celles  de  la  Bavaria  sancta,  etc., 

pi.  XXV,  n'"24  et  30.  aux  mots  Tournât  et  Bavaria. 

Autre  dans  VInstruction  du  comité  histo-  Les  tombeaux  des  papes  publiés  dans  l'ou- 

rique,  planche  des  p.  404  et  420 ,  4''  série  vrage  intitulé  :  Monumenta  cryptarum  basi- 

do  Mémoire  de  }ii,  Aloert  Lenoirsur  Tarchi-  licœ  Faticanœ ,  in-folio;  Rome,  4773,  pu- 

tecture.  bliés  par  Angelo  de  Gabrielis  et  Ph.  Laur. 

Dionvsius,  offrent  plusieurs  beaux  modèles 
CHASTETÉ. —  Statue  colossale  sculptée  de  chasubles  (4).  V.  surtout  les  pi.  vu, 
sur  un  chapiteau  du  xv*  siècle,  au  palais  du-  xxvi,  xxviii,  xuii,  xlvii,  l,  lvi,  lvii,  lix, 
cal  à  Venise,  Cicognara,  Istoria  aeUa  seul"  lx,  et  encore  les  pi.  lxii,  lxviii,  lxxii. 
iura  in  Italia,  1. 1,  pi.  xxix,  école  de  Nico-  Chasuble    tissue    d'or    et   de   velours , 
las  de  Pise.  xv*    siècle  ,  Album  des    arts   au  moyen 
Héros  de  la  chasteté.  V.  Joseph,  SusANNE,  âge,    par  M.    du    Sommerard  ,    pi.    xx  , 
Saint  BbnoIt  ,  Saint  Thomas  d'Aquin,  Cuné-  chap.  XIX  de  la  40«  série. 
GONDE  ou  Runégonde,  ctc.  L  étudo  des  sceaux  peut  encore  offrir  plu- 
Triomphe  de  la  Chasteté,  composition  al-  sieurs  exemples  curieux  de  ce  genre  de  vê- 
légorique  d'après  les  vers  de  Pétrarque ,  tement  ecclésiastique, 
gravure  en  bois.  V.  les  diverses  éditions  des  Voir  encore  les  mots  Bénédiction  ,  Chan- 
ouvrages  de  ce    poète  et   surtout  celles  très.  Consécration  ,  Casula,  Messe,  Sacra- 
de  i542,  à  Milan,  in-folio  gothique,  avec  les  mentaire,  Ëvêques,  Planeta,  Sacres. 
commentaires ,  Parazone  (  Nicol.),  et  celles 
de  1549.  V.  aussi  à  Virginité.  CHATEAUBRIAND    (Geoffroy    de).  — 

(I)  Ce  roanascrit  est  une  des  pièces  du  procès  du  (3)  C'esl-â-dire  dont  le  food  est  formé  par  un  semé 

eonnétablc  de  Bourbon  lorsqu'il  fut  condamué  à  avoir  de  petite  s  bulles  séparées  par  uo  zigzag. 

ses  biens  confisqués.  (4)  Nous  avons  sans  doute  confondu  plusieurs  fois 

(?)  C'est  rancicnnc  casula,  sur  Toriginc  de  laquelle  ce  genre  de  vêlement  avec  les  chapes,  car  les  mo- 

il  faut  lire  \vs  Recherches  de  Macri,  ci-dessus  citées,  numcnts  ne  sont  pas  toujours  bien  faciles  à  expli< 

p.  131.  Du  Oinge  et  Gerbert,  Liturgia  allemanica,  quer.  V.  aussi  à  PLA^BTà. 
verbe  Casula. 
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L'ouvrage  de  M.  Blancheton ,  Description 
des  plus  beaux  châteaux  de  France ,  i  yoI. 
in-folio. 

Recueil  choisi  des  plus  belles  vues  depU" 
laiSy  châteaux,  maisons  de  plaisance  de  Pa- 
ris et  de  ses  environs,  par  J.  Rigaud,  i2i 


GhevaKer ,  Trésor  de  numismatique  (Sceaux 
des  communes) j  pi.  xviii,  n*"'  1  et  2. 

CHATEAUDUN  (Eure-et-Loir).  —  Por- 
tail  de  l'église^  remarquable  par  ses  statues 
de  rois  et  de  reines  de  France,  sculpture  du 

xr  ou  XII*  siècle,  ou  environ,  Beaunier  et  planches  in-folio. 

Rathier,  Costumes  français,  t.  I,  pi.  lxx,  et  Celui  de  M.  Alex,  de  La  Borde,  intitulé  : 

en  outre  ce  que  peut  renfermer  la  Topo^  Monuments  français  y  2  vol.  in-folio;  dans 

ijfriwhie  française,  du  Cabinet  des  estampes  V^lbum  et  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge, 

de  Paris  (  Eure-el-LoIr  ).  de  M.  du  Sommerard,  sont  publiés  plusieurs 

ChâteaudeDunois,  monument  du  xv'siè-  châteaux  forts  et  autres.  V.  la  table  de 

ele^  Alex,  de  La  Borde,  Monuments  français,  planches  de  cet  ouvrage. 


t.  II,  pi,  ccxiv. 

CHATEAU-MEILLANT.  —  Manoir  féodal 
de  ce  nom ,  en    Berry.    On   y  voit   une 


Celui  de  Bourgeois ,  intitulé  :  Recueil  de 
vues  pittoresques  de  la  France,  eomprenatU 
les  châteaux,  coments,  abbayes  et  autres  mo- 
numents les  plus  remarquables,  etc.,  i  vol. 

énorme  tour  au-dessus  de  laquelle  est  une  in-folio,  par  livraisons,  renfermant  44  plan» 

statue  de  Mélusine ,  en  cuivre  doré.  Y.  les  ches  environ.  Nous  ignorons  s'il  existe  un 

Savures  de  ce  monument.  Topographie  de  texte,  ne  l'ayant  jamais  rencontré;  publié 

France,  au  Cabinet  des  estampes,  et  Pi-  à  Paris,  par  Delpech. 

ganipl ,   Description  de  la  France,  t.  XI ,  Celui  de  Claude  de  Chastillon,  intitulé  : 

p.  524.  y.  aussi  M£iLLA!<iT.  Topographie  française,  ou  représentalioMS 

de  plusieurs  ville^,  bourgs,  maisons  deplai" 

CHATEAU-DE-MER.  —  Siiuit^  Angleterre  sance,  etc.,  de  France,  mis  en  lumière  par 

ancienne,  pi.  xxxii,  n''  1 ,  et  dans  Angleterre  J.  Boilleau^  2  vol.  in-folio,  renfermant  envi- 

pitt.  du  baron  Roujoux,  t.  Il,  pL  de  la  p.  92.  ron  142  planches. 

M.  de  Caumont,  dans  Tatlas  de  la  5*  par- 

CHATEAUX  (i). — Ce  genre  de  monuments  tie  de  son  Cours  à^ architecture  monument 

peut  se  diviser  en  deux  grandes  classes  as-  taie,  offre  une  série  assez  considérable  de 

sez  distinctes,  en  châteaux  forts  et  en  cbâ-  beaux  types  de  châteaux  fortifiés  ou  an* 

teaux  de  simple  habitation,  nommés  palais,  très,  pris  en  France,  en  Angleterre  et  quel- 

et  châteaux  suivant  quMls  appartenaient  à  ques  autres  pays.  V.  les  pi.  lxiii  à  lxivu. 

des  princes  ou  à  des  seigneurs.  Outre  cette  réunion  si  intéressante  de  mo- 

Comme  il  serait  impossible  de  désigner  numents  comparés,  on  trouvera  dans  notre 

tous  ceux  qui  couvraient  le  sol  de  TEurope,  ÎDictionnaire,  aux  noms  de  plusieurs  de  ces 

au  moyen  âge,  et  d^en  faire  un  article  à  monuments,  des  vues  développées  et  spécia- 

part,  il  faut  voir  aux  noms  de  chaque  pays,  les  qui  entrent  dans  les  détails  de  sculptu- 

ceux  que  nous  y  signalons ,  soit  en  France,  res,  impossibles  à  bien  indiauer  dans  des 

soit  en  Allemagne,  en  Angleterre,  en  Italie,  vues  réduites  comme  celles  d'un  atlas  in-4^ 

en  Espagne ,  etc.  Nous  signalerons  surtout  ceux  de  Heiobl- 

Nous  essayerons  cependant  dindiquer  ici  berg,  de  Toornobl,  de  Weissemboueg,  de 

plusieurs  grands  ouvrages  consacrés  spécia-  Saint-Michel,  des  Papes,  à  Avignon,  ou- 

lement  à  ce  genre  de  publication.  Ainsi,  bliés  dans  Patlas  cité  ci-dessus, 

pour  la  France,  le  portefeuille  de  M.  de  Gai-  Le  Mémoire  de  MM.  Albert  Lenoir  et  Mé- 

galères ,  fondu  dans  la  Topographie  de  la  rimée,  sur  Tarchitecture  militaire,  faisant 

France,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  partie  des  Instructions  du  comité  dés  arts  et 

L'ouvrage  d'Androuet  Du  Cerceau,  intitulé  :  monuments,  iuré"  ;  Paris,  i843,  p.  4  à  20, 58, 

Recueil  des  plus   excellents  bâtiments  de  59,60,61,62. 
France,  2  vol.  in-folio,  442  planches. 

Israël  Sylvestre  a  publié  une  foule  de  CHATEAUX  ROULANTS  pour  les  sièges 

châteauxet  palais,  en  France.  V.  son  œuvre,  de  villes.  —  Un  vitrail  de  Téglise  Sainl- 


fi)  Parmi  les  oavragcs  spéciaux  publiés  sur  l7//«- 
toire  monumentale  des  cftàieaux,  voir  le  Résumé  ar- 
chéologiqne  sur  la  forme  caractéristique  des  châ- 
teaux forts  aux  diverses  époques  féodales,  au  t.  III 
de  la  France  historique  et  monumentale,  par  A.  Hugo, 
en  4  voJ.  in-8%  p.  445  ;  Paris,  i837  i  1840,  etc.  Le  Mé- 
moire de  M.  Richard,  membre  de  la  société  des  anti- 
quaires de  France,  intitulé  .  Rechercfies  sur  les  châ- 
teaux du  département  des  Vost/es,  t.  X  des  Mémoires. 


Le  t.  III  do  VArcheologia  britœmica,  au  sujet  dus 
château  d'architecture  saxonne.  Le  Cours  d'archiiec 
ture  monumentale  de  M.  de  Ganmon^,  à  Rouen,  ou  soo 
Histoire  de  l'architecture  au  moyen  âge,  in-8*,  p.  aai 
et  surtout  335,  où  il  commence  la  désigoatioa  histori- 
que et  descriptive  des  châteaux  forts  en  France.  )^ 
Manuel  d'archéologie  du  sieur  Oudin,  curé  de  fiotr- 
hon,  in-8*,  p.  190  à  122;  Batissier,  Éléments  d'archéo- 
logie nationale,  1843,  p-  530. 
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Denis ,  époque  de  Suger ,  xii*  siècle  en*  Coslumes  de  ce  genre  de  femmes ,  aux  xu* 

TÎron,  représente  le  siège  d'une  ville  (  Jéru-  xiii»,  xi¥%  xv"  et  xvi*  siècles,  Bonnard,  Cos- 

salem  ).  V.  le  n**  6  de  la  pi.  xiu,  France  pit-  tames,  etc.,  t.  U ,  pi.  xi,  xiii,  xxiii ,  xxvii^ 

toresqae  et  monamentale,  d^Abel  Hûço,  t.  III.  xxx ,  xxxvi ,  xxxix,  xlui,  xlviii,  lt,  remar- 

Cefui  des  papes,  à  Avignon?  moitié  palais  quables  par  une  longue  tresse  de  cheveux 

moitié  château  fort.  Y.  Avignon.  entourée  d'un  ruban. 

—  Du  Louvre ,  àTaris  ;  Bicêtre,  etc.  Autres,  pi.  lix,  lxvi,  lxxvi,  xciv,  xcvi; 

Comme  châteaux  forts  (1)  célèbres,  nous  ces  costumes  sont  d'Italie,  de  France ,  d'Aï- 

citerons  celui  de  Godefroi  de  Bouillon  ,  ar-  lemagne,  etc.  Willemin  ,  pi.  cxxxvi,  clxv, 

chitecture  du  xi*  siècle,  d'Agincourt,  Nié-  CLXvii,  clxviii,  clxxii,  cxc,  ccii,  ccxlii,  etc. 

toire  de  l'art  (Architecture)^  pi.  x;  de  Guil-  Pour  l'Angleterre,  V.  les  divers  ouvrages 

laume  le  Bâtard;  des  sires  de  Coucy;  le  indiqués  à  ce  mot ,  et  les  Danses  des  morts 

château  du  Caire  (V.  Caire);  de  Josselin  ;  ou  Macabres,  indiquées  à  ce  mot. 
d'Harconrt,  d'Arc,  Gaillard,  de  Gisors,  de 

Saint-Marcellin  en  Bourbonnais,  de  La  Meil-  CHATELAINES  (Ornements).  —  Ceinture 

kraie,  de  Montlhéry  (pris  à  vol  d'oiseau) ,  servant  à  retenir  le  trousseau  de  clés,  l'es* 

de  Toumoel,  etc.  V.  tous  ces  noms.  carcelle  ou  l'aumônière  ;  au  mot  Mélaicco- 

Ceux  de  l'Allemagne  sont  publiés  dans  lie,  nous  citons  un  exemple  curieux  de  ce 

l'ouvrage  de  Tombleson,  \Vki\ta\é -,  Fiews  genre  d'ornements.  Les  Danses  des  morts  de 

Qnthe  Rfùneyin-A'',  Bâie,  d'Holbein,  de  Mérian,  etc.,  offrent 

Dans  celui  de  Lange  et  Rauch,  Vues  ori-  plusieurs  figures  de  femmes  avec  la  châte- 

ginaleê  et  pittoresques  des  principales  villes  laine.  Les  planches  du  livre  Navis  stullifera 

^Allemagne,  i  vol.  in-folio.  sont  également   à  consulter.  V.  les  livres 

Dans  V Univers  pittoresque,  publié  par  de  costumes  dont  nous  donnons  le  détail  à 

Didot,  frères  (Allemagne),  2  vol.  in-8%  ce  mot,  et  à  Chancelières  ce  que  nous  y 

avec  plusieurs  planches.  indiquons,  et  au  mot  Aumônières. 

Ikns  l'ouvrage  publié  par  Ring,  Fuespit' 

toresques  des  vieux  châteaux  de  VAllema"  CHATELET  (  Le  Grand  et  le  Petit  ).  — 

gne,  in-folio.  Célèbre  monument  de  l'ancien  Paris  dont 

Ceux  de  l'Angleterre  sont  publiés  dans  on  trouve  des  représentations  dans  toutes 
l'ouvrage  de  By me  et  Hearne .intitulé  :  An^  les  descriptions  de  cette  ville.  V.  les  topo- 
tiquitiesofGreat  Britain,  2  vol.  in-^olio.  graphies  de  cette  ville,  au  Cabinet  des  es- 
Dans  celui  intitulé:  Monumenta Magnœ  tampes,  à  Paris.  Antiquités  nationales  de 
Britanniœ,  en  plusieurs  vol.  in-folio,  pu-  Millin,  en  5  vol.  V.  la  table  des  matières 
bliés  par  la  Société  des  antiquaires  de  pourlesplancheset  le  texte  (2).  M.  de  Saint- 
Londres.  Victor,  Histoire  de  Paris,  etc. 

Ceux  de  l'Ecosse  sont  réunis  dans  l'ou-  Sceau  du  Châlelet  de  Paris,  publié  pour 

;_.î..ij     ^_-.j- _..*.              j  1            .,      *.           ..    Potron  dans  son 

du  Châtelet  et  du 


ches  gravées  d'après  les  dessins  de  M.  Per- 

not.  On  y  trouve  plusieurs  châteaux  fortifiés  CHATELLENIES.  —  Sceaux  de  la  châtel- 

également  gravés   dans  l'ouvrage  anglais  lenie  de  Chartres,  publiés  dans  le  Trésor  d$ 

cité  ci-dessus,  ainsi  que  dans  le  grand  ou-  numismatique,  volume  intitulé:  Sceaux  des 

irage  iïïiiiulé  :  Monumenta  Ma^nœ  Britan^  communes,  in-folio,    pi.  xvi,n''8,  il  est 

mm,  G  vol.  in-folio;  Londres,  i795  à  i836.  de  1314. 

La  porte  du  château  de  Lancaster,  de  Autres,  ib,,  planches  m,  n"*  2;  viii,  n"*  2. 
Lamiey,  de  Cockermouth,  de  Roslin;   la 

tour  du  château  d'Edimbourg;  la  porte  de  CHATEl^.  —  Espèce  de  tours  en  bois  et  à 

celui  de  Wingfield,  de  Stirling,  Caste-Ri-  jour,  fixées  aux  poupes  des  vaisseaux  de 

sing,  de  Warworth,  etc.,  sont  publiés  dans  guerre  au  moyen  âge.  V.  les  planches  de 

l'ouvrage  de  Byme  et  Heame,  2  vol.  in-4*  l'ouvrage  intitulé:  Archéologie  navale,  par 

ebloDg,  intitulé  :  AntiquiUes  of  Great  Bri-  M.  Jal,  en  2  vol.  in-S*",  qui  en  donne  des 

tain,  etc.  exemples ,  p.  247,  507,  404,  457  du  1. 1,  et 

les  p.  307, 309, 371,  421, 489  du  t.  H. 

CHATELAINES  ou  DAMES  NOBLES.— 

(i)  Ménoires  de  M.  King  dans  la  CoUection  de  (2)  Ceaxqui  veulent  des  documents  eonscfencieai 

f  Académie  des  antiquaires  de  Londres,  et  les  détails  doivent  lire  Jaillot.  Hecherches  critiques,  historiques 

coDsignés  dans  le  grand  ouvrage  de  la  même  société,  sur  la  ville  de  Paris,  in-8*,  quartier  Sainte  Jacques -la- 

Momtmtnta  antiqua,  1. 111,  chap>  IX.  Doucberie,  n<*s,  p.  1 1. 
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GHATiLLON  (  Gaucuer  ou  Gaultier  de  ),  tillerie  ^e  Paris,  gravée  dans  les  InstrueUoM 

connétable  de  l  rance.  —  Grande  figure  en  da  comiU  des  arts.  Architecture  militaire, 

pied,  costume  arrangé,  publiée  par  WuJson  in-4'',  p.  9. 
de  La  Golombière,  dans  Vouvrage  Portraits 

des  illustres  Français,  in-folio,  d'après  la  CHAUSSES  et  HAUTS-DE-CHAUSSES.  - 

peinture  du  Palais-Cardinal.  V.  les  divers  ouvrages  que  nous  ci^ns  le 

Figure  de  ce  guerrier  tenant  Fépée  de  sa  plus  fréquemment  sur  les  costumes  du 

charge,  Monaments  de  la  monarchie  fran^  moyen  âge,  Montfaucon,  Willemin,  Bon- 

çaise,  de  Bem.  de  Montfaucon,  t.  H,  pi.  xri,  nart,  Beaunier,  etc.,  et  les  pi.  xcviii,  ci,  en 

n*'3;  eiâainsVHistoire  de  France  en  estam-  du  t.  1  de  Willemin,  Monaments  inédits, 

pes,  au  Cabinet  du  roi,  à  Paris.  Et  dans  celle  eux  du  t.  II,  et  les  explications  qui  s^ 

rœuvre  de  Léonard  Galter  ou  Gaultier,  rattachent. 

1. 1 ,  pi.  cviii ,  n**  lis,  du  Cabinet  des  es-  — Lacées  et  bouclées,  vers  le  xv«  siècle, 

tampes,  à  Paris,  ou  encore  la  Collection  Willemin,  t. II,  pi.  eux. 

des  connétab  les  de  France ,  même  cabinet.  —  De  deux  couleurs.  Bdnnart  en  donne 

•  Autre  à  cheval,  Sceaux  des  communes,  un  exemple  curieux  pi.  xl,  1. 1  de  son  ou- 

pl.  XVI,  n**  5.                                                •  vrage  sur  les  Costumes  da  moyen  âge. 

Histoire  généalogique  des  sires  de  Châ- 

tillon,  par  André  Duebesne,  in-folio,  avec  CHAUSSETIER,  CORDONNIER.  —  (Sceau 

planches.  des).  Trésor  de  numismatique  (Sceaux  des 

Sceaux  de  divers  comtes  de  ce  nom,  Tré-  communes ,  corporations)^  pi.  ix,  n""  7. 

sor  de  numismatique  (Sceaux  des  feudatai'  Diverses  figures  de  ce  métier,  Stalles  de  la 

re«),  pi.  XI,  XXIV,  n'»»5,6.  cathédrale  de  Bouen,  par  Langlois,  in-8*, 

Tombeau  d*un  sire  de  Chfttillon  àTéglise  pi.  iv,  vi  et  xii,  celles  de  Saint-Spire  de 

d'Écouis.  Y.  ce  nom.  Corbeil.  Y.  aux  mots  Corbeil  et  Cordonnier. 

CHAUDIÈRE.  —  De  Penfer.  Y.  Damnés,  CHAUSSURES  ecclésiastiques.  —  V.  aux 

Enfer.  noms  de  plusieurs  papes,  évéques,  cardi- 

Sur    une  pierre  de  tombeau,   publiée  naux,  abbés,  abbesses,  etc.,  représentés  ea 

dans  la  Borna  subterranea  d'Aringhi,  t.  II,  pied ,  assis ,  debout  ou  couches  sur  leurs 

planche  de  la  p.  374,  se  voit  une  cnaudière  tombeaux. 

d^où  sortent  des  flammes  :  c^est  sans  doute  Yoir  toutes  les  planches  de  la  Pie  des  pa- 

pour  indiquer  que  le  personnage  a  souffert  pes,  par  Ciaconius  ou  Palatins, 

ce  genre  de  martyre.  Y.  aussi  Gallonius,  de  Les  monuments  des  cryptes  du  Yatican. 

Cruciattbus  martyrum,  plusieurs  suppli-  Y.  à  ce  mot  et  Cryptes.  Willemin  a  donné  la 

ces  de  ce  genre,  planche  de  la  p.  i5i.  figure  d'un  évêque,  vers  le  x«  siècle,  dont 

la  chaussure  est  précieuse.  Monuments  imé- 

CHAUFFE-CIRE  (Le).  —  Deux  officiers  dits,  pi.  xxvh  du  1. 1. 

de  ce  titre  figurent  dans  rentrée  de  Fran-  Celle  d'un  pape  donnée  par  Macri  dans 

cois  P'  à  Pans  en  1513.  Y.  YHiêtoire  des  son  Hierolexieon,  1. 1,  p.  65  et  387. 

inaugurations,  de  Bevy,  1  vol.  in-12,-  à  la  Yoir  encore  les  figures  de  papes  et  d'évê- 

table  des  matières.  ques  dont  les  tombes  et  tombeaux  sont  au 

La  planche  cxcvi  de  Tatlas  du  t.  III  de  Caropo  Santo,  dont  nous  donnons  les  dë- 

Tou vrage  de  Maillot  et  Martin  sur  les  Cos-  tails  au  mot  Campo  Santo,  et  les  noms  Avi- 

tum^s  français  et  étrangers  en  donne  le  tus,  Ewrarp,  Sanglier,  etc. 

costume.  Chaussures  des  empereurs  et  des  impéra- 
trices d*Orient.  Y.  les  planches  publiées 

CHAUFFOIRS. — Yoir  aux  mots  Chariots  dans  les  Familles  byzantines  de  Du  Gange, 
DE  FER,  Cheminées,  Poêles,  Espargne-bois,  dansleT'A6«aarfi«dip(f^(;AoniiiideGori,dans 
etc.  Willemin,  Monuments  inédits,  pi.  ccxv,  la  BiUiotheca  segairiana  ou  du  chancelier 
en  donne  deux  très-curieux,  faits  en  forme  Séguier,  par  ke  père  Montfaucon ,  2  vol.  io- 
de petits  châteaux  fortifiés.  folio  qui  renferment  5  ou  4  planches  de  la 

plus  grande  b^uté  pour  les  costumes  by- 

CHAUMONT  (sur  Loire).  —  M.   de  La  zantins.  , 

Borde,  t.  Il  de  sa  Description  des  monuments  Celle  de  Si^ismond.  Y.  ce  nom. 

français,  pi.  ccxxxviii  et  ccxli,  donne  la  Pour  les  pnnces  et  princesses  d'Occident, 

vue  d'un  chftteau  de  cette  ville,  construit  voir  toutes  les  plancnes  publiées  dans  les 

au  XV*  siècle  environ.  ouvrages  de  Willemin  ,  d'Alex.  Lenoir,  de 

Bonnart,  Beaunier,  etc. 

CHAUSSE-TRAPE.— Tirée  du  musée  d'ar-  Les  figures  de  plusieurs  rois  et  reines  de 
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France ,  Charlemagne ,  Charles  le  Chauve,  Titien,  et  tous  les  recueils  de  costumes  du, 

Lotfaaire,  Berthe,  etc.  V.  à  tous  ces  noms.  Cabinet  des  estampes  à  Paris.  V.  aussi  aux 

—  De  divers  rois  et  reines  d'Angleterre,  roots  Bourgeois,  Dames,  Damoiseaux,  Arti- 

Stothard,  the  Monumental  effigies  of  Great  sans,  Pages,  Yarlets,  etc. 

Britain,  in-é"" ,  pi.  xxx,  xxxi ,  lxix  ,  lxx,  Le»  divers  volumes  de  VUnivers  piitores- 

Lxxxni,  Lxxxiv.  que  publié  par  Didot,  frères,  dans  lesquels 

Chaussure  byzantine ,  figure  couchée  et  on  qonne  les  costumes  des  divers  peuples 

très-remarquable  d'après  une  miniaturetle  par  siècle.  V.  aussi  à  Cavalcades  ,  Marches 

manuscrit  du  ix*  siècle.  Univers  pittores-  triomphales. 
que  de    Didot  frères   (France),  planche 

CLXxviii.  CHELLES  (Abbaye  de).  —  Vue  générale 

Chaussures  de  sei^eurs  et  autres  per-  et  à  vol  d'oiseau  des  bâtiments  et  au  beau 
sonnages  de  distinction,  xiv' siècle.  Shaw,  cloître.  Monasticum  gallicanam,  in-folio. 
Dresses  and  décorations,  eic,  t.  I,  planche  pi.  xvi  et  xVii,  exemplaire  de  TArsenal,  à 
de  la  p.  35.  Les  ornements  forment  des  trè-  Paris, 
fles  et  des  quatre-feuilles  sur  des  fonds  d'é- 
toffe noire,  bleue,  rouge  ;  une  d'elles  est  en  CHEMINÉES  DANS  L'INTÉRIEUR.  -  Une 
rosace.  des  plus  anciennes  formes  de  cheminées  que 

Cette  planche  est  un  des  plus  beaux  spé-  nous  puissions  citer ,  est  celle  qui  se  voit 
cimens  que  nous  puissions  indiquer  pour  dans  un  palais ,  dit  de  la  reine  Malthide , 
cette  époque.  architecture  du  x'  au  xi*  siècle  environ.  An- 
Autre  singulière,  ib,,  pi.  ii.  tiquités  anglo-normandes ,  par  Ducarel,tra- 

Pour  celles  de  divers  états,  voir  Bourgeois,  duction  de  l'Échaudé  d'Anisy,  in-S*",  p.  122. 

Magistrats,  Métiers,  Valets,  etc.  Autre  à  colonnes  dans  le  style  normand, 

publiée  dans  le  Pictorial  kistory  of  Eng» 

CHAUSSURES  militaires.  —  Celles  de  di-  land;  Londres,  in-8%  planche  de  la  p.  628 

verses  figures  de  Charlemagne  en  habits  de  du  1. 1. 

guerre.  V.  à  son  nom  (i).  —Des  cuisines  dites  de  saint  Louis  au  Pa- 

Willemin  et  les  autres  ouvrages  ordinal-  lais  de  Justice,  à  Paris,  publiées  dans  l'ou- 

rement  cités  p.  120  de  ce  Dictionnaire,  let-  vrage  intitulé  :  Palais  de  Justice,  \  vol.  in- 

tre  B,  2*  colonne,  aux  mots  Armures  et  la  folio,  par  Schmit;  Paris,  chez  Delpech. 

Tapisserie  de  Baveux.  Cheminée  de  la  chambre  de  Guillemette 

Les  tombeaux  des  rois  d'Angleterre,  des  d'Assy,  Foyages  pittoresques  et  romant,  en 
guerriers  français ,  d'Allemagne  et  autres  France,  par  Taylor,  etc.  (Normandie)^  plan- 
pays.  V.  Tombeaux.  checLxxxvii. 

Les  statues  de  Rollon  (plus  ou  moins  au-  —  De  l'oratoire  de  l'église  de  Brou.  V.  à 

tbentiaues),  de  Guillaume  le  Conquérant,  ce  nom. 

de  Ricnard,  Geoffroy  le  Bel.  —  De  l'hôtel  de  ville  de  Courtray.  V.  à  ce 

Voir  encore  aux  noms  Mallet,  Montmo-  nom. 

RKncY,  Chabot,  Warvick,  etc.,  Edouard  le  —  De  celui  d'Anvers.  Sketches  in  Belgium 

Coufesseur.  and  Germany,  par  D.  Haghe,  in-folio.  V.  la 

Il  serait  impossible  d'indiquer  toutes  les  liste  des  planches, 

variétés  des  chaussures  adoptées  aux  divers  Magnifique  cheminée  du  Palais  de  Justice, 

siècles  du  moven  âge.  V.  tous  les  ouvrages  à  Bruges  (4517);  même  ouvrage,  V.  la  liste 

Sue  nous  indiquons  aux  mots  Armures,  âesp\aiïches,eidans\e  Magasin  pittoresque, 
BEVALERiE,  GUERRIERS;  toutcs  Ics  collcc-  aunéo  1859.  Magnifique  monument,  orné 
tions  des  monnaies,  des  sceaux ,  de  tom-  d'une  foule  de  statues, 
beaux  sur  lesquels  on  trouve  représentés  Cheminée  isolée,  à  Bologne,  du  xiii*  au 
des  guerriers;  tous  les  ouvrages  désignés  au  xiv*  siècle.  D'Agincourt,  Architecture,  plan- 
mot  Ordres  de  chevalerie  ;  les  ouvrages  de  che  lxxii,  n**  5. 

Montfaucon,  du  père  Daniel,  de  Willemin,  ~D^n  ancien  palais  des  ducs  de  Bourgo- 

de  Bonnart,  de  Bar,  de  Beaunier,  Horace  de  gne,  salle  des  gardes.  Antiquités  de  Dijon, 

Vieil-Castel,  etc.  i  vol.  in-4*',  à  Dijon,  et  Aloyen  âge  monu- 

Chaussures  des  costumes  civils,  bour-  mental,  pL  \t,  PI.  xrv,  monument  du  xiv* 

geois  et  autres.  V.  les  ouvrages  de  Bonnart,  au  xv  siècle. 

de  Willemin ,  les  Antiquités  nationales  de  Willemin  en  a  publié  plusieurs  tirées  de 

Millin,  le  livre  des  costumes  gravés  d'après  le.  diverses  miniatures  du  xiv*  au  xv*  siècle, 

1)  Une  statue  cquettrc  que  nous  signalons  h  sa  croix  sur  le  cou-dc-pied,  cabinet   de  M.    Leooir. 

place,  le  représente  avec  une  chaussure  portant  une  V.  Chahienacrk. 
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Monam.  inéd.,  t.  Il,  pi.  clv,  clvi,  clvii^  et  Autre  dite  de  Gharleraague,  ib.,  pi.  xxi. 

le  texte,  t.  II,  p.  3  et  suivantes.  Ou   trouve   quelquefois  des  ligures   de 

—  De  la  salle  du  cousistoire  au  Gapitole  Jésus-Christ  en  croix,  vêtues  d'une  tunique 
de  Toulouse.  Voyage  piitor.  en  France,  ou  chemise.  ÂngelusRocca en  a  publié  deux 
Tayloret  de  Gailleux  (  Languedoc)^  in-folio,  ou  trois  de  ce  genre  dans  son  ouvrage  inti- 
pl.  xxiii  his.  tulé  :  Thésaurus  antiquitaiam  pontificiaram 

—  De  la  salle  du  conseil  au  donjon  de  rituum  ac  cœremoniaram ,  i  vol.  in-folio; 
Vincennes.  V.  à  ce  nom.  Tun  porte  pour  inscription  :   Imago  craei' 

—  Dans  une  salle  basse  du  château  de  fixi  cedrino  ligno  Nicodemo,...  discipulo 
Pierrefonds.  France  his tor.  et  monam, ,  ChrisL  dom.  incisa eilMcœ asservata;  Vau' 
d^À.  Hugo,  t.  III,  pi.  Lxxxvi.  tre  porte  :  Imago  Christi  {empare  Joannis 

—  De  la  salie  du  conseil,  à  Rouen.  Mlllin,  pape  Fil  opère  musivo  supra  portam  sanc- 
Antiquités  nationales,  t.  III,  n"  51,  pi.  iv.  tam  ad  interiorem  veteris  basilicœ  SancU 

Autre  sculptée  par   Germain  Pilon   au  Pétri  partem  olim  representata  circa  oim. 

J^ouvre,  ouvrage  de  M.  de  Glarac  sur  le  Lour  Dom,  706.  V.  les  planches  de  Touvrage  in- 

vre,in-4°,  pi.  en  et  cm,  galerie  d'Angouléme.  diqué  1. 1,  p.  232. 

Gheminée  du  château  de  Beaugency,  style 

de  construction  militaire  et  féodale  du  xiv  GHÉNE  (  Ordre  du  )  —  Schoonebeek,  J?»*- 

siècle.  Histoire  de  l'architecture  au  moyen  toire  des  ordres  religieux  et  nUlitaireê,  t.  I, 

âge,  par  M.  de  Gaumont,  atlas,  pi.  lxviii.  pi.  xii. 

— Très-belle  d'une  maison,  rue  de  la  Groix- 

de-Fer,  à  Rouen,  xvr  siècle  ;  on  y  voit  qua-  GHENETS ,  LANDIERS ,  GHEMINAUX.  — 

tre  bas-reliefs  de  la  translation  miraculeuse  On  en  trouve  quelques-uns  publiés  dans 

de  la  petite  maison  de  Lorette.  Foyagepit-  Touvrage  de  Willemin,  t.  II,  pi.  clv,  ccii, 

tor,  en  France,  par  Taylor,  etc.,  pi.  clxxiv  formes  du  xiv'  au  xv*  siècle. 

(Normandie).  Autres,  France  historique  et  monam»,  par 

—  Des  hôtels  d'Anvers,  de  Gourtray,  de  A.  Hugo,  chez  Delloye, éditeur;  Paris,  iSH, 
la  maison  des  Andeiys.  V.  à  ces  noms  et  au  pi.  vi,  t.  IV. 

motTuYàux.  Gelui  publié  dans  l'ouvrage  de  Shaw, 

Ancient    furnilures,    etc.,    4  vol.   iB4', 

GHEMINS  COUVERTS  dans  les  villes  for-  pi.  liv,  xv  siècle, 

tifiées.   —  On   en  trouve  un  exemple  à  Autre  du  xvi*  siècle ,  Album  da  moyen 

Garcassonne,  construction  du  xiir  siècle  en-  âge,  pi.  xxii  de  la  iO*  série, 

viron.    Foyages    pittor,    dans   Vancienne  Autres  à  la  magniûque  cheminée  de  l'an- 

France,  par  Taylor  et  de  Gailleux  (Langue^  cienne  maison  de  la  Croix-de-Fer,  à  Rouen, 

doc),  pi.  cxxv.  xvr  siècle,  Foyage  pittor,  en  France  (Nor^ 

m€tndie  ),  pi.  lxxiv. 

GHEMISE  ou  CAMISOLE.  —  On  n'est  pas  Pugin,  dans  sa  collection  d'ObjeU  d^art 
d'accord  sur  l'usage  de  ce  vêtement  au  de  serrurerie,  i  vol.  in-i**,  pi.  vi,  vu,  vin, 
moyen  âge;  quelques  miniatures  offrent  des  ix  ;  un  de  ces  beaux  chenets  est  orné  d'une 
personnages  couchés,  mais  on  ne  peut  rien  jolie  statuette'de  la  Vierge, 
assurer  sur  la  nature  des  vêtements  de  des-  Nous  avons  déjà  prévenu  que  l'on  ne  pou- 
sous  qui  paraissent  à  peine  (i),  V.  la  pi.  v  vait  pas  indiquer  les  meubles  et  objets  d'art 
deVHortus  deliciarum,  publié  par  Engel-  publiés  par  cet  excellent  artiste,  comme 
hard  t.  Les /oo^/mi/e  des  miniatures  du  ma-  monuments  bien  authentiques,  attendu 
nuscrit  intitulé:  de  Motibus  siculis  inter  qu'il  n'indique  presque  jamais  les  sour- 
Henricum  et  Tancredem,  peuvent  encore  ces.  et  surtout  ou  se  trouvent  les  origi- 
étre  consultés.  naux. 

Miniature  d'un  manuscrit   publié  dans  Voir  aussi  la  collection  de  meubles  par 

V Univers  pittor,  (France^  ix'  sièclej,  Didot,  M.  Asselineau,  chez  Hauser,  et  celle  gravée 

frères,  pi.  clxxviii  représentant  un  seigneur  par  M"*  Naudet ,  Objets  d*art,  etc.,  in  -  4*, 

franc,  couché.  oblong;  Paris,  4857. 

Chemise  dite  de  la  sainte  Vierge.  Riche 

étoffe  apportée  d'Orient  etqui  n'a  jamais  pu  GHENONGEAU.    —  Ce  curieux  monu- 

appartenir  à  la  sainte  Vierge.  Ce  monument  ment  de  l'époque  dite  la  renaissance  a  été 

a  été  publié  par  Willemin,  t.  I,  pL  xvi  et  publié  dans  plusieurs  ouvrages;  du  Som- 

ce  qu'en  dit  le  texte,  p.  iO.  merard  dans  son  Album  du  moyen  âge, 

(1)  M.  Tabbé  Gabier  croit  reconnaKrc  ce  genre  de  vêtement  dans  une  miniature  du  xiii'  siècle,  inno/^f 
àc  philosophie  chrét.,  t.  XIX,  p.  60. 
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pi.  Ti,  2*  série,  eu  doDBe  une  belle  vae  ex*  Figure  de  chérubins  dite  tétramorphe, 

térieure;  dans  TouTrage  de  Du  Cerceau,  iu-  V.  à  ce  nom. 

Ululé  :  Les  plus  excellents  bâtiments  de  On  en  trouve  plusieurs  sculptés  au  por- 

France,  in-^oL;  dans  la  grande  Topographie  tail  de  Téglise  Saint-Julien  de  Brioude  (  Au- 

de  la  France  au  Cabinet  des  estampes  de  vergue),  f^oyages  pittor,  de  Tajlor,  in-fol. 

Paris,  classée  par  déparlements;  dans  Tou-  V.  Bbioude. 

vrage  de  Claude  deChasliUon,  Topographie  —  Reproduits  dans  la  France  monument- 
française,  ou  représentations  de  plusieurs  taie  d'A.  Hugo,  t.  II,  pi.  xxxvii. 
villes,  4  planches  in-folio  ;  Touvrage  anglais  —  Au  portail  intérieur  de  Féglise  de  Tab- 
par  Mulier,  intitulé  :  Sketches  of  monum.  baye  de  Cluny.  V.  Thistoire  de  ce  monu- 
archiiect.  gothic  and  froncis,  etc.,  in-folio,  ment ,  par  M.  Lorain,  et  les  planches  de  cet 
donne  une  vue  du  chAteau,  pi.  vu,  et  une  ouvrage  et  celles  de  P^^^n»  du  Sommerard, 
vue  intérieure  de  la  salle  à  manger,  pi.  ix  ;  verbo  Cluny. 
on  y  voit  un  dressoir  du  xvr  siècle.  Toutes  les  Bibles  en  manuscrit  ou  avee 

Le  château  de  Chenonceau ,  lithographie  planches  sur  bois  renferment  des  représen- 

et  gravé  par  M.  Edouard  Macé  de  Tours,  tations ou  figures  de  chérubins;  il  serait  im- 

archilecte,  4  vol.  in-4''  de  17  à  48  planches  possible  d'en  faire  ici  Ténumération.  V.  au 

accompagnées  d'un  texte  descriptif,  à  Paris,  mot  Bibles,  Testament  (Ancien  ). 

chez  Leieux,  libraire-éditeur,  1859-40.  —  Gardant  la  porte  du  paradis.  Fresque 

de  Téglise  de  Montréal.  V.  les  descriptions 

CHER  (Département  du).  —  V.  Touvrage  de  cette  église  nommée  Santa-Maria-Nova. 

de  M.  Pierquin  de  Gembloux,  Guide  de  l'an-  M.  Didron  doit  publier  V Histoire  de  l'ange 

tiqaaire  dans  U  départ,  du  Cher,  i  vol.in-4*'.  faisant  suite  à  son  Histoire  de  Dieu,  dans 

laquelle  on  trouvera  de  curieuses  variétés 

CHEREBERT,  roi  de  France.  —  Monnaies  de  cette  hiérarchie  céleste, 
de  ce  prince  publiées  par  Bouteroue  et  Le- 
blanc, reproduites  par  Maillot  et  Martin  dans  CHEVAL  et  CHEVAUX.  —  WiUemIn  a  pu- 
latias  du  3*  volume  des  Costumes  des  di-  blié  plusieurs  planches  où  Ton  trouve  des 
vers  peuples.  modèles d^équipement  de  chevaux  de  parade 

Quant  à  json  prétendu   portrait  tiré  de  ou  de  bataille,  1. 1,  pi.  lxxii;  sur  un  émail 

Mâerai,  c'est  une  ûgure  de  pure  invention  du  xi*  siècle,  pi.  lxxiii,  une  selle  complète, 

qui  ne  peut  servir  à  rien  pour  Tétude  des  sans  date  certaine;  pi.  xcvi  et  xcvii, d'après 

monuments  de  la  monarchie.  des  vitraux  du  xiii*  siècle;  la  pi.  c  offre 

deux  chevaux  harnachés ,  Tun  des  deux 

CHÉRUBINS (1>.  —  Ciamp1ni,  Fêtera  Mo-  porte  des  fers  à  clous  aigus,  pi.  cxl,  une 

munenta,  t.  U.  pi.  x,  en  offre  un  exemple  selle  ronde  et  d'une  forme  curieuse;  leche- 

dans  un  bras  (lecroix.  V.  len*"  10  de  laciite  val    parait  avoir   là   queue  coupée.   DV 

planche  et  p.  44  du  texte.  près  une  miniature  du  xiv  siècle,  on  y  voit 

Chérubin  armé  d'un  glaive  et  gardant  la  aussi  des  étriers  façonnés, 
porte  du  paradis  figuré  par  une  forteresse.  Diverses  pièces  servant  à  protéger  le  che- 
d'où  s^ëlè vent  les  bustes  de  saint  Pierre  et  val  dans  les  batailles  (2).  Musée  des  mona- 
de saint  Paul.  La  forteresse  est  placée  au  ments  français,  par  Alex.  Lenoir,  pi.  clii 
pied  de  la  croix.  Casaiius  ,  de  Bitibus  ter  du  t.  V,  xv*  et  xvi'  siècles. 
christianorum ,  in  4"*,  pi.  v,  et  beaucoup  Voir  aussi  les  planches  gravées  par  made- 
mieux  gravée  dans  les  Àcta  sanctorum  des  moiselle  Naudet,  d'après  les  dessins  de  M.  de 
Bollandistes,  mois  de  juin,  t.  VU,  planche  Jolimont  et  Coignet,  dans  la  Collection  des 
de  la  p.  141.  objets  d'art,  in-4%  obiong,  en  40  planches 

Chérubins  placés  près  de  la  sainte  Vierge,  au  moins, 

diptyque  du  x'  au  xi*siècle.  D'Agincourt,  Voir  encore  les  chevaux  richement  capa- 

Scuîpture,  pi.  xii,  n**  16.  raçonnés  dans  les  Tapisseries  historiques  et 

Autres  portant  des  flammes  dans  leurs  nationales,  publiées  par  A.  Jubinal,  la  plan- 
mains,  peinture  du  xiii'  siècle,  reproduite  che  xxix  du  4*  vol.  de  V Histoire  de  France 
dansTiconographie  chrétienne  de  M.  Didron,  monumentale,  par  A.  Hugo,  in-S*";  Paris, 
Instructions  du  comité  des  arts  (  Peinture  ),  1841. 
Histoire  de  l'ange.  V.  ci-dessus.  Ceux  des  figures  équestres  de  François  I", 

fi)  D'après  une  dbserialion  insérée  aa  12*  vol.  de  aux  représen  la  lions  qu'en  donnent  ta  Bible  ée  Mortier 

la  Bible  de  Vcnce.p.  357,  l'on  voit  quorien  n'est  moins  et  le  Diciionnaire  de  la  Bible,  par  dom  Calmet. 

connu  que  ta  0gure  des  chérubins,  et  que  ce  serait  (2)  M.  Lenoir,  t.  III  de  son  Maiie  des  monumemt» 

fcrandement  se  tromper  que  de  vouloir  en  baser  la  fronçait,  p.  83,  donne  des  détails  curieux  sur  l'équi- 

représentaiion  d'après  les  divers  texte»,  et  de  se  fier  pement  du  ehcval  de  baraillc. 


CHEVAL  FABULEUX.  V.  Centaure. 


CHE                         —  268  —  CHE 

du  maréchal  de  Gié,  du  roi  Henri  H,  des  image  symbolique  de  la  force  brutale  écra- 

statues  du  tombeau  des  Scallger  à  Vérone,  sant  la  uJblesse.  V.  les  Sculptures  de  cemo- 

V.  ScALiGER  et  les  autres  noms.  nument,  publiées  pir  Lasini,  i  vol.  in-i**; 

—  Des  cbars  de  triomphe  de  Peuipereur  Pise,  1825.  V.  surtout  la  pi.  n"  i3. 
Maximilien.  V.  aux  mots  Triomphes,  Batail- 
les, ToDRMOis,  etc.  CHEVAL  AILÉ.  —  C'est    ainsi  que  ron 

Voir  encore  les  diverses  publications  des  trouve  le  démon  ou  Satan  représenté  dam 

Musées  d'artillerie  de  Paris  et  de  Madrid,  une  fresque  de  Chelini ,  contemporain  de 

de  la  Tour  de  Londres,  etc.  V.  Tour  et  Ar-  Lorenzo  lUcci  (1444),  qui  peignait  un  mi- 

TiLLERiE.  racle  de  saint  Pierre,  le  martyr,  sur  la  ût- 

Cheval  portant  des  genouillères,  médaille  çade  du  Bigallo,  hospice  près  du  baptistère 

byzantine  de  1247.  V.  Baudouin  IL  de  Sainte-Marie-aux-Fleurs,  à  Florence  (4). 

Voir  aussi  les  planches  gravées  sur  bois 
des  deux  ouvrages  publiés  au  xvi*  siècle, 
intitulés  :  de  VEscurie  (ou  écurie  ),  par  Fré- 
déric Grison,  et  la  Maréchalerie  de  Laurent  CHEVAL  monté  par  Jésus-Christ.  —  Fres- 
Rusé,  in-i**,  traitant  tout  ce  qui  concerne  que  du  xir  siècle,  Iconographie  chrétienne 
le  harnachement,  traitemeut,  maniement  et  de  M.  Didron,  in-4'',  p.  291 .  Comme  pièce  de 
autres  détails  de  Tétude  du  cheval,  et  le  mot  blason.  V.  Chevaux. 
Équitation. 

CHEVALERIE.  —  V.  les  mots  Ordres  m- 

CHEVAL  DE  BATAILLE  (1)  à  la  cérémo-  litaires,  Tournois,  Joutes,  Pas-d'armbs, 

nie  funèbre  du  duc  de  Lorraine,  Charles  10.  Ga«£s  de  bataille.  Table  ronde  ,  Tewbr- 

V.  Funérailles.  dunck.  Les  miniatures  des  romans ,  telles 

que  celles  de  Lancelot  du  Lac,  Tristan, 

CHEVAL  DE  DEUIL.  —  Cérémonies  des  Girard  de  Nevers,  le  Pny  d'Amiens ,  etc., 

funérailles  du   duc  Albert  VIL  V.  Funé-  dont  on  trouve  des /oc-^imi/^  et  des  gravu- 

RAiLLEs.  res  dans  les  diverses  publications  signalées 

à  tous  ces  mots. 

CHEVAL  D'HONNEUR  (2)  aux  funérailles  Voir  aussi  aux  mots  Croisades  ,  Emprise, 

du  duc  de  Lorraine;  mêmes  indications.  Songe,  toutes  les  collections  de  sceaux, 

d'armoiries,  des  tapisseries  nationales,  etc. 

CHEVAL  employé  comme  EMBLÈME.  —  Cori  dans  le  5'  volume  de  son  Thésaurus 
Sur  quelques  sarcophages  chrétiens,  on  voit  diptychorum ,  in-folio,  pi.  xxii  de  la  fin  du 
figurer  le  cheval  comme  emblème  de  la  volume,  a  publié  une  curieuse  sculpture  da 
course  de  la  vie  ou  de  la  fin  de  la  carrière(3).  xiv  au  xv*  siècle,  qui  est  en  ivoire ,  repré- 
V.  quelques  planches  de  Touvrage  intitulé  :  sentant  diverses  scènes  de  chevalerie,  telles 
Disseriationes  ad  nuper  inventum  Severœ  qu'un  tournois,  des  mascarades,  des  magi- 
martyris  epitaphium....  a  pâtre  Lupi,  in-  ciens  combattus  par  des  chevaliers,  une 
folio;Panormi,i724,  voirauxp.  57etsuiv.,  chasse,  le  songe  d'un  chevalier  reproduit 
et  encore  Boldetii,  Osservazioni  sopra  i  ci-  par  Alex.  Lenoir.  V.  Songe.  La  dissertation 
meterii  disanti  martiri,  in-folio,  planche  de  est  de  J.-B.  Passeri. 
la  p.  216,  n<»i.  On  y  voit  un  cheval  accom-  Scène  de  chevalerie ,  une  dame  en  haut 
pagné  d'une  palme,  comme  emblème  de  la  d'une  tour  couronne  le  vainqueur.  Albam 
récompense  ^ui  attend  celui  qui  a  bien  du  Sommerard,  pi.  xv  de  la  4*  série,  mi- 
fourni  sa  carrière.  niature  du  xv®  siècle. 

Chevalerie  et  noblesse  d^ Artois,  de  Flan- 

CHEVALDÉVORÉparunlion.— Ce  genre  dre  et  de  Picardie,  leurs  armoiries ,  tom- 
d'emblème  se  rencontre  fréquemment  sur  beaux,  tournois,  ett.,  publiés  par  P.  Rô- 
les monuments  de  l'époque  dite  lombarde  et  ger  et  Duthois,  in-S"*,  avec  texte  et  plao- 
mérovingienne,  à  Monza,  à  Pise,  à  Saint-Tro-  ches  ;  Amiens,  1844. 
phime  d'Arles,  au  Campo  Santo,  comme  une 

^1)  Sar  l'uMge  de  faire  ofTrande  du  cheval  de  ba-  (i  Sur  la  siRmUcaiion  all^orique  que  présente  U 

taille  au  d<k;é8  d'un  chevalier,  voir  Monteil,  États  des  Usure  de  ce  cneval,  voir  le  Cours  d'hiéroglyphique 

français,  elc,  l.  H,  p.  299,  cité  par  M.  Poltier,  p.  74.  clirétlerme,  par  Gyprien  Robert,  Université  cathoii- 

t.  1  du  texte  des  planches  de  Willeroin.  Monuments  que,  t.  YI,  p.  437  ;  Raoul  Rocbette,  Tableau  âacfHa- 

inédits.  combes,  in-i*i,  p^  232. 

(2)  Un  cheval  d'honneur,  dit  l'auteur  de  VHistoire  (4)  Cité  par  M.  Rio,  Forme  de  l'art  chrétien,  p.  lai; 

ou  Traité  des  inaugurations,  figurait  à  l'entrée  de  M-  de  Monta Icmbcrt ,  du  Catholicisme  dam  fart. 

François  1*%  à  Paris,  1515,  rapporté  par  Maillot,  Cos-  p.  i39. 
/(/met,  etc.,  t.  III.  p.  197.      • 
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CHEVALET.   —    Supplice   du  chevalet.  Dictionnaire  da  blason.  Encyclopédie  mé- 

V.  les  planches  de  Fouvrage  de  Mamachi,  ihodique,  in-4'*,  planche  citée,  p.  2i,  35,  etc. 
Origines  et  antiquitates  christianor,,  en  5 

vol  \U'^.  V.  à  la  fin  du  5*  volume.  CHEVELURE.  —  Sous  le  point  de  vue  du 

Ce  sont  les  mêmes  planches  que  celles  de  costume  des  hommes  et  des  femmes,  nous  ne 

Touvrage  intitulé  :  de  Crnciatihns  martyrum,  saurions  sans  doute  mieux  faire  que  dlndi- 

1  vol.  in-S**  etin-4'',  par  Gallonius.  quer  les  collections  de  Willemin,  Bonnart, 

Beaunier  et  quelques  autres,  en  examinant 

CHEVALET  DE  PEINTRE.  —  On  trouve  les  fiçurespar  siècle  (3). 

dans  la  Fie  de  Maximilien  d'Autriche  (1),  Voir  au  reste  les  observations  de  M.  Pot- 

dont  les  gravures  sont  si  belles,  deux  formes  tier.  p.  i2  et  61  de  Touvrage  de  Willemin. 

de  chevalets   bonnes  à  consulter.  V.   les  Chevelure  des  ecclésiastiques.  V.  au  mot 

planches  des  p.  68  et  75  du  2*  volume.  Tonsure. 

Voir  les  planches  de  l'ouvrage  de  Jost 

Âmmon,  intitulé  :  de  Jrtibus  mechanicis  et  CHËVRE  sous  les  pieds  d^un  guerrier. 

HUbercûibus,  etc.,  i  vol.  in-12,  assez  rare.  V.  Cassius. 
On  y  voit  un  peintre  travaillant. 

Voir  aussi  les  figures  de  saint  Luc  peignant  CHEVRONS.  —  Employés  comme  orne- 
la  Vierge.  ment  de  fût  de  colonnes.  Ce  genre  d'orne- 
ment paraît  fréquemment  employé  dans  di- 

CHEVALIERS  (2)  —  Voir  toutes  les  Col^  vers  monuments  de  l'ancienne  Saxe.  V.  aux 

lections  de  sceaux  des  divers  pays  au  mot  mots  Mersrodrg,  Freiberg,  Zerbst  (haute 

Batailles,  aux  noms  des  divers  personnages  Saxe),  Weisciielbocjrg. 

dont  on  peut  avoir  besoin.  Chevrons  servant  à  retenir  une  nervure 

Les  collections  de  Tapisseries  nationales,  ou  tors.  M.  de  Caumont,  t.  VHI,  planche  de 

celles  des  divers  musées  d'artillerie ,  et  aux  la  p.  497  du  Bulletin  monumental  en  donne 

mots  Armes  et  Armores  et  à  tous  ceux  indi-  un  exemple  tout  à  fait  singulier.  Le  monu- 

qnés  au  mot  Chevalerie.  ment  est  du  xiir  siècle. 

Les  belles  collections  de  tombes  et  tom- 
beaux, publiées  en  Allemagne,  en  Angle-  CHIARA  (Reata).  V. Claire. 
terre,  en  France,  etc.  V.  aux  mots  Tom- 
beaux, Tombes,  Mausolées,  etc.  CHIARAVALLE,  entre  Ancône  et  Siniga- 

glia.  —  Son  église,  qui  est  du  xn*  siècle , 

CHEVALIERS  DU  GUET.  —  Costume  mi-  présente  une  arcade  en  tiers-point  et  desfe- 

lilaire  de  cette  troupe  au  xvr  siècle,  ffi*-  nétres  en  plein  cintre.  IKAgincourt, -<^rcA/- 

toire  des  inaugurations âe  Revy,  in-4â,  plan-  tecture,  en  donne  des  coupes,  vues,  etc. , 

che  de  la  page  192,  3«  volume  des  ^«ramé-*  p|.  lxxiii,  n*»»  17,  34,  41,  43;  la  façade, 

franc,  de  Beaunier  et  Rathier.  pi.  lxiv,  n''13;  une  des  colonnes,  pi.  lxviii, 

n*  33;  des  chapiteaux  et  bases,  pi.  lxx, 

CHEVAUERS  des  divers  ordres  militai-  n°>10, 11. 

res.—  V.  aux  noms  de  chacun  darisce  Die-  On  trouve  une  belle  vue  intérieure  de 

tionnaire,  et  les  planches  des  principaux  ou-  cette  église  prise  dans  sa  longueur  dans 

vrages  que  nous  y  citons,  tels  que  Héliot,  l'ouvrage  de  Fumagalli,  intitulé  :  Délie  an- 

Scbooneoeek,  Bar,  etc.  tichitàlongobardico^milanesi,  t.  fV,  plan- 
che de  la  p.  224. 

CHEVAUX  DE  BATAILLE,  caparaçonnés  Les  piliers  de  cette  église  sont  d'une  forme 

comme  au  xv*  siècle.    Toiles  peintes  de  très-remarquable. 
Reims^  publiées  par  M.  Paris,  bibliothécaire 

de  cette  ville,  in-^olio;  Reims,  1843,  et  un  CHIEN.  —  Le  chien  accompagne  la  figure 

texte  in-4'*.  du  bon  Pasteur  représenté  sur  les  murailles 

Voir  aussi  toutes  les  planches  des  Tapis-  des  catacombes;  il  accompagne  le  jeune  To- 

series  nationales,  publiées  par  A.  Jubinal.  bie.  V.  Pasteur  et  Tobie. 

V.  Tapisseries.  Cet  animal  est  donné  comme  attribut  à 

—  Figurés  sur  des  pièces   d'armoirie.  saint  Biaise,  à  saint  Roch,  à  saint  Domini- 

(i)  Sur  ce  magniOqoe  ouvrage  voir  les  détails  don-  (3)  Grégoire  de  Tours,  dit  M.  PoUier,  p.  43  de  la 

nés  au  nom  du  prince  Maximilien.  coileclion  des  Monuments  de  Willemin,  nomme  /Ta- 

(2)  Pour  Thistoire  du  coslume  miliiaire  aux  divers  yella  les  cheveux  tressés  en  manière  de  fouet  que 

Vifcie»,  voir  le  Icxle  du  père  Daniel,  de  la  Milice  porieni  les  figures  des  pi.  lx,  lxii,  lxv. 
française  ;  Monlfaucon,  Monumenls  de  la  monarchie 
française:  Alex.Lenoir,  Musée  des  monumenls  fran- 
çais; la  Panoplie  de  Carré,  eli*. 
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ue,  41  tient  «lors  une  torche  enflammée  Chiffres  employés  comme  monogrammes 

ans  la  gueule,  à  saint Godefroy,ëvéque,  etc.  ou  signes  symboliques.  V.  Monogrammes  et 

V.  à  ces  noms.  Stmboleb. 

(je  chien  Ggure  assez  souvent  placé  aux  Chiffres  des  armuriers  de  la  ville  de  To- 

pieds  de  chevaliers ,  princes ,  dames,  etc.,  lède,  vers  lesxv»  etxvr  siècles.  V.  la  planche 

couchés  sur  leurs  tomoeaux.  publiée  dans  le  40*  volume  de  la  France 

Voir  les  séries  que  nous  donnons  de  ce  littéraire;  Paris,  4843,  chez Chalamel,  édi- 

genre  de  monumentà.  Un  chien  est  placé  leur. 

près  du  cardinal  Georges  d'Âmboise  comme  Chiffres  ou  marques  des  anciens  libraires, 

emblème  de  la  âdélité  du  célèbre  ministre.  Y.  Libraires  et  Marques. 
V.  à  son  nom. 

Le  chien  figure  comme  ornement  de  seul-  CHIFFRES  DE  NOMS,  ou  lettre^  enlacées, 
pture  fréquemment  employé  daus  les  belles  accolées,  réunies  de  quelque  manière  que 
n'ises  de  la  cour  du  Louvre,  par  Jean  Gou-  ce  soit  pour  former  devise. 
j.on.  V.  LoovRE  et  Tœuvre  du  sculpteur.  Parmi  tous  ceux  qui  existent  nous  cite- 
Deux  chiens  sont  représentés,  dévorant  rons  comme  remarquables  : 
une  tête  de  moine,  sur  un  chapiteau  de  Celui  de  René  d'Anjou  et  Jeanne  de  Laval. 
Pabbaye  de  Montivilliers.  V.  à  ce  nom.  —  De  François  V\ 

Chiens  représentant  allégoriquement  la  — De  Louis  XU. 

Miséricorde,  la  Paix,  la  Justice.  Gravure  sur  Voir  à  ces  divers  noms, 

bois  du  XV*  siècle,  dont  nous  donnons  la  Celui  de  Henri  H  etde  Catherine  de  Médi- 

description  au  mot  Licorne.  cis  fi). 

Ordre  chevaleresque  militaire  du  chien  et  Voir  toutes  les  collections  de  monnaies 

dvLCoq.Schoonebetky  Histoire  des  ordres  mi'  françaises,  publiées  dans  les  ouvrages  de 

litaires,  in-4î,  t.  I,  n**  10  et  H,  et  les  au-  Bouteroue,  Leblanc,  Alex.  Lenoir,  la  Beçue 

très  histoires  des  ordres  telles  que  celles  nnmismatiqae,  t.  VI,  p.  424. 
d'Uéliot,  Bar,  etc. 

CHILDEBERT,  V  du  nom.  —  Sa  statue, 

CHIFFRES.  —  Traité  des  chiffres  ou  se-  tenant  un  modèle  d'église,  sans  doute  celle 

crête  manière  d'écrire,  par  Bl.  de  Vigenere,  deSaint-Germaln-des-Prés,  placée  autrefois 

in-4**,  1586,  avec  figures.  dans  le  chœur  de  l'église.  D'Agincourt, Seal" 

ptarc^  pi.  XXIX,  n**  24. 

CHIFFRES  des  anciens  manuscrits,  des  Autre  à  la  porte  de  l'église  Saint-Ger- 

cadrans,  des  inscriptions,  des  pierres  gra-  main  -  l'Auxerrois.  Willemin,  Âfonaments 

vées  et  autres  monuments.  français  inédits,  1. 1,  pi.  lxxxviii. 

D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xl,  n""  40,  -  Beaunier  et  Rathier  donnent  aussi  une 

donne  un  spécimen  des  chiffres  romains  figure  ou  statue  de  ce  prince,  telle  qu'elle 

d'une  Bible  manuscrite  dite  de  Saint-Paul,  existait  au  portail   de  l'église  de  Nbtre- 

à  Rome,  ix*  siècle;  ils  sont  en  caractères  Dame  (2).  Costumes  français,  etc.,  t.  I, 

cursifs  et  majuscules.  V.  le  bas  de  la  plan-  pi.  ix. 

che.  Celle  publiée  dans  l'ouvrage  de  Dubreol 

Très-beaux  spécimens  de  diverses  formes  et  Bonfons  ,  Antiquités  de  Paris ,  in-8* , 
de  chiffres  relevés  sur  des  pierres  tombales  p.  33,  est  arrangée  et  n'a  plus  le  caractère 
des  églises  d'Angletdï^re  depuis  le  viii*  siè-  de  Tépoque. 
cle  environ  jusqu'au  xvr.  V.  toutes  les  plan- 
ches du  2'  volume  de  l'ouvrage  intitulé  :  CHILDEBERT,  II' du  nom.  —  D'après  un 
Sepulchral  monuments,  etc.  Magnifique  ou-  sceau,  dans  l'ouvrage  de  Maillot  et  Martin, 
vraReen5vol.in-folio,àLondres,parGough.  CSt)«mm^«/rfl/ip.,atlasdu  3»voI.,pl.vii,n'9. 

Chiffres  gothiques  du  cadran  de  l'horloge  Belle  figure  en  pied,  mais  sans  aulhenli- 
de  Strasbourg  et  du  cadran  solaire  du  por-  cité,  ib„  n*»8. 
tail  du  midi.  V.  toutes  les  gravures  de  l'é- 
glise cathédrale  de  cette  ville,  et  la  Topo-  CHILDÉRIC  I".  —  H  existe  sur  les  monu- 
graphie  de  Strasbourg,  àu.  Cabinet  des  %Ta-  ments  du  règne  de  ce  prince  un  ouvrage 
Yures.  curieux  du  savant  Chinlet,  intitulé  ainsi  : 

(0  CelQi  de  ces  deux  personnages  a  éié  l'objet  d'une  d'an  roi  de  Juda,  comme  le  prélendcnt  quelques  éctl- 

dissertation  fort  érudite  de  la  part  de  M.  Ch.  Lenor-  vains  d'après  l'autorité  de  labbéLebeuf,  Buioireëe 

mant,  qui  a  combattu  Topinion  généralement  reçue  Paris  et  du  diocèse,  p.  12,  et  de  If.  Didron.  Mémoire 

depuis  longtemps  que  ces  chiffres  sont  ceux  de  ce  sur  les  scalntures  de  Notre-Dame,  dans  son  rapport 

prince  et  de  la  trop  célèbre  Diane  de  Poitiers.  V.  à  ce  sur  Téglise  de  Chartres,  présenté  au  ministre  dt  ria- 

sujet  la  Revue  mmismatique,  t.  VI,  p.  425  et  sulv.  struction  publique,  en  i8S9,  p.  11.  V.  Cn*iiTRBs. 

'2)  Si  toutefois  cette  statue  n'est  pas  une  figure 
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jinastoêis  Childerici  P   Franeoram  régis  Khanrath ,  in-folio,  avec  an  grand  nombre 

seu  Thesauras  sepalcralis  Tornaci  effoBBUê,  de  planches  dont  une  très  -  curieuse  re- 

in-i**;  Ânrers,  1655;  accompagné  de  plan-  présente  Tintérieur  d^un  cabinet  d^alchi- 

ches  bien  gravées  qui  offrent  la  réunion  miste  garni  de  tous  les  appareils  à  Pusage 

des  divers  objets  trouvés  dans   lé   tom-  de  cette  science. 

beau  de  Childéric,  regardé  comme  le  plus  Autre  intitulé  :  Basilica  philosophiœ ,  de 

ancien  monument  de  la  monarchie  fran-  Daniel  Mylius,  in-i",  rempli  de  planches 

çaise;  ces  divers  objets  sont  aussi  publiés  par  également  curieuses.  V.  aussi    aux  mots 

Montfaucon  ,  Monuments  de  la  monarchie  Alchimie,  Distillation. 
française,  t.  I ,  pi.  iv  et  v.  Tous  ces  bijoux 

sont  passés  au  Cabinet  des  inscriptions  et  CHINON.  —  Château  de  ce  nom ,  habita- 
médailles,  à  Paris,  et  se  trouvent  expliqués  tion  favorite  du  roi  Charles  vn  et  d'Agnès 
âànsles  if^émoires  del* Académie,  iAT^p.iZl,  Sorel,  Monuments  français,  par  Alex,  de 

Monnaies  de  ce  prince.  Ouvrage  de  Mail-  La  Borde,  t.  II,  pi.  clxxviii.  Voir  aussi  les 

lot  sur  les   Costumes  français,  atlas  du  plapches  de  la  Description  de  la  France, 

3' volume,  pi.  i,  n""  3.  par  La  Borde  et  Guétard,et  la  Topographie 

du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

CHILDÉRIC,  11-  du  nom.  —  Fiçure  re- 
produite d'après  des  monuments  douteux,  CHIPRE  (Chevalier  de  Tordre  de).  — 
Costumes  français,  par  Maillot  et  Martin,  Schoonebeek,  t.  II,  planche  n""  43. 
atlas  du  3'  volume,  pi.  vi,  n"*  8. 

Autre,  même  ouvrage,  pi.  viii,  n**  4.  CHIROGRAPHES.  —  Fac-similé  de  diver- 
ses Chartres  de  ce  genre  des  xii*  et  xiii*  siè- 

CHILPÉRIC,  I"  du  nom.—  Statue  sculptée  des  :  elles  sont  coupées  en  ligne  droite,  en 

sar  son  tombeau,  autrefois  placée  dans  Pé-  dents  de  scie,  en  forme  de  créneaux ,  en  li- 

glise  Saint-Germain -des -Prés ,  monument  gne  ondulée.  Atlas  des  archives  de  Norman- 

du  XI*  siècle,  ou  environ.  Montfaucon,  il/o-  die,  in-4**  oblong;  Mémoires  de  la  société 

naments  de  ta  monarchie  franc,,  t.  I,pl.  xii.  des  antiquaires ,  année  1834  ,  pi.  xxvii , 

D'Àgincourt,  Sculpture,  pi.  xxix,  n"  30.  n'M  à  5. 

Beaunier  et  Rathier,  Costumes  jfrançais, 

1. 1,  pi.  XIII.  CHIROMANCIE.  —Traité  de  cette  science 

Sccauxet  monnaies  de  Chilpéric.V.  Bou-  occulte  par  le  docteur  Artlieb,  imprimé  à 

teroue  et  Le  Blanc,  le  7r^«or  de /lomi^mat/-  Augsbourg,  en  1448,  intitulé:  Die  kunst 

que,  etc.  chiromantia,  etc.,  in-4''  de  24  feuilles  avec 

planches  sur  bois,  dont  le  baron  Heinecken 

CHILPÉRIC,   IP  du  nom.  —  Maillot  et  donne quelques/ac-«i>n(7e  dans  son /d^ed'a/ie 

Martin,  Costumes  français,  pi.  viii,  n"  4,  colLd^ estampes,  p,  478,481.  Dibdin  donne 

peu  authentique.  égalementquelques/ero«imi7edespIanchesde 

cet  ouvrage  dans  son  Bibliographical  Deçà- 

CHIMÈRES.    —    Modillons   du   xr    ou  m«ro/i4. 1,  p.  144,148;  àla  première  on  voit  le 

xir  siècle ,  tirés  de  diverses  églises  roma-  docteuroflfrant  son  livre  à  la  princesse  Anna; 

nés  et  publiés  dans  le  8^  volume,  n°  i,  du  à  la  seconde,  on  voit  un  néclromancien  con- 

Bulletin  monumental,  dirigé  par  M.  de  Cau-  sultant  les  linéaments  de  la  main  pour  les 

mont, 'année  1842.  V.  les  n"  57,  58,  59  de  pronostics.  La  Bibliothèque  royale  de  Paris, 

la  planche  et  les  explications  données  p.  22.  en  possède  un  très-bel  exemplaire  (1). 

Sculptures  des  stalles  de  Rouen,  publiées  Voir  en  outre  tous  les  ouvrages  que  nous 

par  Langlois,  in-S"".  Y.  les  pi.  viii,  ix,  x,  xi,  citons  aux  mots  Alchimie,  Astrologie. 
sculptures  du  xv*  siècle. 

Superbes  figures  de  ce  genre,  meubles  en  CHIRURGIE.  —  Divers  procédés  de  liga- 

bois  du  xvi*  siècle.  Moyen  âge  pittoresque,  tures,  connus  et  pratiqués  chez  les  anciens, 

pl.  XLii.  —  De  deux  meubles  sculptés  en  Miniatures  d'un  manuscrit  du  xi*  siècle, 

bois ,  Album  des  arts  au  moyen  âge ,  1»*  et  D'Agincourt,  Peinture,  pl.  xlviii,  n"3,  4, 5. 

2*  série,  pl.  XIX  et  xxiii.  Un  roman  intitulé  :  le  Chevalier  de  Tom 

ou  Miroir  de  la  vertu  et  de  l'honneur,  im- 

CHIMIE  et  CHIMISTES.  —  V.  les  planches  primé  en  allemand,  en  1519,  et  renfermant 

de  Pouvrage  intitulé  :  Amphitheatrum  sa-  plusieurs  sujets  singuliers,  offre  au  fenil- 

pienttœ,  kabalisticum-divino-magicum,  nec-  let  Ixxxv  une  planche  sur  bois  où  Pon  voit 

non  physico^chimicum,  etc.,   par   Henri  un  chirurgien  venant  de  faire  Pouverture 

(1)  Voir  ce  qac  Dibdin  en  dit  dans  son  V  Tolume  de*  Voyage*  enFrance^p.  M$ft260. 
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du  cadavre  d'une  femme  couchée  sur  une  spécialement  ceux  des  p.  378, 470, 478, 479, 

table.  Deux  autres  personnages  assistent  à  491.  —  Des  ligatures,  folio  429  et  suiv. 

cette  opération.  Opéra  omrUaAndreœLaarentiiarchiatri, 

Ce  livre  imprimé  à  Francfort,  chez  Knolb,  petit  in-4''  ;  en  tête  de  cet  ouvrage  est  un 

est  désigné  comme  très-rare.*.  V.,  le  Catalo^  frontispice  très-bien  gravé  par  Léonard  Gal- 

gue  de  Panser.  ter  ou  Gauthier,  représentant  le  chirurdea 

La  Grande  chirurgie  de  Gbauliac,  ouvrage  nommé  ci-dessus,  taisant  Touverture  œuu 

du  xvr  siècle,  avec  des  planches  curieuses;  cadavre  devant  une  grande  assemblée;  à 

on  y  trouve  la  forme  primitive  des  lancettes,  côté  du  professeur  est  un  homme  qui  tient 

Ce  livre  est  cité  par  M.  Honteil,\^^a/«  des  une  boite  dans  la<|uelle  sont  placés  divers 

Français  da  xui*  aa  xvi*  siècle,  t.  IV,  aux  instruments  de  chirurgie, 

notes.  Catoptrum  microscomicum,  etc. ,  ou  miroir 

Les  .planches  des  diverses  éditions  de  Ga-  microscopique  du  corps,  où  Ton  fait  voir 

lien,  célèbre  médecin  qui  vivait  sous  Adrien  par  un  proœdé  ingénieux  tous  les  détails  du 

et  Marc-Aurèle,  dont  la  plus  ancienne  con-  corps  humain ,  depuis  la  peau  jusqu'aux 

nue  parait  être  celle  publiée  par  les  Aides,  veines  profondes ,  en  levant  des  planches 

en  1525,  en  5  vol.  in-4'olio.  Celles  de  Tédi-  superposées,  in-folio  maximo,  par  J.  Rémé- 

tionde  1561,  publiée  par  Froben,  sont  gé-  lius,  médecin.   Cet  ouvrage  est  d'autant 

néralement  bien  exécutées  et  montent  à  plus  remarquable  que  chaque  partie  du 

plus  de  200.  En  tête  des  commentaires  de  corps  est  accompagnée  d'une  sentence  mo> 

Galien  sur  Hippocrate  est  une  viffnette  re-  raie  ou  philosophique  qui  indique  l'abus 

présentant  un  intérieur  de  salle  de  chirur-  que  l'on  peut  faire  ae  chacun  des  organes, 
ffie  où  se  font  quelques  opérations  sur  l'œil, 

la  mâchoire ,  la  jambe ,  les  côtes.  V.  la  CHIRURGIEN  ou  BARBIER.  —  Fiffure  et 

p.  595  du  7*  livre,  édition  latine.  costume  d'un  chirurgien.  Miniature  du  mi* 

Les  œuvres  d'André  Vésale,  in-folio,  im-  nuscrit  des  Leges  palatinœ  publié  par  les 

Krimées  en  1555,  renferment  aussi  de  fort  Bollandistes,  j^cta  sanctorum,  mois  de  juin, 

ellesplanchessur  bois,  dont  quelques-unes  t.  II,  planche  delà  p.  27;  il  est  occupé  à 

paraissent  copiées  d'après  l'ouvrage  ci-des-  faire  une  saigné  sur  le  dos  de  la  main,  ainsi 

sus,  mais  beaucoup  plus  grandes.  En  télé  du  qu'il  se  pratiquait  communément  autrefois 

volume  est  une  belle  planche  servant  de  (ce  manuscrit  est  du  xiir  siècle  environ), 

frontispice,  où  l'on  voit  Vésale  dana  son  La  figure  des  chirurgiens  Laurent  et  Vë- 

amphithéâtre,  faisant  une  démonstration  sale  au  milieu  de  leur  amphithéâtre.  V.  tu 

sur  un  cadavre,  qui  suivant  les  éditions,  est  mot  Chirurgie. 

tantôt  celui  d'une  femme,  tantôt  celui  d'un  Deux  figures  de  chirurgiens,  sculpture 

homme  ;  la  variété  des  figures  et  la  manière  sur  bois  des  stalles  de  la  cathédrale  de 

dont  elles  sont  traitées  font  de  cette  planche  Rouen,  par  I^anglois,  1  vol.  in-8<*,  pL  v, 

une  belle  composition,  l'on  pourrait  presque  n"  51  ;  pi.  x,  n**  60.  V.  Stalles. 

dire  un  grand  tableau.  L'ouvrage  est  dédié  V  Art  du  chirurgien,  eniï\\emikiïd,iiï-hh^ 

h  l'empereur  Charles-Quint,  et  est  intitulé  :  avec  gravures  sur  bois  ;  Strasbourg ,  1397 

de  humani  generis  Fabrica,  etc.  et  1497,  par  Brunzwig  de  Strasbourg,  ou- 

Chiruraia,,'..  de  Vido  Vidius,  célèbre  mé-  vrage  très-rare, 

decin^de  la  ville  de  Florence,  1  vol.  in-folio,  —  Faisant  une  opération  à  l'oreille  d'un 

1545.  Les  planches  au  nombre  de  200  et  homme.  Jolie  pièce  signée  G.Willemin,  exé- 

plus,  gravées  par  I/éonard  Gauthier,  offrent  cutée  dans  le  style  de  Lucas  de  I^yde.  Voir 

tous  les  appareils  et  tous  les  genres  d'opéra-  son  œuvre, 
tiens  pratiauées  à  cette  époque. 

Opéra  chirurgica,,..  d'Ambroise  Paré ,  CIIIULE.  —  Sorte  de  navirq  dont  se  ser- 
in-folio, 1582,  qui  outre  divers  genres  d'o-  valent  les  anciens  Normands  ;  on  en  voit 
pérations  et  d'appareils  pour  les  blessures,  des  représentations  dans  les  miniatures  re- 
fractures, vices  ae  conformation,  est  enri*  produites  dans  V Angleterre  ancienne  de 
chi  d'un  choix  d'outils  de  chirurgie,  gravés  Strutt,  édition  anglaise  et  française,  voir 
sur  bois  avec  une  élégance  remarquable.  On  la  pi.  xi,  fig.  1,  et  dans  V Angleterre  pittor, 
y  voit  parmi  les  mécaniques  une  main  arti-  du  baron  Roujoux,  t.  1,  p.  43. 
ficielle,  folio  656;  un  bras  mécanique,  folio 

657;  une  jambe,  folio  658;  une  béquille  CHLAMYDE  (1],  ou  manteau  militaire  des 

pouvant  servir  de  siège,  folio  659.  anciens  Macédoniens,  qui  a  passé  aux  Ro- 

Parmi  les  outils,  nous  désignerons  plus  mains,  puis  aux  Francs,  ainsi  que  le  prou- 

(1)  Ce  mot  a  été  oublié  par  Millin  dans  ton  Dictionnaire  det  beaux-arts  en  3  vol.  in-8*. 
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refit  Que  foule  de  monuroenU,  tels  que  les  Jacques,  à  Liège;  de  Tournaj,  etc.  Y.  k  tous 

sceaux  des  rois  de  la  première  race,  les  ces  noms. 

moQDaiesbyzantinesdesempereursd^Orient,  Voir  aux  noms  do  chacune  de  ces  églises 

des  princes  français  établis  en  Orientylels  les  descriptions  et  les  planches  auxquelles 

que  Baudouin  et  Tancrède.  V.  ces  noms.  nous  renvoyons. 

Wiliemin  en  doune  cjuelques  exemples  L^Espagne  possède  un  grand  nombre  d*é- 

diaprés  d'anciennes  miniatures.  Monuments  glises  dont  le  chœur  offre  une  profusion  de 

inédits,  t.  I,  pi.  m,  vi,  vu,  xvii,  xix,  xxvi,  sculptures  difficile  à  concevoir.  V.  les  plan- 

xxviii,  XL,   d'après  des   sculptures,  ib. ,  ches  de  V Espagne  artistique  et  monument 

pi.  Lxvi  (1  );  et  au  mot  Francs  plusieurs  des  tcUe,  in-folio,  chez  Hauser,  à  Paris  (4). 

moanaies  publiées  par  Du  Gange  dans  ses  Pour  TAUemagne,  V.  Bamberg,  Bonn,  Go- 

Familiœ  byzantinœ,  sont  aussi  a  consulter,  logne,  Mayence,  Saint-Sebald,  Spibe,  Ulm, 


CHOEUR  (2)  DES  ÉGLISES.  —  D'Agin- 
court,  Histoire  de  l'art  (Architecture)^  donne 


Vienne,  Worms,  clc. 

GHOEURS  DE  MUSIQUE.   -   Création  des 

un  tableau  comparatif  et  chronologiquc^e  neuf  chœurs  des  anges.  Miniature  du  xiii* 

la  disposition  du  chœur  de  diverses  églises  siècle.  Iconographie  chrétienne  de  M.  Di- 

depuis    l'époque  la   plus   reculée  jusque  dron,  in-i",  p.  ±22. 

vers  le  xvi*  siècle.  Ghœur  d^anges  exécutant  des  chants  avec 

4*"  Ceux  des  oratoires  ou  chapelles  des  des  instruments.  Peintures da  Campo  Santo, 

catacombes,  pi.  xiii  et  xiv.  publiées  par  Lasini,  i  vol.  in-folio,  V.  les 

2"  Ceux  de  quelques  églises  d'Italie,  du  planches. 


ir  au  xr  siècle,  pi.  xxv. 

S"*  Ceux  des  glises  d'Orient,  pi.  xxvii. 

4'  Ceux  des  églises  d'Occident  en  Italie , 
vers  le  xir  siècle,  pi.  xxviii. 

5^  Deux  de  plusieurs  églises  gothiques  h 
diverses  époques,  pi.  xxxvi,  et  enfm  la  réu- 
nion et  la  comparaison  qu'il  en  fait  sur  la 
pi.  Lxxiii  qui  complète  tout  le  système  de 
ce  genre  de  disposition  du  chœur  des  égli- 
ses (3). 


Dans  le  tableau  d'Angelico  Fiesole,  repré- 
sentant le  Couronnement  de  la  Vierge,  pu- 
blié par  Schlegel,  et  dans  les  œuvres  de 
Fiesole. 

Miniature  d'un  manuscrit  grec  du  ix*  au 
XI*  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  pL  civ, 
n*»6. 

Peinture  d'un  triptyque,  xiii*  siècle,  *ib., 
pi.  xci,  n""  12.  Fresque  à  Assise,  xiir  siè- 
cle, ib,,  pi.  cil,  n""  3,  4,  et  toutes  les  dés- 


ire duc  Serra  di  Falco  a  aussi  donné  un  criptions  de  cette  église  que  nous  indiquons 

tableau  comparatif  des  églises  d'Orient  et  à  Assise. 

d'Occident  à  la  suite  de  là  Description  ék  Autre,  ménie  ouvrage,  pi.  cvu ,  n''  i, 

église  de  Montréal,  i  vol.  in-folio.  même  siècle. 

Parmi  les  plus  beaux  chœurs  que  l'on  Autres,  pi.  cviii  et  ex,  n""  5. 
paisse  citer  sous  le  point  de  vue  de  la  déco-  —  Du  xiv*  siècle,  ib,,  pi.  cxiv,  n*"  6  ;  plan- 
ration  architecturale, nous  indiquerons  ceux  ches  cxx,  cxxvi,  n"*  4.  Composition  très-re- 
deséglises  d'Amiens,  d'Alby,de  Saint-Denis,  raarquable. 

Beauvais,  de  Deuil  près  Paris;  de  Sâin^-Jan-  Chœur  d'anges  au  Couronnement  de  la 
vier,  à  Naples;  de  l'église  cathédrale  de  Mi-  Vierge,  tableau  de  Borgnogne(i475àl522), 
lan,quioffre  la  particularité  de  deux  oi]gues  publié  par  Rosini,  5(oria  de//a  p//fara  in 
à  l'entrée  du  chœur;  celui  de  Saint-Pierre  Italia,  iq-folio,  pi.  ci.  V.  aussi  au  mot  Cou- 
de Rome,  de  Saint-Jean  de  Latran,  de  Saint-  bonnement  de  la  Vierce. 


(r  M.  Wiliemin  cite  celle  figure  comme  un  exemple 
4e  l'usatfe  que  les  Francs  avaienl  de  perler  ce  Vête- 
meai  sir  les  deux  épaules,  et  M.  PotUer,  p.  44  de  son 
texte,  exprime  son  étonnemenlà  ce  sujet,  attendu,  dit- 
il.  que  suivant  loua  les  roonuroenU,  il  est  au  contraire 
eoDslantqae  tes  Francs  portaient  la  chiamyde  .^Krafée 
Mr  l'épaule  droite  è  la  manière  des  Romains  et  des 
Grecs  du  Bas-Empire,  et  que  ce  n'est  guère  que  vers 
le  xin*  siècle  que  l'on  commence  à  voir  des  figures 

Îoi  portent  ce  manteau  comme  l'indique  la  plancbe 
e  Wiliemin. 

(2)  D'après  les  plans  des  anciennes  basiliques,  nous 
voyons  que  cette  partie  des  églises  n'a  pas  toujours  été 
c«  que  nous  nommons  le  chœur,  ni  soumise  a  l'usage 
rigoureux  que  lui  assignent  les  liturgistés.  V.  au  mot 
Basiuquk*  les  plans  que  nous  y  indiquons.  Batissier 
résume  astei  clairement  cette  question .  Élément* 
é'arehéoloiflê,  etc.,  in-i8,  p.  349, 3S!*.  et  ce  quVn  dit 

Tome  I. 


M.  Alb.  Lenoir,  Monmn.  andem  et  modernes,  V  livr. 
(3)  Outre  la  description  de  ces  plancbes,  voir  aussi 
le  ipxle  des  Iruirucilons  du  comité  historique  (  série 
Architecture^  p.  9,  et  tout  ce  qui  est  consigné  à  cet 
égard  dans  les  divers  articles  insérés  aux  Annales  de 
philosophie  chrétienne,  t.  \V1I«  p.  4i9,  et  t.  XIX, 
p  344  qui  reciifle  ce  que  notra  premier  travail  avait 
d'inexact  ou  d'incomplet,  et  qui  donne  un  précis  fait 
de  main  de  maître  sur  une  matière  que  nous  n'avions 
fait  qu'effleurer.  Sous  le  point  de  vue  lilureique,  on 
connaît  les  Dissertations  de  Ihiers,  les  ouvrages  de 
Bona,  Duranii,  Durandi,  Spanbeim,  etc.  V.  au  mot 
Basiliques. 

4)  Cet  ouvrage  exécuté  avec  un  grand  loxe,  laisse, 
dit-on,  beaucoup  è  désirer  sous  le  point  de  vue  d» 
Texactitude  monumentale  et  des  détails  de  sculpture 
qui  sont  souvent  de  pure  invention.  Nous  ignorons 
jusqu'à  quel  point  p«»  grave  reproche  est  fondé. 
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Autre  pL  cxLii.  n**  i ,  dans  d^Agincourt.  —  Exiécuianl  de  la  mtiskfue  voeale.  Da»- 

Autre  a  la  cathédrale  d^Orviette,  peinture  relief  de  Robbia.  Cicognara,  Storia  délia 

du  xiv*"  au  XV*  siècle,  ib.,  pi.  clvi.  Magni-  scuUurm,  t.  II,  pi.  xxii. 

fique  composition  de  SlgnorelU.  Y.  aussi  Miniature  du  xiii*  siècle.  Univers  pUUn 

les  planches  des  diverses  descriptions  de  resque  de  Didot,  frères  (  MleBUMne  ),  t.  I, 

cette   église   que  nous    indiquons  à  Or-  pi.  xctiii  ;  on  y  voit  un  chef  d^orcheslre  qui 

viETTE.  marque  la  mesure  avec  une  baguette. 

Un  tableau  du  Pinturiccbto,xv*  siècle,  re-  —  Des  musiciens  aux  noces  de  Cana,  par 

présenlant  saint  Dominique  à  genoux  au  le  Tintorei,   xvr  siècle.  V.  roenivre  do 

milieu  des  douze  apôtres  et  d^autres  saints,  peintre   et  celle  de  son  graveur,  et  les 

en  haut  un  couronnement  de  la  Vierge,  et  roots  Concerts  ,  Tapisseries  historiodis  , 

deux  anges  exécutant  de  la  musique.  Voir  Magnificat  ,  Musiciens,  Organwtes,  Or« 

rœuvre  du  peintre.  gués,  etc. 

Raphaël  a  représenté  un  choeur  d'anges 

en  haut^e  son  tableau  de  sainte  Cécile,  avec  CHOEUR  DES  PATRIARCHES  ou  propbè- 

d'autres  saints.  V.  son  œuvre.  tes^-  Belle  composition  d'Anselico  Fiesole 

Une  belle  composition  de  Mart.  de  Vos ,  dans  la  chapelle  du  pape  Nicolas  V,  au  Va* 

gravée  par  un  ae^  Sadeler,  représentant  tican.  V.  ses  ouvres  et  les  descriptions  du 

une  Nativité  où  des  auges  exécutent  le  Mû"  Vatican,  &  ce  nom. 

gMficai,  V.  ce  mot.  On  trouve  ce  genre  de  sujet  assez  commu* 

En  haut  du  couronnement  de  la  belle  nément  dans  les  compositions  qui  représeu- 

miniature  du  saint  Jérôme  au  lion,  publiée  tent  le  ciel  ou  la  réunion  des  bienheureux^ 

dans  le  6*  volume  des  Notices  sur  tes  ma-  des  élus  et  encore  dans  les  jugements  der- 

nuscriis  de  la  Bibliothèque  royale,  sont  niers.  V.  à  ces  deux  désignations  les  diver^ 

plusieurs  anges  jouant  de  divers  instru-  ses  compositions  que  nous  citons  dans  ce 

ments  de  musique.  Dictionnaire. 

Un  des  piUers  de  l'église  cathédrale  de 

5Urasbo«rg  est  entouré  de  figi^es  d'anges  CHOUETTE  portant  une  croix  sur  sa  lète. 

en  pied,  tenant  des  instruments  de  musique  —  Quelques  auteurs  croient  que  c'est  une 

et  chantant.  V.  toutes  les  descriptions  que  ligure  symbolique  du  Sauveur  en  lui  appli- 

nous  citons  de  cette  église.  quant  ce  texte  d'IsaBe  :  Sicut  nictieorax  i» 

Chœur  des  musiciens  de  la  chapelle  du  âomicilio,  factas  sum.  On  trouve  cette  sin- 

duc  de  Lorraine  exécutant  une  mesee  des  gulière  figure  publiée  dans  iacq.  Bosius: 

inorU,  planche  n""  iO  de  la  suite  intitulée  :  Tractatas  de  cruee,  lib.  V,  cap.  iO,  p.  472^ 


V.  aux  roots  PoMris  funèbre»,  Funérail-  Saint-Jean-de-Latran  (i). 
LES  etc 

'       '  CHRÊME  (Saint).  —  Un  tableau  d'Al- 

CHOEURS  D^ENPANTS  faisant  de  la  mn-  bert  Durer  dans  une  des  galeries  du  palais 

sique.  >—  Belle  sculpture  du  xv*  siècle  enri-'  Durazzo;  celle  dite  du  Temps,  à  Gènes,  re« 

ron,  publiée  par  Cicognara,  Storia  délia  présente  la  céréufionie  de  la  bénédiction  do 

sealtura  in  Italiar  t.  Il,  pi.  xltiii.,  saint  chrême ,  faite  en  présence  d'un  roi  de 

France  (2).  V.  les  ceuvres  de  ce  peintre  gre 

CHOEURS  DE  RELIGIEUX  chantant  leur  yeor.  V.  aussi  les  planches  du  CeremonAale 

office. — Tableau  d'un  peintre  du  xvr  stède,  pontificnm,  dans  ses  diverses  éditions, 

reproduit  dans  la  Storia  délia  pittara  in  Pour  1^  onctions  faites  avec  le  saint 

Italia,  par  Rosini,  în4olio,  pi.  xcvn.  efaréme,  voir  Conséckations,  Onctions,  Sa" 

CRES,  SiGNUM  TAU« 

CHOEURS  D'HOMMES  ET  DE  FEMMES.  Voir  aussi  les  planches  des  Cérémomes 

—  Suite  de  compositions  du  xr  an  xii*  siè-  publiées  par  Remard  Picart,  qui  du  reste 

de,  miniatures  du  Benedittional  d'iEthel-  ne  sont  que  la  copie  de  celles  du  CeremO' 

vod,  intitulées:  Chorus confessorum, chorus  niale  pontificum r  gràyées  sur  bois,  dans  le 

doctorum,  chorus  apostolorum,  chorus  iTir*  milieu  du  xvi*  siècle  environ. 
ginum  ;  Archeologia  britannica  r  U  XXlV, 

pi.  ni,  IV,  v,  vi,  VII,  viii,  tx.  CHRÉTIENS  des  premiers  siècles*  — Voir 

Cl)  Voir  ce  que  dit  A  ce  sajel  Mr  émerfc  David,  métmmt,  t.  IT,  p.  244,  neie  %  mêla  il  ne  donne  an- 

Discours  sur  la  peinture,  p.  05.  cime  explicniion  ni  déiaH»  d«  w^L 
{'i)  Millincite  auasi  ce  ubipa»  dana  ao»  Wo^uge  en 
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BAi>TftME,  BAPTiSTfeiE.  IjdUT  martyre.  V.  ee    Jean-Baptiste.  Sicklcr,  dans  son  ouvrage  in- 
mot  et  PRftsÉcuTiONS.  titulé  :  Almanach  aus  jRom.,Mberdie  christ- 

-Condaninésaainiines.V.lliNE8,MARTTiis.    lichen,  offre  une  réunion  de  monuments  des 

—Condamnes aux bétes.V. Amphithéâtre,    premiers  siècles  du  christianisme,  dont  une 

Costumes  des  premiers  chrétiens.  V.  Cos-  partie  provient  du  musée  chrétien  du  Va- 
TUMES.  tican  (4). 

Repas  des  chrétiens.  Y.  Agapes.  Munter  (Frid.)  a  réuni  dans  2  vol.  in-i". 

Cachets  chrétiens ,  lampes  chrétiennes,  intitulés  Sinnbifder  nnd  kumtvorsteUangen, 
V.  ces  mots.  etc.,  ou  représentations  figurées  des  pre- 

Sur  la  manière  dont  les  chrétiens  se  pla-  miers  chrétiens,  une  suite  de  planches  dont 
Client  dans  les  églises  (i).  Y.  Basiliques.       il  donne  Texplication  dans  un  texte  savant  ; 

Funérailles  chrétiennes.   Outre   ce  que    Altona,  i825. 
nous  indiquons  au  mot  Fonérailles,  voir  le       Bianchini  a  également  essayé,  dans  ses 
betu  frontispice  de  la  Borna  êubterranea  de    tableaux  intitulés  :  Demonttratio  hisloriœ 
bosio  et  dUringhi ,  et   les  planches  des    ecckêioêticœ,  etc.,  de  présenter  la  marche 
p.  i47,  279  de  ce  dernier.  processive  du  christianisme  ;  ces  tableaux. 

Gémonies  chrétiennes.  Y.  an  mot  Litur-  quoique  souvent  arrangés  (5),  sont  cepen- 
on ,  Messe  ,  Bénédictioiis  ,  Cohsécratioïcs,  dant  très-instructifs  sous  le  point  de  vue 
RxuLTBT,  Cierge  pascal.  Dédicace,  Calen-  historique  de  la  propagation  de  TÉvangile 
miers  ,  Martyrs  ,  GanohIsatioîis  ,  et  tout  dans  les  diverses  contrées  de  POrient  et  de 
ce  que  nous  citons  à  Particle  Antiquités  TOccident,  nous  voulons  parler  de  ceux  nti- 
CHiÉTiBififts.  mérotés  22$,  28,  35,  34,  36,  37,  38,  40,  44, 

44,  46,  51  et  54,  tabula  m*,  sxculi  ii',  of- 

CtlR[SMA,CHRISME.— Autrementnommé  frant  dans  une  série  de  peintures  et  d'in- 
le  monogramme  du  Christ  dans  plnsieuro  scriptions  les  noms  des  apôtres  et  des  évan- 
toteurs  (S).  Y.  au  mot  Monogrammb.  gélistes  qui  ont  porté  la  foi  dans  les  diver- 

ses contrées  du  monde. 

CHBYSOSTOME  (Saint).  Y.  Jean  Ghry-  Yoir  encore  les  mots  Antiquités  chré- 
motore.  tiennes,   Basiliques,  Chrétiens,  Canons, 

Diptyques,  Église,  Sacrement,  Symbole,  etc. 

CHRIST.  —  Y.  Jésus -Carist.  Y.   aussi 
Croix,  CauGitfix,  etc.  Chevaliers  du  Christ       CHRISTINA  (  Sancta  ),  vierge.  —  Figure 
ou  en  Temple.  Y.  Temple.  debout^  tenant  une  couronne.  Mosaïque  du 

VI'  siècle.  Ciampini,  frétera  Monamenta, 

CHRISTIANISME.  —  Robert  Walsh,  dans    t.  II,  pi.  xxv,  n*  3et  p.  iùO  du  texte, 
un  ouvrage  intitulé  :  Eêêojt  on  ancieM 

coiiu,  medaU,  and  gemê  oê  illnstrating  the  CHRISTINE  DE  PISAN.  —  Une  miniature 
frogresâ  of  chtigiianity  in  ihe  early  agei,  provenant  d'un  manuscrit  de  la  Bibliothè- 
in-^;  Londres.,  i830,  a  essayé  de  réunir  une  que  royale  du  Musée  britannique,  xiv  siè^ 
grande  quantité  de  monuments  rares  et  iné-  cle,  représente  cette  femme  célèbre  pré* 
dits  du  premier  Age  du  christianisme  (3).  sentant  à  la  reine  Isabeau  de  Bavière  un  de 
Cet  ouvrage  renferme  des  planches  gravées  ses  ouvrages.  Cette  curieuse  miniature  est 
avec  soin.  Padaodi,  sons  le  titre  à'AntifUi^  gravée  dans  le  Magasin  piitoreêque,  afinée 
taies  chriêiiawB,  ne  s^oceupe  spécialemem  f839,  p.  324. 
que  de  celles  qui  ont  rapport  an  culte  de       Yoir  en  outre  la  collection  des  portraits 

(I)  Voir  à  ee  mltjel  la  noie  érudite  de  M.  du  ^om-  bae-reliefi  qu'il  a  réunis  avec  en  Inscriptions,  et  dont 

Mcrard  sar  eeqtn'on  nommait  ganehe  et  droite  dans  llavoalafafrecommedeatableautd'époaaes.Ainsi.par 

les  église»,  «inel  qve  sur  ditert  usages  de  ia  liturgie,  exemple,  le  cadre  placé  sous  les  trois  n*'  35.  37, 38,  en 

t.  JII  dee  Arts  au  mo^ei^  âge.  p.  24  et  25.  est  unepreove  remaruuable,  car  une  des  figures,  sanc- 

(1)  Voir  aussi  les  longs  détails  donnés  sur  le  mol  ttsMatbeus,e«t  tirée  d'une  mosatqued*one  église  de  Sa- 

cfertama  dans  VMierûlexiam  de  Macri .  et  dans  le  leme,  undis  que  celle  qui  est  à  côté,  sancia  Eugénie, 

3*  Tolume  8'  série,  1 1*  année  des  Anmdes  de  pJU/o-  qui  tient  un  vase,  est  tirée  d'une  mosaïque  de  Ravenne. 

lopkle  ehrétiemne,  p.  44.  Detant  saint  Mathieu,  qui  a  porté  l'Evangile  en  Ethio- 

(3)  Cet  ouvrage  est  cité  plusieurs  fois  par  M.  Itooul  pie,  et  sainte  p:ugénie,  qui  a  vécu  dans  la  Tbébalde, 
Bocbette  dans  les  notes  de  son  Discoure  sur  les  iffpes  sont  deux  obélisques  égyptiens  portant  deux  inscrlp- 
primUifsdeFart  chrétien.  tiens  qui  rappellent  Iç  mémoire  de  divers  martyrs 

(4)  Cité  par  M.  Raoul  Rochette  à  la  noie  de  son  morts  ponr  la  M  en  Egypte.  Le  s*vant  auteur  aurait 
Wseoms  p.  SS,  n*  i  ;  p.  38,  note  2;  p.  35,  o«  i.  dû  prévenir  ses  lecteurs  de  ce  genre  d'arrangement  ;  . 

(5)  Houe  disons  arrange,  et  en  effst,  chacun  des  car  au  lieu  de  monuments  proprement  dits,  on  n'a  sou- 
cadres  ploeéa  sous  autant  de  numéros,  ne  sont  pas  vent  que  de  simples  mémento  historiques,  ce  qui  est 
des  monanenls  proprement  dits,  peints  ou  sculptés,  bien  diflérent  pour  l'étude  des  anUquités  prouvées 
tels  que  Bianchini  Iw  a  représentés,  mais  bien  des  par  les  monuments.  ^ 
figires  tirées  de  divers  fragments  de  peintures  ou  de 
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bliée  par  Tabbé  Texier  dans  son  Essai  set- 
les  argentiers  et  émailleurs  du  moyen  âge, 
in-8%  pi.  VII;  Poitiers,  i843.  Miniature  du 
XV*  siècle,  en  tête  d'une  carte  du  Nouveau- 
Monde  dressée  à  celle  époque.  V.  Continent 
(Nouveau). 

Voir  aussi  toutes  les  images  de  ce  saint 
réunies  dans  1»  collection  du  Cabinet  des 


des  femmes  célèbres  au  Cabinet  des  estam- 
pes, à  Paris. 

CHRISTINE  DE  SIENNE  (Sainte).  —  Fi- 
gure  de  celle  sainte  dans  la  grande  collec- 
tion des  saints  en  figures,  au  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris.  Il  doit  en  exister  de  gra- 
vées parValdor  et  Wierix,  voir  leurs  œuvres. 

Reliquaire  construit  au  xv  siècle  environ  estampes,  à  Paris, 

pour  recevoir  ses  ossements,  et  conservé  à  L^église  Notre-Dame  de  Paris,  comme 

réglise  de  Sienne,  ^c(a  «a/ictorum  des  Bol-  plusieurs  autres,  possédait  autrefois  une 

landisles,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  428.  statue  gigantesque  de  saint   Christophe  , 

dont  les  Vandales  de  93  ont  fait  leur  jus^ 

CHRISTOPHE  (Saint).  —  Le  géant  chré-  tice;  on  peut  en  avoir  une  idée  plus  ou 
tien,  dont  la  légende  était  si  populaire  au  moins  exacte  par  les  anciennes  gravures 
moyen  âge  (1).  Parmi  les  nombreuses  figures  représentant  rinlérieur  de  la  cathédrale  en 
qui  existent  de- ce  saint,  nous  citerons  les  question.  Nous  citerous  surtout  la  jolie  vue 
suivantes  :  intérieure  de  Notre-Dame,  gravée  par  Mar- 
celle qui  est  sculptée  à  mi-corps  sur  un  tinel  pour  une  Histoire  civ.  ecclés,  phys.  et 
chapiteau  du  xi«  siècle  environ  au  Campo  littér.  de  Paris  ou  Description  historique 
Sànto  y  publiée  dsins\e  Recueil  des  sculptures  de  Paris  et  de  ses  plus  beaux  monuments, 
de  ce  lieu  célèbre,  i  vol.  in-4'',  en  italien,  5  vol.  in-4°,  par  Béguillet  et  Poncelin;  Pa- 
par  Lasini  ;  Florence,  i825 ,  voir  la  plan-  ris,  4786,  planche  de  la  p.  154 du  2*  volume, 
che  txix,  n°  82.  Une  autre  vue  de  Tintérieur  de  la  même 

Autre  en  pied  et  fort  belle,  sculpture  de,  église  gravée  par  Aveline  ou  Fun  de  ses 

Nicolas  de  Pise,  xv*  siècle  environ  et  con-  élèves,  1  feuille  in-4*.  V.  aussi  l'œuvre  de 

servée  au  même  lieu.V.  la  planche  lxxxviii,  Martinet  et  toutes  les  pièces  réunies  sur 

lettre  G;  même  ouvrage.  Paris,  Topographie  de  la  France  au  Cabi- 

Ancienne  gravure  sur  bois  du  xv*  siècle,  net  des  estampes  de  Paris,  près  la  Bibliolhè- 

très-connue  dans  les  cabinets  d'estampes  que  royale. 

et  sur  laquelle  on  peut  voir  les  fac-similé  M.  Â.  Hugo  l'a  reproduit  dans  la  pi.  x 

publiés  par  Je  baron  de  Heinecken  (2)  et  dut.  IV  de  la  France  historique  et  monu- 

iansen  (3),  ainsi  que  d'Agincourt,  Histoire  mentale,  d'après  d'anciennes  sources  exae- 

deVart,p\.  clxix,  n**8,  section  Peinture,  tes,  sans  doute. 

V.  aussi  les  fac-similé  donnés  de  cette  es-  Saint  Christophe  portant  l'enfant  Jésus, 
tampe  par  Dibdin,  dansla  ^i6/iot^ci«p«/i-  qui  le  frappe  avec  un  glaive,  planche  sur 
eeriana,  t.  î,  p.  iij,  et  le  Magasin  pittoreS'^  bois  du  xv*  siècle.  Dibdin,  Bibliograph. 
que,  t.  U,  p.  404 et  suiv.  Le  cabinet  de  Lon-  Decameron,  1. 1,  planche  de  la  p.  38;  Ten- 
dres en  possède  une  épreuve  qui  est  de^e-  fant  met  un  pied  sur  le  globe  du  monde, 
nue  un  sujet  de  longues  discussions  pour  Figure  d'une  grande  beauté,  provenant 
savoir  si  elle  est  plus  ou  moins  ancienne  d'un  bas-relief  placé  sur  l'autel  u'une  cha- 
que celle  que  possède  le  Cabinet  des  estam-  pelle  des  ermites  de  saint  Antoine  de  Pa- 
pes de  Pans  (4).  doue.  Cicognara ,  Storia  délia  scaliura  in 

Peinture  sur  émail,  du  xv*  siècle,  repré-  Italia,  t.  II,  pi.  xii,  n"  i, 

sentant  la  légende  de  saint  Christophe,  pu-  Autre  figure  du  saint,  brodée  ou  peinte 


(0  Sur  les  délailt  curieux  de  celle  légende  de  saint 
Christophe  portant  le  Christ,  voir  le  texte  de  la  Lé- 

Îende  dorée,  les  Acta  sanctorum  et  la  notice  annexée 
la  gravure  copiée  d'après  l'original  de  i4*iS,  au  Ca- 
binet des  estampes  de  la  Bibliothèque  royale,  voir  le 
t.  II,  p.  404  du  Magasin  pUioretque  y .  aussi  l'ouvrage 
intitulé  :  Mémoire,  historique  sur  les  statues  de  saint 
Christophe,  et  parlicutièremeni  sur  celle  de  la  caihé- 
drale  aAuxerre,  par  André  Mignot«  grand  chantre 
d*Auxerre,  i  vol.  in-8*,  i768,  inséré  au  Journal  de 
Verdun,  i768.  p.  i  lO,  et  la  note  de  la  p.  273  du  4«  vol. 
de  la  Bibliothèque  historique  de  la  France  du  père 
Leiong,  in-folio. 

(2)  Idée  dune,  collection  complète  d' estampes,  r oit 
à  la  table  des  matières  et  la  planche,  et  Émeric  David, 
Discours  Sur  la  gravure,  p.  40. 

3)  KeCherches  ou  Essais  sur  l'origine  de  la  gra- 
vure sur  bots,  etc.,  p.  106  et  la  pi.  iv,  1. 1. 


(4)  Dibdin  a  traité  cette  question  iconographique 
dans  son  3'*  volume  des  Voyages  en  France,  p.  lOS  et 
suiv.,  et  donne  une  copie  qui  ne  prouve  rien,  car  une 
copie,  queluue  exacte  quon  la  suppose,  n'est  jamais 
l'original  même.  V.  aussi  ce  qu'en  dit  M.  Duchcsne 
aîné  dans  son  Catalogue  des  estampes  rares  du  Cabi- 
net des  estampes,  in-8*,  1837,  p  i.  11.  Léon  de  La 
Borde  a  repris  toute  cette  question  en  sous-œuvre  et 
prouvé  que  la  planche  du  saint  Christophe  si  long- 
temps en  vénértfiion  au  Cabinet  des  estampes  de  Pa- 
ris, n'était  qu'une  copie  V.  les  raisons  que  donne  ce 
savant  dans  son  Métnoire  sur  t'oriyine  de  rimprimerie 
àMayence,  etc..  in-4*;  Paris,  1840.  Elle  est  accom- 
pagnée de  fac-similé  qui  peuvent  aider  à  mieux  saisir 
les  observations  de  M.  de  La  Borde.  Les  deux  estam- 
pes, celles  de  Londres  et  de  Paris,  sont  misi^  en  re- 
gard. 
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sur  un  étendard  ou  «bannière  dit  de  saint  in-folio,  très-fort;  les  miniatures  en  sont 

Christophe,  conservée  au  musée  de  Madrid,  d^une     perfection     admirable     et    d^une 

publié  par  Jubinal  dans  r^nn^riarea/,  elc.^  grande  conservation  :  nous  en  citons  qucl- 

iD-folio,  pi.  viii.  qucs'unes   aux  mots  Haptêhe  ,  Litière, 

Autre  qui  se  voit  dans  la  suite  des  figures  Sacre,  Siège  de  ville,  etc. 

qui  composent  le  triomphe  de  Jésus-Christ,  L.cs  Grandes  chroniques  de  France  depuis 

par  le  Titien.  V.  les  oeuvres  du  peintre  ou  les  Troyens  jusqu'à  la  mort  de  Charles  Vif, 

de  ses  graveurs,  Pomarede,  Andréa  An-  in-folio;  Paris,  1493,  avec  la  continuation 

dreani  et  Théodore   de   Bry,  à    qui   Ton  de  Robert  Gaguin,  5  vol.   in-folio  rcnfer- 

doit  une  bonne   réduction  de  cette  belle  mant  154  planches  gravées  sur  bois, 

composition.  Liber  chronicarum  (2)  d'Harman  Schedel , 

Figure  de  saint  Christophe  sur  des  vitraux  imprimé  en  gothique,  à  Nuremberg,  en 

de  Téglise  de  Chartres.  V.  la  grande  Mono^  1495,  connu  sous  le  nom  de  Chronique  de 

graphie  de  cette  éqlise,   par  MM.  Lassus,  Nurentberg,    éditions    allemandes   et    la- 

Âmaury,  Duval,  Didron,  etc.,  partie  Pein-  tines.  Le  texte  est  accompagné  d'un  grand 

tnre,  in-folio.  nombre  de  planches  gravées  sur  bois,  où 

Plusieurs  belles  figures  de  ce  saint,  de  Ton  voit  représentés  la  Trinité,  les  anges,  la 

peintres  des  xv*  et  xvi*  siècles.  Monam.  des  création,  des  cartes,  dos  plans  et  des  vues 

arts  du  dessin,  recueillis  par  Viv.  Denon,  de  villes,  des  arbres  généalogiques, 

texte  et  planches,  4  vol.  in-folio;   Paris,  Les  ligures  des  apôtres  composant  le  Credo 

1825  et  4845,  Haresc,  éditeur.  V.  les  plan-  sont  assez  remarquables  ainsi  que  celles  de 

checxxiv,  t.  III  ;  pi.  cclxiii,  t.  IV.  plusieurs  saints  et  saintes  dont  nous  don- 

Voir  aussi  Tceuvre  d^Albert  Durer ,  du  nous  Pindication  particulière  à  leurs  noms, 
maître  aux  banderoles,  vers  1466 ,  et  toutes  Les  Chroniques  de  Froissard  en  plusieurs 
celles  qui  sont  réunies  dans  la  grande  collée-  volumes  in-4*'  et  in-folio,  manuscrit  rempli 
tien  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  de  belles  miniatures  dont  on  trouve  quel- 
Paris,  en  plusieurs  volumes  in-folio,  et  dans  ques  fac-similé  dans  diverses  publications, 
notre  collection  de  saints  et  saintes  destinée  telles  que  Montfaucon,  Willemin,  Beaunier, 
à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Cluny,  à  Pa-  et  dans  le  Froissard  anglais  publié  à  Lon- 
ris  et  classée  par  ordre  alphabétique  des  dres,  par  lord  Berners,  accompagné  de  /oc- 
noms,  simile  des  miniatures,  4  vol.  in-S"*. 

Chronicon  gotwicence^  2  vol.  in-folio,  pu- 

€HROxNIQUF.S  (1  j  du  temps  de  Chariema-  blié  par  Pabbé  Godfridi,  renfermant  plu- 

çnp.  -  Le  comte  de  Bastard  en  reproduit  sieurs  planches  de /ac-fimt'/f  d^écritures,  de 

nnfao^imile  dans  la  8^  livraison  de  ses  Ma*  diplômes,  sceaux,  etc.  (5). 
nuscrits  français,  in-folio  maximo;  Paris, 

«43-44,  CHRYSOGONUS  (Saint),  martyr  ou  con- 

Chronique  d'un  monastère  de  Saint-Vin-  fesseur.  —  Figure  debout,  mosaïque  de 

cent,  manuscrit  du  xir  siècle.  D'Agincourt  Téglise  de  Ravenne,  vi*  siècle.  Ciampini , 

en  a  reproduit  quelques  miniatures.  V.  les  Fêtera  Monumenta,  t.  II,  pi.  xxv,  n*  20  et 

planches  lxviii,  lxix,  n"'  iO  et  15  de  la  sec-  p.  55  du  texl^. 
tien  Peinture. 

Chronique  bulgare, manuscrit runique du  CHRYSOCRAPHIE  (La)  ou  Part  de  pein- 

Vatican,  xiii"  et  xiv*  siècles.  11  miniatures  dre  sur  fond  d'or.  —  V.  aux  mots  Calli- 

reprodnites   par    d'Agincourt,    Peinture,  graphie.   Manuscrits,  Miniatures,   Pein- 

pl.  LXI,  n**  5.  TURE  SUR  FONDS  O'OR,  OtC. 

Chroniques  dites  de  Saint-Denis.  Il  en 

existe  plusieurs  volumes  manuscrits  à  la  CHRYSOSTOME  (Saint  Jean).  ^  Camée 

Bibliothèque  royale.  Un  des  plus  beaux  vo-  du  moyen  âge  représentant  la  figure  de  ce 

lûmes  de  cette  collection  est  celui  coté  8595,  Père  de  l'Église  grecque.  Monument  chré- 


^i)  Sur  TorUinede  ces  collections,  voir  les  Recher- 
che* historiq.ics  de  La  Curnt'  de  Sainle-Palaje,  coosi- 
«né^  dans  les  i.  XV  et  XVI  d.s  Mémoires  de  l'Aca- 
démie des  inscriptions  et  belUs-leiires,  p.  589  et  saiv. 
V.  aussi  le  t.  XX,  p- 175.  Ce  qu'en  ditM.  Paulin  PAiis, 
(•  I.  IfUrodaciton  de  sa  publication  des  chroniques 
dites  de  Saint-Denis,  appartenant  à  la  Biblio(hë<que 
royale  ou  encore  notice  sur  les  manuscrits  français 
delà  Bibliothèque  royale,  t.  V.  p.  354,  par  M.  la 
Porte  Dultieil  et  ses  collaborateurs:  les  divers  arti- 
cles de  M.  Daniélo,  dans  la  publication  intitulée  :/e 
Chronlquettr,  1. 1.  p.  257,  t08;  les  savante:»  indications 


de  M.  deCbateaubriand  consignées  dans  ses  £/udM  ftiJ- 
toriques,  eûii'ion  Pourrai,  t.  IV,  p.  8  et  suiv.,de  se» 
Mélanges  littéraires.  t.VlTI.  p.  341  et  suiv.,  sont  aussi 
à  consulter,  jie  serait-ce  que  pour  connatire  Timpor- 
tance  de  leur  étude,  et  enfin  Texcellenl  Mémoire  de 
M.  Léon  Lacabane,  dans,  la  Bibliothèque  de  l'École 
des  chartes,  t.  Il ,  p.  57. 

(2)  Bninet  donne  un  fac-similé  du  titre  de  ce  livre. 
Manuel  du  libraire  :V»f\%,  1842,  t.  I,  p.  656. 

(3)  Cité  parLengleldu  Fresnoy,  Méthode  pour  étu- 
dier l'histoire ,  volume  supplémentaire ,  édition  in-l**, 
p,6». 
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tien  du  vir  siècle  ou  environ,  sravé  et  ex- 

Sliqué  dans  le  Magasin  encyclopédique  de 
liltin,  septembre  i81  i . 

Fiçure  en  pied,  miniature  du  xir  siècle. 
D^Âgincourt,  Peinture,,  p|.  lviii,  n*  4,  la  4* 
de  la  réunion. 

Autre  gravée  par  L^nard  Gaultier,  d^a* 
près  une  ancienne  peinture  grecque,  et  qui 
se  voit  en  té(e  des  œuvres^du  saint. 

Buste  tiré  d'un  ancien  ménoioge  grec, 
Acla  sanctorum  des  Bollandistes,  iuin,  t.  Il, 
p.  956,  monument  du  i\'  ou  \*  siècle. 

Beau  portrait  à  mi-corps,  gravé  par  Ra- 
phaël Custode  dans  r^caoi^mia  vêtus  Christi 
de  Joseph  Spizelius,  i  vol.  in-4<*.  Y.  la  liste 
des  planches. 

Voir  aussi  tous  les  portraits  de  ce  saint 
réunis  dans  la  grande  collection  du  Cabinet 
des  estampes  et  celle  de  Fauteur. 

CHUTE  DES  MNGES.  —  Miniature  d'une 
Bible  latine  du  ix«  siècle.  D'Àgincourt, 
pU  XL,  n**  2  ;  XLiii,  n""  i ,  section  Peinture. 

Presque  de  Cimabué,  à  Téglise  Saint- 
François  d'Assise  au  xiir  siècle.  D'Agincourt, 
Peinture,  pl.^x»  n»  i. 

Chapiteau,  style  du  xr  au  xiv  siècle. 
D'Agincourt,  pi.  xxiv,  n**  12,  Sculpture. 

Chute  de  Lucifer  et  de  ses  anges,  planche 
sur  bois  du  livre  intitulé  :  Spéculum  huma^ 
nœ  salvatianis,  in-i*",  i495.  Le  baron  de  Hei- 
necRen  en  donne  un  fac->^imile,  p.  4i5  de 
son  livre  déjà  cité  plusieurs  lois.  Idée  d'une 
collection  d'esianwesi. 

Diverses*  représentations  de  ce  genre, 
dans  VIconographie  chrétienne  de  M.  Di- 
dron,  faisant  partie  des  Instructions  du  co- 
mité historique  des  monuments  avec  de 
nombreuses  planches  sur  bois  (i). 

CftUTE  DE  L'HOMME.  V.  Adam. 

CHYPR.E  (2).  —Pierre  tombale- de  Char- 
lotte, reiiie  de  ce  pays,  morte  à  Rome  et  en- 
terrée, au  Vatican,  portant  la  d.atc  de  1484, 
publiée  dans  le  5*  volume  de  la  Vie  des  pa- 
pes, par  Ciaconius,  in-folio,  en  latin,  Fita 
et  res  gesjlœ  summ,  pontifie.,  etc. 

Une  reine  et  ses  trois  Tilles,  costume  du 
XIV*  siècle.  Bonnart,  Recueil  des  costumes 
au  moyen  âge,  in-U**,  t.  Il,  pi.  lxxxvii; 
les.  détails  en  sept  très-ourieux.  V.  aussi 

Cl)  M.  Didron  doit,  dil-oii,  donner  une  Histoire  du 
Dlabie  d'après  les  monuments  peints  et  sculptés  pour 
faire  suite  à  ses  deux  volumes  Intitulés  :  Histoire  de 
Dieu,  Histoire  de  F  Ange.  Nous  attendons  avec  impa- 
ticn.ee  ces  nouvelles  fireuves  de  Pinfaligable  érudition 
du  secrétaire  du  comité. 

(2)  Leneletdu  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'his- 
toire, t.  111,  p.  388,  cite  plusieurs  ouvrages  bur  Tbis- 
^oire  de  ce  royaume. 


p.  173  du  texte  qui  se  rattache  â  la  pRiuche. 

Pour  les  monuments  de  cette  ile ,  voir  la 
grande  topographie  au  Cabinet  des  estam- 
pes, à  Paris.  L'ouvrage  intitulé  :  Galerie 
agréable  du  monde,  36  vol.  in-folio  ;  Des- 
cription  de  Vunivers,  in-S"*,  4  toL  ,  par  Al- 
lain,  Manesson  Mallay. 

Monnaies  et  sceaux  de  cette  ville  «a  moven 
Age.  V.  Mynter,  Monnaies  des  princes  iO^ 
rient;  Copenhague,  petit  in-4^;  Bnchon^ 
Documents  pour  servir  à  Vhistoire  des  pro^ 
vinces  démembrées  de  Vemoire  grec  a  la 
suite  de  la  quatrième  croisaae,  i840,  in-S*; 
Lelewel,  Numismatique  du  moyen  âge,  atlas 
et  texte. 

CIBOIRES  r Saints),  vases  sacrés  (3).  -^ 
Publiés  par  M.  du  Sommerard  dans  son 
Atlas  des  arts,  etc«,  époque  byzantine  et 
mélangée,  un  des  deux  a  la  forme  d'une  co- 
lombe, pi.  CXI,  chap.  XIV. 

Ciboire  tiré  d'une  miniature  du  ix*  siède. 
Willemin,  1. 1,  pt.  xiii  de  ses  Mowsm^  inéd^ 

Antre  très-curieux  donné  par  un  roi  de 
France  à  l'église  de  Reims.  Il  parait  être  du 
xr  siècle,  et  il  porte  une  inscription.  Umi-^ 
vers  pittor.,  pi.  clxiii  et  Pexphcation  à  la 
fin  du  dernier  volume. 

Autre  en  forme  de  tour,  époque  incer- 
taine. Annales  de  philosophie  chrétienne,. 
t.  XI,  planche  de  la  p.  60. 

Divers  ciboires  tres-curieux  de  1470  à 
i5n  au  collège  d'Oxford.'  Shaw ,  Aneient 
furnitures,  etc.,  i  vol.  in-4%  pi.  lxiv,  lxy, 

LXVIll. 

Beau  saint  ciboire  du  xv*  aiède.  Willemin, 
pl.'CCxvi  du  t.  II  de  ses  Monuments  fran* 
çais  inédits.  Autre  pi.  ce,  ib. 

Autres  au  Musée  chrétien  du  Vatican,  pu- 
bliés par  Ërasme  Pistolesi,  t.  lil  de  la  DeS' 
(^tion  du  Vatican,  p\.  lxxii  à  lxxxi. 

Pugin  dans  i  vol.  in-4*',  intitulé  :  Orfè- 
vrerie des  églises,  a  aussi  publié  divers 
saints  ciboires  de  forme  gothique  très-re- 
iparquables.  V.  I9  pi.  xviii;  mais  nous  ne 
pouvons  indiquer  cet  ouvrage  qu'avec  dé- 
fiance, l'auteur  ne  cilant  pas  la  source  où 
il  a  pui^. 

CiDoires  couverts  de  leur  voile.  V.  au 
mot  PoitTE-Diicu  et  la  pi.  intitulée  Sacerdos, 
deux  fois  répétée  dana  l'ouvrage  de  Jost 
Ammon,  de  Artihus  ilUIffiralibm ,    etc. 

(3)  Sur  les  cibpiret  des  «ociennes  églises,  Yoir  Mê' 
rri,  Hierolexieon,  verbo  OiboHtoH,  et  le  texie  de 
M.  Po^er  sur  les  objets  pabnét  par  WillealR  cité  «i- 
desAUs.  V.  au  root  Colombes,  l'ouvrage  loUiolé  ;  Mi' 
inolre  liturgique  sur  les  ciboires  au  mof/ên  4ge»  par 
Corbjot,  in-8'';  Amsterdam,  1843,  inséré  au  t.  Yd^'S 
Mémoires  des  aMiquuires  de  Picardie ,  in-8*,  p.  ii\ 
figure.  Bulletin  moHumentni,  i-  VIII,  p.  9  et  suiv. 
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Ciboire    enlerinc  dans   son    tabernacle  Maison  du  Cid,  à  Burgos.  Alex,  de  \jk 

au  fend  d'aneéglise.  Y.  la  pi.  vu,  lettre  F  du  Borde,  f^oya§e  en  Espagne,  vol.  1  Y,  pj.  xv. 

t.  ldeVouJT9^âeG^liu\ày  Hiêtàriaabbatiœ  Tombeau  et  chapelle  sépulcrale  du  même 

cauinensis,  4  tom.  ou  2  volumes  in-folio  ;  personnage  et  de  sa  femme  ;  même  ouvrage 

laplaceoùestmisceciboireesl  remarquable,  et  même  planche. 

Yoîr  aussi  à  Calices.  L'aspect  intérieur  de  cette  chapelle  est 

des  plus  pittoresques. 

GfBORIA.  —  Espèce  de  couronnement  ou  Ce  même  monument  est  encore  publié 

Coûte  autre  décoration  analogue  servant  à  par  A.  Jubinal,  Musée  d'artillerie  de  Ma" 

abriter  l'autel  (i),  et  dans  les  temps  plus  drid,  i.  I,pl.  iv.    * 
modernes  le  saint  sacrement  lorsqu'il  est 

exposé.  CIDARIS.  —  Une  miniature  du  Menolo- 


sont 

dans 

mm,  Y.  lès  pi.  xvi,  lxiii,  cxi^cciv  du  1. 1.  nisîère  ayant  sur  sa  tête  une  coiffure  de  ce 

Paciaadi  en  reproduit  un  dans  ses  Antiqui-  nom  (2)  ;  elle  est  aussi  reproduite  dans  1^ 

fateê  chriêiiwMB,  i  vol.  in-4'',  planche  de  la  Antiqaitates  christianœ  de  Paciaudi,  in-4'*. 

p.  75  d'après  les  miniatures  du  Menologiam  p.  75.  Y.  aussi  p.  76  les  explications  qu'il 

Orœcorum,  Y.  à  ce  mot.  donne  sur  cette  coiffure. 

M.  Albert  Lenoir  dans  son  Mémoire  sur 
l'arcbitecture,  Inêtruetions  du  comité  hiê-       CIEL(Le)(3).— Représenté  d'une  manière 

lorl^oe,  p.  412  et  123,  donne  la  forme  de  allégorique,  placé  sous  les  pieds  de  Dieu, 

deux  eiboria,  l'une  d'une  forme  latine,  l'au-  père  ou  Itls,  comme  une  Ggure  étendant  un 

tre  de  forme  grecque  ou  byzantine.  voile  au-dessus  de  sa  télé.  Sculpture  du  sar- 

Nousindiquerons  d'une  manière  plus  spé-  cophage  de  Jun.    Bassus.  Aringhi,  Borna 

ciale  ceux  des  églises  suivantes  :  ae  Saint-  sabterranea,  in-folio,   t.  1^  planche  de 

(^ecirges,  au  Yelabre,  de  Saint-Clément  de  la  p.  i92  d'après  celle  de  Bosio.  BotUri, 

Rome,deSaint-Ambniise  de  Milan,  de  Saint-  Scalture  e  piltare  sagre,  in-^olio,  pi.  xv; 

Jean-de-Latran,  de  Saint-Paul-hors-des-  Raoul  Rochette,  Monuments  inédits,  in-4<'. 

Murs,  etc.  pl.  lxix;  du  Sommerard,  Mbum,  pi.  |i  de 

Voir  aux  noms  de  chacun  de  ces  monu-  la  1'*  série;  V Iconographie  chrétienté  de 

ments  les  indications  d'ouvrages  et  de  plan-  M.  Didron,  in-4%  p.  30. 
chcs  qui  en  donnent  la  description  et  la       Autre  figure  de  ce  genre,  peinture  du 

Toe.  iv*  siècle;  même  ouvrage,  p.  232,  et  dans 


pouTODspas  indiquer  de  gravures,  quoiqu'il  Création  du  ciel  ou  firmament,  bas-relief 

puisse  en  exister.  Y.  les  topographies  du  de  la  cathédrale  de  Rouen,  x|ii*  ou  xivsiècle; 

PiéuMni,  avec  planches.  Jésus-Christ  assis  tient  un  disque  dans  le- 

Leeim>rium  est  réduit  quelquefois  à  l'état  quel  est  représenté  le  ciel  avec  les  astres. 

deUbomacle.  Y.  ce  mot  et  Baldaquih.  Ce  bas-relief  iait  partie  d'une  suite  de  il 

autres  qui  complètent  l'histoire  de  la  créa- 

€ID  (Le).  —  Statue  de  ce  personnage  tion;  ces  bi^-reliefs  sont  estampés  et  se 

eélèbre  représenté  armé  de  pied  en  cap  sur  trouvent  à  Paris  chez  Micheli ,  mouleur, 

son  tombeau.  Alex,  de  La  Borde,  Foifage  en  rue  Guénégaud,  nous  n'en  connaissons  pas 

Espagne,  in-folio,  vol.  lY,  pi.  xv.  de  gravures.  M.  Rigollot  doit  en  reproduire 

Son  armure  publiée  en  détail,  par  A.  Jn-  quelques-uns  dans  son  Histoire  de  Vart, 

binai  dans  VArmeria ,  etc.  Musée  dfartiUe-  Miniature  du  xiv*  siècle.   Iconographie 

rie  de  Madrid,  in-folio,  1. 1,  pJ.  vi.  chrét.,p.  458.  Autre  duxvrsiècle,i^.,p.336. 

ft)  Macri,  BUerolexicon;  verbo  Çiboria  ;  Du  (^anjce,  (3)  Aa  sujet  de  cette  Ogure  du  ciel,  Toir  Reeal  Ro> 

Ci^ssanÊon,  etc.  et  dans  Constantinoool.  diriatian,,  chelte,  Olêcourê  $ur  les  ty  pet  primitif t  de  fart  ctiré- 

lib.  III.  cap.  LVII  et  LXV;  Paciaudi,  AniiquUatet  ii«n,p.  46  et  p.  207  de  son  Tabiiau  des  eatacombet; 

ehrUHanœ,  iii-4*,  p.  267,  et  toua  les  auteurs  que  nous  une  belle  cornaline  antique  publiée  dans  le  25*  volume 


Inurëciioni  du  càmhé,  etc.  différentes  et  les  emprunts  faits  à  une  autre  ciTifisa- 

(2)  Sur  cette  coiffure ,  voir  Ifaeri ,  BierolexUon»     tion  ne  sont  pas  sans  intérêt  ni  san9>pront  pour  Vé- 
verbo  adaris  seu  Mitra,  iode. 
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Raphaël  a  peint  la  création  du  ciel  ou  du  Tantiquilé  chrélienne ,  désignent  sous  ce 

fu'niament  au  Vatican  dans  une  de  ses  1^-  nom  le  lieu  où  l'on  renfermait  les  vases  et 

ges.  V.  Tœuvre  du  peintre  et  la  collection  tous  les  objets  sacrés  destinés  aux  cérémo- 

de  ces  peintures  publiées  par  Chaperon ,  nies  du  culte  catholique, 

par  Yolpato  et  autres.  Ce  mot  peut  correspondre  à  ce  que  nous 

nommons  le  trésor  de  Téglise,  la  diaconie, 

CIERGE  PASCAL.  —  Les  cérémonies  en  la  sacristie,  qui  pendant  longtemps  servit  à 
usage  dans  la  liturgie  de  TÉglise  de  Rome  renfermer  les  objets  précieux  de  régUse. 
pour  fa  bénédiction  de  ce  cierge  (1)  symbo-  Aux  mots  Sacristie  et  Trésor  nous  don- 
iique  sont  représentéesidans  les  miniatures  nous  quelques  exemples  de  leurs  anciennes 
d'un  Exultet  du  x*  ou  xi*  siècle,  publiées  richesses.                                 « 
par  d'Affincourt,  Histoire  de  Part  (Pein- 
ture)^ pi.  LUI,  n**»  3,  4,  6, 7,  8.  CIMETIÈRE  pris  au  sens  allégorique.  — 

Un  des  sujets  de  cette  planche  est  répété  I^e  Grand  cimetière  ou  le  Souvenir  de  la 

plus  en  grand;  même  ouvrage,  pi.  Lvi,  n"  8.  mort,  composition  allégorique  de  Baccio 

Cérémonies  et  prières  pendant  au'on  al-  Bardinelli,  gravée  par  Augustin,  Vénitien, 

lume  le  cierge  pascal,  figure  tirée  a'un  ma-  V.  les  œuvres  du  peintre  et  du  graveur, 

nuscrit  du  xr  siècle.   Martin  Gerbert,  de  Le  Grand  cimetière  du  genre  humain  ou 

Cantu  et  muêica  èocra ,  i,  { ^  ^\.  \xx\y ,  la  Vision  du    prophète   Ëzéchiel  dans  la 

vallée  de  Josaphat,  vidi  ossa  arida,  etc. 

CIERGES.  —  Cérémonie  de  Textinclion  Composition  de  Dominique  Fontana,  grtvée 

des  cierges  lors  d'une  excommunication,  par  lui-même.  V.  son  œuvre. 
Cérémonies  religieuses,  par  Ber.    Picarl. 

V.  les  planches  suivant  les  éditions  in-^oKo  CIMETIÈRES.  —  Celui  des  Juifs  dans  la 

et  in-é"*,  volume  des  Cérémonies  chrétiennes  vallée  de  Josaphat.  Foyage  dans  le  Levant, 

qui  n'est  que  la  copie  de  celle  du  PoAt/lica^^  par  le  comte  de  Forbin,   atlas  in-folio, 

romannm,  V.  cet  ouvrage,  1  vol.  in-folio.  pl.xxxiv.  Construction  d'époque  inceriaine, 

imitation  du  style  grec  ou  romain.  V^  aussi 

CIEUX  (Les).  T-  V.  Ciel,  Paradis,  lors-  les  ouvrages  indiqués  aux  mots  Palestine, 

qu'il  signifie  le  séjour  des  bienheureux.  Syrie. 

— De  Saint-Jean,  à  Syracuse.  V.  Syracuse. 

CIGNE  (Ordre  du).  —  Créé  vers  le  viii*  — Des  Sarrasins,  à  Taorminium,  en  Si- 
siècle  (2).  V.  Schoonebeek,  Histoire  des  cile.  D'Agincourt,^rcAi7«c/urf,  pi.  ix,  u**^. 
ordres  militaires,  1. 1,  p.  66  et  la  planche.  — Des  catacombes.  V.  à  ce  mot. 
V.  aussi  Bar  ,  Héliot  et  les  autres  historiens  —  De  Bologne;  du  Campo  Santo,  à  Pise. 
des  ordres  militaires.  V.  Bologne  et  Campo  Santo. 

-  Des  Saints- Innocents,  à  Paris.  Voir 

CIMABUÉ  (3).— Porlraitde  ce  célèbre  res-  Charniers. 

taurateur  de  la  peinture  au  moyen  âge,  re-  Le  grand  cimetière  de  la  ville  d'Orléans  et 

présenté  en    costume  de   Tépoque.  V.  la  de  la  Chartreuse  Saint-Martin  de  Naples. 

pi.  xxxii ,  1. 1  de  la  Collection  des  costu-  V.  Orléans  et  Naples. 

mes  da  moyen  âge,  par  Bonnart.  —  De  la  chapelle  funèbre  des  Capucins 

Un  autre  portrait  deCimabué  se  trouve  éga-  de  Palerme.  Ce  monument  oO're  plutôt  un 

lement  gravé  en  vignette  dans  VFtruriapU*  musée  de  squelettes  qu'un  charnier  ou  ci- 

trice,  arté  Cimabué,  t.  I.  V.  à  la  table  des  metière.  Magasin  pittoresque,  t.  I,  p.  316, 

planches.  et  au  mot  Palerme  les  ouvrages  qui  y  sont 

indiqués. 

CIMELJA,  CEMËLIA  (4).  — Les  liturgistes,  •—  De  la  ville  de  Nuremberg,  d'un  grand 

les  écrivains  ecclésiastiques  et  presque  tous  effet,  publié  par  D.  Quaglio,  Choix  de  mo- 

ceux  qui  se  sont  occupes  des  monuments  de  naments  religieux  et  civils  de  l'Allemagne, 


(i>  Joan.  Faë!(,  de  Benedictlotiibis  bapiismalibut 
ei  p€UçfMUàu9,  i7ië,elAfit(elus  Bocca,  Thatcutru*  an- 
tiquUatam  êacrarum,  1. 1.  p.2iA;  de  Igné  paschali ; 
f^licolaui  Serrarius,  ad  Episiol.  Bonifacii  ;  Du  Cango, 
Giostaire,  verbo  Cereus  el  de  Certis  paschaUbua,  et 
tous  ceux  cites  par  Fabricius  dans  sa  Bibliotheca  an- 
tiqttaria,p.  469.  Macri.  Hierolexicon,yvTbo  Cereus. 

(2)  Voir  Morori  et  Favin,  qui  doutent  de  rorigine 
de  celte  instiiolion  chevaleresque. 

(.i)  M-  de  MtiiiUilembfrt  a  donné  on  catalogue  des 
ouvra((i's  \es  plus  remarquables  de  ce  peintre,  daos 


son  Tableau  chronoloyique  dex  écoles  de  peinture  en 
Italie  sous  V influence  catholique,  voir  p.  i36deson 
ouvrai^e  du  CaUioUcisme  et  du  vandalisme  dans  l'art, 
1  vol.  in-8*>;  Paris,  cbez  Bublet,  éditeur. 

(4)  Cemelia  ou  Cimelia,  voir  I  Hierolexicon  de  Ma- 
cri. Du  Gange  donne  un  Inventaire  ou  catalogue  des 
objets  consacrés  aux  usages  sacrés  (  Ministeria  sacra) 
à  la  On  de  son  Glossaire ,  voir  les  diverses  éditions. 
V.  cnffn  la  Dissertation  de  Passeri ,  t.  III  du  The- 
sannis  diptychorum  de  Cîori,  pi.  cxi  et  p.  75,  77. 
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i  vol.  in-folio.  V.  la  liste  des  planches.        CIRCONCISION.  —  Mosaïqoe  du  xr  siècle 
V.  aussi  les  mots  Carnes,  Graville,  Mont-    de  Tégiise  Saint-Marc,  à  Venise,  représen- 


tant celle  d'Abraham.  D'Agincourt ,  Peiih- 
tare,  pi.  xviii,  n"*  5.  1^  cérémonie  se  fait 
ici  d^une  manière  qui  semble  tout  à  fait 
inusitée. 

—  Des  enfants  dMsrael  par  Josué,  in 
monte  prœputiorum.  Miniature  du  vu'  ou 
viir  siècle.  Bibliothèque  du  Vatican.  D'A- 
gincourt,  Peinture,  pi.  xxix,  n"*  3,  et  plan- 


■ATOR,  MOORASTEN. 

CIMIERS  DES  CASQUES.  -  D'un  casque 
royal  vers  le  xiir  ou  xiv*  siècle.  Traité  de 
la  milice  française,  par  le  père  Daniel,  1. 1, 
planche  de  Fa  p.  590,  lettre  C. 

—  Du  connétable  de  Clisson,  ib.,  lettre  A. 

—  Du  comte  de  Dammartin,  ib,,  lettre  B. 
Celui  d'un  seigneur  allemand,  figurant  che  xxviii,  n"*  6. 

comme  donataire  du  beau  tableau  d'Heme-  Jésus-Christ  présenté  au   grand- prêtre 

ling,  représentant  les  7  joies  de  Marie,  ayant  pour  être  circoncis;  ib,,  pi.  xxxi,  n""  23. 

appartenu   à   MM.  Boisserée  et  gravé*,  en  Cette  composition  est  très-noble. 

Allemagne,  par  Fréd.  Schœfler,  grand  in-  Autre   composition    du    peintre   Heme- 

folio.  L^  cimier  de  ce  casque  est  d'une  belle  ling,  pi.  xviii  de  la  6*  série.  Album  des  arts 

forme  et  orné  d'une  étoile.  au  moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard. 

Celui  du  casque  de  François  1"  publié  Ce  sujet  est  assez  bien  rendu  dans  la  suite 

dans  VAlimm  du  Sommerard,  pi.  xxviii,  des  belles  planches  composées  par  Bern. 

5«  série.  Passeri,  à  Rome,  et  gravées  par  les  Wierix 

—  De  Jacques  le  Conquérant,  représen-  et  quelques  autres  de  cette  école  pour  rou- 
tant un  animal  fantastique.  Univers  pitto^  vrageduR.-P.  Natalis, intitulé:  Evangelicœ 
TM^ac  (i5*#pa^/i^),  pi.  XLviii.V.  aussi  les  col-  historiée  imagines  ex  ordine  Evangelio- 
iections  d'armes  et  armures,  publiées  par  ram,  etc.,  in-folio,  pi.  v.  Une  grande  partie 
M.  Asselineau,  chez  Weith  et  Hauser,  dans  de  ces  planches  se  trouvent  dans  les  œuvres 
le  Itecueil  d'objets  d'art  de  M.  F.-N.  de  Joli-  des  graveurs  Wierix,  Adr.  Collaert,  Mallerii 


mont,  gravé  par  mademoiselle  Naudet. 

—  De  forme  très-curieuse  ;  on  y  voit  un 
Kon  assis  entre  deux  grandes  cornes,  xiv* 
ou  xr  siècle.  Shaw,  Dresses  and  décora- 
tions, etc.,  1. 1,  p.  de  la  pi.  xliii. 

Les  représentations  de  tournois  offrentdes 
exemples  variés  des  formes  bizarres  adop- 


et  dans  celles  de  Martin  Devos. 
CIRCULAIRES  (Édifices).  —  V.  ao  mot 

DÔMES,  ÉGLISES. 

CIRE  BAPTISMALE.  —  Cérémonies  chré- 
tiennes usitées  dans  l'Église  latine  pour  la 


tées  souvent  par  les  chevaliers  pour  se  faire  bénédiction  de  la  cire  destinée  à  diverses 

reconnaître  dans  leurs  prouesses  et  faits  onctions,  dans  le  Thésaurus  antiquitatum 

d^arroes.  sacrarum,  d'Angelus  Rocca,  in-folio.  V.  les 

Les  miniatures  du    tournoi  du  duc  de  diverses  planches  de  cet  ouvrage. 

Bretagne  et  du  duc  de  Bourbon  sont  à  étu-  Le  Pontificale  romanum,  les  planches  des 

dier  à  ce  sujet.  Nous  en  citohs  deux  minia-  diverses  éaitions. 

tures  dans  ce  Dictionnaire  au  mot  Tournois.  l^e  Ceremoniale  pontificum,  i  vol.  ordinai- 

Voir  aussi  la  description  qu'en  donne  rement  in-4**. 

Dibdin,  Voyages  en  France ,  etc. ,  t.   III,  Les  Cérémonies  religieuses^  de  Bern.  Pi- 

{>.  208à  209.  et  la  méprise  dans  laquelle  cart,  t.  l.V.  les  planches  suivant  les  éditions 

es  formes  des  cimiers  ont  fait  tomber  le  in-folio  ou  in-^"*,  volume  des  Cérémonies 

docteur  anglais.  chrétiennes. 


CINGULUM.  —  Espèce  de  ceinture  d'hon- 
neur en  usage  dans  le  Bas-Empire.  Au  nom 
de  Démétrius  (Saint),  nous  donnons  la  des- 
cription de  sa  figure  avec  cet  ornement. 

GNQ  (Chiffre).  -  En  gothique  d'une  forme 
curieuse  et  peu  usitée. V.  la  date  1521  gravée 
sur  un  retable  d(î  l'église  de  Schleswig  en 
Holstein.  Nous  en  devons  la  connaissance  à 
M.  Léon  de  La  Borde  qui  a  fait  un  dessin 
complet  du  retable  que  ce  savant  se  pro- 
pose de  publier  dans  une  Histoire  é^  la 
sculpture  en  Allemagne.  Variétés  de  ce  chif- 
fre dans  les  anciens  titres.  V.  Chiffres. 


CIRE  VOTIVE.  —  Dans  un  des  vitraux 
qui  existaient  autrefois  k  la  sacristie  de 
1  église  royale  de  Saint-Denis,  en  France, 
et  qui  sont  gravés  dans  les  Monuments  de  la 
monarchie  française,  de  Montfaucon,  t.  Il, 
pi.  XXV,  ou  le  Trésor  de  la  couronne  de 
France,  t.  I,  pi,  lxxvii  à  lxxx,  ce  doit  être 
la  dernière;  on  voit  deux  ou  trois  figures  à 
genoux  devant  une  statue  de  saint  Louis,  à 
qui  ces  figures  offrent  quelque  chose  qui 
ressemble  fort  à  des  bougies  de  cire  roulée 
en  spirale,  ou  ce  que  l'on  nomme  en  termes 
vulgaires  des  rats  de  cave.  On  trouve  une 
figure  offrant  une  pareille  cire  sur  deux 
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itukkilles  des  fous,  pabliéi's  par  II.  RigoUot.  des  Fous,  M.  Rigollot,  pi.  xxxix,  p.  185, 

V.  la  pi.  XLi,  n"  117,  418  et  p.  187, 188.  n«  111. 
Les  deux  cires  sont  terminées  par  une  tête 

de  serpent.  V.  Touvrage  intitulé  :  Monnaies  CISELURE.  —  Ijcs  graveurs  Blond  (Mel- 

inconnaes  des  évêqSLes  des  Innocents,  des  chior  )  et  Théodore  de  Bry,  ont  publié  divers 

Fous,  etc.,  1  vol.  iih^"*  ;  Paris,  1857.  objets  d'art  de  la  ciselure  qui  sont  réunis 

dans  leurs  œuvres.  Le  Cabinet  des  estampes 

CIRQUE.  —  Dans   VMlas   des   arts  en  de  la  Bibliothèque  rovale  de  Paris  possède 

France,  par  M.  Alex.  Lenoir,  1  vol.  in-folio,  un  volume  dans  lequel  sont  réunis  une  suite 

pi.  VIII,  Ton  voit  un  monument  curieux,  de  planches  de  ce  genre, 

autrefois  %  Soissons,  et  prétendu  du  v*ou  Voir  aussi  Tœuvre  de  Woeiriot,  de  Stephi- 

VI*  siècle,  mais  sans  doute  restitué,  repré-  nus  de  Laune,  Winceslas  Hollas,  etc. 

sentant  une  espèce  de  cirque  ou  de  champ  Dans  Touvrage  intitulé  :  Monuments  des 

clos  propre  à  des  exercices  militaires,  comme  arts  d»  dessin  chez  les  peuples  anciens  et 

tournois,  combat  de  bétes  ou  quelqu'autre  modernes,  recueillis  par  Vivant  Denon,  etc., 

de  ce  genre.  in-folio,  1. 1,  pi.  lui,  nous  signalerons  un  ca- 

Ce  monument  se  trouve  encore  publié  chet  du  xv*  ou  xvi*  siècle,  représentant  la 

dans  la  France  pittor.  et  monumentale,  de  mort  armée  d'une  faux ,  présumé  de  Ben- 

M.  A.  Hugo,  t.  n,  pi.  un ,  et  ce  qu'il  dit  venuto  Cellini,  plus  un  superbe  canon  de 

même  volume  p.  438.  pistolet  couvert  d'arabesques,  et  une  anse 

Grand  cirque  de  Séville  pour  le  combat  de  vase  d'un  beau  travail;  on  v  remarque 

du  tàuresiu. Spanishsketches,  1  vol.  in-folio,  une  femme  exprimant  la  Couleur,  figure 

par  Roberts ;  London,  1840,  pi.  xxvi ,  repro-  admirable. 

<luit  dans  l'ouvrage  de  Roberts,  Jewàngs  Willemln ,  dans  ses  Afonnmf nto  français 

Landscape ,  1  vol.  in-8*',  et  dans  celui  de  lUfa-  inédits,  en  cite  plusieurs  exemples,  in-folio, 

gnien,  Excursions  en  Espagne,  in-8<>,  l'*  par-  1. 1,  pi.  iv,  xxix,  xc,  cvii,  ex,  cxuii,  cxlvi; 

tie,  planche  de  la  p.  85,  et  dans  VEspa-  t  U,  pi.  clxx,  gcviii,  ccxv,  ccliv,cclv, 

^ne  artistique  et  monumentale ,  in-folio ,  cclvi  ,  cclvii  ,  cclviii  ,  cclx  ,  cclxi  ,  cclxii, 

par  une  société  de  savants  et  d'artistes  ccLxrv ,    cclxxxii  ,    cglxxxiii  ,  cclxxxv  , 

espagnols  et  français.  Y.  au  mot  Espa-  gclxxxix  ,  et  donne  plusieurs  spécimens  de 

ONE.  celte  branche  de  l'art.  D'Agincourt,  His- 

toirede  l'art  (Sculpture)  (1),  pi.  xxxvii. 

CISAILLES  et  CU^AUX  des  tondeurs  de  Voir  les  planches  d'cHiévrerie   publiées 

draps.  —  Vitrail  du  xiii*  siècle  ou  environ,  par  mademoiselle  Naudet,  Pugin,  AsseU- 

à  l'église  de  Semur,  en  France.  Atlas  du  neau,Peyre,  etc.  V.  les  mots  Aiguièibs,  Bas- 

voyage  dans  le  midi  de  la  France  de  Millin ,  reliefs  en  or  et  en  argent.  Crosses  émail- 

pi.  XIII,  n*  4.  LÉES ,  Devant  d'autels  ,  Éperons  ,  Étribes, 

Autres  dans  une  miniature  du  xui*  siècle.  Chanfrein,  Ferrures,  Ëpées,  PoiGNARRt, 

Nouveau  traité  de  diplomatique  des  béné-  Instruments  de  chirurgie.  Orfèvrerie,  Ser- 

4lictins,  t.  III,  pi.  II.  RURERiE,  Trône,  Vaisselle,  etc. 

Dans  un  tableau  peint  à  fresque  au  cime- 

iière  duCampo  Santo,  à  Pise,  et  représen-  CISTE.  Y.  Artophorium. 
tant  une  Adoration  des  mages,  et  près  d'un 

Sersonnage  k  genoux  est  placée  une  paire  CITADELLES.  —  De  construction  sarra- 

e  ciseaux.  La  peinture  est  de  Benozzo  Goz«  sine,  près  Lucera,  vers  le  xii*  ou  xiii*  siècle, 

zoli,  élève  de  Fiesole.  Monuments  des  Normands  dans  VltàUe  mé» 

Voir  lesdiverses  publieations  des  peintu-  ridtonale,  etc.,  par  le  duc  de  Luvnes  et  ses 

res  du  Campo  Santo  indiquées  au   mot  collaborateurs,  in4olio;  Paris»  1844,  pUn- 

Campo  Santo.  che  xix. 

Autres  publiées  dans  une  peinture  du  xiir  Ciudelle  de  Mantoue,  de  la  ville  de  Per- 

siècle.  par  Willemin,  Monuments  français,  pignan,  dePeschiera,  de  Vérone,  etc.  V.  ces 

1. 1,  pi.  XXXIV.  divers  noms  et  aux  mots  Châteaux  forti- 

Cisailles  du  xvi*  siècle,  .^tôam  de#  ar/« ,  pies,  Forts,  Forteresses,  Remparts,  etc. 
etc.,deM.du  Sommerard,  pl.xxv,  iO'  série, 

représentées  sur  des  Monnaies  ou  médailles  CITÉ  SAINTE  on  CITÉ  DE  DIEU.  —  Ciam- 

(I)  D'AgiMourt,parUobiitorique,  t.I,p.4etioiT.,  inerard  devait  en  parler  dam  les  cbap.XVII  elXXU, 
et  t.  II.  p.  4S  et  suiv.,  trace  la  marche  progreartive  de  mais  sa  mort  prémauirée  auus  réduit  aox  tevles  la- 
la  ciselure,  depuis  le  Bas-Empire  Jusqu*!  la  fin  du  diealions  de  son  Prospectus,  p.  S,  d«  JS  et  p.  7  ets. 
jm*  siècle.  JT.  aussi  le  Discours  sur  la  sculpture  de  Notice  sur  quelques  figures  gui  ornent  les  serrures  cise 
M.  Enieric  Datld,  p.  19,  «,  43, 4«,  47,  si .  M.  du  Som-  lées  au  moyen  Age,  de  M.  de  Longpérier,  iD-a%  «41 
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pioi  dans  ses  Fêlera  MonameiUa  a  publié  et  qui  surpasse  en  magnificence  toutes  celles 

une  inosalc|ue  représentant  la  Cité  de  Dieu  connues.  Cosmidas ,  Veêcrizione  topograf. 

d^one  manière  allégorique,  t.  II,  pi.  xlv.  di  ConêtantinopoL,  pi.  it.  D'ÂgIncourt,  Ar^ 

D'Âgincourt  Ta  aussi  reproduite  pi.  xvii,  chitecture,  pi.  xxvii,  n"  7;  Lettres  sur  la 

u*1J,  section  Peinture,  monument  du  ix*  Grèce,  Consiantinople  et  V Archipel,  par  de 

siècle,  mais  ne  donne  pas  cette  peinture  en  Castellan;  Paris,  1 8)  1,  planches, 

atier.  Celle  de  la  citadelle  de  Turin,  monument 

On  retrouve  ce  même  sujet  dans  une  mo-  du  xvi*  siècle  environ.  V.  les  topographies 

saîque  de  Tabside  de  Téglise  Sainte-Cécile,  de  cette  ville  au  moyen  âge. 

à  Rome.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvii,  — Des  Bains,  à  Cordoue  et  celles  de  Gi- 

n**  U  et  i5.  ronne.  f^oyages  piitor.  et  hietor,  de  VEs-^ 

Bianchini ,  Demomtratio  Mstoriœ  eccle-  pagne,  par  Aiex.  de  La  Borde,  70*  livraison, 

sioiticœ,  etc.,  tabula  ii*,  saecuK  i ,  n*"  29,  m-folio.  V.  les  planches  des  monuments  de 

donne  également  ce  même  sujet  réduit,  Cordoue  et  Gironne. 

mais  mieux  gravé  que  dans  Ciampini  et  Celle  du  Nilomètre  au  vieux  Caire.  V.  les 

d^une  manière  plus  complète  que  a^Agin*  planches  de  la  Commission  d'Egypte,  à  ses 

court,  différentes  éditions,  et  toutes  les  topogra- 

La  Bibliothèque  royale  de  Paris  possède  phies  du  Caire  dont  nous  donnons  une  liste 

un  superbe  manuscrit  de  la  Cité  de  Dieu  a  ce  nom. 

par  saint  Augustin,  sous  le  n"*  6742,  2  volu-  Voir  encore  au  mot  Piscines. 
mes  in-folio  ;  plusieurs  belles  miniatures  de 

ce  manuscrit  sont  reproduites  dans  l'on-  CIVADEBIUS.  —  Mot  qui  peut  correspon- 

vrage  intitulé  :  Bibliothèque  des  ducs  de  dre  à  celui  de  préposé  aux  fourrages  des 

Bourgogne,  in-4«;  Paris,  J830,  publiée  par  écuries  du  roi  (5). 

Barrois  aîné.  V.  la  p.  55.  On  voit  une  figure  ainsi  désignée  d'ans  la 

La  même  Bibliotnèque  possède  aussi  un  pi.  x,  n"*  18  du  t.  lit  du  mois  de  juin,  Acta 

très4)eau  manuscrit  de  la  Cité  de  Dieu.  Ce  sanctorum  des  BoUandistes ,  gravée  d'après 

beau  volume  est  rempli  de  miniatures  ad-  un  précieux  manuscrit  de  leur  bibliothèque 

mirables  et  d^une  grande  dimension.  On  y  dont  nous  donnons  quelques  détails  au  mot 

remarque  un  paradis  et  un  enfer  qui  for»  Lkges  PALMiNiC.  Nous  ne  pouvons  assurer 

ment  deux   tableaux   d'un  détail  prodi-  quel  est  Tobjet  que  tiept  en  ses  mains  le 


gicux  {\). 

CTTEAUX.  -*  BâtimenU  de  oette  ab- 
baye (2).  y,  les  planches  du  Manasticum 
gailieamsun. 


personnage  ici  représenté,  &  moins  que  ce 
ne  soit  une  mesure  à  grains, 

CIVICUM  (4),— Sorte  de  coiffure  citée  par 
Nicolas  Alemannus  dans  VBistoria  arcana 


Topographie  de  la  France  ^  au  Cabinet  de  Prçeope,  et  qui  se  voit  sur  la  tête  d& 

des  estampes  de  Paris  (Bourgogne),  Tempereur  Justinien,  dans  la  fameuse  mo-^ 

Costumes  ^es  religieux  dans  Tes  histoires  salque  de  Bavenne,  reproduite  dans  Ton- 

àes  ordres  religieux,  par  Bar,  Héliot,  Schoo-  vrage  ci-dessus  indiaué  a  la  p.  i77,  in^olio. 

nebeek,  de  Defresne  avec  les  planches  d'O-  V.  encore  celle  publiée  par  Du  Gange  dans, 

doart,  Fialetti,  etc,  les  Familiœ  l^zantinœ.  in-folio,  p.  97,  ou 

le  curieux  tombeau  de  Philippe  Pot  se  encore  par  Ciampini,  Cetera  Monumenta,^ 

voyait  autrefois  dans  son  église.v.  à  ce  nom.  t.  Il,  pi.  xxii  et  p,  73,  mais  qui  ne  donne 

pas  &  la  coiffure  en  question  le  nom  qua 

CITEBNE  ou  RÉSEBVOiaS  à  Constanti-  nous  trouvons  dans  Alemannus. 
nople.  —  La  Citerna  basilica  (  la  citerne 

royale)  attribuée  au  règne  de  ConsUntin,  CIVRAY  (Vieux  Poitou  )  (5).  —  Le  por-v 


(1)  Le  docteur  Dibdia  a  coDMcré  plusieurs  pages 
«MO  ouvrage  Voyage*  en  fYanee  (Irad.  fr.),  à  la 
<l«cripUoii  des  plus  belles  miniatures  de  ce  roagniU- 

r  manuscrit.  V.  le  L  llf,  p.  179  A  185,  U  oe  dit  rien 
se\  exemplaire  de  ce  livre  qui  se  trouve  aux  ma- 
noicrits  de  la  bibliothèque  Sainte-Geneviève  ou  du 
PaaUièon,  celui  de  la  Bibliot.  royale  porte  la  date  1375. 

(S)  Daeription  des  principaux  tombeaux  de  cette 
»baye,  par  Moreau  de  Mauiour  ;  Mimoirei  de  VAca- 
fmie  des  imcripHons  et  beUes-lelires,  t.  IX,  p.  103 
•,^- Tous  les  ouvrages  cités  sur  cet  ordre  par  Len- 
W«t  du  Fresnoy  dans  sa  Méthode  pour  étudier  l'his- 
fove,  ^n.^\  u}\l,  p.  j 43  et  suiv.;  Voyarjes  liuérafres 
««î  deux  bàiédictUis  ^  i.  K  p.  1 98  ;  1. 1 1 .  p.  1 85. 

'3,  Uujufeit  curare  pahulum  tqnis,  v.  A  ce  sujet  le 


texte  du  manuscrit  publié  par  les  BoUandistes  dans^ 
Touvrage  cité  ci-dessus. 

(4)  Nous  avons  déjà  dit  plusieurs  fois  pourquoi  Ton 
trouvait  des  indications  latines  dans  un  livre  français; 
c'est  la  crainte  de  dénaturer  des  roots  consacrés,  en 
essavantde  les  traduire,  qui  nous  y  a  décidé. 

(5)  Sur  les  antiquités  de  l'église  de  Givra  y.  voir  Tou- 
vrage  de  M.  Tbibaudeau,  Histoire  du  PoilOH,A  ou  S  vol«. 
in-12.  Ce  monument  est  l'objet  d'éludés  spéciales  con- 
signées  dans  le  bulletin  de  la  société  française  pour 
la  conservation  des  monuments  historiques,  annéo 
j  841,  de  la  séance  générale  tenue  en  1840,  p.  89,  83, 85. 
On  y  trouve  quelques  esquisses  de  diverses  parlijPfi. 
de  I  église  en  question. 
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tail  de  l'église  de  cette  Tille  est  très-remar-  On  voit  une  sainte  Claire  tenant  le  saint 

3uable,  comme  un  des  plus  curieux  types  sacrement  au  milieu  des  figures  des  Pères 

e  Tarchilecture  romane  vers  fe  xii*  siècle,  de  TËglisc,  dans  une  belle  composition  de 

Autour  des  pleins  cintres  du  grand  porche  Rubens,  gravée  en  grand   par  Bolowert. 

et  de  ceux  des  portes  latérales,  est  un  zo-  V.  l'œuvre  du  peintre  et  du  graveur  dans 

diaque  allëgorisé;   deux  statues  de  saint  tous  les  cabinets  d'estampes. 

Pierre  et  saint  Paul  assez  bien  conservées;  Toutes  les  ligures  de  cette  sainte,  réunies 

des  anges  tenant  des  instruments  de  musi-  dans  la  grande  collection  des  saints  et  sain- 

Sue,  des  archanges  terrassant  des  démons*  tesdu  Cabinet  des  estampes  de  la  Bibliothë- 
ans  l'arcade  qui  surmonte  la  porte  lalé-  que  royale  de  Paris ,  en  plusieurs  volumes 
raie  droile  deux  figures  de  femmes  dont  les  in-folio, 
manches  sont  d'une  longueur  démesurée  et  Voir  aussi  au  mot  Chiara. 
dont  personne  n'a  encore  donné  l'explica- 
tion. Autour  du  plein  cintre  de  cette  arca-  CLAIRVAUX  (Abbaye  et  abbés  de).  — 
ture  sont  diverses  grandes  figures  qui  sem-  Célèbre  abbaye  de  ce  nom  (i)  dans  laCham- 
bleraient  représenter  un  concert  de  vierges  pagne.  On  en  trouve  des  vues  dans  le  A/o- 
et  quelques-unes  des  vierges  sages  de  l'É-  nasticam  gallicanam.  V.  la  table  des  plan- 
vangile  ;  un  guerrier  cuirassé  ;  un  cheval  qui  ches. 

semble  avoir  perdu  son  cavalier  qui  se  voient  Vue  générale  des  bâtiments  de  l'abbaye 

encoredanscettedécoration,  mériteraient  un  dans  la  suite  des  vues  de  France  par  Israël 

examen  approfondi  sous  le  point  de  vue  des  Silvestrc.  V.  les  Topographie  de  France  au 

costumes  dont  l'étude  peut  conduire  à  tant  Cabinet  des  estampes,  à  Paris  et  celle  formée 

d'utiles  découvertes  de  mœurs  et  d'usages,  par  l'auteur   ^destinée  à   la  Bibliothèque 

Ce  monument  a  été  publié  dans  un  ou-  du  Musée  de  Cluoy,  à  Paris), 

vrage  intitulé:  le  ^leoâ? Poitou,  qui  n'a  pas  Le  graveur  Claude  Lucas  a  donné  au 

été  continué.  V.  la  pi.  x,  par  Willemin,  Mo"  xviii*  siècle  Irois  vues  générales  de  ce  mo- 

naments  franc,  inédits,  (.  I,  pi.  xlvii,  et  par  nastère.  V.  Cabinet  des  estampes  ci-dessus 

M.  Alex,  de  La  Borde,  Monuments  franc.,  cité,  département  de  l'Aube, 

in-folio,  1. 11,  pi.  cxLi.  Sceau  d'un  abbé  de  Clairvaux  ,  T^e'sor 

de  mimismatique ,  Sceaux  des  communes, 

CLAIRE  (Sainte).  — Cette  sainte  repré-  abbayes,  etc.,  in-folio,  pi.  xii,  n°  4. 
sentée  à  genoux  aux  pieds  de  la  Vierge, 

peinture  en  détrempe  du  xiv«  siècle  envi-  CLAUDE  DE  FRANCE. — Une  des  femmes 
ron.  D'Agincourt,  Histoire  de  Vart  [Pein"  de  François  1*%  représentée  avec  un  de  ses 
ture)^  pi.  cxvii,  n**  4.  fils.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  M, 
Statuette  en  métal,  sculpture  du  xv*  au  pi.  ccxxxi,  ou  le  5^  volume  de  la  Monarchie 
XVI'  siècle,  publiée  dans  la  Collectioi}  d^ob'  française  de  Montfaucon,  pi.  xii. 
jets  d'art,  etc. ,  gravée  par  M"''  Caroline  Tombeau  de   celte   princesse  à  l'église 
JNaudet ,  d'après  le  dessin  de  MM.  de  Joli-  royale  de  Saint-Denis.  Elle  est  représentée 
mont  et  Coignet,  in-4<',  voir  les  pi.  à  genoux  à  côté  de  François  I*^.  Histoire  de 
Voir  aussi  les  planches  d'un  ouvrage  du  Vabbaye  de  Saint^Denis,  par  dom  Féiibien, 
père  Garampi ,    intitulé  :  Memorie  délia  1  vol.  in-folio,  planche  de  la  p.  564. 
heata  Chiara  di  Rimini ,  1  vol.  in-4°  (divers  Voir  aussi  les  planches  du  Musée  des  Pe- 
sujets  de  la  vie  de  cette  sainle).  tits^Augustins,  à  Paris  (avant  sa  destruc- 
Autre  vue  à  mi-corps  tenant  un  livre  et  tion),  publié  par  A.  Lenoir,  t.  111,  pi.  en, 
une  branche  de  lis,  peinture  de  Margari-  n""  99  et  p.  59  du  texte,  où  encore  celles  de 
tone  d'Arezzo,  pi.  xii  de  la  collection  des  ce  musée  par  M.  Biet,  Souvenirs  du  Musée 
peintres  primitifs  de  M.  Artaud,  publiée  des  monum,  franc,,  in^olio  (2),  pi.   xxx, 
par  Chalamel,  éditeur.  xxxi,  xxxii. 

SainleClaire,  belle  statue  en  marbre  ou  en  Pour  les  portraits  de  cette  princesse,  voir 

pierre  au  Campo  Saiito  de  Pise  (  siècle  non  ceux  des  nines  de  France  au  Cabinet  des 

désigné) ,  Raccolta  di  monumenti  sculturi  estampes,  à  Paris. 
di  Campo  Sanio,  in-4**;  Florence,  publiée 

par  Lasini,  fils.  V.  la  pi.  lxv,  n"  i7.  CLAUDE  DE  LORRAINE.  —  Un  des  capi- 

(i)  Pour  les  détails  historiques,  louages  lUléraires  taillée  de  ce  beau  mausolée,  une  des  glaires  nM»"»- 

de  deiis  bénédictins,  in-4%  1. 1,  p.  «Set  saiv.;Wé-  mentales   de   l'église   Soinl -Denis.   V.  aussi   loa- 

thode  potir  éluditr  l'histoire,  Leriglei  du  Fresnoy,  vrav'e  publié  par  MM.  LavalléeelRéville  sur  le  mosee. 

I.  III,  p.  140  eisuiv.  p.  37  de  l'explication  des  planches,  ou  routrsRf  <k 

(2)  M.  Bioi  donne,  p.  ft  de  son  4cxtc,  Souvenirs  du  M.  Lenoir  et  celui  de  M.  Imbard  ,«ur  ce  beau  mausolée. 
Musée  des  monumcras  français,  une  description  de- 
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Uines  les  plus  distingués  des  années  de  moins  authentiques,  voir  les  ouvrages  de 

François  1^,  représenté  à  cheval  à  la  bataille  Ciaconius,  Palatius  et  les  autres  à  la  table 

de  Marignan,  derrière  le  roi.   Il  tient  une  des  noms  de  chaque  pape. 

lance  au  repos;  son  cheval  porte  un  capara- 

COQ  aux  croix  de  Lorraine.  Bas-relief  de  la  CLÉMENT  VL  —  Portraits  de  Clément 

face  du  tombeau  de  François  1",  à  Saint-  YI  ;  mêmes  ouvrages  que  ci-dessus. 

Denis,  gravé  dans  le  8^  volume  du  Musée  Médaille  frappée  pour   Touverture   du 

de»  monum.  /ronp.  d'Alex.  Lenoir,  pi.  cclxx,  deuxième  grand  jubilé.  Ciaconius,  Fita  et 

p.  37.  res  gestœ  pontificnm,  t.  II,  folio  483. 

Tombeau  de  ce  pape  dans  Téglise  de 
CLÉ  MYSTÉRIEUSE,  entre  les  mains  de  la  Chaise -Dieu,  monument  du  xiv'  ou 
Jésus-Christ  qui  couronne  rÉglisc  ;  cette  xv«  siècle  (S).  Acta  sanctoram  des  Bollan- 
représentation  symbolique  se  trouve  sur  un  distes,  mois  de  mai,  t.  Viil,  p.  89,  ou  tome 
vitrail  de  Téglise  cathédrale  du  Mans,  rr-  supplémentaire  intitulé  :  Propylœam,  Co^ 
produite  dans  la  Description  des  vitraux  de  natus  chrontco'historicas,  etc. 
Bourges,  planche  d'éludé  n**  6,  par  MM.  Ar- 
thur Martin  et  Ch.  Cahier,  prêtres.  Une  CLÉMENT  VH  (4523).  -^  Son  portrait, 
Slancbe  de  la  Bible  de  Royaumont,  d'après  Ciaconius,  nta  et  res  gestœ  pontificnm,  t.  III, 
'anciens  maîtres,  représente  (p.  535  de  folio  443.  Émail  du  xvr  siècle,  ^/6am  des 
Tédilion  in-4'')  un  archange  tenait  une  arts  ai^  moyen  âge,  i^diV  VL,  dn  Sommerard, 
erande  clé  dont  il  frappe  le  démoiï  et  avec  pi.  xvin,  7*  série.  Son  cachet  gravé,  Ciaco- 
laquelle  il  va  fermer  la  porte  de  Tabime.  nius,  folio  448,  n'a  rien  de  bien  remar- 
quable. 
CLÉMENT  (  H*  du  nom  ),  pape.  —  Pour  Clément  VU  encourageant  les  arts,  frises 
ses  portraits  plus  ou  moins  authentiques  et  de  Jules  Romain.  \  son  œuvre. 
ses  armoiries,  voir  les  différentes  Histoires  Tombeau  de  ce  pape  à  l'église  des  Céles- 
des  papes  des  Bollandistes,  de  Ciaconius,  de  tins  d'Avignon.  On  y  voit  les  douze  apôtres 
Palatius,  etc.  V.  aux  tables  des  matières  dans  des  niches,  monument  du  xvi'  siècle, 
des  ouvrages  que  nous  citons.  Acta  sanctoram  des  Bollandistes,  mois  de 
Tombeau  de  ce  pape  au  collège  de  la  ville  mai,  t.  VIll,  p.  103,  volume  supplémen- 
de  Hambourg,  orné  de  bas-reliefs  assez  sin-  taire  ou  Propylœam.  • 
ffuliers.  On  y  voit  un  Samson  déchirant  le  Autre  tomoeau  à  l'église  Sainte*Marie-de- 
lioD,  monument  du  xr  siècle,  publié  dans  la-Minerve,  &  Rome,  sculpté  par  Baccio 
les  Acta  sanctoram  des  Bollandistes,  tome  Bandiuelli.  Ciaconius ,  t.  Ill ,  p.  473,  474. 
supplémentaire  du  mois  de  mai,  in-folio,  On  y  remarque  deux  belles  statues  de  pro- 
p.  186.  La  forme  de  sa  tiare  est  un  cône  phètes  placées  près  de  celle  du  pontife  qui 
partagé  par  une  bande  :  sa  crosse  est  en  est  assis  dans  l'action  de  bénir.  Ce  monu- 
lorme  de  iituus  romain  ou  de  houlette.  ment  est  encore  gravé  dans  les  Gesta  pon- 

tificum  de  Palatiuj,  t.  IV,  p.  36. 

CLÉMENT  III,  pape. — Mêmes  indications.  Une  belle  suite  de  planches  gravées  par 

Biédaille  curieuse  dans  CiaconluSy  p.  1439  Lucas  Cranach  représente  l'entrée  de  ce 

du  1. 1,  nta  et  res  gestœ,  in-folio.  pape  avec  Charles-Quint  dans  la  ville  de 

Bologne  en  15â9;  ce  qui  est  singulier,  ce 

CLÉMENT  IV,  pape.  —  Figure  en  pied  n'est  pas  le  pape  qui  bénit,  c'est  i'empe- 

couchée    sur   son  tombeau    dans    l'église  reur.  6ette  belle  suite  se  trouve  très-bien 

Sainte-Marie-ad-Gradum ,  à  Viterbe,  xiii*  reproduite  dans  le  2*  volume  ôeVAllemO' 

siècle  ou  environ.  Acta  sanctoram  des  Bol-  ane  qui  fait   partie  de  la  publication  de 

landistes,  mois  de  mai,  t.  VIII,  p.  55  (1).  i'^niV^r^  pittoresque  de  Didot,  frères. 

Pour  les  portraits  de  ce  pape  voir  les  Monnaies  de  ce  pape  frappées  pendant  le 

niémes ouvrages  que  ceux  déjà  cités.  schisme  d'Avignon,  au  xiv  siècle.  R»^ue 

numismatique,  année  1839,  ou  t.  IV,  p.  264, 

CLEMENT  V.  —  Sutue  de  ce  pape,  éle-  265,  et  pi.  xi  et  xii. 

▼ée  en  marbre ,  à  Uzès.  Sa  tiare  est  à  deux  Médailles  de  Clément  VIL  Dumolinet,  iVo- 

couronnes.  Acta  sanctoram,  p.  74  du  mois  mi<ma(apo/»///icam,  in-folio,  pi.  xtiià  xliii, 

de  mai,  volume  supplémentaire,  intitulé  :  et  surtout  Touvrage  de  Bonanni.  Médailles 

Propylœum,   Pour  ses  portraits    plus  ou  des  papes,  in-folio. 

^^Ia  Bulletin  du  comité  des  arii  et  monuments,  ^2)  Ce  monument  a  été  détruit  à  ce  qa'itparatl  dans 

PPDlié  i  Paris  par  le  ministère  de  l'instruction  publi-  les  guerres  de  religion.  Ciaconius,  1. 11,  p.  483. 
<|oe.  nous  apprend  que  ce  mausolée  vient  d'éire  res- 
wnrérni84o.  V.  Ien*ti,  p.  24i. 
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CLÉMENT  YilL  —  Son  portftit.  Y.  les  bleaa  da  clergé  romain  dont  nous  don- 
ouvrages  de  Ciaconius,  de  Palatins,  les  Bol-  nons  le  détail  p.  240,  vetboChapelle  SUttine; 
landistes,  Hes  des  papes.  la  planche  gravée  dans  le  i*'  volume  de 
Médailles  ou  monnaies  de  ce  pape,  à  Avi-  dom  Martenne,  de  AMiqniê  FecUsUÉ  n- 
gnon.  Bonanni  et  le  Trésor  de  namlsmati-  iibns,  ïn-Â%  p.  359.  On  y  voit  la  disposition 
que.  Autres  rares  ou  nouvellement  décou*  des  divers  ordres  du  clergé, 
vertes.  Bévue  numismeUiqne ,  année  1859,  Voir  aussi  les  ouvrages  suivants  : 
p.  276  et  suiv.,  renvoyant  aux  planches  de  Le  Sacerdotale  secmndam  sanet.  toman. 
l'ouvrage  de  Scilla.  V.    aussi  Dumolinet ,  Ecclesiam,  in-i*"  ;  Venise,  avec  planches, 
folio  151  à  139.  Le  CeremorUale  potUificum  ,  Kodmb,  in<4% 

avec  planches. 

CLÉMENT  (Saii«t),  confesseur  ou  martyr.  Le  Sacraram  cêrewtaniarum  descripUo 

—  Figure  debout  tenant  une  couronne.  Mo-  de  Marcel.  Jnnta,  1582,  figures  sur  bois, 

safque.  Ciampini, filera  Afo/mm^nto^  t.  Il,  Celui  intitulé:  Missœ  pontifieaies,  in^ 

pi.  XXV,  n""  1.  folio.  V.  au  mot  Messes  P0ifTinc4LBS. 

Église  de  ce  nom  en  Arménie,  disposition  JostAmmon,  deritotias  romûnœEede- 

qui  rappelle  celle  de  Sainte^Sophie  de  Con-  sUb  subjeeli  pontiûeotnm  onaUmm  ordùmm 

sUntinople.  Asie  Mineure,  par  Ch.  Texier,  habitus,  in-4*,  1565,  plus  de  400  figures 

în-folio,  pi.  Lxxi.  gravées  sur  bois. 

Carter  (  John  ) ,  Spécimen  of  ecclesUuticêl 

CLÊMENT(ÉgliseSAiiit-),àRome.  — Ce  costuine,  fn-8%  avec  planches  gravées  en 

monument  important  du  v*  siècle  (1),  mo-  couleur. 

dèle  de  disposition  des  basiliques  chrétien-  Le  grand  tableau  intitulé  :  Prospeito  éel 

nés,  est  publié  par  d*Agincourt,  Histoire  de  teatro ,  par  Carlo  Fontana  et  gravé  par 

l'art  (Architecture)  y  pi.  xti  et  xnit  par  Al.  Specchi.  On  y  voit  tous  les  ordres  de  la 

Ciampini ,  Fêtera  Mommenta ,   in-^folio ,  hiérarchie  ecclé8iasti(iue  rangés  autour  du 

pi.  X  &  XIII.  Le  père  Lebrun  en  donne  le  pape  avec  leurs  noms.  V.  rœovre  de  Fod- 

plan  dans  le  2*  volume  de  VExplicaUon  des  tana, 

cérémonies  de  la  messe,  p.  117.  Vue  inté-  Les  planches  publiées  par  Bemarl  Ph 

rieure  et  plan  par  Gnapp  et  Guthenson  dans  cart ,  Cérémonies  religieuses ,  etc.  V.  les 

Touvrage  intitulé  :  Basiliques  chrétiennes ,  2  premiers  volumes  Cérémonies  chrétiennes. 

1  vol.  in-folio;  par  Hope,  Histoire  de  Var-^  V.  aussi  les  mots  Abbés,  Archevêques,  Cia- 

cMtecture,  in-8%  pi.  m  ;  M.  du  Sommerard  moines,  Cardimaux,  Ducebs,  Éyê^k^es,  Bxofr> 

en  donne  une  vue  intérieure  avec  détail  des  cistes,  Pbétres,  Sods^^magres,  etc. 
mosaïques.  Album,   pi.  xi  de  la  2*  série; 

Gally  Knight ,  the  Ecclesiastical  architec^  CLERCS.  —  Une  miniature  de  VHortsi 

ture  of  Italfr  in-folio;  Lond» ,  1843;  vue  deliciarum,  pi.  vu,  n*"  2,  publiée  par  Eih 

extérieure  et  intérieure,  2  planches»  Enfin  gelhardt ,  représente  un  clerc  vêtu  de  It 

nous  citerons  la  monographie  de  cette  basi*  chape  de  voyage  et  du  chaperon  (2). 

lique  publiée  par  J.  Gailnabaud  dans  :  Ail>-^  Sarnelli  dans  sa  Baeilieographia,  dont  la 

numents  anciens  et  modernes,  in-i^;  Paris,  planche  est  reproduite  dans  le  19*  volume 

1840-41, 4  planches  avec  un  texte  explicatif,  des   Annales  de  philosophie  chrétienne, 

Au  côtédroit  de  Tautel  on  remarque  une  pe^  p.  346,  n^  25  du  plan,  désigne  laplacequ^ils 

tile  armoire  de  formeffothique  servant  à  ren«  devaient  occuper  dans  réglise.  Voigt  donne 

fermer,  dit-on,  Thuile  consacrée  ^ur  les  cette  place  aux  moines  et  aux  enfants  dim 

onctions  saintes.  L^ambon  de  cette  église  PÉglise  grecque.  V.  la  planche  que  nous 

est  un  spécimen  complet  et  le  plus  ancien  reproduisons  diaprés  lui  dans  les  Amuh 

connu  de  ce  genre  de  construction.  les  de  philosophie  chrétienne,  tome  XYll^ 

p.  419. 

CLERGÉ^ — Pour  connaître  les  costumes  Ordination  des  clercs.  V.  les  plandies  da 

et  tes  noms  des  divers  ordres  qui  com«  Ceremoniale  rituum  Ecclesiœ ,  reproduite 

posent  sa  hiérarchie,  nous  citerons  le  ta*  par  Bem.  Picart  dans  ses  Cérémonies  reU- 

(1)  Y«Ieri,  Voyages  en  Italie,  prétend  que  relise  être  de  couleur  bleue,  du  moins  à  en  juger  ptr  ne 

Saint-Clément  qui  existe  est  du  ix'  siécie,  celle  du  foule  de  miniatures,  tans  doute  parce  que  celte  eou- 


v«  ayant  été  détruite,  t.  lY,  p.  se  ^asi.  Itinéraire  de  leur  faisait  allusion  A  celle  donnée  oruInafreaieBiai 

Rome,  1. 1,  p.  176.  dit  autre  cnose.  Y.  le  texte  de  la  no-  ciel,  et  que  les  clercs  devaient  surtout  y  reporter  leaiff 

lice  de  M.  Gailhabaud  cité  plus  haut.  leurs  idées,  comme  liommes  consacrés  â  Dfeu.  JUma- 

(1)  î^es  Tétements  des  clercs,  disent  les  auteurs  ec-  lee  de  phllosaohle  chrMenne  :  de$  mMaturts  m 

clesiastiques.  étaient  semblables  A  ceux  des  laïques  moyen  âge,  t.  xlX,  p.  6é. 
au  moTcn  Age,  quant  A  la  forme,  mais  ils  devaient 
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oienses,  t.  H,  planche  de  la  p.  i28,  et  tous  €LÉS  RE  SERKURES.  —  Très-4iell6  c\r 

les  aatres  ouvrages  cités  au  mot  Glebgé.  de  la  confession  de  saim  Pierre,  oavrage^ 

^  parait  être  du  x?«  siècle  el  d^un  travail 

GLERMl^T  (Auvergne)  (1).  — Seigneurs  curieux,  gravée  dans  le 5*  volume  du  moi» 

de  Clerment.  Atlaê  des  monmtnents  français,  de  juin  aies  Aeta  êamtomm  des  Bdllandîs- 

Alex.  Lenoir,  in-folio»  pi.  xxxi,  xxiii,  xxxiv.  te»,  p.  455. 

V.  aussi  Béatbix  et  Hobebt.  Clé  de  forme  singulière  dont  on  n^a« 

Sceaux  des  seigneurs  de  cette  province ,  perçoit  pas  le   panneton,  entre  les  main» 

pQbHés  par  Baluze  dans  son  Histoire  des  d*un  pape,  pi.  xv^  Monmmenta  cryptârum 

comtes  et  comtesses  de  Boulogne,  t.  II,  plan-  FaAieawi, 

ebes  des  pages  253, 259, 262, 267,  274.  Autre  entre  les  main»  de  saint  Pierre,  th.. 

Les  pnncipaux  monuments  de  Clermont  pl^  xxi. 
Mnt:  fiotre-Dame-du-Port,  magnifique 

église  romane,  Alex,  de  U  Borde,  Monu  CLÉS  DE  MEUBLES,  etc.  —  Deux  dés 

mMs  français,  t.  II,  pi.  cxxxix,  gxl;  Mal-  trës-remarquables,  dont  une  formée  de  let» 

lay  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Églises  ro^  très  accolée»,  porte  ces  mets  :  Dios  ak  ira 

mânes  et  romano^'byxaniines  d^Awfergne,  rry,  etc,;  Tautre  est  formée  de  caractères 

iihfolio,  pi.  1  à  IX,  plan,  coupes  et  détails,  arabes  dont  le  texte  donne  PexpUcation. 

Tues  extérieures,  etc.;  P^oyaaes  pittoresques  Ces  clés  qui  paraissent  ^re  du  xv*  sièdeou 

doAj  f  ancienne  France,  par  le  baron  Taylor  environ,  étaient  présentées  aux  rois  d'Es- 

e(  ses  collaborateurs,  1. 1,  pl.Li,  Liir  k  lxii:  pagne  lors^lls  faisaient  leur  entrée  dams 

cette  dernière  donne  la  vue  de  la  cba-  la  capitale.  Elles  samt  gravées  dans  le  7*  vo- 

pelle  souterraine  de  la  cathédrale  el  encore  Inme  du  mois  de  mai  des  Aeta  sanctomm, 

les  pi.  Lxiii  à  Lxviii  de  leur  description  de  p.  359. 

TAuvergne.  Pour  le»  diverses  formes  données  aux 

Atlas  duSommerard.  pi.  n  du  chap,  ni.  dés  des  mcvbles  dans  le»  xiir,  xiv*  siè- 

Fontaine  de  Lille,  à  Clermont.  Moyen  âge  des,  etc.,  jusqu'à  la  lin  de  la  renaissance, 

pittoresque,  pL  lxxxviii.  voir  la  Collettion  éPobfets  iTarf,  publiée  par 

VUnvfers  pittoresque  publié  par  Didot,  mademoiselle  Naudet,  in-4<',  30  â  40  plan- 
frères,  donne  plusieurs  plandbes  dés  monu-  dies,  dont  plusieurs  offrent  des  dés. 
ments  de  Clermont  (France),  pi.  ccx,ccxi,  L*.^I^ii?ii  des  arts  am  moyen  dae,  par 
ccxii  et  suiv.  Toutes  les  planches  réunies  M^  duSommerard,  pi.  xxxiii  de  la  9*  série, 
dans  la  grande  Topographie  de  la  France  n'en  donne  qu'une  seule  duxvrsiè<;|e. 
du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  départe^  î^  Trésor  de  la  numismeOiM  et  gkypti^ 
ment  du  Puy-de-Dôme,  et  celle  formée  par  9/tf,  pL  xl,  n''2  à  5, 2"  classe  du  volume  in- 
Fauteur,  destinée  à  la  bibliothèque  dn  titule  :  Recueil  général  de  èas-reltefs  et 
Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  ^ornements,  etc. 

Vue  de  la  prindpale  porte  de  la  cathé»  La  France  kistoriqwe  et  monumentale , 

drale.  Atlas  des  arts  en  France  de  M.  du  P^r  A.  Hugo;  Paris,  1840-41,  t.  IV,  pi.  vi, 

Sommerard,  pi.  ii  du  chap.  111.  xv*siMe« 

Moyen  âge  pittoresque,  chez  Hauser,  i  Clé  du  xv!"*  siècle,  tirée  du  cabinet  de 

hris,  pi.  cxxxi.  M.  Sauvageot.  Willemin,  jl/onmnen/» //i^- 

Moyen  âge  monumental;  même  éditeur,  dits,  U  II,  pi.  ccLxxx,et  le  texte  de  M.  Pot- 

Vae  de  l'abside,  ni.  xli.  Vue  générale,  ib.,  tier,  t.  {b.,  p.  62. 

SI.  Gxxi  ;  porte  latérale  et  autres  deuils,  Pugin,  dans  un  volume  in-4''  intitulé  : 

K,  pi.  Lxxvii.  Composition  pour  la  serrurerie  gothique, 

25  planches,  etc.,  a  publié  plusieurs  clés  en 

CLÉS  (Les  )   d'une  ville  déposées  aux  style  du  moyen  flge,  dont  les  formes  sont 

pieds  de  Dugucsdin,  mort.  Y.  â  ce  nom.  des  plus  gracieuses.  V.  notamment  la  plan- 

—  Présentées  â  un  roi  de  France,  Char-  die  n""  12^  il  n'en  indique  pas  l'origine  ni 

les  V.  Montfaucon ,  Monuments  de  la  monar*  ^"époauc. 

ehie  française,  t.  ID,  pi.  xli,  xuu  Trésor  Cdies  gui  se  voient  i  la  ceinture  de  la 

d0<acoBn>iiiiedeFraiice,t.ll,pl.GLXi,CLXii.  Mélancolie,  par  Albert  Dorer.V.  son  œuvre. 

—Au  roi  Cbarks  VIL  Montfaucon,  t.  III,  Voir  aussi  les  mots  Geôlier,  Prisons,  Ser* 

pi.  XLii.  Trésor  de  la  couronne,  t.  II,  plan-  iu^bes. 
cbecLxi. 

(0  Sur  celle  rille  el  ses  rooDUtnenU,  Toir  Toonage  ^  l'outrage  de  M.  Taylor  el  ses  coUtboraiears,  dônl 

çHé  par  Leoglel  do  Fresnoy ,  Méthode  pour  éluder  ^*^*  désignons  le«  plus  belles  planches  ci-dessos  ;  la 

rWffoire,  t.  IV,  p.  W5  ;  Piganiol  de  la  Force,  Descrip-  *«»««  générale  de  l'architecture  de  M.  Dal y  cl  se» 

flou  de  la  France,  l.  XI,  p.  324  el  soIt.;  loul  le  icxte  collaborateurs,  t.  II,  p.  4S4. 


§ 
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CLÉS  DE  VOUTE  (1),  et  clés  pendantes.  —  A  Féglise  de  Souvifçny.  jineUn  Bour- 

—  Au  XII'  siècle  nous  trouvans  celles  de  la  bonnais.  V.  à  ce  mot  et  à  SobviG:«Y. 

voûte  de  la  salle  capitulalre  de  Saint-€eor*  Celles  de  la  chapelle  royale  de  Henri  VII, 

es  de  Bocher ville.  Une  autre  de  la  voûte  cathédrale  de  Westminster.  Bevae  générale 

e  la  chapelle  Saint-Mathieu,  à  Kobern;  de i'architeclure  de  Ces.  Daly,  in-^*",  t.  IV, 

elles  sont  reproduites  par  M.  Dan.  Ramée,  pi.  i. 

architecte,  dans  son  Manuel  d'architecture.  Celle  de  la  chapelle  dite  du  Saint-Sëpui'' 
t.  11^  p.  167.  cre,  à  Dieppe.  V.  la  pi.  lxxv  des  P^oyages 
Celle  de  ^ancienne  chapelle  de  la  Vierge  pittor.  et  romantiques  en  France  {Norman- 
de l'abbaye  de  Saint-Germain-des-Prés  ,  d«e),  par  Taylor  et  de  Cailleux,  et  la  Topo- 
vers  le  XIII*  ou  xiv  siècle  (2).  graphie  de  la  France.  V.  aussi  à  Cdls-de- 

—  D'une  église  de  la  Suisse,  représentant  Lampes. 
un    buste   de  Jésus-Christ,  sculpture  po- 
lychrome du  XIV*  ou  XV*  siècle,  pi.  xliii,  CLÉS  prises  au  sens  spirituel  et  sjnibo- 
publiée  dans  l'ouvrage  de  M.  John  Arter.  lique.  V.  Tradition  des  clés. 

Y.  au  mot  Suisse  le  titre  en  allemand  et 

en  français.  CLlPEATiE  TABUL.*.  V.  Protôme. 

Autre'  représentant  saint  Jacques  assis, 

les  mains  étendues,  ib.,  pi.  lx.  CLIQUETTES  DES  LÉPREUX.  V.  Lépreux. 

Celle  de  la  chapelle  de  la  Vierge,  à  la  cathé- 
drale de  Noy  on,  par  M.  Arnaud  dans  la  Be-^  CLISSON  (Olivie;:  de).   — *   Portrait  en 
vue  des  peintres,  pi.  xiii,  et  au  mot  Noton,  et  pied  ,  d'après  une  très-ancienne  peinture 
dans  la  Topographie  de  France  (Noyon).  conservée  à  Rennes.  Mlas  des  monuments 

Autre  à  Véglise  de  Pont-de-F Arche  (Nor-  français,  par  Alex.  Lcnoir,  in-folio,  pi.  xt. 

mandie),   belle  sculpture  du   xvi*  siècle.  Le  célèbre  connétable  porte  une  toiqueen 

Willemin,  Monuments  inéd,,  pi.  ccxxv.  feutre,  sans  doute  celle  qui  ^rvait  à  préser- 

—  A  Sain t-Ger vais  de  Paris.  Moyen  âge  ver  la  tète  de  la  dure  pression  du  casque (4). 
pittoresque,  pi.  xxiii,  et  dans  le  8*  volume  Belle  figure  en  pied  couverte  de  son  ar- 
du Magasin  pittoresque,  V.  la  table  des  mure,  gravure  in-folio  de  l'o il vrage,  Por- 
planches.  traits  des  illustres  Français,  in-folio,  par 

— ÂrégliseSaint-Ayoul,  à  Provins,  f^oyo^e  Wulson  de  la  Colombière,  d'après  la  pein- 

à  Provins,  par  M.  diiSommerard  et  ses  col-  ture  de  la  galerie  du  Palai&-Cardinal. 

laboratgurs,  in-4*:  Paris,  1822.  V.  les  plan-  —Couché  sur  son  tombeau  (5).  Histoire 

ches  du  chapitre  de  cette  ville.  de  Bretagne,  in-folio,  par  D.  Lobineau,  1. 1, 

Autre  placée  autrefois  à  la  voûte  de  la  planche  de  la  p.  511,  et  p.  440  dans  Vffis- 

salle  du  xiv*  siècle  (3),  au  Musée  des  monu-  toire  de  Bretagne  de  Dom  Morice ,  aussi 

ments  français.  V.  la  planche  de  cette  salle  in-folio. 

par  Reville  et  fjivallée.   Fues  pittor,  du  La  série  des  connétables ,  collection  du 

musée,  etc.  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  ou  la  France 

(11  Rabelais  dans  sa  Fantasiiquo  abbaye  de  Thé-  resquet  et  perspectives  des  salles  d^t  Musée  des  tmmi- 

fôme^  dit  :«(  Le  second  étage  était  Yoùic  à  la  Ibnned'une  ments  français,  in-folio,  p.  33,  dit  que  celte  sali? 

«  anse  de  panier,  le  reste  était  embrunché  de  Gui  de  était  formée  de  débris  de  la  Sainte-Chapelle  :  il  eût 

w  Flandre  a  forme  de  cul-de-lampe  ,»  et  M.   Lenor-  été  curieux  de  nous  faire  connaître  A  quel  endroit  de 

manl,  qui  cite  ces  paroles  p.  i  s  de  son  livre  :  Rabelais  \a  Sainle-Cbapellc  élail  placée  cette  clé  de  Toûtedoot 

et  l'architecture  de  la  renaissance,  etc.,  ajoute  :  «  Je  on  ne  voit  aucune  trace  dans  les  planches  publiées  par 

«  laisse  les  philologues  discuter  la  valeur  véritable  du  Morand,  Histoire  de  la  Sainte-Chapelle,  fn-l*.  Ceiu* 

«  verbe  embrancher  ;  quant  au  Gui  de  Flandre,  c'est  clé  enlevé.'  lors  de  la  destruction  do  Musée  des  Pe- 

M  le  plaire  fin  dont  on  fabriquait  ces  clefs  pendantes  lits-Augustins;  est  maintenant  placée  à  la  voAte  d'uoe 

«  qui  décorent,  non  sans  quelque  élégance,  les  voûtes  des  chapelles  du  bas-cdté  de  Tegllse  de  Saini-Deois,  i 

M  de  nos  églises  des  xv  et  xvi*  siècles.  »  Noussigna-  main  gauche  en  entrant.  L'observation  de  M.  deBo- 

lonsà  l'attention  des  lecteurs  ce  qui  est  dit  ici  de  ces  quefort  semble  demander  conllrmation,  car  cette  clé 

clés  i>endantes  sculoléesen  plâtre,  comme  une  parti-  ne  semble  avoir  aucun  rapport  avec  Tépoque  de  la 

cularitéque  nous  n  avions  pas  encore  remarquée  et  Sainte-Chapelle.  L'architecture  ne  présente  pas  ordi- 

?;ui  demande  conllrmalion .  d'autant  plus  que  M.  de  nairemenl  ce  genre  de  décoration  surtout  au  xui* 

.auniont  dans  son  Cours  d'antiquités  monumeniales,  siècle. 

4'  partie,  p.  309,  dit  :  •«  L*on  ne  se  promène  pas  sans  (4)  On  trouve  un  exemple  remarquable  de  ceiti» 

«I  étonnement  sous  ces  voûtes  frangées  où  sont  sus-  toque  ou  bourrelet  dans  une  miniature  d'un  oiano- 

M  pendues  des  pierres  pesant  plusieurs  mille  livres,  etc.»  sent  allemand,  reproduite  dans  Touvrage  de  Muller 

(2 1  Ce  curieux  débris,  sauvé  de  la  destruction  par  intitulé  :  Beitrage  zur  teutschen  kunst  und  Gesekichf*- 

M.  Salbrone,  médecin,  existe  depuis  plus  de  50  ans  lu/ndadurc/i^etc.,  ou  matériaux  pour  Tbistoire  de  l'art 

dans  le  jardin  d'une  maison,  rue  de  l'Abbaye,  n*6,  con-  en  Allemagne,  etc.,  in-4*,  pi.  ni  et  xv  de  la  i'*  partie, 

straite  sur  remplacement  de  l'ancien  cloître  de  Saint-  (5)11  existe  un  rapport  fort  intéressant  sur  la 

Gerraain-des-Prés ;  ce  cul-dc-lampe  doit  être  publié  tombeau  du  sire  de  Clisson,  inséré  au  Bulletin  dri 

dans  le  Moyen  âge  monumental  d^Hauser.  séances  générales  de  la.  société  françcâse  pour  la 

(3)  M.  de  Roquefort,  introduction  aux  Vues  piifo-  conservation  des  momamrnts,  inn(*c  1843,  p.  39j. 
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m  eêtampet,  71  vol.  in-folio  du  même  Ca-  Du  xiv  au  xv siècle,  ceux  de  la  cathédrale 

binet, règne  de  Charles  Vil.  de  Vienne,  en  Autriche,  de  Burgos,  de 

Autre  Hgure du  même  personnage;  même  Bayeux ,  Caudebec ,  Ëvreux ,  Saint-Jean ,  à 

•ouvrage,  pi.  xliii.  On  y  remarque  le  sire  de  Caen,  Notre-Dame  de  Rouen. 

Clisson  tenant  le  bâton  blanc,  marque  de  sa  Voir  encore  aux  noms  Barcelonne,  Bonti, 

dignité,  tableau  représentant  le  roi  Char*  Freybert,  Fribourg  ,.  Glascow  ,  Listhcld, 

les  VI  accomplissant  un  vœu.  Matekce  ,    Nuremberg,  Saint-  Porchaire  , 

Autre  en  tête  de Pouvrage  intitulé:  f^oua'  SAiNT-SATUBJira,  Tanîi,  et  dans  VHUtoire  de 

ges  pittoresques  dans  les  bocages  de  la  Ken-  Varchitectare  de  Hope,  pi.  lxii,  lxiii. 
iée  ou  vues  de  Clisson,  par  Thienon  et  Pi- 

rioger,  i  vol.  in-4°;  Paris,  Didot.  4824.  CIX)CHES.  —  Une  des   plus  anciennes 

Sceau  du  sire  de  Clisson.  Bcaunier  et  Ra-  formes  que  nous  puissions  citer  de  cet  in- 

tbier,  Costumes  français,  atlas  du  3*  vol.  strument,  est  celle  publiée  par  Strutt  dans 

pi.  c\LV.  son  Angleterre  ancienne ,  édition  anglaise 

Château  fort  de  Clisson  (1) ,  magnifique  ou  française,  pi.  xx;  elle  est  percée  de  trois 

construction  militaire  du  xiv*  siècle,  pu-  trous  au  sommet,  du  moins  sur  le  côté  ap- 

foliéeparAlex.deLa Borde, A/oname/i/^/ra/i-  parent,  peut-être  en    a-t-el le  autant  sur 

cm,  t.  Il,  pi.  CLXxxii,  CLxxxiii.  rautre,  ce  que  nous  ignorons. 

Ruines  ae  châteaux.  Voyages pittor.  dans  Cloche  Scandinave  de  forme  carrée  et  por< 

foHcienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux  tant  sur  quatre  pieds.  On  voit  sur  une  des 

(Bretagne  ;,  i  vol.  in-folio.  V.  les  planches  faces  une  main  divine  bénissant;  au-dessous 

non  numérotées.  est  un  Christ  en   croix  portant  une  cou- 

Voir  aussi  celles  réunies  dans  la  grande  ronne  royale  à  fleurons.  Celle  curieuse  clo- 

Topographie  de  la  France  du  Cabinet  des  che  est  publiée  dans  le  4**  volume  de  T^^r- 

estampes,  à  Paris.  cheologia  scotica  ou  Transactions  ofthe  So- 
ciety of  Antiqaaries  of  Scotlandia,  in-4'', 

CLOCHERS.  --  Il  serait  impossible  de  ci-  pi.  ix,  intitulée  :  Ecclesiastical  Bell.  V.  la 

1er  tous  les  clochers  remarquables  qui  sur-  p.*  M9  du  texte,  n**  7. 

montaient  les  églises  du  moyen  âge  (2).  Une  inscription  de  1250,  gravée  sur  une 

Pour  Tépoque  romane  ou  carlovingienne,  pierre  de  fondation,  publiée  dans  le  i"  vo- 

nous  citerons  celui  de  Péglise  S<iint-Cer-  iume  de  Pouvrage  inlitulé  :  Antiquités  de 

main-des-Prés ,  à  Paris,   de   Tabbaye  des  Af^r«ei7^,parRuiïy,  offre  la  vue  d'une  petite 

hommes  et  de  celle  des  dames ,  à  Caen ,  de  église  avec  son  clocher  et  des  cloches;  dans 

Saint-Marlin    d^Angers,  Cours   à^antiquit,  le  â*  volume  du  moisde  juin  des  ^r^a^anr- 

moAo/n.  de  M.  de  Caumont,  4'  partie,  plan-  torum  des  Bollandistes,  p.  25  et  28,  on 

chetxxx.  trouve  diverses   représentations  d*instru- 

Vers  le  xi*  ou  \\v  siècle,  ceux  de  Saint-  ments  servant  de  cloches  pour  les  cérémo- 

Ëtienne  de  Caen,  de  la  Trinité,  deJumiéges,  nies  de  la  liturgie  dans  TÉglise  grecque  au 

de  Saint-Étienne  de  Bayeux,  de  Montivil-  movenâge  (5).' 

liers,  de  Saint-Cermain  d^Auxerre.  Voir  aussi  au  mot  Carillons. 

Vers  le  xii*  ou  xiii*  siècle,  la  cathédrale  Cérémonies  en  usage  pour  la  bénédiction 

de  Chartres,  la  Sainte-Chapelle  de  Paris  qui  des  cloches.  V.  les  planches  du  Pontificale 

3  eu  deux  clochers  successifs,  Worms,  Saint-  romanum,  édition  de  Rome  et  de  Paris,  in- 

Martin  de  Cologne,  Tournay.  folio,  1564,  pars  2%  p.  189, 198,  199. 

Du  xiir  au  xiv*  siècle,  celui  de  Stras- 
bourg, de  la  cathédrale  d'Anvers.  CLOCHETONS.—  Sur  Tinlroduction  de 

''1  '  M.  Arnaad  de  Troyes,  dans  son  textp  des  Ami-  eus.  Ferrarius,  Mayer  dam  son  Mn%œum  miniair.  ec- 

quiiisde  lavilledâTroyes,  p.  44,  in  folio,  nous  ap-  c/<;«i/i;;  Thiers,  Sarnelli  et  iou«Ic»  auteurs  r îles  par 

prend  que  l'on  retrouve,  dans  la  construction  de  ce  Fabricius  dans  sa  BibUoiheca  antiquaria,  p.  539,  et 

maooir,  des  détails  évidemment  empruntés  au  château  aussi  Kircber,  Musurgta  universalis,  i  vol.  in-folio.  Il 

deC«sarée,  Yolgaircmenl  nommé  la  Tour  des  Pèle-  y  a  cinc^  manières  de  clocher,  dit  Guill.  Durand  dans 

rios,  en  Palestine.  On  y  retrouve  les  profils,  la  forme  son  Rauonale  divin,  officiar..  chapitre  des  Cloches, 

des  créneaux,  des  macbiconlis,  etc.  à  savoir  r  esqiiettes.  timbre^  noies ,  nolenes  et  cloches  : 

'2}  Sur  les  modifications  progressive»  dans  celle  la  cloche  sonne  à  l'église,  l'esquelle  au  réfectolr,  la 

partiedes  églises  du  xiii«  ao  xiv*  siècle,  V.  les  iMiruc-  timbre  au  cloître,  la  noie  au  chœur,  It  noiette  à  l'bor- 

lUrnsda comité, archHecturereUgleu*e,l*%ét\e,p,  12,  loge.  Paulin  Pè^ûh,  Manuscrits  frcmçai s,  i.  ll,p.  M, 

37.  Wistoirt  de  tarehiteetitre  de  Hope,  les  ouvrages  citant  (rolein.  traducteur  de  Durand,  manuscrit  avec 

<ie  Britton  et  Pogin,  1%  Cottrê  d'antiquités  monumen-  miniatures,  n»  0940:  on  y  apprend  que  c'est  au  roi 

fatesde1ii.deCaaroonl,4*  partie,  voir  aux  mots  Fut-  Charles  Y  que  l'on  doit  d'avoir  le  premier  réglé  la 

cais  et  Toums:  Batissler,  Éléments  d'archéologie  ,  sonnerie  en  France,  ib.,p.  6h.  On  y  trouve  une  lé- 

in-12,  p.  473,  480, 483.  gende  curieuse,  p.  67,  sur  l'origine  de  Vangelus  qui  se 

'3)  .SarTorigine  des  cloches,  voir  Allatius,  de  Tin-  sonne  trois  fois  par  jour. 
timiùbulis ,  Aogelus  Rocca,  Du  Cange,  Macn,  Jodo- 

Tome  I.  19 
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ce  genre  d'oroement  dans    rarcbiCeciure    feuille,  etc.,  comte  de  Forbin,  in-4%  eliez 
gothique,  voir  le  Cours  d'antiquités  monu-    Challamel,  à  Paris. 
mentales  de  M.  de  Gaamont,  I  vol.  in-8%       Celui  de  la  cathédrale  Saînt-Ambroise  de 

4*  partie,  Architecture  religieuse,  p.  454,  Milan.  I^tuada,  Description  de  Milan,  i.  IV^ 

il9,  26i,  288,  299  et  les  planches  de  V Atlas  planche  de  la  p.  311,  en  donne  une  vue. 
qui  s^y  rattachent.  V.  aussi  dans  les  /n-       Celui  de  Téglise  d^Ades,  mélange  de  ro- 

structions  du  comité  des  arts  et  monuments,  man  et  de  byzantin.  V.  Arlbs. 
architecture  religieuse^  ^  série,  p.  16,  45,        Celui  de  Fancien  couvent  des  Auguslins, 

46,  64,  65,  99,  103.  L'église  de  Milan,  lo  à  Toulouse,  converti  en  musée  (3).  Taylor 

tombeau  des  Scaliger,  Péglise  de  Reims,  et  de  Cailloux,  Voyages  pittor.  en  France 

Notre-Dame-de-PÉpine,  etc.,  peuvent  servir  (Languedoc),   pi.  xvii,  xviii ,  xix,  xxx, 

d'exemples  pour  remploi  de  cet  ornement,  xxxiii,  etc. 

Celui  du  couvent  des  Petits-Aogustins  de 

CLOCHETTES  servant   d'instrument  de  Paris,  converti  en  musée  par  les  soins  d'Al. 

musique.  —  Un  beau  chapiteau  à  bas-re-  I^noir.  V.  auxmotsAuGusTiNsetMusÉBS. 
lief  provenant  de  Pabbaye  de  Boscherville,        Celui  de  la  cathédrale  de  Bflle,  servant 

XI*  ou  XI r  siècle,  en  offre  des  exemples.  autrefois  de  cimetière,  mélange  d'architec- 

Voir  BoscHEBviLLE,  Carillons.  ture  romane,  gothique  et  de  renaissance. 

Voir  aussi  les  planches  du  traité  de  Cantu  V.  à  Bale. 
et  mu^ca  «ocra  de  Martin  Gerbert,  2  vol.       —  De   Saint -Bertrand  de    Comminga 

in^*",  et  Witlemin,  Monuments  français,  1. 1,  (  Languedoc  }.    Forges    dans    l'ancienne 

pi.  LU  et  le  texte  qui  s'y  rattache,  et  au  France,  p\,  clxxxv  (il  sert  de  musée  depuis 

mot  ÉTOILE  d'or.  quelques  années).  V Univers  pittor,  de  Di- 

aot,  frères,  en  donne  une  vue  développée 

CLODOMIR.  —  Statue  prétendue  de  ce  (France) y  pi.  ccxxvin.   On  y  trouve  on 

prince  au  portail  de  Péglise  Saint-Germain-  exemple  remarquable  de  statues-colonnes. 
des-Prés(l).  Histoire  de  cette  église,  par       Fragment  du  beau  cloître  de  style  méro- 

dom  Bouiltard,  1   vol.  in-folio,  planche  de  vingien,  existant  autrefois  h  Beauvais.  ^(iiu 

la  p.  308.  des  arts  en  France,  Alex.  Lenoir,  pi.  viii. 

Dans  la  suite  des  Costumes  français,  par  reproduit  par  A.  Hugo  dans  la  France  mo- 

Maillot  et  Martin,  atlas  du  3«  vol.  pi.  i,  pre-  numentale,  t.  Il,  pi.  civ. 
mière  figure.  Monarchie  française  de  Mont-       — De  Péglise  de  Bocherville  on  Boscher- 

faucon,  t.  f ,  pi.  VII  et  la  p.  54  du  texte.  ville,  vers  le  xii«  siècle,  style  roman.  Foya- 

Mes  pittor.  et  romantiques  dans  Vancienne 

CL0ITRES(2).  — Pour  éviter  des  erreurs  France,  par  Taylor  et  de  Cailloux  (Nor- 

en  les  classant  dans  l'ordre  chronologique  mandie)^  pi.  cxv,  cxvi,  cxxii. 
deleur  construction,  nous  avons  pensé  bien       Ce  cloître  offre  un  autre  exemple    de 

faire  en  adoptant  Pordre  alphabétique  du  figures  remplaçadt   des  colonnes  ou  des 

lieu,  de  la  ville,  de  l'église  ou  du  nom  du  pieds-droits. 

saint  dont  ils  portent  la  désignation.  Parmi        —  Du   couvent    de  Itelcm  (Portugal), 

tous  ceux  qui  existaient  autrefois  en  Aile-  V.  Belem  dans  ce  IMctionnaire. 
magne,  en  Angleterre, en  Ecosse,  en  France,       — De  la  cathédrale  de  Bonn,  xr  ou  xii* 

en  Italie,  etc.,  nous  citerons  les  suivants  siècle,  gravé  en  3  planches,  plan,  coupe, 

comme  remarquables.  élévation  et  détails,  à  la  fin  d'un   livre  de 

Celui  de  la  cathédrale  d'Aix,  monument  M.  Laur.  Lersch,  dont  le  titre  est  donné  à 

du  XIV"  au  XV*  siècle.  Moyen  âge  monumen-  Particle  Bonn. 

tal,  pi.  xcviii;  détails,  ib.,  pï.  lx.  C'est  à        —De  Cantorbery,  à  l'église  de  ce  nom, 

tort  si  cette  planche  porte  cloître  d'Arles.  xiv*  siècle.  V.  les  publications  anglaises  de 

Vue  intérieure  du  môme  cloître.  Porte-  cette  église,  par  Britton  et  Lekeux,  etc. 

fi)  L'abbé  Lebeuf  prétend  que  toutes  ces  figures  de  vant  nous,  que  ces  belles  et  silencieuses  galeries  pri- 

roisetrc'  ''         '"' *  .-^i-  -•  ^.i.—  -.-i--j-.        ^.^f  _..    _«.  .. 

ne  sont 
nages  ( 

(2)  î  ..    . 

des  cloîtres  des  monastères,  voir  les  Éléments  d'ar-  d'une  destruction  complète  et  surtout  vandalique  en 

chéolûgie  nationale  deBatissier,  in-i3,  I8(8,  p.  5S4.  servant  d*abri  k  d'autres  ruines;  il  nous  semble  voir 

(3)  Lorsqu'un  cloître  ne  peut  plus  avoir  de  destina-  deux  Infortunés  se  prêtant  un  motuel  appui  et  reodini 
tion  claustrale  par  force  majeure  ou  par  cas  fortuit,  ainsi  moins  amère  leur  commune  détresse.  Les  clol- 
c'est  une  irés-neurcuse  idée  que  de  transformer  en  très  qui  seraient  trop  éloignés  des  lieux  habités  pour- 
musées  publies  ceux  qui,  sans  celte  mesure  conserva-  raient  être  convertis  en  ossuaires,  comme  ta  Bretagne 
trice,  seraient  sans  doute  détruits  ou  convertis  en  et  la  Saisse  en onrent  plusieurs  exemples. 

usine,  en  prison,  etc.  Rien  n'est  plus  imposant,  sui- 
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—  De  ki'harlreuse  de  Grenoble,  V.  Char-  de  la  5*  série.  Très-belle  planche  dessinée 
TRBI7SB.  et  lilhographiëe  par  Victor  Petit. 

—  De  IVglise  de  Cahors.  royages  pitto-  Autres  vues  du  même  cloilre  à  vold'oi- 
reêques  en  France  (Langaedoc),  par  Tay-  seau  dans  le  Monaslicum  gaUicanum,  V.  au 

lor,  t.  ly  pi.  LXXII.  mOtJEAN-DE^YlGNES. 

— Des  Célestins  de  Paris,  xvi*  siècle.  Mil-  — De  Saint -Jean -de- La  tran,  à  Rome, 

lin,  AnUquitéi  nationales,  t.  I,  pi.  xxvi,  D^Âgincourt,  Jrchiteciure,  fil.  xxx^n''  i  k  4^ 

n*  3.  style  du  xiir  siècle. 

—  Des  CélesUns,  k  Rodez.  Voyages  piU  Vue  perspective  de  ce  cloître.  Album  du 
(or. en  France  (  Languedoc)^  t.  Il,  pi.  xcvi.  Sommerard,  t  série,  pi.  m. 

—  Delà  Glaustrilla,  à  Burgos,  au  nionas-  Autre  vue  générale,  très-belle  perspecr 
térede las Huelgas.  Espagne  artistiq.  et  mo»  tive.  Valentini,  Principale hasilicheaiRomu, 
Min.,  chez  Hauser,  à  Paris,  l'*  livraison.  in-folio,  1822  à  1856. 

—  De  l'Mise  de  Gluny,  à  Paris,  xv«  siècle  —  De  Tabbaye  Saint-Jean-des-Rois,  à  To- 
environ.  Histoire  de  PariSy  par  de  Saint-  lède,  très-beau  cloître  du  xv*  siècle.  Moyen 
TxcUntj  ti  ûdxïs  \9L  Statistique  de  Paris ,  psîr  âgepittor.,  pi.  xxxvii,  et  dans  V Espagne 
Albert  Lenoir,  livraison  de  Gluny.  V.  les  artistique  et  monumentale,  &  MyraLison. 
planches.  —  De  l'église  Saint-Janvier,  à  Naples, 

—De  Saint-Michel  de  Guxa.  Foyages  pit-  xv*  siècle,  yoyages  à  Naples  et  en  Sicile 

for.  en  France  {Roussillon}^  par  Tay  lor  et  de  Richard  de  Saint-Non.  V.  la  table  des 

autres,  pL  clxi.  planches. 

Vue  perspective  de  Tancien  cloître  de  —  De  Péglise  Saint- Laurent -hors- des- 

Tabbaye  de  Sainte-Denis,  en  France,  très-  Murs;  Rome,  xu*  ou  xiir  siècle.  D'Agin- 

remarqirable.  V.  ce  que  nous  disons  à  Far-  court,  Architecture,  pL.Lxviii,  n*"  34  ;  plan- 

licle  Saint-Denis.  che  lxx,  n**  G. 

Celui  du  monastère  del  Campo,  en  ilous-  —  De  Téglise  Saint-Màclou,  h  Rouen,  xvi' 

sillon ,  Voyages  pittoresques  en  France ,  siècle,  dont  les  colonnes  sont  ornées  de  fi- 

pl.  XVII  bis,  XIII*  siècle.  gures  en  relief  représentant  une  danse  des 

—  Dn  collège  délia  Pace,  à  Rome.  D'A-  morts  ;  il  en  existe  une  )>lanche  gravée  par 
gincoort.  Architecture,  pi.  lviii,  iïT*  4, 5, 6,  Langlois  du  Pont-^le-rArche  dans  la  Descrip- 
xvr  siècle.  tion  historique  des  maisons  de  Rouen,  par 

—De  l'église  d'Elne,  Voyages  pittor.  en  M.  de  Laquenère;  Paris,  1821. 
France,  par  Taylor,  etc.  {RoussUton}^  plan*  — De  l'église  Santa-Maria-Novella,  à  Flo- 
ches cxLvii,  architecture  romane.  rence.  V.  au  nom  de  la  ville. 

Cloître  (très-beau)  d'architecture  romano-  —  De  Saint-Martin,  à  Naples,  h  la  Ghar- 

byiantine  de  l'édise  Saint^Émeraiv,  à  Ra«  treuse  de  ce  nom.  Voyaqes  en  Sicile  de  Ri- 

tisbonne,  publié  dans  l'ouvrage  deMM.  Popp  chard  de  Saint-Non.  V.  Naples. 

et  hoitau^  Les  trois  âges  de  l'architecture  en  —  De  l'église  de  Saint-Maurice,  à  Vienne, 

Allemagne,  en  allemand  et  en  français,  in«-  en  Dauphiné,  xiir  siècle.  Univers  pittor.  de 

folio:  les  planches  sont  très-bien  exécutées.  Didot,  frères  {France  ),  pi.  cccxvii,  cccxl, 

—  Du  monastère  des  Ermites,  à  Palerme.  —  De  l'abbaye  deSaint-Michel,  en.France. 
V.  ce  nom.  V.  les  planches  de  V Histoire  de  cette  abbaye 

De  l'église  de  Gironne  (Espagne),  Moyen  par  Max. Raoul,  1  vol.  in-8%  p.  103  et  105 

âge  pittor.,  Yiv  ou  vin' siècle,  pi.  lxxv.  du  texte,  il  est  à  double  arcade,  ce  qui  ne 

—  Du  couvent  de  Guadalupe,  en  Espagne,  se  voit  que  là.  Monument  du  xiir  siècle, 
style  mauresque  mêlé  de  gothique. /^oya^f«  publié  plus  en  grand  dans  l'ouvrage  dé- 
pittor.  en  Espagne,  par  Alex,  de  La  &rde,  taillé  à  Mont  Saint-Michel. 
arehitectore  du  xiv*  siècle.  V.  la  table  des  —  De  l'église  de  Moissac,  monument  du 
planches.  xi«  siècle  environ.  V.  Moissac. 

—  Du  coovent  de  las  Huelgas,  en  Espagne,  Autre  à  l'église  de  Montréal,  en  Sicile, 
nuignifiqne  architecture  du  xiv*  siècle  en-  xir  et  xiii'  siècles.  Moyen  âgepittor.,  plan- 
Tiren.  V.  les  planches  de  V Espagne  artistir  che  cxxxv,etau  mot  Montreale,  les  divers 
que  et  monamntaU,  in-folio,  par  uneso-  ouvrages  qui  y  sont  indiqués. 

ciété  de  littëraieurs  et  d'artistes  ft-ançais  et  Gelui  de  l'abbaye  du  Mont-Gassin.  V.à  ce 

espagnols,  à  Paris,  chez  Hauser,  ëaiteur.  nom.  Durand,  architecte,  eh  donne  une  vue 

Cette  planche  est  intitulée:  Entrée  du  chœur  réduite  sur  le  fronti^ice  du  Parallèle  des 

du  monastère,  etc.,  4«  livraison.  monuments  anciens  et  modernes,  1  vol.  in- 

— De  Tabbaye  de  Sain t-Jean-des- Vignes,  folio,  architecture-dû  xyv  siède  environ, 

à  Soissons,  xiv*  siècle.  Album  des  arts  au  —  De  l'église  Saint-Nicaise  de  Reims , 

moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard,  pi.  xi  restitué  d'après  d'anciennes  gravures,  par 
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L.  J.  GuenebaiiUet  L.  CourUn,  publié  dam  ils  portent  les  noms;  nous  allons  compléter 

le  Moyen  âge  monumental,  pi.  ex.  ce    travail   on  les  indiquant    par   siècles. 

T- De  réglise  de  Notre-Dame  de  Clermont  La  belle  galerie  qui  entoure  Tatriuinde 

(Auvergne;, architecture  roman«.  A.  Hugo,  Téglise  Saint-Clément,  v  siècle,  pourrait 

France  monum,,  t.  Hl,  pi.  lxxxviii;  Voyages  bien  passer  pour  un  beau  modèle  de  cloitre 

pittor.  en  France,  Taylor.  V.    Clermont.  à  celle  époque. 

—  De  Téglise  cathédrale  de  Noyon.  V.  au  Du  \nv  à  la  fin  du  x*  siècle,  ou  de  Tépo- 
mot  NoYON.  que  carlovingienne,  les  restes  du  cloître  de 

Très-beau  cloître  de  Téglise  Saint-Paul  de  réglise  Sainl-Séverin,  à  Bordeaux,  de  Téglise 

Barcelonnc,  xir  OU  xiii*  siècle.  AToy^n  (1^6  Saint-André-le-Bas,  à   Vienne  (  Dauphiné), 

wionumental,  pi.  ccxxxi.  de  Péglise  de  Giron  ne,  en  Espagne.  V.  tons 

—  De  Péglise  Saint-Paul-hors-des-Murs ,  ces  noms. 

XII*  et  xiii**  siècle.  D^Agincourt,  Architec*  Du  xr  siècle  à  la  (indu  xii*,  celui  d'Arles, 

tore,  pi.  XXXI,  XXXII,  xxxni.  de  Bocherville, celui  de  Notre-Dame  du  Puj, 

-  De  Péglise  Saint-Pierre-in-Montorio,  à  de  Pabbaye  de  Mont-Majoor,  de  Téglise 

Rome,  architecture  du  xvr  siècle.  D'Agin-  d'Elne,  de  Saint-Laurent-hors-des-Murs,  de 

court,  ib.,  pi.  Lviii,  n*»  iO.  Tongres,  cic. 

—  Du  monastère  de  Poblet  (  Espagne  ) ,  Du  xiV  au  xiir  ,  ceu^  de  Pabbaye  du 
architecture  du  xv*  siècle  environ,  voyages  Mont-Saint-Michr^l,  de  Péglise  de  Zurich,  en 
pittor.  et  hisior.  en  Espagne,  par  Alex,  de  Suisse,  de  Saint-Jean-des- Vignes, ÀSoissoDs, 
1^  Borde,  1. 1,  pi.  lxxviii.  de  Sainte-Scholastique,  de  Saint-Paul-hors- 

—  De  la  cathédrale  de  Rouen,  vue  d^une  des-Murs,  à  Rome.  etc. 

des  salles  basses.  Taylor  et  deGail1eux,^0|^.  Du  xrv*  à  la  fin  ou  xv%  du  Gampo  Santo, 

pittor.  en  France  (Normandie),  pi.  cxxxiii.  de  Ganterbury,  de  Salisbury,  de  SainM^i- 

On   trouve  plusieurs  beaux  cloîtres  de  caise  de  Reims,  de  la  cathédrale  de  Rouen, 

style  roman  ou  romano-byzantin ,  publiés  de  Ndyon ,  de  Saint-Jean-des-Rois ,  &  To- 

dans    Pouvrage    intitulé  :  Monuments  de  lèdc,  de  Pancicnne  cathédrale  de  Tréguier. 

l'architecture  du  yiv  au  xiir  siècle  sur  les  V.  les  planches  de  Pouvrage  intitulé:  laBre- 

bords  du  Rhin  inférieur,  i   vol.  in-^olio,  (a^/ie  et «e»mo/)ame/it«,  in-folio. V.Bretagkc 

par  Sulpice   Boissérée;    voir  la   liste  des  Au  xvi%  ceux  des  Gélestins  de  Paris,  de 

planches  en  tête  du  volume.  Saint-Maclou ,  à  Rouen  avec  sa  danse  des 

—  De  Péglise  de  Salisbury,  un  des  plus  morts,  de  Péglise  de  Gluny  ,  à  Paris,  df 
beaux  monuments  de  ce  genre,  style  gothi-  Saint-Janvier ,  à  Naples.  V.  tous  ces  noms, 
que  fleuri  du  xiv  siècle.  V.  Salisbury.  On  trouve  les  plans,  coupes  et  détails  de 

—  De  Péglise  Sainte-Scholastique,  à  Su-  plusieurs  cloîtres  et  couvents  de  Rome  au 
biaco*,  architecture  du  xwv  siècle.  D*Agin-  xvr  siècle  dans  Pouvrage  intitulé  :  Rom 
court.  Architecture,  pi.  xxix,  n*  i;  une  moderne,  in-folio^  par  Letarouilli ,  arcbi- 
inscription  porte  la  date  1235.  tecte,  savoir:  celui  de  Sainte-Marie-de-la- 

—  De  Tongres  en  Belgique,  xir  siècle.  Paix,  t.  I,  pi.  lxiv,  lxvi;  de  Saint- Pierrc-ès- 
V.  Tougres.  Liens,p1.  cxli,  cxlii,  on  y  voit  un  beau  puits 

A  Vienne  (Autriche),  deux  cloîtres  assez  de  la  renaissance,  celui'  de  Péglise  Saint- 
curieux  dans  deux  églises  de  cette  ville,  Jean-Baptiste,  pi.  clxxi. 
du  XIV*  au  XV'  siècle.  Foyages  en  Autriche,  ' 

par  M.  Alex,  de  La  Borde,  1  vol.  in-folio,  CLOTAIRE  \"  ou  li.  —  Figure  en  pied  du 

pi.  L,  LI.  premier  de  ces  princes,  tenant  une  églis* 

—  De  Saint- Vandrille  (Normandie). -£*«-  en  signe  de  fondation.  Trésor  de  la  cor- 
sai historique  et  description  de  l'abbaye  de  ronne  de  France  diaprés  Montfaucon,  1. 1, 
ce  nom,  par  Langlois,  1  vol.  in-8*,  pi.  iv  et  v.  p|.  xi,  et  VAtlas  des  monuments  froMçais, 

—  De  la  cathédrale  de  Westminster,  par  Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  vi,  et  celle 
V.  toutes  les  descriptions  de  cette  église  pu-  publiée  dans  le  2*  volume  du  Fovage  liité- 
bliées  en  Angleterre,  au  nom  Westminster,  raire  de  deux  bénédictins,  in-4*,  p.  1^» 

—  De  la  cathédrale  de  Zurich  (  Suisse),  avec  sa  pierre  tombale  telle  qu^elle  existait  < 
indiqué  du  xiir  siècle,  ou  plutôt  du  xi*  ou  à  Péglise  Saint-Médard  de  |bissons.  Cette 
xn*.  Moyen  âge  pittor,,  pi.  lxiî.  pierre  accuse  Part  du  xiv*  siècle. 

Nous  avons  essayé  de  donner  une  liste  de  Autre  tenant  un  livre  ou  un  instrunHÇDl 

cloîtres  parmi  ceux  i|ui  nous  ont   semblé  de  musique.  Gette  statue  faisait  partie  de$ 

les  plus  remarquables ,  classés  par  ordre  36  figures  qui  ornaient  le  portail  de  Notre- 

alphabétiqqe  des  lieux  ou  des  saints  dont  Dame  de  Paris  (1)  avant  95.  Beaunier  et  Ra- 

(i)Od  fait  que  l'abbé  Lebeaf  pensait  que  ces  sto-  représenicnt  réellement  que  Jet  rois  ^^^^^ 

tues  portant  des  nomi  de  rois  et  reines  de  France,  ne  Jyda  Ou  de  l'Ancien  Testament,  tels  qoe  Dafid.  » 
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ihier,  Becueil  de  coitumes,  t.  I,  planche  x. 

Autre  qui  se  voyait  autrefois  au  portail 
de  Saint-Germain-des-Prés ,  avant  les  des- 
tractions de  93.  V.  les  figures  de  ce  portail 
dans  Vffistoire  de  cette  abbaye,  par  dom 
Bouillard,  in-folio,  planche  de  la  p.  308. 

Datillet,  dans  son  i"  volume  des  Bois  et 
reines  de  France  {i)y  in-4%  p.  47,  donne  une 
ligure  de  ce  foi  dont  le  costume  dans  le 
style  hyzantin  est  des  plus  intéressants,  le    Montfaucon,  Monarchie  française,  1. 1,  plan- 


collection  d'estampes  du  Cabinet ,  concer- 
nant V Histoire  de  France. 

Monnaies  de  ce  prince,  même  collection, 
citée  par  le  père  F^long,  Bibliothèque  litté- 
raire, t.  III,  p.  46,  n*»  656,  qui  est  celui  d^ 
sa  date. 

CLOTILDE.  —  Sa  statue  se  voyait  au  por- 
tail de  réglise  Saint-Germain-des-Prés. 


trône  est  également  curieux ,  mais  d^un 
style  inconnu. 

Sceau  de  Clotaire  I".  Trésor  de  la  cou- 
ronne de  France  d'après  Montfaucon,  1. 1, 
pi.  XI],  n''  9,  et  les  Collections  de  sceaux 


che  VII.  Le  portail  est  gravé  dans  VHistoire 
de  V église,  déjà  citée,  et  dans  d'Agincourt, 
Sculpture,  pi.  xxix,  n«  8;  Univers  pittores- 
que de  Didot,  frères  (  France  ),  pi.  cl. 
Autre  statue ,  provenant  dû  portail  de 


du  marauis  de  Migieux ,  in -4°,  du  Tré'    l'église  Notre-Dame  de  Corbeil.  Willemin, 
lor  de  ta  numismatique,  sceaux  des  rois    Monunients  français,  i.\ y  p\,  ux, i.x. 


de  France.  V.  la  table  des  monuments. 

Monnaies  de  ce  prince.  V.  Bouteroue,  Le- 
blanc, le  Trésor  de  numismaXique ,  etc. 

'    CLOTAIRE  II.  —  Sa  fiffure  couchée  sur 


Belle  statue  de  cette  princesse  provenant 
de  Tancien  portail  de  rabbaye  de  Saint-Jean- 
de-Lille,  bâtie  par  Ingeburge,  femme  de  Phi- 
lippe Auguste ,  et  maintenant  placée  dans 
les  caveaux  de  Téglise  de  Saint-Denis,  elle 
son  tombeau,  provenant  des  tombeaux  de  est  consciencieusement  dessinée,  gravée  et 
Saint-Denis.  V.  les  ^nlif  a)7^«  de  PanX  par  publiée  dans  Touvrage  de  M.  Herbe,  in- 
Bonfons  et  Dubreul,  édition  in-d**,  planche  titulé  :  Histoire  des  beaux^arts  en  France 
de  la  p.  35.  par  les  monuments,  in-4**;  Paris,  1842-43, 

Nous  devons  prévenir  que  les  statues  re-  pi.  xix,  par  A.  Garnier.  Cette  statue  est 
produites  par  ce  livre  ne  sont  pas  telles  que  une  des  bonnes  sculptures  du  xii*  siècle, 
les  monuments  mêmes,  c'est-à-dire  suivant  Pour  Texplication  des  détails,  V.  p.  29  de 
le  style  assez  ba^rbare  de  Pépoque,  mais  l'ouvrage  cité  ci-dessus, 
arrangées  et  mises  en  action,  les  costumes  Église  Sainle-Ctotilde  aux  Andelys  (Nor- 
faits  de  chique,  etc.,  ce  qui  détruit  beau-  mandie),  monument  du  xv  au  xvr  siècle, 
coup  leur  mérite  monumental  pour  ceux  Façade  et  détails  de  sculpture  et  d'architec- 
qui  étudient.  Cependant  Pauteur  nouspré-  ture,  Voyages  jpittor.  en  France,  Taylor  et 
vient  que  celle  du  roi  Clotaire  II  qu'il  publie  de  Cailleux  (  Normandie },  t.  II,  pi.  clxxxu  , 
ici  dans  son  livre  est  d'après  un  taoleau,    cxcii,cxciii. 

dont  malheureusement  il  ne  donne  pas  l'é-       ChAsse  des  reliques  de  cette  sainte  prin- 
poaue  ni  l'origine.  cesse,  gravée  dans  les  Acta  sanctorum  des 

Voir  Maillot  et  Martin,  Costumes  français,  Bollandistes,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  293.  Cette 
ouvrage  plus  sûr  pour  l'étude,  in-4<»,  pL  iv  chAsse  est  faite  d'après  une  plus  ancienne 
de  l'atlas  du 3^  volume,  n<^  8, 9.  qui  n'existe  plus  depuis  longtemps;  elle  est 

Statue  du  Musée  Napoléon,  f6.,pl.  v,  n^i.    ornée  de  ligures  dont  une  est  celle  de  la 
Pour  les  monnaies  de  Clotaire,  voir  les    sainte  placée  debout  devant  une  fontaine  k 

jet  d'eau,  elle  tient  quelque  choseque  nous 
n'avons  pu  deviner. 

Quelques  archéologues  pensent  que  les 
statues  de  reines  ayant  une  patte  d'oie,  ou 


mêmes  indications  que  ci-dessus. 

CLOTAIBE  m.  —  Figure  en  buste,  gravée 
dans  le  i*'  volume  de  Mézeray,  in-4o  (2). 
V.  aussi  Maillot  et  Martin,  ib.,  pi.  vi,  n*»  6 


,6 
(plus  que  douteux  comme  monument  his- 
torique ),  ou  encore  celui  qui  existe  dans  la 

lomon,  etc.,  ou  même  des  prophètes  ou  quelque  aalrc 
persoDiiagede  ce^eore.  Celte  opinion  du  savant  crili- 
<(ue,qui  détruirait  toutes  les  dénominations  bénédic- 
tines, est-elle  fondée?  nous  Tignorons.  De  nos  Jours 
N.  Didron  reproduit  ce  sentiment  dans  son  Rapport 
*"'  f église  de  Chartres,  p.  i  i,et  qu'on  croirait  sansap- 
P«l;  cependant,  MM.  Lassus  et  Yiolle'  le  Duc,  arcbi- 
Jectes,  prouveraient  le  contraire,  dans  leur  Rapport  au 
^"tnwtre  des  cultes.  Paris,  1843,  p.  29.  Voir  aussi  No- 
tu-Dame. 
vi)  Sur  cet  ouvrage  si  important,  voir  les  observa- 


les  reines  Pédauques  sont  les  mêmes  que 
sainte  Clotilde;  d'autres  y  voient  la  reine Ber- 
the,  femme  du  roi  Robert  (3).  V.  Pédauques. 


lions  de  Pottier,  p.  33  du  i*'  volume  de  son  texte  des 
planches,  Willemin,  Monuments  inédites. 

(2;  Abrétjé  de  l'histoire  de  France.  Mezeray,  qui  in- 
dique que  ce  portrait  est  tiré  du  Cabinut  du  roi, 
aurait  bien  dû  dire  quel  esl  ce  cabinet  et  où  il  est 

8 lacé  ;  du  reste  un  ne  peut  faire  aucun  fond  sur  celle 
gure. 

^3)  D'autres, d'après  l'abbé  Lebeuf,  prétendent  quo 
les  statues  nommées  de  ce  surnom,  représentent  la 
reine  de  Saba  qui,  dit-on,  avait  les  pieds  mal  faits. 
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Autre  princesse  de  ce  nom ,  fenune  de  Clôture  en  style  arabesque.  Chœur  de  re- 
Thierry 1",  figure  assez  belle,  mais  non  au-  glise  cathédrale  de  Rodez,  Taylor  et  de 
then tique, donné  par  Maillot  et  Martin,  Cos-  Cailloux  {Languedoc)^  t.  I,  pi.  xciv. 
ivkmes  français,  atlas,  pi.  vu,  n<»  4.  Willemin,  Monuments  inédits,  donne  plu- 
,  Autre  femme  de  Dagobert  If  ;  même  ou-  sieurs  curieux  exemples  de  clôtures  pour 
vrage,  pi.  viii,  n*  8.  les  xv»  et  xvi*  siècles,  planches  ccxx  ,  ccxxi , 

CCXXII. 

CLOTURES  (dj  du  sanctuaire  ou  du  chœur  Celles  de  la  cathédrale  d'Amiens,  r^pré- 

des  églises.  —  En  pierre,  marbre,  bois,  mé-*  sentent  les  diverses  actions  de  saint  Firmin. 

ial,  etc.  On  les  trouve  publiées  dans  le  Moyen  dû$ 

Parmi  les  plus  remarquables  nous  cite-*  monumental,  pi.  ox,  et  dans  la  suite  dies 

rons  d'abord  celles  de  quelques  basiliques  Cathédrales  de  France,  par  Chapais.  Voir 

chrétiennes,  telles  que  Saint-Clément  de  Amiens. 

Rome ,  San  Miniato ,  Saint  -  Antoine  de  Pa-  A  Téglise  cathédrale  de  Tolède  (Espagne), 

doue,  la  chapelle  Sixtine,  à  Rome,  la  cha-  Le  chœur  est  entouré  d'une  belle  boiserie 

pelle  Palatine,  etc.  V.  à  ces  noms.  d'uneffrandeélévatioD,tonle sculptée  et cou- 

Celles  de  la  cathédrale  de  Paris,  bar-  verte  de  statuettes  placées  dans  des  niches 

barement  dénaturées  sous  Louis  XIII  ou  gothiques  du  xt*  au  xvi*  siècle  environ.  La 

Louis  XIV.  Les  sculptures  sont  du  xiii*  siè-  nef  paraît  également  entourée  d'ane  boise- 

cle  (2).  On  en  trouve  quelques  parties  pu-  rie  dans  le  même  système  de  sculpture, 

bliées  par  Chapuis.  dans  ses  Cathédrales  Moyen  âge  pittor,,  pi.  lxxxyii.  V.  Espagne 

françaises.  et  Tolède.                                                  • 

Nous  signalons  1cl  comme  quelque  chose  Celle  du  chœur  de  Téglise  Saint-4acques, 

de  très-important,  une  gravure  de  Marot  h  Dieppe,  sculpture  élégante  du  xvi*  siècle, 

qui  nous  a  conservé  la  trace  des  sculptures  Foyages  pittoresques  oe  Taylor  et  de  Cail- 

3ue  nous  sommesforcés  de  regretter  aujour-  leux  (iVorma/idif),  pi.  lxxiv. 
'hui.  Malheureusement,  quoique  gravées 

assez  spirituellement,  elles  sont  tellement  CLOUS.  —  Ceux  dont  Jésus-Christ  eut  les 

réduites  qu^on  ne  peut  rien  restituer  avec  pieds  et  les  mains  percés  (3),  ont  été  Pobjet 

elles;  au  fond  se  voit  Tancienne  châsse  qui  dé-  de  recherches  érudites,  consignées  dans 

corait  si  gracieusement  le  dessus  de  rau tel.  plusieurs    ouvrages  dont   les    principaux 

Celles  de  la  cathédrale  de  Chartres,  repro-  ^nt  : 
duites  dans  diverses  publications,  telles  que  De  quatuor  clavis  crucis  dominicœ  a  Cor- 
la  Suite   des    cathédrales,    par  Chapuis.  nelio  Curtio,  in-12,  à  Anvers,  4670,  avec 
V.  CuARTiiES,  et  le  Moyen  âge  monumenm  planches. 

tal,  pi.  X  ;  dans  la  Monographie  de  Char-  De  claois  crucis  dominicœ  et  nominatim 

ires,  par  M.  Lassus  et  ses  collabateurs,  pu-  eo  qui  Spoleti  asseivatur;  Roma,    1644, 

bliée  sous  les  auspices  et  aux  frais  du  gou-  in-S"* ,  a  petro  martyro  Frosciante ,  plan- 

vernement.  ches. 

Celles  de  la  cathédrale  d'Alby,  aussi  mer-  Claivi  dominici  a  Constantino  impositico- 

veilleuses  c^ue  bien  conservées,  à  en  juger  lumnœ  porphyricœ  (4)  in  urbe  Constantino- 

par  les  dessins  de  M,  Chapuis,  lithographies  politana, 

dans  les  Cathédrales  françaises.  V.  Alby.  Dans  le  livre  de  Honor.  Nicquet,  intitulé  : 

Clôture  de  la  chapelle  où  se  voit  le  tomr  de  Titulo  sanctœ crucis,  in-8"  ;  Paris,  4648; 

beau  de  Henri  Vil,  roi  d'Angleterre,  à  Té-  Anvers,  4670,  avec  planches, 

glise  de  Westminster.  Pugin,Â'p^cime/i  d'ar-  Et  tous  ceux  qui  sont  indiqués  par  Fabri- 

chiteciure  gothique  y  in^i*',  pi.  lx.  cius,  Bibliotheca  antiquaria,  p.  756. 

(  1  On  connaît  le  livre  intitulé  :  Dissertai,  sur  la  ctô-  bres  qui  sont  venus  envahir  la  plate  des  sculptures 

lure  des  chœurs  des  églises,  ou  examen  de  cette  ques-  gothiques  bien  autrement  intéressantes  que  des  écoiih 

tibn  :  s'il  est  à  propos  que  le  chœur  des  églises  soit  çons,  des  girandoles  et  autres  pitoyables  œuvres  d'an 

fermé  de  murailles  ou  de  baluslres,  i  vol.  in-i2,  par  siècle  qui  n'entendait  rien  à  Tart  chréUen  des  4ges 

le  célèbre  J.-B.  Thiers.  Ce  livre  est  plein  d'érudition  de  foi  et  à  la  poésie  des  légendes, 

liturgique,  mais  il  est  nul  sous  le  point  de  vue  monu-  (3)  Baillet  dans  le  i"  volume  de  son  Histoire  des 

mental.  files  mobiles ,  p.  502  et  suiv.,  a  fait  des  recherches  cri- 

(2)  Ouest  indigné  quand  on  pense  à  l'ineptie  des  tiques  sur  cet  objet  où  il  résume  A  peupréetoot  ce  qui 

artistes  qui  ont  osé  prendre  sur  eux  de  détruire  ces  a  été  écrit  de  plus  eurieux  par  les  anciens  aoieurt. 

curieuses  sculptures  pour  Y  substituer  des  plaques  de  (4)  il  y  a  erreur  ici  ou  indication  incomplète;  ee 

marbre,  décorées  de  tout  le  luxe  d'ornementation  de  ne  fut  pas  à  la  colonne  même  que  les  clous  forent  pla- 

mauvais  goùi  qui  fut  en  vogue  pendant  tout  le  xvii'  sié-  ces,  mais  bien  sur  la  tète  de  la  statue  de  Constantin, 

de;  mats  ce  qui  est  plus  révoltant,  c'est  devoir  des  érigée  sur  une  colonne  de  porphyre,  dans  une  place 

auteurs  qui  écrivent  rhistoire  des  monuments,  s'exta-  rie  Constantinople.  V.  les.  auteurs  cités  par  Baillet, 

sicr  devant  de  pareils  actes  de  vandalisme  et  nous  de-  loc.  ctt.,  p.  503.  V.  aussi  le  7*  volume  de  Vl^iversitè 

tailler  avec  complaisance  les  noms  des  divers  mar*  catholique,  p.  204. 
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Y.  les  ouTra^^es  et  les  planches  qui  s*y        Baptême  de  Ciovis.  Le  monument  le  plus 

rattachent  (1).  curieux  et  le  plus  ancien  qui  existe  de  ce 

Supplice  des  clous.  —  Diverses  repré-  fait  célèbre  est  une  feuille  de  diptyque  en 
sentations  de  martyrs  attachés  avec  des  ivoire,  qui  passe  pour  être  du  xi*  siècle  en- 
clous,  sont  gravées  dans  Touvrage  d'Antoine  viron  et  qui  appartient  à  M.  Rigollot,  an- 
Gallonius,  intitulé  :  de  Craciatibai  mar^  ti(|uaire ,  à  Amiens;  il  en  a  donné  une  des- 
iyrum,  in-4'*.  V.  les  diverses  éditions.  cnption  détaillée  dans  une  brochure  in-S*", 

Dans  Pouvrage  de  Mamachi,  Origin,  anti"  imprimée  à  Amiens  en  1832,  elle  est  ac- 
qnitaiumchrUUanaTam,  on  trouve  plusieurs  eompajpée  d'une  plancbegravée  avec  beau- 
planches  représentant  des  martyrs  torturés  coup  de  soin  (3). 

avec  des  clous  dans  diverses  parties  du  corps.  On  en  trouve  aussi  une  reproduction,  moins- 
Dès  clous  sont  encore  donnés  comme  at-  bien  exécutée ,  dans  V Univers  piitoreêque, 
tributs  à  plusieurs  saints  ou  saintes.  Y.  à  publié  par  Didot,  frères  {Frdnce)^  pl.cxLiv. 
Sainte  Hélène  ,  Saint  Louis  ,  Saint  Hari-  Sculpture  de  l'église  de  Chartres  sur  une 
■ERT,  Saint  Quentin.  des  mu  rai  lies,  et  citée  parM.Didron  dans  son 

Rapport  fait  en  \  839  an  ministre  de  Vinstrao 

CLOYIS  I*'.  —  Statues  plus  ou  moins  au-  tionpubùque,  aux  archives  du  comité  histo- 

tbentiques  de  ce  prince  au  portail  de  l'église  rique ,  année  1839,  p.  6.  Cette  sculpture  ne 

deCorbeil,  époque  douteuse.  WiIlemin,3/o-  sera  sans  doute  pas  oubliée  dans  la  ûescrip" 

HMtents  inédits,  1. 1,  pi.  lix,  lx.  tion  de  l'église  de  Chartres,  par  MM.  Lassus, 

Autre  au  grand  portail'de  l'église  Saint-  Amaury  Duval  et  autres  collaborateurs  de 

Germain-des-Prés  ,  avant  les  destructions  cette  monographie, 
furibondes  de  93.  D'Agincourt,  Sculpture,       Le  même  sujet  sur  un  vitrail  de  ladite 

pi.  XXIX,  n*"?,  et  la  vue  du  portail  dansl'his-  église;  mômes  ciutions,  voir  les  planches, 
toire  de  cette  église  par  dom  Bouillart,  in-       Histoire  de  ce  prin2e,ses  batailles,son  bap- 

folio,  planche  de  la  p.  308,  et  Shaw ,  Dres-  téme,son  couronnement,  etc.  Toiles  peintes 

seê  and  décorations,  t.  1,  pi.  xix.  du  xv*  siècle  Trésor,  de  Nalise  de  Reims , 

On  trouve  encore  une  belle  statue ,  pré-  publiées  par  M.  Paris,  bibliothécaire  de  la 

tendue  de  Glovis,  provenant  de  l'église  de  ville,  1  vol.  In-folio,  1843,  avec  un  texte 

Notre-Dame  de  Glermont.  Foyagespiitores-^  tn-4'';  les  personnages  sont  tous  représentés. 

Sues  en  France  {Awergne)^  par  Taylor  et  dans  le  costume  en  usage  du  xv*  au  xvr 

e  Gailleux,  in-folio,  pi.  lxiv;  près  de  cette  siècle. 
figvre  est  placé  le  célèbre  vase  de  Soissons(2). 

Belle  statue  présumée  de  ce  prince,  au-       CLOYIS  H.  —  Statue  de  l'église  de  Saint- 

trefois  an  portail  de  l'église  Saint-Jean-de-  Denis,  vers  le  xiii*  siècle.  Costumes  françcUs 

lÀUcy  à  Gorbeil,  bAtie  par  les  soins  d'inge-  de  Beaunier  et  Rathier,  1. 1,  pi.  xxix,  n<»  1  ; 

barge,  femme  de  Philippe  Auguste  et  qui  Maillot  et  Martin,  atlas  du  tome  111,  pi.  xi, 

est  placée  maintenant  dans  les  caveaux  de  n**  4. 
réglise  de  Saint-Denis,  aprèsavoir  séjournée 

pendant  près  de  20  ans  au  musée  des  Petits-       CLOYIS  IH.  —  Figure  prétendue  de  ce 

Angustins,  fondé  par  Alex.  Lcnoir  ;  elle  est  prince  tirée  des  portraits  de  Mézerai.  Maillot 

très -bien   reproauite  dans  l'ouvrage  de  et  Martin  l'ont  reproduite  dans  leur  ouvrage, 

M.  Eerhé^  Histoire  des  arts  en  France  par  les  Costumes  français-,  atlas  du   3*  volume, 

wnonaments,  in-4'';  Paris,  1842-43,  pi.  xviii.  pi.  vu,  n*"  7.  On  ne  peut  faire  aucun  fonds 

Cette  statue  est  gravée  par  A.   Garnier.  sur  ce  prétendu  portrait. 
V.  aussi  la  pl.ccxLiii  de  l'c/nip^r^  p/Uor.  de       Sceau  de  ce  prince,  mêmes  ouvrage  et 

Didot,  frères  (France).  numéro.  Ce  sceau  est  désigné  comme  pro- 

Sceau  de  Ciovis.  Y.  le  Trésor  de  numis-  venant  d'une  ancienne  abbaye. 
matique,  2*  classe,  2*  série.  La  collection  des  sceaux  du  Trésor  de  iw- 

Monnaies  de  ce  prince.  Y.  les  planches  de  mismaiiqae  ne  le  donne  pas. 
Bou troue,  de  Le  Blanc  et  de  V Atlas  des  ma- 
numents  français,  par  Alex.  Lenoir.  CLUNY  (4).  — Célèbre  abbaye  de  ce  nom 

(1)  Nous  D'igHoroDS  pas  que  ces  clous  ne  sont  pas  d'auires  ouvrages^  et  la  forme  en  est  toujours  variée, 
aesmonumeou  proprement  dits,  mais  ayant  été  lob*        (3)  Il  eu  est  aussi  fait  mention  dans  le  3*  volume 

l«l  d'ottvrages  avec  planches,  nous  avons  cru  devoir  des  Mémoiresde  la  iociélé  des  antiquaires  de  Picardie, 

les  signaler.  p.  2Vi,  mais  l'aUas  de  ce  volume  n'en  publie  que  la 

^}  Tout  intéressante  que  serait  une  pareille  repré-  première  bande,  ayant  rapport  à  un  miracle  de  saint 

•enution.  nous  ne  pouvons  la  regarder  que  comme  Remy.  Y. aussi  le  t.  Il  des  Ans  aumoyen  âge,  p.  389. 
■•  objet  de  pure  imagination;  car,  à  l'épodue  deCIo-        (4)  Pour  rhistoire|de  l'abbaye,  voir  le  Voyage  iif* 

vis,  qui  a  pu  dessiner  ce  vasc«  et  comment  le  représen*  téraires  dé  deux  bénédictitu,  t.  I,  p.  6,  327  ;  Descrip- 

ter,  puisqu'il  a  été  brisé?  On  trouve  ce  vase  publié  dans  lions  fie  la  France,  pu  Piganiol  as  la  Force,  t.  111 
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en  Bourgogne,  dont  la  construction  rcmon-  M.  Lenoîr  a  aussi   publié  un  fragment 

tait  au  XI*  siècle  environ.  d^inscription  du  vr  siècle  et  le  tombeau  de 

Israël  Sylvestre  ,  dans  sa  Collection  des  Tabbaye  Hugues,  de  la  même  époque.  V.  la 

vaes  de  France,  a  donné  une  vuegénérale  des  pi.  lviii  à  la  p.  12  du  2*  volume  de  la  Dei- 

bâtiments.  V.  son  œuvre  et  la  grande  7V>-  cription  des  monuments  français,  et  pi.  xii 

pographie  de  France,  au  Cabinet  des  estam-  de  Tatlas. 

pes.  M.  Alex.  Lenoir  a  fait  graver  pour  son  Chapiteau  et  ornement  byzantins  tirés  de 

Histoire  de  l'art  en  France,  atlas  in-folio,  la  porte  intérieure  de  Téglise  de  Cluny. 

pi.  XIX,  une  réduction  de  la  grande  fresque  Atlas  des  monuments  français  d^Alex.  Le- 

du  chœur  de  IVglise ,  représentant  Jésus-  noir,  pi.  xix  et  lix  du  2«  volume  du  Alusée 

Christ  assis  et  bénissant.  V.  la  pi.  lvii,  t.  Il  des  monuments  français  et  p.  7  du  texte, 

du  Musée  des  monuments  français,  p.  11  du  V.  aussi  la  Topographie  de  la  France,  iu 

texte.  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

MM.  Benjamin  de  La  Borde  et  Guettard  ont  L'abbé  de  Cluny,    Hugues,  celui   dont 

publié  plusieurs  vues  des  bâtiments  et  deux  M.  Lenoir  a  donné  le  tombeau,  cité  plus 

vues  d'intérieur.  V.  1. 1,  planche  n**  20,  56.  haut,  représenté  assis  sur  un  siège  orne  de 


Willemin,  Monuments  inédits,  1. 1,  plan- 
che XXXVI,  donne  une  vue  de  la  porte  inté- 
rieure de  Tabbaye. 

V Histoire  de   Vahbaye  de   Cluny,   par 


pierreries,  et  coiffé  d^un  bonnet  conique.  Mi- 
niature d^un  poème  du  xr  ou  xir  siècle. 
D^Agincourt,  Peinture,  pi.  lxiii. 
Autre  abbé  de  Cluny,  représenté  en  grand 


M.  Lorain,  professeur  de  droit  à  Técole  de    costume.  Miniatui'e  du  xiir  siècle,  D^ Agio- 
Dijon,  1   vol.  in-S*,  1859,  renfermant  de    court,  i6.^pl.Lxxvi  de  la  section  Peinture. 


très-belles  planches  de  diverses  parties  de 
ce  monastère,  savoir  : 

Le  frontispice  compdsé  de  débris  d^archi- 
tecture  et  de  sculptures  de  monuments 
à  travers  lesquels  se  voit  Tabside  de  Té- 
glise. 


Monnaies  de  Tancienne  abbaye.  Statisti^ 
que  de  Saône-et-Loire,  in-4",  par  Ragut, 
planche  au  commencement  du  volume. 

CLUNY  (  à  Paris  ).  —  Église  de  ce  nom  sur 
la  place  dite  de  la  Sorbonne,  construction 
Entrée  de  Tabbaye  telle  qu^ellè  était  en-  du  xiv  ou  xv  siècle.  M.  de  Saint-Victor  en 
core  au  xvir  siècle,  pi.  de  la  p.  77,  repro-  donne  une. vue  bien  insignifiante  dans  son 
duite  plus  en  grand  dans  VAlhum  du  Som-  Histoire  de  Paris,  V.  aussi  la  grande  Topo- 
merard,  planche  m  de  la  1"  série.  graphie  de  Paris,  au  Cabinet  des  estampes. 
Entrée  de  Téglise  de  Cluny,  dit  le  portail  A  cette  église  se  rattachait  un  assez  joli 
intérieur,  décoré  d'une  peinture  à  Peau  cloître  à  toit  en  charpente,  mais  dont  les 
dVuf,  représentant  Jésus-Christ  et  les  qua-  baies  annonçaient  rarcnitecture  du  xiv*  ou 
tre  évangélistes  avec  leurs  attributs.  Cette  xv  siècle.  On  le  trouve  reproduit  par  M.  de 
belle  porte  est  également  gravée  dans  la  Saint-VictordanssoniTr^foir^da/'an'i^in-S* 
France  pittor,  et  monumentale,  d'A.  Hugo,  et  in-4°,  quartier  de  la  Sorbonne. 
t.  H,  pi.  Lxxx.  Il  existe  diverses  vues  prises  dans  Tinté- 
Restes  de  l'abbaye,  dite  le  palais  du  pape  rieur  de  ce  cloître  par  M.  Arnout  et  ouel- 
Gélase  II,  surmonté  d'une  galerie  dans  le  ((ues  autres  artistes ,  dans  des  publica- 
styie  des  cloîtres  du  xiv*  siècle.  Y.  VAJhum  tions  dont  il  nous  a  été  impossible  de  àé- 
des  arts  au  moyen  âge,  pi.  in  de  la  1^«  série,  couvrir  les  titres  (1). 

Vue  intérieure  de  l'abside  et  de  la  belle  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  Pa- 

peinture  à  fond  d'or  au-dessus  du  chœur  ris  formée  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 
de  l'église,  c'est  celle  donnée  par  M.  Lenoir, 

mais  beaucoup  plus  exactement.  CLUNY  (  Hôtel  de  ),  à  Paris.  —  Vuesin- 

Vue  de  quelques  maisons  curieuses  d'une  térieures  et  extérieures  de  ce  manoir  célè- 

rne  de  la  ville^  bâties  dans  le  style  du  xu'  bre  publiées  dans  V Atlas  des  arts  au  mopen 

siècle,  donnée  aussi  dans  V Album  du  Som-  dge,  par  M.  du  Sommerard  (2j.  V.  les  pi.  i, 

merard,  pi.  ii  de  la  1"  série.  u,  m,  iv. 


et  tous  les  auteurs  des  ouvrases  citée  par  Leiigfet  du 
Fresnoy,  t.  lit  do  sa  Méthoie  pour  étudier  l'histoire. 
p.  141. 

(i)  Presque  tontes  les  planches  isolées  que  nous  Id- 
diqoons  de  cette  sorte,  sont  réunies  dans  la  TopogrC' 
plue  de  France  yue  nous  avons  formée  en  plusieurs 


portefeuilles  in-fojio  ,  et  qui  est  desUnée  é 
loi  de 


biblio- 
thèque du  DiuséA  de  lliélcl  de  Cluny, é  Paris. 

(2)  En  1834.  M.  du  Sommerard  a  publié  une  notice 
détaillée  sur  Tbétel  de  Cluuy  et  sur  tout  ce  qui  en 


compose  l'ameublement  comme  collection  d'art.  Cn 
corieux  détails  se  retrouvent  dans  l'ouvrage  publié  par 
ce  laborieux  amateur,  à  qui  nous  devons  en  pvnde 
partie  un  retour  bien  prononcé  vers  l'étude  sérieuse 
des  monuments  du  moyen  âge.  Cet  hôtel,  acheté  avec 
toute  la  collection  de  M.  du  Sommerard,  en  octobre 
1843,  a  été  organisé déflnitivement  en  musée  public  par 
les  soins  de  M.  Albert  Lenoir,  architecte,  et  de  M.  éa 
Sommerard,  flia,  nomme  conservateur. 
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Deux  autres  vues  inlërieures  de  la  belle  pour  attribut  à  la  gourmandise.  V.  les  fi- 

chapelle,  avec  tous  les  objets  de  curiosité  gures  des  Vices  ou  Péchés,  dans  diverses 

qui  en  garnissent  Pintérieur.  Même  atlas,  collections.  Les  peintres   diaprés  une  lé- 

pi.  V  et  VI,  même  chapitre.  gende  le  donnent  (2)  comme  compagnon  à 

On  en  trouve  aussi  quelques  détails  dans  saint  Anloine.Y. toutes  les  figures  de  cesaint. 

la  publication  intitulée  :  le  Fieux  Paris, .âe  Deux  cochons  figurent  aussi  sur  une  des 

M.  Turpin  de  Crissé,  pi.  viii,  par  divers  ar-  stalles  de  la  cathédrale  de  Rouen  ;  un  homme 

tistesde  la  capitale,  telle  que  la  cour  et  une  verse  devant  les  deux  animaux  un  panier 

vue  de  la  tourelle  sur  le  jardin  «  et  encore  rempli  de  cette  espèce  de  fleur  nommée 

dans  une  suite  de  Monuments  de  Paris,  par  marguerite,  et  M.  Langlois,  qui  a  publié  cette 

Rouargue.  stalle  sous  le  n*"  59  de  la  Description  des 

\jà  salle  basse  voûtée  conduisant  au  jar-  stalles  de  Rouen^  pense  que  cette  sculpture 

din,  ornée  d^un  pilier  et  d^un  chapiteau  eu-  pourrait  faire  allusion  au  proverbe  si  connu, 

rieux,  est  aussi  dessinée  d'après  un  tableau  Spargere  margaritas  ante  porcos, 

de  M.  Edmond  du  Sommcrard.  Jeune  cochon  dans  la  gueule  d'un  chien 

Nous  en  possédons  également  une  vue  sur  la  couverture  d'un  livre  d'Heures,  xiii* 

intérieure  ainsi  que  du  pilier  à  chapiteau  ou  xi\*  siècle.  V.  Blaise  (Saint). 

allégorique  et  armorié.  V.  notre  Topogra^  Têtes  de  cochons  placées  sur  la  croupe  de 

phiede  Paris.  Y.  au  mot  Portes.  Tânequi  porte  une  figure  allégorique  de  la 


COBLENTZ.  —  r^  cathédrale  dédiée  à 
saint  Castor  et  construite  au  xiv siècle  envi- 
ron, est  publiée  dans  le  Moyen  âge  pittor,. 


synagogue,  peinture  mystique  du  \v*  siè- 
cle. V.  Synagogue. 

,           ^        ^   -          '  CQELR  (3)  (Jacques).— Très-beau  portrait 

chez  Witn  et  Hauser,  à  Paris,  i  vol.  in-folio,  de  ce  célèbre  trésorier  de  France,  gravé  par 

pK  CLix.  Grignon  et  publié  en  tête  de  V Histoire  du 

Pour  les  autres  monuments  de  cette  ville,  roi  Charles  Fil,  par  J.  Ghartier,  édition 

voir  la    grande  Topographie  de    France  augmentée  par  Denis  Godefroy,  \  vol.  in- 

au  Cabinet  des  estampes  de  Paris  et  Pou-  folio,  reproduit  dans  le  Magasin  pittores" 

\Tage  deTombleson,  intitulé  :  Fiews  of  the  que  (4),  t.  fil,  p.  108,  sans  doute  d'après 

Rhtne,  in-4''et  in-8°,  publié  à  Londres.  quelque  peinture  de  Tépoque. 

Cette  ville  étant  primitivement  et  natu-  Figure  en  pied  d'après  une  miniature  du 

rellement  allcmande,V.  les  Topographies  de  temps,  publiée  dans  le  7*  volume  de  I'JTm- 

PMlemagne  que  nous  indiquons  au  nom  de  toire  des  ducs  de  Bourgogne  de  M.  de  Ba- 

ce  pays  et  à  celle  du  Bas-Rhin  (i).  rante,  5'  édition,  planche  de  la  p.  253. 

Hôtel  de  Jacques  Cœur,  à  Bourges,  magni- 

COCHLÉAR.  —  On  donne  ce  nom  à  une  fique  habitation  du  xv*  siècle;  vue  inté- 

sorte  de  cuiller  à  manche  terminée  en  croix  rieure  de  la  cour  et  de  ses  bâtiments,  pu- 

et  servant  autrefois  pour  communier  sous  bliéepar  M.  du  Sommerard  dans  son  Mlas 

Pespèce  du  vin.  On  en  trouve  une  publiée  des  arts,  pi.  v  du  chap.  IV,  ef  dans  la  grande 

dansPjE'iico/o^ia)ii/yr(FcoramdeGoar4  vol.  Topographie  de  la  France  du  Cabinet  des 

in-fol.,  voir  la  planche  de  la  p.  130,  et  dans  estampes,  à  Paris.  V.  Bourges. 

le  2*  volume  de  l'édition  d'Ânastase  le  Bi-  Vaisseau  dit  de  Jacques  Cœur,  sur  un  vi- 

bliothécaire,  par  Guillaume,  in^olio,  plan-  trail  du  xv*  siècle,  appartenant  au  musée  de 

chede  la  p.  179.  Bourges.  Histoire  ae  la  peinture  sur  verre 

en  France,  par  le  comte  de  Lasteyrie,  in- 

COCHON  (Le  )  —  Est  donné  ordinairement  folio,  pi.  lui. 


'0  Depuig  le  traité  de  i8i5,  celte  ville  appartientè 
la  Prusse  comme  faisant  partie  du  duché  du  Bt(8- 
Kliin.  V.  alors  A  la  Topographie  du  Bas-Rhin,  et  à 
ceïH»  de  la  Prusse. 

(2)  Ce  n'est  pas  un  cochon,  mais  une  laie,  dont  lous 
les  petits,  suivant  les  légendaires,  étant  oés  avtuglps, 
furent  guérie  de  celte  mflrniitc  par  le  saint,  à  qui  la 
mère  avait  apporté  lous  les  marcassins  et  ne  voulut 
plus  le  quitter. 

(3^  >ous  avons  lu  avec  un  sensible  plaisir  dans  les 
Mémoires  de  la  société  des  aniiqunfres  de  France, 
[•XII,  p.  261,  à  la  noie,  l'expression  des  regrets  et  de 
létonnement  manifestés  par  M.  Gilbert,  de  ceuue 
Jacques  Cœur,  dont  la  fortune  servit  à  Charles  VII  h 
chasser  les  Anglais  de  France,  et  qui  fut  le  fondateur 
du  commerce,  n'eût  aucune  statue  éievéeàsamémuirf, 
pas  même  dans  sa  ville  natale.  Espérons  qu'un  vœu 


si  éminemment  français  sera  entendu  et  compris.Cette 
marque  de  reconnaissance  est  d'autant  plus  de  ri- 

§ueur  que  Jacques  Cœur  fut  victimedcla  jalousie  et 
e  l'ingralilude. 

(4)  Le  Magasin  pittoresque  n'indique  pas  d'après 
quelle  source  l'artiste  a  copié  cette  curieuse  Qgurc; 
nous  avons  déjà  plusieurs  fois  éprouvé  ce  genre  dedés- 
appoinleinent  j  qui  est  plus  grave  qu*on  ne  le  pense. 
I^ous  ne  saurions  trop  réclamer  contre  celte  négli- 

f;encede8  artistes  et  de  ceux  qui  rédigent  les  notices; 
eurs  publications  seraient  bien  plus  importantes  si 
elles  indiquaient  exactement  d'après  çiuels  originaux 
ils  ont  travaillé  et  dans  quelle  collection  publique  ou 
particulière  existe  la  peinture,  la  miniature,  la  sculp- 
ture, etc..  reproduite,  i^e  genre  d'indication  doublerait 
Kintérét  des  objets  reproduits,  car  on  se  lasse  des 
chosesd'imoginaHon,  il  nous  faut  l-liistotre  et  la  vérité. 
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GOECR  représenté  comme  aUribut.  —  Palestine,  serait  du  xiii*  siècle;  on  y  voit  pin- 
Quelques  artistes  donnent  un  cœur  enflammé  sieurs  sujets  dont  M.  Lenoir  donne  Texpli- 
comme  attribut  aux  figures  symboliaues  de  cation  dans  son  ouvrage  indiqué  ci-deisas. 
la  vertu  de  charité.  V.  à  ce  mot,  et  dans  les  Coffre  d^une  forme  toute  particulière, 
livres  d'emblèmes,  de  devises,  etc.  A  divers  couvert  de  sculptures  en  ivoire,  représen- 
saints,  tels  que  saint  Grégoire  le  Grand,  saint  tant  des  sujets  mythologiques  el  des  sujets 
Augustin,  sainte  Catherine  de  Sienne,  etc.  de  chevalerie.  On  y  remarque  plusieurs 
V.  aux  noms  de  chacun  les  monuments  in-  figures  d'anges  assis,  dont  les  t6tes  soDt 
diqués.  ornées  de  nimbes  quadrangulaires. 

Charles  le  Chauve  représenté  quelquefois  Ce  meuble  parait  être  un  ouvrage  du 

tenant  un  cœur,  voir  sa  statue  couchée  sur  xiii*  siècle;  il  est  publié  dans  VAtUu  ée$  arts 

son  tombeau.  Antiquités  de  Paris,  par  Du-  au  moyen  âge  de  M.  du  Somroerard. 

breul  et  Boutons,  in-8'',  planche  de  la  p.  02.  Autre  d'un  travail  vénitien,  xiir  siècle, 

Charles  d'Anjou   est  ainsi   représenté  ;  orné  de  sculptures  en  os  et  en  marquette- 

méme  ouvrage,  planche  de  la  p.  250.  rie.  Album  du  Sommerard,  pi.  xii,  4** série. 

Une  sculpture  de  Téglisc  Saint-Antoine  Ce  meuble  est  également  publié  dans  le 

de  Padoue ,  et  publiée  par  Cicognara,  Sto^  i**  vol.,  pl.XLii  de  l'ouvrage  intitulé:  Mona- 

ria  délia  sculiara  in  Italia,  t.  Il,  pi.  vu  ,  ments  des  arts  du  deisin,  recueillis  parYiv. 

représente  une  personne  placée  devant  un  Denon  et  explioués  par  Amaury  Duval , 

coffre  ouvert  dans  lequel  elle  vient  de  trou-  4  vol.  in-folio ,  Paris,  1825.  Cette  planche 

ver  le  cœur  d'un  homme  célèbre  par  son  semble  mieux  dessinée  que  celle  ci-Klessus 

avarice,  dont  le  corps  est  étendu  mort  sur  citée.  Ce  beau  coffret  fait  aujourd'hui  partie 

une  table,  et  dans  lequel  on  ne  trouva  pas  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny,  formé  par 

de  cœur.  M.  du  Sommerard. 

Coffret  de  mariage,  ouvrage  en  fer,  pré- 

COEUR*  AILÉ.  —  Une  figure  de  llfarmo-  sumé  du  xiii*  ou  xiv*  siècle  ;  fragments  pu- 
nie, représentée  debout  tenant  un  cœur  ailé  bliés  dans  le  TYésor  de  namtewMtique  et  4s 
et  surmonté  de  deux  oreilles  accolées.  Y.  la  glyptique,  2*  classe,  10*  série,  pi.  xii,  n*  1. 
1  **  planche  d'une  suite  intitulée  ifncomia/ii  Autre,  couvert  oe  sculptures  en  ivoire, 
masices,  gravé  par  Adr.  CoUaert,  d'après  représentant  l'histoire  dePirameetThisbé, 
les  dessins  de  J.  Stradan.  Ces  planches,  au  ouvrage  du  xiv*  siècle;  même  collectloo, 
nombre  de  6  ou  8,  se  trouvent  ordinaire-  pi.  xxxiii  et  xxxiv. 
ment  dans  les  œuvres  du  graveur  ou  dans  Willemin  en  a  publié  deux  avec  leurs  ser- 
celles  de  Stradan.  rures,  et  couverts  des  objets  précieux  qu'ils 

devaient  renfermer,  tels  que  flacons,  bui- 

COFFRES,  COFFRETS  et  autres  meubles  res  (1),  platelets,  picbes,  etc.,  xr  siècle 

de  ce  genre.  —  Un  des  plus  importants  environ,  Monuments  inédits,  pi.  ccviii. 

meubles  de  ce^enre  est  le  coffre  du  trésor  Autre  en  fer  travaillé,  ib.,  pi.  ccxv,  mémt 

de  la  sacristie  oe  la  cathédrale  de  Sens,  de  époque. 

travail  byzantin,  représentant  l'histoire  de  On  trouve  plusieurs  coffres  du  xiv*  et  do 

Joseph  et  de  ses  frères  et  celle  de  David;  il  xv*  siècle,  aans  l'ouvrage  de  Shaw  inti- 

est  à  douze  faces;  le  couvercle  est  de  forme  tulé  :  Ancient  furnitures ,  etc. ,  publié  en 

pyramidale,  il  a  été  publié  par  Millin  dans  anglais,  à  Londres,  1  vol.  in-4",  avec  40 

son  Foyage  du  midi  de  la  France,  atlas,  planches. 

pi.  IX  et  X,  n*>  1,  où  il  en  donne  la  forme  en-  Autres  par  Ch.  Pusin,  voir  le  volume  io- 

tière,  et  où  les  sujets  sont  développés:  il  en  titulé  :  Serrureries  du  moyen  âge,  ou  plus 

donne  une  explication  complète  aans  le  1. 1,  exactement  Composition  pour  la  serrurerie 

p.  98etsuiv.  gothique  diaprés  des  sources  authentiqua 

Coffre  qu'on  présume  avoir  servie  ren-  de  cette  époque,  in-4%  Londres;  surtout  ce- 

fermer  les  reliques  apportées  de  terre  sainte  lui  publié  pi.  xxii,  qui  est  un  véritable 

par  saint  Louis,  et  entre  autres  celle  de  la  chef-d'œuvre  en  son  genre  ;  reste  à  savoir 

vraie  croix  et  de  saint  Siméon  ;  cité  par  Mo-  si  ce  joli  coffre  est  d'après  un  monument  de 

rand.  Histoire  de  la  Sainte-Chapelle,  p.  54,  l'époque  ou  composé  par  l'artiste,  qui  n'in- 

et  publié  par  Alex.  Lenoir,  Description  du  dique  pas  ses  sources. 

Musé  des  monuments,  t.  H,  planclie  de  la  Coffre  en  fer,  ouvrage  du  xv*  siècle,  avec 

page  27.  4  bas-reliefs  représentant  divers  sujets  de 

Ce  curieux  monument  sculpté,  dit-on,  en  l'histoire  de  Moïse  et  des  Hébreux,  publié 

(t)  M.  Pottier  donne  au  sujet  de  ceg  meubles  et  de  leurs  accessoires,  des  détails  remplis  d'intérêt, p.  3ida 
son  texte  des  planches  de  M.  Willemin,  t.  II. 
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par  Alex.  Lenoir  dans  le  3'  volume  de  son  bliées  les  inscriptions  chrétiennes  des  cata- 

Aîaiée  des  monuments  français^  planches  combes,  et  que  nous  signalons  au  mot  In- 

des  p.  159, 160  et  suiv.  scriptions. 

Voir  aussi   dans  la   Collection  d'objets 

d'art,  publiée  par  T.-N.    de  Joliment  et  COyFFURES.  —  Pour  les  eoclésiastiques, 

Coignet,  planches  à  Teau-forte  par  M"^*  Nau-  voir  aux  mots  Papes,  Cardinaux,  Diacres, 

det,  1  vol.  in-folio.  Évêques,  Patriarches,  Prêtres,  Lame  d^or, 

IMur  le  complément  de  cette  série  Y .  Ba-  Mitres,  Bonnets,  Tiare,  etc. 

BUTS,  Boites.  Pour  les  militaires.  V.  aux  noms  des  di- 

Coffret  du  scel  royal  ou  du  grand  sceau  ;  vers  grades  ou  dignités  et  surtout  au  mot 

dans  Y  Histoire  des  inaugurations ,  par  de  Casques. 

Bevy,  1  vol.  in-12,  il  est  question  de  Toffi-  —  Des  empereurs,  des  césars,  des  rois, 

cier  qui  était  chargé  de  porter  ce  coffre,  et  reines,  princes ,  princesses ,  comtes ,  ba- 

?ai  figurait  dans  la  cérémonie  de  rentrée  de  rons,  etc.  V.  à  tous  ces  titres, 

rançois  I*^  à  Paris,  en  1514  ou  en  15^.  —  Des  divers  genres  de  dignités,  de  fonc- 

Cet  officier  se  nommait  le  chauffe-cire.  V.  ce  lions,  charges,  emplois,  etc.  Y.  à  chacune 

nom.  des  désignations  particulières  qui  peuvent 

Supplice  du  coffre.  —  On  trouve  une  re-  être  Pobiet  de  recherches, 

présentation  de  ce  genre  d*  torture  dans  Pour  les  diverses  classes  de  la  société,  les 

rouvrage  de  Gallonius  de  CrUciatibus  mar^  mots  Artisans,  Femmes,  Bourgeois,  Mar- 

tyram,  et  dans  celui  de  Mamachi,  Origines  chands,  tous  les  noms  des  états,  arts,  mé- 

antiquit.  christianar,  Y.  les  planches.  tiers,  etc. 

Toutes  les  collections  de  costumes,  telles 

COGNËE.  —  L'on  connaît  ce  texte  de  que  celles  publiées  par  Ifontfaucon,  Wille- 
Pévangile  de  saint  Matthieu,  chap.  Iil,v.  10  :  min,  Beaunier,  Martin  et  Maillot,  Bonnart. 
La  cognée  est  déjà  à  la  racine  de  l'arbre,  ce  Les  sceaux  de  tous  les  pavs,  les  tombeaux 
texte  a  été  Tobjet  de  plusieurs  représenta-  et  pierres  tombales  avec  clés  figures  sculp- 
tions allégoriques  (1  ].  tées  ;  enfin  toutes  les  collections  et  ouvrages 

A  Téglise  Saint-Marc  de  Yenise  est  une  que  nous  indiquons  habituellement,  et  en 

mosaïque  du  XI*  siècle  qui,  suivant  Popi-  particulîerceluideStotjiard,  T^Aernonumen- 

tiion  de  J.-A.  Furiettus,  Opas  demusivis;  tal effigies ofGreatBritain,m'4'*^f],  lxxxi, 

Rom.,  1752,  représente  le  baptême  de  Je-  lxxxvih,  xci,  c,  etc.,  et  VJrcheoîogia  bri- 

sus-Christ  ;  derrière  saint  Jean-Baptiste  se  tannica,  t.  XXIY,  pi.  xxxvii  àxLVi;  t.  XXYil, 

voit  une  cognée  placée  par  terre  près  les  pi.  iv,  v,  vi,  vu,  viii,  et  les  textes  des  ou- 

racines  d'un  arbre.  Cette  curieuse  peinture  vrages  cités. 
est  publiée  dans  Touvrage  de  Paciaudi ,  ^n- 

Uquitates  christianœ,  1  vol.  iiM"",  p.  58,  COINS  monétaires  du  xi*  au  xii*  siècle, 
sans  doute  pour  rappeler  ce  que  le  saint  pi.  xxxi  des  Monuments  normands  dans 
précurseur  disait  aux  Juifs  qui  venaient  lui  l'Italie  méridionale,  publiés  par  le  duc  de 
demander  des  conseils.«Une  miniature  du  Luynesetson  collaborateur,!  vol.  in-folio  ; 
Menologium  ^rr^corom  (2), représente  saint  Paris,  1844. 
Jean  montrant  aux  Juifs  réunis  près  de  lui,  Yoir  aussi  à  Monétaires. 
une  cognée  placée  de  même  que  celle  ci- 
dessus.  Y.  la  planche  de  la  p.  87  du  t.  IL  COLATORIUM.  —  Instrument  à  Pusage  de 

On  trouve  des  sujets  semblables  dans  Pancienne   liturgie  latine  ayant  la  forme 

Touvrage  du  père  Drexelius,  intitulé  :  Pro^  d'une  cuiller   percée  de   plusieurs    trous 

dromus  œternitatis,  1  vol.  petit  in-lS;  mais  avec  un  long  manche  (3) ,  publié  dans  le 

ici  c^est  la  Mort  elle-même  qui  montre  ilux  2*  volume  d'Anastase  le  Bibliothécaire,  in- 

hommes  Pexécution  de  la  terrible  sentence,  folio,  édition  de  Guillaume,  bibliothécaire 

La  cognée  ou  hache  se  trouve  représentée  du  Yatican,  pi.  de  la  p.  179.  Pour  les  expli- 

sur  divers  monuments  chrétiens,  ou  comme  cations  liturgiques,  voir  le  Glossaire  de 

instrument  de  martyre,  ou  comme  faisant  Du  Cangeet  Vnierolexicon  de  Macri. 
allusion  au  texte  en  question.  Y.  au  mot 

Hache.  Y.  aussi  les  ouvrages  où  sont  pu-  COLIGNY  (Gaspard  de).  —  Buste  de  cet 

;i)  Sar  les  diverses  allégories  que  peut  représenler  (u)  Voir  au  mot  Mbrologx  ce  que  c'est  que  ce  mo. 

la  cognée,  voir  les  (uplicaiions  données  dans  le  Die-  nnment  liturgique. 

tiomudre  chrétien,  i  vol.  in-4*;Pari»,  I7I5,  sans  nom  (3)  Sur  cet  instrument  consacré  aui  cérémonies 

d'auteur.  Toutes  ces  explications  sont  appuyées  des  chrétiennes,  voir  la  noie  p.  282  de  VEssal  sur  diver» 

textes  des  évangiles>  des  prophètes,  des  Pérès  de  TÉ-  ans,  traduit  du  moine  Théophile  etpublié  par  M.Char- 

glise,  p.  13S.  les  de  TEscalopier,  in  !•;  Paris,  1843. 
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illustre  amiral  de  France,  xvr  siècle,  sculp-  cloître ,  dans  le  style  du  xiv  au  xy*  siècle, 

ture  de  Jean  Goujon ,  provenant  de  son  gravé  aussi  dans  V Histoire  de  Paris  citée 

chAteauetplacéeau  Musée  des  Petlts-Augus-  ci-dessus,  t.  111,  p.  608. 

tins,  à  Paris,  publié  par  Alex.  Lenoir,  pian-  Celui  de  Navarre.  Vue  extérieure,  par 

che  Lxxiv  de  son  Histoire  des  arts  en  France^  Martinet ,  publiée  dans  V  Histoire  et  descrip- 

salle  d'introduction,  et  pi.  x  des  Souvenirs  tion  de  Paris,  in-4",  par  Béguillet,  1. 111, 

du  Mutée,  etc.,  par  Biet  ;  Album  du  Som-  planche  de  la  p.  171. 

merard,  pi.  xxv,  ^'  série.  V.  aussi  la  belle  Bernard  de  Montfaucon,  Monuments  de  la 

collection  des  amiraux  de  France  formée  monarchie  française,  i.  11,  pi.  xxxvi,  donne 

au  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  une  figure  en  pied  de  Jeanne  de  Navarre  te- 
nant, xlit  le  savant  bénédictin,  p.  2i2  du 

COLIAfAÇON.  —  On  trouve   le  colima-  tome  indiqué ,  un  modèle  du  collège  qui 

çon  (i)  sculpté  sur  un  sarcophage  chrétien  lui  doit  sa  fondation.  Il  nous  semble,  sauf 

des  premiers  siècles,  attribué  à  sainte  Daria  erreur ,  aue  la  princesse  tient  le  modèle  de 

et  à  sainte  Chrysante  et  déposé  à  Téglise  la  chapelle  du  collège,  car  ce  qu'elle  porte 

Saint-Victor  de  Marseille,  atlas  du  Foyage  ressemble  à  une  petite  église. 

dans  le  midi  de  la  France,  par  Millin,  plan-  Celui  de  la  Soroonne.  V.  à  ce  pom. 

che  Lviii,  fig.  4,  et  ce  qu'il  en  dit  t.  III,  Il  en  existait  bien  d'autres  dans  Paris  et 

p.  i8i  de  son  texte.  ses  environs ,  ^ais  ils  sont  détruits  avec  les 

On  voit  un  autre  exemple  de  l'emploi  de  ordres  religieux  qui  les  avaient  créés.  On 

cet  insecte  sur  la  base  d'un  bénitier  appar-  en  peut  avoir  quelque  légère  idée  par  les 

tenant  à  l'église  de  Quimper-Corentin,  en  anciens  plans  de  Paris  que  nous  citons  à  ce 

Bretagne,  publié  dans  le  T  volume  du  il/a-  mot. 

sée  des  monuments  français  d'Alex.  Lenoir,  En  Angleterre.  Celui  d'Oxford  est  célèbre. 

p.  i2i.  Ce  bénitier  se  trouve  aussi  dans  la  On  en  trouve  des  représentations  dans  le 

Topographie  de  la  France  du  Cabinet  des  Mémorial  d* Oxford,  publié  à  Londres  par 

estampes  de  Paris,  article  Quimper-Coren-  Ingram  et  Lekeux,  par  livraisons,  in-i**. 

tin,  V.  au  nom  de  cette  église.  Les  ruines  du  beau  collège  de  IJncluden, 

Parmi  les  divers  accessoires  qui  figurent  architecture  du  xv  siècle  environ,  ont  été 

sur  la  belle  chAsse  de  Sébald,  à  Nuremberg,  publiées  par  Hearnc  et  Byrne  dans  les  An- 

oii  remarque  plusieurs  colimaçons.  V.  aux  tiquities  of  Greal  Britain,  in-4'*  oblong; 

noms  Chasses  et  Sebald.           '  Londres,  1786,  pi.  xl. 

Sur  la  façade  de  plusieurs  maisons  im-  A  Rome.  Celui  délia  Pace;  d'Agincourt 

portantes  de  Zurich,  publiées  dans  Touvrage  en  donne  le  cloître,  Architecture,  pi.  lxi. 

de  John  Arter  sur  cette  ville,  sont  repré-  — Romain.Publiédansl'ouvragedeM.  Le- 

sentés  de  gros  colimaçons;  nous  ignorons  tarouilli,  intitulé  : /?om6  moderne,  in-folio, 

la  signification  de  ces  figures.  t.  1,  pi.  clxxiv. 

— DelaSapience,i6.,pl.  lxxii,  lxxiv,lxit. 

COLLÈGES  (âj.  —  Vues  intérieures  et  ex-  Voir  aussi  les  planches  des  ouvrages  de 

térieures  de  divers  collèges,  de  Paris.  Celui  Vasi  pè^e,  et  des^iranesi,  sur  les  Mom- 

de  Bayeux,  dont  il   existe  encore  l'entrée  ments  de  Rome  moderne, 

rue  de  La  Harpe,  n"  95,  architecture  du  *   — De  la  ville  de  Gènes,  de  celle  de  Sienne. 

XIII'  au  XIV'  siècle.  V.  les  anciens  plans  de  V.  à  ces  noms. 
Paris  et  les  Topographies  de  cette  ville. 

Celui  do  Beauvais  ou  de  Lisieux.  On  en  COLLÉGIALES.  —  Plusieurs  églises  ou 

trouve  une  vue  dans  V Histoire  de  Paris  en  3  chapelles  portaient  autrefois  cette  désigna- 

Tolumes  in-4^,  par  Béguillet,  t.  III,  p.  202.  tion.  Nous  citerons  celle  d'Écouis,  au  dio- 

Celui  des  Cholets  ou  des  Pauvres-Écoliers  cèsed'Évreux  (Eure).  V.  Écoms. 

(1289),  entrée  gothique,  style  du  xv"  siècle,  -  De  Saint-Nicolas,  à  Amiens,  dont  la 

ornée  de  figures,  de  niches  à  jour,  de  den-  fondation  remonte  au  xiii'  siècle,  publiée 

telures  richement  découpées.  On  en  trouve  par  Millin.  V.  à  l'article  Amiens,   p.  49. 

une  vue  dans  V Histoire  de  Paris,  par  M.  de  —  De  Saint- Pierre  à  Lille,  dont  Millin 

Saint-Victor,  1. 111,  p.  594.  donne    également    plusieurs    monuments 

Celui  de  Cluny,  sur  l'ancienne  place  de  dikr\^  ^^^  Antiquités  nationales,  t.  V,  art.  IV, 

la  Sorbonne.  On  n'en  connaît  plus  que  le  pi.  i  et  ii,  p.  6.  V.  Lille. 

•^1)  O  limaçon  qui  monte  sur  un  arbre  en  portant  vers  collèges  dépendant  de  l'Université  dePari^  ao 

sa  maison,  désigne  ia  prudence  que  le  chrétien  doit  moyen  dge,  dans  l'ouvrage  iotiiuié  ?  de  Paironit  qaa- 

mettre  dans  toutes  ses  actions,  suivant  quelques  au-  luor  naiionam  Vniversiiatit ,  i  vol- in-8*,  par  César 

leurs  que  Millin  aurait  d()  citer.  Egasse  du   Itoulay  ;  Paris,  iti$2^  avec  figures.  V.  « 

^'iM>n. trouve  uo  bisloriquc  lrôs<curieux  des  di-  Regtkur  et  Umtkrsitk. 
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COLLETS.  —  Très- beau  collet  d'une  ra-  Wiilemin  en  a  publié  deux  assez  remar- 

sala  (1)  du  xr  ou  xii' siècle,  brodée  pour  quables     dans     ses     Monuments  inédits, 

le  roi  de  Hongrie,  saint  Etienne  mort  mar-  clxxvii  et  olxxx;  et  quatre  autres,  ib., 

tyr,  publiée  par  J.-B.  Passer! ,  dans  sa  dis-  pL  ccxvi. 

sêrtation  sur  les  Monnmenta  eburnea,  à  la  On  en  trouve  un  grand  nombre  gravés 

fin  du  3*  volume  du  Thésaurus  diptycho^  dans  V Histoire  des  ordres  militaires  et  de 

ram,  de  Cori,  pi.  xviii.  chevalerie ,  par  Adrien  Schoonebeek  ,   en 

— De  vêtements  ecclésiastiques  richement  2  vol.  in-i2.  V.  toutes  les  planches, 

ornésde  broderies,  costume  du  xrsiècle,Wil-  —  De  Tordre,  de  la  Toison  d'or,  peut  être 

lemin,  Afomim^nto  f/i^d/M,  t.  I,  pi.  Lxxxti.  cité  comme  un  chef-d'œuvre  d^orfévrerie 

On  voit  sur  cette  planche  un  evéque,  un  des  plus  remarouables.  V.  Toison  d'or  et 

diacre  et  un  sousKiiacre.  Ici  les  collets  sont  les  figures  de  Philippe  le  Bon,  citées  dans 

rabattus.  ce  Dictionnaire. 

Planche  xc,  le  même  ouvrage  donne  un 

exemple  de  collet  montant  à  un  costume  COLOGNE.— f7i^< ,  plans ,  coupes  et  dé- 

du  XIII*  siècle.  tails  de  la  cathédrale, de  Cologne,  i  vol.  in- 

Stothard,  dans  son  ouvrage  The  monu-  folio  de  60  planches,  avec  un  texte  fran- 

mental  effigies  of  Great  Britain ,  in -4*  en  çais  par  Sulp.  Boissérée,  1821;   ouvrage 

donne  plusieurs  exemples.  V.  celui  d'une  d'une  belle   exécution ,    dans    lequel   on 

chape  gravée  pi.  lxxxii.  trouve  des  planches  de  vitraux ,  de  sculp- 

Autre  d'une  belle  chape  du  xv*  siècle,  tiires,  etc. 

publiée  par  Martin  Gerbert  dans  son  livre  Plusieurs  planches  in-folio,  sur  la  même 

foetus  liturgia  allemanica,  in-4'*,  pi.  viii  église,  dans  l'ouvrage  intitulé  :  A/onamenl^ 

de  la  p.  266.  de  Parchitecture  du  virao  xiir  siècle,  sur 

PlancheccxLiv  du  2*  volume  des  Afonam.  les  bords  du  Rhin,  publié  en  livraisons  (2) 

inéd.,  Wiilemin  donne  un  exemple  de  col-  par  le  même, 

let  formant  éventail,  fin  du  xvr  siècle.  Monographie  de  cette  belle  église  par' 

Voir  aussi  dans  le  T^r^^or de /a  coaro/me  J.  Gailhabaud,  dans  ses  Monuments  an^ 

de  France,  t.  Il,  pi.  ccliv,  cclvii  ,  cclviii  ,  riens  et  modernes,  in-i";  Paris,  1844,  40* li- 

exemple  de   collets    tailladés     Et  encore  vraison. 

pL  ccLx,  ccLxi,  cLxxii,  CLXxiv,  ccLxxvi ,  La  porie  principale  de  l'église  est  publiée 

collet  tailladé  à  un  manteau;  pi.  cclxxxi  ,  en  grand  dans  les  ouvrages  ci-dessus  ;  et  en- 

rabattu;  pi.  cclxxxii  ,  montant.  core  dans  V Histoire  de  Vart,  par  d'Âgin- 

Autres  très-riches, pi.  ccLxxxv,ccLxxxvii,  court    ^architecture) y    pi.   lxiv,    n*  20. 

CCI.XXXV1II,  le  n°  5.  Y.  aussi  les  détails  aonnés  dans  le  Moyen 

Autre,  pi.  ccxcviii,  ccxcix,  ceci.  âge  pittoresque,  pi.  clxi;  et  dans  le  Moyen 

âge  monumental,  pi.  xii. 

COLLIER.  —  Porté  en  signe  d'esclavage.  M.  Wiilemin  a  donné  un  excellent  dé- 

Strutt ,  dans  son  Angleterre  ancienne ,  tra-  tail  de  sculpture  tirée  de  cette  église,  dans 

duction  de  Boulard,  in-4°,  pi.  xiii,  n*"  7,  le  t.  II  de  ses  Monuments  inédits,  pi.  cl. 

donne  une  figure  de  jeune  homme  qui  porte  Intérieur  do  l'église  cathédrale,  publié 

un  collier  de  ce  genre,  en  usage  dans  les  par  Tombleson   dans  l'ouvrage   intitulé  : 

premiers  siècles  de  la  nation  anglo-saxonne.  Fiews  of  the  Rhine;  Lond.,  in-8'*  et  in-4"', 

Collier  de  martyre.  Formé  de  deux  demi-  et    reproduit    dans    VUnivers  pittoresque 

cercles  qui  se  fermaient  au  moyen  d'une  (Allema^ne)^  t.  II,  pi.  cxxii,  à  Paris,  chez 

charnière;  l'intérieur  était  garni  ds  plu-  Didot,  frères.  I^s  colonnes  ou  piliers  delà 

sieurs  rangées  de  pointes  aiguës  qui  pcné-  nef  de  cette  église  sont  ornés  de  statues  avec 

traient  le  col  du  martyr.  Allcgranza  donne  de  riches  pavillons. 

ce  monument  des  persécutions  dans  son  li-  Plusieurs  vitraux  de  cette  église  sont  pu- 

vre  intitulé  .  Spiegazione  e  riflessioni  sopra  bliés  par  Boissérée  dans  le  premier  des  ou- 

alcuni  monumenti  sacri,  etc.,  in-4*',  p.  181.  vrages  cités  pkis  haut;  dans  la  Description 

des  vitraux  delà  cathédrale  de  Bourges,  par 

COLLIERS  D'ORDRES.— V.  au  mot  Ordres  MM.  Cahier  et  Martin,  V.  les  planches  d'éto- 

et  aux  noms  de  chacun.  des;  dans  V Histoire  de   la  peinture   sur 

(1  )  Nous  profilons  de  celle  indicsiion  pour  faire  re-  est,  cappam  potius,8eu  pluviale  reprœsentat,  elc.  Que 

marquer  combien  les  auteurs  anciens  varient  sur  les  dire  après  une  autorité  aussi  grave? 

Yéfîtables  dénominations  des  choses  (|ui  semblent  si  (2)  Il  est  assez  difficile  de  donner  la  désignation  des 

bien  connues  de  tout  le  monde.  Voici  ce  que  dit  l'as-  planches,  puisqu'elles  ne  sont  numérotées  que  sur 

sérié  la  p.  54  du  vol.  cité  ci-dessus  :  Cerfaiu  t/ero  respéce  de  liste  qui  en  est  dressée  au  revers  de  oha- 

plarimi  cïrca  rtomen  casulœ,Ham  ejus  forma,  ut  fumc  que  feuille  qui  recouvre  les  livraisons. 
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verre  en  France,  par  le  comte  de  Lasleyrie;  veau  inonde,  1492,  planche  intéressante  de 

in^olio ,  Y.  la  liste  des  planches.  On  en  Touvrage  intitulé  :  Collection  des  grands  et 

trouve  une  reproduite^  mais  bien  dénaturée,  des  petits  voyages,  par  Théod.  de  Bry  et 

dans  ]e Moyen  âge  pittoresqae,  pi.  clxii.  Mérian,  plusieurs  volumes  in-^olio  de  divers 

M.  de  Montalembert  a  publie  une  figure  iormats;  Francfort,  1590-1654;  et  dont  on 

en  pied  de  sainte  Elisabeth  d'après  un  vi-  trouve  le  détail  du  texte  et  des  planches 

trail  de  cette  église.  V.  au  nom  de  la  sainte  dans  un  curieux  rapport  fait  sur  cet  ou- 

dans  ce  Dictionnaire.  vrage  par  Camus ,  Tarchiviste,  4  vol.  in-4*. 

Pour  les  sculptures,  V.  Touvragede  Bois-  La  bibliothèque  du  Jardin  des  Plantes,  à 

sérée;  le  Moyen  âge  monamental,  pi.  xii;  Paris,  possède  un  bel  exemplaire  de  celte 

les  Monaments  anciens  et  modernes,  par  collection  ;  les  planches  sont  lrès*bien  gra- 

J.  Gailhabaud,  40*  livraison.  vées  :  on  y  trouve  de  beaux  costumes  de 

Église 
ment  du 
Moyen  âgt 

vers  pittoresque  {Allemagne}^  1. 1,  pi.  lviii,  p. 
d'après  Tombleson. 

Eglise  dite  des  Saints -^Apôtres,  architeo-  COLOMBARIUM.  —  Y.  Colombes,  Réses- 

ture  du  ix*  au  x'  siècle,  diaprés  la  planche  ves. 
de  Touvrage  de  Tombleson ,  vue  extérieure 

de  Tabside;  et  dans  V Univers  piUoresque  COLOMBE.  —Sur  Tarche  de  Noé.  Y.  au 


root  Ae€He* 
—  Sur  le  haut  de  la  baguette  fleurie  te* 


{Allemagne)^  t.II,pl.  xuv;  et  par  Hope, 
Histoire  de  Parchitectare,  in-S"*,  pi.  xxi. 

Magnifique  retable  d'autel  sculpté  en  bois  nue  par  saint  Joseph,  dans^une  grande  corn- 
et portant  la  date  de  1306,  provenant  de  •  position  du  peintre  Taddeo  Gaddi,  repré- 
l'église  Sainte-Claire,  sans  doute  détruite;  ce  sentant  le  mariage  de  saint  Joseph  et  de  U 
curieux  retable .  dû  aux  recherches  de  Yierge.  Y.  au  root  Mariage  et  dans  l'œuvre 
M.  Boissérée  qui  l'a  fait  replacer  dans  la  ca*  du  peintre. 

thédrale,  a  été  publié  et  gravé  dans  un  ou-  —  Placée  près  de  l'oreille  de  saint  Gré- 

vrage  de  M.  le  comte  de  Raczynski,  intitulé  :  goire  le  Grand.  Y.  au  nom  Grégoire. 

VArt  modems  en  Allemagne ,  en  2  vol.  —  Grimpant  après  une  croix  tenue  par 

in-4*'.  Y.  la  planche  de  la  p.  78  du  t.  II.  un  agneau  ou  par  un  autre  quadrupède, 

Cette  décoration  d'autel  est  à  volets  et  ^/5am  du  Sommerard,  pi.  vi,  8*  série, 

renferme  24  sujets  de  la  Yie  de  Jésus-Christ,  —  Représentée  comme  signe  de  la  virgi- 

placés  dans  autant  de  niches  gothiques  à  niié  de  mne^  Thésaurus  diptychorum^Gorii 

clochetons;  celle  du  milieu  est  vide.  t.  III,  pi.  xxx. 

Église  Saint-Géréon.  Plan ,  vues  de  la  fa-  Becquetant  des  fruits,  des  fleurs,  ou 

çade,  de  l'abside,  détails  et  colonnes.  Hope,  buvant  dans  un  vase,  Boldetti,  Osservazioni 

Histoire  de  Parehiteclare,p\.iiyiu  y  xiJi^xx;  sopra  i  cimeierii ,  in-folio,  planche  delà 

tympan  et  fronton  de  l'entrée,  ib.,  pi.  m,  p.  339  (1).  Cotman,  AreMt.  of  Normanây, 

IV,    LXXIV.  t.  I,  pi.  XLI. 

Église  Saint-Rbeinof,  façade  du  xiv  siè-  Sur  le  sceau  de  la  ville  de  Bristol  (Angle^ 

cle ,  ib.,  pi.  Lxiv.  terre  )yArcheologia  britannicat  t.  XXi,  p.  86. 

L'hdtel  de  ville  est  publié  dans  le  Moyen  gravée  sur  divers  monuments  chrétiens,  tels 

âge  monumental,  pi.  xxvn.  que  pierres  tombales,  inscriptions,  lampes. 

Pour  les  autres  monuments  de  Cologne,  Y.  les  ouvrages  de  Bosio ,  Aringhi ,  Bottari, 
Y.  toutesles  planches  de  la  publication  inti-  Bellori,  Ciampini,  aux  mots  Inscriptions  et 
tulée  :  Allemaqne  monumentale,  chez  Hen.  Lampes,  Munter  (Fréd.),  Sinbilder ,  etc.,  ou 
Jannin ,  par  Chapuis  et  une  société  d'ar-  Choix  de  figures  symboliques  des  chrétiens. 
listes,  à  Paris,  1844-43,  in-folio.  Y.  la  liste  Y.  les  planches, 
des  planches.  Y.  les  Topographies  de  l'Alle- 
magne ,dela  France  et  même  de  la  Pruue,  COLOMBE  (  La  divine).  -Y.  Saint-Esprit. 
au  Cabinet  des  estampes.Y.  aussi  à  Bourses. 

COLOMBE  dite  réserve.  —  Servant  à  con- 

COLOMB  (Christophe).  —  Monté  sur  son  server  les  hosties  restant  après  le  saint sa- 

vaisseau  et  partant  pour  découvrir  le  nou-  crifice  de  la.messe  (2).  M.  du  Sommerard  a 

(1)  I>l$$eftati<m  de  Raoul  Rocbette  ;  Mémoires  de  daile  dans  une  vigneUe  sert ant  d'ornement  â  la  iéi« 
V Académie  des  Inscripiions,  t.  XIII,  a« série,  p.  307  ;  du  6*  IWre  de  VÊisioire  de  Vabbaue de SaintDenis, 
de  Clarac,  Catalogue  du  Musée,  n**  5iS,  8I4.  par  dom  Félibien,  in-foHo,  p.  MS.  On  y  voit  la  fbrn^ 

(2)  On  trouve  une  trace  curieuse  de  cet  usage,  repro-  d'un  ancien  autel  avec  son  martyrium  et  une  colombe 
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publié  Bn  monument  de  ce  genre  dans  le  Voir  aux  mots  CASULAet  Chapes,  d'autres 

style  bfzantîn;  on  y  remarque  une  inscrip-  exemples  de  cet  ornement, 
tien.  y.  la  pi.  m  au  chap.  XIV  de  VAtioê 

des  arts  au  moyen  âge,  COLONNES.  —  D'Âgincourt,  pi.  lxviii  de 
M.  lecomtedeLasteyrie  possède  un  vasede  son  Histoire  de  Vart  (Architecture)^ offre  uir 
ce  genre  d*un  travail  au  moins  l^yzantin.  La  tableau  comparatif  de  la  forme  progrès- 
colombe  est  placée  sur  un  plateau  entouré  sive  des  colonnes  depuis  la  décadence  jus- 
de  créneaux  ou  de  tourelles  crénelées.  Nous  qu'à  la  fin  du  xvi*  siècle, 
ignorons  si  ce  vase  est  publié  dans  quelques  Autre  tableau  de  ce  genre  dans  le  Mé- 
eellections  (4).  moire  sur  V architecture,  par  M.  Alb.  Le- 


C0L0M6E  (Ordre  militaire  de  la).  — 
Scfaoonebeck,  Histoire  des  ordres  militaires, 
t.  U,  n*  72. 

COLOMBES.  —  Au  nombre  de  6  et  de  7, 


noir,  pour  les  Instructions  du  comité  des 
arts  et  monuments,  2*  séné,  p.  26  à  51. 

M.  de  Caumont  donne  quelques  planches 
de  colonnes  comparées  depuis  le  iv*  ou 
V  siècle  environ  (3) ,  V.  la  pi.  lvi,  n*  ij 
Atlas  de  la  4«  partie  (Architecture  reli- 


représentant  les   Dons  du  Saint-Esprit,    gieuse). 

d'après  des  peintures  de  diverses  époques       Batissier,  Eléments  él^ archéologie   natio- 

an  moyen  âge,  leo  nographie  chrétienne,  de    nale,  p.  424,  425, 429,  479, 494 . 


M.  Dldron ,  in-4*,  plancnes  des  pages  464 , 
475. 

—  Au  nombre  de  12  sur  une  croix  gem- 
mée. V.  Oiseaux  symboliques. 


Exemples  de  colonnes  de  style  byzantin, 
Moyen  âge  pittoresque ,  pi.  cxxiv;  et  tous 
les  monuments  cita  an  mot  Architecture 

BYZANTINE. 

—  En  style  roman  du  x*  ou  xi*  siècle  en- 
viron. V.  Arcbitecture  romane  ou  romano- 


COLOMNA  (Marc-Antoine).— Figure  de-      -. „.,. 

bout,  armée  de  pied  en  cap,  pL  xlix  de  byzantine,  et  les  exemples  donnés  par  M.  de 

Toevrage  de  Scbnnkius,  intitulé  :  Augustis^  Caumont,  Cours  é^ antiquités  monument^fes; 

iimorum  imperatorum,  etc.,  gravure  de  Do*  4*  partie,  p.  137,  et  les  planches  citées  dans 

min.  Custos,  d'après  Fontana.  la  Bévue  d'architecture  de  Ces.  Daly. 

Dans  The  chronological  history  of  arehh 

COLONNE.  —  Portant  un  dragon,  image  lecture  of  England,  de  Britton,  et  The 

de  la  croix.  V.  Croix  et  Dragon.  antique  cathédrale,  par  le  même. 

COLONNE.  —  Sorte  d'ornement  des  vête-  COLONNES  PEINTES.  —  Batlssier,  Élé-^ 

ments  ecclésiastiques,  qui  peut  correspondre  ments    d'archéologie     nationale,    în-18  , 

ice  que  nous  nommons  bande  ou  parement,  p.  495, 496,  51 7. 

A  Rome,  la  colonne  est  sur  le  dos  :  en  France  Autres  exemples  à  Saint-Denis.  La  Sainte- 

eile  est  par-devant.  ChapeHe  de  Paris.  Y.  les  descriptions  de  ces 

Une  statue  de  Fulbert,  évéoue  de  Char-  deux  monuments, 

très,  X1I1*  siècle,  publiée  par  Willemin,  Mo»  —  En  marbre  servant  de  candélabre  pour 

^^Ments  inédits,  pi.  lxxxvi.  le  cierge  pascal,  à  Téglise  Saint-Clément  de 

Une  autre  d'Evrard,  évéque  d'Amiens,  Rome,  dAgincourt,  Architecture,  pi.  xvi, 

Willemin,  même  ouvrace,  pi.  xc,  o(n*ent  n*"  3,  attendu  que  cette  colonne  est  dans 

deux  exemples  de  la  colonne  placée  par-  l'église  dont  il  donne  une  vue  intérieure, 
défaut  (2). 

Jrès-belle  colonne  placée  sur  la  chape  COLONNES  DE  MEUBLES. —  V.  au  mot 

d'un  pape,  ornée  de  figures  de  saintes  dans  Meubles. 
des  niches  gothiques. 

Miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne,  COLONNES  DE  UTS.  V.  â  ce  mot. 
Mum  du  Sommerard,  pi.  xxxvii  de  la 

^  série.  COLONNES  DE  LA  PASSION  -«  H  existe 


mpendiie  au-dessus  d'une  espèce  de  redble,  der- 
rière lequel  il  nous  a  semblé  toir  des  reliques  enve- 
loppées dans  du  linge  ou  une  étoffé  précieuse.  Comme 
^  ne  dit  dans  l'ouvrage  si  cette  vignette  représente 
JJI^^UeiieQi  un  roonumept  ou  un  simple  mémento 
<r!Hi  ancien  usage  de  l'Église,  nous  sommes  forcé  de 
n  iBdimier  cette  planche  que  comme  objet  de  curiosité. 
\i)  nous  savons  qu'il  doit  l'être  dans  un  des  numé- 
Hdèl     '*  ^evue  archéologique ,  d'après  un  dessin 


(2)  Outre  les  planches  ci-dessus  indiquées,  voir  le» 
détails  donnés  par  M.  Potlier,  p.  55,  S7  du  texte  de 
l'ouvrage  de  Willemin,  1. 1. 

m  M.  de  Caumont,  p.  137  de  son  Cours,  attire  l'at- 
tention de  ses  lecteurs  sur  cette  innovation  qui  aopar- 
tient  au  xi"  siècle,  et  dans  lequel  se  trouve  renfermé 
un  des  principaux  éléments  du  système  ogival  prêt  à 
se  déveloper  au  xir  siècle. 
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à  Téglise  de  Brunswick,  en  Allemagne,  une 
colonne,  ouvrage  de  la  fin  du  \v«  siècle, 
surmontée  du  coq  de  saint  Pierre,  une  fi- 
gure de  J(isus -Christ,  dite  Sainte^ Face, 
est  tenue  par  la  Véronique  et  entourée 
des  divers  attributs  de  la  Passion.  Elle  doit 
être  reproduite  dans  diverses  collections 
archéologiques,  et  notamment  dans  une 
Histoire  de  la  sculpture  en  Allemagne  par 
le  comte  Léon  de  Ïjï  Borde. 
Autres.  V.  Église  etTROPHEUM. 


{Hôtel  de  Soiêsons),  Elle  est  encore  repro* 
duite  dans  V Histoire  de  Paris,  par  de  Saint- 
Victor.  V.  Quartier  de  la  Halle. 

COLOPIDEA.  —  Nom  d'une  chaussure  en 
usage  du  xiy*  au  xv«  siècle,  nommée  aussi 
patins,  galoches.  On  peut  en  avoir  une  idée 
par  un  portrait  de  Philippe  le  Bon ,  publié 
en  pied  par  Willemin ,  Monuments  inédits , 
t.  Il,  pi.  CLxii.  V.  aussi  aux  mots  Chausse- 
TIERS,  Cordonniers,  etc. 


COLONNES  TOIOMPHALES.  —  Celle  de  COMBAT  dit  à  la  foule.  —  Espèce  de  mé- 
Théodore  au  Forum  de  Constantinople  vers  lée  où  une  masse  de  chevaliers  se  combat- 
te IV'  siècle,  est  publiée  par  Du  Cange  dans  talent  sans  ordre  et  pour  donner  sans 
sa  Consianiinopolis  christiana,  i  vol.  in-  doute  aux  dames  Tidée  d'une  bataille.  On 
folio,  planche  de  la  p.  79.  trouve  une  représentation  de  ce  genre  dans 

Fragments  d'autres  colonnnes  triompha-  le  grand  tournoi  dessiné  et  peint  par  le  roi 

les.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  m,  n"*  17;  Hené  qui  y  a  joint  un  texte.  Ce  tournoi  est 

pi.  X,  n"»  1,  2,  3,  7;  xi,  n'*  1,  2, 4.  publié  dans  le2«  vol.  de  Touvrage  intitulé: 

les  OEuvres  du  roi  Bené,  in-4*',  par  MM.  de 

COLONNES  FUNÈBRES.   —    Parmi   les  Qualrebarbes  et  Hawke;  Angers  et  Paris, 

monuments  de  ce    genre    nous    citerons  1844. 
comme   très  -  remarquables  celle  érigée  à 

François  II ,  aux  anciens  Célestins  de  Paris,  COMBATS.  —  D'hommes  et  d'animaux. 

Musée  des  monuments  français,  d'Alex.  Le-  Diptyque  consulaire  du  v*  siècle,  dit  d'Aoa- 


noir,  1. 111,  pi.  cxiv,  n<»  104. 


—  Érigée  à  Henri   IIÏ,  à  l'église  parois-    10*  série,  pi.  xvii. 


stase.  Trésor  de  numismatique,  2^  classe, 


siale  de  Saint-Cloud ,  xvi*  siècle,  même  ou- 
vrage, t.  III,  p.  92,  pi.  cxiv  bis,  n"  456. 

—  Érigée  au  cardinal  de  Bourbon  et  à 
Anne  de  Montmorency. 

Pour  les  détails  de  ces  trois  monuments. 


Sur  un  autre,  ditdeStilicon.  Montfaucon, 
Antiquité  expliquée,  t.tll,  p.  252,  reproduit 
par  M.  du  Sommerard ,  Atlas  des  arts  av 
moyen  âge,  pi.  i  du  chap.  XI. 

Singulier  et  à  pied  de  Maximilien 


voir  dans  la  description  du  jl/a«^e  df«mo;ia-  d'Autriche  contre  un  chevalier  allemand, 
ments  français,  par  Alex.  Lenoir ,  t.  III,  tous  deux  armés  de  pied  en  cap,  et  à 
planches  des  p.  105  et  155,  n«  105et  112;  et  l'arme  blanche.  V.  la  58*  planche  de  l'oa- 
les  planches  publiéessur  ce  musée  par  Laval-  vrage  intitulé  :  Z^  roi  blanc  ou  récit  des 
lée,  Revilie  et  Biet,  détaillées  aux  noms  de    expéditions  de  Vempereur  Maximilien  I", 

Sur  ce  livre  curieux,  fait  de  1512  à  1514, 
V.  la  note  historique  donnée  au  bas  de  la 
copie  de  la  planche  publiée  en  1855,  dans 
le  5*  volume  du  Magasin  pittoresque, 
p.  255;  le  costume  militaire  du  guerrier  au 
casque  ailé  est  très- beau. 

Camée   du   xvi*  siècle ,   Trésor  de  no- 
mismatique,  2'  classe,  10*  série  ,  pi.  xni, 
n°  5. 
Combat  des  Trente.  V.  Trente. 

—  Dit  jugement  de  Dieu.  V.  à  ce  dernier 
mot. 

—  De  la  Mort  contre  le  genre  humain. 
V.  au  mot  Mort. 

—  Sur  mer.  V.  au  mot  Lépente  et  à  Ta- 


chacun. 

COLONNE  OBSERVATOIRE. -Érigée  par 
ordre  de  Catherine  de  Médicis,  en  1572  (1), 
^our  faire  des  observations  astrologiques. 
Elle  était  surmontée  d'une  sphère  en  cuivre. 
Elle  se  voit  encore  sur  l'un  des  côtés  de 
l'emplacement  occupé  par  le  Marché  au  blé , 
à  Paris. 

Cette  colonne  est  gravée  telle  qu'elle 
existait  autrefois  dans  la  cour  de  l'hôtel  de 
Soissons,  dans  les  Souvenirs  du  vieux  Paris, 
par  le  comte  de  Turpin  Crissé,  in-folio, 

pi.  XXllI. 

Voir  aussi  les  vues  réunies  dans  la  Topo- 


graphie de  Paris,  au  Cabinet  des  estampes  pisseries  de  Rome. 

(t)  Elle  élait  autrefois  au  milieu  de  la  cour  de  rb6-  par  un  chanoine  de  ré«;lisc  Sainic- Geneviève.  V.  Jaii- 

tel  ae  Soissons,  construit  par  ordre  de  Catherine,  lot,  Becherches  sur  Paris, eic,^ quartier  de ia  Halk. 
abattu  en  i748  par  les  créanciers  du  prince  de  Cari-        (2)  La  conservation  de  ce  monument  e«t  due  àU.éè 

gnan,  qui  ne  conservèrent  que  la  colonne,  sur  la«  Bachaumont  qui  Ta  cédée  la  ville  de  Paris,  i  coodj* 

quelle  se  voit  un  cadran  solaire  trés*curieux,qui  donne  tion  qu'il  ne  serait  pas  détruit. 
I  heure  du  soleil  été  comme  hiver,  etc.,  il  fut  exécuté 
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—  Des  cina  cavaliors,  célèbre  composition  Figure  de  saint  Côme,  d^une  assez  belle 
de  Léonard  de  Vinci.  V.  son  œuvre.  exécution ,  miniature  des  Heures  d^Anne 

Voir  aussi  au  mot  Batailles.  de   Bretagne  :  costume  des  médecins  du 

XV*  siècle,  il   lient  une  fiole  j  publiée  par 

COMBLES  en  charpente.  —De  la  salle  des  M.   du   Sommerard  ,    Album  des  arts  au 

pas  perdus,  Palais  de  Justice  de  Houen.  moyen  âge,  pi.  xxwiii  de  la  9*  série. 

Traité  de  la  charpenterie,  par  Ëmy,  colonel  Voir  aussi  celles  réunies  dans  la  collection 

do  génie,  in-i%  pi.  xcv;  Paris,  1842.  des  saints,   du  Cabinet   des  eslampes,  à 

^  De  la  ^lle  des  États  de  Biois,  ib.,  Paris,  plusieurs  vol.  in-folio, 

pi.  xcvi.  ChAsse  des  saints  Côrac  et  Damien ,  ou- 

—  De  la  salle  de  Westminster-Hall,  ib.,  vragc  du  xvr  siècle  environ,  publiée  par 
pi.  c.                                 ^  les  Bollandistes ,  Acta  sanctorum,  mois  de 

—  De  Grosby-Hall.    On  y  remarque  de  septembre,  t.  VH,  planche  de  la  p.  45.3. 
beaux     pendentifs    et   des    consoles    en 

formed'an«es,  f*.,  pl.ci.  COME    (Ville   de).     ~    En  Ualie  (i). 

—  De  rancienne  grand'salle  du  Palais  Église  dite  le  Dôme,  architecture  du  xiir  au 
de  Justice  de  Paris,  sous  saint  Louis,  A/a^a-  xiv*  siècle.  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cix. 
iiii  pittoresque,  f84i,  p.  229  :  d'après  une  Vue  de  la  façade  de  cette  église.  Moyen 
ancienne  gravure  de  Cl.  de  Chastillon,  âge  mo/iam.,  pi.  cix,  et  la  Topographie  de 
devenue  très-rare  et  publiée  dans  son  ou-  V Italie,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris; 
vrage  intitulé  :  Topographie  française,  etc. »  Hope,  Histoire  de  Varchitecture ,  donne  aussi 
i  roi.  in-folio.  V.  la  liste  des  planches.  Cette  une  autre  église  dite  San  Fidale,  du  xi*  siè- 
intéressante  vue  est  encore  reproduite  dans  cle  environ,  pi.  xv;  et  la  tour  Saint-Abon- 
Fouvraze  intitulé  :  Palais  de  Justice  de  dio,  i6.^  pi.  lxvi. 

Paris.  V.  à  ce  mot.  Monnaie  de  cette  ville ,  publiée  par  Mura- 

Voir  aussi  aux  mots  Charpentes,  Pla-  tQTÏy  Antiquitates Italiœ,  i.  H,  p.  673. 

F0!IDS. 

COME  DE  MÉDICIS.— Belle  figure  en  pied, 
COMBOURG.  —  Vue  du  château  féodal  de  peinture  du  xv*  siècle,  à  Pise ,  publiée  par 
ce  nom,  en  Bretagne,  construction  du  xnr  mnnturd^  Costumes  du  moyen  âge,  u\,p],LXî, 
au  xir  siècle,  où  est  né  en  1769  le  vicomte  Et  la  Collection  des  portraits  des  hommes 
de  Chateaubriand  devenu  si  célèbre  au  c^/^^rf^,  publiée  par  Schrinckius,  intitulée: 
XIX*  siècle  par  sa  vie  politique,  ses  ouvra-  Effigies augustissjmorum  imperatorum,  du- 
ges,  ses  voyages  et  son  tombeau  placé  sur  cum,  baronum,  in-folio,  pi.  xlv. 
on  rocher  en  face  de  la  mer.  Vues  de  cet  Médailles  et  monnaies  dltalie  frappées 
antique  manoir  dans  la  grande  Topogra-  au  nom  de  ce  prince.  V.  le  Trésor  de  numiS' . 
phie  de  la  France,  au  Cabinet  des  estampes  matique  (Monnaies  d'Italie)^  ou  Médailles 
de  Paris  ( Ille^t-yUaine  ),  in-folio,  i26  ;  et  italiennes  des  xv*  et  xvr  siècles,  en  5  vol.  in- 
dans les  divers  ouvrages  sur  la  Bretagne,  folio,  en  3  parties.  V.  la  liste  des  planches, 
et  dans  la  collection  des  œuvres  du  célèbre  Et  tous  les  ouvrages  cités  par  Lenglet  du 
auteur,  publiées  par  Fume.  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'histoire, 

in-4'',  t.  ni ,  p.  373,  dont  plusieurs  renfer- 

•COME  (Saint).  —  Figures  en  pied  de  ment  des  planches  gravées, 
saint   Côme  et   saint   Damien,   sculpture 

d'un  diptyque  grec  du  viii*  ou  ix*  siècle,  COMÉDIE  (Scènes  de).  —  V.  Acteurs  et 

publiée  par  Paciaudi,  Antiquitates  chris-  actrices.   Marionnettes,   Mystères,  etc. 
tianœ,  1  vol.  in-4'*  planche  de  la  p.  389, 

n«  9  de  la  première  feuille  du  diptyque  ;  ces  COMÉDIES  CimÉTlENNES.  -  De  la  ro- 

deux  figures  tiennent  quelque  chose  qu'on  ligieuse  saxonne  Hrosvita,  xv*  siècle,  i  vol. 

ne  peut  préciser,  mais  que  Paciaudi  regarde  petit  in-folio,  renfermant  plusieurs  drames 

comme  étant  quelque  instrument  de  chi-  intitulés  :  Callimachus ,  Dulcicius  ,  Abra^ 

rurgie  (scalprum  ferrale,  suspicor).V,  an  ham,  (killicanus,  etc.,  orné  de  planches 

reste  tous  les  détails  ^ue  donne  le  texte  du  en  bois  très-bien  gravées  pour  les  détails 

savant  auteur,  p.  395.  du  livre.  V.  aux  noms  Horsvita  ou  Hros- 

Statues  colossales  exécutées  à  Florence,  vita,  Callimaque. 
et  publiées  par  le  comte  de  Cicognara ,  t.  H, 

pi.  Lxv  (Histoire  de  la  sculpture  en  Italie)  ;  COMÈTES.  -  Sur  les  armoiries  d'un  pape, 

ces  statues  sont  du  xv  siècle.  V.  Innocent  VII. 

(I)  Valéry,  Voyages  en  Italie,  in-8*,  1. 1.  p.  2i6. 

Tome  I.  20 
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Monamcnt  historique  delà  comèle  vue  en  Avant  celte  belle  <klition  il  en  avait  été 

i066,  représenté  sur  la  tapisserie  de  Ba  y  eux,  publié  une  à  Brescia,  en  1487,  par  Landini 

oudeMathilde.  V.  la  3'  bande  de- la  planche  ou  Landino,  i  vol.  in-folio,  avec  des  plan- 

de  la  p.  25,  publié  dans  le,  t.  VIIl  oes  Mé-  chés  en  bois. 

moires  de  V Académie  des  inscriptions ,  de  Dibdin  a  publié  une  des  planches  de  cette 

Paris.  V.  p.  637  et  suiv.  du  texte  i'explica-  édition  dans  son  Bibliographicaldecameron, 

lion  de  la  tapisserie  et  du  phénomène.  l-  ^  9  P>  ^^* 

Voir  aussi  au  mot  Tapisseries  nationales 

les  autres  reproductions  de  ce  célèbre  mo-  COMMÉMORATIONS. —  Ou  la  cérémonie 

nument.  de  la  déposition  du  corps  des  saints  dans 

leurs  tombeaux.  Les  ménologes  des  églises 

COMMANDERIES.  —  Vue  des  ruines  de  grecques  et  latines  en  fournissent  de  nom- 


sin  fait  en  i794  par  Mad*  Merval,  de  Rouen,  vrier,  24;  mars^  13;  et  aux  noms  Cbrtsos- 

à  qui  Ton  doit  la  conservation  d'une  foule  tome  ,  Jean-Baptiste,  Nicéphore,  Onctions. 
de  monuments  qui  seraient  inconnus  sans 

sondévouement  pour  les  ruines  de  son  pays.  COMMINES    (Philippe   de).  —   Célèbre 


Chapelle  de  la  commanderie  de  Saint-  mauvais  goût.  Au-dessous  est  la  statue  cou- 

Jean-de-Latran ,  à  Paris ,  Statistique  de  Pa-  chée  de  leur  fllle,  Musée  des  Petits^Augns- 

ri«,  par  Al b.  Lenoir,4irchitecte  et  quelques  tins,  salle  du  xv' siècle,  A.  Lenoir  t.  U, 

autres  savants.  planche  de  la  p.  157,  n""  93.  Pour  la  prove- 

—  De  Saint-Jean-de-Jérusalem,  architec-  nance  du  monument,  voir  le  texte;  Millina 

ture  du  xiii*  siècle,  Drummond  ,  Foyages  aussi  publié  ces  statues  dans  ses  Antiqaitét 

au  Levant,  in-folio,  pi.  vu;  d'Agincourt,  na/?o/ki/e«,  t.  Ifl,  pi.  lui,  n""  25. 
Architecture,  pl.xxvi,  n**  25.  Pour  le  bas-relief  qui  ornait  ce  tombeau 

Sceau  d'une  commanderie  au  xiii*  siècle,  au  Musée  des  monuments  français^  V.  Geoi- 

Trésor  de  numismatique ,  pi.  xxvii,  n*>  12.  ces  (Saint-). 

Fragments  de   sculpture  de   Tancienne 

COMMEDIA  (Divina).  -   Ou  le  poème  du  chapelle  des  Commines  dans  Téglise  des 

Dante,comprenantr£nfer,  le  Purgatoire  et  Grands -Augustins  depuis    longtemps  dë- 

le  Paradis.  truite,  publiés  d'après  les  dessins  de  M.  La- 

Il  existe  plusieurs  éditions  de  ce  célèbre  brouste,  architecte;  dans  le  2*  volume  de 

ouvrage  avec  des    planches    gravées  sur  la  Bevae  générale  d'architecture,  par  Ces. 

bois  ou  autrement.  Les  plus  anciennes  et  Daly  et  ses   collaborateurs ,  juin ,    184L 

les  plus  recherchées  sont  celles  gravées  par  V.  aussi  Tarticle  Grands  >Aogustins  de  Pa- 

Sandro  Boticello,  d'après  son  dessin,  ou  ce-  ris,  dans  ce  Dictionnaire, 
lui  de  Baccio  Baldini,  orfèvre  de  profession, 

vers  1481  (2).  V.  les  épreuves  du  Cabinet       COMMINGES   (Saint  Bertrand   de).  — 

des  estampes  à  Paris,  et  les  copies  de  ces  V.  Bertrand. 
deux  planches  excessivement  rares ,  pu- 
bliées par  Jansen,  pi.  ix  et  x  de  son  ou-       COMMUNES  de  France  et  autres  pays.  — 

vrage  cité  ci-dessous  dans  la  note.  Recueil  des  sceaux  des  communes  publiés 

L^édition  du  Dante  publiée  en  1564  à  dans  le  Trésor  de  numismatique,  1  vol.  in- 
Venise, in-folio,  édition  dite  du  Chat,  par  folio  de  24  planches,  donnant  la  description 
Landini,  Velutello  etSansovini,  ornée  de  de  300  sceaux  environ,  classés  dans  Tor- 
planches  en  bois  bien  exécutées.  dre  chronologique ,  et  expliqués  dans  on 

(1  )  La  commanderie  de  Sainte- Vaubourgéiait  située  de  rapport  avec  celle  de  Moulios  ;  le  cloître  daosl* 

entre  le  VaUde- La-Haye  eillautot,  un  des  sites  les  style  de  celui  de  Bocherville  ,  en  ârcliiteclure  dite 

plus  agréables  des  rives  de  la  Seine.  Dans  le  principe,  an^lo  -  normande,  etc. 

cette  maison  n'était  qu'un  domaine  appartenant  aux        (2;  Pour  Thistorigue  de  ces  gravures  el  de  leorsao- 

Templiers  et  q[ui  passa  ensuite  après  I  extinction  de  leurs,  voir  les  détails  donnés  itar  Vasari,  Hisioitedes 

Tordre  A  celui  de  Saint- Jean  de  Jérusalem  «  puis  à  peintres  ;ei  3 »nscn^  Essai  sur  ï'oriqlne  de  la  gravure , 

celui  de  Malle;  elle  servait  de  résidence  au  grand  1. 1,  p.  i6Sel  suiv.,  et  encore  p.  184,  i8S.  V.  aussi  I» 

prieur  de  la  province  de  Normandie  jusqu'en   1780.  observations  faites  par  le  baron  de  Heinecken.  Idée 

lie  grand  prieur  était  seigneur  de  Vaubourg  et  possé-  d'une  collection  complète  d'esiatttpes,  p.  I4i  et  H.  Do- 

dait  de  grands  flefs  dont  la  forêt  de  Roumari  faisait  chcsneainé.  Calaloaue  du  cabinet  des  estampes  de 

p^irtie.  L'église  de  cette  commanderie  avait  beaucoup  Paris,  V.  à  la  table  des  matières. 
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texte  rédigé  par  M.  Charles  Lenormant,  con-  ancienne  gravure ,  Thésaurus  antigaitatum 

servateur  adjoint  du  Cabinet  des  médailles,  pontificiarum,  d'Angelus  Kocca ,  t.  I,  p.  14. 

à  Paris.  —  De  saint  Jérôme,  célèbre  composition. 

Monnaies  des  communes.  V.  le  Traité  des  V.  Jérômr  et  les  œuvres  du  Doroiniquin  et 

monnaies,  de  Le  Blanc,  au  nom  de  chaque  deTrabalesi. 

ville;  la  Bevae  numismatique,  de  MM.  De  De  la  messe  de  Bolsènc,  où  s^est  ma- 

La  Saussaye  et  Cartier.  V.  à  la  table  des  nifesté  le    miracle  de  la  présence   réelle, 

matières.  V.  Bolsène  et  Messe  de  Bolsène. 

Un  ange  donnant  la  communion  à  saint 

COMMUiNICANTES.  —  Nom  d'une  classe  Frédéric,  Bavaria  sancta,  t.  H,  planche  de 

de  pénitents  admis  à  la  communion.  Pour  la  p.  2^9.  V.  aussi  à  Eucharistie. 
connaître  la  place  qu'ils  occupaient  dans  les 

anciennes  églises,  voir  le  plan  donné  par  COMPAS  D'ARCHITECTE.  —  Un  chapi- 
Sarnelli,  Antica  basilicographia ,  et  dans  teau  de  Téglise  Saint-Germain-des-Prés  rô- 
les Annales  de  philosophie  chrétienne,  présente  un  ange  tenant  un  compas  (i),  et 
t.  XIX,  p.  54C,  n°  zâ  du  plan.  deux  tables  de  pierre.  V.  à  ce,  soiet  la 

pi.  IX  de  V Histoire  des  beaux-arts  en  France 

COMMUNION.  —  Saint  Zozyme  commu-  par  les  monuments,  et  la  p.  14  du  texte 

Riant  la  Madeleine ,    miniature  du  ix'  au  de  l'ouvrage,  par  M.  Herbe,  in-4'',  Paris, 

x*  siècle,  tirée  du  Menologium  Grœcorum.  1842-45;  le  compas  est  ici  employé  d'une 

Bas-relief  du  même  sujet,  vers  le  xv  siè-  manière  symbolique, 

de.  V.  Madeleine  et  Zozyue.  —  Entre   les  mains  d'architectes.  V.  k 

Prêtre  donnant  la  communion  sous  les  ce  nom. 

deux  espèces  à  des  fidèles  dans  une  église  Une  miniature  du  xiv  siècle ,  publiée 

de   forme  assez  remarauable.   Le   prêtre  par  M.  Didron,  Iconographie  chrétienne  au 

tient  un  plat  avec  des  hosties,  un  diacre  moyen  âge,  in-4'',  p.  576,  représente  Dieu 

le  suit  tenant  le  calice.  Cette  peinture  est  le  Père,  dont  une  des  mains  tenant  un  com- 

des  plus  capitales  parce  qu'où  y  voit  la  pas  est  posée  sur  le  globe  de  la  terre,  etc., 

preuve  de  fa  communion  sous  les  deux  pour  faire  sans  doute  allusion  à  ce  texte 

espèces.  Miniature  d'un  manuscrit  du  xii*  de    l'Écriture   sainte  :    Omnia   oréUnavit 

au  xiii*  siècle,  Beaunier,  Costumes  français,  Deus  secundum  pondus  et  mensuram. 

t.  I,  pi.  Lxxxix;  le  manuscrit  est  intitulé:  —  D'une  forme   remarquable  au  pied 

Psalterium  belgicum,  d'un  architecte.  V.  au  nom  Hugues  Liber- 

Bas- relief  du  portail  de  l'église  Saint-  gier.  Cet  instrument  peut  donner  l'idée  de 

Gerraain-des-Prés,  représentant  Jésus-Christ  ce  que  l'on  nomme  un  compas  d'épaisseur, 

à  table  avec  ses  apôtres,  et  communiant  Ju-  I  e  dessin  d'un  compas  à  branches  recour- 

das  prêt  à  le  trahir.  Ce  bas-relief  qui  parait  bées,  du  xiv*  au  xv«  siècle,  avec  tous  ses 

être  du  xiii«  siècle  est  gravé  dans  VHistoire  détails,  est  cité  dans  le  2*  volume  du  Bulle- 

de  r  abbaye  Saint-  Germain- des -Prés,  par  tin  des  arts  et  monuments ,  p.  690;  c'est  à 

doni    Bouillard ,    in-folio ,   p.  508  ;    dans  M.  Lassus  qu'on  en  doit  le  dessin  dépose^ 

V Histoire  de  l'art  (Sculpture) ,  par  d'Agin-  aux  archives  du  comité. 
court,  pi.  XXXIX,  n"  10. 

Pierre  de  Courtenay  ,  empereur  de  Con-  COMPlÈGNE  (2).  —  Plan  de  celte  ville, 

stantinople  ,  recevant  la  communion  des  en  1509,  d'après  un  dessin  de  l'époque,  pu- 

maîDS  a'un  pape,  peinture  du    xiii'  ou  blié  dans  l'ouvrage  intitulé:  6!^7iipi^(//i«  m«- 

xiv  siècle,  de  la  basilique  Saint-Laurent-  torique  et  monumentale,  2  vol.  in-S*",  par 

hors-des-Murs,  d'Agiocourt,  pi.  xcix,  bande  Lambert  et  Bally hier ;Compiègne,  1842,  t.  L 

n"  6;  le  prince  est  représenté  après  la  céré-  l^s  principaux  monuments  de  cette  ville 

monie,  visitant  les  tombeaux  des  martyrs  ;  sont  publiés  dans  ce  même  ouvrage.  On 

les  personnages  portent  tous  le  nimbe  cir-  y  remarque  le  beffroi,  belle  construction  du 

ealaire,  malgré  tout  ce  que  disent  les  ar-  xvsiècle  environ,  l'hôtel  de  ville  au  xv^siè- 

chéologues  à  ce  sujet.  Y.  Quadratum.  de  ;  Magasin  pittoresque ,  t.  IX,  p. '228. 

Cérémonial  en  usage  à  Home  lorsque  le  L'église  Saiot-Corneille,  cathédrale  du  xiv' 

pape  communie.  Représenté  d'après  une  siècle,  Moyen  âge  monumental ,  pl.Lxxxy m, 

# 

(1)  Nous  croyons  devoir  prévenir  que  le  chapiteau  raede  la  Harpe,  où  TarUBtc  aurait  dû  aller  les  dessi- 

d'aprè»  lequel  cette  gravure  a  été  faite  n'est  pas  le  nerau  lieu  de  donner  la  reproduction  d'une  copie  do 

chapiteau  même,  mais  seulement  une  couie  qui  en  a  chapiteau. 

été  exécutée  lors  delà  réparation  de  l'église  en  180J,  '2}  Les  roonaments  de  cette  ville  ont  été  l'objet 

époque  à  laquelle  tous  les  chapiteaux  anciens  furent  d*un  Rapport  par  M.  Yiiet  au  ministre  de  l'intérieur, 

enlevés  et  places  .-lu  Musée  dr*s  Therraes  de  Julien,  in-8*,  1 8*2 1,  déposé  dans  les  archives  du  minislerc. 
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Ijb  château,  construction  du  xvi' siècle.  Chambre  ou   cour  des  comptes.  Monu- 

l^es  égh'ses  Saint- Antoine  et  Saint- Jac-  ment  du  rè|ne  de  Louis  XII  élevé  sur  les 

quos;  celle  de  Saint-Jean-aux-Bois.  dessins  de  Fra  Giacondo ,  religieux  dorai- 

L'abbaye  de  Saint-Corneille,  en  ruines,  nicain  et  détruit  en  1737  par  un  incendie. 

Le  château  de  Pierrefonds,  xiir  siècle.  On  le  trouve  gravé  dans  les  (euvres  de  Du 

Ruines  magnifiques.  V.  Pierrefonds.  Cerceau  ;    dans  celles   dlsracl  Silvestre  ; 

L'ancienne  abbaye  des  Géleslins  de  Saint-  et  sur  une  plus  grande  échelle  dans  VJt' 

Pierre,  dans  la  fofét  de  Compiègne,  dont  il  las  de  M.  ou  Sommerard,  planche  m  da 

ne  reste  que  des  ruines.  chap.  IV. 

Un  tombeau  gothique.  Voir  aussi  la  Topognqthie  de  Paris,  m 

Presque  tous  ces  monuments  se  trouvent  Cabinet  des  estampes,  pour  toutes  les  vues 
également  représentés  dans  la  grande  TV  de  ce  monument  qui  y  sont  réunies. 
pographie  de  la  France,  au  Cabinet  des  es-  Séances  de  la  Chambre  des  comptes  de 
tampes  de  Paris,  et  celle  de  l'auteur,  des-  Paris,  sous  Louis  xii,  miniature  d'un  ma- 
tinée à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Cluny ,  nuscrit  des  archives  du  rovaume,  repro- 
i\  Paris.  Y.  aussi  l'ouvrage  de  1^  Borde  et  dûite  dans  V Album  de  M.  du  Sommerard, 
Guettard ,  Foyages  pittoresques  en  France,  pi.  xii  de  la  7*  série,  chap.  VIII. 
1â  vol.  in-folio,  article  Compiègne,  Autre  séance  de  la  Chambre  des  comptes, 

à  Nancy,  et  l'audience  de  René  d'Anjou, 

COMPOSITEUR  (Le).  —  En  imprimerie,  miniature  d*un  mannscrit  des  archives  da 

Visité  par  la  mort  qui  veut  l'arracher  à  son  royaume.  Album  du  Sommerard,  pi.  xiv  de 

travail  :  gravure  sur  bois  du  xv*  siècle,  Dib-  la  7*  série,  chap.  VI II. 
din,  Bibliographical  decameron,  in-8^,  t.  1, 

planche  de  la  p.  H6 ,  d'après  une  ancienne  COMTES.  -  Costumes  et  portraits  de  cobi- 

Panse  des  morts.  tes  français  et  étrangers  en  habillement  ci- 
vil ou  de  guerre. 

COMPTES,  ~  Reddition  de  comptes,  de  Ne  pouvant  pas  donner  une  liste  coin- 
redevances,  plèie  de  tous  les  seigneurs  portant  ce  ti- 

Une  très-beik  miniature  d'un  livre  des  tre,  nous  désignerons  seulement  quelques 

comptes,  manuscrit  de  i46G,  publiée  par  figures  plus  remarquables  pouvant  servir 

Willemin,  Monuments  inédits,  t.  Il,  pi.  l\ix,  d'exemple  de  costume  à  diverses  époques, 

représente  une  scène  curieuse  de  paiement  Très-helle  et  capitale  figure  de  Geoflroi 

de  rentes  (1).  Le  Bel,  dit  Plantagenet,  comte  de  Bretagne, 

Reddition  de  comptes  d'après  quelques-  en  1186,  issu  d'une  maison  d'Angleterre  (3); 

unes  des  miniatures  du  manuscrit  intitulé  :  émail  du  xii*  siècle,  publié  par  M.  Alex. 

Leges  palatinœ y  publié  f>ar  les  Bollandis-  Lenoir,  Musée   des  monuments  français, 

tes ,  Acta  sanctorum,  t.  U\  du  mois  de  juin,  t.  VH ,  pi.  ccxxxvii,  p.  83. 

planche  de  la  p.  40,  n"  47  (â).  Tout  le  costume  est  d'une  origiDalîté  re- 

L'économe  infidèle  dé  l'Évangile  rendant  marquable  :  le  casque ,    la    tunique   en 

ses  comptes.  V.  toutes  les  Bibles  avec  gra-  mailles  de  fer,  la  robe,  le  manteau,  et  enfin 

vures;  les  sujets  du  Nouveau  Testament,  le  bouclier  couvert  de  figures  de  lions  grim- 

gravés  soit  en  bois,  soit  au  burin;  la  Vie  pants,  et  orné  d'un  bouton  d'une  forme 

particulière  de  Jésus-Christ,  avec  des  plan-  singulière;  cette  belle  figure  est  également 

ches.  V.  les  œuvres  d'Albert  Durer,  de  Mar-  publiée,  plus  en  grand,  dans  V Album  de 

tin  de  Vos,  des  Wierix,  des  Sadeler,  etc.  M.  du  Sommerard,  pi.  xii  de  la  iO*  série  (4); 

Le  tuteur  et  le  curateur  rendant  leurs  et  dans  V Univers  pittoresque  (France),  de 

comptes  devant  le  juge,  gravure  sur  bois  du  Didot,  frères,  pi.  ccxliii. 

xvr  siècle.  V.  le  titre  du  livre  au  mot  Pu-  Deux  figures  du  comte  du  Maine  et  du 

PILLES.  comte  de  Chartres  :  statues  en  costume 

(i>  Voir  aussi  les  détails  intéressants  donnés  par  et  plusieurs  accessoires.  La  planche  de  M.  du  Som- 

M.  Pollief,  p.  12  du  texte  des  planches  de  Willemin.  nicrard  doit  être  beaucoup  plus  fldéte  soos  le  point  de 

(2)  Nous  donnons  l'analyse  de  toutes  les  miniatu-  vue  de  l'Age  de  ce  monument  qui  parait  arrangé  dans 

res  de  ce  monument  de  législation  du  xiii*  siècle  dans  la  planche  de  M.  Alex.  Lenoir,  laquelle  annonce  an 

ce  Dictionnaire.  Y.  Lsgbs  PALAtiRjB.  11  est  impossible  dessin  bien  plus  exercé.  I^es  lions  diflTérfDi  en  teet 

de  se  faire  une  idée  des  documents  innombrables  et  point,  l'ornement  qui  entoure  le  portrait  ne  signifie 

curieux  que  nous  avons  trouvés  dans  cette  suite.  rien  dans  la  planche  de  M.  Lenoir  et  n'accuse  aueon^ 

(3'  C'est  ce  qui  fait  qu'on  trouve  cette  fi|iure  ou  ce  époque.  M.  du  Sommerard  donne  une  inscription  on 

personnage,  puolié  dans  les  Collections  de  monuments  deux  vers  latins  qui  manquent  dans  celle  de  M.  Lenoir. 

de  V Angleterre,  V.  la  note  de  M.  lenoir  au  sujet  de  ce  Ces  détails  doivent  suffire  pour  mettre  les  eorieui  sur 

personnage,  même  tome,  p.  81.  la  voie  et  prendre  quelques  précautions  s'ils  vroirnt 

(4)  Cesdeux  planches  olTrenl  de  notables  difTérences  faire  emploi  de  ce  monument  comme  éludede  costume, 
dans  la  figure  Je  costume,  les  armoiries,  le  bouclier 
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da  XII*  siècle ,    ci    prorcnant   de  Têgliëe  devons  ajouter  que  la  Vierge  immaculée  esf 

de  Chartres,  publiées  par  Wiliemiu,  Afo/ia-  placée  dans  un  jardin  mystérieux  orné  de 

menu  inédite,  (.  I,  pL  lxkxvii;  et  dans  W^  divers  objets  qui  expriment  d'une  manière 

niverê  pittoresque  [Franee)^  chez  Didot,frè-  symbolique  les  principales  vertus  de  Marie. 
res,  pi.  ccxLii. 

Figure  du  comte  de  Champagne  ,  Henri  CONCERTS.  —  Bas-relief  d'un  chapiteau 

dit  le  \axm  ou  le  Magnifique,  couchée  sous  de  Téglise  de  Saint-Georges  de  Boscherville, 

son    tombeau;    monument*  de    la    plus  xr  ou  xir  siècle,  publié  par  Willemin,  A/o- 

grande  importance  et  du  xiv*  siècle,  publié  naments  inédits,  pi.  lu  du  1. 1. 

par  M.  Amoud,,  de  Troyes,  dans  son  ou-  Autre  bas-relief  d'un  tombeau  de  l'église 

virage    sur   les  Antiquités  de  la  ville  de  de  Saint-Eutrope  ,   à  Milan,  xiv*"  siècle, 

'frayes,  et  dans  sou  Voyage  archéologique  Cicognara,  Storia  délia  scultura  in  Italia, 

dans  le  département  de  ï*Aabe.  t.  I,  pi.  xxxvii. 

11  existe  de  ce  seigneur  un  beau  sceau  Vitrail  du  xiir  au  xiv*  siècle,  de  l'an- 

sur  lequel  il  est  représenté  à  genoux  ,  of-  cienne  abbaye  de  Bon-Port,  Willcmin,  Mo- 

frant  le  don  de  la  fondation  d'une  chapelle  numents  français,  t.  [,  pi.  cvi. 

ou  d'une  église  à  un  abbé;  ce  sceau  qui  est  —  Exécuté  paf  un  roi  et  plusieurs  ligu- 

dn  XIV*  siècle,  est  publié  dans  le  frésor  ret.    Une  d'elles  tient    une  harpe  d'une 

de  numismatique  (Sceaux  des  communes )y  forme  presque  égyptienne,  miniature  du 

in-folio,  pi.  XII,  n""  9.  \uv  au  \iv*  siècle ,  Witlemiu,  1. 1,  pi.  cv. 

—  du  Maine  [Hélie  de  La  Flèche),  sur  — Exécuté  par  7  personnes  cl  conduit  par 
son  tombeau  ,  dans  une  éjB;lise  du  Mans,  un  chef  d'orchestre ,  miniature  du  xiir  au 
costume  du  xii'  siècle,  Montiaucon,  Monar»  xiv*  siècle,  publiée  dans  V Univers  piltores- 
chie  française,  t.  f,  pi.  xxxii,  p.  349;  d'Agin-  que  {Allemagne)^  Paris,  Didot,  frères,  t.  1, 
court.  Sculpture,  pi.  xxvii,  n""  25.  planche  de  la  p.  xcviii ,  curieuse  coinposi- 

—  D*Eu.  Diverses  statues  mutilées,  trou-  tion. 

vées  dans  les  caveaux  de  l'église  de  cette  Grande  composition  de  Lucas  Signorelli, 

ville,  F'oyages pittoresaues  en  France,  par  représentant  un  concert,  fresque  de  la  ca- 

Taylor  et  de  Cailleux  { Normandie }y  pi.  xc,  thédrale  d'Orviette,  vers  le  xv^'  siècle,  d'A- 

xci.  gincourt,  Peinture,  pi.  ci.vi. 

—  d^Anjou ,  de  Blois ,  de  Champagne ,  Autre  fresque  vers  le  xv*  siècle ,  peinte 
de  Dreux ,  d'Évreux ,  de  Toulouse,  ae  Sois-  dans  l'escalier  du  palais  Quirinal ,  à  Rome, 
sons,  etc.,  Trésor  de  numismatique  (  Sceaux  d'Agincourt,  ib.,  pi.  cxlii. 

des  grands  feudataires  de  la  couronne),  in-  —  Instrumental  et  vocal,  miniature  de  la 

folio,  32  planches  dont  on  peut  voir  la  dé-  fin  du  xv  siècle,  Willemio,  t.  1I>  pi-  cxc. 

signation  à  la  table  du  texte,  p.  43  et  44,  et  Figures  des  9  Muscs  tenant  chacune  un 

en  particulier  les  pi.  vi,  x,  xi,  xix,etdans  le  instrument  et  formant  un  concert,  dans  le 

même  ouvrage,  le  volume  intitulé  :  Sceaux  i"  cercle  qui  sert  d'encadrement  à  la  figure 

def  comma/ie^, in-folio,  pi.  xii,n*"4, 5,6, 7,8.  allégorique  de    l'air,  etc.,  miniature  du 

—  De  diverses  familles  d'Angleterre,  xni*  au  xiv*  siècle,  et  publiée  par  M.  Didron 
V.  les  collections  de  sceaux  anglais,  et  dans  le  journal  r^rr/«((r,  année  18il ,  mois 
celles  des  tombeaux  et  pierres  tombales  de  mars,  et  la /?ev'ae  mmica/e^  môme  année 
d^  diverses  églises  d'Angleterre,  publiées  et  même  mois. 

sous    divers    titres    que   nous  '  donnons  — Exécuté  par  des  anges  dans  le  tableau  de 

9WL  articles  Amgleter&e  et  Familles  no-  Fra  Angelico  Fiesole ,  représentant  un  cou- 

•BLEs.                              .  ronnement  de  la  Vierge,  peinture  du  xv*  siè- 

—  *I>e  Flandre.  V.  au  mot  Flandre  les  cle  environ,  au  Musée  du  Louvre  et  publié 

ouvrages  indiqués  renfermant  des.  portraits  par  Schlegel ,  i  vol.  in-folio,  avec  un  texte 

et  nombre  de  sceaux.  *  allemand  et  français.  Pour  plus  de  détails, 

V.  Couronnement. 

CONCEPTION  de  la  sainte  Vierge.  —  Un  Autre  dans  un  banquet,  sujet  d'une  tapis- 
émail^  du  xvr  siècle  représente  ce  senre  ûe  série  de  Nancy  publiée  par  Achille  Jubinal. 
sujets'  d'une  manière  tout  à  fait  digne  de  V.  le  détail  au  mot  Banqoets. 
remarque.    La  sainte  Vierge    est  debout,  —  De  voix  et  d'instruments  exécuté  par 
ayant  sur  le  milieu  du  corps  up  disque  les  anges,  tableau  de  sainte  Cécile  par  Ka- 
en  or  où  est  placé  un  petit  entant  ;  cette  eu-  phael.  V.  ses  œuvres, 
rieuse  peinture  est  publiée  dans  l'ouvrage  —exécuté  aux  Noces  de  Cana,  célèbre  ta- 
de  M.  Pabbë  Texier  ,  intitulé  :  £ssai  sur  les  bleau  de  Paul  Véronès.  V.  son  œuvre  et  au 
argentiers  et  émfiilleurs  de  Limoges,  etc.,  mot  Choeurs  de  musique. 
I  vol.  in-S";  Poitiers,  18-13,  pi.  viii.  Nous 
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CONCHA(l).  -  Nom  donné  par  quelques  au- 
teurs ecclésiastiques  ou  liturgiques  à  ce  que 
nous  nommons  l'abside  ou  rond-point  du 
chœur.  V.  le  plan  d'une  basilique  chré- 
tienne, donné  par  Sarnelli,  Basilicogra" 
phia  antica,  dans  le  i9*  vol.  des  Annales 
de  Dhiloêophie  chrétienne,  p.  346  et  440. 

Voir  aussi  les  plans  de  basiliques  donnés 
par  Spanheim  dans  son  Bistoria  ecclesias- 
iica  ou  geographia  chronologica  et  historia 
sacra  atqae  ecciesiastica  atriasqae  temporis, 
ou  dans  rouvrage  de  Goar,  Eacologion  sive 
riluale  Grœcoram,  in-folio,  avec  planches. 

CONCILES.  —  Tableau  du  premier  con- 
cile tenu  à  Rome  sous  Constantin,  par  le 
Cape  saint  Silveslre,  dans  les  Thermes  de 
rajan,  an  284  de  J.  C.  Aringhi  en  a  publié 
une  gravure  in^olio  assez  mal  dessinée  et 
pauvrement  gravée  dans  le  2*  volume  de  sa 
Borna  subterranea,  p.  183,  d'après  une 
peinture  dont  nous  ignorons  le  siècle.  On 
y  voit  le  souverain  pontife  avec  une  tiare  à 
trois  couronnes,  ce  qui  est  un  anachronisme 
impardonnable.  Les  évéques  sont  mitres 
comme  au  xvi*  siècle.  On  y  brûle  les  livres 
des  hérétiques,  etc. 

Commémoration  du  deuxième  concile  de 
Nicée,  ou  le  cinquième  des  conciles  œcumé- 
niques, miniature  du  Menologinm  (irœco- 
ram,  vers  le  ix*  ou  x*  siècle,  publiée  par  les 
Bollandistes  dans  le  i"  volume  du  mois  de 
mai ,  Acta  sanctorum ,  à  la  date  du  16  juil- 
let; et  par  d'Âgincourt,  Peintare,  d'après 
une  autre  miniature  plus  grande,  de  la 
même  époque.  V.  la  pi.  xxxii ,  n**  i.  Cette 
peinture  offre  l'exemple  assez  rare  d'un 
nom  d'artiste  inscrit  en  haut  de  sa  compo- 
sition (2). 

Commémoration  des  quatre  grands  con- 
ciles, miniatures  du  ménologe  des  Grecs, 
publiées  par  les  Bollandistes ,  Acta  sancto- 
rum, t.  1  du  mois  de  mai,  planche  de  la 
p.  31^,  au  16  dudit  mois. 

Mémoire  du  septième  concile  de  Nicée, 
tenu  en  présence  de  Constantin  et  d'Irène 
contre  les  briseurs  d'images,  ib.,  planche 
de  la  p.  47,  au  16  septembre. 

(1)  Voir  Du  Gange,  Constanlinopolis  christiana  , 

{>our  rexplicalioD  do  celle  dénomination  sur  laquelle 
es  auteurs  les  plus  habiles  ne  sont  pai  d'accord,  à  la 
p.  43  du  liv.  m.  Les  uns  la  prennent  pour  le  vase  du 
iiapiistére,  d'autres  pour  des  espèces  do  lahles  placées 
près  de  l'autel.  Macri  entre  è  ce  sujet  dans  de  longs  dé- 
tails dans  son  Uicrolexicon^  verbo  Concha. 

(2)  D'Agincourt  donne  à  ce  sujet  et  sur  le  manuscrit 
d'où  provientcette  curieuse  miniature  des  détails,  p.  4i 
de  l'explication  des  planches- 
fa)  Voir  sur  ces  peintures  les  détails  donnés  par 

Marin  Vasi  dans  son  Itinéraire  de  home,  t.  IJ,  p.  728 
rt  suivantes. 
.  \}  Cette  médaille  n  pour  but  de  faire  connaître  l'es- 


Voir  aussi  l'édition  latine  du  MenoUh 
logium  Grœcoram,  t.  ï,  p.  112,  octobre. 

Grand  concile  de  Nicée  tenu  contre  Anus 
où  il  fut  condamné  en  présence  de  Cons- 
tantin par  318  évéques  présidés  par  Osi us. 

Triptyque  en  bois,  xiii*  siècle,  d'Agin- 
court, Sculpture,  pi.  xci,  n*  7. 

—  Tenu  paf  Léon  III,  composition  de  Ra- 
phaël ,  gravée  par  Fabri  à  Rome ,  n**  503  de 
la  Calcoaraphie  chrétienne, 

A  la   Dibliothèque  du  Vatican ,  dans  la 

f>remière  grande  salle,  sont  peints  à  fresque 
es  huit  premiers  conciles  généraux  (3).  Ils 
sont  gravés  dans  l'ouvrage  intitulé  :  //  l^a- 
ticano  descritto  ed  illustrato  da  Ernest,, 
Erasmo  Pistolesi,  5  vol.  in-folio;  Rome, 
1858  à  1839.  V.  les  planches  lxi  ,  cxni  du 

t.  iir. 

Concile  ou  synode  de  l'Église  gallicane, 
sceau  de  1423.  Trésor  de  la  numismatique, 
volume  renfermant  les  sceaux  des  commu- 
nes, pi.  XXII,  n'7. 

Macri  dans  son  Hierolexicon,  1. 1,  p.  123 
donne  aussi  une  médaille  (4)  ou  sceau  repré- 
sentant un  concile  ou  assemblée  du  clergé: 
elle  paraît  dater  du  xv*  sièle. 

Autre  publiée  par  d'Agincourt,  Sculp- 
ture, pi.  xLiv,  n**2. 

L'on  trouve  aussi  quelques  sceaux  repré- 
sentant des  conciles  dans  l'ouvrage  d'Hei- 
neccius,  de  Sigillis  Germanoram.  V.  les  mots 
Bale  et  Constance  (Concile  de). 

Concile  provincial  tenu  vers  1523,  h 
Saint-Germain-en-Laye  (5)  par  le  chance- 
lier Duprat  (cardinal);  oas-relief  de  son 
tombeau,  à  Sens,  dans  la  cathédrale.  Millin, 
Voyages  dans  le  midi  de  la  France,  i,l, 
.  77  et  la  pi.  vu  de  l'atlas,  1"  partie.  Les 
as-reliefs  dont  celui-ci  fait  partie  sont  dé- 
posés dans  l'église  du  collège  de  la  ville  de 
Sens. 

Concile  de  Florence,  sculpture  d'une  des 
portes  en  bronze  de  Saint-Pierre  de  Rome, 
monument  du  xv*  siècle.  Érasme  Pistolesi, 
//  Faticano  descritto  cité  ci-deteus,  t.  I, 
pi.  X;.  Trésor  de  ,  numismatique ,  2*  classe,' 
10'  série,  planche  xxix. 

Cérémonies   de  l'.ouverlure   d'un   con- 


péce  dccoilTurc  adoptée  niors  par  les  rardinaox  (  !fo» 
tegebatUur  tempore  ilio,  bireto  scd  gatero).  V.  les  dé- 
tails que  donne  le  savant  auteur  touchant  cette  dis- 
tinction. Le  consistoire  fut  tenu  en  pré!»cncedu  pape 
Paul  H,  dont  on  trouve  une  médaille  p.  I24  du  même, 
volume. 

(^)  Dapral  en  sa  qualité  de  cardinal  ne  pouvait  réo- 
Dir  an  concile  pour  le  motif  de  la  réunion,  qui  était  le 
paiement  de  la  rançon  de  denx  princes  français  retenos 
en  otage  à  Madrid.  Ce  fut  Coût  simplement  uae  assem- 
blée des  membres  du  clergé  de  Sens,  ce  qui  eipliqo^ 
le  silence  de  Fleurv  dans  son  Histoire  eeclétiasliqM, 
qui  ne  parle  pas  d  un  concile  qui  se  serait  tenu  en 
cette  année  à  Saint-Gerroâin. 
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cile  (1),  médaille  du  pape  Paul  IH,  Vie  de&  CONCORDANCE.  —  Les   auteurs  d'une 

papes  au  nom  de  Paul  111.  Numismata  pon^  eoncordance  de  la  Bible  en  syriaque,  occu- 

tifkttm,  par  Dumolinet,  planche  de  la  p.  72,  pés  à  confronter  les  textes  de  ce  manuscrit 

n*"  5,  et  surtout  les  planches  du  Pontificale  avec  d'autres  manuscrits  grecs  et  latins  (o), 

ronanam,  reproduites  par  Bernard  Ficart  miniature  du  vr  siècle.  D'Agincourt, /'ei/i* 


dans  son  livre  des  CérémQnies  religieux 
ses,  etc.,  volume  des  Cérémonies  du  culte  ca- 
tholique; voir  les  diverses  éditions  in-folio 
et  io-4^ 


ture,  pi.  xxvii,  n*"  o. 

Concordance  des  figures  de  l'Ancien  Tes- 
tament avec  les  faits  du  Nouveau,  mis  en 
parallèle.  Précieux  camée  du  Cabinet  des 


Concile  de  Trente,  d'après  un  dessin  de  médailles,  à  Paris,  dont  on  trouve  la  dési- 
4!$65,  gravé  dans  le  jlfa^cM(/i  pi/^or.,  année  gnation  au  catalogue  rédigé  par  M.  Du- 
1842,  p.  309.  Le  livre  renfermant  les  décrets    mersan,  employé  au  cabinet,  et  publié  en 


de  ce  concile  envoyé  au  roi  OlTa  par  Char- 
les H,  roi  de  France,  miniature  d'un  ma- 
nuscrit du  XIII'  siècle,  publié  par  Strutt, 
Angleterre  ancienne,  in-4",  pi.  lviii,  ou 
dans  la  traduction  française  de  ce  même 
livre,  même  planche. 


1857,  sous  le  n*547.  Nousallons  essayer  de 
donner  la  description  de  cette  intéressante 
pierre  gravée,  qui  parait  appartenir  au  xvi* 
siècle.  Elle  présente  une  forme  ovale  d'en- 
viron 3  pouces  de  hauteur  sur  2  de  large; 
un  grand  arbre  partage  le  milieu  en  deux 


Voir  aussi  les  diverses  éditions  de  ce  con-  parties  égales  ;  en  haut,  d'un  côté  Moïse  rece- 

cile,  publiées  in-S"  ou  in-i*",  dont  quelques-  vaut  de  Dieu  les  tables  de  l'ancienne  loi; 

unes  offrent  des  planches.  de  l'autre,  Jésus-Christ  acceptant  son  sacri- 

Dans  la  Fie  de  saint  Augustin,  par  Geor-  fice,  dont  l'immense  charité  est  figurée  par 
ges  Maigreto,  1  vol.  de  planches  in-4'',  com-  le  Saint-Esprit  qui  descend  vers  lui  ;  au- 
p<»ées  et  gravée  par  Sch.  A.  Bolswert  ;  Pa-  dessous  à  gauche,  Adam  et  Eve  dans  le  pa- 
ris, 1620.  On  voit  une  belle  assemblée  ou  radis  mangeant  le  fruit  défendu;  sous  leurs 
concile  présidé  par  saint  Augustin  contre  pieds ,  la  Mort  qui  sort  d'un  tombeau  pour 
les  donatistcs ,  pi.  xv  de  cette  suite,  avec  pénétrer  dans  le  monde  ;  près  d'(  ux  la  pre- 
cette  inscription  :  Augustinus  variis  Èccle-  mière  Ggure  de  la  rédemption  promise  ;  le 
siœ  conciUis  adhibitus ,  etc.  serpent  d'airain  élevé  sur  une  croix  dans 

Voir  aussi  au  mot  Synodes.  le  désert,  et  dans  le  fond  les  tentes  des  Israé- 
lites; de  l'autre  côté  Jésus-Christ  en  croix 

CONCLAVE  (2)   -  Représentation  de  la  accomplissant  son  sacritice:  près  de  lui  l'a- 

disposiiion  intérieure  d'un  conclave  pour  gneau  qui  efface  les  péchés  du  monde;  de  l'au- 

l'élection  d'un  pape.  V.  l'estampe  publiée  trecôte  de  la  croix  un  ange  qui  descend  vers 

par  Giovanini  Orlandi,  à  Rome,  1605,  avec  un  personnage  que  nous  ne  pouvons  préci- 

cette  inscription  :  Planta  del  conclave  fatta  ser;  tout  à  fait  sur  le  premier  plan  du  bas, 

sede  vacanio  del  Clémente  Fin,  per  le  lec^  l'homme  assis  sur  une  pierre  entre  Pan- 

tione  del  novo  ponte  fice  cominciando  ,eic,  cienne  loi  figurée  par  un  prophète  ou  pa- 

Voir  toutes  les  planches  des  C^r^/yu>/»i>j  triarche  tenant  à  la  main  le  bAton  de  voyage 

religieuses,  par  Bernart  Picart ,  édition  de  et  saint  Jean  debout  qui  lui  montre  l'agneau 

l'abbé  Banier  et  Mascrier,  t.  I,  planche  de  qui  vient  se  charger  de  ses  péchés  pour  les 

la  p.  284,  qui  ne  sont  que  la  reproduction  effacer;  enfin  Jésus-Christ  qui  sort  du  lom- 

de  gra  vures  bien  plus  anciennes,  publiées  à  beau  vainqueur  de  la  mort  et  du  monde,  figu- 

Rome  k  diverses  époques  dans  le  Pontifi'  rés  par  uh  squelette  renversé  et  par  un  globe 

cale  romanum,  dans  le  Rituale  pontificum ,  surmoi\té  d'une  croix.  La  figure  d'homme 

et  autres  livres  de  ce  genre.  quLreprésente  l'humanité  tout  entière  dans 

Voir  aussi  les  planches^  de  Y  Histoire  des  son  chef,  nous  semble,  sauf  erreur,  un  pea 
rondave*,  par  Clément  V,  avec  une  explica-  trop  académique  et  d'une  expression  par 
tionde  toutes  les  cérémonies,  et  au  mot  trop  indiflérente  à  toutce  qui  se  passed'ex- 
ÉLECTiON  des  PAPEslecompIcmcntdecetart.  traordinaire. autour  de  lui;  peut-être  que 


'!•)  Il  existe  dans  l'œuvre  de  Seba si  un  Leclerc.  célè- 
bre «lessinaleur  etgraveurdu  sieclo.de  Louis  XIV, une 
cbarmaule  visnelle  composée  pour  un  des  volumes  de 
\  Histoire  ecclésiastique  de  Henry,  représentanl  lou- 
vertare  d'un  concile.  Au  milieu  de  l'assemblée  est 
placé  le  litre  des  Evangiles.  V.  l'œuvre  de  Leclerc  et 
sou  Catalogue  par  Jombecl,  l.  II,  p.  'i68.  n"  3ii.  Si  ce 
n'est  pas  uu  monument  proprement  dit,  c'est  du  moins 
un  curieux  souvenir  historique. 

(2,>  Voir  tous  les  ouvrages  cités  parT.onpIeldu  Fres- 
noy.  Méthode  pour  étudier  l' histoire,  t.  lil.  p.  347, 
3&0,  et  p.  29  du  volume  supplémentaire  de  l'édition 


in-4%  et  tout  ce  qu'en  doit  dire  Giaconius  et  tous  \é$ 
auteurs,  des  Vies  des  papes  ;  Baronius  dans  ses  Anna- 
les; Muratori,  Schelesirate,  etc.  L'origine  des  concla- 
ves date  du  poniiflcai  du  pape  Honoré  IJI. 

(3)  Cette  miniature,  dit  un  écrivain  dont  le  nom 
nous  échap/^e,  est  d'autant  plus  intéressante  que  le 
manusrrit  dont  elle  provient  rappelle  une  Toule  d'ob- 
jets relatifs  à  l'histoire  et  aux  rits  Piturgiques  des 
nioines  maronites,  auteurs  de  cette  concordance,  et 
qu'ils  prouvent  du  moins  qu'à  l'époque  où  cette  mi- 
niaiurp  fut  faite  et  son.  manuscrit,  m  étaient  eneorv 
en  communion  avec  l'Eglise  romaine. 
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d'autres  y  verront  Texpression  d'un  homme  '  —  Dans  IMIe  aux  Bœufs  pour  la  paix  dite 

absorbé  dans  la  plus  profonde  méditation  de  d'Orléans,  en  i563,  entre  Catherine  de  Mé- 

ses  destinées  futures.  Espérons  qu'une  pierre  dicis  et  les  chefs  huguenots,  d'après  une 

si  importante  par  son  travail  et  surtout  gravure(3)surboisderépoque.  TV^^orde  2a 

par  ce  qu'elle  représente,  sera  enOn  repro-  couronne,  t.  ïï,  pi.  cclxviii. 

duitc  un  jour  par  la  gravure  ,  mise  ainsi  V.  aussi  les  mots  assemblées,  Colloque, 

à  l'abri  de  tous  les  accidents  et  placée  sous  Consistoires,  etc. 
les  yeux  des  artistes  et  des  curieux  qui  ne 

l'ont  peut-être  jamais  remarquéecommeelle  CONFÉRENCES   ECCLÉSIASTIQUES.  — 

le  mérite.  Miniatures  d'un  manuscrit  du  xin*  siècle. 

Comme  exemples  de  concordances  ou  de  Pictorial  history  of  England,  1. 1,  planche 

Rarallèles  des  faits  de  l'Ancien  avec  ceux  du  de  la  p.  8G9. 

ouveau  Testament,  nous  devons  surtout  Autre  d^un  manuscrit  du  xiv*  siècle,  i6., 

citer  les  beaux  vitraul  de  plusieurs  églises,  planche  de  la  p.  139. 

en  tre  autres  celui  de  l'église  Saint-Étienne  de  Voir  aussi  Assemblées,  Conciles,  Cok- 

Bourges,  désigné  sous  le  titre  de  l'ancienne  claves,  etc. 
et  nouvelle  alliance  dans  la  Monographie  de 

celle  église,  par  MM.  Arthur  Martin  et  C.Ca-  CONFESSEUR  DU  ROI.  —  Figure  tirée 

hier,  prêtres,  i  vol.  in-folio,  pi.  i, développée  d'une  miniature  intitulée  :  Confesêor  régie, 

dans  le  texte  savantqui  initie  enfin  à  l'étude  manuscrit  dit  Leges  palaUnœ,  publié  par  les 

de  la  vraie  symbolique  chrétienne  (i).  Bollandistes,  t.  lil  du  mois  de  juillet,  plan- 

Voir  aussi  dans  ce  même  ouvrage  les  plan-  che  de  la  p.  ^0,  monument  du  xiir  siècle, 
ches  des  vitraux,  cités  p.  47,  402, 113,  11  i. 

Nous  indiquerons  comme  pouvant  se  rai-  CONFESSEURS  (4).  —  Figures  debout  te- 

tacher  à  ce  genre  d'étude  la  suite  des  plan-  nant  des  couronnes.  Mosaïques  du  vr  siècle, 

ches  composées  par  Martin  de  Vos  et  ffra-  Ciampini,  Fêtera  Monnmenta,  t.  II,  pi.  xxv, 

vées  par  Philippe  Galle,  Corneille  Galle  et  p.  95  du  texte, 
divers  auteurs,  et  publiées  sous  ce  titre  : 

Sepiem  novœ  legis  sacramenta,  1  vol.  in-4«,  CONFESSION  (La  )  ou  le  Martyrium  (5). 

sans  autre  texte  que  celui  c[ui  est  placé  au  —  Lieu  destiné  à  placer  les  reliques  des 

milieu  des  figures  ou  des  sujets.  saints,  soit  sous  l'autel,  derrière  ou  de- 
dans. 

CONDÉS(Les)    —  Princes  et  princesses  Ciampini  en  a  publié  plusieurs  excm- 

de  ce  nom ,  vers  le  xvr  siècle.  Montfaucon,  pies    dans    ses   Keiera  monamenta ,  sa- 

Monumenis  de  la  monarchie,  t.  V ,  pi.  xxvii,  voir  :  1. 1,  pi.  xix,  lettre  B  de  la  1"  ligure; 

XL! ,  LV,  Lvi;   Trésor  de  la  couronne  de  pl«  xliii,  n*  4;  pi.  xuv^  il<*  3;|  ici  la  confes- 

France,  t.  II,  pi.  cclxxiii,  cclxxxii  et  ceci,  sionest  sur  l'autel;  pi.  xliv,  n°  1,  dessous. 

V.  aussi  la  collection  des  portraits  des  prin-  Dans  son  autre  ouvrage  de  ^difieiis  a 

ces  et  princesses  de  cette' lamille  au  Cabinet  Constantino  constructis,  pi.  xx,  Pautel  du 

des  estampes,  à  Paris.  milieu  ;  pi.  xxi,  lettres  A,  B;  pl.^'xxii,  let- 
tres G,  I.  Malheureusement  toutes  ces  plan- 

CONFIÎIRENCES  du  pape  Damase avec  saint  ches  sont  mal  gravées. 

Jérôme.  V.  Damase.                         ^  D*Affincourt  en  reproduit  plusieurs  exem- 

— <  Du  -duc  de  Bourgogne  avec* le  pape  pies  dans  soi^  Histoire  de  Vart  et  mieux 

.  Innocent  lU  (2),  miniature  d'un  manuscrit  exécutas,  Architecture,  pi.  xii,  n**  6,16, 

du. XV   siècle   (  Bibliothèque 'de    Diionj,  19,  25,  24;  pi.  xvi,  n°  7.- 

n"*  15>  publiée  dans  les  Mémoires  de  la  so-  Celle  de  l'autel  de  la  basilique'  Saint- 

ciété  des  antiquaires  de  la  Côte-d*Or,  année  Pierre  du  Vatican  ;  ib.,  pi.  lxvi.'  n"  6  ;  à  dire 

1838.  V.  les  planches  du  volume.  le  vrai  on  n'en  voit  que  ie  baldaquin.  • 

•      .  '  *  

(0  Non  pas  une  syrabolique  hasardée  ei  conjec-  (4)  Rianchini,  Demonstr,  hlstor.  €ccles,,  in-rolio, 

tiirale,  mais,  fondée  sur  des  preuves  et  les  textes  des  t.  JJi,  p.  (i'27.  n*  55  ;  Molanus,  UUlor,  imagin.  tacr.. 

Pères  de  l'ÉsIise.  On  en  trouve  un  résumé  dans  le  in-4''.  p.  2i,  On  sait  que  le  mol  de'  conr^sseur  éqai- 

27*  volume  des  Aimâtes  de  philosophie  cturéiièmie,  vaut  souvent  à  celui  de  martyr,  mais  qui  n'a  pa»  été 

p.  66,,  103  et  suiv.  ordinairement  Jusqu'à  la  mort. 

(2)  Cette  conférence  eut  lieu  au  sujet  de  la  belle  (S)  Outre  tout  ce  que  nous  font  connaître  de  l'usage 

fondation  de  i'hospibe  des  enfants  irouvés/dit  hospice  des  confessions  ou  martyrium.  Du  Canuse,  llacri,  Ma- 

duâaint-Ksprit,  à  Dijon.  .  machi,  Ciampini,  voir  les  iodicàUons  aox  tables  de 

(8), Cette  graVure  parait  être  la  même  que  cefle  qui  ces  ouvrages,  voir  encore-  les  détails  consignés  dans 

*  fait  partie  de  la  collection  des  gravures  de  TortercI  ett  les  Instructions  du  comité  historique,  i"  série,  p.  M 

Parisin.  Pour  l'historique  voir  p.  30  du  texte  des  plan-  etsuiv.  ;p.  m  et  Suiv.;  Raoul  Rochette,  Tubleaa 

ches  du  Trésor  de  la  couronne  de  France-,  Méferay,  des  caUicombes,  in- 12,  p.  77, 79,  80,  8I,  82,  83, 85, 88, 

Abrégé  de  l'histoire  de  France',  édition  in-4'',  p.  i9S.  87  et  les  notes. 
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Autre  4  Téglise  Saint-Martin ,  a  Rome  ; 
ib.,  pi.  XIV,  n*  2. 

A  Téglise  San  Miniato  ,  près  Florence. 
D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxv,  n**»  25, 
26  et  à  MiMiATO. 

Celle  de  la  basilique  Saint-Laurent  ;  ib., 
pi.  XXVIII,  n°  31 . 

—  De  réglise  Saint-Éticnne,  à  Bologne, 
pi.  XXVIII,  n**  2. 

—  De  la  cathédrale  de  Milan;  ib.,  pi.  xli, 
rl5. 

-  De  Modène;  ib,,  ul.  lxxiii,  n*"  40. 
Voir  aussi  le  plan  d^une  basilique  latine, 
publié  par  Samelli,  Basilicographia  antica, 
eidans  le  19*  volume  des  Annales  de  philos, 
ckrél.,  p.  346,  n'»  36  du  plan  (1). 

CONFESSION  DE  SAINT  PIERRE  (2).  — 
lie  cardinal  Etienne  Borgia  a  publié  en 
léte  de  son  ouvrage  intitulé  :  Vescriptio 
ëonetœ  confessionis  beati  Pétri,  etc.,  une 
gravure  très-bien  exécutée  et  très-intéres- 
saDle,  représentant  la  confession  de  saint 
Pierre  dans  Téglise  du  Vatican,  avec  cette 
ioscrlption  :  vetustissima  beati  pétri  vati- 
CANA  coM FESsio.  C'ost  uuo  uîche  demi-circu- 
laire, autrement  le  Monamentam  arcnatum 
des  catacombes ,  placée  au-dessus  d^un  au- 
tel ;  ao  fond  est  une  très-ancienne  ligure  en 
pied  de  Jésus-Christ  tenant  un  livre  d^une 
main  et  bénissant  de  Tautre.  Mosaïque  exé- 
cutée par  ordre  du  pane  saint  Anacfet,  dans 
le  1*'  siècle  (in  annoC^hr.  83)  ;  à  droite  et  à 
gauche  sont  les  ligures  en  pied  de  saint 
Pierre  et  de  saint  Paul.  Informe  de  Tautel 
est  tout  h  fait  remarquable  et  des  temps 
les  plus  reculés. 

Autres  exemples  de  confession  ou  marty- 
rium.  Giampini,  de  jEdificiis  «acri«,  in-^olio, 
pi.  xiy  (1  ;  pi.  XV,  B,  B,  p.  62  du  texte.  On 
y  voit  des  ouvertures  en  terme  d^une grande 
croix  entre  deux  grandes  clés  (dites  cancel" 
latœ}j  ou  fermées  d'un  grillade.  Ici  le  mar- 
tyrium  ou  confession  est  élevé  au-dessus 
ae  Pautel. 

Ciampini  offre  d'autres  exem[f1es  de  con- 
fessions ;,  même  ouvrage,' pi.  xxi,  xxii. 


(0  Oif  UtHive  dans  VHittoire  de  Vabpaye  de  Saint- 
DcHit,  par  dom  Felibieii,  in-roiio,  p.  2V5.  en  léle  du 
6'  tiviy,  ooe  vignette  rep/ésentant  un  autel  avec  tous 
»es  accésftoires.  On  y  voit  une  .confession  placée 
dfiftéic  l'autek  Nous  ne  pouvons  indiquer  cet  autel 
comme  un  monument,  puisque  nous  en  ignorons  la 
!M>urce  tl  qu  il  peut  étrt*  une  invention  du  dessina- 
teur, mais  nous  le  signalons  comme  mémento  d'un 
•incien  usage  et  peut-être  d'une  disposition  qui  a  pu 
f  siafer  autrefois. 

i2;  On  nomme  confession  de  Saint-Pierre,  dans  Té- 
Klite  du  Vatican,  la  chapelle  où  est  conservé  le  tom- 
beau do  prince  des  apôtres  et  par  extension'  l'autel 
(|ui  est  construit  sur  ce  tombeau  ;  nous  n'entendons 
i>at  parler  ici  de  celle  que  Paul  V  fil  construire  sur 


XXVI  ;  dans  ses  Fêlera  Monumenta,  pi.  vin, 
XII,  XLiv,rig.  i,  3;  pi.  XLV,  fig.  4. 

D'Agincourt  donne  celle  deSaint^ean-de- 
Latran,  Sculpture,  pi.  xxxvi,  n"  2. 

Autre  à  Saint-Clément.  V.  au  nom  de 
celte  église. 

Le  grand  reliquaire  placé  au  fond  du 
chœur  de  réglise  de  Saint-Denis,  en  France, 
offre  un  mémento  de  cette  ancienne  tradi- 
tion. 

Confession  souterraine  deSainte-Praxède, 
à  Rome.  D'Agincourt,  ^rcAifecf are,  pi.  xiii, 
n«6. 

-  De  Santa-Prisca;  ib.,  n»  16. 

—  De  Saint-Silvestre  et  de  Saint-Martin  ; 
ib.,  n°  19. 

Autre  à  Téglise  Saint-Pancrace  ;  i6.,  n*»!^, 
24,  et  encore  pi.  xiv,  n^'S;  à  San  Miniato, 
ib.,  pi.  xxv,  n*»  26. 

Autres  aux  églises  Saint-Laurent  de  Rome 
et  Saint-Zénon  de  Vérone;  ib.,  pi.  xxviii, 
n"*  26  et  30. 

Voir  encore  au  mot  Cetptes  dans  ce  Dic- 
tionnaire et  aux  noms  des  églises  désignées. 

CONFESSIONNAUX.  —  Giotlo  a  peint  .'i 
réglise  Santa-Maria-rincoronata,  à  Naples, 
une  suite  de  tableaux  représentant  les  sept 
sacrements  ;  dans  celui  de  la  pénitence  se 
voit  un  confessionnal  d'autant  plus  inté- 
ressant à  citer  que  les  exemples  en  sont 
{)lus  rares  au  xiii*  siècle.  V.  la  pi.  iv  de 
'ouvrage  intitulé  :  les  Peintures  de  Giotto 
dans  VeglisedeVIncoronata,in-4'';  Londres, 
1843,  par  Stan.  AIoé. 

Autre  au  xv*  siècle,  gravure  sur  bois  en 
tète  de  Fouvrage  intitulé  :  Ars  moriendi. 

Autre  au  xvr  siècle,  magnifique  décora- 
tion sculptée  sur  bois  dans  Téglise  des  J('•^ 
suites  à  Namur,  publié  dans  la  Collection 
de  meubles  et  armes,  chez  Hauser,  à  Paris,. 

pi.  LVIl. 

C(»^F!RMATION.— Manièred'administrcr 
ce  sacrement.  V.  les  planches  gratées  du 
Pontificale  romanum,  et-  celles  des  Cérémo- 
nies rtf/<^i>o«f««de  Bern.'Picart. 

les  deasinsde  Carie  Maratte,  et  dont  on. trouve  df:i 
descriptions  partout,  mais  seulement  de  la  niche  pra- 
tiquée derrière  la  décoration  moderne  et  construite  sur 
une  partie  de  l'ancion  oratohre  érigé  par  le  papesaiiil 
Anaclel  sur  le  tombeau  même  de  saint  Pierre  :  (  Hic 
memùrlwm,  teu  confesstonem  beati  Pétri  construxii) 
Liber  pomificalis,  e4itio  Vignoli,  1. 1,  p.  i«.  L'on  con- 
naît dans  l'antiquité  chrétienne  quelle  fut  loujouri 
l'importance  de  cette  disposition.  Y.  Macri,  Hierolexi- 
cou  ;  Ciampini,  de  /tldific.  a  Conttant.  construct.,  in- 
folio, p.  '29,  48  ;  du  même,  Vetera  Monumenta,  p.  iv, 
177,  178;  t.  I.  et  encore  les  détails  que  nous  donnons 
dans  notre  Ciossaire  liturgique .  inséré  aui  Annaiei 
de  ]^hltotopliie  chrétienne,  t.  XVi  I,  p.  206,  vcrbo  Mur- 
tyrttmt. 
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Et  la  collection  des  planches  gravées  par  CONGRES    LITTÉRAIRES.  —  Celui  de 

Philippe  Galle,  diaprés  Martin  de  Vos,  inti-  Warbourg,  en  Allemagne,  vers  le  xni*  ou 

tulée  :  Septem  novœ  legis  sacramenta,  etc.  xiv  siècle,  diaprés  une  miniatare  de  Pépo- 

V.  son  œuvre.  que,  tirée  du  poème  ou  chants  des  minne- 

singers,  réunis  par  Roger  Manassé,  manu- 

CONFRÉRIES(I).  Il  existe  au  Cabinet  des  scrit  de  la  Bibliothèque  royale,  et  publié 

estampv's,  à  Pans,  une  collection  en  i  ou  dans  V Univers  pittor.  {yélUmagne)^  chez 


Didot,  frères,  1. 1,  planche  de  la  p.  406. 
Voir  encore  aux  mots  Jeux  floraux  ,  Pa- 

LINODS ,  PlITS. 


CONGRÈS  MILITAIRES,  POLITIQUES,  cic. 


â  portefeuilles  in-folio ,  renfermant  une 
foule  de  pièces  dont  plusieurs  très-curieu- 
ses font  connaître  les  bannières  adoptées 
par  les  diverses  confréries.  V.  au  catalogue 
du  Cabinet.  Ce  portefeuille  est  classé  sous 

la  cote  R,  D,  56,  a,  intitulé  :  Livres  des  con-    V.  au  mot  Assemblées. 
f réries,  D^Âgincourt,  Histoire  de  l'art,  sec- 
tion Peinture,  a  publié  une  miniature  du        CONJURATION,  CONJURÉS.  —  Une  rai- 
XV'  siècle,  représentant  une  sainte  Vierge    niature  d'un  manuscrit  du  xir  ou  xiii'  siè- 
cachant    sous   son    manteau    les    associés    cle,  intitulé  :  de  Motibns  sicalis  carmen, 
à  une  confrérie  consacrée  à  son  honneur,    par  le  moine  Ebulon  représente  une  assem 


les  femmes  d'un  côté,  les  hommes  de  l'au- 
tre. V.  pi.  CLX. 

Confrérie  de  la  Mère-Folle.  V.  ce  nom. 
-  De  la  Rasoche.  V.  Rasoche. 


blée  de  conjurés  réunis  dans  une  salle  de 
forme  singulière;  un  enfant  paraît  écouler 
ce  qu'on  dit;  un  moine  accompagné  de  l'en- 
fant vient  révéler    le   tout  a   l'empereur 


Voir  aussi  aux  mots  Rannières,  Corpora-  Henri  VI;  plus  bas,  les  traîtres  (proditores) 

TiOKS.  sont  arrêtés ,  un  personnage  présente  au 

prince  un  livre  renfermant  sans  doute  les 

CONFRÈRES  DE  LA  PASSION  f2).  — Nous  noms  des  conjurés  que  l'on  voit  à  genoux 

n'avons  pu  jusqu'à  présent  rien  découvrir  la  corde  au  cou. 

en  fait  de  miniatures,  sculptures  ou  peintu-       Ce  manuscrit  qui  renferme  beaucoup  de 

res,  représentant  l'exécution  d'un  mystère,  miniatures  curieuses  a  été  publié  à  Bile, 

à  moins  que  comme  le  pense  un  ai^teurdont  en  i746  par  Eni^el  f3).  V.  aux  mots  Sicile 

le  nom   nous  échappe,   l'on  ne   regarde  et  Tancrède  le  détail  de  plusieurs  de  cf^ini- 

comme  représentation  d'un  de  ces  drames  niatures. 

les  curieuses  sculptures  du  chœur  de  Notre-       Conjuration  dite  d'Amboise,  d'après  une 

Dame  et  peut-être  de  bien  d'autres  églises  gravure  sur  bois  faite  à  l'époque  même 

qui  en  possèdent  de  pareilles.  V.  aux  mots  (1560),  reproduite  par  Montfaucon  ,  Monn- 

Mystères,  Théâtres,  etc.  ments  de  la  monarchie  française ,  t.  IV , 

Confrérie  du  Saint-Sacrement ,  k  Nancy,  pi  cxlv,  et  dans  le  Trésor  de  la  couronnées 
suivant  le  cortège  de  la  Pompe  funèbre  de  France,  t.  Il,  pi.  cclix  (4).  lise  pourrait  que 
Charles  II [,  duc  de  Lorraine,  faisant  suite  cette  gravure  sur  bois  fît  partie  de  la  suite 
aux  planches  gravées  d'après  Claude  de  La-  des  planches  gravées  en  i560  par  Torterel 
ruelle,!  vol.  in-folio,  dont  nous  donnons  et  Parisin,  dont  la  collection  réellement  ca- 
les détails  au  mot  Pompes  funèbres.  rieuse  se  trouve  au  Cabinet  des  estampes,  à 

Ratons  ornés  ;  de  confréries.  V.  Ratons.  Paris. 


fi)  Lest  conrrcries  des  corps  d'élals  et  de  méiiers 
étaient  uite  chose  imporlanle  au  moyeu  âge,  ei  qui  a 
produit  des  résultat^  souvent  irè^-graves  lorsque  le 
«christianisme  n'a  plus  eu  d'influence  sur  ces  associa- 
tions qu'il  avait  d'abord  établies  dans  un. bon  motif. 
Celle  des  bouchers  fut  très-souvent  funeste  à  ia-tran- 
quillilé  publique.  V.  divers  épisodes  à  ce  sujet  dans 
\  Uisioire  des  dics de- Bourgogne,  par  M.  de  Barante, 
t.  VII,  fklition  Dufay,  p.*  47,  83;  i.  XI,  p.  3J4f3i&. 
V.  aussi  l'introduction  ae  M.  Leberpour  I  ouvrage  de 
M.  Itiitollot,  Nonmiies  des  Fous  ei  des  Innocenia , 
p.  XV  et  suiv.,  et  128  de  rouvrante  môme  ;  Histoire  des 
confréries  dam  in  lAmodsin,  4"  partie  de  VUistnire 
générale  de  l'anciennu  province  du  Lhnoisin,  par 
M.Jules  Douhet;  Moulins,  1843.  M.  Boblel  prépare 
depuis  longtemps  un  travail  fort  mtéressant  sur  toutes 
les  confréries  des  arts  et  métiers  de  la  ville  de  Paris  ; 
nous  espérons  que  ce  travail,  fruii  de  longues  et  pa- 
tientes recherches  sera  publié  quelque  jour,  ear  le 
manuscrit  est  enijcrement  termine,  il  porte  pour  li- 


tre :  Reclierches  sur  le  diocèse  de  Paris.  Les  confré- 
ries avaient  leurs  armoiries  dont  le  père  Menestrier 
donne  les  éléments,  p.  285  de  la  Uéihodedu  blason, 
I  vol.  in-12;  Lyon,  1686. 

(2)  M.  de  Marcliangy  donne  des  détails  très-cu' 
rieux  sur  celte  confrérie  célèbre  dans  le  4'  vdlomede 
son  Trisian  le  voyagettr  ou  la  France  au  ut*  tihele, 
p..23i,374.  376,  409,  OÙ  Ton  tfouve  le  développement 
d'un  mystère  enlier,et  la  description  de  toutes  ses  dé- 
corations- V. aussi  la  préface,  p.  xxxviu  de louvra^ 
de  M.  Louis  Péris,  iiUilulé  :  Toiles  peintes  et  lapine- 
ries  de  Aeim»,2  vol.  in-4^;  Paris,  1843,  qui  nou»  parie 
de  la  disuosiiion  théâtrale,  p.  63.  V.  aassi  les  deiaib 
curieux  que  nous  citons  au  mol  Tbbàtres. 

(3)  A  I  article  Sicii.b  nous  donnons  le  titre  deUille 
de  celle  publication  et  des  planche*  (qu'elle  n  nfemif. 

(4)  Pour  les  détails  historiques  voir  les  ecrivainf 
du  temps,  Méxeray.  Âbrétié  cnrnnot,  de  l' histoire  ée 
France,  in-4*,  y  vol.,  p.  itt  cl  suiv. 
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CONNÉTABLES  (1).  -  Figure  à  cheval  de  représenle  Téglise,  style  roman  ,  p.  65  du 

Bernard  d'Armagnac,  xiv  siècle.  Willemin,  texte  et  une  reunion  des  divers  objets  oom- 

Monamenis  français,  t.  II,  pi.  lxxv.  posant  le  trésor  de  celte  église,  statues,  reli* 

—  De  Bertrand  Duguesclin.  quaires,  croix  byzantine,  etc.V.A  (article 7?e- 

—  DeClisson.  Uquaires)  deCnARLEMAGNE,  Sainte-Foi,  etc. 

—  De  Lesdiguières.  Le  beau  portail  roman  de  cette  église, 

—  D^Anne  de  Montmorency.  pi.  xcvi,  n**  8 ,  même  ouvrage  et  tome,  est 
V.  à  tous  ces  noms.           '  orné   d'un  Jugement   dernier   sculpté  en 

—  Du  comte  de  Richcmont  tenant  Tépce  pierre,  qui  est  d'une  composition  tout  à  fait 
de  sa  charge.  Miniature  du  xiv*  siècle.  MO"  remarquable,  et  dessiné  et  lithographie  par 
naments  de  la  monarchie  française ,  t.  III,  Chapuis. 

pi.  Lv;  Trésor  de  la  couronne,  t.  Il,  plan- 
che CLXiv.  CONQUÊTES.  —  V.  les  mots  Batailles, 

—De  Simon  de  Montfort,  représenté  à  che-  Combats  ,  Croisai>e$  ,  Normands  ,  Guerres  , 

va1,vitrail  deTéglise  de  Chartres(125i).VVil-  Sièges  de  villes.  Victoires, etc. 
Icmin,  Monuments  français,  t.  I,  pi.  xcvi. 

Diverses  autres  figures  moins  remarqua-  CONSALVL—  Cardinal  de  ce  nom  dont 

h\es.  Trésor  de  la  couronne,  t.  llypl.  CLxxnr,  la  statue  et  le  tombeau  se  trouvent  dans 

CLxxv.  Téglise  de  Sainte-Marie-Majeure,  à  Rome, 

Voir  aussi  la  planche  représentant  Char-  sculpture  de  Jean  de  Pise,  vers  le  xiv*  siè- 

lesVdans   Thôtel  Saint-Paul,  recevant  le  de ,  Cicognara ,  Scultara  in  Italia,  t.  I, 

serment  de  foi  et  hommage-  V.  Cu'arles  V.  pi.  xx. 


Les  planches  du  magiiifique  ouvrage,  Por^ 
traits  des  illustres  Français,  publiés  par 
Wulson  de  La  Colombière,  4  vol.  in-folio, 
diaprés  les  peintures  du  Palais-Cardinal. 

La  suite  des  portraits  de  connétables  au 
Cabinet  des  estampes  de  Paris  et  celle  du 


CONSÉCRATIONS  (3).  -  De  personnages, 
demonumentsoud^édificesproprementdits, 
d'objets  d'art,  etc. 

—  De  personnages,  savoir  : 

-  De  la  sainte  Vierge.  V.  au  mot  Vierge 


Uusée  de  Versailles  (2),  dans  les  diverses    divers  sujets  de  sa  vie. 

publications  de  cette  col|<^ction  par  Gavard,       —  De    rois,    d'empereurs.  V.  Sacres, 

Fume  et  quelques  autres  éditeurs  de  ce    Onctions. 


musée. 

Dans  l'ouvrage  de  Bonnart,  Costumes  du 
moyen  âge,  2  vol.  in-4'*,  les  planches  in- 
diquées dans  la  table  du  dernier  volume. 

Beaunier,  Horace  de  Viel-Castel,  Maillot 
^l  Martin  sont  encore  à  consulter. 


—  D'évêques,  prêtres  et  autres  membres 
de  la  hiérarchie  chrétienne,  tels  que  prê- 
tres, patriarches,  abbés,  etc.  V.  ces  divers 
noms  et  au  mot  Ordinatjons. 

—  De  Vierges.  V.  à  ce  mot  et  à  Odille. 

—  Des  diveis  membres  d'une  famille  à 


Sceaux    de    plusieurs    connétables    de    Dieu  ou  à  la  sainte  Vierge ,  Willemin ,  Mo^ 


France,  Trésor  de  la  couronne  de  France, 
1  vol.  in-folio,  intitulé  :  Sceaux  des  comr 
nanes,  barons,  etc.  pi.  m,  11°  3;  pi.  iv, 
n"  i,  2,  3,;  çl.  xvi,  n°  5,  et  aux  noms  de 
chacun  de  ces^  personnages, 

CONQUES^  —  Ancienne  abbaye  de  ce  nom 


numents  inédits,  t.  I,  pi.  cxlii,  et  aux  noms 
Bade  ,  Juvénal  des  Ursins  ,  Maillt  ,  Rubem- 
PRÉ ,  et  Donateurs. 
Voir  encore  aux  mots  Bénédictions,  Hos-» 

TIES. 

•  —  D'autels.  Bas-relief  de  l'église  de  Ta- 

rascon.,  représentant  la  .consécration,  d'un 

dans  le   Languedoc^  dont  on  trouve  des    aqtel ,  vers  le  xir  siècle,  en  'présence  de 


plans,  vues,  coupes  intérieures,  détails d'ar-    deux  évéques.  V.  ia  planche  publiée  dans 
chiiecture ,  etc. ,  dans  le  lv  volume  des    l'histoire  de   cette  vrlle.  V.  au  mot  Ta- 


^oyages  pittor.   dans  l'ancienne  France,    rascon. 
Taylor  et  de  t     " 
chesxcv,  xcvj 


Taylor  et 'de  CaiJleux  (  ÏMnguedoc)\,  plan-       Autre  de  l'église  dédiée  à  saint  Eustache 
j,  n"*  4,2, 3,  4» S:  l'une  déciles    £l  à.sainte  Marie,  par  le  pape  saint  Sil- 


rr  Pour  l'époque  et  tes  délnils  historiques  sur  celte 
dignité,  voir  Pigiiniol  de  la  Force ,  tmrodaction  à  la 
^f*criptlon  de  la  France  ;  Legendre,  Recherches  sur 
l'orighie  des  usages  français,  1  vol.  ;  Lacliainaye-des- 
Bois,  Diciionnaire  des  mages  et  mœurs,  etc.  ;  Diction- 
yiire  des  oriijines,  etc.,  par  une  société  de  gens  de 
lettre»,  3  vol.  iii-S". 

/2)  Quand  nous  citonsJe  iMuséc  de  Versailles,  nous 
1  entendons  pas  nous  servir  de  tous  les  portraits  in- 
'lisiinctcmcnt,  et  encore  moinii  de  ceux  qui  sont  fairs 


à  notre  époque  pour  composer  une  suite  liislorique, 
mais  seulement  de  ceux  qui  sont  du  temps  même  ou 
copiés  d'après  d'anciens  tableaux.  Ce  que  nous  disons 

ftour  les  tableaux,  nous  l'entendons  egateroent  pouf 
f»s  statues  qui  représentent  quelques-uns  de  ces  per- 
sonnaKCS. 

(3)  Sur  cette  matière,  voir  Fabriciirs,  BibUoth.  on* 
liquar.,  de  conseerationibas  tetnplorum,  p.  4 19.  Do 
Gange,  Glos.,  donne  des  détails  sur  la  consécralioik 
des  virrtrcs,  verbo  Consecratio. 
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veslre,  vers  IVpoqiie  de  Constantin,  sculp-  figure  est   réellement  admirable.  Derrière 

ture  en  bois  d^une  époque  reculée ,  publiée  la  sainte  Vierge  suivent  deux  grands  an- 

par  le  père  Kircher ,  dans  son  ouvrage  inti-  ges,  les  mains  jointes,  et  qui    regardent 

iu\é  :  Historia EastachiO'Mariana  (i)y  eic,  avec  la  plus  grande  attention  ce  qui  se 

La  forme  de  la  crosse  est  très-remarqua-  passe   et  semblent  du  reste  servir   d^en- 

ble  et  paraît  d^une  époque  plus  avancée  que  fants  de  chœur.  Cette  intéressante  gravure, 

celle  de  la  sculpture  même  ;  ce  serait  peut-  dont  le  sujet  est  [)eut-étre  inspiré  par  quel- 

être  une  restauration ,  mais  comme  la  gra-  que  récit  légendaire,  se  trouve  au  commen- 

vure  est  très-mauvaise,  on  ne  peut  rien  as-  cément  d^uu  traité  de  Sanderus  intitulé  : 

surer;  tout  le  tort  est  peut-être  à  Tartiste  Locaparthenia,  etc.,  réuni  assez   souvent 

Îpi  aura  mal  copié  Toriginal  et  dénaturé  la  à  ses  autres  ouvrages,  Chorographia  sacra 

orme.  V.  au  reste  la  planche  de  la  p.  i2i.  Brabanliœ, 

—  D^un  autel,  à  Saint-Pierre  de  Rome,  —  D'une  chapelle  ou  église  anglo-nor- 

vers  1594,  médaille  da  pape  Clément  Vil.  mande  ,  miniature  très-ancienne,  publiée 

Voir    les    divers   ouvrages  de   Bonanni  ,  ânnsle  Pictorial  historyof  Fngland,\n-%*y 

Dumolinet  et  autres  auteurs  de  la  Vie  des  Lond.,  1857, 1. 1,  pi.  ccxxxvi,  et  dans  VU- 

papes ,  qui  en  donnent  les  médailles.  nwer$  pittoreêque  ,    publié    chez    Didot , 

Fresque  du  xii*  au  xiir  siècle,  d^Agin-  frères   (  Angleterre  ) ,    pi.    xviii ,    période 

coMTi  y  Peinture,  pi.  c,  n'^S;  c'est  le  pape  saxonne. 

Crégoire  IX  qui  fait  la  cérémonie;  cette  —De  Thostie  au  saint  sacriGcc ,  avec  les 

fresque  se  voit  au  couvent  de  San  Subiaco.  détails  des  bénédictions  figurées ,  pi.  de  la 

Pourplus  de  détails,  voir  au  mot  Dédicaces,  p.  463  du  1^  volume  du  de  Riiibus  anU- 

~  De  réglise  Saint-Vital  de  Ra venue  en  ^ai^  Eccles,,  de  D.  Martène,  édition  in-4*. 

f)résence  de  Justinien  et  de  sa  femme  :  ce-  -  D'objets  à  Tusagc  du  culte,  tels  que 

èbre  mosaïque  du  iv  siècle.  V.  Ciampini,  calice,  burettes,  patène,  ornements  et  véte- 

Fetera  Monumenta,  t.  Il,  pi.  xxii;  d'Agin-  ments,  luminaires,  reliquaires,  etc.  V.  tous 

court.  Peinture,  pi.   xvi ,  n!"  8;  Historia  ces  mots  et  les  planches  à\ï  Pontificale  ro- 

arcana,  Procopii,  in-folio,  planche  de  la  nuznafn;  qui  s'y  rapportent  celles  de  Tédi- 

p.  77;  enfin  dans  VMbum  du  Sommerard,  tion  de  1595  sont  généralement  assez  bien 

pi.  II,  10"  série.  gravées;  elles  sont  reproduites ,  comme  on 

—De  la  basilique  de  Saint-Pierre  par  le  sait ,  dans  les  cérémonies  religieuses,  par 

pape  Urbain  VIll,  pi.  xxx,  n  9,  Numismata  B.  Picart ,  in-folio  et  in-i". 

pontificum,  du  père  Dumolinet,  et  Pouvrage  Consécration  ou  bénédiction  d'un  cime- 

de  Bonanni ,  au  nom  (TUrbain  FUI,  tière.  V.  ce  dernier  mot. 

-  De  l'église  Saint-Michel  in  Gargano.  On 

y  voit  célébrer  la  messe  comme  il  se  prati-  CONSEIL  (Grand)  de  Venise.  —   V.,  la 

quait  au  vi*  siècle  (2)  ;    la  peinture  est  du  planche  de    l'ouvrage  intitulé  :  Splendor 

XIII';  est  citée  par  Millin ,  Fovage  dans  maghificentiœ  urbis  Feneiiœ,  2  tomes  en 

le  Milanais,  t.  I,  p.  380.  tableau  de  la  1   volume  in-folio,  planche  xui  de  la  â' 

congrégation  des  Umiliati.  V.  aussi  à  Dédi-  partie  ;   et  les  planches  de  l'ouvrage  de  , 
CAGES.                                                          ,  Burmann,  Thésaurus  anliquitatum  Italiœ, 

.  V.  aussi  plusieurs  médailles  de  la  vie  dçs  en  42  vol.  in-folio;  remplis^ de  planches, 

papes,  publfées  soit  par  Bonanni ,  Ciaco-  V.  l^rt.  Fenise,  t.  V.  Mjsson,  Foyage  eH 

nius,  Dumolinet,  le  Trésor  de  numismate'  Italie,  erf  3  vol.  in-12,  donne  également 

^06,  etc.                                    *       »       '  une  vue  dé  cette  assemblée  dans  le  t.*  III , 

Consécration decbapelle.  Gravure fortbien  V.  les  différentes  éditions.  . 
'  exécutée,  dans  laquelle  bn  voit  Jésus-Christ 

marchant  dans  une  chapelle  où  est  placée  CONSEILLERS  du  roi.  —  Figure  d'un  des 

une  statue  de  madone;  il  tient  un  goupil-  conseillers  du  «roi  Jaime  H,  diaprés,  la  nii.- 

lon  et  fait  l'aspersion  de  l'eati  bénite  sûr  les  '  niature  dû  manuscrit  Les0ê  palatinm ,  pu- 

mur^illes.  La  sainte  Vierge  le.^uit,  tenant,  blié  dans  les  ^cfa  «ancforam  des  Bdllandis- 

|e  vase  d'eau  bénite;'  l'expression  de  cette  tes,'  t.  III;  mois  dé  juin,  planche  de  la  p.  Î>1 

fi)  Sur  ranciennc  manière  de  consacrer  le^  ora-  (2)  Voicicequ'cnditMîMin.MLepeinlrc  y  ainlrodail 

loires,  les  éRiiftes,  chapelles,  en  Angleterre,  voir  Lin-  den  personnages  de  son  invention  ;  on  y  voit  la  reine 

aàrû,  Àniiquitéê  de  i'é(jlue  nnglo-saxonne,  IT&âuciïou  .  Théodelindc  ,  son  fils  Adaloald  et  trois  jeunes  fill<^ 

française  ;  Paris,  I838i  ii^8*.  p.  287  et  suiv.,  et  le  texte  que  le  peuple  regarde  comme  étant  celles  de  la  reine, 

«lu  PotUiflcale  romanum,  doiU  nous  citons  les  plan-  tfui  cepenrlanl  n'en  avait  qu'une.  T^  forme  do  l'aiiielt 

(îhes  ;  Casttlius,  de  Rilibiis  Ecclesiœ  ;  Durandus,  Du-  I  attitude  (fq  r êlébranl  qui  e^t  tourné  vers  le  peuple 

ranli  et  tous  les  auteurs  cités  par  Fabricius,  Biblioth.  en  oOlcianL;  le  calice  sans  patène,  K'S  vêtements  $a- 

(miiquûr.  p   419;  Goar,   Allalius  pour  la  LUtirrjie  cerdottfuKjes  ornements,  tout  annonce  lo  siècle  air- 

fjrecque  t  etc.  quel  cette  peinture  est  attribuée.^» 


Nous  remarquerons  que  les  conseillers  piibliésdansce  volume  et  détaillés  à  la  table, 
ecclésiastiques  sont  4  gauche  et  les  conseil- 
lers laïques  à  droite  :  c'est  sans  doute  une  CONSERVATORES  URBIS.  ~  Officiers  dr 
maladresse  du  copiste  qui  n'aura  pas  pensé  la  chapelle  du  pape  dont  on  trouve  le 
à  faire  son  dessin  de  manière  à  conserver  nom  dans  la  liste  des  officiers  qui  iont  le* 
aux  ligures  le  côté  qu'elles  occupent  sur  la  service  auprès  de  Sa  Sainteté.  Pour  connai- 
miniature  originale.  tre  le  rang  qu'ils  occupaient ,  voir  au  mot 

Autres  ûgures  de  la  même  dignité ,  vi-  Chapelle  papale,  m  29, 
gnette  de  la  p.  60,  même  volume  et  même 

origine.  CONSERVES,  custodes,  etc.  —  V.  aux  mols^ 

Jean   Duvet,  conseillpr  du  roi,  statue  Ciboires,  Colombes,  les  monuments  cités. 
de  1460,  jéntiguitéM  nationales  de  Millin, 

l.  IV,  art.  LIX,  pi.  I.  CONSIUARIUS    REGIS.   —    On    trouve 

Voir  aussi  aux  mots  Colloque  de  Poissy,  une  fonction  du  palais  désignée  ainsi  dans> 

Ijt  de  justice,  Parlements,  Procès,  etc.  les  miniatures  du  manuscrit  intitulé  :  Le- 

gei  palatinœ,  publié  dans  le  3*  volume  du 

CONSElf^  de  rois,  d^empereurs,  de  prin-  mois  de  Juin  des  Acta  êonctorum,  planche 
ces ,  etc.  —  Une  miniature  du  manuscrit  de  la  p.  52. 
Legeê  palatinœ,  qui  date  du  xiv*  siècle,  pu- 
blié par  les  Bollandistes  dans  leurs  j4cia  CONSISTOIRES.  —  Médaille  représentant 
sanctomm,  t.  II!  du  mois  de  juin,  p.  56,  un  consistoire  (1  ),  gravée  sur  le  frontispice 
représente  les  officiers  composant  le  con-  d'un  ancien  pontiucal  conservé  dans  les 
seil  du  roi  de  Majorque.  archives  de  la  cathédrale  de  Viterbe,  et  re- 

Voir  aussi  la  planche  qui  sert  de  frontl-  produite    dans    V Hierolexicon  de    Macri, 

spice  à  l'ouvrage,  même  vol.,  p.  12.  page  125;  le  monument  ne  porte  pas  de 

-'  Tenu  par  le  duc  d^Albe  pour  la  con-  date, 

damnation  des  comtes  d^Egmont  et  de  Hom  -  Présidé  par  le  pape  Paul  II,  Numis- 

décapités    vers  le  xvr  siècle.  V.  la  suite  mala  ponlificum  de  Ronanni ,  Dumolinet , 

des  planches  gravées  sur  bois  par  Torterel  etc.  V.  aux  médailles  de  la  Vie  de  ce  pape 

et  Rarisin.  par  Ciaconiusy 

On  en  trouve  plusieurs  dans  l'ouvrage  Médaille  de  Paul  UI,  mêmes  indications; 

intitulé  :  La  vie  de  Maximilien,  empereur  le  Trésor  de  numismatique  Ta  aussi  publiée, 

^Autriche,  gravé  sur  bois  par  Burgmayer  pi*  3Li,  n''  5  de  la  Numismatique  des  papes, 

et  autres,  diaprés  les  dessins  d'Albert  Du-  et  pi.  xvi,  n*"  5,  et  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

rer.  V.  les  planches;  et  les  mots  Assemblée,  Monuments  desarts  du  dessin,...^  Vivant  De- 

Colloqub,  Lit  de  justice,  etc.  non  et  Amaury  Duval,  in-folio,  1. 1,  pi.  lvii. 

Autre  tenu  par  le  pape  Paul  V,  médail- 

CONSEII^  DE  CUERRE  ou  de  guerriers.  Ion  en  bronze  du  xv«  au  xvr  siècle,  d'Agin- 

—  De  trois  chefs  arabes  assis  ,  tenant  clia-  court,  Sculpture,  pl.  xliv,  n<>  2. 

cun  leur  glaive,  peinture  de  l'Alhambra,  Salle  du  petit  consistoire  de  Toulouse, 

reproduite  dans  V Univers  pittoresque  (Es'  Curieuse  construction  du  xr  ou  xvi*  siècle, 

pagne )^  de  Didot,  frères,  m-S",  pl.  xxviii,  P^oy âges  pittoresques  et  romantiques  dans 

d'après  celle  du  grand  ouvrage  de  MM.  Oven  ^ancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailloux 

iones  et  J.  Coury  ,  sur  l'Alhambra,  in-fo-  (Languedoc) y  1. 1,  pl.  xxiii  bis;  le  plafond 

lio;  ces  trois  figures  sont  très-remarqua-  est  disposé  en  caissons. 

La  Fie  de  Maximilien  d'Autriche  et  le  COiNSOLATION.  —  Église  de  ce  nom  prè» 

livre  intitulé  :  Le  chevalier  de  Tewerdunck  de  Todi,  duché  de  Spolette,  architecture  du 

oa  à  la  Boue,  renferment  plusieurs  plan-  xvi*  siècle,    d'Agincourt ,   Architecture  ^ 

chcs  représentant  des  conseils  de  guerre,  pl.  tviii,  n*20;  coupe  transversale,  n*  22; 

V.  aux  deux  noms  indiqués  ci-dessus.  détails  de  chapiteaux,  colonnes,  conso- 
les, etc.,  ib.r  n**  25,  24,  30;  d'après  un 

CONSEU^S  DES  COMMUNES.  ~  ïje  Trésor  ouvrage  de  Lazzari,  Memorie  sopra  akuni 

de  numismatique  a  donné  un  sceau  de  ce  monumenti  di  Bramante. 

genre  portant  la  date  1299  ;  c'est  celui  de  —De  Boêce.  V.  ce  nom 

lacommune  d'Artois.  V.  la  planche  XIII,  n'^i.  —   (De  la)    dans  la  mauvaise  fortune 

Voir  aussi  tous  les  sceaux  des  communes  V.  aux  mots  Infortuhe  et  PmLOSoruiE. 

^*'i)  Sur  le  fnrnpiére  et  \n  solcnniiè  de  ces  sortes  gier  el  loos  les  .conlroversisles,  lliéotogieiis  et  autres 

aa.ssçmblecde  I  fcgiisc  cbrclieDne,  voir  Macri,  Per-  hbwioren  cJe  rKulise. 
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CONSOLES.  -  La  console  se  confond  qaeU  —  Des  niches  de  rhôlel  de  ville  de  H- 

quefois  avec  le  corbeau  et  le  modillon  (1).  ris.  V.  au  mot  Hôtels  de  Ville. 

—  De  l'église  Saint-Lucien  de  Beauvais,  —  D'une  belle  niche  de  l'église  de  Caude- 
xr  siècle,  Willemin  ,  Monaments  inédits,  hec^  Foyages pittoresqaes  et  romantiques  en 
pi.  XXXV ;  très-remarquable  par  sa  hardiesse  France  {Aormandie)y  par  Taylor  et  de  Cail- 
et  sa  belle  composition.                       ^  leux,  pi.  xix  et  xx. 

Jumiéges,  dans  le  haut  des  travées  de  la 

nef  de  sa  grande  église,  offre  des  consoles  CONSTANCE  (Sainte).  —  Église  ronde, 

représentant  des  têtes  de  bœufs,  un  grand  monument  byzantin,  à  Rome;  publiée  dans 

aigle,  trois  anges  groupés  qui  supportent  Deunkmœlerbaukunst  in  Italien/m-ioi.ypu 

des  demi-colonnes,  Foyages  pittoresques  et  J.-E.  Ruhl,et  dans  celui  intitulé  :  the  Eccle- 

romanl/att<î<c»/>a/ic<î  par  Taylor  et  de  Cail-  siastical  architecture  of  Italy,   in -folio; 

leux  {Jyormandie),  pi.  viii,xiii,  xiii  bis  et  xv.  Londres,  1843,  par  tien.  Gally  Knight,  i  vol. 

La  petite  église  de  Saint-Pierre,  mêmes  Autre  église  de  ce  nom,  près  la  basiUque 

.abbaye  et  ouvrage,  nous  montre  des  con-  Sainte-Agnès  hors  de  Rome,  avec  desco- 

soles  à  têtes  humaines  dont  les  cheveux  lonnes    accouplées,  supportant  des  arcs. 

sont  remplacés  par  des  feuilles  de  vigne  ou  D'Agincourt, ^rcAitec^ura^  pi.  viii,  n*"  7. 

de  chardons,  ib,,  pi.  x.  Pour  les  figures  de  la  sainte  voir  les  pein- 

Au  cloître  d'Arles,  deux  consoles  dont  tures  de  cette  église  et  la  collection  des. 

une  formée  d'une  tête  d'âne ,  l'autre  d'une  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
femme  renversée,  xiii*  siècle.  Moyen  âge 

pittoresque,  [A.  cxLiii.  CONSTANCE  (Empereur),  achevai.— 

—  Du  XIII*  siècle,  au  réfectoire  de  l'an-  Figure  présumée  de  cet  empereur  sur  un 
cienne  abbaye  Saint-Martin-des-Champs ,  à  diptyque.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  m, 
Paris,  Statistique  de  Paris,  in-folio  par  n**  iS.  V.  aussi  Constantin. 

Alb.  Lenoir.  V.  les  planches. 

Très-belle  console  de  la  même  époque,  à  CONSTANCE  (  Ville  de  ].  —  Concile  de  ce 
l'église  de  Saint-Étienne,  de  Vienne,  en  nom,dont  le  sceau  est  publié  dans  l'ouvrage 
Autriche,  terminée  par  un  tableau  repré-  de  Heineccius,  cl^  5i^mi<  G^rmanoram ,  in- 
sentant en  relief  le  buste  d'un  des  archi-  folio,  pi.  xv. 
tectes  de  cette  belle  église.  V.  au  mot  Vienne 
le  titre  de  l'ouvrage.  CONSTANCE  de  Provence,  femme  du  roi 

—  Du  portail  de  Saint-Gcrmain-l'Auxer-  Robert  le  Pieux,  —  Costumes  des  anciens 
rois,  XV*  siècle.  Moyen  âge  pittoresque,  peap^«.  par  Maillot  et  Martin,  atlas  du3*vo- 
pl.  XVI.  lume,  pi.  xvm ,  n*^  6  et  7.  Nous  n'oserions 

—  De  la  Grande  Maison  des  Andelys,  assurer  l'authenticité  de  cette  belle  figure, 
à  Rouen.  V.  Andelts.  Autre  princesse  de  ce  nom ,  femme  de 

—  Du  château  de Gaillon.V.  Gaillon.  Louis  VU,  d'après  les  monuments  publiés 

—  Du  jubé  de  la  Madeleine,  à  Troyes.  par  Montfaucon;  môme  ouvrage,  pi.  xxx, 
V.  Jubés.  n""  5  et  4.  C'est  Constance  d'Aragon. 

—  D'un  contre-fort  de  l'église  de  Ville-  Un  sceau  de  Constance,  2' femme  de  Louis 
franche  (Rhône),  xv*  siècle,  formé  par  le  Jeune,  portant  la  date  de  1154,  publié 
un  aigle  à  queue  de  dragon ,  Moyen  âge  dans  le  Traité  de  Paléographie  de  M.  de 
pittoresque,  pi.  xvi.  Wailly,  t.  Il,  pi.  xvi,  n°  5,  p.  579,  donne  le 

—  Représentant  une  église  entourée  de  véritable  costume  de  cette  époque, 
flammes  (2),  et  sous  les  pieds  d'un  évéque, 

Willemin,  Monuments  inédits,  pi.  lxxxvi.  CONSTANTIN.   -  Portraits  de  ce  prince, 

—  D'une  très-belle  niche  d'une  église,  à  en  peinture  et  sculpture. 

.Sens,  XV*  siècle,  ib.,  pi.  xciv.  Elle  supporte  Figure  à  cheval,  diptyque  en  ivoire  d'une 

une  Vierge.   Deux  autres  sont  placées  de  belle  sculpture  du  iv*"  ou  v*  siècle  environ, 

chaque  côlé,  de  forme   très-gracieuse;  la  publié  par  Gori,  Thésaurus  diptychorum, 

grande  est  d'une  beauté  parfaite.  in-folio,  pi.  i  du  t.  Il,  et  le  texte  explicatif, 

Plusieurs    belles    consoles    du    xv*  au  p.  165.  D  Agincourt,  ÂVa^plor^,  pi.  iii,nM5; 

XVI*  siècle,  à  la  Chartreuse  de  Pavie,  Monu-  il  doute  si  cette  ligure  est  bien  celle  de 

ments  anciens  et  modernes,  par  J.  Gailha-  Constantin. 

baud  ,  in-'l'',  15*  livraison  ,  planche  de  dé-  Figure  en  pied  tenant  le  Labarum,  statue 

tails.  V.n°5.  colossale,  ouvrage  du  iv*  siècle ,  à  l'église 

(i)  Instrucilons  du  comUé  des  ttrts  et  monuments,  (2'  Voir  au  nom  Fulhert  la  noie  qui  concerne 

7'  série,  p.  53;  Baiissier,  fJéinents  d'arcliéotogie  na-  crite  particularilè. 
liùnale, in-ii,  p.  432, 487. 


CON                         —  319  —  CON 

.Saint-Jean-de-Latran.  D^Agincourt,  iri«/oir«  9^  Invention  de  la  sainte  croix,  ib.,  n"*  9. 

de  Vart,  pi.  m,  n"*  5.  Cette  figure  est  de  la  10°  Fragments  de  peintures  détériorées 

plus  grande  beauté.  qu^on  ne  peut  expliquer. 

Une  peinture  en  mosaïque  du  viii*  siècle.  Figure  en  pied  de  Constantin  dans  Tinté- 
à  Saint-Jean-de-L.atran,  représente  Constan-  rieur  deTétuid'unedes  reliques  de  la  Sainte- 
tin  à  genoux  recevant  des  mains  de  saint  Chapelle  de  Paris.  Morand.  Histoire  de  ce 
Pierre  Pétcndard  de  rÉglisc;  publiée  par  monument,  in-4%  planche  ae  la  p.  44. 
Ciampini,  mais  mal  gravée,  Monumenta  Ve^  Victoire  de  Constantin  sur  Maxence 
l«ra^  t.  Il,  pi.  XL  ;  d^Âgincourt  donne  cette  en  5i2,  tableau  de  Rapbael ,  gravé  par 
peinture  bien  mieux  gravée  dans  son  Hie^  Volpato  et  autres  graveurs  de  son  œuvre. 
toire  de  l'art  (Peinture)^  pi.  xvii,  n*"  9.  Constantin  faisant  construire  la  ville  de 
V.  surtout  la  planche  de  Touvrage  de  Nico-  Byzance  dont  on  lui  présente  les  plans, 
laus  Âllemanus,  de  Picturis  lateranensibas  Tableau  de  Rubens,  voir  son  œuvre. 
restitatis,  in-4*',  p.  50  et  40.  Constantin  offrant  à  TËglise  en  la  per- 

— Coiffé  d*un  bonnet  de  forme  singulière,  sonne  du  pape  la  ville  de  Rome  en  propriété, 

en  costume  du  Bas-Empire,  assis  sur  un  C^est  l'origine  de  la  fameuse  donation  de 

trône  les  jambes  croisées,  peinture  du  ix*  Constantin.  Tableau  de  LucaPenni,  dans  une 

siècle.  D'Âgincourt,  Peinture,  pi.  lxvii  ,  des  chambres  du  Vatican, d'après  un  dessin 

n*"  4.                                             .  de  Raphaël.  V.  les  œuvres  de  Raphaël  et  de 

Constantin  et  Charlemagne  se  rencon-  LucaPenni,et  toutes  les  publicationsfaites  sur 

trani  sous  la  porte  de  Constantinople  ou  de  le  Vatican.  On  le  trouve  reproduit  en  petit 

Rome,  peinture  du  ix«  siècle,  Montfaucon,  dans  la  pi.  xxvii  de  VHistoire  universelle. 

Monuments  de  la  monarchie  française,  t.  i,  en  tableaux,  i  vol.  in-folio,  publié  à  Paris, 

pi.  xxiv.  et  dans  le  Musée  religieux,  pi.  cxxxvii,  pu- 

Conslantin  combattant  contre  les  barba-  blié  par  le  libraire  Odot  et  Réveil,  à  Paris, 

res,  fresque  du  xrv*  siècle  de  Féglise  Sainte-  format  in-i2  et  au  trait. 

Cécile  d*Âlby,  Foyage  pittor,  en  France,  Apothéose  de Constantin.Baronius,^/i/)a- 

par  Taylor  et  de  Cailleux  {Languedoc  ),  1. 1,  les,  Â**  18,  n°  537, cite  une  monnaie représcn- 

pl.  Li;  tous  les  guerriers  sont  armés  comme  tant  Constantin  reçu  au  ciel,  où  Dieu  est  fi- 

au  XT'  siècle.  guré  par  une  main  ;  Molanus,  édition  de  Pa- 

Suite  de  peintures  de  la  chapelle  Saint-  quot,in-4%p.  30,  note  D,  cite  ce  monument. 

Sylvestre,  près  Téglise  des  Quatre-Saints-  Très-belle  figure  en  buste  de  ce  prince 

Couronnés,  à  Rome;  les  légendes  en  sont  avec  sa  mère,  tenant  la  croix  entre  eux 

tirées  d'un  livre  dont  le  titre  est  :  Historia  deux,  peinture  byzantine  publiée  par  Ban- 

sacra  de  baptismo  Constantini,  in-4*',  avec  duri ,  Imperiam  orientale,  etc.,  in-folio , 

planches,  l'ouvrage  est  de  Mathias  Thur-  t.  II,  planche  delà  p.  188;  ils  portent  tous 

mann.  deux  le  nimbe  orbiculaire. 

l""  Constantin  se  justifie  devant  les  chré- 
tiens d'une  imputation  odieuse,  pi.  ci  de  CONSTANTINOPLE.  —  Représentée  d'une 
VHistoire  de  Vart  de  d'Agihcourt  qui  a  re-  manière  allégorique  sur  le  beau  diptyque 
produit  aussi  ces  peintures  dans  les  plan-  dit  de  Paris,  appartenant  à  la  Bibliothèque 
ches  de  son  6*  volume  consacré  à  lu  pein-  royale.  Trésor  de  numismatique,  volume 
ture.  intitulé  :  Ornements  et  bas-reliefs,  t  partie, 

2^  Les  apôtres  saint  Pierre  et  saint  Paul  pi.  liv. 

lui  apparaissent  en  songe,  ib,,  n"  5.  Topographia  Constantinopolis  et  ejus  an- 

Z"*  Il  envoie  unedéputaiion  au  pape  pour  tiquitales,  parle  pèreGellius  ;  le  2'  volume 

rengager  à  rentrer  dans  Rome,  ib,,  n*"  4.  «de  cet  ouvrage  consacré  aux  antiquités  de 

4*>  Les  députés  parlenl  à  cheval,  ib.,  n°5.  cette  ville  renferme  beaucoup  de  planches 

S""  Ils  gravissent  le  mont  Soracte  et  près-  donnant  des  vues  et  figures  tirées  d'anciens 

sent  le  pape  de  revenir,  ib.,  n"*  G.  monuments. 

6**  Le  pape  montre  à  Constantin  les  ima-  Constantinopolis  christianaée  Du  Cange. 

ges  de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul,  et  l'em-  1  vol.  in-fol.,  1657,  plusieurs  planches  dont 

pereur  les  reconnaît  pour  être  les  mêmes  un  plan  de  la  ville  et  quelques  autres  dé- 

que  les  personnages  qu'il  a  vus  en  songe ,  tails  de  monuments, 

n*  7.  Constantinople  ancienne  et  moderne,  par 

1"  Constantin  est  baptisé  par  le  pape,  ib,,  Dallaway,  édition  anglaise  et  sa  traduction 

n*  8.  par  And.  Morellet. 

8**  L'empereur  offre  une  mitre  ou  tiare  Ciampini,  de  Sacris  œdificiis,  etc.,  1  vol. 

au  pape.  Cette  coiffure  a  deux  couronnes  in-folio,  donne  un  plan  de  Sainte-Sophie., 

ou  oandcaiix,  ib„  n**  0.  V.  à  ce  mot. 
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A.  Banduri,  Imperium  orientale,  sacra  Dibdin  reproduit  une  figure  de  ee  genre 
antiquitates  ConêtantinopoL,eic,y  2  vol.  in-  dans  son  Bibliographicaî  decameron,  1. 1, 
f ol. avec  planches,  euous  les  ou  vraies  donnés    planche  de  la  p.  35. 


sur  cette  ville  par  Dan.  Ramée,  Manuel  de 
Vhistoire  de  l* architecture ,  in-12,  t.  Il, 
|i.  48;  li.  Batissier,  Eléments  à? archéologie, 
in-iâ;  Paris,  i8i5,  chez  i^leux.  V.  p.  575. 


Voir  au  mot  Calendbiers  eoTHiQUES. 

Globe  céleste  cuûco-arabe  représentant 
les  constellations  gravées  en  creux,  monu- 
ment d'astronomie  au  xiii*  siècle ,  d'Âsin- 


Eglise  roftianO'byzanline  de  Monè-tes-  court,  5ca/prarf^  pi.  xxv,  et  tous  les  zodia- 

Koras  ou  maison  de  la  Vierge,  architecture  ques  sculptés  sur  les  églises  du  x*  au  xiirsiè- 

tlu  viii*  au  XI'  siècle.  Revue  générale  de  Var"  cle.  V.  au  mot  Zodiaques. 
rhitecture,  par  M.  Daly,  architecte;  Paris, 

1840,planchedelap.  13ài4.  CONSTRUCTIONS    (3).    —    D'AgIncourt 

Constantinople  prise  d'assaut  par  les  Vé-  donne,  dans  son  Histoire  de  Tarf,  section 

iiitiens,  sous  la  conduite  du  doge  Dandolo,  ^architecture ,  pi.   lxxi   tous  les  appareik 

xvr  siècle.  Tableau  du  Tintoret  au  palais  de  construction  usités  depuis  la  décadence 

des  doges,  à  Venise,  salle  du  grand  conseil,  jusqu'au  xvi'  siècle.  V.  aussi  les  pi  xxti  à 

V.  l'œuvre  du  peintre.  xxviii,deCiampini, /^f(fraAfomim«/tla,  t.l. 

Monnaies  des  empereurs  de  Constantino-  De  la  ville  de  Carthage,  miniature  dn 

pie  au  moyen  âge.  V.  celles  publiées  par  Virgile  de  la  bibliothèque  du  Vatican,  ma- 

Du  Gange, /VimfïkV^yjsanl/mr;  celle  gravée  nuscrit  du  iv*  au  v  siècle,  d'Agincourt, 

p.  469,  montre  5  des  portes  de  cette  ville  (4  ).  Histoire  de  Vart  (  Peinture) ,  planche  xxi , 

—  Des  princes  français  de  Constantinople  n*"  3. 

h  l'époquedescroisades.  V.  l'on vragedeM.de  —  De  la  tour  de  Babel ,  peinture  de  Be- 

Saulcy,  Essai  de  classement  des  médailles  nozzo  GozzoU,  xiv*  siècle,  au  Campo  Santo, 

byzantines  et  du  moyen  âge,  V.  les  planches  de  Lasini  sur  les  peintures 

Voir  aussi  les  Lettres  du  baron  Marchand,  de  ce  monument,  4  vol.  in-folio,  n*"  6. 
in-S*"  ;  Metz,  4848,  p.  66  et  suivantes.  Autre  du  xi*  ou  xir  siècle,  ^n^^rerre  an- 
Un  ouvrage  moderne  intitulé  :  Constantin  cienne,  de  Strutt;  in-l**,  pi.  ti  de  la  tradoe- 
nople  ancienne  et  moderne ,  contenant  aussi  tion  de  Boulard. 

les  sept  églises  de  l'Asie  Mineure,  suite  de  _  D'un  château  fort ,  vitrail  du  xiii*  siè- 
96  planches  supérieurement  gravées  sur  cle,  pi.  ix  de  la  Description  des  vitraux  de 
acier  et  publiées  dans  le  format  in-4*'  par  Bourges,  in-4olio,  par  les  PP.  Martin  et  Ga- 
la maison  centrale  Fisher  et  compagnie,  à  hier.On  voit  la  truelle,  leniveau  pour  dresser 
Paris  et  à  Londres,  olfre  des  vues  intérieu-  les  murs,  la  manière  défaire  le  mortier,  ele. 
res  et  extérieures  de  monuments  très-cu-  —  D'une  église.  Miniature  du  xv«  siècle, 
rieux  ,  mélange  singulier  de  gothique ,  de  provenant  d'un  livre  d'heures  exécuté  sons 
mauresque,  dVirabe, grec, etc.  le  roi  Louis  XI,  reproduite  dans  le  mnd 

V.  aussi  aux  mots  Btzance,  Minarets,  Mos-  ouvrage  de  M.  le  comte  de  Bastard  ,  16*  li- 

QUÉES,  Hôpital,  Bazars,  Sainte-Sophie,  etc.  vraison. 

Maaone  dite  de  Constantinople.  Borabelli,  —  D'une  cathédrale,  miniature  d'un  ma- 
Raccolta  del  imag,  dfilL  beata  Maria,  t.  III,  nuscrit  de  la  Cité  de  Dieu,  au  xr*  siècle,  re- 
planche de  la  p.  97.  produite  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Catalogur 

de  la  bibliothèque  des  ducs  de  Bourgogne, 

C0NSTELLAT10NS(2).— Imagebizarrc  de  par  Barrois,  4  vol.  in-4';  Paris,  4830,  plan- 
leur  prétendue  influence  sur  le  corps  de  chedelap.  458. 

l'homme.  On  trouve  ce  genre  de  figures  gra-  —  De  monastères  et  autres  lieux  régu- 

véessur  bois  ou  peintesen  miniature  en  tété  Hers  (4),  miniature  de  V Histoire  du  roi 

d'une  foule  d'heures  de  Simon  Vostre  et  de  Offa,  par  Mathieu  F^ris ,  au  xiii*  siècle.  On 

M.  Rerver.  y  voit  l'architecte  tenant  son  compas  et  son 


(1)  On  sail  d'après  les  ancien»  hiatorienii  de  celtp 
époque  rcproduila  par  Du  Gange  que  cette  ville  avait 
43  portes  forltOées,  ConsianttnopoL  christ.,  p.  46  à 
56.  Outre  tous  les  ouvrages  cités  ci-dessus  â  cause  des 
planches  qu'ils  renferment,  voir  aussi  tous  ceux  cités 
par  Lenglel  du  Fresnoy,  Vèthode  vour  étudier  l'his- 
toire,\n'i*A'  IH,  p.  240;  la  Bibltotheca  atitiquuria 
do  Fabricius,  in-4*,  p.  22s  à  230,  qui  y  cite  une  foule 
d'auteurs. 

(2)  Molanus,  édition  Paquot,  in-4%  p.  76,  de  Ima- 
(fine  duodecim  êignorum  quœ  ante  ephœmeride* 
ponitur, 

,3)  M.  de  Saint-Mémin,  conservateur  de  la  Biblio- 


thèque de  Dijon,  a  adressé  an  comité  archéologiqoe 
des  arts  et  monuments  en  Rourgogne,  un  glossaire  des 
termes  usités  au  moyen  âge  pour  Ta rchi lecture,  l'ico* 
no{n-aphie,  la  sculpture,  la  peinture  au  xiv*  et  xv^ 
siècle.  On  apprend  dans  ce  Giottaire,  qui  est  compose 
avec  des  titres  authentiques,  comment  on  nommait  à 
celte  époque  une  abside,  un  transsept,  un  chapiteau, 
un  trumeau,  une  colonne,  un  nimbe,  etc.  A  eha9ae 
terme  est  joint  le  passage  de  la  pièce  d'où  il  est  uré. 
Extrait  du  Ballelin  du  comité,  2*  vol.  p.  182. 

(4)  Berington  dans  son  Histoire  littéraire  ommc^fn 
Aqe,  xii*  et  XIII*  siècle,  p.  151,  nous  transmet  la  re- 
lation de  la  manière  dont  ou  procédait  au  moyen  âge 
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équerre;  une  grue  enlève  les  matériaux;  boisdesancicnnesbibicset  les  peintures  de 

UD  maçon  prend  une  mesure  avec  un  niveau  Téglise  Santa  Maria  -Nova  de  Montréal ,  et 

à  plomb ,  un  tailleur  de  pierres  fait  un  cha*  du  Gampo  Santo.  Voir  à  ces  noms, 

piteau;  le  roi  Ofla  donne  se3  ordres.  Cette  Peinture  de  Raphaël  au  Vatican.  V..  la 

curieuse   miniature   est  reproduite   dans*  collection  des  peintures  dites  des  Loges,  par 

V Angleterre  pittoresque  publiée  à  Paris  en  les  divers  graveurs  de  ses  œuvres: 

i834  ou  environ ,  par  le  baron  Roujoux.  —  Au  ix*  ou   x*  siècle  ,  tapisserie  de 

V.  la  planche,  p.  58.                                   '  Bayeux.  V.  les  descriptions  de  ce  monu- 

Une  reine  présidant  à  la  construction  de  ment  dans  Montfagcon,  le  Trésor  de  la  cou- 

son  couvent  ou  d'une  église;  miniature  du  ronne  de  France,  les  Mémoires  de  VAca- 

xiii*  ou  XIV*  siècle  envirpn.  V.  Touvrage  demie,  etc.  On  y  voit  Guillaume  le  Conqué- 

anglàis intitulé  :  Specimen'aneient  icalptare  rant-  ordonnant  la  construction  de  sa  flotte 

(MA  poiA///!^;,  in^olio;  Londres,  par  Jonn  pour  aller  en  Angleterre.  12^  bandé  de  la 
Carter,  U  L  pi.  xxviii.'             •                    «pl.«iii.  V.  au  mot  Vaisseaux  le  complément 

.  —  De  Pnopital  des  £nfants  Trouvés,  à  de  cet  article. 

Dijon; au  XV*  siècle,  miniature  du  décret  de  *  >  •  *  . 
fondation,  manuscrit  du  xiv'au  xv*  siècle ,  CONSUI^S.  —  Costume  de  consuls  du'Ras-  ' 
appartenant  à  la'bibliothèc^ue  de  la  ville  (1),  Empire  (2)  ;  diptyque  célèbre  dit  du  con^l 
et  publié  p*ar  les  antiquaires  de  la  Côte^'Or,  Anastase  tenant  la  mctppa,  monument  du 
i  vol.  in-4',  Dijon,  1838. .  v* ou  vi«  siècle,  Cabinet  des  médailles,  à  Pa- 
•^  D'une  muraille  :  maçon  avec  ^n  com-  t\s.  Publié* dans  le  i"  volume  des  Foyages 
pagnon,  .gravure  de  ii^i^  reproduite  par  iittéraïres  de  deux  bénédictins ^  in-A'',  p\àn' 
Dibdin.  Supplément  à  la  Bihliothecaspence-*  che  de  la  p.  )4.  Ces  beaux  diptyques'appar- 
riaaa.  Loua.,  182S,  fn-S','  (t  97.  Là  forme  tienhejnt  a  h  cat4iédrde  de  «Bourgtss.  Ils 
de  fa  truelle^est  triangulaire.  *  •  sont  aussi  publiés  dans  le 'TV^^ort/e? /mym>- 
—  DVn  cobVent  par  clés  Chartreux^  plan-  matique^  pi.  17  de  la  l'«  série;  et  cncoro 
che  en  bois  de.  Touvrage  iqtitulé  :  Fita  et  dans  V Univers^pittoresque ,  de  Didot,  frères, 
imracn/a  Branonis  monast.  CartBSian.,  ïxir  (Freuîce)^  p).  cxliv,  cxlv. 
folio,  i5i4,' planche  de  la,. p.  DV,  cité  par  *  On  trouve  aussi  un  diptyque  cpi1su|airc 
Brunet,  Manuel  da  libtaire*,  etc.,  verbo  «publié  dans  le  volume  supplémentaire  du. 
Brunonis  Oper.  *  .  «  mois  de  mai  des  Jeta  sanctoruTn  de»  Bol- 
Ville  du  moyen  âge  en  construction*  landistes,  intitulé  :  Propyiœum,  ôonatas 
grande  miniiiture  d^un  nianuscrit  de  la  fin  chronico-historicn»,  pars  1*,  p.  210.  Ce  mo- 
du  XV*  siècle,  dit  le  manuscrit  de  Jean  Le-^  miment  a  beaucoup  de  rapports  avec  celui 
maire.  On  voit  un  roi.  Ton  dirait  Louis  XII,  du  Cabinet  des  médailles  de  Paris. 

Ç résidant  à  la  construction  de  la  ville  ide  Costume  du  consul  Stilicon ,  du  même 

royes.  On  y  voit  tous  les  détails  d^archi-  siècle  environ ,  publié  par  M.  du  Sommer 

lecture,  de  sculpture,  de  charpente,  de  vi-  rard ,  Atlas  des  arts  au  mpyen  âge^  pi.  i  du 

tcaux  que  Ton  peut  désirer,  et  même  un  chap.  XI;  on  y  voit  des  jeux  dans  le  Cir- 

échafand    volant    inventé   soi-disant    au  que  (3). 


xix*  siècle.  Atlas  des  arts  au  moyen  âge, 

par  M.  du  Sommerard,  pi.  i  du  chap.  VIIL 

—  De  l'abbaye  Sainte-Geneviève,  a  Paris, 

en  présence  du  roi  Clovis  et  de  sa  femme  ; 


Autre  du  même  siècle,  Cabinet  des  mé- 
dailles, publié  dans  V Univers  pittoresque, 
pi.  cxLiv,  même  collection;  on  y  voit  le 
consul  Flavius  Félix.  Ce  diptyque   classi* 


toile   peinte  du  xv'  siècle ,   à  l'église  de  dans  les  monuments  mérovingiens ,  ou  du 

Reims ,  publiée  par  M.  Paris ,  bibliothécaire  Bas-Empire ,  provient  de  Limoges  où  il  a  été 

de  la  ville,  in-iol.,  Reims,  1843,  avec  un  trouvé;  les  souliers  sont  remarquables;  sur 

texte,  in-4°.  le  fond  de  là  draperie  se  voit  un  signe  de 

forme  singulière;  le  sceptre  ou  bâton  con- 

CONSTRUCTION  DE  VAISSEAUX.  -  Cou-  sulaire  est  aussi  à  étudier, 

stniction  de  l'arche  de  Noé  ;  gravures  sur  Sceaux  des  consuls  des  villes  ou  commu- 


pour  réaliser  cos  immenseg  coDstructions  qui  dous 
étonnent  C'est  au  sujet  du  monastère  do  Croyland, 
éleréen  Angleterre,  vers  ti60.  Ce  que  dit  à  ce  sujet 
un  ancien  rei:istre  de  l'abbaye  de  Saint-Ouen,  rapporte 
dans  VCniver%lté  catholique,  t.  XI,  p.  2i9,  est  égale- 
ment curieux  ;  on  y  voit  une  troupe  de  maçons  se 
donnant  au  monastère  pour  servir  jusqu'à  leur  mort  à 
la  construction  de  l'église.  M.  de  Caumont  dans  son 
Cours  d'antiquité,  4*  partie,  p-  274, 276. 

(  1)  Ce  manuscrit  renferme  22  miniatures  toutes  pu- 
bliées. 

Tome  1. 


(2)  Sur  Cf s  personnages,  leurs*fonclions,  leur  cos- 
tume «'t  les  monuments  qui  les  reproduisent,  voir  le 
texiedeM.  (^.h.  Leiiormant,  servant  de  comment^^ln* 
ou  de  description  aux  planches  du  Tréwr  de  numis- 
matique, dans  lequel  on  trouve  résume  tout  ce  que 
la  science  approfondie  «le  l'anliquilé  a  pu  dire  n  n? 
sujet.  V.  au»i»i  le  Diclionnairc  dis  bcunjurisAo  Mil- 
lin  (  Diptyque)^  p.  419,  où  il  pnrledes  dipt>que^  cou 
sulaires  et  des  auteurs  qui  s'en  sont  occupes. 

(3)  Pour  le  texte,  voir  la  laMe  des  matières  de  cet 
ouvrage. 
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nés  de  France  au  moyen  âge,  Trésor  de  /i«-  CONTRE -AUTELS.  —  V.  Retabi.es. 
mismatique;  pour  les  diverses  pièces  de  ce 

genre  qui  y  sont  indiquées,  volume  intitulé  :  CONTRE -ABSIDE.  —  I/église  de  Notre- 

Sceaux  des  communef,  voir  la  pi.  xix,n*34;  Dame  de  Poitiers  offre  un  exemple  de  cette 
XX,  n""  54;  xxii,  37.                                         •  particularité;  il  est  signalé  dans  les  Instruc- 
tions du  comilé  des  arts  et  monuments ,  pu- 

CONSULTATIQNS.   —  Une  gravure  sur  bliées  par  ordre  du  ministre  de  rinstruction 

bois  qui  se  voit  à  la  p.   d3  des   œuvres  publique,  ^  partie,  p.  16. 
d^gon  de  Sens  (  Hugo  senonensis  medicus  ), 

in-folio ,  1515,  représente  ce  célèbre  méde-  CONTRE  -COEURS  de.  cheminée.  —  Ce- 

cin  visitantun  malade  couché  dans  son  lit;  lui  de  la  cheminée  de  l'ancien  château  de 

il  lai  tâte  le  pouls,  examine  son  urine;  Villeroi  est  un  beau  modèle  en  ce  genre, 

trois  autres  médecins  assistent  à  la  consul-  xvi*  sièele,  Unioers  pittoresque  (France), 

lation.                                                    '      •  Didol,  frères,  pi.  dxliii. 

Frontispice  de  Touvrage  intitulé  :  Idea  de  —De  la  belle  cheminée  d'une  maison 

aniversœ  medicinœ    par   Jonstonus    José-  rue  de  la  «Croix-de-Fer ,  à  Rouen ,  publiée 

pbus  (l),.in-i2,  1648.  On  y  voit  Tauteur  dans    les  Voyages  pittoresques  ^ de   Van- 

qni  donne  une  consul tation*à  un  cavalier  ou  cienne  France  (Normandie),  pi.  g'lxxiv. 

seigneur;  le  médecin  .tient  une  Gole  suivant  *  Voir  aussi .  airx  mots  Cheminées  et  Pi.à- 

Vusagedu.temns  et  est  assis.  ques. 

La -pi.  VI  de  la  suite  intitulée  :  Nova  re-  '                        ' 

perta ,  gravëe  par  Philippe  Galle  d'après  CONTRE-FORTS.  —  Pour  connaître  le 

Stradan,  offre  encore  une  scène  de  ce  genre,  développement   successif  de  cette,  partie 

Ici  le  médecin  assiste  à  la  prise  tle  la  c[ose  de  caractéristique,  dé  Farchîtecture  au'  mojen 

gaiac.  V.  encore  au  root  MÉDECINS.  âge,   voir  les  descriptions  de$  plus  belles 

églises  qui  en  offrent  des  exeinpies  variés, 

CONTl.  —Tour  de  ce  nom  â  Rome  ;  exem-  pariai  lesquelles  nous  citerons  surtout  la 
plé  d'arcl)itecture  militaire>,  vers  la  fin  du  cathédrale. de  Chartres,  de  Dijon,  d^Albi; 
xiir  siècle.  D'Agincourt,  Histoire  de  l'art,'  d'Amiens,  de  Milan,  de  Reims,  de. Saint- 
pi.  lixxi,  n°  14,  et  pi.  lxxii,  n*»  1".                .  Ouen  de  Rouen-,  de  Strasbourg,  «te.  D'Agin- 

Voir    les    Descriptions   de  Rome   avec  court  cite  ceux  de  -  Péglise  Notre-Dame  de 

plancha,  telles.que  la  grande  Topographie  Paris,  Architecture,  pi.  lxxi,  n*"  45. 

de  l'Italie,  .au  Cabinet  des  estampes,  à  Pa-  M.  de  Caumont,  dans  la  4''  partie  de  son 

ris;   les  œuvres  de  Piranesi;  lt>s  vues  de  Cours   d'antiquités  monumentcUes ,  donne 

Rome,  publiées  par  Vasi;  PouvragedeM.  Le-  l^istoire  ou  le  tableau  du  développement 

tarouilli ,  architecte ,  intitulé  :  Rome  mo-  successif  des  contre-forts  dans  les  monu- 

derne;  celui  de  Roisecco,  5  vol.  Homa  antica  ments  religieux  ,  h  partir  surtout  du  xi*  siè« 

e  moàerna,  avec  planches;  et  tous  ceux  qui  de  à  la  fin  du  xvr,  avec  quelques  planches 

sont  indiqués  aux  mots  Italie  et  Rome.  de  détails.  V.  les  p.  126,  257 ,  285,  294,  et 

toutes  les  planches  qui  s^y  rattachent.  Il  faot 

CONTINENT  (Nouveau).  -    Carte  de  cette  encore  y  joindre  les  règles  tracées  dans  les 

partie  du  monde  nommée  aussi  TAmérique,  Instructions  du  comité  des  arts  et  monM- 

figurée  dans  la  mappemonde  de  Jean  de  la  ments j  2*'  partie,  p.  59  à  66,  avec  les  mode- 

Cosa ,  au  xv*  siècle,  et  publiée  à  la  fin  du  les  gravés  qui  servent  de  guides  à  ceux  qoi 

5*  volume  de  V Examen  critique  de  l'histoire  étudient  Tâge  des  monuments. 

de  la  géographie  du  nouveijm  continent,  et  —  Très-remarquable  couvert  de  sculptn- 

des  progrés  de  l'astronomie  nautique  aux  res,  de  rébus,  de  chiffres,  au  mur  de  rentrée 

XV'  et  xvr  siècles,  par  Alex,  de  Humboldt  ;  de  la  salle  du  palais  Soutton  (comté  de  Sur- 


fan  t  Jésus.  folio. 

Très-beau  contre-fort  de  la  chapelle  de 

CONTRATS.  —  Rédaction  de  contrats,  de  Henri  VII  à  Londres,  Rritton,  The  archiUe- 

donations,  de  fondations  et  autres.  V.  aux  tural  antiquities,  etc.,  in-4'»,  t.  Il,  pl.  vin  de 

mots  Donations,  Fondations.  la  description  de  ce  monument. 

(I)  Ce  JoDSlonus  ou  JonsloDi  est  encore  auteur  de  Histoire  générale  de$  oiseaux,  tsa  3fol.  io-fol.  oro» 

divers  ouvrages  sur  l'élude  des  arbres,  des  piaules,  de  planches  gravées  par  Mathieu  Mcriao. 
des  quadrupèdes,  des  oiseaux,  poissons,  eic.,  et  d'une 
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—  De  la  cathédrale  d'York,  BriUon,  Ca-  blesse.  —  V.  Assemblées,  Conciles,  Confé- 

thedr,  antiquities,  in-4**,  pi.  v.  rences,  etc. 

Autre  d^une  église  de  France ,  publié  par 

M.  de  CaumoDt,    Statistique  routière  de  CONVOIS  (2)  ou  pompes  funèbres.  —  De 

Normandie,  planche  de  la  p.  il;  extrait  de  reines,  rois,  princes,  seigneurs,  etc.  V.Anne 

V Annuaire  normand,  1845.  de  Bretagne,  Charles  V,  Charles  de  Lor- 

Les  contre-forts  des  hôtels  de  ville  de  raine.  Papes,  et  à  Funérailles. 


— D^ecclésiastique.  V.  Parements  d^utel. 

-  D'un  mort  porté  en  terre  dans  un 
chariot;  gravure  sur  bois  du  w  siècle.  Dib- 
bin,  Typographical  antiquities  ^  in-4%  t.  il. 


Bruxelles  et  du  beffroi  de  Bruges  sont  en- 
core à  cicer,  surtout  ces  derniers. 

CONTRE- RETABLES  (4).         Cet  orne- 

ment  des 'autels  chrétiens  est  souvent  con*  planchêde  la  p.  120. 

fondu  avec  le  retable.  —  Du  roi  Henri  de  Valois ,  conduit  par  le 

Voir  tous  ceux  qui  sont  désignés  au  mot  roi  de  Navarre,  pièce  gravée  sur  bois,  4589. 

Autel,  avec  lesauels  ils  nie  font,  pour  ainsi  V.  le  n"*  4086  du  Catalogue  de  la  bibliothè- 

dire,  qu^une  seule  et  même  chose.  que  de  M.  Leber,  t.  U. 

Les  autels  de  la  cathédrale  de  Milan  et  de 

Saint-Marc  de  Venise  ont  <Jes  retables  ou  COPENHAGUE.  —  Pour  les  monuments 

contre-retables  d'une'grande  beauté;  celui  de  cette  ville,  voir  la  grande  Topographie  de 

de  ia  cathédrale  de  Milan,  connu  sous  le  /a  i^o^de  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 

nom  de  la  Palla  Dora,  est  surtout  très-célè-  Médailles  et  monnaies  du  Musée  de  cette 

bre,  ainsi  que  celui  de  la  cathédrale  de  Bâle  ville,  2  vol.  avec  planches,  Copenhague, 

publié  dans  Vj^lburnâii  Somtaerard,  pi.  xxi  V.  aussi  à  VanemarH, 
de  la  9*  série. 

l>Ans^  VJtlas des  arts  au  moyen  âge,  de  M.  COPERNIC.  —  Une  figure  de  ce  célèbre 

du  Sommerard  ,  pi.  i  du  chap..VI,  on  voit  astronome  se  voit  en  relief  et  sculptée  en 

rintërieur  d'une  chapelle  où  est  un  autel  k  bois  ou  en   pierre  dans  une  niche  de  la 

contre-retable.  helle  horloge  de  Strasbourg,  ce  qui  fait  que 

Magniri<]fùes  contre- retables  de' deux  an-  plusieurs  ont  cru  que  ce  savant  était  Pau- 
tels,  gravés  dans  Touvrage  intitulé  :/>««crip--  teur  de  son  curieux  mécanisme.  V.  toutes 
tio  basiltcœ  Sanctœ^Afpœ  et  Sancti^Udà"-  les  Descriptions  de  la  cathédrale  de  Stras- 
lariei ,    par  Bern.   Harlfelderus  ,    \    vol.  bourg,  avec  planches. 


petit  in-lolio.  Ces  décorations  ont  de  70  à 
dO  pieds  de  haut,  et  sont  dans  le  style 
riche  de  U  renaissance. 

Voir  aussi  les  planches  de  V Espagne  ar* 
tistique  et  monumentale,  à  cet  article. 

CONTHE-SCEL.       Ou  le  |)elil  sceau  ser- 


COPISTES  des  manuscrits.  —  V.  Calli- 
graphes. 

COPTES.  -  -  Église  de  cette  liturgie ,  mo- 
nument d'une  époque  incertaine.  D'Agin» 
court ,   ^architecture ,  pi.    xxvii ,  n°  ^  , 


vaut  à  constater  Taulhenticité  du  sceau  or-    d'après  Pocok,  Description  de  V Orient,  en 
dinaire.  V.  tous  les  ouvrages  de  diplomati-    anglais,  1. 1,  pi.  l.\xi. 


oue  que  nous  signalons-  à  cet  article ,  et  où 
Ion  en  trouve  des  exemples,  et  ce  qu'en  dit 
Millin ,  Dictionnaire  d^s  beaux-arts,  verbo 
Contre^scel. 

CONVERSION.  —  Voir  aux  noms  Auc.us- 
TiN,  Corneille  (le  centenier),  Eunuque,  Lar- 
ron, Madeleine,  Paul,  Samaritaine,  etc.  V. 
aussi  aux  nomsde  plusieurs  saints  et  saintes. 

CONVOCATION   du    clergé,    de   la  no- 


(1)  Suiraiil  Millin,  Dictionnaire  dtut  beaux- arts,  le 
contre-relabic  d'un  autel  serait  la  décoration  archi- 
tectorale  placée  au-dessus  d'un  autel  pour  recevoir  la 
statue  ou  le  tableau  placé  derrière  le  tabernacle.  Sui- 
vant plusieurs  autres  1c  contre-retable  serait  ce  qu«* 
nous  nommons  devants  d'autel.  V.  à  ce  mot  dans  ce 
Dictionnaire,  et  Thiers,  Traité  des  autels,  p.  173. 

2)  Nous  avons  déjà  dit  dans  une  noie  que  Ton  donne 
le  nom  de  convois  à  cet  le  suite  de  figures  pincées  dans 


COQ.  —  Donné  comme  emblème  à  saint 
Pierre.  V.  ce  nom.  D'Agincourt  a  publié 
une  urne  du  v*"  siècle  sur  laquelle  on  voit) 
un  coq,  Sculpture,  ul.  v,  n*  5. 
,  On  le  trouve  quelquefois  sur  des  monu- 
ments chrétiens  comme  emblème  ou  sym- 
bole du  chant  de  triomphe  ou  comme  em- 
blème du  chrétien  sortant  de  son  tombeau  , 
vainqueur  de  la  mort,  ou  se  réveillant  d^un 
long  sommeil  (3),  ou  encore  comme  em- 

des  niches  sur  les  diverses  faces  de  plusieurs  tom> 
beaux  du  xiii*"  au  xiv»  siècle ,  tels  que  ceux  des  ducs 
de  Bourffogue,  à  Dijon.  V.  le  Discours  d'introduction 
au  Musée  des  monuments  français,  d'Alex.  Lenoir, 
par  de  Roquefort,  in-rolio,  p.  I8. 

(3j  Nous  devons  cette  indication  é  M.  Cyprien  Iln- 
herl.  Cours  d'hiéroglyphique  chrétienne;  Vniver^itr 
catholique,  t.  VII,  p.  35,  mais  il  n  indique  aucun  mo- 
nument. 
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bKîmç  de  la  vigilance  chrétienne,  etc.    1).  pain    eucharistique  à  l'usage  de  1  Éghs» 

Voir  les  ouvrages  de  Mamachi ,  de  Ciam-  grecque  copte;   on  le  trouve  repi^lé 

nini   f^e/era  Mo/iamenta.  à  la  table  des  ma-  dans  VEacologmm  Grœeorum,  par  Goir, 

&  du  2^  vMÛmT   pour  le  texte  et  les  in-folio   p.  9»,  et  dans  les  Cérémonies  nl^ 

mon^imente  cités,  et  sirtout  p.  329;  Arin-  gieniet  de  Bernard  Picart,  t.  III ,  pi.  W  \. 

ghi,  Romatubterranea.  p.183,185,193,199,  V.  aussi  Discos. 

'^^On  voit  un  coq  chanunt,  peint  au  bas       CORBEAUX  ou  modnions.-V.MoBiLUW». 
Û?  S:f\jL  "i"  dll-l  'quî'^JÏuTn;       CORBE.L.  -  Mil.m  a  publié  ^divers  j^ 

"'!rMSÎ.nVarbatt<ies  ailes,  chantant  n"!  de  l'édition  de  cet  ouvrage  parBarb., 

rt*iix  foLs  à  chaoue  heure  à  l'horloge  de  Pans ,  1837.         '  .  

Strasbourg  V  toutes  les  représentations  de  •  U^e  des  statues  de  cette  ^\^'^J^^' 

Sue^erveillo  «gnalée  .  lu   mot  Horlo-.  dit-on ,"  une  figure  de  Cloyis  dont  néusdqii. 

^»é  r»  /«n    Aiivram  du  XIV'  siècle,  fut  nons  a  description  à 'ce  nom. 
frappe  à  d^VfdVdlfféintrda  tonnerre        Une  châsse  "de  |aint  Spire,  V.  au  mot 

et  son  méMni^medétniit.  Noos  pensons  qu'il  Chasse  et  au  ûom  Spire  Us  stalle?  de  saint 

«tTéSbif  depuis  la  restaurairon  de  l'Lr-  Spire.,  représenunt   divers,  métiers;  •»., 

lige,  Se,  dll-Sn  ,  complétomeni  en  18/2.  pl  mv,  fig.de  1  à  ?6 ,  et  aux-  noms  dp  th.- 

rrinimip  np  MFR  /Chevaliers  du  ^a-        ^  statue  dit  comlc  Airaon.jy.  cç  nom. 
yircT%  uf-Sott5 ,  55iâ%1r*  2s       Pour  ping  de  détails ,  V.  togs  te  momi- 

I.j_-.  ™ii««;r«  PiP    t  ri  n"  S5  n»en»s  «"eunis  dans  la  grande  Topographie 

ordres  mbtaires,  eto.,  t.  Il,  n  sa.  .  ^  ^^^^^^  ^^  ^^^.^^^  g^  estampés  de  Pa- 

COQUILLES  —  D'Agincourt,  tfirtwTf  (fe    ris  ^dépaitement  de  Seine-et-OUe).. 

Part  (5e«<ptore),  pl.v;n«  8, 9  »0do^^  •    CORBEILLES  de.chapiteaux. -'L.?  pU» 

rmcTr^m^utt r  L'rie'^ïlS    «siiçés  sont  les  cylindrLes ,  iubiqu«  ^ 
comniu  uruvuicui  j.  uiques,  cordée»,  pyramidales,  campamiiew, 

'l^  conuilles  s(mt  données  comme  attri-  infundibuliformes,  godronnées,  scaphold^ 

K  TTi   . .Vil  !««;..«  rt  aux  Dèlerins  du  Pour  les    nd  cations  méthodiques  de  ç» 

moveS  âKC  V  àZjJinêZ  pTrZ,  variétés,  V.  les  Inslructions  du  confié  ie, 

il  coquille  «   emîî2yée  comme  nimbe  arts  et  monuments    ^^^"^>J^^^^' 

ou  aur^le  ^autour  de^a  této  de  quelques  ^^^^  .rt^iS^ilS/oLri^S: 

'^B,Z^^^ln:^^^Sr.^ZT^:^    »•«««.  au  mot  C^s^ux  1«  d^- 
ric  offre  triis  statues  avec  ce  genre  d'orne-    gâtions  que  nous  y.  donnons. 

menu;  celle  J«//X'Hl*'reifam  Jésîs  teïu       CORBELS.  -  Ornement  de  la  comich* 
Jean-Baptisle  et  celle  de  I  enfant  Jésus  tenu    ^^  ^^  ^entablement  ;   l'église  de  Bayeui. 

'''rf"..Tw'î,»  «1  lo«  fiiriires  sont  oubliés  dans    monument  du  xii*  siècle,  offre  des  corbeb 

Plancher,  t.  Il,  planche  de  la  p.  SU.  >nédu^r  ^l;,ijP^^>-;-^„,,,es  de  tous  les  livres 
COOUINVRIUS.  -  Fonction  de  la  cui-  d'architecture  dont  nous  donnons  la  des- 
sine ail  xiii»  siècle.  V.  Officiers.  g^tion  à  ce  mot. 
CORBAN  ou  AGIOS  ARTOS.  -  Cesl  le  CORBIANUS  (Sanctus).  Évêque  des  Pays- 


(i>  Voir  tout  ce  que  dil  à  ce  sujelAringW, Borna sm*- 
tenanea,  l.  Il,  p.  32V,  380  à  33i  ;  Casalius,  de.  Ritibus 
Kcclcsiœ ,  V.  à  la  lable;  le  Diclionnaire  ciireum» 
in-4"/  sans  nom  tl'oulcur,  verbo  Coq. 

Ci  Lellrc  cIr  M.  Raymond,  professeur,  a  M.  Millin 
snr  quelques  étiilice»  rclalifs  à  Ihisloire  de  France  et 
principalomt^nl  ^m  l'^lit'o  de  Corhi'il,exirail  dos  y4fi- 


mles  encyclopédiques^  année  I8i8,  ln-s^  on  y  irou« 
la  descriplion  deuillée  d'une  sculplurcdu  porUiN^ 
INolre-Damo  de  Corbeil,  represenlanl  un  JuT^™' 
dernier  dune  très-belle  exécution.  U  lettre  ««5"^ 
lion  a  été  publiée  Béparcment,  même  année,  ch«  i»^ 
Normanl,  imprimeur,  à  Paris. 
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Bas,  représenté  accompagné  d*un  ours,  ^o-  CORDELIÈRE    (La).    —    Ornement  de 

varia  sancta  et  pia,  t.  11,  pi.  eu.  femme,  devenu  un  signe  de  veuvage  de- 
puis Anne  de  Bretagne,  h  qui  on  en  doit 

CORBIE  (1).  —  Célèbre  abbaye  de   ce  rorigjne.  V.  la  Tapisserie  de  Bruges,  Alex, 

nom,  fondée  en  662,  en  Picardie.  Vue  gêné-  Lenoir,  description  et  planche  de  ce  monu- 

rale  de  ses  bâtiments  prise  à  vol  d'oiseau,  ment,  brochiure  in-8%  Paris,i819,  p.  i5. 

Monoêticum  gallicanvLm ,  1. 1,  pi.  ii.  Vue  de  V.  encore  à  Anne  de  Bretagne. 

son  cloître  en  style  du  xv«  siècle,  même  Une  figure  de  sainte  Barbe  gravée  sur 

planche,  lettre  C.  une  cuirasse  anglaise  du  xvr  siècle,  oflre 

Voir  la  grande  collection  de  la  Topogra-  un  exemple  remarquable  de  ce  genre  d'or- 

pkie  de  la  France,  et  dans  laquelle  est  nement  (2).  V.  Bark  (Sainte). 

fondu  le   recueil  des  vues  dessinées  par  VAlbnmdes  arts,  an  moyen  àae,ôe}A.  au 

M.  de  Gajffnières.                      <■  Sommerar^,  pi.  xxxii  de  la  v*  série;  xl 

Celles  des  abbayes  de  France,  par  Israël  de  la^''  série;  xxix  de  la  6'  série,  offre  en- 

Sîlvestre,  Perelle,  Marot,  etc.  core  divers  autres  exemples  de  cordelières. 

L'ouvrage  de  La  Borde  et  Guettard,  sur  la  Voir  aussi  à  Ceintures  et  à  Louise  de 

France,  est  encore  à  consulter.  Savoie. 

Les  auteurs  des  Foyages  pittoresqueê  et 

romantiques  dans  V ancienne  France  ,   de  CORDELIËRES.—Les  religieuses  de  ce  nom 

Mli.  Taylor,  de  Cailieux  et  Nodier,  oAt  pu-  furent  établies  ou  fondées  dans  le  xur  siè- 

blié  une  belle  vue  des  ruines  de  Tancienne  de,  par  saint  Louis  ;  une  miniature  de  ma- 

(%lîsede  cette  abbaye.  V.  le  volume  intitulé:  nuscrit  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris , 

Picardie,  à  Part.  Corbie;  les  planches  de  sous  le  n""  8405,  folio  56,  représen  te  Pinstant 

cette  publication  ne  sont  pas  numérotées.  où  ces  religieuses  sont  installées  par  le  roi 

Très-curieux  chapiteau  provenant  de  cette  ou  peut-être  présentées  à  ce  bon  prince, 

église  ,  représentant  Phistoire  d'Adam .  et  Pour  le  costume  de  ces  religieuses ,  voir 

iVÈre  y  atlas  de  V Essai  sur  l'histoire  des  arts  les  ouvrages  indiqués  ci-a|irès. 
en  Picardie ,  par  M.  Rigollot,  Amiens,  1840, 

1  vol.  in-8%  pi.  II,  n*«  29,  30.  Mbnm  du  CORDELIERS.— Le  costume  des  religieux 

Sommerard ,  5"  série ,  pi.  xiv.  Ces  figures  de  cet  ordre  se  trouve  dans  les  divers  ou- 

attribnées  au  vii^  siècle  sont  extraorcunai-  vages  cités  sur  les  ordres,  tels  que  ceux  du 

res  pour  Peipression.  père  Héliot,  de  Schoonebeek ,  de  Bar  ei 

Fragment  d^un  manuscrit  du  xtii*  siècle,  autres, 

provenant  de  l'abbaye  de  Corbie.  Willemin,  — De  Paris,  avaient  un  beau  couvent  dnns 

Monuments  français,  1. 1,  pi.  civ.  cette  ville,  dont  on  troi^ve  des  vues  dans  les 

Évangéliaire   de    ce   couvent    vers    le  diverses  aescriptions  de  Paris,  et  dans  la 

ix*"  siècle,  atlas  de  V Essai  sur  les  arts  en  Topographie  de  la  France,  du  Cabinet  des 

Picardie,  par  M.  Rigollot,  pi.  iv,  n<**  5,  B,  estampes  à  Paris. 

el  i6,  B;  pi.  v,  n'^ô,  iO,  i4,  i7;  pi.  vi.  Statue  du  prince  de  Carpi,  mort  dans  ce 

n'*'7,8,i3;  pi.  vii,n*''9, 11, 12,15, 18.  couvent,  couchée  sur  son  tombeau;  sculpture 

Autre,  manuscrit  du  xi«  siècle,  représen-  du  xvi*  siècle.  Alex.  Lenoir  le  donne  dans 

tant  saint  Jacques ,  ib.,  pi.  ix,  n""  48.  Minia-  le  3*  volume  de  sa  Description  des  mo- 

lure  d'une  Bible,  xiii*  siècle,  pi.  xviii,  re-  numents  du  Musée  des  Petits -Augustins , 

présentant  un  Couronnement  de  la  Vierge  ;  pi.  xcix  de  la  p.  52. 
d'un  Psalterium  du  xui'  siècle,  ib,,  pi.  xix, 

n*"  52, 53.  CORDES.  — -  Formant  une  couronne  por- 

Deux  sceaux  :  celui  de  l'abbaye,  xur  siè-  tée  par  un  ange  à  un  personnage.  V.  En- 

de,  gravé  dans  l'ouvrage  de  Schonemann,  guerrandde  Marigny  et  Couronne. 
sur  la  diplomatique ,  1  vol.  in-folio,  plat, 

pi.  XIII,  publié  en  Angleterre.  CORDIERS.  —  Une  planche  du  livre  de 

Autre  du  xiv*  siècle,  Trésor  de  namisma-  Jost  Ammon ,  de  Artibus  mechanicis  et  ille- 

tique,   volume    des  Sceaux  des   commu-  beralibns,  etc.,  représente  un  cordier  h  son 

nés,  etc.,  pi.  xi,  n*2.  métier.  V.  la  p.  92. 

Sceaux  de  la  ville  et  du  bailliage  de  Cor- 
bie, ib.,  pi.  XI ,  n<«  8, 9.  CORDONNIERS.  —V.  Crépin  et  Crépinien. 

(T.  Sur  l*histoire  el  l'origine  de  celte  abbaye,  toir  17I7;  dans  le  lexle  de  Touvrage  de  M.  du  Somme- 

la  disserlalion   de  M.  IS"\  inliluléc  r    Recherches  rard,  ^r(sa»  mot/enetf/e,  1.11,  p.  381.385  ;  1. 11 1.p  'iS5. 

hisioriqaes  sur  les  jtremlers  temps  de  Corbie  {Archi-  (2)  Sur  ce  genre  dVrnemeni,  ?oir  la  note  de  M.  Gll- 

res  de  Picardie  \  i842,  l.  Il,  p.  242,  à  Amiens  ;  Votja-  bcrl,  Mémoire  de  la  société  des  antiquaires  de  France  . 

fies  lltUraires  de  deux  bénédictins,  t.  Il,  p.  I70,  in  4',  t.  XI,  p.  I73 
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Diverses  formes  ou  miséricordes  des  stal-  Les  Loges  du  Valican  par  Raphaël.  V.  son 

les  de  la  cathédrale  de  Rouen,  publiées  par  œuvre  et  ceux  de  ses  graveurs. 
Langlois  du  Pont-de-rArche ,  représentent 

plusieurs  gens  de  cet  état  à  leur  ouvrage.V.  CORINTHIEN-ROMAN.  —  Les  chapiteaux 

au  mot  Stalles  l'indication  du  titre  et  la  de  Féglise  de  Custoia  (Roussillon)  offrent 

description  des  planches.  un  exemple  de  ce  style.  Foyages  piUor, 

Sceaudescordonniersdela  ville  de  Bruges,  et  romantiques  dans  Vancienne  France,  par 

xiv* siècle,  Trégor  ^ namismatique  {Sceaux  Taylor  et  de  Cailloux  {Roussillon).  V.  les 

des  communes)^  pi.  ix,  n^'.i^-  planches,  et  dans  le  texte  de  Touvrage  inti- 
tulé :  les  Pyrénées,  par  le  baron  Taylor, 

CORDOUE.  —  Les  monuments'  maures-  in-8°,  p.  208. 
ques  de  cette  ville  sont  publiés  dans  divers 

ouvrages,  dont  les  principaux  sont  :  CORNEILLE  (  Le  centenier  ).  —  Venant 

rouages  pittor,  aans  V Espagne  en  2  vol.  demander  k  Jésus-Christ  la  guérison  de  son 

in-fofio,  par  Alex,  de  La  Borde.  fils..  V.  tous  les  ouvrages  avec  gravures  in- 

Souvenirs  d^Espagne,  par  le  général  Ba-  dlqués  ao  liom  Jésus-Christ. 
cler  d'Albc,  2  vol.    in-i**  ;  lithographies; 

Paris,  1824.  CORNEIIXE  (Saint).  -  Châsse  dcsreli- 

Monumenis  arabes  et  mauresques  de  Cor^  ques  du  saint  de  ce  nom,  vers  le  xvi*  siècle, 

doue,  in-foUo;  Paris,  i840,  chez  Weith  et  publiëe  dans  les  Acta  sanctomm  des  Bol- 

Hauser,  diaprés  les  dessins  de  M.  Girault  de  landistes,  mois  de  septembre,  t.  IV,  p.  752. 

Prangey,  avec  un  texte,  savoir  :  Ëglise  de  ce  nom  à  Compiègne,  archilec- 

1**  Vue  générale  de  la  mosquée.  ture  du  xiv*  siècle,  publiée  dans  les  f^oyages 

2*  Chapelle  de  la  Villa-Viciosa.  pittor,  en  France,  par  Guettard  et  delà 

ô**  Détails  de  la  chapelle.  Borde.  V.  Compiègne. 

i""  Vue  extérieure  de  la  mosquée.  j[]ette  vue  est  très-insigniûante,  mal  des- 

5**  Vue  intérieure.  sinée  et  mal  gravée.  V.  aussi  la  Topogra- 

6^  Détails  d'architecture.  phie  de  la  France,  article  Compiègne, 

7°  Vue  du  sanctuaire.  Vue  générale  prise  à  vol  d'oiseau  de  l'an- 

8<>  Détails  de  la  façade.  cienne  abbaye  de  ce  nom,  Monasticum  an- 

Hôpital  des  Enfants  Trouvés,  vue  de  k  glicanum,  t.  i"',  pi.  vu  ,  exemplaire  de  la 

porte  extérieure.  Moyen  âgepittor.,  xr  siè-  Bibliothèque  de  FArsenal,  à  Paris.  ' 

cle,  pi.  Lxxxvii.  Pour  les  Ogures  du  saint  et  son  costume, 

Belle  chapelle  de  la  cathédrale,  ib,,  plan-  voir  la  collection  des  saints  et  saintes  du 

che  Lxxm..  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

Plans,  coupes  et  détails  de  divers  monu* 

ments,  d'Agincourt,  Architecture^  pi.  xliii,  CORNÉLIUS  (Saint).  Confesseur  ou  raar- 

XLiv,  n*»  7  ;  pi.  lxv,  n°22;  pi.  lxxiii,  n**  41.  tyr  de  la  primitive  ï^ltse,  Ggure  debout, 

La  belle  mosquée  est  publiée  en  détail  mosaïque  du  vi*  siècle.  Ciampini ,  Fêtera 

dans  l'ouvrage  Monuments  anciens  et  mo'  Monumenta,i,  II,  pi.  xxv,  n**  5  et  p.  95  du 

déîr/ie«,  par  J.  Gailhabaud,  in*4*':  Paris,  Di-  texte. 

dot,  frères.  V.  les  livraisons  1,  iO  et  20.  On  trouve  une  figure  de  ce  nom  à  genoux 

près  d'un  évéque  ou  archevêque  assis.coiffé 
COR-ÉVÊQLE.  —  Crosse  de  cette  dignité,  d'un  bonnet  conique  représentée  sur  le  de- 
monument  du  xir  ou  xiii*  siècle.  (>oWcc(io/»  vant  d'une  mitre  broaée  au  xni*  siècle, 
de  meubles,  armes,  etc.,  par  Asselineau,  pu-  planche  de  la  p.  93  d'un  livre  intitulé  :  des 
bliée chez  Hauser,  in-folioi  n°  05.  Andelys  au  Havre,  illustrations  de  Nor* 

mandie^  i   vol.  in-f2,  par  Mme  Amable 

CORÉ  ,  Dathan  et  Abiron,  engloutis  tout  Tastu;  Paris,  1845,  chez  Lehuby,  éditeur, 
vivants.  -  Miniature  d'un  manuscrit  du  ix" 

siècle.  D'AgincourtT  Peinture,  pi.  xli  ,  n*»  5.  CORNÉLIUS  (Évéque).— Tenant  à  sa  main 

Ce  sujet  se  voit  plus  ou  moins  bien  exé-  un  cornet  de  chasse;  collection  des  saints, 

eu  lé  dans  les  Bibles  gravées  sur  bois  ou  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  lettre  C. 
burin,  publiées  du  xiv  au  xvi*  siècle  et  dans 

les  œuvres  de  Martin  de  Vos ,  des  Sadelers ,  CORNESàboire  et  autres  (i).— Corne  gcr- 

d'Albert  Durer,  Lucas  de  Leyde,  des  frères  manique  montée  sur  une  patte  d'oiseau;  mo- 

Galle,  etc.  numentdesculptureduxirsiècle(2);conser- 

(0  Sur  ce  genre  de  vase  et  ses  variété»,  Dtt  Gange,  (2)  C'est  à  torique  ce  vase  es  indiquédu  w*  I*» 

Glossarittm  infimœ  œtads,  verbo  Cornu.  quelques-uns. 
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vée  au  Cabinet  des  inscriptions  et  médailles,  CORNET  DE  CHASSE  entre  les  mains  d'un 

à  Paris  ,  et  publiée  dans  VUnivers  piito-  évoque  —  V.  Cornélius  etOupeANS. 

resqae,  de  Didot  frères.  (France),  pi.  clxx.  ^              ^                           . 

L'explication  des  planches  est  à  la  fm.  CORNETO  (État  de  l'Église ).  —  PorUil 

Autre  du  x*  ou  xr  siècle,  publiée  dans  la  de  l'église  Santa-Maria-in-Castello.  D'Agin- 
France  pittor.  et  monamentaU,  par  Alb.  court,  ^rcAitecfôrc,  un  du  xii*  siècle,  plan- 
Hugo;  Paris,  1841 ,  t.  IV,  pi.  vi ,  i'expli-  che  lxiv,  n°  14. 
cation  des  planches  à  la  fin  du  volume.  Plan,  coupes,  élévation  de  ce  monument. 

Autre  publiée  dans  les  AnUqaitéê  na-  iô.,pl.xLii,n<»6;  pi.  lxxiii,  n<'48;  coupole, 

tionales  de  Millin,  t.  V,  art.  LIY,  pi.  viii,  et  pi.  lxvii,  n»  9, 

cequ'ilditdecegenred'u8tensile,p.74,  75,  Chapiteaux  et  colonnes,  pi.  lxx,  n<»17; 

76  où  il  donne  Pinscription  gravée  dessus,  élévation  générale,  pi.  lxxiii,  n^  48. 

Corne  servant  de  reliquaire  aux  reliques  Fonts  de  baptême  de  cette  église,  ib., 

de  saint  Cyprien,  dit  Ninoviœ.  V.  au  nom  pi.  lxiii,  n*»  16. 

de  ce  saint.  ,.^^^.„rw^„       ^         i    i,     ^ 

n  existe  plusieurs  belles  cornes  à  boire,  CORNETTE.  —■  Sorte  de  bande  ou  pièce 

de  chasse  ou  pour  tout  autre  usage,  dans  le  d'étoffe  qui  accompagnait  la  coiffure  des 

Musée  du  roi  de  Danemark,  de  Suède  et  de  hommes   vers  les  xiii-  et  xiv  siècles.  Les 


Norvegi^,  .  .^ — ,  r—    -  -„--     ,  ,                  ...    ,,    -    . 

voir  :  Corna  auream  Danicam,  voir  pi.  xv.  vent  en  donner  une  idée.  V.  ces  deux  noms. 

Corna  Oldenbargicam,  voir  pi.  xvi.  et  aussi  plusieurs  des  figures  en  pied  gra- 

La  deuxième  &  ces  deux  cornes  est  d'une  vées  dans  la  Flandria  tUastrata.  Voir  à  ce 

grandeur  et  d'un  détail  de  sculptures  in-  nom. 

croyable,  on  y  compte  plus  de  250  figures,  ^^^^„^„^^          ».    j   r.           .    i       ■ 

dont  plusieurs  sont  en  relief;  autour  du  CORNICHES.  —  M.  de  Caumont  dans  la 

bord  est  une  inscription  en  lettres  gothi-  4*  partie  de  son  Coars  ^mtiqaitésm^^^^ 

qucs,  dont  une  partie  exprime  une  invoca-  mentales,  p.  87,  95,  yb,  135, 13o,  17t),  177, 

lion  à  la  sainte  Vierge.  présente  la  marche  progressive  de  cette  por- 

Voir  au  reste  l'explication  qu'en  donne  Mon  de  l'architecture  dans  le  moyen  âge  : 

Pauleur  p.  59,  60  et  62.  Cette  belle  corne  voir  les  planches  qu  il  en  donne  comme 

est  reproduite  sous  la^désignation  de  corne  exemple.                      ,      ,     %   , 

d^ôr  de  Tondern  dans  le  11'  volume  du  Mor  Voir  aussi  les  exemples  donnés  à  ce  sujet 

gasin  pittor,  p.  325  (1  ),  plus  complètement  à&ns  la  2*  partie  des  Instractions  da  comité 

dans  VUniçers  pittor,  de  Didot,  frères,  des  arts  et  monamenU,  p.  53  et  suivantes. 

{Danemark).  V.  à  ce  nom  et  à  trompettes,  Willemin,  t.  II,  pi.  lxviii  de  ses  ^ona- 


remarqua-  .                                  .            .  , 

bk  Ce  monument  qui  paraît  être  du  xV  che;  ce  monument  est  du  xv*  siècle, 

siècle  est  publié  dans  VArcheologia  hri-  ,  ^oir  toutes  1^   planches   d  architecture 

Umica,  t.  III,  pi.  VI,  p.  24.  donn^  par  d'Agmcourt,  MM.  Hope,  Hit- 

^  torf,  dans  les  Dictionnaire  de  cet  art,  par 

CORNES  (Les)  de  l'agneau  de  Dieu.—  Britton,  Pugin,  Balissier, Ramée, etc. 

Planchedelap.  Sieder/conoflfropWecAn!?-  ^^„^t,t  rvnr^Afic       i^       j    k 

Ihme  de  M.  Didron,  in.4\  ^RNU  DUCAUS.  -  Nom  du  bonnet  ou 

coiffure  des  doges  de  Venise ,  citée  par  Pa- 

CORNES  D'ABONDANCE.  ~  Willemin  en  ciaudi,  Antiqaitates  christianœ,  in-4',  et 

reproduit  deux  exemples  d'après  des  pein-  ies  monnaies  à  l  appui,  p.  318. 
lures  du  wvsiède.Monaments  inédits,  t.  II, 

t 


rard 
do  chap 

(i)  Tious  sommes  forcé  de  dire  que  ceUe  reproduc-        (2)  Du  Gange,  Glossarium  inftmœ  laiinitalis,  in- 

tioD  est  faite  Afec  de  nombreuses  inexactitudes,  soit  folio«  verbo  Coro^a,  et  notre  Glossaire  liturgique, 

<^Ds  le  4iowbre  des  ligures,  soit  dans  les  détails  des  inséré  dans  les  Armales  de  philosophie  chréiietme, 

ornements;  mais  la  plus  grave  de  ses  altérations  est  l.  XI,  p.  49  et  la  planche  de  la  p.  60. 
4'avoir  supprimé  les  inscriptions  gothiques. 
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Macri  en  donne  un  exemple  à  la  p.  i88de  reproduite  dans  Fouvrage  iniilulc  :  A/o/m- 

son  dictionnaire  intitule  :  Hierolexicon,  etc.  ments  anciem  et  modernes,  par  Jules  Gail- 

Magniûque  lampe  de  ce  nom  donnée  par  babaud. 
Fempereur  Barberousse  et  placée  au-dessus 

du  tombeau  de  Cbarlemagne  à  Féglise  ea-  CORPS.  —  Figure  du  corps  humain  sous 

thédrale  d'Aix-la-Chapelle  (i).  Ce  précieux  Tinfluencedes  i2  signesdu  zodiaque  (3).  Go 

monument  dont  il  n'existe  plus  qu'un  frag-  en  trouve  des  gravures  en  tète  de  toutes  les 

ment  est  publié  par  M.  de  Caumont ,  Cours  Heures  de  Simon  Vostre  et  de  M.  Rerver,  et 

d* archéologie  monumentale,  G""  partie,  plan-  dans  beaucoup  d'heures  manuscrites  du  xir 

che  cvi  de  l'atlas.  an  xv*  siècle.  Y.  aussi  à  Constellations. 

Autre  présumée  du  xiii*  siècle,  serrant  Corps  de  saints  on  saintes  exhumés, ense- 

autrefoisdans  le  chœur  de  l'église  cathédrale  velis,  transportés  d'un  lieu  dans  an  an- 

d'Amiens,  publiée  par  M.  Prosper  Tarbé  tre  (4).  Y.  Catqerine  (Sainte),  Fonérail- 

dans  l'ouvrage  intitulé  :  Trésor  àes  églises  ses.  Translations  ,  Exhdmations  ,  Inventioh 

de  Reims,  1  vol.  in-4'',  planche  de  la  p.  215.  de  reliques.  Martyrs,  etc. 

Autre  donnée  par  Wiltemin ,  Monuments  Corps  humain  et  ses  diverses  parties , 

inédits,  pl.Gcni.  Y.  au  mot  Lampes  et  Lu&-  tdles  que  la  tête,  le  coeur,  les  bras,  lesjani- 

tres  le  complément  de  cet  article.  bes ,  les  mains ,  les  pieds ,  etc. ,  employés 

comme  meubles  ou  pièces  de  blason;  Ji^ncy^ 

CORPORAL.  —  Celui  de  l'église  de  Monza  cloDééÀe  méthodique,  in-4%  1. 1,  Blason,  p.21, 

est  un  des  plus  anciens  objets  de  ce  genre  et  les  planches  indiquées, 
parvenu  jusqu'à  nous.  Millin  en  donne  une 

description  assez  détaillée  dans  son  Foyage  CORPS  DE  YILLE.—  Millin  dans  le  2*  vol. 

dans  te  Milanais,  t.  l,  p.  57i.  On  en  trouve  de  ses  Antiquités  nationales,  n*"  20,  p.  9, 

une  représentation  dans  le  Memorie  de  donne  des  dk^tails  curieux  sur  les  divers 

Monza,  par  Frisi,t.  Il,  pi.  xviii,  p.  184;  les  costumes  portés  par  chacun  des  corps  de 

inscriptions   sont  gravées  dans  Vlter  ita-  ville  et  des  métiers  de  la  ville  de  Rouen  lors 

licum  de  dom  MabllTon,  1. 1,  p.  212.             *  d'une  procession  aai  eut  lieu  en  1596,  spus 

Miracle  du  corporal  de  Bolsène,  repré-  le  règne  de  Henri  lY.  Y.  à  Processions. 

sente  en  plusieurs  peintures  sur  émail  du  Les  sceaux  des  divers  corps  de  villes, 

xiv*"  siècle,  sur  le  reliquaire  servant  à  ren-  communes,  bailliages  ,  prévètés,  etc.,  sont 

fermer  la  relique,  savoir  :  publiés  dans  le  Trésor  de  nnmismaiiqne^  vo- 

l*"  L'instant  de  la  consécration.  lume  intitulé  :  Sceaux  des  communes,  eXc, 

2^  Le  prêtre  incrédule  se    confesse  au  in-folio.  Y.'  le  détail  des  pièces  dans  la  table 

pape.  à  la  Gn  du  texte. 

3°  Transport  du  corporal  à  Orviette  par 

l'évêque.  CORPUS  DOMINl  (  Procession  du  ).  —  An- 

4°  Le  pape  va  au-devant  de  la  relique.  gelus  Rocca  dans  son  ouvrage  Thésaurus  ce- 
Ces  diverses  peintures  sont  publiées  par  remoniarum  sacrarum pontificiarjim ,  1  vol. 
d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  {Peinture)^  in-folio,  donne  deux  planches  repr^enlanl 
pi.  cxxiii.  une  procession  du  Corpus  Domini.  Y.  1. 1, 

folio  51. 

CORPORATIONS  des  arts  et  métiers.  —  Une  médaille  du  pape  Clément  Yll,  à  son 

Y.  les  monuments  désignés  au  motCoNFRÉ-  revers,  offre  aussi  ce  genre  de  cérémonie. 

RIES  (2).  Y.  les  suites  de  médailles  des  papes  par 

Très-belle  salle  de  la  corporation  des  me-  Bonanni  et  celle  donnée  par  le  père  Dumo- 

tiers  de  la  ville  de  Lubeck,  en  style  roman,  et  linet  au  nom  de  Clément. 
toute  construite  en  briques. 

Yoir  au  nom  de  cette  ville  les  monuments  CORSE  (  Ile  de).  —  Sur  les  antiquités  de 

que  nous  y  signalons.  Cette  salle  doit  être  la  Corse,  voir  le  Thésaurus  antiquitatum 


corporations  au  xiii*  slècle,ô'a  un  savant  de  noire  crarum,  iù-i" ,  p. 76,  de' imaglnibiu  daodecim sign^ 

épo(|ue,  peut  servir  à  expliquer  les  vitraux  de  plu-  rtan  qaœ  anie  ephemerides  pommiur. 

sieurs  églises.  On  peut  consulter  avec  Truil  l'ouvrage  (4)  Sur  l'invention  da  corps  des  martyrs  et  les  pre«- 

de  M.  de  Monteil,  États  des  Français  au  moyen  âge,  ves  du  martyre.  V.  la  dissertation  du  père  Seccbl: 

(  qui  serait  inappréciable  si  l'auteur  y  avait  joint  une  Annales  de  philosophie  chrélienne,  t  XXIII,  p^ 

tanle  des  maiicrr^),  ainsi  que  les  détails  donnés  à  ce  et  suivantes.  L'ouvrage  intitulé  de  l'honnearrem* 

sujet  par  M.  de  Marchangy  dans  les  6  volumes  de  son  par  les  chrétiens  au  corps  des  martyrs  ,  etc. ,  ciïé  p«r 

ouvrage  intitule  :  Tristan  le  voyageur  ou  la  France  iMhhc  :  Bibliotheca  bihliothecarttm,  in-H,  p.  38i. 
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Conia  a  Gre^io  et  Gronovio,  clc,  15  vol.  pays  et  d^habilanls  singuliers;  quelques-un» 

in-folio,  avec  planches;  Lugdun.  Batav. ,  de  ces  dessins  sont  reproduits  dans  le  il*"  vo- 

iT^Z,  Note  d^un  voyage  en  Corse,  par  M.  Pros-  lume  du  Magoêin  pittor.,  p.  i40  et  suiv. 

per  Mérimée,  i  vol  in-8«;  Paris,  1840,  orné  Voir  aussi  le  livre  d'Oderic  ou  Odric  de 

île  planches  à  Peau-forte  bien  exécutées.  La  Frioul  (2),  missionnaire  et  célèbre  voyageur 

planche  de  la  p.  i25  est  surtout  remarqua-  (1514),  dont  la  relation  écrite  en  latin  et 

ble  et  importante;  on  y  voit  Pensemble  de  publiée  vers  1530  a  été  traduite  par  un  au- 

Péglise  San  Michèle  de  Muratp,  monument  tre  moine,  Jehan  Lelonc  ou  Lelong^  avec 

dans  le  style  de  Parchitecure  de  Pécole  de  des  planches  gravées  sur  bois;  on  y  voit  des 

Pise;  le  porche  forme  avant-corps  avec  ar-  monstres  fantastiques  qu'ail  dit  avoir  vus. 

cades  en  plein  cintre,  surmontées  d'une  Quelques-unes  de  ces  figures  sont  reprodui- 

tour  carrée.  tes  même  volume  et  page  du  Magasin  pit- 

La  planche  de  la  p.  127  est  consacrée  à  toresqae. 

représenter  deux  croisées  de  ladite  église,  Comme  grandes  collections  plus  remar- 

dont  la  forme  singulière  donne  assez  ridée  auablessousle  point  de  vue  de  la  science  et  de 

de  meurtrières  des  anciens  châteaux  forts.  Part ,  nous  citerons  aussi  les  magnifiques  vo- 

lnmesde/j<(irte«  ^^o^rap.^  pubh'ées  par  Muns- 

L'église  Sainte-Christine,  architecture  ro-  ter ,  Cosmographia   nnmrsalis ,  in-folio , 

mane.  Y.  la  planche  de  la  p.  154  présentant  1544  à  1550,  et  Pédition  donnée  en  1575  par 

la  particularité  d^une  double  absiae  formant  Belleforest(5).V.CARTEs  géographiqces.CcIIc 


de  Thevet,  en  1575;  celle  de  Pierre  Martyr , 
Bâle,  1553,  et  toutes  celles  citées  par  Lenglet 
du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'histoire, 
in-4°,  t.  lil,  p.  16  et  suiv. 


la  lettre  oméga  renversée. 

GORTONE.  —  Monnaies  de  cette  ville  au 
moyen  ftge,  publiées  par  Muratori  dans  ses 
AiUiquitates  Italiœ,  in-folio,  t.  II,  p.  675. 

COSSÉ  DE  BRISSAC  (Charles  de),  maréchal 

COSIMATO  (  San  ). — Monastère  de  Rome  ;  deFrance.  —Figure  en  pied  couverte  de  son 

le  portail  de  son  église  qui  date  du  xvi*  siè-  armure  ;  Portraits  des  illustres  Français , 

cle  est  publié  par  d^Agincourt,  ArchiteC"  1  vol.  in-folio,  par  Wulson  de  la  Colom- 

tnre  ,  pi.  lxiv,  n**  25.  bière,  dont  toutes  les  planches  sont  magni- 

V.  ^ussi  la  grande  Topographie  de  Vlta-  fiques,  publié  aussi  in-12.  V.  la  collection 

lie.  Etats  de  l'Eglise,  au  Cabinet  des  estam-  de  Pauteur  destinée  à  la  bibliothèque  du 

pes,  à  Paris,  95  vol.  in-folio.  Musée  du  Sommerard,  à  Paris. 

COSME  DE  MËDICIS.  Y.  Côme.  COSSÉ  DE  BRISSAC  (René  ),  grand  panne- 

tier  et  grand  fauconnier  de  France. — Figure 

COSMOGRAPHIE  (1  ) . — Au  nombre  des  ou-  en  pied ,  Montfaucon ,  Monarchie  française, 
Trages  que  nous  citons  au  mot  Cartes  géo-  t.  lY,  pi.  liv,  et  dans  le  Trésor  de  la  cou- 
GRAPHIQUES,  nous  avous  oublié  de  signaler  ronne,  in-folio,  t.  il,  pi.  xlii,  diaprés  la  sta- 
toutes  celles  gravées  dans  la  célèbre  Chro^  tue  de  son  tombeau. 
nique  de  Nurenibera  dont  les  planches  gra- 
vées sur  bois,  en  1493,  peuvent  donner  une  COSTUMES  des  premiers  chrétiens  r4).  — 
idée  suffisante  de  la  science  en  question  à  Mamachi,  de  Costumi  de  primitivi  christiani, 
Pépoque  où  a  paru  ce  livre  réellement  eu-  Yenise,  1757,  figures.  5  vol.  in-S*"  ;  il  faut 
rieux  pour  ceux  qui  aiment  à  suivre  les  pro-  joindre  à  ce  livre  celui  intitulé:  Antiqui- 
crès  des  idées  des  arts  et  des  sciences  depuis  tates  philosophicœ  veterum  christianoram  r 
leur  point  de  départ.  Wa  Ichius;  lens ,  1746 ,  in-S"".  Plusieurs  fi- 

II  existe  au  dépôt  de  la  guerre  un  atlas  gures  des  catacombes  peuvent  donner  aussi 

dessiné  en  1550  par  Guill.  Tastu,  pilote  du  queloues  documents  à  ce  sujet.  Y.Catacom- 

Havre,  qui  est  orné  de  dessins  curieui^  de  res,  Fossoyeur  (le),  Orantes,  Yierges,  etc. 


(i)  Sar  la  cosmographie  aa  moyen  âge,  voir  l'Eu- 
rope liuéraire,  seplemore  1833,  n'  da  39  septembre, 
du  13  et  17  octobre,  24  et  28  novembre,  par  M.  Ferdi- 
nand Denya,  conservateur  de  la  bibliotnéqne  Sainte^ 
Geneviève. 

CI)  Sur  l'auteur  et  le  livre,  voir  Peller^  Dictionnaire 
historique  (  Oderic  ),  les  Mémoires  de  C Académie  des 
inseripiions,  etc.,  sur  les  traducteurs  des  manuscrits 
du  xiii*  au  xv«  siècle,  t.  XVJI,  p.  750.  Jci  le  voya- 
geur en  question  est  nommé  Odric  de  Foro  Julii  i^ou 
de  Fréjus)  si  toutefois  nous  avons  bien  lu  ;  ce  travail 
f »i  du  célèbre  abbé  Lebeuf. 


(3)  Sur  les  divers  ouvrages  publiés  vers  cette  époque 
et  surtout  par  Blaeu  d'Amsterdam,  Y.  ce  que  dit  Lan- 
glois  du  Pont-de-l'Arcbe,  Essai  sar  la  calligraphie  aa 
moyen  âge,  ln-8*,  p.  ii9  et  suiv.  Jansen,  Essai  sur  la 
gravure  sur  bois,  t.  f ,  p.  17 1. 

(4)  Outre  les  textes  des  ouvrages  cités  ci-dessus  à 
cause  des  planches  qu'ils  renferment,  nous  indique- 
rons comme  remarquables  les  Notices  historiques,  ar^ 
chéotogiques  de  M.  l'abbé  Greppo,  vicaire  do  Beletb, 
1  vol.  in-8%  cité  dans  le  S"  volume  de  l'Institut  catho- 
lique, dans  une  dissertation  de  l'abbé  Boue  sur  les 
chapes. 
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Celui  de  Fred.  Monter,  Sinnbildtr,  etc.,  iS4i,  1842,  1843  elsuiv.  ;  les  Ggures  sont 

ou  Figures  symboliques  des  premiers  chré^  coloriées. 

tiens,  z  vol.  {0-4"*.  Costumes  des  diverses  dignités  ecelésiasti- 

Robert  de  Spalart  a  donné  quelques  cos-  gués  et  des  ordres  religieux,  Fosbroke.l  vol. 
tûmes  chrétiens  ou  ecclésiasttques  (1)  dans  in-^**,  intitulé  :  British  monachisme,  Lond., 
son  ouvrage  intitulé  :  Fersuchuber  das  kos-.  1843,  planches  n''"  290  à  321  ;  les  autres 
tum,  etc.  (2).  Y.  t.  Il ,  pi.  lxv,  n*"  132,  et  sont  des  costunîes  mélangés  ;  l'ouvrage  de 
pi.  Lxvi,n<'M23, 124, 125,  et  pi.  lxx,  n''  1S6.  John  Carter,  Ecclesiastical  costume ,  1  vol. 
Une  de  ces  planches  représente  un  portrait  in-folio,  avec  figures, 
assis  du  célèbre  saint  Dunstan écrivant. V.  ce  Celui  de  Strutt,  Ecclesiastical  anti- 
que nous  en  disons  à  ce  nom  et  à  Lampes  quittes  of  England ,  in-4*';  Lond.,  avec  figu- 
MONUMENTALES.  rcs;  et  cot  autro,  Angleterre  ancienne,  édi- 

Les  miniatures  de  VExultet,  V.  ce  mot.  tiens  anglaise  et  française,  2  vol.  in-i»  avec 

Les  miniatures  du  Menologium  Grœcor.  nombre  de  planches.* 

Les  fresaues  de  Saint-Jean-de-Lalran ,  de  Celui  d'Herbe ,  Histoire  des  heaax-arts 

Saint-Âmbroise  ,   du   Campo  Santo  ,   de  en  France,  1  vol.  in-4'*  de  texte  accompagné 

Téglise  Sait-Marc,  à  Venise,  et  tous  ceux  que  de  planches  gravées;  Paris,  1842-45  et  suiv. 

nous  désignons  aux  mots  Abbés,  Abbesses,  Ceux  de  Bonnart(4),Beaunieret  Rathier, 

Antiquités  CHRÉTiEMNES, Cérémonies  reli-  de  Vignes,  de  Héiiot  (5),  Bar,  Horace  de 

GiEusES ,  Consécrations  ,  Liturgie  ,  Ordres,  Vieil-Castel  (6) ,  Bonanni,  etc. 

Monastères,  etc.  (3).  Costumes   militaires    (7J.   V.  Armures  , 

L'ouvrage  de  Paciaudi ,  ArUiquitates  Armes,  Bas-empire,  Batailles,  Chevaliers, 
christianœ,i  vol.  in-4'',  et  cet  autre,  de  Croisés,  Entrées  solennelles ,  Guerriers, 
Balneis  christianorum,  dont  les  planches  Tapisseries  ;  aux  noms  des  divers  empè- 
sent du  plus  grand  intérêt.  reurs ,  rois,  princes ,  etc. ,  entrées ,  sî^es 

Celui  de  Martin  Gerbert,  Vêtus  liturgica  de  ville ,  camps  ;  aux  noms  des  divers  gra- 

allemanica;  Ciampini,  Fêtera  Monumenta;  des,  ou  dignités,  et  ordres  militaires ,  Ami- 

Bianchini,  Demonstratio  historiée  ecclesias-  ral.  Commandant,  Capitaines,  Connétable, 

ticœ,  etc.,  texte  et  planches.  Maréchal  ,  Marches  ,  Soldats  ,  Tombeaux  , 

Sacerdotale  secundum  sanctam  rom,  Ec-  Triomphes,  etc. 

clés,  ;  Venise,  1S69,  in-4°,  figures.  L'ouvrage  de  Bonnart,cité  ci-dessus,  ren- 

Ceremoniale  episcoporum,  Roms,  1651,  ferme  des  planches  du  plus  grand  intérêt. 

in-4<*,  Ogurcs.  Ceux  de  Mon tfaucon,  du  père  Daniel,  de 

Sacrarum  cœremoniarum  et  cœremoniale  Strutt,  les  histoires  d'ordres  militaires  au 

episcoporum,  Venise,  Junta,  1582,  Ogures.  mot  Ordres;  ceux  du  Gougfa ,  Stothard  , 

Voir  aussi  aux  mots  Chapelle  papale  ou  Carter,  etc. 

PONTIFICALE,  Messe,  Ordres  RELIGIEUX.  Cclui  de  M.  Horbé ,  intitulé  :  Histoire  des 

Costumes  du  moyen  âge  chrétien,  d'après  costumes  français,  etc.,  avec  armures,  meu- 
les monuments  contemporains ,  1  ou  2  vo-  blés,  blasons,  etc.,  plus  de  2800  figures; 
lûmes  de  texte  avec  600  planches;  ouvrage  celles  des  preuves  sont  surtout  à  consulter, 
remarquable  de  M.  de  Hefner;  Manheim,  Costumes  civils  (8).  V.  Bourgeois,  Fem- 

(1)  Du  Gange  donne  une  liste  Irès-élenduc  de  tous  (4)  3  vol.  in-4*,  intitulés  :  Costumes  des  xn' ,  xnV  au 
les  vêtements  ecclésiastiques  à  la  (in  du  m"  volume  xv"  siècles,  ouvrase  remarquable  pour  la  finesse  et  le 
de  son  Glossaire  de  la  laitaue  latine,  verbo  Vestes  ec-  précieux  des  détails,  mais  dont  il  Taut  se  méfier.  Bon- 
clesiasticœ;  Fabricius.  Sïhlioihtca  on/içiuu'ia,  yerbo  nart  ayant  arrangé  presque  tontes  les  figures;  il  les 
Vesiis,  in-4*',  p.  836.  Nous  pensons  bien  faire  en  signa-  met  debout  quand  elles  sont  couchées  sur  une  tombe, 
lant  aux  artistes  et  aux  curieux  la  belle  collection  de  et  dispose  le  costume  en  conséquence. 

costumes  historiques  formée  depuis  quelques  années  (5)  Savant  ouvrage,  mais  dont  presque  tootes  le»  B- 

par  M.  Kude,  costumier,  rue  des  Petits-Augustim»,  gures  sont  dessinées  sans  vigueur,  et  qui  annoice  de  la 

n*  13,  à  Paris.  On  y  remarque  plusieurs  beaux  costu-  prétention. 

mes  ou  fragments  de  costumes  ecclésiastiques,  tels  (6)  On  y  trouve  beaucoup  de  documents,  mais  les 

que  chapes,  chasubles,  dalmatiques  du  moyen  âge,  re-  planches  sont  généralement  faites  sans  soin  el  sen- 

marquantes  par  des  ornements  et  des  figures  de  saints,  tent  plutôt  le  chique  que  le  monument  même  etTépo- 

des  sujets  historiques,  tels  que  la  mort  de  saint  Jean-  que  historique. 

Baptiste,  Ips  douze  apôtres  avec  leurs  attributs.  ISouf  (7)  Pour  les  détails  voir  la  Panoplie  de  J.-B.-L. 

faisons  des  vœux  pour  que  ces  ornements  soient  pu-  Carré  ;  Aiet.  I^noir,  Uusée  des  monuments»  à  l'article 

bliésavcc  exactitude  et  dans  un  furhial  qui  permette  Costume.  V.  la  table  des  matières  à  la  fin  du  t.  V. 

d'en  étudier  les  détails.  Quelques-uns  remontent  au  toutes  les  observations  de  M.  Pottier  sur  les  planches 

xiV  siècle.  de  Willemin,  le  Traité  de  la  milice,  par  le  père  Daniel, 

(2)  Il  existe  de  ce  livre  une  traduction  française  par  les  divers  Traités  de  chevalerie  de  La  Corne  deSainte- 
L.  de  Joubert  ;  Metz,  i804,  6  vol.  in-8'\  avec  6  atlas.  Palaye.  de  Marlot ,  Vulson  de  la  Colombiérc ,  le  texte 

f3)  Outre  tous  li'S  ouvrages  à  plancites  que  nous  ci-  de  l'ouvrage  du  M.  Ilcrbé  sur  les  costumes.  o«vraj(C 

tons,  voir  aussi  ceux  de  Lebrun  des  Cbarmettes  ou  de  i»érieusemcnt  écrit. 

Moléon,  Ringliam,  Bona,  Ourandus,  Duranli,  Cancel-  (s)  Alex.  I^noir,  Btusce  des  monuments,  olc^, même 

liori,  Lebrun,  nocquillol,  Plo.  indication  quo  ci-dessus; M.  Pottier  sur  Willcinio» 
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MES,  Magistrats,  Consuls,  Prévôts,  Juges,  do  Magasin  pittoreêque,  p.  224,  diaprés 

Professeurs  ,  Médecins  ,  États  ,  Métiers  ,  les  planches  de  Touvrage  de  MM.  d^EIbner, 

ÂiTiSANs;  Laroureurs,  etc.,  et  tous  les  ou-  Elsenbach  et  Schneider,  sur  les  Ornements 

Trages  cités  à  tous  ces  mots.  impériaux JS.  aussi  Sigismond. 

Ù^il  costume  ofEngland,  from  the  con- 

quest  to  the  présent  period,  Martin,  a  séries  COSTUMES  DE  THÉÂTRE  au   xiv«  siè- 

of  sixty-one  plates,  royal  in-i*»,  mostly  por-  cle,  et  au  xv*  principalement.  —  V.  aux 

traits  of  royal  and  noble  persons,  drawn  mots  Acteurs  et  actrices  (1),  Décorations, 


from  ancient  manuscripts,  tapestry,  etc.; 

beautifully  illuminated  in  gold  and  colours. 

J  complète  view  ofthe  dresses  <md  hO" 

bits  of  the  people  of  Endland,  from  the 


Lustre,  Toiles  peintes  de  Reims,  etc. 

COTTE  D'ARMES.  —  V.  les  planches  du 
Traité  de  la  milice  française,  par  le  père 
establishment  6f  the  Saxons  in  Britain  to    Daniel, 
the  présent  Time.  With  an  historical  and       Celui  de  J.-B.-L.  Carré  intitulé  :  Pano^ 
crilical  inquiry  into  every  branch  of  cos-    plie,  2  vol.  in-i"*. 

tome.  To  which  is  prelixed  an  introduc-  M.  Rigollot  regarde  comme  un  des  plus 
tion,  containing  a  gênerai  description  of  anciens  exemples  de  ce  genre  de  vêtements 
the  ancient  habits  in  use  amonç  mankind.  de  guerre,  deux  figures  de  soldats,  publiées 
New  and  ffreatiy  improved  édition^  with  dans  son  Essai  sur  les  arts  en  Picardie, 
crilical  anof  explanatory  notes;  par  Stnitt,    â  vol.  in-S»,  allas,  pi.  n*"  M  et  45,  et  la 


publié  par  J.  R.  Planché,  Esq.   F.  A.  S. 
t  vols,  royal  4to,  153  planches. 

L^ouvrage  du  docteur  Jules  Ferrario,  i5  v. 
grand  in-4'',  intitulé  :  Costumes  aneiens  et 


p.  98  du  texte. 

Le  mémoire  de  M.  AIlou  sur  les  armes 
et  armures,  avec  planches,  inséré  aux  Mé- 
moires  de  la  société  des  antiquaires  de 


modernes,  on  histoire  du  gouvernement,  de  la  France  y  t.  V,  2*  série,  p.  270. 
milice,  des  mœurs,  etc.  ;  Milan ,  1827.  Beau-  Willemin,  Monuments  français  inédits,  en 
coup  de  planches  coloriées  avec  soin;  le  oflreunexemple.  V.  la  pi.  cxxv  du  t.  II,  Mil- 
premier  volume  est  consacré  k  Thistoire  de  lin»  ^antiquités  nationales,  t.  f,pl.  xvi,  n**  2. 
rempire  ottoman,  on  y  voit  quelques  bdo-  Lenoir  ,  Musée  des  monuments  français, 
numents  du  pays.  pi.  clix  du  4*  volume ,  et  tous  les  livres  de 

Voir  aussi  aux  noms  Allemagne  ,  Angle-  chevalerie,  du  père  Ménestrier,  La  Curne  de 

terre,  Espagne,  France,  Flandre,  Italie,  Sainte-Palaye,   Vulson  de  La  Colombière, 

Suisse,  etc.,  tous  les  ouvrages  que  nous  Marlot,  etc. 

y  citons  sur  les  mœurs,  les  usages  de  ces  —  Portée  aux  funérailles  du  duc  Albert 

divers  pays  dont  une  foule  renferme  des  d^Autriche.  V.   au    mot  Funérailles   des 

planches  de  costumes.  PRiNcps. 

Parmi  toutes  les  figures  de  guerriers,  vé- 

COSTUMES  ARMORIES.  -  Les  monumenU  tues  de  la  cotte  de  mailles ,  nous  signale- 

du  moven  âge  en  offrent  de  fréquents  exem-  rpns  celle  gravée  dans  Tatlas  de  V Essai  sur 

pies.  V.  ceux  que  nous  citons  aux  noms  les  arts  en  Picardie,  par  M.  Rigollot,  in-4*', 

Bourrons,  Charles  V,  Commikes,  Comtes  de  pi.  viii,  n<>  25  (2). 

Toulouse,  Ducs  DE  Bretagne,  Gilles  Mallet,  Autre  reproduite  par  Willemin,  Mon:i- 

Hâilly,  Marigny,  Harcourt,  Pierre  de  Na-  ments  français  inédits,  pi.  cxliii.  La  figure 

VARRE.  Voir  surtout  les  planches  de  Touvrage  de  Robert,  comte  de  Dreux;  Beaunier  et 

àe  honnari^  Ck>stumes des xur et  xiy* siècles,  Rathier,  Costumes  français,  pi.  cclxxxv, 

plusieurs  ûgures  de  chevaliers,  gravées  dans 

COSTLMES  DE  L'EMPIRE  GREC— Pour  le  rou\Tage  de  Stothard ,  Monumental  effigies 

Bas-Empire.  V.  Empereurs  et  Impératrices,  of  Great  Britain;  celui  de  Gough,  Sepul- 

Magnifique  costume  impérial  complet,  cAra/ mo/uim^/i^t,  etc.,  5  vol.  in-folio, 

dit  de  Charlemagne,  conservé  au  trésor  de  Bonnart ,  Costumes  du  moyen  âge,,  t.  r> 

Nuremberg,  et  publié  dans  le  M"  volume  pi.  xlii;  t.  II,  pi.  xliv;  et  tous  ceux  que 


Herbe,  Costumes  français  aux  diverses  époques  (te  la 
mottarchie. 

(i)  Nous  siimalcrons  ici  les  curieux  détails  donnés 
par  M.  l'abbé  Cnhier  sur  quelques  coslumes  de  repré- 
sentations théâtrales  du  moyen  âge  dans  son  texte  des 
yitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges ,  in-folio  ,  p.  i52, 
1153  et  SUIT,  de  son  analyse  de  la  lé<^ende  de  saint 
Thomas,  apôtre  des  Jndes.  On  n'avait  pas  encore 
abordé  ce  genre  de  sujet  avec  cette  puissance  d'obscr- 
vallon  ;  et  l'on  reste  étonné  des  descriptions  minu- 


tieuses que  présente  Tauicur.  ô  tel  point  qu'on  croi- 
rait qu'il  sort  d'assister  à  l'un  de  ces  mystères*  dont 
il  nous  dépeint  si  scrupuleusement  la  mise  en  scénc« 
les  chant^emcnts  de  décorations  à  vue,  la  trappe  d'en- 
fer, les  nxirbines,  les  évolutions  militaires,  les  ani- 
maux mécaniques,  etc. 
(2)  M.  Rigollot,  p.  55,  entre  dans  des  détails  curieux 


à  lire  sur  l'mlroduction  de  ce  (;enre  d'armure,  p.  56 
son  Essttt  sur  les  arts  en  Picardie,  in -8*,  et  la  note 


de 
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no«s  citons  aux  mots  Costumes  militaires,  V.  les  planches  coloriées  des  ouvrages  de 

AaMES ,  Armures/ Art  militaire,  etc.  Bonnart,  WillemiD,  Carter,  du  comte  de 

Bastard   sur   les  manuscrits,  de  Strutt , 

COUCY(ENOUERRAifD,sire  de). — Le  sire  Shaw,  et  tous  ceux  que  nous  citons  aux 

de  Coucjr  représenté  combattant  un  lion,  mots  Costumes  ecclésiastiques.  Vitraux, 

sur  un  sceau  magnifique  du  xiii*  siècle  en-  —  Des  vêtements  civils  et  militaires.  Y.  à 

viron  ;  pubUé  dans  vArcheologia  britan*  peu  de  chose  près  les  mêmes  ouvrages. 

nieOy  U  IV,  pi.  xix;  le  casque  du  chevalier  —Des  étendards,  drapeaux,  bannières, 

est  d^une  forme  sin^lière.  pennons,  etc.  V.  h  chacun  de  ces  mots. 

Autre  sceau  de  Coucy  portant  la  date  de  —  Des  armoiries.  V.  aux  mots  Armoiries 

i2â0.  Trésor  de  la  numiêmaiiqne,  in-folio,  et  Blasons  les  ouvrages  cités. 

Sceaux  des  communes,  pi.  xii,  n**  2.  —De  quelques  parties  de  monuments. 

Entrevue  du  sire  de  Coucy  et  de  la  dame  V.  Charpentes,  Colonnes,  Plafords,  Sta- 

de  Favel  ;  miniature  du  roman  de  ce  nom,  tues.  Voûtes,  etc. 
sans  doute  à  la  Bibliothèque  rovale  de  Paris. 

On  «n  trouve  un  fac^imile  bien  exécuté  COULISSES  de  théâtres.  —  V.  à  Théâtres. 
dans  V Encyclopédie  musicale,  publiée  en 

1835 chez  Delboye,  éditeur,  à  Paris,  1. 1,  COUPES  dites  hanaps  et  antres.  —  Par- 

p.  i8,  i  vol.  in-4''.  On  ne  connaît  que  ce  mi  tousles  vases  de  ce  nom  et  de  cette  forme 

9eul  volume;  le  manuscrit  cité  plus  haut  nous  en  citerons  deux  de  formes  assez  ri- 

paraf t  être  du  xiii*  au  xiv*  siècle.  ches,  du  xv  isiècle.  Willemin,  t.  U,  pi. ccxvi. 

Vues,  plans,  coupes  et  détails  du  château  — Du  xvi*  siècle,  d'une  forme  très-élé- 

de  Coucy;  Foyages  pittoresques  en  France  gante.  Univers  pittoresque  {France  )y  de  Di- 

{  Picardie  ),  (l)  de  ïaylor  et  de  Cailloux,  dot  frères,  pi.  ccccxcviii  et  dxx. 

pi.  xxxiî,  XXXIII,  xxxiv;  détails  de  la  salle  Autres  publiées  par  M.  du  Sommerard, 

^es  preux,  ib.,  pi.  xxvi.  4  vues  des  détails  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Les  arts  a« 

du  château.  Chastillon,  Topographie  fran-  moyen  âge,  pL  m  du  chap.  IX  de  VMlas^ 

çaise,  etc.,  t.  I,  édition  de  1576;  toutes  et  dans  r^l^om,  pi.  x.7*série;  pi.  xxxin, 

«elles  réunies  dans  la  collection  topographi-  même  série;  pi.  xxv  ae  la  iO"  série,  n*5. 

crue  de  Tauteur,  destinée  à  la  bibliothèque  Magnifique  coupe  avec  son  couvercle,  pu- 

du  Musée  de  Cluny.  bliée  dans  le  Spécimen  of  ancient  sculpture 

Histoire  généalogique  de  la  maison  de  and  painting,  de  Carter.  V.  au  mot  Calices, 

^ttq(,  in^olio,  par  André  Duche<me,  ^vec  où  elle  figure  peut-être  è  tort, 

planches  ;  table  oe  marbre  de  Coucy.  V.  Ta-  Autres  publiées  par  Shaw ,  Dresses  and 

«le.  décorations,  etc.,  I,  pi.  xxvi,  xxi^i,  xxxix. 

Voir  aussi  au  mot  Vases  le  complément 

COUETTES.  —  Sorte  de  coussins  ou  car-  de  cet  article, 
reaux.  Willemin  donne  quelques  exem- 
ples de  ce  genre  de  meubles,  Monuments  COUPOIRS.— Instruments  propre  à  Iran- 
français  inédits,  t.  II,  pi.  cxcviii,  cxcix,  cher  le  pain,  ou  tout  autre  genre  de  cornes- 
CCI,  cciii.  tible.  Willemin  en  a  public  an  très-riche- 
ment travaillé,  Monuments  inédits^  t.  Il, 

COULEURS. — Des  vêtements  (2)  ecclésias-  pi.  cclxxxv. 

tiques,  des  ordres  religieux,  clercs,  etc.  Voir  aussi  la  collection  des  objets  d^art 

(1)  M.  Daniel  Rainée  a  reproduit  dans  le  V  volume  eolorl  deqli  abili  ecclesiastici  ;  Rome,  iSê3.  ia-r*,  sans 

(le  son  Manuel  d'architeciure,  p.  287,  une  soile  de  si-  nom  d'aiileur.  Tous  ceui  cités  sur  les  variétés  du  co»- 

itnes  maçonniques  tracés  parles  architectes  sur  les  tume  ecclésiastique,  par  Fabricius,  Bièiioiheraan 

murailles  de  ce  château,  dout  auelaues-uns  se  retrou-  liqaar,,  in-4*,  p.  84 1  à  843;  l'ouvrage  de  Welbi  Pugia  : 

vent  au  dôme  ou  cathédrale  de  Worms,  ib.,  note  3.  ine  Glossary  of  eccieêittsiical  ornement  and  C9$unm' 

<^uant  aux  conclusions  quMI  en  tire,  nous  n'en  sommes  saïUng  fortti  ihe  oritfin,  history,  and  myslieai  signi' 

INis  luges.  fication  of  ihe  varions  emblems,  deviecê,  and  jym^ 

(2>  M.  Aimé  SilvestreGuillon  dans  son  livre  intitulé:  bolical  colours,  etc.,  in-4*,  avec  planches;  Load., 

le  Cénacle  de  Léonard  de  Vinci,  in-8*;  Milan,  i8ii.  a  i842.  Sur  le  symbolisme  des  couleurs  employées  daw 

fait^  au  sujet  den  vêtements  des  apôtres,  des  rechcr-  les  vêtements,  Begin.  description  de  la  cathédrale  de 

ches  curieuses  touchant  les  couleurs  qui  distinguent  Metz,  io-s**,  1844.  Tome  I,  pages  106  i  iio.  Pour  vi- 

chacun  d'eux  à  la  Cène  et  quels  ont  été  les  motifs  traux ,  peintures  sur  émail,  eto .  Y.  rcxcelleiit  o» 

déterminants  du  peintre  dans  l'adoption  de  la  variété  vrage  de  Tabhé  Texier,  Essai  sur  les  argemiers  et  le* 

qu'on  y  remarque.  Y.  p.  155  et  suiv.  Sur  les  couleurs  émaiUetats  au  moyen  âge ,  les  nombreuses  recherche;» 

adoptées  par  les  chevaliers  dans  les  tournois,  joutes,  dcl'afibé  Cahier  dans  ses  iHssertations  sur  la  calli 

pas-d'armes.  Y.  le  Blason  des  couleurs,  par  Sicile,  hé-  graphie  au  moyen  âge,  insérées  dans  les  AmuUes  de 

raut  d'armes,  in-4*  gothique;  le  Trattato  de  eolorl  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX.  p  58, 59,  f33, 20.',  rt 

coronaio,  in-8*,  1S68.  Pour  les  vêtements  ccclésiasti-  dans  son  texte  colossal  sur  les  vitraux  de  Bourges, 
ques  Touvrage  ioUtolé  :  Vlride  sacra  spiegasione  nel 
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Subliës  par  T.  N.  de  Jolimont  et  graves  par  réunion  de  lout  ce  qui  composait  le  céré* 

"«Naudet,  en  plusieurs  lîvraison^in^olio.  moniale  Tapparell ,  l^i^tiquette  de  ia  maison 

des  rois  de  France,  de  leurs  palais,  du  ser- 

COUPQLES.  T  Tableau   comparatif  de  yice  de  ieur  personne. 

remploi  des  coupoles  depuis  la  décadence  Comme  11  serait  impossible  de  détailler 

jusqu'à  la' renaissance.  D' Agincour t,  ^rcA/-  une  pareille  matière,  nous  renvoyons  aux 

teeture,  pi.  lxvii.  grânas  ouvrages  qui  renferment  le  plus  de 

Parmi  les  plus  anciennes  (1)  Ton  cite  documents  à  ce  suiet,  savoir  : 

celle  de  Sainte«Sophie  de  Constantinopje;  L^  MonumeiUê  ae  ta  monarchie  française 
du  tombeau  d'Âlaric^  de  Saint -Vital  de.  de  Bernard  Hontfaucon,  5  vol.  in-folio. 

Ra vanne  ;  du  monument  d'Âix-la-Chapeile  ;  Nous  avons  déjà  dit  sans  doute  dans  ce 

de  Saint-Marc  de  Venise;  de  Téglise  de  Dictionnaireque  les  planches  des  5  volumes 

Toomus/  içodèle    de    construction,    du  de  lloqtfaucon  son!  publiées  avec  une  sfm-. 

xi«  siècle,  Eléments  â^ archéologie,  de  Ba-  pie  «xplicaion,  le  lout  formant  2  v6U  in- 

tissier,  p.  503.  V.  à  ce» divers  noms  et  aussi  folio,  partant  pour  titre  :  Trésor  de  la  cou- 

à  Dômes,  Voûtes.               •     *  tonne  de  France,  Ta- Haye,  17*4-45.  Rare-* 

ment  les  planches  de  oette- publication  va- 

COUPOLES    PEINTES.  —  Parmi   tontes  lent  celles  de  Ifontfauçon.  Ces  deux  volu- 

celles  qui  existent)  nousciterons  celle  de  la  mes.sont  très-précieux  pour  ceux  qui  ne 

càthédril^e  de  Palerme  publiées  en  iQ  plan-  peuvent  pas  acquérir  le  grand  ouvrage. 

ches  in-folio,  V.  le  n°*i05  dû  catalogué  de  /   AiAUas  dès  monuments  français  {TAlex. 

'  la  Calcograpnie  romaine,  chez  Didot ^  frè-  Lenoir,  in-folio,  dans  lequel  on  retrouve 

rès;  celle  de  la  cathédrale  d'Orviettç ,  dé  beaucoup  de  planches  copiées,  dans  Tou- 

'Saint-Marc  de  Venise.  V.  à*ce9  deux  noms;  vraee  de  Montiapcon  ^-mais  assez  souvent 

.  celle-de  réglise  Sairit-Clément  de-Roftie,  modernisées. 

^avée,.V.  le  n**  397  du  catalogue  de  la  Cal-  L'ouyrage'  intitulé  :  Hiétoire  des  'inan-» 

cographie;  celle  de  fa  cJiapelTe  Sixtine;.de  garations^  1  voK  in-8"^  par  de  Bevy,  avec 

iVglise  $aint-Alidré-de~la-Vallée  ;  *de  Téglise  quelques  planches  de  costumes. 

•  Sainte-Agnès  ;  oe1le  de  la  cliapelle  du  Cru-  Les -diverses  Histoire  des  sacres,  V.  S 

,  ciûx  au  Vatican.  V.  lés^n"  14,  143,  ^10,  ce  jnot*.                                  '  '        •         . 
da 'catalogue  précité;  celle  de  Ja  chapelle  *     Les  'traités  de  généalogie  et  4e  blason, 

du  Saint-Sacrement  à  Saint-Pierhe  de  Rome,  .V.  Généalogies,  Blasovs,  Sceaux,,  etc. . 

n**  4ii,  même 'catalogue.  V.  toutes  cesindi-  Et  tous  les  ouvrages  avec  planches,  que 

cations.                      *  nous  dés'^gnons  aux  mots  Cérémonies,  Cos- 
tumes FRANÇAIS,  Entrées,  Réception  de 

CLEFS  des  VILLES,  PRESTATION  6e  SERMENTS, 
FOI  ET  HOMMAGE  ,  MARCHES  TRIOMPHALES  OU  à 


COUR  PONTIFICALE.  -^  Pour  connaître 
les  noms  des  divers  officiers  attachés  à  la 
personne  du  souverain  pontife  de  TÉglise    Toccasion  de  quelques  événements  impor- 


romaine.  V.  le  tableau  que  nous  indiquons 
aux  mots  Cavalcades  pontificales,  Cano- 
nisation ,  Conclave,  Chapelle  Sixtine,  Cour 
de  Rome,  Processions,  etc. 


tants.  Naissance^  de  dauphins.  Baptêmes  des 
princes.  Assemblées  de  la  nation,  Parle- 
ments ,  Lit  de  justice  ,  Procès  des  princes 
pour  crime  de  haute  trahison ,  Mariage  des 
rois,  princes  et  autres  seigneurs  de  la  cour, 
COUR  DE  FRANÇOIS  I".  —  Tableau  al-  Fêtes  publiques.  Repas  ou  Banquets  royaux, 
légorique  détaillé  au  nom  de  ce  prince.  Sacres  des  rois  et  reines ,  Funérailles  des 
V.  aussi  Charlemagne,  Charles  le  Chauve,  rois,  reines,  dauphins ,  princes,  princesses, 
Charles  V.  Diverses  peintures  donnent  une  du  sang  royal,  etc.  V.  tous  ces  mots, 
idée  de  ce  genre  d'assemblées. 

COURONNEMENT  D'ÉPINES.  -  Verrière 
COURONNE  DE  FRANCE  (â).  —  Ou  la    du  xiii*  siècle,  planche  d'étude  n*"  1,  Gg.  A. 


(1)  M.  Raoal  Rochelle  trouve  la  première  trace  de 
ce  genre  de  construcUon  pour  les  basiliques  sur  un 
bas-relief  de  sarcophage  chrétien  des  catacombes.  V. 
iion  Tableau  de*  catacombes,  in-i2,  p.  216. 

(2)  Outre  les  ouvrages  A  planches  dont  nous  donnons 
la  désignation  spéciale,  nous  indiquerons  aussi  sous 
le  point  de  vue  historique  le  };rand  Cérémonial  de 
Denis  Godefroy  et  le  supplément  donné  à  cet  ouvrage 
parGodefroy,  fils,  i  vol.  in-4*  intitulé:  le  ISouveaa 
cérémonial  français  ;  Parts,  I74G,  ouvrage  singulière- 
ment  curieux  et  utile.  Le  grand  ouvrage  du  père  An- 


selme sur  la  Maison  royale  de  France,  i  vol.  io-faH», 
toutf^  les  Uistotres  ou  Traités  sur  Vêlai  de  la  maisam 
militaire  des  rois  de  France,  du  père  Leiong;  le  Die- 
liotmaire  historique  de  l'état  des  Français,  par  Ia- 
chainave-des-Hois,  et  tous  les  ouvrages  désignés  dans 
la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  par  Lenglet  du 
Fresnoy,  4  vol.  in-4*,  et  le  vol.  supplémentaire.  V. 
surtout  le  t.  IV,  p.  253,  2.'i9,  260,  265,  277,  les  deux 
premiers  volumes  do  la  Description  de  la  France,  par 
riganiol  de  la  Force. 
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Fliranx  de  Bouraes,  par  MM.  Arth.  Marlin  d'une  Paix  publiée  par  Ottley,  Histoire  de 

et  Cahier  ;  et  p.  107  du  texte.  la  gravnne. 

Ce  sujet  se  trouve  gravé  dans  toutes  les  Peinture  à  fresque  du  tabernacle  de  Saint- 
suites  sur  la  passion  de  Jésus-Christ,  d'après  Jean-de-Lalran ,  xiv*  siècle.  D'Agincoart, 
une  foule  d'anciens  maîtres.  pi.  cxxix,  n*  5. 

Voir  surtout  les  œuvres  d'Albert  Durer,  Couronnement  de  la  Vierge,  par  le  pdn- 

de  Lucas  de  Leyde ,  de  Martin  de  Vos,  des  tre  Ambroise  Borgnone,  1475*1522  ,   pu- 

Wierix,  etc.  blié  par  Orsini,  Storia  delta  pittura  in  lia- 

Le  tableau  d'Antoine  Van  Dyck,  gravé  par  lia,  m-folio;  Rome,  1838.  On  v  remarque 

Bolswert,  est  justement  célèbre.  V.  son  œu-  le  Père  étemel  debout,  dont  la  Ogure  est 

vre.Van  Dyck  a  également  composé  ce  même  d'une  expression  sublime  de  mansuétude  ; 

sujet  d'une  manière  moins  étendue  et  en  a  le  Saint-Esprit  est  sur  Sa  poitrine,  il  semble 

fait  une  très-belle  ea*d-forte,  recherchée  par  embrasser.de  ses  deux  bras  étendus  son  fiJs 

les  amateurs.  V.  les  catalogues  des  graveurs  et  sa  fille  bienaimée,  la  vierge  Marie.  Pla- 

par  Bartch,  Qubert;  celui  de  Benard,  Hubert  sieurs  eercles.d'anges  jouant  de  divers  îbv 

et  Rost,  etc.                                               •  trunaents  entourent  de  leurs  concerts  le 

Couronne  d'épines  autour  d'une  tiare,  groupe  divin;  au  bas  du  ciel  sont  les bien- 

V.  ce  dernier  mot.  heureux  qui  admirent  ce  ravissant  specla- 

cle(l).  V.  pL  CI  du  l*»'  volume. 

COURONNEMENT  DE  LA  VIERGE.  —  Mo-  Peinture  sur  bois,  même  époque,  ib:, 

saîque  de  Sainte-Marie-aux-Flenrs,  à  fîo--  pi.  cxxxiii,  ri"  5;  ^od  nomore  d'anges 

rence ,  chef-d'œuvre  de  Taddeo  Gaddi.  D'A-  jouant  de  divers  instruments'.  Les  têtes  de  la 

gintourt.  Peinture,  pi.  xviii;  n*»  14,  vers  le  Vierge  et  de  Jésus-Christ  sont  reproduites 

xiiP  siècle.  en  grand  ^*5w    *             .               . 

Mosaïque  de  Sainte  -  Marie  -  Majeure ,  IC  Belle  sculpture  du  i^iv*  au  xv^  siècle^  ser-  . 

Rome,  peinte,  par  ordre  de  Nicolas ^V,  qui  vant d'ornement  à  l'autel  de  Saint-François, 

s'y  est  fait  représenter  à  genoux,  ib,,  n^  18,  h  Bologne.  Cicognara,  Storia  délia  scuiturà 

jnonurnent  du  xiv*  siècle,  in  Italia,  t.  I,  pj.  xxxvi. 

Belle  composition  peinte  à  l'eau  d'œuf  Belle  miniature  du  xr  siècle,  provenant  • 

par  1er  moine  Fra  Angelico  Fiesole  *  vers  le  d'un  livre  d'hetires,  reproduite  par  M.  le 
XIV'  siècle.  Ce  curieux  tableau,  d'environ  '  comte  de  Bastardt  dans  son  ouvrage  sur  les 

6  pieds  de  haut  sur  3  à  4  pieds  de  large,  ap-  Manuscrits  à  miniatures,  3*  livraison.  • 
partient  au  Musée  du  Louvre  ,  à  Paris,  et 

est  placé  en  tête  dé  la  collection  des  dessins  COLllONNEMENT  DES  VIERGES  CHRÊ- 

de  l'école  florentine.  Cette  peinture  est  un  TIENNES,  -r-  Cérémonies  qui  se  pratiauent 

des  chefs-d'œuvre  du  moine ,  et  a  été  gravée  lorsqu'elles  entretat  en  procession  et  qu^elles 

et  publiée  par  Schlegél  en  10  ou  12  planches  ont  reçu  le  voile.  Pontiûcale  romanum,  édi- 

in-folio,  au  trait,  avec  un  texte  allemand,  tion  in-folio,  1564,  pi.  ct.x,  clxiv,  clxv, 

n  en  existe  des  éditions  françaises;  au  bas  clxvi. 
de  ce  tableau  est  une  suite  de  petits  sujets 

de  la  vie  de  saint  Dominique,  détaillés  au  COURONNEMENT  DES  PAPES.  —  V.  au 

nom  du  saint.  mot  Papes  toutes  tes  cérémonies  qui  lescon- 

Célèbre  niellnre  de  Mazzo  Finiguerra  ,  cernent, 
inventeur  de  la  gravure  en  Italie,  dont  il* 

existe  une  épreuve  au  Cabinet  des  esfam-  COURONNEMENT  DES  ROIS,  EMPEREURS, 

pes,  à  Paris,  une  autre  au  Musée  de  Flo-  PRINCES,  etc. 

rence.  On  en  trouve  d'assez  bonnes  copies  — Des  rois  anglo-saxons.  V.Cocvebtgbes, 

dans  les  Essais  sur  les  nielles,  par  M.  Du-  Missels. 

chesne,  aîné,  conservateur  du  Cabinet  des  —  D'un  prince  lombard  par  un  évêqne. 
estam^MBs,  à  Paris,  in-8°  ;  dans  l'ouvrage  in-  Un  oflBcier  tient  une  épée  dans  son  fourreau 
titùlé  :  Monuments  des  arts  du  dessin,  tB"  et  qu'il  élève  en  signe  d'honneur  ou  de 
cueillis  par  Vivant  Denon,  1  vol.  in-folio,  puissance.  On  y  remarque  parmi  les  assis- 
texte  historique  et  descriptif ,  par  Amaury  tants  l'archiprétre  de  l'église  de  Monza, 
Duval;  Paris,  1825-43,  pi  xlvi,  t.  I.  II  en  l'archevêque  de  Cologne,  un  duc  de  Saxe, 
existe  aussi  une  autre  copie  en  tête  du  ca ta-  l'archevêque  de  Mayence,  un  marquis  de 
logue  du  cabinet  Durand.  V.  aussi  la  planche  Brandebourg.  Ce  bas-relief  important,  prove- 

t 

(1)  Cette  magoilique  composition  qui  appartient  nu  en  Italie,  p.  156  de  Touvrage  intitulé  :  du  Vamdalitme 

duc  Meizi.  à  Milan,  est  citée  par  le  comte  de  Monta-  et  du  catkoiicismc  dans  Part;  Paris,  iS39,  Bobift, 

lembert,  Tableau  chronologique  des  écoles  de  peinture  éditeur. 
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nant  de  l'église  de  Monza^  a  été  publié  par  Autre,  même  ouvrage,  folio  123,  en  1442. 

Frizi,  Memorie  di  Monza,  t.  1,  pi.  x,  par  Cérémonies  qui  se  pratiquent  au  couron- 

Gialini  dans  ses  Memorie,  etc.,  tome  vm,  nement  des  rois  suivant  ce  qui  est  tracé  par 

p.  443.  Muratori  reproduit  cette  sculpture  le  Pontificale  romanttm,\.  les  planches  des 

qui  paraît  être  du  xip  siècle  dans  son  ou-  p.  169,  170,  172,  173,  175,  176,  177, 178, 

vrage  intitulé  :  Scripiores  rerum  italica-  179.  V.  les  éditions  in-folio  et  in-S*». 

row,  etc.,  1. 1,  planche  de  la  p.  509.  Sur  un  Pour  le  couronnement  des  reines,  V.  le 

autel  sont  des  vases  sacrés,  une  croix  de  même  ouvrage  et  les  planches  des  p.  182, 

forme  dite  gemmata.  483, 188, 189, 194,  et  au  nom  Charles  Y. 

Ce  bas-relief  pourrait  bien  être  le  même 

que  celui  publié  par  d'Agincourt,  Sculpture,  COURONNEMENT  ARCHITECTUTIAL.  — 

pi.  XXVI,  n''  33,  et  qui  provient  du  jubé  de  Sorte  de  décoration  qui  termine  le  haut  d^un 

réglise  de  Monza  (1),  xii'  ou  xiit"  siècle.  monument  d'archilecture  ou  de  sculpture, 

—  D'un  prince  bulgare,  miniature  du  et  plus  communément  nommée  abat^voix, 
xin' siècle.  D'Agincourt, i^«/i<are,  pi.  lxi,  pavillon,  baldaquin.  On  en  trouve  divers 
n*5.  exemples  dans  d'Agincoiirt ,  Architecture, 

—  P'un  empereur  d'Alle'magne  par  un"  pi.  lxvi.  Sculpture,  pi.  xxiii,  xxiv,  xxvi,     . 
évéque,  sculpture  du'  xiv  siècle,  ib.,  plan-  n**  13;  pi.  xxviij,  xxix,  n°  37;  pi.  xxxn, 
che  xxvii,  n*»  2.         .  n*  9;  pi.  xxxiv,  n**  4. 

~ De Chariemagne.  V.  à  son  nom.  M.  dii  Sommerard,.^f/cw  des'  arts  au, 

—  De  Tempereur  Sigismdnd  par  le  pape  moyen. âge^  pi.  m,  chap.  XII  ;  pi.  iv,  -chap.  V; 
Eugène  IV,  en  1433,. bas- relief  d'une  cifes  pi.  v,  chap.  XIII. 

portes  en 'bronze  de  l'église  Sainl-Pierre  de-  I^s  publjcations  du  Moyen 'âge  oUtores- 

Rome,  monument  du  xv«  siècle.  Trésor  de  que  et  du  Moyen  âge  monumental  offrent 

fmmismatiquç ,  etc.,    volume  Vrnements,  plusieurs  exemples  de  ce  genre  de  décofa- 

Sculpture  en  relief,  etc.;  pi.  xxx,  et  dans  .tion.  V.  les  planches  et  aux  mots  Chaires, 

Touvrage  d'Érasme  Pistolesi ,  Il  Faticano  Clôtures,  Sièges  pontificaux,  Stalles,  etc. 

descritto,  in-foho,  à  Rome,  t.  III,  pi.  x.  Couronnements  de  cheminées  du  xiv*  o*u 

—  De  Tefaipereur  Henri  VI  par  le  pape  xvi*  siècle.  V.  au  mot  Cheminées. 
Clément  III,  miniature  du'xiii*  siècle,  tirée  -r-  De  portes  d'églises,  de  chapelles,  d'es- 
du  manuscrit  du  moine  Ebulon,'  Carmen  de  caliers,  de  dressoirs,  de  fenêtres,  de  lavabo, 
motibuê  siculis,  etc.  V.  au  mot  Sicile  le  dé-  de  piscine,  de  jubés,  de  lits 'du  xv^  au  xvr 
tail  de  cet  ouvrage.  siècle,  etc.  V.  à  chacun  de  ces  mots  les  mo-^ 

—  Du  prince  Visconti;  même  siècle,  mi-  numents  que  nous  citons. 

niature  provenant  d'un  missel  de  l'église  Plusieurs  châsses ,  telles  que  celles  do 

Saint-Ambroise  de  Milan.  Boni^art,  Recueil  Saint-Eustorge,  à  Milan,  de  Saint-Sebald  de 

de  costumes  au  moyenâge,  t.  Il,  pi.  c  etcxix.  Nuremberg,  de  Sainte-Élisabelh,  elc,  sont 

Ces  deux  miniatures  sont  très  belles  et  enrichies  de  couronnements  remarquables, 

capitales.  V.  à  chacun  de  ces  mots. 

-- De  saint  Louis.  V.  ce  nom.  Plusieurs  mausolées,  tels  que  ceux  de 

—  Du  roi  Charles  V  et  de  sa  femme.  Georses  d'Amboise,  du  comte  <rArundel,  de 
DeCharlesVII.V.  les  noms  de  ces  deux  Poncner,  de  l'église  de  Brou,  de  celles  de 

princes.  Un  bas-relief  du  xv*  siècle,  publié  Lincoln,  Salisburv  et  de  Cantorbéry,  Souvi- 
par  Cicognara,  Storia  délia  scultur,  in  Ita-  gny,  etc.,  de  Philippe  de  Commines,  de  di- 
lia,  t.  II,  pi.  xxxviii,  représente  le  couron-  vers  papes,  de  quelques  personnages  enter- 
nement  d^un  prince  lombard,  autre,  sans  rés  au  Campo  Santo,  etc.  V.  toutes  ces  dé- 
doute,  que  celui  ci-dessus  désigné.  signations ,  et   encore  Pierres   tombales  , 

—  De  deux  princes  par  un  archevêque;  Tombeaux,  Cénotaphes,  etc. 
pierre  tombale  représentant  Sigefroi,  arche- 
vêque de  Fuldc  couronnant  Guillaume  le  COURONNE  ECCLÉSIASTIQUE.  —  Cia*- 
Batave  et  Henry  de  Hesse,  sous  les  pieds  du  pini,  1. 1  de  ses  Fêtera  Monumenta,  p.  239, 
prélat  un  dragon  et  un  lion,  etc.,  Historia  donne  une  figure  ecclésiastique  exécutée 
Puldensis,  pars  3\  p.  194,  par  Schannat,  au  vr  siècle,  coiffée  d'une  espèce  de  cou- 
i  vol.  in-folio.  ronne  à  deux  bourrelets  ou  cercles»  sur  la- 

L'ouvrage  intitulé  :  Sicilia  descritta  con  quelle  il  donne  des  explications  savantes 

niedaglie,  a  Philip.  Parnta.  1  vol.  in-folio,  dans  son  texte  et  dont  nous  ne  pouvons  in- 

pl*  cxx,  donne  une  médaille  de  couronne-  diquer  un  autre  exemple, 
ment  d'un  roi  par  un  évéque,  en  1494. 

(I)  MilHn  donne  rexpiicalion  Irès-déUiillée  de  ce  mes,  V  volume  de  son  Voyage  dans  le  ililanais,  p.  348 

«as-relief,  des  divers  personnages  cl  de  tous  les  coslu-  et  suivantes. 
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COURONNES.  —  La  difficulté  d^oCTrir  an  faucon,  Monarchie  française,  t.  I,  pi.  xi. 

laMeau  exact  de  la  forme  des  couronnes  —  De  Charles  le  Cnauve.  V.  à  ce  nom. 

pffr  ordre  chronologique  pour  les  princi-  .    -  De  Charles  IV,  empereur  d'Allemagne 

pales  puissances  de  TEurope  au  moyen  âge  (rismarquable  ).  V.  au  nom  dece  prinœ. 

nous  a  décidé  à  en  dresser  une  nomencla-  —  De  Constanlid,  d'une  forme  singulière, 

inre  par  ordre  alphabétique,  solide  noms  donnant  l'idée  de  petites  bornes  su  perpo- 

de  personnages  à  qui  elles  sont  attribuées,  sées  et  terminées  par  une  croix.  Y.  au  nom. 

soit  par  toutes  autres  désignations  locales,  —  De  cordes  présentée  par  un  ançe  au 

historiques,  monumentales,  de  forme,  de  s  re  EnguerrandT  de  Marigny,  bas-relief  de 

matière,  etc.,  qui  puissent  faciliter  les  re-  Téglise  d'Écouis,  xv*  siècle.  Millin,  u^ntiqui' 

cherches.  tés  nationales^  t.  III,  n°  28;  pi.  ly,  n?  3,édi- 

—  D^Âgilulfe  roi  des  Lombards,'  ouvrage  tion  Barba,  in-4'',  p.  50,  pi.  xthi»  fig.  i.. 

célèbre  du  V*  ou  vi*  siècle  environ  (i).  Le  Crucifère.  Pour  connaître  Tori^ne  et.  les 

cercle  est  formé  de  12  niches  d'architecture  variétés  de  ce  genre  dé  couronne,  Y.  les 

lombarde  ou 'romane;  renfermant  chacune  planche^  de  l'ouvrage  de  Du  Cange,  jPami- 

une  figure  assise  d'apôtre;  on  y  voit  une  Uœ  byzanttn€ê ,  et  les  textes  qui  sV  ratta-- 

inscription  en  lettres  d'or  ^maillée.  Ce  mo-  'chent  et  au  mot  Corona  dans  s<m  Glos- 

nutnent  aussi  précieux  que  reiqarquable  est  saire  (2).  Les  collections  de  sceaux  français, 

publié  dans  plusieurs  ou  vf âges  dont  les  plus  anglais,  etc.,  offrent  (|es  formes  Variée»  de 

importants  sont  :  cTAgincourt,  Sculptare,  .couronnes.                       '                  • 

*p].  XXVI,  n""  7;  nurâtorf,  Antiquitates  Itor  ConroiviedW  {Ordre  de  là).  Y.  les  histoi- 
li 


Vella^  anttcha  Lon^o-bardico  Milanese,  .Schoonebeek,etc,     *         .           •           . 

1. 1,  p*.  *!;  qui  en  donner  une'  très-belle'  gra-  Couronne  de  fef  servant  au  sacre  àes  rois 

y\^Tfi\Ynûy Mémorisai Monza^xAj'ç\,y\y  d^Italie,  vers  le  vu*  siècle.  D'Âgineourt ; 

p.  42.                                *         .  Sculpture,  y\,  xxvi,  n*^  9  et  ft;  Frisi,  Me- 

—  De  divers  princes  de  l'Allemagne,  pu-*  mofte  di  Monza^  in-4*'  ;  Muratori,  Antiqui* 
bliées  par  ord^e  chronologique  dans  l'ouvra-  tates'Italiœ^  t.  I, 'planch*e  de  la  p.  4oi; 
ge  intitulé  .^  de  Sigillis  Mlèmànorum  sive  Cenisto  Fjontaûi,  de  (Jorona  ferrea,  Rome, 
.Germanoram,  1  vol.  in4oL, par  Josep.Mich.  1717,  in-4"  avec  planches. 
Heineccius.                              •         .    *  Plusieurs  couronnes  de  rois  de  France, 

•—  Des  rois  d'Angleterre,  placées  par  or-  tels  que'Lothaire,  Charles  le  Chauve,  etc., 

dre  chronologique,  Encyclopedia  ofantiqui-  sont  sravées  aux  .noms  des  personnages  à 

ties,  etc.,Fosbroke;  Lond.,i843,in-8'*,  t.  H,  qui  elles  appartiennent.  Y.  aussi  les  suites 

planche  de  la  p.  762,  d'après  celles  données  des  sceaux ,  les  tombeaux  publiés  dans  les 

dans  le  grand  ouvrage  P'etusta  nwnumenta  ouvrages  cités  à  ces  deux  indications. 

Magnœ  Briianniœ,  Carter ,  Strutt,  etc.,  et  Couronne'dite  nùtra,  posée  par  un  évéqne 

tous  les  ouvrages  indiqués  au  mot  Angle-  sur  la  tête  du  roi;  miniature  du  po€roe6^- 

tehre.  men  de  motibus  sicuUs,  du  moine  d'Ebulo. 

-  D'un  roi  des  Bulgares,  miniature  d'un  (monument  du  xir  siècle).Y.  Sicile. 

manuscrit  du  xiir  siècle;  d'Agincourt,  Pei/i-  — Dite  murale,  ornée  du  monogramme 

lure,  jpl.  Vf,  n**  3.  du  Christ.  Baronius,  Annales,  t.  Ill,  p.  576. 

—  De  Baudouin,  empereur  de  Constanti-  Yoir  aussi  l'ouvrage  intitulé  :  de  KaUn- 
nople.  Y.  à  ce  nom.  dario  et  cyclo  Cœsaris  ac  de  pasckali  ca- 

—  De  Charlemagne  et  conservée,  dit-on,  à  none  sanct.  Hippolyti ,  in-4^ ,  par  Nicolaus 
Aix-la-Chapelle;  publiée  par  Millin,  Foyage  Allemanus  ;  Rom.,  i773,  pi.  xii. 

d^ Italie,  1. 1,  planche  de  la  p.  8i.  —  Des  princes  d'Orient.  Y.  les  monnaies 

Autre  du    même  prince;    d'Aglncourt,  byzantines  publiées  par  Du  Cange,  le  baron 

Sculpture,  pi.  xxvii,  n"*  23.  Marchand,  M.  de  Saulcy,  etc.,  et  au  mot 

^utre  conservée  au  trésor  de  Nuremberg;  Byzance  tous  les  ouvrages  que  nous  signa- 

Willemin,  Monum.  inéd.,  pi.  23 ,  par  Mont-  Ions. 

(i)  Ce  monament  inappréciable  et  si  précieoi  pour 
l'bisloire  de  l'art  et  des  usages  de  l'autiquiié  n'existe 
plus.  Apporté  à  Paris  par  le  premier  consul  à  la  suite 
de  ses  campagnes  d'Italie  et  impitoyablement  fondu 
sans  profil  par  les  brigands,  auteurs  du  vol  audacieux 
commis  en  1804  au  cabinet  des  médailles  prés  la 
Bibliothèque  royale  de  Paris  qui  a  fait  de  si  grandes 
pertes  à  cette  époque,  elle  n'existe  plus  que  dans  quel- 
ques ouvrages  où  elle  est  heureusement  gravée.  Quelle 
reconnaissance  ne  doit-on  pas  à  ceux  qui  ont  eu 
l'heureuse  idée  de  faire  dessiner  ce  monument  qui  sans 


cela  serait  totalement  inconnu.  Millin  en  donne  mir 
description  détaillée  dans  son  Voyage  du  MUamaii, 
t.  I,  p.  367  et  suiv.  V.  aussi  ce  qu  on  en  dii  dans  le 
8"  volume  du  Uagasin  pittoresque,  p.  820.  • 

(2;  Sur  l'origine  et  la  foritie  des  couronnes,  voir  Ma- 
cri,  Uierolejcicon  ;  Fabricius,  Bibliotheca  antlqaaria; 
Moreri,  article  Couronnes,  cite  la  savante  dissertalioa 
de  Du  Gange  dans  son  Glossaire;  Millin,  DiciUmnuire 
des  beaux-ans,  1. 1  •,  les  Dictionnaires  de  diplomati- 
que. V.  à  ce  mot. 
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—  En  forme  de  reliquaires.  V.  au  mot 

RELIQUAniES. 

—  De  Siffismond ,  empereur  d'Occident. 
Winemin,  Monuments  franc,  inéd,,  pi.  xxiii, 
ci  pag.  12  du  texte. 

—  De  la  Vierge  Marie. 

Nous  citerons  comme  remarquables  celles 
de  divers  tableaux  des  xi%  xir  et  xiii*  siè- 
cle ,  du  cabinet  de  M.  Artaud,  à  Paris,  pu- 
bli<''S  par  M.  Challamel,  sous  ce  titre  :  Petn- 
tres  primitifs,  i  vol.  in-4**;  du  xm*  au  xiv* 
siècle,  du  tableau  de  Fiesole,  connu  sous  le 
titre  :  Couronnement  de  la  Vierge.  V.  au 
mot  Couronnement  Texplication  de  la  pein- 
ture; d^un  autre  tableau  du  xiv«  siècle,  re- 
produit par  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxiv, 
n"*  5,  très-remarquable. 

COURONNES.  —  Nom  d'une  espèce  de 
lustre,  dont  nous  donnons  des  exemples  au 
root  Coron A. 

COURONNES  FERMÉES.  —  Le  premier 
exemple  dp  ce  genre  de  couronnes  date, 
dit-on,  de  1517,  époque  où  la  princesse 
Claude  tie  France,  fille  de  Louis  "XII,  fit  son 
onj^rc^e  à  Paris.  Essai*sur  les  costumes,  par 
Maillot  et  Martin,  atlas  du  5*^  vol.,  pi.  lxxx, 

COURONNES  SYMBOLIQUES  tenues  par 
une  main.  —  Cianpini,  Fêtera  Monumenta, 

t.  11,  pl.  XVI,  XXIX,  XXXII,  XXXV,  XXXVII,   LU, 

un. 

—  Entre  les  mains  de  saints  et  de  vierges, 
mosaïques  dePéglise  de  Ravenne,  vr  siècle. 
Ciampini.  Fêtera  Monumenta,  t.  Il,  pl.  des 
p.  95,  99, 100. 

Autres,  ib,,  pl.  xxx,  xxxiii,  xu,  li,  lu. 

COURONNÉS  (  Les  neuf  hommes  ).  —  Vi- 
trail de  Péglise  de  Saint-Denis,  époque  de 
Suger.  V.  au  mot  Neuf  (les). 

COURRIERS  ou  COUREURS  de  la  mai- 
son du  roi.  V.  CURSORES  REGIS. 

COURS  OU  intérieurs  de  palais  des  empe- 
reurs, rois,  princes,  des  papes,  etc.  V.  les 

mots  CÉRÉMONIES  ,  COURONNE  ,  DlGNITÉS,  Of- 

FiciERç,  etc. 

Une  peinture  allégorique  publiée  par 
MontfaBcon,  Monuments  de  la  monarchie 
française,  t.  IV,  pl.  xxxv,ou  dans  le  Trésor 

{\)  C'est  sans  doute  la  même  chose  que  les  Puyt 
d'amour  dont  les  plus  célèbres  élaienl,  vers  les  xu*'  et 
Mir  siècle,  ceux  de  Beauvais,  d'Amiens,  de  Caen, 
d.7  Dieppe,  de  Rouen,  de  l'Artois  et  de  Valencienncs. 
Voir  a  ce  sujet  la  Dissertation  sur  l'étal  de  la 
Voésie  en  France  par  M.  de  Roquefort,  dans  les  xu«  ei 
xui*  siècle,  i  vol.  in-8%  p.  93  et  suivanlos,  et  tous 

Tome  I. 


de  la  couronne  de  France,  t.  Il,  pl.  ccxxvi, 
ccxxvii ,  représente  la  cour  de  François  I*'. 

COURS  D'AMOUR  (1).  —  Deux  curieuses 
sculptures  en  ivoire  du  xiii*  au  xiv*  siècle, 
semblent  représenter  ce  genre  de  réunion. 
Trésor  de  numismatique,  sculpture,  bas-re- 
liefs, ornements,  etc.,  pl.  xxxix,  n°^I,  2. 

Voir  aussi  Chevalerie  ,.  Jeux  floraux  , 
Songe  d'un  chevalier,  Palixods. 

Très-belle  sculpture  en  ivoire  du  xiii*  ou 
xiv  siècle  du  musée  de  Darmstadt ,  repré- 
sentant sur  un  couvercle  de  boîte  diverses 
scènes  qu'on  peut  regarder  comme  se  ratta- 
chant à  ce  genre  de  sujet.V.  la  planche  xni  de 
l'ouvrage  ae  Fr.  Hub.  Muller,  intitulé  :  Bey^ 
irage  zur  teutschen  kttnst,  etc.,  ou  Recueil 
de  matériaux  pour  l'histoire  de  l'art  en 
Allemagne,  in-4*,  2*  partie. 

COURS  servant  d'entrée  aux  monuments, 
tels  qu'éfflises,  palais,  hôtels,  maisons,  etc. 

Cour  dite  de  Pilale,  à  Bologne.  D'Agin- 
courl,  pl.  xxvHi  de  la  section  Architecture, 

—  Des  cloîtres  Saint-Jean-de-Latran,  de 
Sainl-Paul-hors-des-Murs,  du  monastère 
de  Sainte-Scholastique,  à  Rome,  de  l'église 
Saint-Ambroise,  à  Milan,  etc.  V.  aux  noms 
de  ces  divers  monuments  l'indication  des 
planches  qui  les  représentent. 

—  des  Lions,  palais  de  l'Alhambra,  à  Gre- 
nade. V.  toutes  les  descriptions  de  l'Alham- 
bra  que  nous  citons  à  ce  nom. 

—  Du  palais  Saint-Marc,  à  Rome.  D'Agin- 
court,  Architecture,  pl.  liv,  n**  31. 

—  Du  palais  Farnèse,  même  ville,  jj., 
pl.  Lix,  n*»  2. 

—  Du  château  Gaillon ,  en  Normandie. 
V.  ce  nom. 

—  Du  château  deBlois,  d'Anet,  deCham- 
bord,  de  Chenonceau,  de  l'hôtel  du  Bourg- 
theroulde,  à  Rouen,  de  la  Couronne  d'or,  à 
Paris.  V.  aux  noms  de  ces  divers  monu- 
ments. 

—  De  l'ancien  palais  abbatial  de  Saint- 
Ouen.  Album  du  Sommerard  ,  pl.  iv  de  la 
9*"  série. 

—  De  l'ancien  archevêché  d'Évreux , 
Voyage  pittor.  en  France,  Taylor  et  de 
Caiïleux  {Normandie)^  pl.  ccxxv. 

Magnifiques  cours  de  la  Bourse,  à  Anvers. 
V.  Bourses  et  à  Akvers. 

—  Du  palais  de  l'archevêché,  à  Liège. 
V.  à  ce  nom. 

les  auteurs  qu'il  cite  dans  les  notes.  Essai  sur  les  cours 
d'amour,  par  le  baron  Ferdinand  de  Roisin,  in-8*; 
Lille,  i84î2,  déposé  à  la  bihlioUicque  du  comilédes 
arts  et  monuments  ;  Noblesse  et  chevùltrie  de  t'iun- 
dre,  d'Artois,  eic,  par  F.  Roger  et  Dulhoj»,  in  b" 
Amiens,  i843,  $  L. 
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COUTANCES.  ^  La  cathédrale  est  publiée 
par  Alex,  de  La  Borde,   Description  ée$ 

COURTENAY.  —  Seigneur  de  ce  nom,  re-  principaux  nwnuments  de  la  France ,  t.  II, 

présentëàcheval, ûguredu  xiv'siècle,  Trésor  pi.  clxxvi. 

de  la  couronne  de  France,  t.  Il,  pi.  clxxv,  Dans  VMbum  de  Varl  au  moyen  âge,  par 

d'après  celle  donnée  par  Montfaucon  dans  M.  du  Sommerard ,  pi.   ii  du  chap.  lY, 

sa  Monarchie  française ,  l.  III,  pi.  lvii,  n**3.  10*  série. 

Pierre  de  Courlenay,  seigneur  français,  Une  des  galeries   extérieures  de  cette 

empereur  de  Constantinoplc,  recevant  la  église  se  nomme  la  galerie  de  Tancrède, 

communion   des   mains  uu  pape«  Y.  Uo-  à  cause  des  statues  des  seigneurs  de  ce  nom 

NORÉ  IIL  qui  faisaient  Tornement  de  ce  lieu  avant 

Adélaïde  de  Courtenay,  figure  de  cette  les  destructions  de  89  (i). 

princesse  dans  Thistoirc  de  la  famille  de  ce  Toutes  les  vues  de  cette  église,  réunies 

nom,  par  du  Bouchel,  i  vol.  in-folio.  dans  la  Topographie  de  la  France,Câhi- 

Monnaies  de  celte  famille.   Y.  de  Sauley.  net  des  estampes,  à  Paris  (2),  et  dans  notre 

Classement  des monn»  byzanlines,\U'4'*f  plan-  Collection  déjà  souvent  citée, 
che  XXXI,  n*»»  2, 3, 4. 

COUTEAUX.  -  De   Uble,  de  chasse  et 

COURTINES.  —  Espèce  de  rideaux.  Y.  au  autres, 

mot  Chambres,  Lits.  — Eucharistique,....  (3),  gravé  dan?  les 

Dites  reliées.   Album  du   Sommerard,  Opu^co/i  d'Allegranza,  ivoL  in-4%pL m. 


pi.  XXIX,  1"  série,  xv*  siècle. 

COURTINES,  portions  de  remparts.  — 
Du  château  de  Beaucaire  et  autres.  Instruc- 


Sur  le  manche,  sont  gravés  les  12  mois  de 
Tannée.  Ce. monument  parall  être  du  xr 
ou  xir  siècle.  ' 

—  De  i'écuyer  tranchant  de 'Philippe  le 
fions  du  comité  des  arts  et  monuments  (Ar»  Bon,  duc' de  Bourgogne,  NYiilemin,  Jda- 
chitecture  militaire)  y  in-i»;  Paris,  1843,  numents*  inédits  dq.xiv*  siècle,  t.  II, 
planches  des  p.  46  et  suiv.  pi.  clxxix  U),  Autre  du  Musée  dix  Soid- 

Et  tous  les  livres  que  nous  citons  aux  merard ,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge, 
mots  Art  militaire  ,  Arcuitecture  mili-  pi.  i,  chap.  XY,  et  pi.  i  des  chap.  Xa  àXAV. 
TAIRE ,  Forteresses,  Remparts,  etc. 


Autre  du  xvi* siècle.  Album,  pi,  xxi  delà 
4«  série. 

—  Du  xvi«  siècle,  Willemin ,  MontmmU 
français  inédits,  t.  U,  pi.  cçlxxxiv. 

Autre,  même  ouvrage,  pi.  cclxxxix(5). 

Autre  portant  grave  sur  la  lame  le  Bene^ 
Lond.,~1840.  On  y  voit  une  cheminée  dont  dicité,  a.vecle'plain-chant,  même  siècle.  Ce 
les  sculptures ,  du  xv*  siè^Je,  sont  une  vé-  couteau  qui  appartient  au  Musée  du  Lduvre 
ri  table  broderie.  Y.  la  Topographie  de  la  est  gravé  dans  le'  9«  volume  du  Magasin 
France  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris.         pittore'sqaey  p.  3lâ.     *       ,         . 


COURTRAY.  —  Hôtel  de  ville  de  Cour- 
tray,  pi.  i  du  n\agniûque  ouvrage  intitulé  : 
Piciaresque  sketches  in  Belgium  and  Ger- 
manv,  par  L.  Haghe,  texte  eu  anglais,  in-4o; 
id.. 


COUSSINS.  —  D'un  beau  travail,  placé  COUVENTS.  -  Les  miniatures  du  Méno- 
sous  la  tète  d'une  statue  de  Gaston  de  /ot^e  cfe^  (^rec^  offrent  plusieurs  scènes*  pri- 
Foix  couché  sur  sa  tombe.  Willemin,  Mo^    ses  dans  rinlérieur  de  cpuvenls  grecs  {6J. 


numents  inédits,  pi.  cci\. 

— Sous  les  pieds  des  empereurs  et  des  im- 
pératrices d'Orient.  Y.  à  ces  deux  mots  et  h 
Suppedaneum. 

COUSTE.  —  Dit  aussi  couvertoire  ou  cou- 
verture de  Ht.  Y.  au  mot  Lits. 


Yoir  L'ou\'rage  en  question,  édiiion  gréco- 
latine  du  Yalican,  p.  3,8.38,40,  56,69,7j, 
76, 9â,  98.  Celle  de  la  p.  102,  dont  les  détails 
sont  curieux ,  p.  108,  f20,  125, 141.  Ici  It 
forme  du  cloître  est  bien  déterminée. 

Yue  du  couvent  des*  Sludites  m  arrive 
saint  Théodore,  ib,,  p.  181, 


(1)  Ualnéde  cette  famille  fut  fondateur  de  la  cathé- 
drale en  question  vers  le  xr  siècle.  M.  de  Caumont 
donne  des  détails  trcs-élemlus  sur  celle  é^Use  dans  la 
4    partie  de  son  Cours  d'antiq Mlés  monimentales, 

r\  218  et  suiv.  V.  aussi  le  Mémoire  inséré  au  r*"  vo- 
urne  des  .Uémoires  de  ta  sociéié  des  antiquaires  de 
Normandie, 

(2)  Dibdin  dans  le  8'  volome  de  ses  Voyagea  en 
France,  p.  314, 215. 2ia,  217  à  233,  donne  des  déails 
intéressants  sur  une  suite  de  dessins  de  celte  église 


déposés  api  manuscrits  de  la  Bibliolliéqiie  royale  de 
Paris. 

(3)  ^'*ayanl  trouvé  aucun  autre  monument  de  ce 
genre,  et  ne  connaissant  aucun  ouvrage  où  il  en  soit 
qu»siion,nou8renvoyonsaulextedutraitéd'AllegraDU 

(4)  Le  texte  de  M.'Pollier,  même  volume,  p.  iS.  est 
rempli  de  détails  curieux  sur  les  usages  de  l'époque. 

(5)  Même  ouvrage,  p.  03 

(6)  Sur  la  vie  intérieure  des  couvents,  voir  ao  not 
MoivASTÈnBs  tous  les  documents  qui  y  sont  réunis. 
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Antres  non  désignés,  mais  d^unbel  aspect, 
p.  194,198,  203. 

Sujets  tirés  de  la  vie  cénobilique;  on  y 
Yoit  des  consécrations  de  biens  ou  de  per* 
sonnes,  prises  d'habits,  etc.  Willemin,  il/o- 
naments  français  inédits,  1. 1,  pi.  cxliii. 

D\\gincourt  donne  aussi  plusieurs  sujets 
de  ce  genre  que  nous  avons  signalés  aux    et  à  Gouttières,  Courtines,  etc. 
mots  Abbés,  Bénédictions,  Consécrations. 

Suite  de  vitraux  de  Téglise  des  Feuillants 
de  Paris,  offrant  divers  sujets  de  la  vie  inté- 
rieure du  cloître  ou  couvent  de  cet  ordre, 
Millin ,  Antiquités  nationales,  t.  f ,  art.  Y, 
pL  VI  à  XI,  et  Pexplicalion ,  p.  46  à  74. 


Voir  encore   tous    les  monuments  que    rien  de  remarquable. 


—  D'un  beau  calice  ou  peut-être  d'un 
saint  ciboire  du  xvi«  siècle.  Atlas,  pi.  m  du 
chap.  XIV. 

COUVERTOIRES  (1),  ou 

COUVERTURES  de  lits  (2).  -  V.  à  Lits 


COUVERTURES  de  livres  (3).  -  Ciampini, 
Fêtera  Monnmenta,  t.  I,  pi.  xxxvii,  donne, 
d'après  Guy  Poncirole  (  Historia  orientalis 
et  occidentalis) ,  un  ou  deux  exemples  de 
volumes  avec  reliure, qui, du  reste,  n'ont 


nous  citons  aux  mots  Abbakes,  Augustins, 
Carmes,  Célestins,  Chartreux,  Monastères, 
Réfectoires,  Salles  capitulaires,  etc. 


Parmi  les  plus  anciens  monuments  de  cou- 
vertures de  livres  avec  ornements  sculptés^  . 
nous  citerons  celle  d'un  évangéliaire  de  la 
cathédrale  de  Monza ,  ouvrage  du  v  ou 
COUVERCLES.  —  Be  coffrets,  de  coffres,    vi»  siècle ,  formée  de  deux"  plaques  en  or, 
de  coupes  ou  toute  espèce  de  vasds  de  ce    avec  des  sculptures  entremêlées  de  camées' 
genre,  dé  ciboires,  de  sarcophages,,  urnes*    publiée  dans  les  Memorie/di  Monza,  par 

—  D'un  cercueil  chrétien^  assez  reman-    frisi^  t.  111,  pK  xiv.  V.  Transfiguration.   * 
quable.  V.  au  mçt  Iajc.  •  •   -  Autre  du  nféme  siécl^  ou  eavirgn,  publiée 

—  D'une  urne  sépulcrale  «veç  bas-reliefs    dans  le  même  ouvrage,  et  décrit  par  Millin 
représentant  Abwihâm,  Daniel,  Jonas,  etc.  •  Foy'agesdans  le  Milanais,  t.  i,  p.  373.  .      *     ; 
D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  v/n*  10.  —  D'un*épislolierdu  viii*  siècle  ou  envi- 

—  Des  fonis  de  naptéme  de  l'église  Saint-  ron ,  à  l'église  de  Novare,  et  décrite  par  le 
Marc> k  Yenise.  V.  Fonts. debapt^me,  SAiNTn  même  auteur  dans  son  Voyage enPiémont, 
Marc  de  Venise.  t.  Il,  |5.  Slfô. 

—  Très-curieux  d'une  icome  où  .olifant;       —  De  l'évangéliaire  trouvé  dans  le  tom- 
dont  .nous  donnons  l'indîcation   au  mot*  beau  de  Chariemagne à  Aix-la-Chapelle,  re- *  ' 
•Cornes.'  V.  celle  dite  cornu  Oldenburgicmm,    produite  squs  le-n"  17  de  la  planche  publiée 

Très-beaux  couvercles  de  deux  coupes  en  dans  le  S»  volume  des  Délices  des  Pays- 
émail,  par  Jacques  Courtois  de  Limoges,  sur  Bas,  article  Aix-la-Chapelle, 
lesquels  l'artiste  a  représenté  sur  l'unie^-  —  D'qn  .  codex  S'  Eduvi ,  vers  le 
radis,  la  création  d'Adam  ,*  etc.;  sur  l'autre,  xi«  siècle,  gravée  ^n  tête  d'up  livre  intitulé  : 
le  péché  4u  premier  homme,  sa  punition  Dis$ertatio  sœcalaris  de  re  litteraria  cœno- 
et  sa  pénitence.  Atlas  des  arts  au  imoyen  hii  Sancti  Micha'elis  lunehurgehsis,  par  le 
dge,  de  M.  du  Sqmmerard,  pi.  m  du  «père  J.  Lud.  Lev.  Gebhard,  in-4',  1755, 
chap.  IX.  V.  le  n»  15.  On  y  voit  une  Tiguce  de  Jésus^ 

—  D*un  coffret  à  huit  pans,  orné  de  scolp-  ,  Christ  assis  dans  un  grand  nimbe. 

tares  en  ivQire,  représentant  des  anges  et  Autre  des  plus  remarquables,  d'un  texte 
divers  sujets  historiques  et  cTievaleresques.  d'évangéliaire  donné  par  la  sœur  de  Charler 
Atlas  des  arts  a»  moyen  âge ,  planche  uni-  magne,  l'abbcssc  Adda,  au  couvent  de  Saint- 
que  du  chap. XXI.  Maximin  de  Trêves.  On  y  a  représenté  en 

"  D'un  beau  coffre  sculpté  en  ivoire,  Al»    peinture  la  donatrice  Ada ,  tête  magnifique 
èoaiduSommerard,  l^série,  pl.xii.  coiffée  d'un  voilé;  Charlemagne  couronné 

Autre  th.,  pi.  X  de  la  7- Série,  et  dans  de  lauriers,  et  ses  trois  fils.  Au-dessous, 
VAtlçts,  pi.  m  du  chap.  IX.  deux  grands  aigles.  Le  tout  dans  un  riche 


(O  V.  les  deuils  donnés  par  PoUier  sur  les  plan- 
ches de  Willemin,  l.  II,  p.  î6,  2T. 

2  Dibdin,  l.  111,  Voyages  en  France,  p.  I5i,  elle 
comme  un  exemple  remarquable  de  ceBinre  d'ameu- 
blemenl  la  couverlure  du  lil  sur  lequel  meorl  sainle 
Lucie.  V.  la  sp^ndide  miniature  du  bréviaire  dit  de 
fetlford.  Bibliothèque  ro>ale  de  Paris,  aux  manu- 
scrits. I  vol.  ln-4^  vers  le  milieu  du  livre. 

(3;  Les  auteurs  dans  lesquels  on  peut  trouver  des 
documents  sur  celle  invention  sont  résumés  d  une 
manière  savante  par  d'Aginçourt,  Bistoire  de  l  art, 
I.  VI,  p.  107.  Il  pense  que  le  grec  Pbillado  est  rin- 


venleur  des  premières  reliures.  Gori,  dans  son  Traité 
des  dtviyques,  donne  de  curieux  détails  sur  les  divers 

f»rocéâé:>  employés  par  les  anciens  pour  couvrir  les 
ivres;  il  pense  que  beaucoup  de  ces  couvertures 
étaient  primitivement  des  diptyques,  et  Marlorelli  en 
elle  plusieurs  preuves  p.28i  de  son  ouvraiie  intitulé- 
Tlieca  reijia  Caiuwaria,p  229, 245,  l  I,  l,b.  de  Forma 
tibror.  luiinorum.  M.  l'abbé  Cahier  nous  apprenl  (luo 
le  savant  Cassiodore  avait  dessiné  lui-même  plusieurs 
spécimens  de  reliures,  elc.  Annales  de  philosophie 
chréuetme,  i.  XIX,  p.  321.  Y.  aussi  les  deuils  donnés 
aa  mot  Li%bss. 


cou 
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encadrement  orné  de  pierreries  et  d^orne-  Cette  couverture  est  sans  doute  la  même 
mentsarabesques.  En  bas  est  écrit:  ^cAate«  que  celle  publiée  par  le  docteur  Gaetaiio 
gemma  qaœ  effigiem  Adœ  ancillœ  Christiei    Bugali  dans  les  Memorie  di  santo  Celso, 


Bororis  C^roti  Magni  cam  tribus  ejas  ut 
videtur  filiis  reprœsentat.  Cette  couver- 
ture est  très-bien  gravée  dans  le  Foyage 
littéraire  de  deux  bénédictins ,  intitulé  :  i^e- 
cond  voyage  littéraire,  p.  290. 
Voir  au  nom  Ada  divers  autres  détails. 


p.  245,  et  par  le  comte  Giùlini ,  Memorie  di 
Milano,  t.  III,  p.  410,  et  par  Gori,  Thesaor 
rus  diptychorum,  t.  III,  p.  258,  pi.  xxxi  et 

XXXII. 

MagniGque  couverture  de  VEçangelista* 
rium  donné  par  Farchevéque  Aripert  à  Té- 


—  D'un  autre  évangéliaire  manuscrit  du  slise  de  Milan  vers  lexi<'  siècle, représentant 

ix<^  siècle  ou  environ,  appartenante  la  Bi-  fa  Passion  de  Jésus-Christ,  exécutée  en  mosaî- 

bliothèque  royale,  n''  99.  Sur  Tun  des  côtés  aue  et  pierres  précieuses,  avec  de  Tor  et  de 

sont  représentés  plusieurs  sujets  de  la  vie  1  argent  mélangés.  Ce  curieux  monument ap- 

de  Jésus-Christ,  entourant  une  grande  G-  partient  au  trésor  de  la  cathédrale  de  Milan, 

gure  de  saint  Mathieu.  Au  bas  est  figurée  et  se  trouve  décrit  par  M.  Millin,  Foyage* 

rentrée  à  Jérusalem,  la  Samaritaine,  I^zare  dans  le  Milanais,  1. 1,  p.  64;  et  par  Giulioi, 

sortant  du  tombeau ,  enveloppé  de  bande-  qui  en  donne  une  gravure  dans  ses  Menuh 

lettes  à  la  manière  des  momies  d'Egypte,  rie,  t.  IH,  p.  410. 

Sur  Tautre  côté,  une  Genre  de  la  sainte  Celle  du  Sacramentaire  de  Metz,  dontles 

Vierge  assise,  tenait  Tentant  Jésus;  autour  importantes  sculptures  en  ivoire  représen- 

de  la  Genre  principale,  divers  traits  de  la  tent  diverses  actions  de  la  liturgie  (2). 

vie  de  Ta  sainte  Vierge.  .Toutes  ces  sculp-  Les  petit»  bas-reliefs  qui  composent  cette 

,ture»  rappellent'  celles  des  sarcophages  des  sculpture  sont  publiés  dans  le  Trésor  de  m- 

catacombes  des  premieÉ*s  siècles.  Les  sculp-  mismatiqu».  V.  au^mot  Sacb^mentaibe  de 

tures-de  celte*  magnflique  couverture  sont  Metz  les  détails  que  nous  en  donnons  dV 

gravées  dans  lé  Trésor  de  numismatique,  près  le  textede  M.  Ch.'Lenormant.  Ce. mo- 


.cription  de  cette  sculpture,  entre  dans  les  thèque  royale  de  Paris.   Dibdin,    t.  m, 

plus  grands  détails  à  ce  sujet  (1).  p.  129 'de'  ses  Foyages  en  France^  en  donne 

Autre  couverture,  ivoire  byzantin  repré-  une  description' assez  détaillée;  cette  sculp- 

'  sentant  saint  Démétrius.  Collection  de  M.  le  ture  est  du  x*  ou  xi^siècle. 
comte  de  Bastard,  publiée  dans  lé  7Ve5or  de  —  Du  psautier  de  Charles  le  Chaare, 
numismatique ,  même  classe  et  même  série  ,  méme*épo(fue  et  même  bibliothèque.  On  y 
pi.  xxxvii.                  *               .  voit  des  hommes  et  divers  anima.ux.  V.  en- 
Autre  du  XII*  siècle  environ,  représen-  coreDibdin,mém^volume,  p.  128,  etBiblio* 
tant  i^V9cension*de  Jésus-Christ;  auxqufitre  thèque  royale,  manuscrit  n<*  1150. 
coins,  les  évangélistes  en  médaillons;  une  Ornement  d'une  couverture  àe  livre  da 
bordure  en  feuilles  de  chardons  encadre  le*  xii«  siècle  environ,  publié  par  d*Agincoart, 
volume.  Publiée  dans  Touvrage  de  Gerbert,  Histoire  de  l'art  { Peinture) j  pi.  li,  n'2. 
Fétus  liturgia  allemanica,    ^  -^  De  T^vangéliaire  de  saint  Eusèbe  de 
Le  trésor   de  Téglise  de 'Milan  possède  Verceilles  en  Piémotit,  sculpture  en  or  et  en 
une  couverture  composée  de  5. morceaux  argent,  style  byzantin.  D'un  côté, la  Ggure 
d'ivoire,  dites  les  Tablettes  de  Milan,  repré-  de  Jésus- Christ  dans  un  nimbe  ou  disqae; 
sentant  plusieurs  sujets  de  la  vie  de  Jésus-  aux  quatre  coins  les  animaux  symboliques 
Christ;  dfivers  symboles  chrétiens,  des  sujets  des  évangélistes;  sur  Tautre  la  Ggure  de 
de  la  sainte  famille  dont  Millin  donne  une  Tévéque  Eusèbe,  publiée  dans  le  Thesaanu 
ample  description  dans  le  1*'  volume  des  diptychorum  de  Gori,  t.  III,  p.  22. 
Foyages  dans  le  Milanais,  p.  62,  et  les  gra-  Autres  moins  importantes;  mémesouvrigc 
Tures  qu'il  indique  de  ce  monument.  et  vol.,  p.  128  et  140. 


(i)  Dibdin  qui  porte  de  celte  reliure,  p.  Kodu  3*to- 
Fume  de  ses  voyuqes  en  France,  désigne  le  manuscrit 
sous  le  titre  de  Liber  yeneraiiimis  Jes'i  Chrisii,  etc.; 
il  pense  que  la  couverture  pourrait  bien  6tre  aussi  an- 
cienne que  le  manuscrit.  Après  le  célèbre  Ck)dex  Cla- 
zomontinim,  c'est  le  plus  ancien  manuscrit  d.<>  la  Bi- 
bliothèque royale  de  Paris;  il  renferme  TËTaneile 
saint  Matthieu  qui  commence  par  ces  mots  :  Liber 

Îenerationis  IHb.  XTS;  mais  ce  titre  que  lui  donne 
dibdin  est  erroné,  car  il  n'y  a  pas  de  manuscrits  com- 


mençant , ainsi  à  la  Bibliothèque  royale,  c'est  tosi 
simplement  un  évangéliaire  commençaol  parle  wtt 
de  la  Généalogie  de  Jésus-Christ. 

(2)  On  voit  d'après  quelques-uns  de  ces  bas-reli^^ 
dit  M.  Ch.  T^normant^que  l'intention  de  l'artiste av<>> 
été  d'établir  un  parallèle  entre  les  actions  de  JésiS' 
Christ  et  Irs  cérémonies  de  la  messe;  maisque  n'jyanj 
pu  exécuter  cette  idée  jusqu'à  la  fln  de  son  travail,  u 
a  abandonné  son  premjer  plan  pour  ne  plas  s'occoper 
que  des  seules  cérémonies  de  la  liturgie. 


cou 
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Cooverture  d*une  Bible  dite  de  Somigny,  servi  aax  cérémonies  da  conronnement  des 

do  XI*  siècle  enviroD ,  appartenant  à  la  bi*  rois  anglo-saxons. 

bliolhèque  publique  de  Moulins,  composée  Autre  d'un  Évangile  manuscrit  de  saint 

de  cliimères ou  oiseaux  fantastiques  enrou*  Mathieu,  qui  date  du  ix*  ou  x'  siècle  (1) , 

lés,  et  d'uD  encadrement  formé  de  plantes  et  publiée  par  Bianchini  dans  ses  rindiciœ 

et  fleurs  enlacées,  dans  le  style  byzantin,  canon,  script itrarum ,  ou  dans  VEvangelia- 

d'une  pureté  et  d'une  finesse  d'exécution  rium  quadruplex,  in-folio,  pars  â",  t.  IL 

remarquables.  Elle  a  été  publiée  dans  l'on-  Gori  la  donne  aussi  dans  son  Thésaurus 

vrage  intitulé  :  V Ancien  Bourbonnais ,  in-  diptychorum,  i.  IIÏ,  p.  22. 

folio,àMoulins, Desrosiers, éditeur;  et  dans  Trois  belles  couvertures  de   livres  du 

le  Trésor  de  nuinismalique  et  de  glyptique,  xr  au  xiir  siècle,  publiées  par  M.  du  Som- 


merard ,  Album ,  2*  série,  pi.  xxxiv  ;  5*  sé- 
rie, pi.  XXII  ;  40*  série,! pi.  xxiv. 

Magnifique  couverture  d'un  évangéliaire 
dit  de  saint  Louis  ou  de  la  Sainte-Chapelle. 
Bibliothèque  royale  de  Paris,  manuscrits 
n°  56,  suivant  Dibdin,  Foyages  en  France, 
t.  III,  p.  i  12  etn°  665,  d'après  un  i 


nouveau 


vol.  intitulé  :  Recueil  général  de  bas-reliefs, 
éPornements,  etc.,  in-folio,  pi.  lx. 

Couverture  d'un  évangéliaire  ou  épistôlier 
de  l'église  Saint-Jean  de  Besançon,  xr  siè- 
cle. Trésor  de  numismatique,  vol.  intitulé  : 
Ornements,  bas-reliefs,  etc.,  2* partie,  pi.  lu 
et  p.  25  du  texte. 

Magnifique    couverture  d'un    livre    du  classement  (2).  On  y  voit  Jésus-(  hrist  sor- 

III' siècle,  formée  d'un  ancien  diptyque  re-  tant  du  tombeau  accompagné  de  deux  anges 

Présentant  la  légende  de  la  licorne  et  de  la  et  tenant  une  croix;  au-dessous,  près  du 
ierge.  On  y  voit  un  ange  en  chasseur,  te-  tombeau,  trois  soldats  endormis,  costume 
tant  des  chiens  en  laisse;  dans  le  fond,  les  militaire  du  xiir  siècle;  sur  les  côtés  for- 
emblèmes  des  vertus  de  Marie;  des  inscrip-  mant l'encadrement  en  renfoncements ,  sont 
tions,  des  ornements,  etc.  Très-beau  fac-  gravées  en  creux  une  suite  de  petites  fi- 
simile  de  ce  livre,  dans  le  \"  volume  du  gures  d'anges  et  de  saints  d'une  grande  fi- 
Catalogae  de  la  Bibliothèque  Leber,  à  Pa-  nesse  d'exécution.  I^  bordure  qui  termine 
ris,  p.  28,  n**  i54  (  maintenant  annexée  à  cette  reliure  est  formée  de  fleurs  et  de  fruits 
celle  de  Rouen).  La  sculpture  paraît  être  entrelacés  dont  l'exécution  annonce  une 
un  travail  du  xiv au XV' siècle;  lange  tient  époque  bien  plus  moderne  que  le  reste, 
une  croix.  Willemin ,  qui  avait  remarqué  cette  belle 

Autre  d'un  évangéliaire,  en  argent  doré,  couverture,  n'en  donne  que  les  trois  figures 

Bibliothèque  royale  de  Paris,  Trésor  de  nur  de  soldats  dans  ses  Monuments  inédits  (5), 

mismatique  et  de  glyptique,  p\,  ux{yo\,  des  pi.  cxliii.  Espérons  qu'elle  sera  un  jour 

ornements,  bas^reliefs,  etc.,  2"  partie).  donnée  d'une  manière  plus  complète.  Nous 

Couverture  d'un  évangéliaire  de  Modène,  devons  ajouter  que  le  revers  de  cette  cou- 
ouvrage  du  xr  siècle  ou  environ ,  avec  pein-  verture  représentait  un  Calvaire.  Nous  igno- 
tures  et  sculptures.  Millin,  Foyage  dans  le  rons  à  quelle  époque  il  a  été  détruit. 
Milanais  ,  t.  II ,  p.  205  ;  il  n'en  indique  pas       Celle  portant  le  numéro  646  des  manu- 
de  gravure.  scrits  du  même  dépôt,  est  également  re- 

Portion  d'une  couverture  de  livre.  On  marquable.  Le  milieu  se  compose  d'orne- 

y  voit   une  Ascension.  Si  l'on   peut  juger  ments  enlacés  dans  le  style  byzantin,  et 

du  monument  par  la  gravure,  il  serait  d'un  qu'il  serait  impossible  d'expliquer;  c'est  un 

siècle  de  décadence  complète.  V.  au  reste  véritable  chef-d'œuvre  de   sculpture    en 

la  planche  qu'en  donne  Grrbert  dans  son  ivoire.  L'encadrement  est  orné  d'une  suite 

ouvrage /^efa«  liturgia  allemanica ,  in-4''»  de  médaillonsreprésentantdes  têtes  de  saints 

p.  405,  t.  P%  ou  à  la  fin  du  If'.  personnages ,  d'apôtres,  d'évangélistes,  de 

Madame  Amable  Tastu  a  publié  dans  un  pères  de  l'Église,  etc.  Cette  couverture  de- 
livre  intitulé  :  des  Andelys  au  Havre,  illus'  vait  être  exécutée  par  le  procédé  Colas  dans 
tralions  de  Normandie,  vol.  in-I2,  Paris,  le  Trésor  de  numismatique,  vol.  intitulé  : 
1843,  chez  Le  Iluby,la  couverture  d'un  Ornen^ents et bas-reliefs,elc,^'in''io\\o^ nous 
missel  du  ix'  ou  x*  siècle  environ,  qui  a  ignorons  pourquoi  elle  ne  s'y  trouve  pas. 


(0  II  faut  quo  cette  couverture  fût  déjà  bien  an- 
cienne, dit  Millin.  t.  Il,  p.  348,  noie  2,  Voyages  dans 
ie  Fiémonl,  puisqu'elle  était  déjà  endommagée  ou  dé- 
criée h  lépoque  de  Tliérésie  de  I^éran^er. 

v?)  Cette  variété  de  numéros  est  des  plus  factieuses 
et  surtout  nuisible  aux  recherches  de  I  étude  ou  de 
la  cu^o^ité.  Mei>sii'urs  k'S  coiiâcrvateurs  des  monu- 
ments devraient  éviter  cet  inconvénient. 


(3)  Morand  dans  son  Histoire  de  la  Sainte-Chapelle, 
p.  49,  parle  assez  lestement  de  ce  précieux  monument. 
On  y  lit  avec  étonnement  ces  mots  qui  font  si  peu 
d  honneur  à  son  goût  :  Celte  couverture  est  de  Sois 
recouvert  d'une  plaque  d'argent  doré,  etc.  De  pareilles 
descriptions  font  hausser  les  épaules  de  piiié.  du  reste 
Morand  ne  parait  pas  comprendre  l'importance  ou 
Tinlérétque  comportent  les  monuments  du  mojenAge. 
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Couverture  d^unévangéliaire,  manuscrit  la  révolution,  plusieurs  livres  ornés  de 

du  xiii"  siècle.  On  y  voit  les  quatre  fleuves  belles  couvertures ,  dont  nous  ne  pouvons 

du  paradis.  Tagncau  crucifère  ,  el  une  in-  assigner  Pépoque;  les  gravures  de  ri/â^oir« 

scriplion;  du  Sommerard,  yilbam  des  arts  de  Végliêe  de  Saint" Denis ,  par  Félibien, 

an  moyen  âge,  pi.  xxv ,  9*  série.  n'étant  pas  assez  développées  pour  en  juger. 

Celle  d'un  évangéliaire ,  manuscrit  de  la  voir  au  reste  la  planche  de  la  page  539,  sur 
Bibliothèc^ue  royale,  n*"  545;  on  y  voit  Jésus-  laquelle  sont  représentés  six  de  ces  volu- 
Christ  assis  au  milieu  d'un  nimbe  ou  au-  mes(â).  La  planche  m,  page 540 du  même 
réole  déforme  ovoïde  ou  ogivale.  Aux  quatre  ouvrage,  en  donne  uneautreàla  lettre  Vin- 
coins  sont  placés  les  quatre  évangélistes  diquée  comme  étant  du  xiv*  au  xv siècle;  et 
assis,  dont  les  draperies  sont  d'un  style  re-  enhn  celle  de  la  page  542,  lettre  D,  d'une 
marquable  (1).  Cette  sculpture,  qui  semble  date  incertaine. 

appartenir  au  xv  siècle,  a  été  ouoliée  dans  D'Agincourt,  V^M/oire  de  V  art  {Peinture), 

le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyptique ,  pi.  lxxxi  ,  a  publié  une  belle  couverture 

où  elle  méritait  cependant  de  figurer.  du  xv  siècle;  ou  y  voit  un  évangéliste  en- 

Très-belle  couverture  d'un  livre  d'Heures,  tredeux  anges, 

ou  Plenarium,  xiv*  siècle,  ornée  de  six  fi-  Willemin,  Monuments  inédits,  a  publié 

gures  en  pied  et  de  huit  médaillons  de  la  celle  d'un  manuscrit  du  xvi*  siècle  aux  ar- 

vie  de  Jésus-Christ.  V.  la  pi.  xm  et  p.  36  mes  de  Diane  de  Poitiers,  pi.  cclxxxvii  da 

de  l'ouvrage  de  Gérard  Molanus ,  intitulé  :  2*  vol.  (3). 

Lipsonographia  sive  Thésaurus  reUquiaram  M.  Duchesne,  aîné,  conservateur  adjoint 
electoris  Brunswicen.  Luneburgensis ,  in-4°,  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  cite  plu- 
à  la  suite  de  celui  de  Jungius,  de  jReliquiis.  sieurs  couvertures  de  livres  dont  quelques- 
Autre  du  xnr  au  xiv  siècle,  en  vermeil ,  unes  avec  sculptures,  voir  ses  deux  ouvri- 
sur  laquelle  est  représenté  saint  Biaise ,  ges  intitulés  :  Voyages  d'un  iconophile , 
évoque,  avec  le  duc  Othon  de  Brande-  in-8°,  p.  i8,  i9,  20,  et  dans  son  Traité 
bour^,  etc. ,  sainte  Agnès  sa  fille,  et  les  ar-  des  nielles,  in-8°.  V.  à  la  table  des  matières 
moines  de  cette  famille,  pi.  xiv,  p.  40  du  de  ce  volume, 
même  ouvrage.  M.  du  Sommerard  donne,  dans  son  Jtlas 

Autre  formée  par  un  beau  diptyque  en  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  iv  duchap.  Ylil, 

ivoire,  représentant  un  sujet  mystique  de  la  couverture  d'un  livre  d'Heures  de  Hen- 

la  Vierge  placée  dans  un  jardin  et  saluée  ri  IH,  deux  sujets,  un  Calvaire  et  uneSalu- 

par  un  ange.  Publiée  dans  le  l''  volume  du  tation  angéliauc.  L'encadrement  est  formé 

Cataloaue  de  la  Bibliothèque  Leber,  n"*  i54.  de  larmes  et  ae  têtes  de  mort,  fin  du  xv  siè- 

V.  la  description  de  cette  couverture,  qui  cle.  Cette  couverture  du  reste  est  fort  peu 

est  du  XV*  siècle ,  dans  le  calalo$irue  de  remarquable. 

vente  de  M.  de  Chalabre,  par  M.  Merlin,  M.  du  Sommerard,  p.  218  de  sa  Notice 

n'  114.  sur  V hôtel  de  Cluny,   cite  la  couverture 

Autre  d'un   évangéliaire   manuscrit   du  d'un  livre  d'offices  de  la  Vierge ,  ofiert  par 

xiv»  au  XV  siècle.  On  y  voit  Jésus-Christ  le  pape  à  Charles-Quint  comme  un  ouvrage 

assis  les  pieds  posés  sur  deux   des  ani-  de  Benvenuto  Cellini.  Ce  savant  antiquaire 

maux  de  l'Apocalypse.  Il  appartient  à  la  ne  dit  pas  si  ce  livre  ou  sa  couverture  existe 

Bibliothèque  royale  de  Paris,  ou  il  est  classé  encore,  ni  dans  quelle  bibliothèque.  Nous 

sous  le  n""  643  (non  publiée).  signalons  ce  curieux  monument  aux  in- 

Couverture  d'une  Bible  slavonne,  in-folio,  vestigations  des  curieux  et  des  antiquaires, 

imprimée  en  4581.  On  y  voit  un  Calvaire;  Plusieurs  beaux  spécimensdecouvertures 

aux  quatre  coins  les  quatre  évangélistes,  de  livres  du  xiir  au  xvr  siècle  sont  publiés 

d'un  style  plus  ancien  et  qui  paraît  byzan-  par  Dibdin  dans  le  2^  volume  de  souBiblio- 

tin.  Dibdin  qui  la  cite ,  t.  IV  de  ses  Foyages  graphical  decameron, 

en  France ,  p.  252,  ne  parle  pas  des  évan-  Nous  citerons  surtout  celles  des  pag.  4o8, 

gélistes.  Nous  n'en  connaissons  f:as  de  gra-  4C6 ,  467,  474,  490. 
vure. 

Le  trésor  de  Saint-Denis  possédait,  avant  COUVRE-CHÏEF  DE  PLAISANCE.  -  Es- 

CO  CeUp  bello  couverture  et  los  quatre  évAnpélislcs  (3)  Ce  manuscrit  écrit  en  grec  par  AngcVégécf, 

sont  cités  d'une  manière  toute  particulière  par  Dibdin,  habile  calligrapbe  crétois,  qui  rcxécuta  en  ISS4  poor 

Voyages  en  France,  l.  Ifl,  p.  m,  à  la  note.  Nous  n*cn  le  roi  Henri  II,  est  placé  aux  manuscrits  de  la  Biolio- 

connainsons  pas  de  gravure.  Ihêque  royole  sous  le  n*  25-27,  sous  le  litre  d<*  Cunéyé- 

(2)  Il  serait  bien  intéreitsant  de  savoir  si  quelques-  licon.  V.  les  observations  de  M.  Poltier  sur  les  r.*- 

ons  do  ces  livres  échappés  aui  mains  de  vandales  liures  du  siéclo  do  François  1*%  p.  64  du  volume 

sont  conservés  quelque  part.  Avis  aux  investigateurs  ci-dessus  indiqué, 
des  monuments. 


CRA 


-  545 


CRÉ 


pèce  de  pctrnon  que  Ton  allachait  au  fer  de  CftÉATEUa   (Dieu)  et  CRÉATION  de» 

lancedeschevaliersdans  les  tournois;  c^était  anges.  V»  ce  mot. 

un  signe  de  protection  pour  le  faible  ou  ^  Du  inonde,  fresque  de  Bufifhtnalco  , 

l'opprimé  ;  il  servait  aussi,  en  Tagitant  d^une  xtr  siècle  environ,  au  Campo  Santo. V.  Câupo 

manière  convenue,  à  sauver  la  vie  à  unche^  Santo  et  les  détails  que  nous  en  donnons, 

rafler  vaincu  dans  les  combats  à  outrance,  Autre  de  Gimabué,  dans  Téglise  supé- 

el  dans  quelques  autres  circonstances  dé^  rieurede  Saint-François  d'Assise.  V.  Assise. 

taillées  dans  les  livres  de  chevalerie.  La  figure  du  Créateur  est  reproduite  dans  le 

Ce  genre  d'ornement  est  plusieurs  fois  Journal  de  l'Institut  catholique,mars^\S^^. 

représenté  dans  les  belles  planches  coloriées  Peintures  à  fresque  de  la  cathédrale  d'Or^ 

qui  accompagnent  le  texte  du  Traité  des  viette.  V.ORYiETTE,lesdétails  de  cette  église. 

Tournois ,  par  le  roi  René;  magnitique  ma-  Mosalquesàla  chapelle  royale  de  Palcrme, 

nuscrit  de  la  Bibliothèque  royale,  publié  à  Téglise  de  Montréal.  V.  à  ces  divers  noms» 

avec  un /rfr-«{mi7f  dVcritures  et  de  minia-  Autres  à    rép:lise  Santa-Maria-Nova  ,    à 

tares  par  ordre  du  gouvernement  français,  Montréal,  publiées  dans  Touvrage  intitulé  : 

chez  Didot  frères,  in-folio,  avec  20  planches  I)€ScriptiooasiUcœSanctœ-Mariœ'Novœ(3^). 

enluminées.  Les  sculptures  extérieures  de  la  cathédrale 

MM.  de  Quatrebarbes  et  Hawke  viennent  de  Rouen  offrent  encore  de  nombreux  ta- 

dc  reproduire  ce  tournoi  dans  le  2*  volume  bleaux  de  ce  genre  de  sujets.  La  pantomime 

de  Touvrage  intitulé  :  OEuvres  du  roi  René;  des  diverses  actions  ou  scènes  de  la  création 

Angers  et  Paris ,  i844.  V.  les  planches.  est  rendue  d'une  manière  assez  singulière. 

Ces  curieuses  compositions  doivent  être  re- 

COUVRE-JOINTS  DE  TOITURE ,  en  forme  produites,  du  moins  quelques-unes  des  plus 

d>nncaux   entrelacés  à  Téglise  d'Issoire.  remarquables ,  dans  VJIistoire  des  arts  an 

Eléments  d'archéologie  nationale,  par  L»  Ba-  moyen  âge,  que  prépare  M.  Rigollot  (5). 


lissier,  in-J8,  planche  de  la  page  486. 
CRANEQL'IERS.  V.  Arbalètes. 


On  connaît  les  belles  compositions  deRa* 
phael  où  il  a  représenté  Dieu  créant  l'uni- 
vers ,  aux  Loges  du  Vatican,  et  les  gravures 
faites  par  divers  graveurs.  V.  les  œuvres  de 
GKANES.  —  Etude  du  crflne.  V.  Craho-^    Raphaël  dans  toutes  les  collections  d^es- 
LOGiE.  tampes. 

Crâne  placé  près  de   la  croix  au    cal-       Voir  aussi  les  œuvres  de  Martin  de  Vos, 
vaire  (1).  V.  au  mot  Calvaire.  des  frères  Galle,  des  Slradan ,  Sadelers ,  et 

—  Coupés  et  tenus  par  des  saints.  V.  De-    de  quelques  autres  où  Ton  trouve  une  foule 
Ms,  PiAT,  GnRTsoLUift,  à  leurs  noms  et  dans    de  compositions  de  In  création, 
les  collections  de  saints  du  Cabinet  des  es-       Les  anciennes  Bibles  à  miniatures,  avec 
lampes ,  à  Paris.  planches  gravées  en  bois  ou  sur  cuivre,  etc. 


CRANOLOGIE.  —  On  trouve  dans  un  livre 
imprimé  au  xvr  siècle,  à  Strasbourg,  et 
intitulé  :  PhilosopMœ  novœ  margarita  , 
in-i-*,  par  Jean  Gruninger ,  une  planche  au 
folio  234,  représentant  un  crâne  ouvert, 
dans  lequel  sont  figurées  diverses  cases, 
portant  les  désignalions  suivantes  :  Sensus 
commnnis,  p'ontalia  imaginatha,  cogitât  iva, 
estimativa,  memor ai iv a,  elc, 

CRAPAUDS  (Trois)  figurent  comme  em- 
blèmes sur  des  étendards  dans  la  suite  des 
tapisseries  intitulés  :  les  Fictoires  du  fort 
roi  Clovis ,  pi.  iiï  et  iv ,  publiées  par 
M.  Louis  Paris,  bibliothécaire.  V.  Toiles 
PEINTES  et  Tapisseries  de  Reims,  etc.,  sur 
ce  genre d^emblème.  V.  Histoiredn  Drapeau 
en  France,  par  Rey,  t.  U,  p.  32,  33. 


CRÉATION  DE  L'HOMME  ET  DE  LA 
FEMME.  —  V.  diverses  fresques  ou  peintu- 
res, publiées  par  Seroux  d'Agincourt,  His- 
toire  de  Vart  (Peinture),  pi.  xviii ,  n""  4; 

El.  XLi  ,n"i;  pi.  ex,  n"  2;  pi.  cci,  n"  .*>,  G. 
e  comte  de  Ci,i;oî;nara,  dans  la  Storia  délia 
scultara  in  Italia,  t.  I ,  pi.  vu,  n°  44;  t. Il, 

El.  XXI ,  donne  In  sculpture  de  Ghiberti,  au 
aptislère  de  Florence.  V.  Baptistère  et 
Florence.  Michel-Ange  a  également  peint 
ce  sujet  à  la  voûte  de  la  chapelle  Sixtine. 
V.  son  œuvre. 

CRÉATIONS  DE  CHEVALIERS,  diaprés 
une  miniature  du  xiir  siècle,  Bonnard, 
Costumes  du  moyen  âge,  t.  f  ( ,  pi.  xvi. 

Siruli ,  j4ng  tel  erre  ancienne,  pi.  xlvi  et 
Lxii ,  offre  deux  sujets  de  ce  genre. 


(i)  Sar  ce  genre  de  représentation,  voir  Molanus,  (3)  La  suite  de  ces  curieuses  sculptures  est  inoa- 

aisioria  imaiiimm  sacrarum,  m-4\  p.  4:'i.  lée  et  elles  se  trouvent  à  Paris ,  dans  tes  ateliers  de 

(2)  Cet  ouvrage  est  de  D.-M.  Giudice.  V.  tu  mot  Bi.Micbeliliif,rueGuéDégaud. 

MoHTAiAL. 
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Serment  du  chevalier  sur  PËvangile  , 
pi.  XXI  de  Touvrage  de  Bonnard.  V.  au  mot 
Armement  de  Chevaliers  les  divers  monu- 
ments que  nous  citons  au  sujet  decetitre. 

CRÉCELLE.  —  V.  Crepitaculum. 

CRÈCHE  {i)  ou  ftTABLES  DE  BETHLÉEM. 
—  Vue  intérieure  de  ce  lieu,  /{orna  subter^ 
ranea ,  de  d'Aringhi,  t.  I"  de  la  page  197 , 
549;  t.  n,  p.  191. 

Bianchini  en  donne  aussi  quelques-unes(2) 
dans  sa  Demonstratio  historiœ  ecclesias' 
ticœ  comprobata  monumentis,  tabula  ii",  sae- 
culi  r ,  n°  5;  tabula  i*,  saecuii  ii'  y  n"  â8. 

Sculpture  sur  bois,  attribuée  aux  moines 
du  mont  Alhos,  vers  le  ix**  siècle ,  apparte- 
nant à  la  Bibliothèque  de  Grenoble,  et  pu- 
bliée avec  une  savante  dissertation,  par 
M.  Champollion-Figeac ,  dans  le  Magasin 
encyclopédique,  année  1811 ,  mois  d'août. 

Vue  de  la  crèche,  peinture  d'un  vase 
chrétien  du  xir  siècle  environ,  gravée  dans 
une  édition  de  Prudence ,  avec  les  notes  et 
les  variantes  de  Faust.  Arevali  ,  Rome , 
avec  quelques  planchesde  monuments  chré- 
tiens. V.  le  1. 11 ,  pi.  de  la  page  574. 

Fresque  de  Cimabué  k  l'église  Saint-Fran- 
çois d'Assise;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  ex, 
n*  5.  Figure  isolée  du  Créateur,  reproduite 
dans  le  Journal  de  l'Institut  catholique 
d'avril  ou  mars  1842. 

Miniature  d'un  évangéliairc  du  xir  siècle. 
La  composition  est  des  plus  singulières. 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lix.  n°  5. 

Bas-reliefs  du  xiv*  siècle ,  à  Milan.  Ci- 
cognara,  Stor.  délia  scultura  in  Italia,  1. 1, 

pi.   XXXVII. 

Fresque  du  même  siècle ,  publiée  par 
d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxxvi,  n*»  5. 
AutreT)ar  le  Pinlurrichio,  au  Vatican,  gra- 
vée dans  l'ouvrage  intitulé  :  //  Faticano 
descritto,  par  Ev.  Pistolesi,  t.  HI,  pi.  xxii. 

Voir  aussi  aux  mots  Bethléem  (ô)  et  Na- 
tivité. 

(t)  On  saitquo  l'âne  et  le  bœuf  5onl  les  occcssoires 
de  la  crèche  el  que  tous  les  artistes  peintres  ou  sculp- 
teurs les  placent  toujours  ou  presque  toujours  dans 
leurs  compositions.  Sur  la  présence  comme  obligée  de 
ces  doux  animaux,  voir  Molanus.  Hisloria  imagiwtm 
sacrarum,  i  vol.  in-4*,  p.  396  cl  suiv.  ;  Trombelii,  de 
Citltii  xanctorum,  i.  If,  pars  II,  cap.  XXXVII,  le 
poëte  Prudence,  édition  d'Arevali,  p.  3ii. 

(2)  flous  avons  déjà  prévenu  qw*  nous  ne  pouvions 
indiquer  les  belles  planches  publiées  par  Itianchini 
qu'avec  beaucoup  de  précautions,  attendu  que  nous 
nous  sommes  aperçu  plusieurs  (ois  que  les  monu- 
ments y  sont  dénaturés,  soit  comme  pose,  soit  comme 
disposition  des  figures  nu  des  accessoires.  Le  sujet  que 
nous  indiquons  ici  en  est  une  nouvelle  preuve.  La 
crèche  qu'on  voit  sur  la  planche  de  Bianchmi  n'existe 
pas  sur  le  même  sarcophage  donné  par  Kosio  et  Arin- 
gbi;  rcnfanl  est  ici  entouré  de  bandelettes  ;  sur  le 
sarcophage,  il  a  les  braslibreset  estviMu  d'un.* petite 


CRËDËNCES.  --  Ce  mot  s'applique  à  plu- 
sieurs objets  très-différents  de  forme  et 
d'usage  (4j.  Tantôt  c'est  la  table  qui  servait 
dans  Tes  basiliques  à  déposer  les  objets  sacrés 
à  l'usage  du  saint  sacrifice; 

V.  ce  qu'en  dit  M.  Cahier,  Annales  de  phi- 
losophie chrétienne,  t.  XIX,  p.  374,  n** 40  (5), 
et  la  planche  qui  sert  d'exemple; 

Tanlôt  c'est  une  niche  creusée  dans  la  mu- 
raille, à  main  droite  des  autels  (6).  Pugin 
et  Britton  en  donnent  des  exemples  dans 
leur  Dictionnaire  d'architecture  gothique. 
V.  au  mot  Piscines  et  Sacraires. 

Nous  citerons  celles  de  Saint-Etienne  de 
Caen  de  la  1^  époque  de. la  période  ogivale, 
Bulletin  monumental  de  M.  de  Caumont, 
t.  Vllï,  planche  de  la  p.  157. 

Autres  de  divers  siècles,  publiées  dans 
l'atlas  de  la  6'  partie  du  Cours  d^aniiquitéi 
monumentales  du  même  archéologue ,  et  ce 
qu'il  en  dit  dans  son  volume ,  p.  156  et  sui- 
vantes; celle  de  la  p.  159  présumée  du 
xir  siècle  est  des  plus  curieuses ,  et  encore 
p.  170,171,172. 

On  en  trouve  de  cette  forme  à  Notre-Dame 
de  Paris,  à  l'église  Saint-Severin,  à  la  1"cha- 
pelle;  celles  des  églises  de  Lincoln  et  de  Sa- 
lisbury  sont  remarquables.  V.  à  ces  noms. 

La  crédence  dans  plusieurs  églises  sert 
à  la  fois  de  tablette  et  de  lavabo  ou  «c- 
craire,  V.  à  ces  deux  derniers  mots  les 
exemples  que  nous  citons. 

Tantôt  c'est  une  espèce  d'armoire  ou  coiïrc 
renfermant  les  objets  sacrés  du  culte  comme 
à  Saint-Clément  de  Rome  et  à  la  cathédrale 
de  Séville.  V.  ces  deux  noms. 

Crédence ,  meuble  pour  les  salles  à  man- 
ger au  moyen  âge. 

M.  du  Sommerard  en  donne  deux  exem- 
ples du  style  florentin ,  Album  des  art$, 
pi.  xxij,  sériel*,  et  dans  VAtlas,  pi.  ix, 
chap.  XXiï. 

CREDO.  —  Le  Credo  mis  en  action  dans 


tunique.  If  ous  pourrions  citer  bien  d'autres  dilTéreoces; 
celles  ci  peuvent  suffire  pour  Justifier  notre  obsenri- 
lion.  Kn  revanche,  voir  le  texte  de  ce  savant  daos  le 
t.  m  de  Texplicaiion  de  ses  planches,  publié  en  3  vol. 
in-folio,  voir  p.  475,  n*  28. 

(3)  On  sait  que  Téi^lise  déco  nom  a  été  élevée  sarle 
lien  où  est  né  Jésus-Christ. 

(  i  )  Millin,  Diciiomtaire  desMeaux  arts,  1. 1  ,aa  mot 
désigné. 

(5j  L'auteur  n'en  donne  que  la  désignation  ;  des 
travaux  étr.m^çers  l'ont  empêché  de  continuer  son 
savant  commentaire. 

(6)  Sur  l'origine  présumée  des  crédenccs  des  wa- 
railles  d'églises,  voir  le  journal  l'Vn'tvtrs,  19  octobre 
1842,  fin  ne  la  dernière  colonne.  L.  Balissier,  ÈUmciUs 
d'archéologie  nationale,  in-i8;  Paris.  I84S,  p. 358; 
le  Bulletin  de  la  société  française  de  conservation  des 
monianetits,  dirigé  par  M.  de  Caumont,  in-l*,  séance 
de  t8f  1,  p.  97. 
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le  vol.  intitulé  :  la  Chronique  de  Nuremberg,  V.  encore  l'ouvrage  de  Vairani ,  Monu- 

in-folio,  1493,  p.  iOl ,  est  une  planche ro-  ments  de  la  ville  de  Crémone,  en  italien, 

présentant  les  apôtres  tenant  chacun  une  in-folio ,  avec  planches.  Monnaies  de  cette 

Danderole  sur  laquelle  est  écrit  un  verset  ville,  }\iiraiiorï,  uéntiquitates  ItaUœ,  t.  Il, 

du  Credo  qu'il  est  censéavoir  composé.  p.  576. 

M.  dcMontalembert,  p.  96  de  son  ouvrage 

imitolé  :  du  Christianisme  dans  l'art,  etc.,  CRÉNEAUX  (  Tableaux  comparés  de  ).— 

cite  une  suite  de  sculptures  des  stalles  de  la  Instructions  da  comité  des  arts  et  monu' 

chapelle  du  palais  public  de  Sienne,  par  menis,  Architecture  militaire,  p.  32,  33,  34 

Taddeo  Bartolo,  artiste  du  xiv  au  xv"  sic-  et    suiv.  ;    p.  39,  51,  81,  et  aux  mots 

de ,  représentant  le  Credo  mis  en  action  Châteaux  ,  Donjons  ,   Forteresses  ,  Rem- 

Nous  ignorons  si  cette  suite  est  gravée.  parts  ,  etc. 

Sur  une  verrière  du  xv*  siècle.  Cathédrale 

de  Metz.  Histoire  de  la  peinture  en  France,  CRÉPIN  (  Saints  )  et  Crépinien,  travail- 

par  Ch.  de  Lasteyrîe ,  in-fol. ,  pi.  lviii.  lant  à  leur  métier  de  cordonniers  et  arrêtés 

Une  sculpture  du  xvi'  siècle,  représen-  par  deux  soldats;  très-belle  sculpture  en 

tant  un  Credo  mis  en  action^  publié  dans  pierre,  par  François  Gentil,  sculpteur  de  la 

Vjilbum  des  arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  lin  du  xvr  siècle,  à  l'église  Saint-Pan  ta  léon 

Sommerard  ,  pi.  xxxii  et  xxxiii ,  3'  série.  de  Troycs,  Arnaud,  Foyagesarchéoloaiques 

Adrien  Collaert,  graveur  du  xv*  siècle,  a  dans  le  département  de  l'Aube,   ville  de 

publié,  d'après  ses  propres  compositions  ou  Troyes.  V.  aussi  la  grande   collection  de 

celles  d'un  autre  dessinateur,  une  suite  de  figures  de  saints  en  plusieurs  vol.  in-folio, 

planches  représentant  le  Credo  mis  en  ^c-.  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris, 
lion.  V.  son  œuvre. 

CREPITACULUM  ou  ECCLESIASTICUM  , 

CREIL.  —  Abbaye  de  ce  nom  en  France,  ce  que  nous  nommons  maintenant  la  cré- 

deux  vues  de  ses  bâtiments.  Voyages  pit^  celle.  On  trouve  un  curieux  instrument  de 

toresques  en  France,  par  Benjamin  de  la  ce  genre,  publié  par  Gori ,  Thésaurus  dip^ 

Borde,  publiés  par  Lamy ,  in-folio  ,  t.  IV ,  tychorum,  t.  ÏII,  pi.  x  ,  à  la  fin  du  volume 

pi.  XXXVIII  ;  t.  V,  pi.  XVII.  où  sont  réunies  diverses  dissertations  de 

Un  sceau  de  1374,  publié  dans  le  Trésor  J.-B.  Passeri ,  intitulées  :  Monumenta  ebur- 

de  numismatique ,  vol.  de  ceux  descommu-  nea.  Cet  objet  a  la  forme  d'une  gaine  de 

nés,  pi.  XI,  n°  11 ,  représente  les  remparts  poignard,  il  est  couvert  de  figures  et  d'or- 

du  château  de  ce  nom.  Pour  la  vue.de  ce  nements  sculptés  eu  ivoire,  avec  beaucoup 

monument,   voir  la  grande   Topographie  de  soin. 
de  la  France,  au  Cabinet  des  estampes,  à 

Paris.  CRESPINE  ET  CRESPINETTE.  —  Réseau 

de  soie  ,  de  fils  d'or,  ou  de  toute  autre  ma- 

CRÉMAILLËRE  à  la  cheminée  et  tous  les  tièrc  à  Tusagc  d<  s  femmes  pour  enfermer 

accessoires  qui  s'y  rattachent.  V.  dans  le  leurs  cheveux.  M.  \Villemin  en  donne  un 

livre  intitulé:    JVavis  stultifera,  1487,  la  exemple  tiré  d'une  peinture  du  xiv'  siècle 

planche  du  folio  68.   V.   au  mot  Chehi-  ou    environ.    Monuments   inédits  ,    t.    I, 

xÉEs  d'autres  exemples  de  ce  meuble  de  pi.  133.  V.  aussi  dans  l'ouvrage  de  Bonnart 

ménage  du  xiv  au  xvr  siècle.  sur  les  Costumes  du  moyen  âge, 

CRÉMONE.  —  Antonio  Campo  a  donné,  CRESPY  (Commune  de).  —Le  Trésor  de 

en  1582,  une  ^M/oi're  de  cette  ville,  en  ita-  numismatique,   vol.  intitulé:   Sceaux  des 

lien,  in-folio,  accompagnée  de  planches.  communes,  etc. ,  donne  ceux  de  la  ville  de 

V.  aussi  la  Topographie  de  l'Italie,  au  Crespy  portant  la  date  de  1228  et  1260, 

Cabinet  drs  estampes  de  Paris.  pi.  m,  u"  7  et  8. 

La  cathédrale  de  cette  ville,  monument  Pour  les  châteaux,  églises  et  autres  loca- 

du  XVI*  siècle,  est  publiée  dans  la  Collection  liiés  historiaues  et  monumentales  de  cette 

topographique  du  maréchal  d'Uxelles ,  vo-  ville ,  voir  la   Topographie  de  la  France 

lume  XaXMI,  folio  97,  au  Cabinet  des  es-  au  Cabinet  des  estampes,  et  celle  formée 

tampes,  à  Paris.  Tour  et  baptistère,  ]&.,  folios  par  Fauteur  de  ce  Dictionnaire,  destinée 

99  et  101.  Cette  église  est  ornée  de  fresques  à  la  bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de 

de  la  plus  grande  beauté,  exécutées  vers  le  Cluny. 
même  siècle ,  citées  par  M.  le  comte  de  Mon- 

talembcrt,  p.  157  du  Christianisme  dans  CRIBLE.  —  Cet  instrument  .se  trouve  re- 

Vart,  etc.,  1  vol.  in-8**.  présenté  comme  devise  dans  les  armoiries 


CRI                         —  346  —  €R0 

du  pape  Urbain  UI  (i).  Fie  des  papes,  par  les  armoiries  des  chevaliers.  Nous  ne  pou- 

Ciaconius,  t.  I,  p.    il26.    V.  également  vons  mieux  faire  que  de  renvoyer  pour  ce 

celles  données  par  les  BoUandistes,  par  Pa-  genre  d'étude  aux  miniatures ,  peintures , 

latius  et  quelques  autres.  sculptures  représentant  des  pas  d'armes. 

Il  est  également  donné  comme  attribut  à  des  joutes,  tournois,  carrousels,  sujets  de 

saint  Benoit.  V.  les  diverses  ûgures  que  nous  batailles,  etc.,  aux    planches  dont  sont 

en  indiquons  à  ce  nom.  ornés  les  livres  de  chevalerie  ,  d'armoi* 

Le  crible  est  ci  lé,  dans  quelques  textes  de  ries ,  etc. 

PÉcriture   sainte,    comme   emblème  des  l^aiWot , dans  sn  Fraie  science  des  ctrmoi' 

épreuves  par  lesquelles  Dieu  fait  passer  le  ries,  4  vol.  in-folio,  p.  243,  donne  divers 

cœur  humain,  soit  pour  le  châtier,  soit  exemples  de  cris  de  guerre  tracés,  figurés, 

pour  le  sanctifier.    Un  ouvrage  intitulé:  peints  ou  brodés  sur  Fécu  des  armes. 

Dictionnaire  chrétien ,   ou   Méthode  pour  Willemin    a  publié  ,  dans  le  tome  II , 

les  prédicateurs ,  etc. ,  pour  étudier  VEcri^  pi.  clxxvii  de  ses  Monuments  inédits,  un 

ture  sainte,  i  vol.  in-4%  sans  nom  d'auteur,  exemple  curieux  de  ce  genre,  c'est  Téten- 

donne  le  délai!  des  diverses  acceplions  dans  dard  enlevé  aux  Bourguignons  par  Jeanne 

lesquelles  ces  textes  sont  employés  par  les  Hachette,  et  sur  lequel  éiait  écrit  en  lettres 

Pères  et  docleurs.  Ces  détails  peuvent  ser-  déforme  singulière,  Burgundia, 

vir  aux  arlistcs  chargés  de  peindre  ou  sculp-  V.  aussi  l'ouvrage  de  M.  Rey  sur  VITu'»' 

ter  des  sujets  pieux  et  mysti(iues.  V.  au  toire  des  drapeaux  chez  les  diverses  na- 

mot  Crible   dans  l'ouvrage  ci-dessus  dé-  tions ,  etc.  ;  mais  l'auteur  n'a  pas  fait  ses 

signé.  recherches  sous  le  point  de  vue  qui  nous 

occupe. 

CRIMINELS  conduits  au  supplice  ou  à 

la  mort. —  Miniature  d'un  manuscrit  du  CRIS  DES  MARCHANDS  de  Bologne.— 

XIV*  siècle,  Pictorial  history  of  England,  Suite  de  costumes  du  bas  peuple,  par  An- 

t.  II,  planche  de  la  p.  169.  nib.  Carrache ,  42  piècesgravées  par  Mitteli 

Flagellés ,  ib.,  p.  168.  et  J.  de  Rossi.  V.  leurs  œuvres. 

Un  criminel  attendant  la  mort  aux  pieds 

d'une  figure  allégorique  de  la  Justice,  Pein"  CRISPINA  (SainteJ.  — Vierge  de  la  pri- 

ture  du  Gioiio  expliquée  au  n"*  57  du  cata-  mitive  Église,  figure aebout  tenant  une  cou- 

logue  d'une  suite  de  tableaux  appartenant  ronne,  mosaïque  du  xvr  siècle  ,  Ciampini, 

à  M.  Artaud,  et  publiée  par  Challamel,  sous  Fêtera  Monumenta ,  t.  II,  pi.  xxv ,  n*»  15  et 

le  titre:  Peintres  primitifs,  etc  ;  Paris,  1842-  p.  100  du  texte. 
43.  V.  le  n*»  20  de  la  publication. 


ou 
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V.  son  œuvre.    '  n°  8. 

Suite  de  planches  gravées  en  1541  ,  pour  M.  du  Sommerard  donne  un  autre  exem- 

l'ouvrage  intitulé  :  Praxis  criminalis ,  par  pie  de  ce   cenre  de   travail,  Atlas  dft 

J.  Millcus,  petit  in-folio,  à  Paris.  On  y  voit  la  arts ,  etc. ,  pi.  i,  chap.  XI. 
marche  progressive  de  la  iustice  criminelle 

depuis  l'arrestation  des  scélérats  jusqu'à  leur  CROCCEA.  — Espèce  de  pallium  ou  raan- 

exécution.  teau  noir  à  l'usqge  des  cardinaux  etdeqael- 

V.  aussi  Supplices,  Tortures  et  au  mot  ques  ordres  militaires.  On  en  trouve  un 

Justice.  exemple  dans  la  planche  gravée  p.  192  de 

V Iticrolexicon  de  Macri ,  1  vol.  in-folio. 

CRIMINELS  EXPOSÉS  AU  PILORI.  V.  à  ce 

mot.  CROCHETS  (2).  —  Sorte  d'ornement  de 

sculpture  gothique  affectant  la  forme  d'une 

CRIS  DE  GUERRE.  —On  trouve  quelaue-  volute  de  crosse  ou  de  feuille  ondulée  pla- 

fois  les  cris  de  guerre  ou  de  ralliement  iigu-  céesurle  rampant  des  pinacles,  des  pignons, 

rés  ou  inscrits  sur  les  étendards,  les  écus  et  des  ogives,  autour  des  chapiteaux,  etc. 

(i)  Le  père  *MénP8lrier  dans  ion  Tr allé  des  devises  (2)  Sur  l'origioA  de  ce  Rente  d'ornement  nommé 

et  emblèmes,  inséré  dans  le  volume  intitulé  :  de  la  aussi  crosse  ,  v.  ce  que  diseni  les  auteurs  du  Co>srt 

Philosophie  des  images,  i  vol.  in-i2.  p.  364,  réfute  d'archéolofiie  monitmentale,  inséré  è»  6'-  volomc  des 

rinvraisomblance  de  la  ridicule  addition  que  fait  à  Mémoires  de  la  société  de$  antiquaires  de  Picardie, 

cette  armoirie  le  père  Vion,  bénédictin,  dans  son  livre  p.  408.  L'abbé  OudiD,  Manuel  d'archéologie,  in^t 

des  Prophéties  de  S.  Malachie,pMié  4  Veaiseea  tS24.  p.  124. 
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V.  divers  spécimens  de  crochets  dans  les  xiv  de  la  France  historiqae  et  monamentale 

Instructions  da  comité  des  arts  et  monu^  d'Â.  Hugo ,  t.  (H  (2) ,  et  encore  dans  V/itlas 

ments ,  £*  série ,  p.  39  et  5S.  des  monuments  français ,  in-folio ,  d'Alex. 

Dans  le  Cours  d'antiquités  monumentales  Lenoir,  xiii*  siècle,  pi.  xxni. 

de  M.  de  Caumont,  4«  partie ,  p>  241 ,  285,  Une  deuxième  suite  de  beaux  vitraux  du 

2d2,  299,  Touvrage  de  M.  Romacnesi  sur  xiv' siècle,  de  la  môme  église,  représentant 

les  Ornements  de  sculpture,  dans  le  Moyen  divers  sujets  de  la  vie  de  saint  Louis,  offre 

âge  monumental,  in-folio.,  publié  à  Pa«  aussi  quelques  sujets  des  voyages  de  ce 

ris;  chez  Hauser.  V.  les  diverses  planches  prince  en  Palestine;  savoir  :  1**  son  départ 

de  portails  d'églises  du  xiir  au  xiv  siècle,  pour  la  terre  sainte  ;  2*  sa  captivité  ;  S**  re- 

Dans  la  Collection  d'ornements ,  par  Jules  cueillant  des  reliques;  sa  mort  en  Afrique. 

Peyre,  publiée  chez  le  môme  ,  1  vol.  in-fo*  Monuments  de  la  monarchie  française,  t.  II , 

lio.  V.  les  planches.  pj.  xxii ,  n^'M  et  2 ,  pi.  xxv ,  n**  i . 

Suite  de  miniatures  d'un  manuscrit  du 

CROISADE  (  Chevaliers  de  la  ).  —  Schoo-  xv*  siècle,  dont  quelques-unes  sont  publiées 

nebeck.  Histoire  des  ordres  militaires,  1. 1,  par  M.  Rigollot,  dans  Tatlas  de  VLssai  sur 

pi.  xxvii.  les  arts  en  Picardie,  y.  la  pi.  xxxiii  et  p.  464 

du  texte ,  en  i  vol.  in-S**,  'et  dans  le  3*vo- 

CROISADES  (4)  ET  CROISÉS.— Collections  lume  des  Mémoires  de  la  société  des  anti- 

de  diverses  peintures,  sculptures,  mosaî-  quaires  de  Picardie,  p. 275 et  suivantes, 

ques,  etc. ,  relatives  à  cette  époque  célèbre.  Soldat  croisé.  Sculpture  d'une  pierre  ru- 

Les  vitraux  de   l'église  de  l'abbaye  de  nique  à  Skoklorter  placée  à  la  porte  de 

Sainl-Denis,exécutéssousrabbéSuger;  sa-  l'église  de  ce  nom,  a  Upland,  en  Suède, 

voir:  Départ  des  croisés,  vitrail  de  l'église  reproduite  dans  l'ouvrage    de  M.    Pierre 

de  Saint-Denis,  xir  siècle,  publié  par  M.  Ca-  Victor,  dans  un  Essai  sur  les  monuments  de 

hier  et  Martin,  prêtres,  Monographie  de  la  Scandinavie ,  in-S"*;  Paris, d84i,  planche 

J9our^e^^in-folio,  pi.  d'étude  n**  2.  Le  combat  de  la  p.  45.  On  y  voit  une  étoile  à  huit 

deA'icéc,  Monuments  de  la  monarchie  fran-  pointes  avec  un  nimbe  posé  sur  une  croix. 

çaise,  deMontfaucon,  1. 1,  pi.  L,n'*  i.  Suite  de  monnaies  inédites  des  princes 

Prise  de  la  ville  de  Nicée.  Les  infidèles  y  français  croisés,  des  empereurs  français  de 

sont  désignés  sous  le  nom  de  Par  thés,  il/o-  Constantinople  ,  barons ,  ducs  ,  seigneurs 

numents  de  la  monarchie  française,  t.  I,  d'Antioche,  de  Tripoli,  de  Galilée,  etc., 

pi.  L ,  n"  2.  publiée  par  le  baron  Marchand ,  Mélanges 

Le  siège  d'Antioche  et  un  combat  entre  les  de  numismatique  et  d'histoire,  lettre  7'  ;  Pa- 

croisés  et  les  inûdèles,  ib,,  pi.  li,  n°'  5 et 4.  ris  4818,  in-8'',  p.  55  à  78  et  la  planche  à  la 

Une  bataille  et  la  prise  de  Jérusalem.  On  fin  do  la  lettre. 

y  voit  des  machines  de  guerre ,  un  château  Plusieurs  monnaies  de  ce  genre  et  de  la 

roulant,   un  pont  abattu  contre  la  mu-  même  époque  sont  publiées  par  M.  Michaud, 

raille,  etc.,  ib.,  pi,  lu,  n""  5  et  C.  à  la  fin  du  dernier  volume  de  son  Histoire 

Bataille  près  d'Ascalon.  On  y  voit  un  fait  des  croisaies ,  1'*  édition;  elles  sont  accom- 

d'armes  du  comte   Robert,    ib.,  pi.  un  ,  pagnées  de  quelques  explications.  Ces  plan- 

n***  7  et  8.  ches  furent  supprimées  dans  les  éditions 

Ces  mêmes  sujets  sont  reproduits  dans  le  qui   suivirent   celle  ci -dessus   indiquée. 

Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  I ,  M.  Michaud  ne  trouvant  pas  ces  monnaies 

pi.  L,  LI ,  LU  ,  LUI ,  Liv ,  et  dans  la  pi.  xiii  et  assez  authentiques. 

(i>  Sur  ces  pu<»iTe«  si  célèbres  dans  le  moyen  Age,  croisades,  porlralis  ,  batailles,  vues  de  villes,  tom- 

Toir  tous  les  ouvrages  cités  par  Lcnglct  du  tresnoy,  beaux,  monnaies,  sceaux  des  princes  croisés,  etc. 

Uéifwde  pour  étudier  l'hisloire,  in-4*,  t.  IV,  p.  39«,  Cet  exemplaire  est  destiné  avec  lo  rcsie  de  noire  col- 

-  -    •           ■     lia  la  Bibliothèque  leclion  à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Cluny.  f/édition 


395.  Les  manuscrits  appartenant 

royale  de  Paris,  cités  par  M.  Paulir 

les  manuscrits  ,  etc.,  in-8',  t.  I,  ^  ^,     , 

sous  le  u®  83i4,  3,  traduit  sur  Tori^mal  de  Guillaume     La  Biblioihèq  le  des  croisndfS,  dont  le  4'  vol.  rcn- 


royale  de  Paris,  cités  par  M,  Paulin  Péris,  Notices  sur     de  i829  est  accompagnée  d'une  table  des  matières  assez 
les  manuscrits  ,  etc.,  in-8',  t.  I,  p.  8i.  CHui  placé     étendue,  ré  ligée  par  l'auteur  du  présent  Dictionnaire. 


dcTyr,est  un  des  plus  beaux  que  nous  puissions  citer-  ferme  le<*  extraits  des  auteurs  arabes  sur  ces  guerres  , 

il  renferme  plus  de  lOO  miniatures  admirables,  des  est  de  M.  lieynaud,  de  l'Institut;  la  Gaule  poétique, 

lettres  majuscule»  sur  fond  d'or,  d'une  prnnde  perfec-  de  Warchanj;),  t.  1,2*  partie,  p.  141  à  208;  p.  277  à 

tion.  Nous  y  avons  remarqué  surtout,  folio  bl  recto  322,  et  les  preuves  p.  400  et  suiv.  ;  t.  H.  p.  I7i  à  212  ; 

et  29»,   la   miniature  représentant  des  pèlerins  en  t.  III,  p.  in;i  A  la  fin.  On  trouve  dans  les  notes  de  ces 

prière  prés  d'un  autel,  fnlio  3'i8  ;  saint  Louis,  à  che-  volumes  une  foule  d'ouvrages  manuscrits  et  imprimés 

val.  attaquant  une  ville.  Parmi  les  ouvrages  plus  mu«  cités   sur  les  croisades. 

drrnes,  lUisloire  des  croisades,  eu  6  vol.  in-8*,  par  (2,  Cette  suite  curieuse  nous  semble  mieux  rendue 

Michaud,  avec  atlas.  Cet  allas  arrangé  par  nous  est  dans  ce  dernier  ouvrage  que  dons  celui  de  Monlfaucon, 

le  seul  qui  exista  ainsi;  il  forme  i  vol.  in-4*,  renfer-  qui  d'ailleurs  n'en  donne  que  5,  tandis  qu'Ab.  Hugo 

manlloul  ce  que  nous  avons  pu  découvrir  sur  les  en  donne  lO. 
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CROISÉES  ou  FENÊTRES.  V.  àce  dernier 
mot.  Du  reste  il  faudrait  citer  tous  les  mo- 
Duments 
voir 


Cette  suite  de  monnaies,  provenant  du  cintre   dMne   arcade    romane  d^une  des 

cabinet  de  M.  Cousinery ,  appartient  au  Ca-  faces  du  clocher  de  Téglise  de  Cefibnds, 

binet  des  médailles  de  Paris.  Pour  les  mon-  publiée  dans  le  f^oyage  archéologique  dam 

naics  des  princes  français  de  l'empire  grec,  le  département  de  l'Aube ,  de  M.  Arnoud, 

voir  les  planches  et  le  texte  de  Pou vrage  de  in-i**,  pi.  i  de  cette  localité.  Nous  igno- 

M.  Lelewel  et  dans  la^evae  numi^mat/^Be^  rons  si  cette  particularité  se  retrouve  ail- 

t.  VU,  pi.  VII,  et  le  texte  qui  accompagne  leurs  et  quelle  en  peut  être  la  portée,  nous 

ces  monnaies  (i).  V.  aussi  Nicée.  livrons  aux  archéologues.  V.  le  texte  de  la 

Touvrage. 

Petit  croissant  placé  sur  le  lambel  des 
armoiries  d'un  seigneur  de  PAngoumois. 

monts  par  siècle  et  par  pays  sans  pou-  V.  Touvrage  intitulé  :  Antiquités  de  la  Cha- 

ir  épuiser  ce  genre  d'indication.  rente,  mr  H.  Tabbé  Michon,  in-4*';  Paris, 

i844.  V.  la  liste  des  planches. 

CROISILLONS. — 11  faudrait  citer  presque  Croissant  de  la  lune  qui  figure  quelquefois 

toutes  les  églises  du  xr  au  xiv*  siècle  pour  à  Tun  des  côtés  de  la  croix  de  Jésus-Christ, 

indiquer  une  suite  de  ce  genre  et  en  faire  un  Y.  les  peintures  ou  sculptures  du  Calvaire 

tableau  comparé*;  chacun  peut  voir  les  mo-  par  les  peintres  ou  sculpteurs  des  diverses 

numents  de  l'époque  qui  l'intéresse  pour  époques  du  moyen  ftge.On  le  voit  assez  sou- 

en  étudier  les  parties    nécessaires  à  ses  vent  placé  sous  les  pieds  de  la  sainte  Vierge, 

études.  dans  son  Assomption.  V.  ce  mot. 

Parmi  tous  ceux  qui  existent ,  nous  signa-  Le  croissant  figure  également  dans  plo- 
ierons plus  particulièrement  celui  de  l'église  sieurs  armoiries.  V.  à  ce  sujet  Fouvrage  de 
Saint-Etienne  de  Beauvais,  qui  est  du  xi*  Paillot,  intitulé  :  la  Fraie  science  des  ar- 
au  XII*  siècle,  publié  par  Willemin.  V.  la  moiries,  rn-folio;  et  dans  ceux  de  Ménes- 
planche  xxxiv  de  ses  Monuments  inédits,  trier  «ar  le  Blason,  V.  également  les  arrooi- 
Ce  croisillon  est  d'un  détail  peu  commun  ries  de  quelc^ues  papes,  tels  que  Formose  I'', 
qui  fait  l'objet  de  quelques  observations  Jean  XXII,  Pie  If  et  III,  etc.,  ainsi  que  dans 
érudilesdans  le  textederouvrage,  p.  24du  les  armes  de  Henri  n  et  Diane  de  Poi- 
1. 1.  tiers  (2).  Tous  les  monuments  du  règne 

On  le  trouve  également  dans  l'ouvrage  de  ce  prince  en  sont  couverts.  Les  portes, 

de  M.  Woiliez,  intitulé  :  Archéologie  des  les  fenêtres,  les  solives,  les  plafonds,  les 

monuments  religieux  du  Beauvoisis ,  in-fo-  murailles  en  sont  des  preuves  multipliées  et 

lio ,  pi.  IV  et  le  texte  de  cette  planche.  faciles  à  rencontrer. 

Nous  citerons  aussi  ceux  qui  se  trouvent  Croissant  sous  les  pieds  d'un  seigneur  de 

évidés  aux  quatre  angles  de  la  grande  rose  la  maison  de  Savoie.  V.  là  planche  donnée 

du  portail  principal  de  la  cathédrale  de  p.  250 ,  dans  VHistoire  générale  de  la  mai- 

Strasbourg,  ceux  des  baies  des  cloîtres  de  son  de  Savoye,  parGuichenon,  in-folio,  L  L 

Rouen,  de  Noyon/de  Cantorbery ,  de  Salis-  Le  croissant  se  voit  aussi  dans  les  détails 

bury,  des  fenêtres  de  Téglise  de  Saint-De-  du  tombeau  de  Charles,  duc  du  Bourbonnais, 

nis.  V.  à  ces  divers  monuments  les  planches  à  l'église  de  Souvigny.  V.  au  nom  de  ce 

que  nous  y  indiquons.  prince  et  au  nom  de  l'église  en  question. 

Voir  aussi  Texemple  qu'en  donne  M.  de  -  «       *                      - 


Caumont,  Cours  d'antiquités  monumentales, 
4'  partie,  atlas ,  pi.  lxvi  ,  fig.  8,  et  ce  qu'il 
en  dit  p.  140  de  son  texte. 

Autres  donnés  par  M.  l'abbé  Oudin ,  Ma^ 
nuel  d'archéologie,  pi.  xiii,  n**"  7,  H  ,  13. 


Ordre  du  croissant.  Une  mmiatnre  da 
XV'  siècle,  publiée  dans  le  Trésor  de  la 
couronne  de  France,  représente  la  vue 
d'un  chapitre  de  cet  ordre;  t.  If,  pi.  clxvi. 
V.  aussi  Schoonebeck,  Histoire  aes  ordres 
militaires ,  t.  II,  n**  54. 


CROISSANT.  —  On  trouve  la  figure  du       CROIX  DE  JÉSUS-CHRIST  (3).  —  V.  Cal- 
croissant  musulman  évidé  dans  le  plein    vaire  ,  Jésus-Christ,  Passion. 


(1)  Sur  les  monnaies  de  ce  genre,  voir  tous  les  oo- 
vra{;es  cités  dans  la  Revue,  1. 1,  p.  I27 ;  l.  Il,  p.  338; 
t.  [II.  p.  147.  Le  travail  de  M.  Cousinery,  sur  celles 
données  parM.  Michaud  à  la  fin  du  5"  volume  de  la 
4''  édition  do  son  Histoire  des  croisades.  Ces  monnaies 
sont  assez  <iifficiles  à  trouver  ayant  été  supprimées 
dans  les  éditions  suivantps. 

Ci)  Voir  au  sujet  du  chifl'rc  de  ces  doux  personnages 
l'observation  remarquable  que  fait  M,  Ch.  Lenormant, 
Hevue  numismatique,  %,  YI,  p.  425. 


(3)  Sur  la  croix  comme  instrameol  de  supplice, 
comme  forme  et  comme  image  sainte ,  t.  Fabneias, 
Bibliotheca  antiqiaria,  in-4',  p.  52i,  385.  720,  746; 
Casalius.  de  Riiibus  chrisiianorum ,  verbo  Ohx  et 
Cruces,  à  la  table;  Malanus,  édition  de  PaquotJiH*. 
p.  43  et  suiv.,  Uisloria  didnciica  de  saneiœ  crucit 
cuUa  et  veneratione  in  ordlne  div.  benedicti  a  Ma- 
gnoaldo  Ziegelbaur/k«j/«  ordinis,  in-4*;  Vienne,  I74S. 
On  y  trouve  quelques  figures.  Sur  celte  matière  Im- 
portante, voir  encore  toutes  les  observations,  disser- 
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DécouTcrie  ou  invention  de  la  croii  par    réuni  toutes  les  formes  variées  données  à  la 


sainte  Hélène.  Y.  à  ce  nom. 

Exaltation  de  la  croix.  V.  ce  que  nous  in- 
diquons sur  cette  fête,  dans  PÉgiise  grecque. 
V.  à  Exaltation. 

—  Rapportée  en  triomphe  par  Héraclius; 
grande  médaille  byzantine,  publiée  par 
Du  Gange,  en  léte  du  1"  volume  de  son  GloS' 


croix  depuis  les  premiers  siècle  du  christia- 
nisme. Y.  les  planches  de  ce  volume. 

Croix  dite  Cortonensis.  Dissertation  de 
Philippe  Yenuti,  i  vol.  in-4°  ;  Lfvourne, 
J75i, ornée  de  quelques  planches  et  repro- 
duite par  Gori ,  dans  le  5*  volume  de  son 
Thésaurus  diptychorum,  p.  156.  V.  aussi  au 


sairelaiïn  ,  V"  édition,  pi.  iv.  Au  revers  est  mot  Hierotheciijm.  Cette  précieuse  relique 

un  portrait  de  Tempereur  placé  sur  un  crois-  a  été  également  Tobjet  d'autres  dissertations 

sant,  avec  cette  inscription  :  i^ap^r   te^  dont  Gori  donne  les  auteurs,  p.  129  de  son 

nehras ,  etc.  La  couronne  du  prince  est  des  ouvrage  cité  ci-dessus. 

plus  remarquables.  De  Cruce  f^eliterna,  par  le  cardinal  Bor- 

I^  char  h  quatre  roues  qui  porte  Héra-  gia ,  in-i"*,  pi.  xviii,  p.  157. 

clius ,  le  harnachement  des  trois  chevaux  ,  De  Cruce  Faticana,  par  le  même  ;  Rome, 

le  fouet  du  cocher,  les  quatre  lampes  sus-  in-i**,  également  accompagné  de  planches, 

pendues  en  haut  de  la  médaille,   tout  est  Croix  des  cimetières;  cérémonies  en  usage 

à  étudier  avec  soin.  dans  Péglise  pour  leur  bénédiction.  Fontifl- 

Cette  belle  médaille  est  reproduite  beau-  cale  romanum,  édition  in-folio  de  i56i; 

coup  mieux  que  par  Du  Cange,  dans  Pou-  Paris,  p.  144, 146,  147, 151. 


Croix  de  consécrations  peintes  ou  sculp- 
tées "sur  les  murailles  ou  les  colonnes  des 
églises. 

Nous  citerons' comme  très-remarquables 


vrage  :  de  Cruce,  par  Juste  Lipse,  petit 
in-4*,  p.  95,  Anvers,  offic.  Flantiana,  dans 
lequel  on  trouve,  p.  91 ,  95 ,  111 ,  diverses 
médailles  frappées  au  signe  de  la  croix.  On 

Lvoit  les  efligies  de  Valentinus,  Maurice,  «elles oui  sont  gravées  en  creux,  incrustées 

icentius,  Justin,  Zenon,  ConstantiB,.Pho-  ^e  couleurs,  et  d^or,  placées  sur  les  disques 

cas ,  Anastase*  et  Tjiéopbile  ,   empereurs  que  tiennent  les  statues  d^apôtres  placées 

chrétiens.  des  deux  côtés  de  la  Sainte-Chapelle  de 

Croix  de  Jésus-Christ  placée  suf  un  dra-  Paris,  église  supérieure.  On  en  trouve  dès 

gon ,  représentée  ainsi  sur  un  vitrail  de  peprésentations  dans  Ti^i^loire  decemonu- 

réglise  (Je*  Saint-Denis.  Y.  la  planche  d'étu-  ment  par  Morand.  Y.  la  planche  de  la  p.  51.' 

de  vji  ,.fîg.  G.  Description  des-vitraux  de  la  On  les  retrouve*  dans  le  Musée  des  Pîetits- 

cathédrale  de  Ifourges ^jpar  MM.  Cahier  et  Augustihs,  fondé  par  Alex.  Lenoir,  où  elles 

furent  placées  à  renl 


Martin  ,  in-folio,  et  p.  77  du  texte. 
'  Croix  figurée  paf  une  colonne  portant 
un  dragon.  Yitraïf de  Bourges,  pi.  i,  même 
ouvrage  et  p.  77  du  texte. 


entrée  de  la  salle  dite  du 
XIV"  siècle.  Y.  les  planches  publiées  sur  ce 
musée  par  f^vallé,  Reville  et  Biet.  Ce  Musée 
ayant  été  détruit,  elles  furent  portées  au 


Croix  double    représentée  sur  une  des  mont  Yalérien,  d*où  elles  sont  revenues  à 

verrières  delà  cathédrale  de  Bourges,  pi.  I,  Paris  prendre  leur   ancienne   place  à  la 

Description  des  vitraux  de  cette  'églisi,  par  Sainte-Chapelle  restituée,  restaurée  en  1845", 

rabbé  <Jahier  et  Martin ,  in-folio ,  et  le  texts  1844  et  suiv.  Une  de  ces  curieuses  statues  a 

qui  s^y  rapporte.  été  publiée  séparément   par  les  soins  de 

Jacob  G retzer,  Opéra  omnia,  en  17  vol.,  M.  Lassus,  architecte.  Nous  en  possédons 

consacre  5  vol.  intitulés  :  de  Cruce,  à  des  une  épreuve  dans  notre  collection  topogra- 

recherches  critiques  sur  la  croix.  On  y  trouve  phique  de  Paris.  Y.  Sainte-Chapelle. 
beaucoup  de  planches.  Les  églises  de  Groslay  et  de  Montmorency, 

Bosio  a  publié  un  ouvrage  in-folio,  inti-  près  Paris,  offrent  des  croix  de  consécration 

talé  :  Crax  triomphons ,  dans  lequel  il  a  qui  seraient  curieuses  à  copier. 


talions  et  coofigaralions  variées  de  la  croix  sous 
toutes  ses  acceptions  réelles  ou  symboliques  consi- 
gnées dans  V Uonoifraphie  clirétienne  de  M.  Didron, 
10-4*.  p.  'iSi  h  402.'  Il  serait  difficile  de  pouvoir  dire 
Quelque  chose  de  plus  après  un  travail  si  étendu  et 
SI  consciencieux.  M.  Cyprien  Robert  résume  tout  ce 
qu'on  peut  savoir  sur  cet  important  objet  dans  son 
Cours  d'amiqaiU  chrétienne,  UnlversUé  catholique, 
t.  VII,  p.  123  et  suiv.  Il  fsl  assfz  difficile  d'élaDlir 
une  nomenclature  bien  distincte,  bien  caractérisée  et 
surtout  bien  satisraisanleà  cet  égard.  Tantôt  la  croix 
est  envisaiiée  sous  le  point  de  vue  historique,  tantôt 
sous  le  point  de  vno  mystique  ou  allégorique,  tantôt 
comme  objet  d'art,  tantôt  comme  objet  de  dévotion  ; 


quelquefois  les  auteurs  ne  l'envisagent  qaesous  le  rap- 
port de  la  figure  de  Jésus-Christ  dont  les  représenta- 
tions sont  également  si  multipliées  et  si  variées.  Les 
distinctions  qui  existent  entre  croix  proprement  dite, 
crucifix  et  même  Christ  sont  si  vagues,  si  variées,  si 
arbitraires,  que  n'ayant  pas  trouvé  de  r^les  tracées 
d'une  manière  arrêtée  h  cet  égard,  force  nous  a  été 
de  faire  comme  nous  pouvions  dans  les  désignations 
que  nous  établissons  ici.  Avons-nous  réussi?  nous 
sommes  loin  de  le  croire,  puisque  de  plus  habiles  que 
nous  se  sont  trompés.  Parmi  tous  les  ouvrages  exis- 
tant sur  la  croix  sous  les  divers  points  do  vue  signalés 
ci-dessus,  nous  avons  lâché  de  citer  ce  qu'il  y  a  de 
plus  accrédité  sur  ce  sujet. 
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CRO!X  MONUMENTALES,  en  pierre,  bois  Croix  Ha  n:»rrA  ^..   •     .-.      ^   ^ 

fer  ou  tou.e  aulre  matièrç  dure.  puSe  sur  p£ûéldÂ!\%P^ZTn-^/''  ''*  *^^'''"'*> 

une  pierre  druidique  ou  dolman^à  CarnaJ  par   ffin  TayT^Tdrc2i;i/.?T^T' 

Mlas  de  l'inlToduction  à  l'histoire  de  France  hutndif   n\  \.12L       ■   *^«'"«"'t.  Aor- 

ou  encore  les  Siècle»  de  la  momrThifr^  Ssle  n'^va  rien  à  «..^^"i^.  T'  .•>""«•!«'« 

çaise,  pi.  VII  big.  Cet  ouvrage  entrepris  par  Cro  x  S/rin^.»"'        ***  *"°  inyeDiion. 

MM.  Jouffroy  et  Breton, et  publié  Siifot^  xvSe  VrtX  w^I?'"""?*'")  ^^V  "*' "" 

frères ,  Paris,  1838,  n'a  pas  été  terminé;^  l\.  „.,                 Commenta  Angliœ.  t. ïï. 

rvÔua!fro  '"  "'''""'  sont  réunies  en       Croix' du  cimetière  de,  Saints-InnocenU, 

.Autres  des  premiers  siècles  du  christia-  To^^rfmt^S^kf^?'^^^^^ 

msme  dans  les  Gaules,  ib.,  pi.  xxv.n.  (cSefs  des )         "'  *  '  "'"'"  ^''"''«'"' 

Croix  de  Saint-Omer,  monument  très-  Croix  de  diverw  nU^^  ^,.uf 

important.  V.  au  mot  Pieds  de  croix.  Rouen    xiv-  s  èclf^nW^^f  Publiques  de 

Croix  dites  de  Saint-Denis,  détruites  par  Tor  «i  Fra^eTlV^Z^.^'^'^'i  ^"• 

les  vandales  de  93;  elles  sont'heureusement  érdcCail^eM  vïS^fhi'   P"  ^"^'^ 

gravées  dans  la  collection  dite  la  Topogra-  Croix  de  RovatlKn?"»*^"   . 

pkie  du  maréchal  d'Uxell»  au  CabiSeides  sum^fdu  xii-  au 'xm  i^iX*'î>''''^'  ^'^ 

estampes  de  Paris,  t.  XVI,  folio  121  :  elles  tordaru  iW  «v«l.«  t    i  '^«««Z'- 

sont  au  nombre  de  5  ou  6,'ornées  de  petite  Icuk  iZier^)   TIL  S'h^'  ''"  ^^ 

statues  de  rois  de  France,  placées  dans  iS  Croix  en  W'-sw^i^  11^  Î*°'^T.-;      , 

niches  gothiques  qui  entourent  la  base  de  TroîSi!  détruite  deonf,  l^^ÎJj*    ^'"'  ^^ 

ces  monuments.  iTne  de  ces  croix  se  trouve  bEar  |i  sofns  ,£  M  '"J^'^^ÇS    et  pu- 

gravée  sur  une  planche  d'Israël  Sylvestre  SortJrf/ir«^it  rf- V*'"'"**  •^''"*  '*»• 

ou  de  Mardi,  représentant  une  vue  latériile  fomâTartuûaZl:^^^    ■'^L'  *,'  *^""*  «^ 

.    -D«rV»«|lef«"»Mr.s.mo»«m«.ldu    il™  ÇT»^,™"   !*""  f'"™' 
XIV"  au  XV  siècle,  royageg  arUstiaues  dan$       CroîY  HÂ  wriiKnr«       iw  ii.       . 

représentant  la  vie -de  Jésus-Christ,  un'  Cmi»  H«  Win-K...»  •  •. 
d'eux  est  rentrée  à  Jérusalem ,  où  iW  voit  ouvrage  ni  Lxf'  "*'"**  siècle.méme 
Jésus^ibrist  précédé  de- paysans  bretons.  Ce  Croix 'nr(ipMtfinnn»ii-,  '  i:  •  . 
monument  curieux  qui  parait  dater  du  àr^een  eC;  S.c ?  ii'*^'  ^'îî.-^"'  ^*'''  »'' 
km.  siècle  est  publié  dans'^la  Galerie  bre-  Sinî^JX»»'*"*?  ^"^Hf^  ?"  ^lam: 
«onw,  ouvrage'de  M.  0.  Per^in,  du  Finis-  S  û  xiv  &&'"»'''  ^  ''' P"-  "''  ="'' 
tère,  dans  lequel  on  trouvé  les  mceurs,  les  ?i^arauable- on  v^r;^''^.""*A^'i"^'""' 
usages  des  Bretons  de  l'ancienne  Armori-  «i^s  Ruo  v  li^'"  m- J*" '^"^ ''*« ''^ 
que,  avec  des  notices  par  M.  AmauryDuval,  Hr  S^dJ//!  i  P-,-''^f.:P«'"  '«  •^"•« 
i  vol.  in-folio  ornés  degravures  suracierrà-  et  îeprldS  m?ù  '^''•''''^i?'''^'J"-^»''"*' 
Paris.chezPerronetc-;  ce  monument  est    %tTaMo!Lem,  inZ  ï.v"'  *•""  *" 

«„^''-*  '^^*"  archiépîsco'pale,  ouvrage  d-^- 
«évrene  du   i.v  ou   iv-  siècle,    publiée 


,  iz  Perron  et  c"  ;  ce  monument  est  relemMon^nïn  ,.?'"'.  "'""' 
reproduit  dans  le  1"  vol.  de  la  Bretagne,  de  S  Tc^ZTl  '  "'  P  '  *"'• 
Julesianin,p.l20.  "*    '  *"    fevS  d^  ^^'^^^r*tT'.Vr"«<' .«^Pf- 


lerraJn  qui  existait  dans  ces  deux  limites,  en  vertu  de  Jioulons'A  itTS  *  ««rame  dorq  Félibien.  Si  noas 

CQncesMons  royales,  appuyées  sur  les  litres,  diplômes  d^Uxelles  oui  i?«  ^fH^   auioriiés   celle  du  maréchal 

et  auires  actes  rapportés  et  discutés  par  le  savant  de  Pisài^inrH^L  i     ^"'^?*®*"<^"* <*<*«9«nM-.  et  c 

bénédictin,  voirie  volume  précité,  p/25.  Félibien.  Abrik?resie2lu  dî^in^  ei.de  quelaues  autres,  dom 

Uisioirede  Vabbaye  de  SafnhDenis,  i  vol.  in-folio  leSrè  à?e  déîîd!r  n«?"  «^.«-/o"» '«««sons  aux  lec- 

p.  249,  du  affirmativement  que  ces  croix  furent  éri-  semblera  DlSsvJrilî^M'L^i  ***  *^**  ^'""»<»°'  «i"*  »«"' 

gée»  sur  la  seule  route  de  SaintDenis  depuis  les  porte»  dâvanSîo^       vraisemblable,   ou  qui  les  MUsfeft 

de  Pans,  pour  constater  la  mémoire  de  U  iraogUiioo  «"^e^* 
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dansfonvra^eintilalé: Masœumregis Daniœ  siècle;  Paciaudi,  AniiqnU.  chriétianœ,  in-i*", 

etNorveaiœ,  etc.,  par  digéras,  in-folio,  p.  63;  époque  inccrlaine. 

3  vol.,  pi.  XIV,  Autre  du  xv  siècle,  Atlas  du  Sommerard, 

Belle  croix  processionnelle  de  Pëglise  de  pi.  ii,  chap.  V;  on  y  voit  les  diverses  scènes 

Lambader,  en  Bretagne,  publiée  par  M.  du  de  la  Passion. 

Sommerard,  Album  des  arts  au  moyen  âge.  Pied  de  la  croix  de  saint  Bertin,  Album 

pi.  IV  delà  T  série,  on  y  voit  plusieurs  figu-  du  Sommerard,  pi.  xide  la  9«  série,  repro- 

res  de  saints.  dulte  dans  la  planche  d'étude  i, figure  I)  des 

Croix  archiépiscopale  du  trésor  de  la  ca-  Vitraux  de  Èourges ,   par  MM.  Cahier  et 

thédrale  de  Cologne,  xiii*  siècle  environ,  pu-  Martin,  prêtres,  et  p.  21 ,  407  du  texte, 

bliée  dans  le  Moyen  âge  monumental,  plan-  Autres  publiées  par  Ciampini,  Fêtera  Mo^ 

che  Lxv.  numenta,  in-folio,  t.  H,  pi.  x,  xi,  xii,  xiii, 

Croix  brachiale,  peinture  mystique  du  xiv;  par  Casali us,  d^^iti^a^  cAm^ianorum, 

xr  siècle,  appartenant  au  Musée  de  Cluny  in-4'',  pi.  y,  vi. 


et  publiée  dans  V Album  des  arts  au  moyen 

d^f,  pi.  xxxviidela^'^série.  CROIX   HABITÉE,  formant  gloi 


oire  avec 


rie 
qui 

le  style  gothique.  V.  la  pHanchexvi.  de  M.  Didron,  in-4'',  p.' 386;  Paris,  i 844, 

Croix  pouvant  servir  de  chandelier,  dV  publiée  par  ordre  du  ministère, 

près  une  miniature  du  XV*  siècle.  Bonnart",  Croix  constellée  (2) ,  Ciampini  ^  Fêtera 

Costumes  au  moyen  âge  (1),  t.  II,  pi.  l.  Monutnenta,^T%^*^  pi.  xxiv,  elle  est  peinte 

au  milieu  d'une  auréole  avec  des  lettres  A,  C, 

.   CROIX  dites  GEMMÉES.  —  Bosio ,  R(fma  .  0,  en  haut  d*une  mosaïque,  à  Saint-Applli- 

Sttbterranea,  p.  131,455;  Aringhi ,  J?ofr»a  naire  de  Ravenne.  * 

subterranea,  t.  i,  p.  379,  383;  Ciampini,  Voir  aussi  G  on.  Thésaurus  diptychoram, 

.  Fêtera  Monumenta,  t.  Il,  pi.  xxi,  xxii.  t  II,  planche  de  la  p:  22. 

M.  dû   Sommerard  a   publié  -plusieurs 

belles  croix  de  ce  geni^  dans  son  Album  '   ChÔIX  PECTORALES.  —  Nous  indique- 

des  arts  au  moyen  âge,  auelques-unes  sont  rons  celles  qui  appartiennent  à  Taneien  tré- 

d^une  grande  richesse.  V.  les  pi.  xv,  xx'xvi,  sor  de  Saint-Denis.  Y.  les  pi.  i  et  ji  de 

xxxYii  et  xxxTifi  de  la  10*  série.  Ces  monu-  VHistoire  de  cette  abbaye  par  Félibien,  iti- 

ments  charrgés  de  détails  et  d^ornements  en  folio,*  lettres  A,  B. 

Gli^nes  sont  du  xii*  ou  xiii'  siècle.  —  Données  par  Casalius,  de  Ritibuitchris- 

Magnifique  croix  donnée  Tan  101^  par  fiânorum^  in-4*',  pi.  xvi,  n**  8. 

PenipereursaintHenrv  au  couvent  du  Vont-  *    Celles  gravées  dans  Touvfage  intitulé:- 

Saint-Michel;  à  Bahiberg,  gravée  dans  le  Musœum  régis  Daniœ. et  Nor^egiœ,  in>fo]io, 

3*  Tol.  du  mots  de  juillet  des  Acta  sanctor,,  publié  par  Oligerus,  pars  1",  pT.  xiv,.n*  10. 

desB()llandis|es,  p.784.0nyToltJé9us-Christ  .     Autre  trouvée  dans  le  tombeau  de  samt 

*  couvert  d^une .tunique  jusqi\*à  mi-corps.  Celse,  à  Milan,  et  servant  à  renfermer  des 

Autres  avec  bas-reliefs.  Ciampini,  Fêtera  reliques.  Millin,  Foyage  en  Piémont,  t.  I, 

Monumenta,  pi.  x  et  xi.      ,  p.  106  à  la  note,  et  la  planche  qu'en  a  donnée' 

Casalius  en  a  publié  quelques-unes  dans  Bugati^  pi.  ii,  n**!.    * 

son  ouvrage  de  Ritibus  christianor.,  etc.,  Pezius  dans  le  l*'  vol.  de  son  Thésaurus 

i  vol.  in-4'',  mais  les  planches  sont  des. plus  anecdotarum,  sive  collectiomonamentor^  Eo 

mai  gravées.  clesiœ,  p.  50,  a  donné  une  curieuse  figure 

de  saint  Benoit^  tenant  une  croix  de  forme 

CHOIX  HISTORIÉES,  —  Espèces  de  croix  inusitée,  portant  une  inscription  latine. .  Le 

très-largçs  et  dont  les  4  traverses  sont  or-  texte  expli(jue  Porigine  et  rusage  de  cette 

n^es  de  sculptures  représentant  divers  su-  croix  ;  la  ligure  du  saint  est  remarquable 

jets  mystiques;  de  ce  genre  nous  indique*  et  d^une  grande  sévérité, 

rons  celles  publiées  par  Gori,  Thésaurus  Croix  de  la  sainte  Vierge.  Nous  désignons 

diptychor.,  t.  III,  planches  des  p.  22, 136 ,  ainsi  une  figure,  du  reste  à  ce  qu'il  parait 

io2,  et  la  pi.  IV  de  son  Expositio  de  monum,  unique,  représentée  dans  une  belle  mosaï- 

eburn,,  Alex.  Lcnoir,  Musée  des  monuments  que  de  la  chapelle  dite  de  Nicolas  V  au  Vati- 

français,  1. 1,  pi.  xxxvii,  monument  du  xiu*  can,  tenant  sur  ses  genoux  Penfant  Jésus, 

(i)  Sur  celte  forme  de  croix,  voir  Raoul  Rochelle,  (2)  Voir  a«  sujet  de  ce  roonumenl  le  Icxlede  Ciam- 

Piscours sur  l§ê  types  primitifs  de  l'art  cliritien,  in  s*,  pini,  I.  i I,  p.  Si,  82,  ei  le  BuUeiin  du  eomiié  du  arts 

p.  b9y  ooie  1,  qui  y  ciie  plusieurs  monumeiiti  publiés.  €t  monuments,  1. 11,  p.  Si}. 
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et  dans  Tune  de  ses  mains  une  croix  de  Frisi  dans  le  l*'  volume  de  ses  Memorie 

forme  grecque  placée  au  bout  d'un  longbâ-  di  Monza,>p\.  i,  et  Giulini,  Memorie  delta 

ton  ou  manche.  Celle  belle  ligure  et  ses  ac-  ciltàdlMûatio,  secoH  bassi,  t.  VIII (voir les 

CDssoires  sont  publiés  dans  ]es  Âcia  sancto-  pi.) ,  donnent  un  bas-relief  de  l'église  de 

rum  des  Bollandisles,  tome  supplémentaire  Monza  où  est  représenté  un  évêque  tenant 

du  mois  de  mai,  intitulé:  PropUœam.  Cona-  une  crosse  dont  la  forme  peut  dater  dci  v 

tas  chronico-historicus,  pars  2%  planche  de  ou  vi*  siècle, 

la  p.  208.  Celle  que  lient  Tévêque  breton  Goines- 

Cette  belle  mosaïque  se  trouve  également  nou,  dont  la  statue  très-ancienne  et  d'un 
gravée  dans  les  Âcta  sanctorumde  Tédition  style  barbare  se  voit  dans  une  niche,  au- 
de  Venise,  mais  les  ligures  y  sont  dénaturées,  dessus  d'une  fontaine  regardée  comme  mi- 
le dessin  en  est  détestable  ;  ainsi  que  dans  raculeuse  audit  lieu. 
V Histoire  de  Vahbaye  da  Mont-Cassin  { His-  Voir  la  figure  de  l'évêque  et  de  sa  crosse 
toria  abbat,  Mont.-Casiinensis,  i  vol.  grand  dans  la  Collection  de  saints  formée  par  Tau- 
in-^**)  où  cette  peinture  est  encore  repro-  leur  de  ce  Dictionnaire  et  qui  doitpasseraa 
duile,  comme  exemple  de  costumes  ecclé-  Musée  de  Cluny,  à  Paris, 
siastiques  de  cette  époque.  V.aumotCASsiM.  Autre  entre  les  mains  d'un  personnage 

assis,  sur  un  bas-relief  fragmenté,  altribaé 

CROIX  GRECQUE  ET  LATINE.  —  Les  va-  par  quelques  savants  au  vr  ou  vu*  siècle, 

riétés  de  ces  deux  formes  appliquées  aux  Ce  bas-relief  vient -de  la  place  Saint-Marc  à 

plans  des  basiliques  ou  des  églises  sont  re-  Venise;  Willemin,  Monuments  inédits,  1. 1, 

produites  dans  tous  les  ouvrages  que  nous  pi.  .m  ;  le  texte  de  M.Pottier  sur  cette  piao- 

cilons  aux  mois  Architecture  chrétienne  ,  che  n^explique  rien. 

Basiliques,  ÉGLISES.  V.  rexccllenl  résumé  Au^re.de  Tarchevéqué  Atalde  au x* siècle; 

que  donne  sur  celle  matière  M.  Alb.  Le-  ibr,  pi.  xxix. 

noir,  Instructions  du  eorniié.  Architecture  •  Autre.  Ouvrage  émaillé  et  très-curieux 

.    religieuse,  4'*^  partie,  p.  90et  les.suiv. .  et  ayant  appartenu  à  Ragenfroy,  évêque  de 

les  p.  H ,  15  de  la  2«  partie  ;  Batissier,  lÉlé^  Chartres,  vers  le  vm'  ou  ix*  siècle.  Autour 

ments'  d* archéologie  nationale,   in-i2,  p.  de  la  base  du  crosseron  sont  représeAlés, 

362,  365,  etc.;  d*Agincourt,  Architecture ,  dans  des  enroulements  i)yzantins  ,  divers 

pi.  XXIV,  n°  35,  pUxxv,  n°  5;  pi.  xxvi,  sujets  de  la  vie  de  David*.  Au-dessous  du 

xxvii.                                      *  renflement  de  cette  base  est  une  inscription 

latine  portant  f  Frater.  Wilelmus  me  fecit, 

CROSBY-HALL.  ^  Vue   générale  in  té-  Willemin,  lô.,  pi.  xxy*. 

rieure  de  celte  eurieuse  salle  et  de  sa  char-  Autre  du  Dotéfqe  style  publiée  par  Wille- 

peiïie.  Angleterre  pittoresque,  du    baron  min,  ÎJ/oniim.  i/i^d.;  pi.  lxxii,  et  les observa- 

.Roujou.x,  t.  II,  pi.  de  la  p.  268  à  269,*  lions  de  M.Pottier  sur  le  travail  des  volutcsdes 

diaprés  divers  ouvrages  anglais.  crosses  à  celle  époque.  Ib.;  p.  46  du  texte. 

Détails  de*  la  belle  charpente  en  penden*  Très-belle  crosse  en  filigrane  d'argent, 

tifs  ;     Pugin ,    détails    a' Architecture    du^  ouvrage  de  la  fin  du  xr  siècle  ^ayant  dppar- 

ncrtdj/c,  in-i'»,pl.  xLii,XLiii,XLiv,XLv,*  tenu  au  premier  abbé  de  Çiteaux,  saint' 

ins  le  -Traité  de  Vart  de  la  charpenterie,  Robert.  Album  des  arts  au  moyen  âge,  pi. 

.  in-i** ,  par  M.  Émy ,  colonel  du  génie,  t.  II ,  xxxvni  de  la  iQ^  série, 

pi.  CI.  — D' Yves,  évêque  de  Char  1res,  xi«  siècle,  en 

Détails  de  cette  même  salle.  Moyen  âge  ivoire,  publiée  par  Alex.  Lenoir,  Atlas  di 

monumental,  Paris,  Hauser,  in-folio,  pi.  M asfie  des  nu)numents  français ,  p.  230,  ou 

xipii.  le  tome  VII  de  son  ouvrage,  pi.  de  la  p.  71. 

V.  l'édition  in-8°  de  1824. 

CROSSES  (1).  —  Avant  les  crosses  pro-  Crosse  de  saint  Boniface,xii*oux!ii*  siècle, 

E rement  dites,  on  ne  connaissait  que  le  publiée  par  M.  Eckhardis,  Fronciaonen/o- 

àlon  pastoral  dont  la  forme  a  varié  très-  «>,  reproduite  par  Fred.-Munter,iS7wiéi7drr 

peu  dans  les  premiers  siècles.  V.  au  mot  and  Kunstvorslellungen  der  alten  ChrJsten, 

Bâton   pastoral  ce  que    nous  désignons  in-i*».  Alloua,  1S25,  pi.  i,  n**  il. 

à  leur  article.  Crosse  d'un  archevêque  de  Cantorberv, 

(i)  Sur  l'origine  et  les  formes  variées  de  la  crosse  croix  processionnelle  qui  a  deux  trarerses  poar  le 

aux  divers  siècles,  Toir  les  savantes  Dissertations  du  primai  ou  patriarche,  el  trois  pour  le  souverain  pontife 

docteur  Milner,  t.  XVII  de  VArciieologia  briiannica,  de  Rome.  Ouire  les  deux  ou  trois  auteurs  que  nous 

p.  36,  el  ce  que  dit  M.  Poliier,  p.  20  du  i"  volume  de  venons  de  citer,  voir  encore  le  Cercmoniale  ptmti^ 

Willemin,  Uonuments  Inédits  français,  qui  fait  obscr-  cum,  lib.  11,  cap.  V;  Isidore  de  Séville,  de  Olficiorum, 

ver  entre  autres  choses  que  le  DAioopasloral  ou  crosse  lib.  il,  cap.  V.  Le  Ceremonlale  tpitcopmn,  iib.  1. 

des  archevêques  n'est  pas  celle  à'  volotes,  mais  la  cap.  XVII. 
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TCTS  lexiip  ou  xir  siècle;  elle  a  la  forme    d'une  chapelle,  du  collège  d'Oxford.  Cette 
d'une  croix  grecque;  Britton,   Caihedral    même  crosse  est  reproduite  dans  le  Afoye a 
miiquities,  pi.  xxiv,  n°  3.  On  y  voit  la  sta-    âge  monumental,  pi.  lxxxii. 
tue  couchée  sur  un  tombeau.  Très-belle  crosse  en  bois  sculpté,  d'une 

Crosse  d'un  évéque  placé  au  portail  de  forme  remarquable ,  ornée  de  bas-reliefs  et 
la  cathédrale  de  Poitiers,  commencement  défigures  détachées  ou  d'une  grande  sail- 
du  xir  siècle;  Willemin  ,  t.I,  pi.  l.  lie;  monument  du  xiir  siècle  ou  fin  du  \\V\ 

Autre  plus  singulière,  tenue  par  une  fi-    }IL\\\\n ^  Antiquités  nationales,  t.  III,  n°  28, 
«ire  d'évéque  sculptée  sur  un  des  médail-    pi.  ii ,  n»  6,  et  la  page  28  du  texte. 
Ions  de  l'entablement  du  portail  de  la  ca-       Autre  du  xnr  au  xiv*  appartenant  au 
thédrale  de  Bayeux  ;  id.  »  pi.  lu,  même    Musée  du  Vatican  et  publiée  dans  l'ouvrage, 
époque  ou  environ.  intitulé,  Il  Faticano  descritto   ed    illus- 

Autre  d'après  une  figure  d'évéque  sculp-  irat,  ,  par  Ërasm.  Pistolesi ,  t.  III ,  plan- 
tée sur  une  pierre  tombale  portant  la  date  che  lxxiii.  V.  l'exemplaire  du  Cabinet  dei 
de  1144,  ib, ,  pi.  lxviii.  estampes,  à  Paris. 

Crosse  à  reliques.  On  trouve  assez  difficile-  Crosse  dont  la  bampe  est  garnie  d'un» 
ment  de  ces  sortes  de  crosses  dont  la  tête  est  longue  poienée  de  velours  ou  d'étofie  avec 
travaillée  en  creux,  et  dont  le  crosseron  pré-  franges  ou  bordure,  13*  ou  14*  siècle.  V.  le 
sente  comme  une  petite  armoire  à  porte  et  tombeau  de  Boniface  de  Savoie,  évéque, 
charnières,  pour  renfermer  des  portions  à  ce  nom.  Autre  des  archevêques  de  Co- 
de reliques.  Nous  indiquerons  un  meuble  logne  et  conservée  d  :ns  le  trésor  de  l'église 
de  ce  genre,  ouvrage  du  xii'au  xiii* siècle,  cathédrale.  Moyen  âge  monum.,  pi.  lxv. 
le  seul  que  nous  ayons  rencontré,  publié  Crosses  au  xiv'  au  xv*  siècle.  Magnifiques 
en  Angleterre  par  llullmandel  dans  un  ou-  sculptures  en  ivoire,  où  est  représentée  la  sa- 
vrage  dont  il  nous  a  été  impossible  de  lutation  angélique  dans  le  crosseron  et  dans 
découvrir  le  titre,  malgré  des  demandes  l'autre  un  calvaire;  publiées  par  M.  du  Som- 
réitérées  en  Angleterre.  Il  existe  une  plan-  mevàrdy  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  plan- 
che de  ce  curieux  monument  dans  la  Col"  che  m  du  chapitre  V.  Ces  deux  pièces  d'ivoire 
^{lo/iarcA^o/o^igii^deM.  J.Gailhabaud(l).  sont  de  Nicolas  de  Pise,  artiste  célèbre  dont 
Nous  en  possédons  un  calque  assez  exact  nous  avons  déjà  donné  plusieurs  monu- 
dans  notre  collection  de  même  genre  des-  ments  dans  notre  Dictionnaire.  M.  Begin  , 
tinée,  comme  nous  l'avons  déjà  dit,  à  la  bi-  P-  444  et  448  du  2*  volume  de  sa  Descrip^ 
bliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  tion  de  la  cathédrale  de  Metz,  in-S*" ,  1844, 
Autre  de  Saint-Filland,  en  Ecosse,  xir  donne  les  deux  faces  d'une  crosse  qui  nous 
oa  iin«  siècle,  gravée  dans  les  7V£f/i^ac/ion«  semble  être  la  même  que  celle  qui  a  été 
de  la  société  des  antiquaires  d'Ecosse,  en  donnée  par  M.  du  Sommerard  tant  elles  ont 
anglais,  in-4<' ,  t.  Il ,  pi.  de  la  p.  290.  d'analogie. 

Crosse  d'un  abbé  de  l'abbaye  dé  Saint-  Dans  l'œuvre  de  Yon  Mechelen  ou  Meken, 
Bertin,  vers  le  IS*"  siècle ,  publiée  par  les  artiste  du  xv*  siècle,  et  cité  par  Bartsh 
Bollandistes,^c/a«£r/tc(orum,  mois  de  sep-  sous  le  n*"  3  de  son  catalogue  des  peintres 
tembre,  L  fl,  p.  726.  Le  crosseron  de  cette  grav.  des  Pays-Bas,  est  une  planche  repré- 
crosse  est  d'un  travail  très-précieux.  sentant  une  crosse  qui  peut  passer  pour  un 

Crosse  dite  de  Cor-évêque.  V.  ce  mot.         prodige  d'orfèvrerie.  V.  cette  belle   pièce 
Crosse  du  commencement  du  xiir  siècle,    dans  l'œuvre  de  l'artiste, 
avec  figures  d'anges;   Willemin  ,    Monu-       Autre  gravée  et  peut-être  composée  par 
^fMnts  inédits  y  pi.  cvii.  Martin  Schoen  ou  Schongaver,  pièce  assez 

Magnifique  crosse  d'un  évéque  anglais  du  curieuse  de  son  œuvre, 
ïni*  au  XIV*  siècle ,  gravée  dans  l'ouvrago  Nous  terminerons  cette  énumération 
Intitulé, ^/ic«>n^/ar/ii7oré?,  etc. ,  publié  par  par  la  belle  crosse  en  cuivre  doré  et  re- 
Sliaws  (2),  1  vol.  in-4**,  pi.  lxxi.  C'est  sans  poussé  au  marteau ,  chargée  de  précieux  dé- 
doute la  même  que  celle  publiée  en  cou-  tails  de  niches  gothiques  d'une  excessive 
leur  dans  l'ouvrage  anglais  intitulé ,  5pec(-  délicatesse,  avec  plusieurs  petites  figures 
^n  ancient.  Sculpture  and  Painting,  etc.,  de  saints,  d'évéques,  etc.  Elle  passe  pour 
"ï-folio.  publié  à  Londres  par  John  Carter,  avoir  appartenu  à  un  abbé  de  l'abbaye 
V.  la  pL  LXXXII  du  tome  I;  elle  provient    de  Saint-Hubert  des  Ardennes  (dont  le  patron 

(1)  M.  Gailbabaud  connu  par  -sa  publication  des  toujours  d'après  les  documenls  les  plus  authentiques. 
'onmenu  anciens  et  modernes,  Paris,  Didol,  frères,        (2»  Ce  bel  ouvrage  appartient  à  la  bibliothèque  du 

prépare  depuis  plusieurs  années  un  grand  travail  sur  baron  Taylor,  où  nous  en  avons  eu  coromunicalion. 

la  Vit  religieuse,  civile  ei  milHatre  de  tous  les  peuples  II  est  placd  sous  le  n*  176  de  U  s6rie  des  ouvrages  an- 

dont  le  texte  sera  appuyé  de  planches  nombreuses,  et  glais. 

Tome  I.  23 
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Mt  représente  avec  son  cerf  ) ,  pnblîëe  par  Aringhi ,  Borna  sabterranea,  t.  II ,  pi.  de  It 

If.  du  Sommerard,  dans  V Album  des  arts  p.  i65.  Ceux  publiés  de  celle  manière  dans 

aa  moyen  âge,  pi.  xxvii  de  la  <()•  série,  rouvrage  d'Angelus  Rocca,  thesaanu  poih 

cbap.  aIV;  monument  d'orfèvrerie  de  la  tificiarum  cœremoniaram,  2  vol.  in-folio, 

fin  do  xvr  siècle.  On  y  voit  une  petite  figure  p.  232  et  suiv.;  de  Gori,  Tkesaarui  dipiy' 

de  saint  Hubert,  évéque,  tenant  une  crosse  choram,  t.  llf,  p.  117, 428,  205. 

ornée  du  $adariam.  Le  comte  de  Cicognara,  dans  sa  Sioria 

Voir  aussi  aux  mots  Batohs  ,  B^quilleb.  délia  scnltara  in  ftalia,oiïre  quelques  beaux 

Crosses  sur  des  monnaies.  Bevae  namis»  exemples  de  Cbrist  en  croix.  V.  les  plan* 

matiqae  de  £lois,  1. 1 ,  p.  258.  cbes  v  et  lx  du  1. 1. 

Celui  peint  par  J.  Jordans,  gravé  |^ 

CROYLAND. — Abbaye  d'Angleterre,  dont  Bolswert,  avec  cette  inscription  an  bii: 

la  fondation  remonte  au  xii*  ou  xiii*  siè-  P^os  qai  tramitis  per  viam,  atUndite,  etc., 

de  (i).  L'on  trouve  nne  église  de  ce  nom,  est  une  des  plus  belles  choses  à  citer  daoi 

architecture  des  xiv«,  xv* , et  peut-être  xvi*  ce  genre.  V.  Tœuvre  du  peintre, 

siècles,  gravée  dans  l'ouvrage  :  Spécimen  ar-  Voir  aussi  les  diverses  figures  de  ce  genre 

ehitectnral,  eic,  publié  à  l/>ndre8,  par  lèche-  dans  la  Cbllection  des  peintres  primitiftét 

yalier  John  Cotman ,  in-folio,  pi.  xv,  t.  L  M.  ArUad,  publiée  chez  Chailamel,&  Paris. 

Aux  noms  Chkist  et  Jàsus^HâiSTlscooip 

CRUCiriElICNT  DE  JÉSUS-CHRIST.  —  plément  de  cet  article. 
Voir  aux  mots  Calvaire  et  Jésus-Christ. 

Crucifiement  de  martyrs,  de  saint  André, 
de  saint  Pierre ,  de  saintes  Marthe  et  Marie. 
V.  ces  noms. 

L'ouvrage  intitulé  :  Trlnmphus  Jesn* 
Christi  cracifixi  per  BarthoL  Bicriam  a  caS" 
tro  Fidardo,  chez  Plantln,  renfermant  70 

planches  par  Ad.  Collaert  et  ses  frères,  de  que  ci-dessos. 
tous  les  genres  de  crucifiement, etc. 

L'ouvrage  de  Gallonius  ,  Sapplieîa  mar*  CRYPTES  (S).  ^  Poar  en  faciliter  les  rs- 

tymm,  on  de  Craciatibns  martyram,  1  vol.  cherches,  nous  les  classons  par  ordre  alpha» 

in-S*"  ou  in -4**  reproduit  en  partie  par  bétiqne  des  lieux  ou  des  noms  dé  sainU 

Mamachi  dans  ses  Origines  et  antiquitates  sous  lesqoels  elles  sont  désignées. 

ehrlstianoram,  est  aussi  à  consulter.  —  D'Atcobaça,en  Espagne.  Parmi  lestom- 

bes  qui  y  sont  déposées,  on  voit  celied'loèi 

CRUCIFIX  f2).  —  Ob  Jésns-Christ  est  ro*  de  Castro.  Magasin  pU„  t.  VIII ,  p.  387. 

présenté  assis  et  tenant  un  livre.  CiampinI ,  —  De  l'église d'And la u, Bas-Rhin.  V.Àlsacs. 

retera  Monnmenta ,  t.  II,  pi.  xiii,  p.  48.  •— Derégiise  de  Saint-Bavon ,  constmite 

Debout  et  dans  l'action  de  nénir,  Casalius,  en  i228,  sous  l'église  de  ce  nom.  V.  Bàffm. 

ds  BiUbns  Christian.,  in-4**,  pi.  ii.  — Des  catacombes.  V.  Catacomscs. 

On  trouve  dans  plusieors  églises  des  ta-  -*De  l'église  de  Cantorbéry.  V.  le  détail 

bicaox  et  des  sculptures  représentant  le  des  vues  intérieures  et  extérieures  de  cette 

Christ  en  croix  avec  des  ailes.  V.  au  nom  église  an  mot  CAtiTORRéRT. 

François  d'Assise,  et  le  monument  de  ce  Les  cryptes  de  l'église  de  Chartres  sont 

genre  cité  Bulletin  archéologique  du  comité  de  la  plus  grande  beauté,  et  sont  comiM 

e« ar/a et monamfAf»,  t. Il,  p. 6i0.  V.  aussi  une  repétition  de  Téglise  supërîeare  (4). 

les  planches  de  Touvrage  de  M.  Didron,  fco^  On  y  descend  par  cinq  escaliers.  V.  les  dcs- 

nographie  chrétienne,  1  vol.  in-4^;  Paris,  criptions  de  cette  église. 

1844,  p.  562  à  386.  —  De  l'Abbaye -au  x-Oames  à  Caen.  Jnik 

—  Oh  Jésus-Christ  porte  une  tunique,  qniiés  tmg lO'4u>r mandes ,  par  DucareL  Tra- 


CRUX  CORTONEN^S.  —  V.  au  motCiMi 
dans  ce  Dictionnaire,  p.  349 .  . 

CRUX  VATICANA.  —  Même  indicatioB. 

CRUX   VELTTERNA.  --  Même  indicalioa 


(0  Aq  root  Consntvcnoiv,  p  S!ie«  noU.4  ^i  ce«« 
ceniectffi«tf4>ctHieabbêye.  eiqui  dÎHiBe  une  idée  4a 
Wvlcf  celles  qui  ic  féisaicniau  nio>en  âiic. 

(2/  Surl(»i>  premières  repréâenia lions  de  Jésus  en 
croit,  voirlimcric  O&vid,  Difroirts»'  tapeiniëre^m» 
8*,  ancienne  ediiion,  p.  1 16  à  la  noie  en  bus.  ei  encore 
p.  lit,  MS,  t'M^  iti .  f|4ii  enirediins  les  deiaiU  les  plus 
e&fndas  ei  les  plus  ciirk*iii  à  ce  kujel  ;  K«oui  Roclieile, 
Diêro  JTM  sjr  Uê  t^pgt  (^imkiift  de  l  an  chrétien,  iu-8% 
p.  sa  ai  aiiiv.  ;  ll<»laMis«  lUtt^f.  Lhoy.  suer,,  iB-i% 
p.  4Sf,  SiSet  suiv. 

(»)  akif  at  genre  de  monomeoli  chrétleni  ei  la  ré^ 


néntian  dont  lia  fOBtrol»iei  «C 


les  saweain 


lou 

hisiariaiiea  qui  s'y  raiiactw>ot,  voir  Te  Coarsiftnui' 
guUés  à  t  niutje»  âge,  par  M.  de  Caomont,  4*  parue, 
p.  71.  193  :  Fabricius.  BlbtitàeoatmiiqMirim,iM*t 
p.  i«n;  Cy|M*w«  Hoheri«  Com^ékigçin  wmw 
mentait  des  premiers  diréliens,  VniverMité  ratholiQ»e, 
l.  IV,  p  ai.  107,  109,  109, 110,  ii3, 1 17  5  celui  de  Ko- 
dolpJit>  Uo»|iinianus,  deOrlaine  temptot'OH,  tu  iom, 

E.  78.  M.  BaUssiery  raii.nchelesouvmir  des  caueoj- 
es ,  tiéiugiUt  d'itrchéotoyie  natiotune ,  IS4I ,  p.  4iJ. 
(4)  M.  de  Caumobt  les  cite  aree  adauftOiSa  p.  Jti 
de  ton  Court  (farc^fof  <e,  «*  paitte. 
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dnctiop  de  TÉchaudé  d'Anisy,  m*S%  plan*  ^  Da  Seint-Médard  de  Soîmôi».  ^t  ce* 

che  de  la  p.  ilO.  lèbres  depuis  le  m*  siècle,  et  renfermaient 

Crypte  ou  ehapelle  souterraine  de  Sainte-  beaucoup  de  lambeaux  et  de  pierres  lom« 

Claire,  à  l'ancienne  abbaye  de  Conciles,  balea  de  rois,  seigneurs,  guerriers,  eie.  Elles 

iiu'  siècle  environ,  .Collection  monument  sont  publiées  dans  Touvragede-Guéiard  c( 

taie  du  département  de  VEare,  ^  série;  à  de  La  Borde,  Foyaaes  pittoreêq,  en  France, 

Ëvreux,  chez  Anlelle ,  éditeur,  Topograp»  V.  Soissonnais,  et  dans  la  grande  Topogra- 

de  la  France,  Bibliothèque  royale  (Eitanh  phie  de  la  France  au  Cabinet  des  estampes, 

pet),  portefeuille  suppK^menlaire.  classée  par  déparlements  ;  reproduites  dans 

—  De  Téglise  de  l'abbaye  de  Saint-Denis,  les  Foyagei  de  (^ancienne  France,  par  Tay- 
si  célèbre  en  France.  V.  Denis  (Saint-).  lor  et  de  Cailleux  {Picardie),  t.  H,  pi.  txxiii 

*-f)ei¥gli$0deSaini-Emmcrand,àRatis-  et  lxxvii. 

bonne;  celle  dite  d'Otmar  (i045)  et  de  la  Autre  dans  la  cathédrale  de  Milan,  où  est 

cathédrale  sont  très<rremarquabl(!8   On  en  déposée  la  châsse  de  saint  Charles  Borromée, 

trouve  des  vues  et  coupes  intérieures  dans  Deêcrlption  de  cette  égliie,  par  Rupp,  Ca- 

Touvrage  de  Popp  et  Bulau,  les  Trois  âges  binet  des  estampes,  à  Paris,  fonds  de  F^ 

de  l'architecture  gothique  en  Allemagne ,  russac,  n*"  7572. 

in^olio,  par  cahiers,  édition  française,  à  Crypte  très-curieuse  du  xiv*  siècle,  où 

Paris,  chez  Bance.  V.  la  table  des  planches  en  l'on  voit  les  ossements  de  plusieurs  person* 

tête  du  volume,  celles  de  Téglise  S-Euirope  nages  placés  sur  des  planches  superposées, 

à  Saintes,  citées  par  M.  de  Cauinont,  Coure  et  auxquelles  un  tombeau  plein  d'ossements 

^antiquités  monumentales,  JL"  \i9it\\t,}^,  MA.  sert  comme  de  support.  V.  la  i'*  planche 

Voir  les  descriptions  de  ces  églises.  de  Touvrage  intitulé  :d«  Rudolpho  saevico 

^  De  l'église  d'Eu.  Foydges  pittoresques  comité  de  Rhinfelden,  duce,  rege,  etc.,  par 

enFrance,  par  Taylor  et  de  Cailloux.  V.  Eu.  Martin  Gerbert,  in-4\ 

'-^  De  i'église  Saint-François,  à  Assise.  V.  à  Crypte  de  saint  Berlin,  à  saint-Onicr,  du 

ce  nom,  celles  de  l'église  Saint-Gervais  à  xir  au  xiii*  siècle,  découverte  en  i834,  et 

Rouen,  Foyages  pittoresques  en  France  publiée,  chez  Au  bert  et  compagnie,  in-8*, 

(iVormondie),  t*  I,  pi.  cxlvii.  V.  ce  que  p\.  \  de  \^  Description  de  VégiiseSaint^Ber' 

M.  de  Caumont  dit  de  ce  monument,  p.  63,  tin,  par  M.  Wallet. 

Cours  d'antiquités,  4'  partie.  —  De  sainte  Odille,  dans  la  chapelle  de 

—  De  l'église  de  Glascow  en  Ecosse ,  pu-  la  Croix.  V.  la  pi.  ii  d'un  Foyage  en  Alsace 
bliée  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Pafls^Lon-  et  dans  les  départements  du  Haut  et  Bas- 
dres,  ou  Guide  pittoresque  de  V Ecosse,  à  Rhin,  par  Chapuys  et  Bicbebois ,  publie  par 
Paris,  chez  Didot,  in^%  pi.  8.5.  Ëngelmann. 

—  De  l'église  Saint-Gilles  k  Nimes,  Foya^  »  De  la  chapelle  royale  de  Palerme,  or- 
gn  pittoresques  en  France,  par  Tayloret  de  née  de  peintures  byzantines  ;  Hiitorf  , 
Cailleux  (Languedoc),  chapitre  de  Nimes.  Monuments  modernes  de  la  Sicile,  ïn-ioÛo , 

—  De  réglise  Saint-Jrénée  h  Lyon,  irslè-  pi.  xlv. 

eleenvirwi,  Foyagesen  France,  par  (Izannc,  —  De  la  cathédrale  de  Pavlc.  V.  au  nom 

et  dans  toules  les  collections  topographi-  Pavie. 

que».  V.  l.voN,                           *  Cryptes  qui  existent  dans  diverses  églises 

—De  Téf  lise  d'Isioire  en  Auvergne.  Y:  Is^  de  Picardie^  Mémoire  des  antiquaires  d$ 

lOiac.  cette  province,  t.  1;  et  dans  les  Foyages 

•^De  la  reine  Matbilde,  dans  Téglise  de  pittor.  en  France  (Picardie),  par  le  baron 

la  Trinité,  k  Caen»  V.  au  mot  Trinité.  Taylor  et  de  Cailleux.  ¥.  le  volume. 

Très-belles  cryptes  de  l'église  de  l'an^  Très-belle  chapelle  souterraine  de  l'église 

eienne  abbaye  de  Jouarrc  (  Brie ).  Construp*  Saint-Pierre  in  Montorio,  regardée ,  dit-on . 

tiaa  du  V*  ou  vr  siècle.  Très-bien  publiées  comme  le  chef-d^œuvre  du  Bramante,  et 

par  le  baron  Taylor,  Fovages  pittoresques  publiée  dans  Pouvrage  intitulé  :  Rome  mo^ 

et    ronumtiques    dans    l'ancienne   France  derne,  etc.,  in^olio»  par  Letarcfnilii  (^r^ 

(Champagms),  In-folio»  planche  du  chapitre  chitecture),  t.  I,  pi.  cm. 

de  l'abbaye  de  Jouarre.  —  De  sainte  Radcgonde,  dans  Péglise  de 

Une  vue  intérieure  de  ces  cryptes  est  pu-  son  nom  à  Poitiers.  V.  les  planches  de  la 

bliée  dans  le  premier  tableau  des  Etudes  publication  intitulée:  la  Fisnœ  Potion,  par 

synoptiques  de  l'histoire  de  France,    par  une  société  d'antiquaires,  à  Poitiers,  pi  an- 

N.iubé  de  la  Perelle,  in-folio;  Paris,  484.5-44.  che  xlv. 

On  y  voit  divers  tombeaux  d'une  époque  — De  la  cathédrale  de  Rouen,  Foyages 

très-ancienne.  Un  d'eux  renferme  lU&e  ab*  pittoresques  en  Normandie ,  par  Taylor  et 

besse  de  Jouarre.  de  Cailleux,  pi.  133  et  147. 
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—  De  Tëglise  de  Sarrebonne,  magnifique    et  le  texte,  p.  73,  en  donne  un  exemple, 
et  d^un  grand  développement,  Voyages pit' 

toTesquesen  France.  V.  Sarrebonne.  CUGULE. — Vêtement  religieux  dont  on 

Cryptes  de.divei'ses  églises  de  la  Saxe,  trouve  les  différentes  formes  et  variétés 

publiées  par  Puttrich  et  Geyser,  in-4'',  par  dans  tous  les  ouvrages  sur  les  ordres  reli- 

livraison.  V.  Saxe.  gieux  |i).   Voir,  au  reste,  celui  de  saint 

—  De  Téglisede  Toumus,  ancienne  ab-  Rémacle,  abbé,  Jeta  sanctoram,   mois 
baye  de  ce  nom.  V.  Tournus.  de  septembre,  t.  II,  p.  692.  Donné  aussi 

—  De  Tancienne  abbaye  de  Saint- Victor  dans  les  Foyages  littéraires  de  deux  héM- 
de  Marseille ,  reproduite  dans  Touvrage  in-  dicUnê,  2«  partie,  p.  254. 

titulé  :  Introduction  à  l* histoire  de  France, 

par  Geoffroy  et  Breton,  1  vol.  in-folio,  ou-  CUFICO-ARABE.  —  L'on  trouve  une  in- 

yrâge  très-bien  exécuté,  mais  non  terminé;  scription  de  cette  langue  sur  un  planisphère 

à  Paris,  chez  Didol,  1858.  V.  la  pi.  xxxix.  du  xii*  au  xiii*  siècle.  D'Agincourt,  Scalpt., 

La  disposition  de  ce  monument  est  des  plus  pi.  xxv. 

curieuses ,  et  parait  remonter  à  Fan  408.  Nous  indiquerons  encore  un  exemple  de 

V.Ies  détails  historiques  donnés  dans  le  texte,  cette  écriture  sur  les  bords  d'une  patène 

Cryptes  dites  du  Vatican.  Les  monuments  portant  la  date  de  448,  et  donné  k  une  église 

qui  y  sont  ou  qui  étaient  renfermés  sont  pu-  par  saint  Pierre  Chrysologue.  V.  an  mot 

bliés  dans  un  ouvrage  intitulé:  Sacrarum  Patène  la  désignation  pltis  détaillée  de  ce 

Faticanœ  basilicœ  cryptaram  monumenta,  meuble  ecclésiastique. 

Ï>ar  Ph.  Laur.  Dionysius  et  Angel.  de  Gabrie- 
is,  in-folio.  MaiS'On  n'y  trouve  qu'un  plan  CUILLÈBES.  —  Une  cuillère  d'une  date 
géométral  des  cryptes,  et  aucune  vue  inté-  incertaiiie  (2)  est  publiée  dans  le  27'  vol. 
rieure.  Poiir  en  avoir  une  idée,  voir  la  belle  de  V Archéologie,  pi.  delà  p.  302. 
planche  servant  de  frontispice  aux  deux  Autres  du  xiv*"  au  xv*  siècle.  V.  les  plan- 
volumes  de  la  Borna  snhterranea  de  Bosio  ches  de  l'ouvrage  de  Pugin,  Objets  Sart  di 
et  dWringhi,  dans  toutes  les  bibliothèques,  moyen  âge ,  in-4'',  pi.  ix. 

Cryptes  de  l'église  de  Vie,  en  Bourbon-  Vers  le  xvi*  siècle,  Wi llemin,  Afo/mmfatt 

nais.  Exemple  du  plan  carré,  d'une  voûte  inédits ,  t.  11 ,  pi.  cclxxxv,  et  le  texte  de 

plate ,  d'un  autel  avec  la  confession  ou  mar-  M.  Poltier  sur  cette  planche, 

tyrium  sur  l'autej.  V.  la  planche  donnée  Dans  le  Recueil  d'objets  dPart,  publié  par 

par  M.  Batissier,  Éléments  d'archéologie  na^  MM.  T.  N.  de  Joliment  et  Coignet,  dont  les 

tionale,  in-18, 1843,  p.  477.  planches  sont  de  M"-  Naudet,  on  trouvequd- 

— ^A  l'église  de  Wreta,  Oslrogothie  (Suède),  ques  ustensiles  de  ce  genre.  V.  les  planches, 

xir  siècle;  d'Agincourl,  jirchitectare,  plan-  Atlas  des  arts  an  moyen  âae,  par  M.  do 

che  xLiii ,  n°  7.  Sommerard ,  pi.  i  du  chap.  X V. 

Détails  d'architecture  et  sculpture  de  la 

crypte  de  l'église  de  Saint-Zénon,  à  Vérone.  CUIRASSES.  —  Outre  tous  les  ouvnges 

V.  Zérok  (Saint-).  qui  sont  désignés  au  mot  Armures,  noos 

indiquerons  plus  particulièrement  la  suite 

CUBA ,  près  Palerme.  —  Palais  (de  la ) ,  de  cuirasses ,  donnée  par  Heineccius,  de  Sh 
d'archiiecture  arabe.  Girault  de  Prangey,  aillis  Germanoram,  in-folio,  p.  204;  M.  Ah 
£ssai  sur  l'architecture  arabe  et  moresque,  lou,  dans  sa  Dissertation  sur  Us  arma  et 
in-8%  1841 ,  pi.  II.  Pavillon  de  ce  palais,  ib.,  armures.  V.  l'indication  que  nous  en  don- 
pi.  X  et  p.  87  du  texte.  nons  p.  94  de  notre  Dictionnaire.  V.  eD- 

core  celle  dite  aux  Lions,  désignée  également 

CUBICULAIRE.  —  Officier  de  la  personne  au  mot  Armures;  celle  de  Chabot,  Gilles 

du  pape.  Pour  connaître  son  costume  et  la  Mallet,  d^Orgemont,  de  Louis  XII,  Fran- 

place  qu'il  occupait  dans  les  cérémonies  cois  1",  etc.  V.  à  tous  ces  noms, 
pontificales,  V.  au  mot  Chapelle  papale, 

n»  39.  CUIRASSES  AILÉES.  -  V.  au  mot  Ak- 

MCRES  Ailées. 
CUBIÈRES.— Pièce  de  l'armure  d'un  che- 
valier. Willemin,  Monum.  inéd.,  1. 1,  pl.cxxv,       CUffiS  DORÉS ,  servant  de  tentures  aox 

(0  ne  CncuUa  nlgra,  donnée  par  quelques  peintre!  ne«e  trouvent  elles  pour  la  première  fola  que  daw  «J 

à  salni  Augustin    V.  Jean  Molanus,  édillon  io-r,  Invcnlaire  du  rMe  a<*  Charles  VU.  V.à  ec  S"j"^ 

fc342.  V.  aussi  la  Théologie  dt*  peintres,  par  Tabbé  que  dit  M.  du  Sommerard  daos  M  «ùttcc  twt  rw«» 

éry,  in- 12.  p.  i66.  de  CUmy,  io-S*,  p.  I04. 
(2)  L'on  sait  que  les  premiers  ustensiles  de  ce  genre 
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appartements  da  moyen  âge  Vers  le  XIV*  siè-  in-8%  pl.de  la  p.10l,etfig.28delapl.xni. 

cie(i).  Au    Palais    de  Justice,  à  Paris,   Ton 

Willemin ,  t.  II,  pi.  cclxxi  ,  donne  un  fao  voyait  autrefois  les  cuisines  dites  de  Saint- 

simile  d'un  fragment  de  ce  genre  de  déco-  Louis,  dans  les  constructions  souterraines, 

ration  dans  ses  Monuments  inédiU.  V.  les  diverses  descriptions  du  Palais  et  les 

M.   du  Sommërard  en  donne  quelques  vues  qui  en  existent  dans  la  topographie  de 

spécimens  dans  son  Album  des  arti  au  moyen  Paris ,  au  Cabinet  des  estampes. 

âge,  exemplaire  en  couleur,  planche  xxxix,  Pour  le  complément  de  cet  article ,  voir 

i"série.          .  les  mots  Banquets  ,  Festins  ,  Repas. 

CUISINE. .—  Ce  mot  peut  être  envisagé  CUISINIER.  —  Figures  du  manuscrit  Ze- 

ou  comme  apprêt  de  repas  oq  oomme  mo-  ges  palatinœ,  Jeta  sanctor.  des  Bollan« 

Qumenl  de  construction.  Sous  le  premier  distes.  V.  3'  volume  du  mois  de  juin, 

point  de  vue,  nous  citerons  diverses  parties  pi.  liv. 

de  la  tapisserie  de  la  reine  Mathilde  ou  de  Le  cuisinier  aux  prises  avec  la  mort,  figure 

Bayeux.  Y.  au  mot  Tapisserie  les  détails  de  de  la  Danse  des  Morts,  de  Bâle  ou  de  Mérian, 

ce  monument  et  toutes  les  gravures  qui  en  n"*  38  (2). 
.existent. .          .  •• 

Une  miniature  de  Y  Angleterre  ancienne  CUL5-DE- LAMPE.  ■—  Divers  modèles  de 

de  Strult,  reproduite  dansT^/t^/ff err^pii-  culs-dc-lampe  publiés  dans  le  Moyen  âge 

toresque  du  baron  Roujoux,  d'après  Strutt,  pittoresque ,  pi.  23,  5i,  53,  83. 

t.  I,  planche  de  la  p.  166,  représente  des  Celui  de  Téglise  Saint-Germain-rAuxer- 

Saxons  préparant  un  repas,  tuant  des  bâtes  rois ,  à  Paris,  xv*  siècle  ou  environ.  Moyen 

et  faisant  cuire  les  viandes.  Cette  minia-  âge  monumental,  pi.  xcvi.  On  y  voit  un 

ture  est  tirée  d*un  manuscrit  saxon  di|  x*  évéque,  sans  doute  saint  Germain,  et  les 

ou  XI*  siècle,  coté  :  Claudius  B.  iv,  à  la  Bi-  quatre  animaux  des  évangélistes. 

bliottièque  royale  de  Londres.  —  D'une  fenêtre  en  tribune  à  Tancienne 

L^on  trouve  divers  sujets  de  ce  genre:  des  maison  des  Andelys  (Normandie),  Foyages 

gens  faisant  des  apprêts  de  cuisine ,  dans  le  pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  de 

manuscrit  intitulé  :  Leges  palatinœ,  du  roi  Cailleux ,  pi.  cxci. 

Jaîme  II ,  publié  par  les  Boltandistes.  V.  Tin-  — •  Des  pendentifs  dujubé  de  la  Madeleine , 
dication  des  planches  au  mot  Leges  pala-  à  Troyes  (  Champagne),  V.  au  mot  Jubés. 
tinœ,  dans  ce  Dictionnaire.  —  De  Torgue  de  la  cathédrale  de  Stras- 
Une  des  planches  de  rentrée  de  Charles-  bourg,  terminé  par  une  figurede  Samson  dé- 
Quint  à  Bologne,  représente  d'une  manière  chirant  un  lion.  V.  les  descriptions  de  ce 
très-curieuse  des  apprêts  de  cuisine  où  Ton  monument  indiquées  au  mot  Strasbourg. 
rôtit  un  bœuf  tout  entier.  V.  Tœuvre  d'Al-  ,  — D'un  tabernacleen  pierre,  église  Sainle- 
bert  Durer,  et  dans  V Univers  pittoresque  Gert rude, en  Normandie,  pi.  xvi  de FA'««ai 
de  Didot  frères  le  t.  II  (Allemagne)  y  sur  l'abbaye  de  Saint-P^andrille ,  ^àr  Iau." 
pi.  cvii.  glois  du  Pont  de  TArche, 

Instruments  ou  apprêts  de  repas,  dans  le  —  Du  magnifique  tabernacle  de  Téglise 

Recueil  de  costumes  au  moyen  âge ,  de  Bau-  Saint-André,  près  Troyes.  V.  la  pi.  n  des 

nier  et  Rathier,  t.  I ,  pi.  xc.  Foyages  -archéologiques  dans  le  départe- 

Les  représen tarions  de  calendriers  peints  ment  de  l'Aube ,  par  M.  Arnaud ,  et  ce  qu^il 

dans  les  livres  d'heures  et  sculptées  sur  les  en  dit  p.  iO  et  17  de  son  texte, 

murailles  des  églises  offrent  encore  diverses  De  diverses  parties  du  château  Gaillon. 

figures  de  ce  genre.  V.  aux  mots  Calen-  Y.  au  mot  Gaillon  les  descriptions  avec 

DEIERS  ,  Zodiaques.  planches  de  ce  monument. 

Comme  monuments  construits,  représen-  — De  la  belle  niche  d'une  chapelle  de 

tant  des  cuisines,  nous  trouvons  un  monu-  l'église  de  Caudebec  ,  publié  dans  les  Foya- 

ment  de  ce  genre  construit  sous  Guillaume  ges  pittoresques  et  romantiques  en  France, 

le  Conquérant ,  x*  siècle  environ ,  dans  les  par  Taylor  et  autres ,  f[,  xix  et  xx  de  la 

Antiquités  anglo -normandes  ,  ,âQ  hMc^reX  Normandie, 

(traauction  de  V E chaude  d'Anisy)  ^  1  vol.  —  Des  voûtes  d'une  chapelle  du  saint 


la  8ocié(«^  royale    rard  dans  sa  Notice  sur  l'hôtel  de  Clunu,  in-8*,  p.  46 

Mémoire  sur  la     et  I2i  :  l'ouvrage  intitulé  :  le  Cabinet  de  Vantiquaire 

nmé  aussi  or  ba-     ei  de  Vcunatenr,  mars  1842,  1. 1,  p.  80  et  suiv.,  qui  ré- 


(0  M.  de  la  Qayrière,  membre  de 
des  antiquaires  de  France,  a  fait  un 
fabrication  de  ce  genre  de  cuir,  nommé 
sané,  10"  volume  des  Mémoires  de  la  société  desanti-     sume  ceux  que  nous  citons  plus  haut.  Cet  article  est 

?uaireêde  France,  et  les  réflexions  de  M.  Poilier  sur     signé  G.  de  N. 
ouvrage  de  M.  Willemlii,  1. 11,  p.  58.  M.  du  Somme-        ^2;  Citée  par  Poignot,  Danses  des  morts,  p.  42. 
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sépnkrot  égli§e  Saint^âcqoei  de  Dieppo«  âe#  «a//i/f^  par  lettre  aiphaUtfdoe.dOstlnK 

Même  ouTruffo,  pi.  Lxxt.  à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Tbôldl  dl 

•«Du  porche  de  Tëglise  de  Loovîers  (  Nor^  Gluny. 
mandiê.f^  même  ouvrage.  V.  Lôuyikrs. 

•^  Dee  bendeniilB  do  jubé  de  la  caibëdralê  CURATEURS  et  TUTEURS.  Léon  dêtèlri 

JdVklby.  V.  au  nom  de  cotte  églite.  etirers  leurs  pupillrs..*^  Livre  corieui  avec 

'  -^  Du  tombeau  de  Georges  d'Amboise^  planches  en  bols  du  Xv*  siècle^  d^tlkôoi 

Foyagêê  pitiôraqûes  en  Franeê ,  Tayler  et  doDoons  le  diuii  au  mot  PmLi«Ba« 

compagnie  (  Normandie  ) ,  pL  130.  . 

.   —*De  la  tribune  d'une  maison  du  XYi'siè-  CURÉ  fleV,  entraîné  par  la  mort.  — 

ele\  à.Troyes,  rue  du  Mortier  d'Or,  pu-  Figure  de  là  Danse  maoabre, d^Uolbdft , 

/    blié  par  M.  Arnaud,  ^oyggeê  archéologh  b*SH.  *      -   . 

qaeê  dans  le  déparlement  de  VÀahe,  V.  cea  Voir  aussi  ceHer  de  Bâle  ^ I  de  Merlan  11 

Planches,  article  Trotes  (1).— Aux  mot!  met  Darsks des Moats. 

tLtrs  DE  VouTE,  Consoles,  TiuacjfiES,  NieitEs  '           .        i 

et  quelques  autres  où  Ton  trouvera  d'an*  .     CURJHVE(Éeritiire).-^'Agincourt4  Jif^^ 

très  indications  de  culs-dc-lampév qui  ter-  ioire  de  VaYt,  section    Peinture,  doons 

miqt^nt  presque  toujours  ces  sortes  aemo^  divers  fac-sinUle  de  cuipsi^^es^  savoir:  da< 

.    ;nunients;  .  x*  au  xt' siècle,  tirés  d'un  méuologe  grée da 

•  '\—  Dô  la  chapelle  des  Bourbons  à  Lyon.  Vatican , pi.  xxti, n** i. 

-.  '  Moy'enàge  monamentdl,  pi.  cgxxx.  V.  Jobé.  ~  D*un  autre  manuscrit  grec  du  xt*.liè* 

de.  Même  ouvrage,  pL  XLix  ^  n*!  4  et  5« 

i            CUNË60NDE  {'%k\nx%  ).  ^  Femme  de  Alphabet  de  ca  caractère ,  ih. ,n^%t{  7. 

Henri  Il«  empereur  d-AHémagne/ Tombeau  Voir  les  planches  des  Traitée  de  paliih 

.decétteprii>eesse  dmts  réglIsedeBamberg.  graphie  t  tels  que  eeux  de  Mèntfaucoii, 

Ce  monumeni,q»i  paraftétre  du  xiti*  siècle,  des  bénëdittins  ,  de    Mi   de  Wailly  ,  éé 

.,i    esi  orné  de  plusieurs  bas^reliefs  rêprésen-  Schaws,  en  Angleterre,  SclToncmann',  de 

tant  divers  traits  dé  la  vie  de  sainte  Ciiné-  Silvestre,  et  tous  ceux  que  poas  citons'à 

gonde.  Orf  y  rolt  d'abord  la  statue  de  la  Alphabet. 

princesse. couchée  couverte  de  ses  habits  Voir  aussi  les  planches  du  Diillennain 

.d'impératrice  (^}.          *        .    .  raisonné  de  dlplometlque  dedom  Devainel, 

•Lé premier  bas-' relief  représente  Cuné-*  t.  I,  p.  14,  21,  402,  486,' et  surtout  U 

g;Qindca$sis&près  du  lit  de  son  itiari  malade,  pi.  cccclxxi. 
,   :   Le  deuxième  bas  «relief  représente  la 

.  sainte  marchant  sur  des  lames  dé  fer  rouge  CUSTODES  (5).  -^Hésenres  serrant  difli 

pour  prouver  son  innocence.'  les  anciennes  églises  à  recueillir  et  cdo* 

*    Dans  le  troisième,  elle  distribue  dei  au-  server  les  hosties  consacrées. 

<nônes  lors  d'une  grande  disette*  Custode,  qui  passe  pour  être  du  tr  siècle, 

,    Lo  tombeau  ci'Klessus est  i^ussl gravé  ^ns  représentant  une  colombe,  et  publiée  pSf 

..  ]e2' vol.  drs y^c/a a(l/i(?/orum> mois  de  mars«  M.  du  Sommerard  ,  dans  son  Hiitùlre  éê 

':    .    1 V.  la  p. 520;  .         .  /'ar<  ffo  moyen  d^«,  atlas,  pi.  indu cfai- 

Ledeùxièmesujet  cité  encontre  se  trouve  pitre  XIV. 

■  '  \     repré9éj)té  atcc  quelques  différences  dans  —  D'une  forme  Inusitée  et  riche.  Meuble 

'.       la  Ba^tid  pia  et  èancia,  â&  RuDERes,  du  xv  siècle.  Willemin,  ^omim«nri/aM^, 

1. 1 ,  planche  de  la  p;  199.  t.  H ,  pi.  ccxvh 

Von  trouve  plusieurs  figures  de  sainte  II  y  avait  aussi  des  custodes  pour  la 

Cunégohde  dans  la  Grande  collection  da  huilessaintesetlesalnt  sacrement;  pour  lé 

Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  ries' des  complément  de  cet  article  V.  les  mots  GoLOtf« 

saints,  lettre  C^  et  dans  notre  Collection  bes,  Comeryes,  Tabernacles,  Toors,  etc. 

*  -  * 

(1)  Les  planchtt  n'était  pas  toutes  numéroléPi  darta  conciles,  les  résiements  des  églises  parUealiéret.  lei 

les'Jivraisoiis  nir  Ifsqôi^lle^'iiouM  avons-  pris  oos  ren-  liturgisies  cl  lous  les  auteurs  ecclésla^iiqufS  sont  mis 

seignemi'nis,  il  Taui  vt^  le  .volume.  à  cuotnbuiion;  if  parle  des  conserves  edebarîiU' 

f'i)  On  la  ir<Hive uuelqtipfois  représentée  en  liabit  qurs  noromérs  colombes,  p.  lys.  puis  ë«s  laors, 

de  religii'use.  aiienuu  qu'elle  csi  morle  abhesse  d'un  p.  197, 198;  maison  n'y  trouve  pas  le  moi  Ci$tode, 

couvent  fondé  par  elle  où  elle*  s'était  retirée  après  la  non  plus  quo  dans  Durandus  et  Ouranti.  Ou  CamCt 

mon  d{f  son  mari.  verbo  Cmoâia  et  Thtca,  dit  que  ce  mol  était  « 

(3T  Voir  A  ee  sujet  tons  les  détails  donnés  par  Thiers  osag«*  dès  l'an  iS2i,  d'iiprés  une  charte  qo  H  cite*  eC 

d.niS'Ses  bintenutinm  tUuryfq  itt,  TruUi  des  autels,  de  plus  il  dit  que  (irégo<re  XI.  après  avoir  lensine  le 

p.  190,  et  dans  le  19*  volume  des  Annales  de  phllono^  saint  sacrifice,  plaça  dans  une  cdflode.  retervatam 

phie  chréiienne,  p,  440.  Les  détails  donnés  par  Thiers  eucharistiam.  Macn  cite  aussi  ce  moldaat  Ma  MOr^ 

sont  d'une  érdditioa  qui  ne  laisse  rien  è  désirer;  les  iexicon  en  renvoyaol  à  Cuoiuoii. 
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CUSTOJA  oti  COrSTOUGfi.  —  L*Ëg1îsd  ro-  nés,  mises  au-dessus  de  chaque  (ipire;  pla- 

nane  est  remarquabîe  par  son  oaraetère  cëe.sous  le  n**  23,  dans  rancicn  Musée  des 

d^arcbUeclure  chrétienne  primitive.  On  y  Petits •  Augusiins ,   présentement  dans  la 

trouve  Texemple  du  CamarilJ,  le  Sékos  ou  douiième  cour  de  4^Éoole  des  Heaux-Aris 

sanctuaire  tel  qu'on  en  voit  dans  les  di-  de  Paris.  Cette  cuve,  oubliée  dans  toutes 

Ters  ermitages  de  cette  province,  ^o^age$  les  publications  du  Musée  ci*dcsâus  cité| 

pittoregqaeê  et  romantiqnei  de  L'ancienne  dpit  être  gravée  dans  la  Ee^w  archéologie 

France,  par  Taylor  et  ses  collaborateurs,  goa  de  Paris,  publiée  sous  la  direction  de 

{BousêiUon),  t.  il,  pi.  qlxy.  M/ Jules  Gailnabaud,  chex  Leleux,  édlteuri 

Le  baron  Taylor  donne  sur'cette  église  des  Celte  qut^  semble  citée  par  Dubreul  {Anti* 

idéuils  curieux  dans  son  ouvrage  leè  Pyré"  quiiéê  de  Parie },  ïvA^  (i). 

jUra,inf8«}Paris,i843,p..207à209.    •  .                     ^    .                . 

CUVES  on  CUVETTEà.  -  Dans  les  collée- 

CUSTDS  TENÏQRIUM*.  «^  Le  proposé  à  la  tiens  d' Objets  d'art  4u  moyen  âge  roQ 

garde  des  tentes  du  roi  lorsqu'il  va  à  4a  troilve  parfois  quelques  belles  cuves,  sur* 

nierre.'On  trouve  une  figure  de  ce  nom  tout  dans  (csxiv*  et  xvsiècle^,  soit  pour  t>as* 

dans  le  manuscrit  Legèe  palatinœ ,  pu-  si ns ,  soit  pour,  lavabo  dans  des  mt)nastères, 

blié  par  les  Bôllandistes  ,  Acta  eanctorum,  t>ù  pour  tel  autre  usage  plus  ou  moins  re« 

mois  de  juin,. t.  III ,  p.  27,  fiM9,  d'après  connu. 

une  miniature  de  ce  manuscrit 4iui  est  du  M.  Lenoir  a  publié,  dans  son  Mu^ée  des» 

xirr  siècle.  .         .         .  monuments  français,  une .  belle  cuve  de 

pprphyre,  réputée  un  ouvrage  du  Bas-Em- 

CUTHBERT  (Saint  )-,  évéque  d'Angleterre  .pire  et  déterrée  dans  la  ville  de  Meit^;  pla- 

au  xiii^  siècle  environ.  —  11  tient  dans  ses  cée  à^a  cathédrale,  elle  sert  de  fonts  dt 

mains  une  léte  d'idole  pjour  exprimer  la  baptême.  V.  lapl.'di^t.  Vll,p.1i7. 

destruction  de  l'idolâtrie ,  suite*de  ses  pré-  Aqi^e  du  xv*  ab  xvr  siècle ,  séulptée  par 

({ications.  Belle  figure  en  pied  ,. d'après  une  J.ean Goujon,  publiée  par  Alexandre  L&noir« 

miniature  du  xiir  siècle,  publiée  dans  le  Môme  ouvrage,  t.  VIII,  pi.  275,  p»40. 

Pic/orûilAf#/ory  o/^iT/i^tond^  Londres,  1. 1,  Autre  placée  avL 'Musée  dès  Petits^ÂU* 

p.  531,  ^aW//ia>  dans  une  des  baies  du  portique  de 

Gaillon.  V.  le  frontispice  du  4*  vol.  du  A^n* 

CUVE  ,en  forme  de  tombeau,  à  l'usage  des  sée  des  monuments  français,  de  M.  A.  Lenoir, 

chrétiens,  soit  pour  se  purifier,  soit  pour  ad-  la   planche  portant  le  n"  136  et  la  plan*» 

minislrer  le  baptême.  Ce  monument  paraît  che  du  Musée  par  l^vallée  et  Reville,  grand 

être  du  1CII*  au  xiii*  siècle.  Ornée  de  sculp-  in-folio,  intitulé  Fues  perspectives  des  salles 

tures singulières.  On  y  Femarque  des  bom-  da   Musée  des   monntnents  français,  etc., 

mes  tenant  de  petites  croix,  et  une  main  texte,  par  de  Rocouefort,  représentant  le  dé* 

d^ine  bénissant,  suivant  le   rit  grec;  un  veloppement  de  Parc  de Gaillon.V.  aussi  les 

agneau  crucifère  attaqué  par  un  serpent;  mots  Urnes,  Vases,  etc. 
deux  cerfs  près  d'un  vase  ou  amphore,  un 

lion,  etc.    Elle    est  percée  de  13  trous  CYCLES    CIIRÉTIENS  (2).  Un  des  pins 

et  porte  une  inscription  barbare,  traduite  célèbres  monuments  de  cette  classe  est  sani 

ainsi  :  Dextera  Domini  fecit  virtutem,  deX'*  doute  celui  connu  sous  le  nom  do  Cycle  de 

tra  Domini  exaltavit  me,  V.  la  pi.  m  de  l'ou-i  Saint-Hippolyte,  parce  qu'il  se  trouve  gravé 

TragedePaciaudi,  de  Balneis  sacrischristia^  sur  les  côtés  du  siège  en  marbre  sur  lequel 

noram,  in-4*»  et  p.  136, 143, 153.  ce  saint  est  représenté  assis. 

Ce  monument  est  publié  dans  plusieurs 

CUVE  (Grande),  estimée  du  xii*  siècle,  ouvrages  dont  les  plus  remarquâmes  sont 

servant  de  lavabo  dans  un  ancien  couvent  ;  V Histoire  littéraire  de  France ,  par  les  bô- 

omée  à  son  pourtour  de  quelques  signes  du  nédictins ,  1. 1,  p.  566. 

zodiaque,  de  figures  allégoriques  de  vices  Dans  un  ouvrage  de  VignoH ,  intitulé: 

et  de  tètes  de  dieux  et  déesses  de  l'antiquité  de  Anno  primo  imperit  Seçeri  Alexandri , 

païenne,  etc.,  comme  l'indiquent  les  In-  in-4*';  Rome,  1721. 

scriptions,  moitié  grecques,  moitié  romai-  Le  cycle  n'est  pas  très-visible  sur  la  plan- 

(0  Dans  rédiiion  do  cet  oarrage  donnée  parT)u-  bies  des  dieux  païens....  Au-delà  est  une  flgoro  de 
brcQien  ifli3,  formai  in-i?,  p.  f  146,  on  lit  :  »  Au  clol-  Dagohert,  au  bas  dn  laquelle  des  vers  sont  tracés,  n 
tre  delà  susdite  maison  (l'abbavede  Saint-Denis  i,  se  2)  Sur  ce  genre  de  monument,  voir  Isidore  de  8é- 
voit  un  bassin  de  runiainc,  fort  ancien  et  admirable  ville,  Durandi.  Scalitier,  Miione  tewporum  i  Bucber. 
pour  être  srand  et  d'une  seule  pièce,  relevé  à  l'entour  ad  Cauones  panchaleê  ;  Gassendi ,  de  Kalendutio  ro- 
de ses  bordt  de  flgureff  qui  représentent  quelques  iê»  Ptano;  Maori,  UieroliXieon,  verbo  Cyclus. 
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cfee  placée  à  tette  page ,  parce  que  le  siège  in-4%  p.  329 ,  cite  diverse^  peintures  qn'U 

est  (Tonné  de  trois  quarts,  mais  on  irouve  pense  èlre  des  premiers  temps  du  chrisiia- 

le  cycle  gravé  à  part  p.  5,  92, 93 ,  120, 125.  nisme ,  et  qui  existent  dans  un  hypogée  de 

Hianchini  a  encore  reproduit  ce  monu-  ce  pays.  V.  Hypogées. 
ment  dans  sa  Demonstraiio  hisioriœ  ec* 

clesiasticœ ,  comprobata  monumentU , .  ta-  C YRI AQDE  (Saint  ). - Éréque  de  Jémst- 

bula  III* ,  ssculi  ii' ,  n"*  19  bis.  lem  .  celui  qui  aida  sainte  Hélène  à  décoo- 

Cycle  pascal  d^une forme  singulière,  dans  vrir  le  bois  ae  la  vraie  croii.  Son  marlvre, 

les  Cetera  Monamenia  de  Ciampini ,  t.  H,  sous  Julien  TApostat .  est  représenté  dam 

p.  56.  Ce  moifument,  sravé  sur  upe  pierre,  une  des  miniatures  du  Ménologe  grec  de 

est  placé  dans  une  cnapeile  de  la  cathé-  Pempereur  Basite.  Il  fut  plongé  dans  une 

drale  de  Ravenne.                          *  chaudière  bouillante.  Y.  le  1. 1 ,  planche  de 

Autre  dans  VEvanaeliêiaTium'àe  Charle-  la  p.  148. 

magne,  exécuté  de  ifan  774  à  781 ,  par<or-  Saint  Cyriaque  d^Ancôi^ê ,  pour  Ta  figure 

dre  de  ce  prince.  1^  manuscrit  appartient  voir  la  Collection  des  saints  du  Cabinet  des 

à  la  Bibliolnèqîie  du  Louvre.  V.  k  ce  sujet  eslampes  pourPéglisedece  nom.Y.AiicÔNB. 

Dibdin,  Voyages  en  France,  i,  TV,  p.  îft),  Saint  Cyriaque j  diacre  (2),  représenté 

et  le  Magasin  encyclopédique,  année  1811,-  guérissant  un  possédé;  miniature  de  1508, 

t.  lU,  p.  d78.                 '  publiée  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Betrage 

zar  Tentsohen  Kansi  und  Geschichts  Kun^ 

CYGNE  (  Ordre  du). —  V.  CfcNE  (1). .  de,  .etc.,  ou  fragments  .et  matériaux  -pour 

V Histoire  de  Mart  au  moyen  âge ,  en  Aile- 

CYPRJEN  (Saint).  —Figure  debout  t^.  magne,  1  vol.  in-4« ,  par  Franz  Hubert 

nant  la  couronne  du  martyre;  mosaïque  du  MuTler.  Darmstadt,  1837, 1'*  partie,  pi.  vn. 

vr' siècle,  à  Ravenne.  Ciampini,   Fêtera  ■  Cyriaque   (Sainte).  Vierge» et* martyre., 

Monumenia ,  t.  H ,  pi.  xv,  n*"  6  et  p..95  du  deboutaanâ  Tattitude  de' la  prière.  Boltari, 

texte.'  V.  aussi  la  collection  des  saints  du  pittur.  et  scaltar.  sacre,  t.  II ,  pi.  cxxx. 
Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  celle  de 

Tauteurde  ce  Dictionnaire.  CYRILLE  (Saint).  —  Belle  figure  de  ce 

On  en  trouve  un  assez  beau  représenté  à  Père  de  TÉglise  grecque ,  tirée  d'un  manu- 

mi-corps  par  Raphaël  Custode,  dans  Ton-  scrit  du  xir  siècle,  publié  par  d'Agincourt, 

▼rage intitulé  :  Academ,  Fêtas  Jesns^Christi,  Histoire  de  Vart  (Peinture) ,  pi.  lviii.  Le  4' 

par  Joseph  Spizelius ,  in-4''.  V.  les  œuvres  de  la  suite  des  Pères  représentés  sur  cette 

au  graveur ,  Touvragc  indiqué  n'étant  pas  planche, 

très-commun.  Voir  aussi  la  grande  Vie  des  saints,  do 

Thevet  a  aussi  publié  quelques  portraits  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  Touvnige 
de  saint  Cyprien ,  dans  son  Histoire  des  de  Spizelius,  Academia  Fétus,  déjà  cité, 
hommes  célèbres,  éditions  in-folio  et  in-12.  ou  Tœuvre  de  Custode ,  au  Cabinet  des  es- 
Mais  celte  suite  est  généralement  gravée  tampes,  à  Paris,  et  notre  collection.  M.  Pao- 
sans  soin.  lin  Paris,  p.  43  du  4'  vol.  de  son  ouvrage  : 

En  tête  des  œuvres  ou  Opéra  sancti  Cy-  les  Manuscrits  français  de  h  Bibliothéqae 

priant,  de  la  CoUectio  Patrum  ,  Ton  doit  du  roi,  etc. ,  cite  une  miniature  représen- 

encore  trouver  un  portrait  en  pied  de  saint  tant  saint  Cyrille  répondant  à  saint  Augus- 

Cyprien ,  sans  doute  par  Léonard  Cauthier,  tin  qui  lui  avait  écrit.  Une  miniature  aussi 

À  qui  Ton  en  doit  plusieurs  pour  divers  vo-  intéressante  mériterait  bien  d'être  repro- 
duite dans  quelques  ouvrages  à  illustra- 
tions. 


lûmes  de  cette  belle  collection. 

CYRÉNAIQUE  (  Afriaue)  (  Voyage  dans  la 
Marmarique  et  oans  la  ) ,  par  M.  Pacho , 
1  vol.  in-folio,  orné  de  planches  avec  texte, 

publié  en  1827.  On  y  trouve  quelques  monu-    de,  ou  peut-être  du  x'.  Willemin ,  Monn- 
mentsdu  xr  siècle  ou  environ.  ments  inédits,  1. 1,  pi.  xxv. 

M.   Didron  ,   Iconographie  chrétienne ,       Martin  Gerbert,  dans  son  traité  de  Cantu 


CYTHARE  (3).  —Figure  présumée  de  cet 
instrument ,  tiré  d'un  manuscrit  du  vii'  siè- 


(1)  Malgré  l'orthographe  reçue.  Schoonebeek  écrl- 
ini  fignf,  nou»  avons  éié  forcé  Je  l'écrire  ainsi- 


fani 


(3)  Sur  le9poigni*l8  et  au  bas  de  la  tunique  sont  des 

f>iéces  d'étolTe  rouge  qui  sont  à  remarquer,  mais  sur 
esqueiles  nous  ne  pouvons  donner  de  renseignements' 
Kous  livrons  cette  mdication  aux  énidils. 

(3)  La  cythare  n'est  pas  nommée  ainsi  dans  les  ro- 
mtotf  et  fabliaux  qui  exisleal  en  si  grand  nombre;  il 


se  pourrait  qu*)  ce  fût  le  même  instniment  ooe  la 
ciiole  dont  on  trouve  le  nom  dans  le  roman  de  la  Rose. 
Yoir  à  ce  snjet  la  curieuse  éuumeraiinn  que  dooiie 
sur  les  divers  instruments  de  musique  M.  de  Roque- 
fort dans  sa  Disscriaiion  sur  la  poésie  française, 
1  vol.  in-8*,  au  mot  Ciiole,  p.  iio;  \' Imtraction  da. 
comité  des  arts  et  morutmenis  sur  la  musique,  né* 
moire  de  M.  Botté  de  Toulmoot,  ia-4%  iS43. 
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et  sacra  Mutîca ,  donne ,  dans  Tune  des  même  nom  désigné  ainsi  Cithara  cnm  xxiiij 

planches  annexées  à  son  ouvrage,  un  instru-  cordis. 

ment  de  ce  nom ,  mais  a?ec  celte  désigna-  Planche  n""  xxxii  est  encore  une  Cythara 

tien  :  Secandam  qaosdam.  Y.  n**  2  de  ses  anglicana  et  Cythara  teutonica,  V.  toutes 

planches ,  t.  II.  les  explications  du  savant  auteur  au  sujet 

N^  8  est  encore  un  autre  instrument  du  de  ces  divers  instruments. 


D 


Très-belle  lettre  manuscrite  sur  fond  d'or  ou  environ ,  pu1)liée  par  Strutt,  Angleterre 
delà  Bible  de  Charles  le  Chauve ,  représen-  .  ancienne,  \  vol,  in-4'>,  pi.  xv. 

tant  un  zodiaque,  reproduite  par  M.  Alex.  —  Du  beau  manuscrit  de  J.  Juvénal  des 

Lenoir,*  Atlas  des  monuments  français,  in«  Ursins,  publié  par  M.  du  Sommerard ,  Al- 

folio,  pi.  XI ,  et  dans  le  grand  ouvrage  du  bam  des  arts,  etc.,  pi.  xxiv  de  la  8*  série  ; 

comte  de  Bastard  sur  les  manuscrits  fran-  on  y  voit  un  évéque  qui  consacre  une 

çais.  Toir  \cs  planches  de  la  5*  livraison  (I).  église. 

Autre  commençant  les  mots  Z^j/iV/am  te,^.  Autre  du  même  ouvrage,  du  xy*  siècle 
manuscrit  du  vrsiècle;  Asiles,  Origin  of   ou  environ,  dans  laquelle  on  voit  Tancien 

Letters,.:,  pi.  IX,  p.  82 ,  et  pi.  .xiv  ,  p.  96.'  autel  de  la  Sainte-Chapelle  de  Paris  tel  qu'il 

Majuscule  du  ix*  siècle  ;  d'Agincourt  ,  était  à  cette  époque.  V.  la  pi.  xi  de  VAl" 

Peinture,   pi.  xxxviii,  n*  4.   Autre  tirée  ftow,  7*série. 

d'un  livre  intitulé  Ck)dex  Rhenauginensis ,  Très-belle  lettre  majuscule,  publiée  dans 
manuscgt  du  même  siècle.  Au  milieu  de  la  Touvrage  intitulé,  Bioliotheca  Cesarea  de 
lettre  est  représenté  saint  Grégoire,  pape ,  Lambecius,  xv*  siècle  environ ,  t.  II ,  p.  78i. 
au  moment  où  avec  sa  crosse  il  frappe  la  Au  milieu  est  représenté  le  célèbre  Du- 
porte  d'une  église  dont  il  fait  la  dédicace  randus,  évéque  de  Mende ,  assis  devant  un 
ou  la  consécration.  On  voit  ici  la  forme  très-  pupitre,  écrivant  son  Traité  de  liturgie. 
ancienne  de  la  mitre,  de  la  crosse,  du  Autre,  d'une  richesse  d'ornements  re- 
vêtement nommé  C^n/a  et  du  P^an^faria/n.  marquable.  Au  milieu  se  voit  le  roi  Wen- 
Cette  lettre  est  reproduite  dans  l'ouvrage  ceslas  assis  sur  son  trône,  et  à  côté  de  lui  la 
de  Gerbert,  Liturgia  allemanica,  tome  1 ,  reipe  Sophie  son  épouse.  Cette  belle  lettre, 
p:  ^S.  tirée  d'un  manuscrit  du  xv«  ou  xvi'  siècle , 

—  Du  IX'  au  X*  siècle ,  Astles ,  déjà  cité ,  est  gravée  dans  le  même  ouvrage,  même 
pi.  XIX.  tome ,  pi.  de  la  p.  750. 

Autres  dans  le  grand  ouvrage  du  comte  Autre,  en  stvle  de  la  renaissance,  où 

de  Bastard  sur  les  Manuscrits.  V.  la  plan-  l'on  voit  deux  chantres  à  leur  lutrin ,  tirée 

che  de  la  5**  livraison.  d'un  bréviaire  de  Venise,   manuscrit   de 

Belle  lettre  ornée  ,  tirée  d'un  manuscrit  1522,  et  publiée  par  les  BoUandistes  dans 

du  xir  siècle,  d'Agincourl,  Peinture,  plan-  le  volume  supplémentaire  du  mois  de  mai, 

cheLxiii.  Acta  sanctorum,  Paralipomena ,  p.  96, 

Diverses  formes  delà  lettre  D,  tirées  d'al-  pars  2*. 

pbabets  des  xiii* ,  xiv*  et  xvr  siècles.  Shaws,  Lettre  majuscule  avec  ornements  et  sujet 

^lluminated  ornement  selected  from  manu*  d'un  antiphonaire  du  xsv  siècle,  publiée 

^ript,  48i8,in-4°,  pi.  vii,xv,  xxv,  pu-  dans  les  Foyages  pittoresques  dans  Van^ 

Wiéesà  Londres.  cienne  France,  par  Taylor,  etc.  (Langue^ 

Lettre  majuscule  très-ornée,  tirée  d'un  doc) ,  pi.  xxxiii  bis.  On  y  voit  une  Adora- 

nianuscrit  du  xiii*  siècle,  d'Agincourt,  Pei/i-  tion  des  rois. 
l^re,  pi.  LXxi,nM. 

—  D'un  manuscrit  anglais, du  xiii*  siècle  DADON  ou  SAINT-OUEN,  référendaire  à 

(M  Noos  DO  poavoDi  mieux  indiquer,  les  planches  ne  portant  pas  de  numéros. 
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la  cour  de  Dâgobert.  V.  aa  mot  SAtiVT-OcËff.  pi.  cttif  da  tome  TT  de  ToQvrage  iofKnlé  i 

Monamenti  français,  etc.,  iti-foUo,  elle 

D'GOBERT  K  —  Statue  de  ce  prince,  texte,  p.  11. 

assis  et  rev'ôtu  du  manteau  royal  [1),  la  On  en  doit  la  gravure  à  M.  Leroy  dont  la 

couronne  sur  la  tête;  autrefois  à  reglise  pointe  spirituelle  a  si  bien  reproduit  tous 

Saint-Denis,  près  le  grand  porche  à  main  les  détails  .de  cette  curieuse  sculpture. 
Çauche.  V.  Sculpture  du  viif  siècle.  Honl-  *     Nous  nous  permettrons   cependant  en- 

lauçon ,  Monuments  de  la  monarchie  fran-  core  de  faire  renxarquer  que* le  graveur  a 

çaise ,  t.  1,  pi.    XII,  et  p.    162;   Beau-  oublié  de  reproduire  les  flammes  infemala 

nier  et  Rathier,  Costumes  français,  t.  I,  qui   remplissent    plusieurs    arcades  pla- 

pl.  XIX  et  XX;  d'Agincourt,  Sculpture',  pi.  céeâ  au-dessus  de  ta  barque  dans  laquelle' 

XXIX,  n*' 12.  Autre,  même  église;  !&.,  plaji-  la  bande  satanique  iemmçnait   sans  pitié 

che  ib,,  n°  15;  Trésor  de  la  couronne  de  Pâme  de  Dâgobert,  si  saint  Denis  Qefût  in- 

France,  t.  I,  pi.  xiii,  i)°  3;  ib.,  pf.  xiij  n*  5.  tervena  dans  ce  moment  critique  et  pres- 

Tombcau  de  Dâgobert.  Ce  célèbre,  mau-  que  désespéré.  On  trouve  encore  une  gra- 

solée,  que  Ton  sait  être  un'monument  votif  vure  du  mausolée  de  Dâgobert  dans  le  1" 

construit  sous' le  règn^  de  saint  Louis  (2);  volume  du  Musée  de  M.  Alex.  Lenoir.'  Voir 

était  autrefois  placé,  en  trç  deux  arcades 'du  pi.  xi(  bis,  n°  5  du  catalogue  ei  dans  la 

chœur  de  réglise  Saint-Denis*,  cdmme  le  France   monumentale  d^Ab.  Hugo.  in-S'j 
prouve  le. plan  de  cette  basilique  et  de  «es  *  1. 1,  pi.  kxiv,  mais  uu  peu  dénature, 

anciens  tombeaux,  publié  par  dom   Féli-  Nous  citerons  encore  la  stajlue  provenant 

h'icn^  Histoire  de  fabbaye^rouale- de  Saint'*  de  ce  mausolée,  publiée  par  Bonfons  et 

Denis ,  etc.,  1  vol.  in-folio,  pi.  de  la  p.  550.  Dpbreul,  les  Antiquités  et  choses  les  plus 

î^ellre  X  du  p\aïï;  passé  am  Musée  des  Petits*  remarquables  ^  Paris,  etc.,  éd.  io-12, 

j4ugustins,  fondé  par  Alex*  l^noir;  il  fut  p.'70,  avec  celte  épitaphe:(^^(<l^a^o6er/ 

placé  dans  le  jardin  dit  Elysée,  ainsi  qu^on  fondateur,  etc.  Mais  cette  figure  n'est  nul- 

peut  eu  Voir  la  disposition  darts  les  plan-  lement  exacte  pour  la  tête  ni  pour  leadra- 

ches  publiées  par  itéville  et  t^vallée  pour  peries,  ce  n'est  pas  ainsi  que  l'on  sculptait 

Touvragc  intitulé  :  Pues  pittoresques-  des  au  xiii"  siècle.  Elle  nWt.  même  pas  placée 

salles  du  Musée ^  etc. ,  in-folio,  et  par  Riet ,  exactement,  car  sur  le  mausolée  on  ne  peut 

architecte ,  Souvenirs  du  musée  des  monw  la  voir  que  de  profil  et  non  de  face  comme 

ments  français,  in-folio,  pi.  xxxvii.  '  ici.                                                 ' 

M.  le  comte  de  Lasteyrie  en  a  aussi  fait  Dâgobert  accordant  à  saint  Ouen  la  charte 

une  lithographie  d'après   un    dessin    de  du  privilège  de  la  Fierté.  Vitrail  du  16*  siè- 

M.  Vauzcllc;  nous  possédons  une  épreuve  cle.  Itï  les  costumes  n'ont  aucun  rapport 

de  cette  planche  devenue  rare*  avec  ceux  de  l'époque  des  pcrsonnage$i 

Ce  mausolée,  reporté  à  l'église  Saint-  I^nglois  du  Pont-de-l' Arche,  ffistoirs  ds 

Denis  depuis  sa  restauration  et  la  destruc-  la  peinture  sur  verre,  in-8o,  Rouen, 

tion  du  Musée  des  Pelils-Augustins,  en  Sceau  de  Dâgobert.  yre^or  de /a  cooronjn 

18âl,  est  placé  à  l'entrée  de  l'église  sous  de  France,  t.  i,  planche  xii,  n""  6.  Beau- 

le  grand  porche,  après  avoir  été  dédou-  nier  et  Rathier,   Costumes  français,  t.  f, 

blé  (5).  C'est  dans  ce  dernier  état  que  M.  le  pi.  xxvi. 

oomie  Alex,  de  La  Borde  a  le  premier  fait  Monuments  funèbres  de  ses  fils,  f6.»plan- 

graver  les  deux  monuments,  qui  jusque-là  che  xiii.  Dubreul  et  Bonfons  >  Antiquités 

n'en  avaient  toujours  fait  qu'un.  V.   la  de  Paris,  pi.  de  la  p.  62. 


(1)  Si  réellement  cette  statue  appartient  au  siècle 
qui  est  ici  désigné  par  d'Acincouri,  elle  serait  bien 
précieuse,  mais  nous  n'osons  croire  A  une  origine  do 
celle  date.  Voira  ce  sujet  Emeric  D.ivid.  Discours  sur 
la  sculpture  en  France,  ancienne  édition,  p.  13,  36  , 
39  et  suiv. 

(2)  C'est  ce  que  nous  apprend  Alex.  Lenoir  dans 
son  Histoire  des  arts  en  France,  in-8%  t.  I,  p.  152. 
Déjà  il  avait  été  élevé  un  autre  tombeau  h  ce  prince  el 
à  sa  femme  vers  le  vu*  siècle,  et  il  était  orné  de  deux 
h.ustes  d'aqtent  doré.  Félibien  ci-dessus  ciié,  p.  547  et 
Kmoric  David,  Disco.ws  sur  la  sculpture,  f*"  édition, 
p.  39,  citent  ce  monument  de  sculpture  et  d'orfèvrerie, 
mais  ce  tombeau  et  ces  bustes  ne  sont  pas  venus  jus- 
qu'à nous. 

(3;  Quel  que  soit  celui  qui  a  eu  Tidée  de  faire  scier 
ce  monument  en  drux,  nous  devons  lui  en  savoir  gré, 
puisquil  a  trouvé  le  seul  moyen,  par  eett«  opération 


hardie,  do  nous  faire  connaître  oette  autro  faoe  repré* 
sentant  le  mau.solec  de  Naniildequi  était  resté  lellf* 
ment  ignoré  que  ni  Duhreul.  ni  Bonfons,  ui  FélîbieA. 
ni  M.  Alex.  Lenoir,  ni  de  Koquefort,  ni  M.  Blet,  ai 
d'autres  n'en  parlent,  et  qu'il  serait  resté  ainsi  in* 
connu  pour  toujours,  à  moins  de  le  replacer  dans  ait 
des  arcades  du  chœur,  comme  il  y  était  autrefois. 
Sans  doute  que  l'impérieuse  loi  de  la  symétrie  a  forée 
Tarchitecte  de  l'église  de  Sainl-Denisè  prendre  le  parti 
que  nous  voyons  :  et  d'ailleurs,  depuis  longtemps,  les 
moines  et  les  chefs  ecclésiastiques  eox  mêmes  ne 
voulaient  plus  de  monuments  funèbres  dans  le  cb(»cf 
ou  dans  les  nefs,  ce  qui  cependant  devait  être  irésHm* 
posant  au  moyen  âge,  alors  que  tout  était  d'acoord.  et 

Sue  les  pierres  tombales  tapissaient  de  leur  lute  féo- 
al  ou  ecclésiastique  le  pavé  de  toutes  les  églises,  les 
cloîtres,  les  salles  capilulaires,  les  chapelles  et  bien 
d'aairoilifu. 
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Monnaies  du  règne  de  ce  piinee,  publiéM  H.   Romagtie^i   fils  a  publié   pluiieurs 

par  Bouiroue  et  Le  Blanc  dans  leurs  traités  beaux  spécimens  de  ce  genre  de  dëcoraiion 

des  monnaies,  et  dans  la  description  du  Ca-  dan»  son  ouirrage  intitulé  t  Recueil  d'orne* 

hinet  de  la  hibliothêqBê  de  Vahbf^fé  Sainte*  menu  et  $culpture$,.  eic,  V.  les  plancties 

Geneviève  de  Paris,  i  vol.  in-folio ,  par  le  consacrées  à  reproduire  les  fragments  do 

père  Domoiinct ,  pi.  do  la  P|  t4l ,  n**  lli.  sculptures,  dq  moyen  âge.  Les  numéros  va*. 

J?^'tie   nuMlêlMtiquê    de   Bloii,   t.  If^  rient  suivant  les  deux  éditions  données  de 

p«  ifHy  et  dans  Tatlas  de  VHiêtotrê  deê  artê  cette  publication. 

tn  France,  etc.,  par  Alex.  Lenoir^  pL  tu.  Ceux  de.divers  mbubles  publiés  par  >Vil*- 

'        .                      *          •  Içmin.  Monumeniê  inédits,  pL  ce  à  ccxiii. 

DAGUES*.-^  Outré  tous  les  recueils  que  Par  II.  du  Sommerard,  4tloê  d«r  aru , 
fious  désignons  aujt  mots  Armes,  et  qui*  pL  v,  ch.  XII;  pL  x,  métne  chapu;  p|.  iT|i 

renferment  des  modèles  d^ ce  genre  d^armes,  cbap.  V. 

tioul signalerons  celles  publiées  dans  VAU  .    u4lbam,,fh  xiit  deMa  1'*  série;  pi.  xif, 

lêê  iee  nrtê  au  màyen^  âge, 'de  M.  du  Som-  médio  série  ;  pL  xiv ,  9*.  série  ;  pi.  xvii ,  l** 

merard,  pi.  vi',  chap.  Xlll,  et  âarfs  VAl^  série;.pl;  vu  de  la8«;  pi.  xxxi.dc  la  5% 

hnin,'p\.  XXV,  lOt  série.  Autre  dans  la  France  •     Voir  aussi  au  jnot  CouROt(ilEiiENT.> 

monumehlale  d'Ab.  Hugo.,  t.1V,  pi.  xvi.  .     ' 

Autres  dans  la  Collection  d'objets,  d*art,  .  DAIS  DE  PROCESSION.  —  Aliniatiïre  da 

par  T.  N.  do  Jolimont  et  Cofgnet.  Les  plén-*  xv* .  siècle  ,  représenioht  'une  procession  , 

cites 'gravées,  par  mademoiselle  Naudet ,  ^/6amdu  Sopimerard,  pi.  xxvii  de  la  S*  se-*  : 

celles  iT»' 3, 17,  20,22,  24,  dans  le  Musée  TÏe,n''È.                  • 

^artillerie  de  Madrid,  par  Ach.  iubinal,  Autres  qui  figurent  dans  les  .cavalcades. 

2  voL  in-foUo,  pj.  vin,  t.  IL  pontificales  ,*dans  rentrée  de  -Charles-Quint 

Dans  la  Collection  de  meudleê,  armée  et  avec  lo  pane,  à  Bologne.  V.  Cavalcades  y. 

(tr/nttV^a/publiée  par  \Yeith  ei  Hau^er  à  EntrAes, Marches ',Pro€essiO!<. 

Paris;  les  planchés  sont  d'Asselineau:  Voir  .          ,        .   .                      •     '         > 

les  pK  18, 20.  DALBADE.— Curieuse  église  de  Toulouse, 

'  st^leidti  xiir  au  XV*  siècle,  f7>ya^ei' pi7(o« 

'DAIS  ou  PAVILLONS.  —  M.  de   CâU-  resqaes  dans  l'ancienne  France,  par  Taylor 

mont  dans  la  4*  partie  de.son  Cours  d^anti*  et  do  Caillenx,  Languedoc ,  1. 1 ,  pi.  xv.   ' 
mtés  monumentales,  p.   245,  2W ,  295, 

donne  divers  exemples  de  cî  genre  d'orne-  DALLES  TRANSPARENTES  servant  de  vi* 

ments  depuis  le  xiii*  siècle  jusqu'à  la  fin  du  traux.'^-On  en  trouve  des  exemples  à  Téglise 

XTi'.  V.  les  planches  qui  y  sont  indiquées,  de  San  liiniato,  à  Florence.  D'Agincourt, 

Dais  remarduables  des  stalles  d'Amiens,  ^rrA//«d(ar^pl.xxv,n''2i,etp.22dutexte. 

publiés  par  MM.  /ourdain  et  Duvsl,  prêtres,  Autre  percée  à  jour ,  Instructions  du  co» 

10-8*,  pi.  IV,  Amiens,  1843,  et  h  ce  nom.  mité  des  arts  et  monuments,  i"  partie,  pi.  do 

Comme  exetnpies  particuliers  et  remar-  la  p.  i04.  V.  aussi  Torcello  et  kPhengiles. 
<]Uables,  nous  citerons  ceux  du  dôme  de 

1  église  de  Bamberg,  de  la  cathédrale  de  DALMACE  (  Saint  ).--'Apôtre  de  Bohême^ 
Strasbourg^  des  piliers  des  anges,  de  Ratis«>  représenté  tenant  une  lance  et  un  écu  ou 
bonne,  des  diverses  chapelles  des  églises  bouclierornéd'unaigle. Pdnrureduxivsiè- 
de  Burgos,  Tolède,  etc.  de.  D'Agincourt,  pj.  cxxxiii ,  et  la  Collée* 

Autres  du  tombeau  des  Scaliger,  de  Geor«  tion  des  figures  de  saints ,  du  Cabinet  des 

^  d'Amboise,  des  tombeaux  des  églises  estampes  à  Paris,  par  ordre  alphabétique, 
oe  Westminster,  Salisbury,  d'Ely,  de  Saint- 

Sëbald,  des  beaux  tombeaux  de  l'église  de  DALMACIUS.  —  Légende  du  personnage 

Brou,  de  celle  de  Souvigny,  de  divers  ta-  de  ce  nom  (1),  sculpture  du  tympan  du 

bernacles,  retables,  chaires,  etc.,  de  la  portail  de  l'église  de  Sémur»  V.  au  nom  de 

fontaine  de  Nuremberg ,  de  Bâie ,  Bruns-  cette  église, 
wick ,  etc.  Voir  à  tous  ces  noms. 

—  Des  niches  qui  entourent  la  chapelle  DALMATIE.  —  Plusieurs  châteaux  forts 

baote  de  l'hôtel  de  Cluny.  V.  aux  noms  de  construits  au  moyen  Age  dans  ce  pays  sont 

tous  ces  lieux  et  objets  cités  ici.  V.  aussi  les  gravés  dans  le  Theatrum  urbium  Italia , 

dictionnaires  d'architecture  de  Brltton  et  publié  par  Blaeu,  in-folio,  pi.  lx  et  lxii. 
Pugin. 

.  (1)  Tous  l«g  arohéolosaei  n'adoptent  pai  l'eiplica-  coniigné  dana  la  a*  rolome  da  BulMn  orsMologiquê 

^n  dansée  à  «tiit  aculpiurt.  Y.  â  et  aujel  ce  qui  «ai  d$s  oria  f  i  monumems,  p.  lai. 
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DALMATIQUE  (1  ))  représentée  sur  une  mi-    Lebrun ,  Cérémonies  de  la  messe ,  m-8%  an- 

niature   d'Fxultet  du  xi*  au    xir  siècle,  cienne  édition,  planche  de  la  p.  56. 

D'Agincourt ,  Peinture ,  pi.  Lin,  n*"  10.  Voir  aussi  toutes  les  ûgures  indiquées aa 

—  D'un  archevêque  de  Sens ,  li44 ,  fen-  mot  Diacres  et  à  Rogrr. 
due  sur  les  côtés  et  ornée  de  feuillages. 

Willemin ,  Monuments  inédits ,  pi.  lxviii.  DAMASCËNE  (  Saii«t  Jean  ).  — Figure  de- 
Magnifique  dalmatique,  de  travail  grec  4u  bout ,  miniature  d'un  manuscrit  du  iir  sië^ 
Bas-Empire  ,  .dite  dalmatique  impériale ,  cle.  D'A^incourt,  Peinture;  pi.  lyiii,  n**  i, 
Tenant  de  Constantinople  et  appartenant  de-  le  premierde  la  suite, 
puis  longtemps  à  Téfflise  Saint- Pierre  dp  Autre  gravéf  par  Léonard  Galtèr  ou  Gaa- 
Rome.  On  voit  Jésus-Christ  assis  sur  Uarc-en-  thier.  V.  son  œuvre  et  la  planche  mise  en 
ciel ,  les  pieds4)osés  sur  deux  cercles  croisés  tête  du  1*^  vol.  des  œuvres  au  saint,  éditions 
et  ailés;  symbole  des  esprits  célestes  nommés  in-folio. 

Thrônes.  Autour  de  lui  les  divers  dégrés  de.      Autre  dans  la  Collectton  des  hommes  iU 

la'hiérarchie  céleste,  en  bas  la  hiéraréhie  Instres,,  publiée  par  And.  Thevet^éditioDS 

ecclésiastique,  parmi  laquelle  figure  une  im-  in-folio  et  ln-12. 

J>ératrice  grecque  portant  Iç  manipule.  Sur  •     Celles  réanïcsdàXïslà  grande  Collection  de 
es  nxanches  de  ce  beau  vêlement  tout  en  figures  de  saints  réunis  au  Cabinet  des  es- 
broderie  de  couleur  et  or,  est  représentée  la  tampes  de»Paris,  et  celle  de  Tauteur  destiinte 
cômmimion  sous 'les  deux  espèces.  On  y  voit  à  la  bibliothèque  du  Mus^e  de  Cluny. 
Jésus-Christ  donnant  la  comn)union  à  ses  Voir  aussi  au  nom  Jean  Damascène.  ' 
apôtres  avec  des  hosties  crucifères  et  le 

yin  consacré  'dans  un  vase.  La  table  est  DAMASE. -^  Figures  plus  ou  moins  au- 

en  forme  d'autel,  on  y  remarque  un  ca^  then tiques  de  ce  pape  dans  les  divers  ou- 

lice  à'  deux  anses.  Sur  1^  devant  de  la  cha-  vrages  désignés  au  ii\ot  Papes,  tels  que  les 

subie  est  représentée  la  Transfiguration.  Ce  ^cta  sancta  sanctorttm,\ei  ries  des  papes 

précieux  vêtemept,  le  plus  beau  connu,  par  Ciaconius ,  etc. 

est  publié  par  Sulpt  Boisserée  dans  une  —  Représenté  conférant  sur  rÉcritore 

dissertation  format  in-4%  Munich,  t840,  sainte  avec  saint  Jérôme,  tableau  de  J. 

sous  ce  titre  :  Uber  die  kaiser  dalmatika,  etc.  Palme ,  gravé  par  lui-même  à  Peau-forte. 

M.  Victor  Gué ,  architecte ,  se  propose  de  V.  son  œuvre, 

publier  ce  monument  liturgique  dans  un  — Représenté  écrivant.  Beau  costume  de 

des  numéros  des  jinnales  archéologiques  di-  philosophe.  V.  la  collection  des  saints,  aa 

figées  par  M.  Didron.  On  y  trouvera  la  des-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  lettre  D. 
cnpiion  complète  de  la  dalmatique  dont 

nous    nous    trouvons   heureux    de  pou-  DAMASQUINERIE(2)ouâAIIASQUINURE. 

voir  signaler  Pexistcnce  dans  notre  Die-  — Magnifique  toilette,  ouvrage  du  xvr  siècle, 

tionnaire.  jitla^  du  Sommerard  ,  pi.  m  et  chap.  IX 

Dalmatique  dite  tunique  de  Charlemagne.  et  XXII.  Ce  meuble  est  orné  de  tous  les  attri- 

Vêtement  d'une  époque  douteuse.  Wille-  buts  de  la  volupté  unis  à  ceux  de  la  piété, 

min.  Monuments  inéaits,  pi.  \\y.  Magasin  On  y  voit  le  Père  éternel  et  Jésus-Cbrist 

pittoresque,  t.  X(,  pi.  de  la  p.  220.  couronné  d'épines  et  portant  sa  croix  ;  des 

—  De  saint  Adalaric  ou  Ulric  au  Trésor  prophètes  et  des  saints  en  compagnie  desa- 
de  l'église  de  ce  nom  à  Augsbourg.  V.  au  tyres,  de  faunes,  de  nymphes.  Celle  idée 
mot  Augsbourg  et  au  nom  du  saint.  bizarre  d'allier  des  choses  aussi  contrasian- 

La  pi.  xxxviii  de  la  ^*  série  de  V Album  tes  esirclle  une  mauvaise  plaisanterie  ou 

du  Sommerard  ,  représentant  diverses  scè-  une  leçon  de  morale  donnée  d'une  manière 

nés  de  la  vie  de  saint  Vincent ,  diacre  (  ta-  bien  singulière?  nous  Tignorons. 

pisserie  du   xvr  siècle),   offre  plusieurs  Autres  objets  publiés  dans  VAlhnm  d^ 

exemples  de  dalmaliques  avec  quelques  va-  même  ouvrage,  pi.  xiii  et  xxi  delà  4'  série, 

riétés;  autres  pi.  xii  de  la  6' série.  Le  magnifique  bouclier  et  le  beauas- 

—  Des  diacres  dans  la  liturgie  grecque  ;  que  dits  de  François  l"  au  Cabinet  des  mé- 


fO  Sar  l'usage  et  les  formes  successives  de  la  Dal- 
maiique,  voir  tous  les  lilu.'^Uies:  Mdcri.  Uierolexlcon, 
verbo  Oulmailca;  Duranii,  de  Riiibus, elc  ;  Du  <:angc, 
Glouaridm,  elc,  verbo  dti  Ritib.it.  L.  Moléon  ou 
Lebrun  de*  Charmeltes,  Voyages  Ulurgiqies,  Boe* 
quillot.  Liturgie  sacrée,  i^\i\  Ia:»le8  dos  matières  de 
eesdcox  volumes.  Mil! m.  Dictionnaire  des  beaux-arts, 

(2)  Sur  l'origioe  de  ce  genre  d'ouvrages,  voir  Millio, 


Dictionnaire  des  beaux-arts,  verbo  Damasqtdmgi; 
d'Agiucourl,  Histoire  de  fart,  voir  A  la  table  des  m»- 
tîères  M.  du  Sommerard  se  promettait  de  nous  initier 
dans  les  détails  des  origines,  des  progrès  dn  celle  bran- 
che de  l'urt  dans  les  deux  chapitres  ci-de»sas  indi' 
que»  ;  mais  nous  en  sommes  réduits  au  peu  de  mois 
qui  sont  consignés  p.  8  de  son  Prospectas,  la  mort 
ayant  arrêté  les  travaux  de  son  inépuisable  érudition* 
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dailles  de  Paris.  Album  du  Sommerard,  Cest  à  tort  si  nous  annonçons,  p.  505  de 

pi.  xiCTiii  de  la  3*  série.  notre  Dictionnaire,  uneKgurcde  saint  Côme, 

Vase    d^argent  orné  dVabesques  et  de  publiée  par  M.  du  Sommerard ,  pi.  xxxviii 

fiffures  ciselées.  D'Agincourt  ,  Sculpture,  de  la  9*  série  de  l^album.  Cette  curieuse  ti- 

pr  IX  ,  n*"  13.  gure  existe  bien  dans  la  miniature,  comme 

Autre  monument  de  ce  genre  de  travail,  le  dit  le  docteur  Dibdin,  p.  170  du  3*  vol.  de 

ib.,  pi.  XL.  ses  Foyages  en  France j  etc.;  mais  elle  n'a 

Voir  encore  aux  mots  Fers  outrés  et  Sphi-  pas  été  reproduite  par  M.  du  Sommerard.  Il 

RÉLATON .  faut  voir  la  miniature  même.  On  trouve  une 

figures  de  saint  Damien  dans  cette  même  mi- 
DAMES  NOBLES.  —  Pour  connaître  la  niature;  il  y  est  représenté  tenant  un  vase, 
marche  progressive  de  leurs  costumes,  voir  nommé  à  tort  ciboire,  par  Dibdin  ;  et  les  fi- 
loutes les  planches  de  la  Monarchie  fran^  gurrs  de  ce  saint,  Collection  du  Cabinet  des 
çaiêeâe  Bernard  de  Montfaucon,  en  suivant  estampes,  à  Paris,  et  celles  de  la  collection 
les  règnes;  celles  des  2  vol.  du  Trésor  de  de  Tauteur  destinée  à  la  bibliothèque  du 
la  couronne  de  France;  les  ouvrages  de  Musée  de  Cluny. 
¥^iUemin  ,  de  Beaunier  et  Rathier ,  de  Bon- 

narl,  de   Vigne,  Horace  de  Vieil-Castel ,  DAMNATIŒ^S  et  DAMNÉS.  —  Un  marai- 

Sirutt ,   et  tous  ceux  dont  les  titres  sont  fique  vitrail  de  Bourges,  publié  dans  rou- 

détaîllés  au  mot  Costumes.  vrage  in-folio  des  pères  Cahier  et  Martin, 

efire  diverses  scènes  de  démons  et  de  dam- 
DAMES  DE  RHÉTORIQUE.  —  Titre  d'un  nés,  d'une  expression  des  plus  énergiques, 
manuscrit  du  xiv*  au  xv«  siècle,  apparte-  V.  la  planche  d'étude,  n**  10,  qui  donne 
nant  à  la  Bibliothèque  royale ,  et  qui  ren-  quelques  détails  en  grand  de  la  |j.  m ,  re- 
ferme plusieurs  miniatures  où  les  aiverses  présentant  un  tableau  du  Jugement  dernier, 
branches  de  sciences  sont  personnifiées  par  telle  belle  peinture  est  du  xiir  siècle. 
des  figures  de  femmes,  au  nombre  de  treize;  Une  gravure  placée  p.  262  d'un  ouvrage 
savoir:  Science,  Éloquence ,  Profondité,  intitulé:  Thésaurus  litaniarum  sacer ,  de 
Gravité ,  Multiforme ,  Mémoire,  Richesse  ,  Thomas  Seyllius,  représente  une  âme  en 
noble  Nature,  claire  Invention,  précieuse  dialogue  avec  son  corps.  Le  corps  est  assis 
Possession,  Déduction  louable,  glorieuse  A'  dans  sa  bière ,  enveloppé  de  son  linceul , 
chiçiscence ,  vieille  Acquisition  ;  on  y  trouve  et  Tâme  qui  est  damnéelui  reproche  d'avoir 
aussi  deux  ou  trois  autres  sujets  qui  ontrap-  été  la  cause  de  sa  perle.  On  la  voit  ici  en- 
port  à  l'auteur  de  l'ouvrage.  chaînée  et  sous  la  garde  d'un  démon.  Le 
Ce  curieux  manuscrit  et  ses  miniatures  corps  répond  aux  reproches  de  l'âme.  Cette 
sont  publiés  en  1  vol.  in-4%  sous  son  titre,  composition, faite  d'après  une  vision  que  l'on 

Îar  l'éditeur  Desrosier  ,  à'  Moulins  ,   en  attribue  à  saint  Bernard,  est  bien  rendue  et 

838  (i).  On  retrouve  aussi  une  partie  des  gravée  avec  assez  de  soin.  Pour  les  paroles 

figures  ci-dessus  indiquées,  dans  Touvrage  ae  cette  singulière  scène ,  voir  le  texte, 

intitulé  :  Ancien  Bourbonnais,  publié  par  Beaucoup  d'églises,  et  surtout  de  cathé- 

le  même  éditeur.  V.  EIourbonnais  (Ancien.)  drales,  représentent  des  sujets  de  damnés. 

On  en  trouve  le  détail  au  mot  Jugement  Der- 

DAMES  (Jeu  de). —  Une  miniature  du  nier.  Les  églises  d'Or vietle,  Notre-Dame  de 

^iv*  siècle,  publiée  dans  le  Pictorial  histo-  Paris,  Notre-Dame  de  Rouen  ,  la  caliiédrale 

ry  of^/i^ia/id,  1. 1,  pl.d6lap.879,  nousfait  d'Autun,  celles  de  Saint-Denis,  en  Fran- 

voir  deux  personnages  jouant  à  ce  jeu.  ce ,  etc.,  en  oiïrent  de  curieux  exemples. 

Voir  aussi  celui  deStrutt,  intitulé  :  On  the 

Gam  and  Patime,  etc. ,  \  vol.  in-4%  très-  DAMOISEAUX  (Costume  de).  — Tiré  d'un 

curieux,  plus  amplement  détaillé  au  mot  jeu  de  caries  du  xiv*  siècle.  Willemin,  Mo- 

Jeux.  numents  français  inédits,  t.  Il,  pi.  clxxvi. 

Voir  aussi  les  mots  Pages,  Varlets,  etc. 

DAMIEN  (  Saint  ).  —  Statue  colossale,  pu- 
bliée par  Cigognara.  Sculpture  du  xv  siè-  DANDOLO  (Ilenri  ).  —  Célèbre  doge  de 
cle,  pi.  Lxv  du  t.  Il  de  sa  Storia  délia  seul-  Venise,  vers  le  xiir  siècle;  son  tombeau 
tara  in  Itdlia,  à  Sainte-Sophie  de  Constantinople;  nous 

Sa  châsse  réunie  à  celle  de  saint  Côme.  n'en  connaissons  pas  de  gravure  (±). 

^*  Côme.  Monnaies  à  son  nom.  Revue  numismatique, 

U)  £d  tête  da  volame  est  un  tableaa  de  Tétat  des  (2)  Cité  dans  VHiiioire  des  croisades  de  lUcbaad , 

^m^t»  au  XY« siècle.  1. 111,  p*  S8i. 
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à  BloU ,  par  MM.  Cartier  et  de  La  Stuetaye ,  Monntiefl  de  ee  pays  «  publiées  par  Olige* 

5*  année,  p.  468.  rus  cj|^  ci-dessus,  plusieurs  planches.  Mê* 

vue  nuMismaiiqae ,  pi.  m,  p.  459.  J.  Lde- 

DANEMARK  (i).  '^  Eglise  de  la  Trinité ,  vrel,  Numismatique  au  moyen  âge,  pi.  lui  de 

à   Upsal ,   11(H.    Monumenta  Uplandica ,  son  allas. 
i'*  partie,  planche  de  la  p.  S68,  et  dana 

VHiiloire  de  l'art  {Arehitecture  ),  pt.  xlhi,  DANIEL  dans  la  fosse  aux  lions.  -*-  Bas- 
il'' il .  relief  dans  le  style  antique  ;  sarcophage  tiré 

Quelques  autres  monuments  de  ce  pays,  de  la  catacombe  Sanciœ  Lnciœ,  D  Agin» 

Même  ouvrage,  même  planche,  n"^  44,45,  court,  Sculpture,  planche v,n° 6. Bianchini, 

16  ,  17 ,  18, 19.  DemoMtratio  hisioriœ  ecelesiasticœ ,  labu- 

j4ntiquitate$  danieœ ,  i  yoI.  in'4%  par  lai*,s«culiii',  n°8,pl.iii..ReproduitdaniU 

Bartholini ,  i664,  avec  planches.  Moma  subterranea,  d'Aringhi ,  in-Colio,  1. 1, 

Monumenta  danicœ  et  fastt  danici,  aM*  planches  des  p.  177,  201 ,  253;  t.  Il,  p.  71, 

tore  Olaï  Wormio,  in-folio ,  avec  planches.  8i,  83,  87, 193.  Cette  dernière  scuplture  est 

Aperçu  général  des  monuments arehéolo^  plus  importante,  attendu  qu^ici  on  voit  la 

gigues  de  la  Scandinavie,  par  M.  Pierre  Vie-  prophète  Habactic  qui  présente  la  Bdurri«> 

tor,  in*8<' ;  Paris,  4841 ,  pour  las  antiquités  ture  à  Daniel, 

du  Danemark  V.  p.  31  à  46.  Mamachi,  Origines  et  antiguitates  ehrii^ 

On  trouve  dans  cet  ouvrage  un  résumé  iianorum,  1. 1,  planche  de  la  p.  195,  n^Q, 

trèsi-bien  fait  des  divers  ouvrages  les  plus  reproduit  le   même  sujet;  mais  on  ny 

estimés  sur  ce  royaume  ;  quelques  planches  voit  que  les  têtes  de  lion ,  qui  sont  d'une 

gravées  sur  bois  accompagnent  le  tente  (2).  grande  beauté. 

Les  pl^pches  de  cet  ouvrage  sont  repro»  Voir  aussi  ce  sujet  dans  toulei  les  Bibles  i 

duites  dans   VUnivers  pittoresque   publié  figures. 

chez  les  frères  Didot ,  Histoire  ie  Suéde  et  Daniel  donnant  à  un  dragon  une  péta 

de  Danemark.  empoisonnée (4).  Sculpture  d*un  aarcepha^ 

Z>an^ca  d/p/oma(/f a  ^  ou  recueil  de  pièces  chrétien,  attribuée  au  iir  siècle.  Botudt 

diplomatiques  et  paléographiques,  dediplô*  Borna  suèierranea,  planche  de  la  p.  19. 

mes ,  sceaux  et  autres  pièces  de  ce  g«nre,  Ce  monument  est  placé  dana  le  Mus^ 

des  rois,  princes  et  seigneurs  danois,  2  vol.  chrétien  de  Benoit  ÎIY,  au  Vatlcao. 

in«4^,  par  Wormius  Olaï  ;  et  cet  autre  ou*  Figure  en  pied  de  ce  prophète,  pointe  par 

vrage  Monumentorum  danicorum ,  in-folio,  Raphaël,  au  Vatican.  V.  son  œavre,  et  sur* 

par  le  même,  rempli  de  monuments  et  d'an-*  tout  les  belles  planches  gravées  par  Vol-* 

tiquités  dece  pays.  pato. 

Muséum  régis  Daniœ  et  Norvegiœ,  1  vol.  Sa  Vision  des  empires ,  représentés  soM 

in-folio,  par  Jacques  Oligerus.  I^s  plan-  les  figures  d^animauK  symboliques,  lion, 

ehes  XIII  et  xiv  reproduisent  plusieurs  objets  lionne ,  léopard ,  ours ,  ete. 

curieux,  tels  que  relit]uaires ,  châsses,  bâ«  Voir  les  anciennes  Bibles  avee  grafom 

tons  ou  crosses  d^évêques,  croix  procession-  sur  bois  ou  au  burin. 
Belles,  mitres. 

Les  pi.  XV  et  xvr  reproduisent  deux  me*  DANOIS.  —  Strutt,  dans  son  ouvrage  in- 

numents  dont  un  surtout,  très^emarquable,  titulé   Angleterre    ancienne  ,  en   anglais, 

détaillées  au  mot  Cornes  (3).  On  trouve  à  la  2  vol.  in-4'',  donne  quelques  exemples  d'ar* 

Bibliothèque  royale  de  Paris  un  exemplaire  mes  de  ce  peuple.  V.  la  pi.  xxvi ,  figure  \j 

de  ee  livre  dont  la  couverture  est  un  objet  pour  les  habillements,  figure  2  de  la  plao* 

très-curieux.  V.  aussi  Boucliebs,  Ëperoms,  che  lix.  V.  aussi  celle»  de  la  traduction  de 

Frédéric  II.  cet  ouvrage,  par  Boulard,  2  vol.  in«4% 

(i'\  LenRlPt  du  Fresnoy.  t.  ÎV  de  la  Vilhoûe  pottr  note  Jointe  h  ce  dernier  ouvrage  est  snrlool  refntT' 

étudier  l'hinloirr,^.  STS.  donne  une  li«le  irés-eiendue  quable. 

d'où  vraees  suri  histoire  et  les  usages  de  ce  royaume.  (4)  Une  leUre  du  apvant  archéologue  Labvi  on 

V.  au«iile  volume  t^upplcmpnta'.re,  p.  312.  Labiés,  citée  dans  les  Atmale$  de  pfulotophte  cUff' 

(2)  Il  se  trouve  h  Paris,  chez  Challamel,  éditeur.  f iefin^,  3' série,  t.  Il,  p.  S67,  prouve  que  celte  scol- 

(8)  A  ce  que  nous  indiquons  au  molCoRSES,  noua  pture  rappelle  le  revers  d  une  médaiUd  de  t*eaiper||ur 

ajouterons  le»  divers  ouv^a^cs  dési§»es  par  Leoclel  Commode, représentant  un  serpent eniounatuuarara 

du  Kresnoy,  Héihode  pour  étudier  l'histoire,  iJ^,  des  replis  de  son  corps,  landes  qu'on  lui  offre  des  liti*- 

f>.  3t7i  celui  df  Nicolas  Randoipt»us,d«  tubadanica,  Uonssurunautel,elqu*ilestèpresomerquecerevmi 

n-4<*  ;  de  Paul  EHard,  Mdeiemaiu  de  cnmt  aureo,  in-  dû  servir  de  modèle  à  l'artiste  du  monuro  ot  abralJfOt 

4%  de  Wormius  ObY'.  deCornu  az/reod/iii/co,  in -folio,  car,  dit  le  savant  archéologue,  il  nVxistail  pas  au  ni 

en  danois,  iraduil  en  latin  par  Pierre  Uerroann,  i  vol.  ou  iv«  siècle  un  seul  artiste  capable  de  eomposer  de 

ii^«;  de  Baribolio,  Obêervailonet  dên%kçaf%4,  iQ^%  aoo  food  uo  aujei  de  ceite  forae  i|iM  te  rfaseutdtU 

et  Trogil.  Arokiel ,  ÀMiquitaiei  Cyittbricc ,  iiir4*«  ta  pjus  belle  époque  de  Tari  dans  l'aMia^  asliaaii 
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PorIraiU  du  roi  Canut  et  de  m  femme,  df#  maitom  de  lïouênrin^S'* ;^omn ,  j82i. 

pi.  ixviii.  Celle  peinte  dans  une  des  galeries  du  cliA'* 

Perspeclires  de  divers  châteaux,  pi,  xxix.  teau  de  Blois,  soui»  Louis  XII.  On  en  voit  une 

les  numéros  des  planches  que  nous  indi<*  très-belle  copie  au  Cabinet  des  estampes ,  à 

qaoDS  ici  sont  ceux  de  la  traduction  de  cet  Paris,  V.  la  topographie<de  lilois  et  la  col-* 

ouvrage,  comme  plus  iacile  à  trouver  dans  leciion  de  danses  dea  morts  qui  existe  à  ce 

les  bibliothèques.  cabinet. 

Voir  en  outre  au  mot  DAifEVAM.  Celle  peinte  au  château  de  Dresde  (  i5^ 

environ  ) ,  publiée   dans  divers   ouvrages 

DANSE  AUX  AVEUGLES  (  La  ).  —  Poëme  dont   Gab.   Peignot   donne  la   liste    dans 

de  Pierre  Michault  dit  Taillevent,  XV' siècle,  ses  Recherches  historiques  sur  les  danses 

Il  en  existe  diverses  éditions  avec  gravurea  des  morts,  etc*,  in-8^,  p,  xij.  M*  Léon  de 

sor  bois  dont  on  trouve  le  détail  dans  Tou*  La  Borde  en  possède  quelques  fragmenta 

Trage  de  Peignot,  Recherches  sur  les  dan^  dessinés  de  sa  main. 

tes  des  morts,  in-8'',  p.  Iâ7et  suiv.  ;  150  et  Félix  Douce  a  publié  un  volume  en  an** 

suiv.  glais,sur  tes  danses  des  morts,  intitulé  : 

dissertation  on  the  Dance  of  Death;  Lon* 

DANSE  (La)  AUX  CHANSONS.—  Miniature  dres,  1833 ,  in-8%  où  1  on  trouve  plusieurs 

do  XIV* siècle.  Alex.  Lenoir,.^(/a#  desUris,  planches  très-bien  gravées,  représentant  les 

pi.  43.  danses  des  morts  les  plus  curieuses.  En  tête 

du  volume  on  en  trouve  une  sculptée  en 

DANSES  MACABRES 00 des  morts  (i).  ^  relief  sur  te  fourreau  d*un  poignard,  vers 

Cdle  de  Bâle,  1444 ,  gravée  par  M.  Merlan,  en  le  xvr  siècle. 

44  pièces.  V.  son  œuvre,  celle  d'Holbein  »  Celle  d'Holbeis  y  est  gravée  en  25  plan*- 

méme  nombre  de  planches ,  dont  il  existe  ches. 

alusieurs  copies  plus  ou  moins  exactes.  On  y  remarque  une  dame  à  son  prie^Dieu, 

V.  les  œuvres  des  oivers  graveurs  qui  les  re-  pi.  xxiv. 

produisent.  Le  pauvre,  le  jeu  de  cartes,  le  prêtre  qui 

M.  Fortoul  vient  de  publier  une  nouvelle  porte  le  viatique,  ete. 

description  de  eette  danse  célèbre ,  avec  un  Autre  par  Israël  Von  Mechelen.  Même  yo« 

texte  curieux.  Les  planches  sont  dessinées  lume  et  son  œuvre, 

par  Joseph  Sefaloffhaver ,  1  vol.  in->16;  Pa-  La  bibliothèque  de  Rouen  possède  une 

rit,  4843.                         *  suite  nombreuse  de  danses  des  morts,  pro- 

Autre  par  I^nglois  du  Pont^de-PArehe  venant  de  la  collection  formée  par  M.  Le- 

annotée  par  M.  Pottier.  Texta>ei  plaaehes.  ber,  et  dont  il  donne  la  description  dans  le 

i  Toi.  in-8«.                                        -  caulogua  de  sa  biblbtlièque ,  p.  208  à  243 

Celle  de  Labeek ,  par  Mathieu  Mérian.  du  4*'  volume.  On  y  trouve  même  le  fac'^ 
T.  seseiavrea.  simile  d'une  des  planches  de  la  plus  an- 
Dans  un  des  volumes  du  Mànasiicon  an^  cienne  danse  des  morts  connue.  V.  la  plan- 
gUeanam,  est  une  gravure  représentant  la  che  n""  4398. 

danse  des  morts  existatt  autrefois  à  Téglise  Celle  gravée  en  bois,  dans  la  grande  Chro- 

cathédrale  de  Londres,  au  xiv*  ou  xv*  siècle,  nique  dite  de  Nuremberg,  édition  de  4403. 

Il  en  existe  sans  doute  quelque  autre  V.lefolioccLsiiirecio(2). 

copie.  V.  au  nom  de  la  ville.  Celle  de  l'église  de  la  Chaise^Dieu  ,  Foya* 

Celle  du  cloître  de  Bointi^Maclou^  seniptée  ges  pittoresques  dans   Vancienne  France , 

mr  les  coton  nea  de  ce  monumeni.  vers  le  par   Taylor  et  de  Cailleux  (Auvergne) , 

xv*«ièele,  et  dont  Unglois  du  PoDt«de«  pi.  cklviii  ,  reproduite  dans  la  France  pit" 

TArehe  a  donné  quelques  portions  dans  toresque  et  momunenUUe  d'A.  Hugo  ^  t.  Ili , 

une  vue  de  ce  cloître,  publiée  dana  son  eu*  pi.  lxxxvii. 

Trage  Intitulé  :   Deêeripiiçns  hieîoriqneê  Danse  des  morts  sculptée  sur  un  meuble 

(  I)  Sur  l'origine  de  ee«  MnifttiUeiifl,  voir  t'owrago  Ce  e«nieai  et  savant  ifavatl  de  M .  Branclie  est  inséré 

du  liaroo  de  Hem^dkmylHiecomplèud'm^  collection  dans  le  Builelim  de  la  séance  de  la  êociéii  framçuiie 

d'wampti;  Jenseii.  Origine  de  la  gntvure  surèole,  pone  la  conêcrvatlon  dô»  monuments,  aonot*  iS«3, 

(•  I,  p.  IIS,  119;  Recherches  sur  lesianses  desmoris  p.  las  à  139.  L'aaieur  y  traite  la  malièrtt  au  point  de 

de  M.  Peignot,  i  vol.  in-8";  t.  VIIJ  du  BuUeUHmoim"  vue  caiholiqiie  et  fait  voir  p   i35  quelle  a  eie  lin- 

f»e%*ul  de  M.  4eCa«iiotti.  p.  ItS  et  saiv.;  on  y  trouve  fluence  de  la  Réforme  sur  ces  repretoeniatlans  morales 

celte  qvestieB  :  savoir,  si  la  dansa  mâralHie  a  précédé  et  covimenl  la  censée  chrétienne  disparaît  sous  le 

cHledes  morls?  Nouvelles  recherekes  sur  les  danses  scalpel  du  roaiérialisme  Ù¥i  novai^'ursau  &vr  biécle. 

des  morts  et  les  danses  macabres,  dans  lesquelles  il  (t)  Citée  aussi  par  M.  Peignot,  Hetherches  sur  la 

est  démaairé  qae  tes  unes  éuient  da  vériiai»lea  repré-  danse  des  mont,  w-S%  p.  tSS,  Dijon  ;  qui  ea  danaa  la 

scaiattons  fanées  par  des  personnages  vivaou  et  Ira*  dascrJpUaa. 
y^ÊUê,m  qqa  ks  diffiiilHi  a'éiiif  <  nat  éei  paiatetas. 
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du  xvr  siècle,  provenant  du  Palais  Mar-  Uo,  dont  une  est  reproduite  par  DibdiD, 

chand  à  Angers;  publiée  dans:  Souvenirs  dans  le  i**  volume  de  son  ouvrage  Biblio- 

de  l'exposition  faite  en  183i  ^par  la  SO'  araphicalDecameron^lnS'*,  p.  290,  et  dans 

ciété  des  sciences  et  arts  d* Angers,  in-S*",  la  èibliotheca  spfenceriana ,  in-4'',  planche 

p.  5 ,  n"*  26.  Une  partie  de  ce  bas-relief  re-  de  la  p.  i14et  151  du  t.  IV. 

fi^ésenle  un  combat  à  outrance  enire  la  Autre  suite  de  eravures  en  bois  d'une 

ort  et  les  diverses  conditions  dé  la  vie  hu-  édition  du  Dante ,  de  1491 ,  reproduites  par 

maine.  On  y  voit  Ggurer  un  pape  et  des  car-  Dibdin ,  supplément  à  la  JBibliotheca  spen- 

dinaux  qui  tirent  des  flèches   contre  la  ceriana,  in-S**;  Londres,  1822,  p.  115, 

Mort.  116,117. 

Le  portrait  du  Dante  se  trouve  aui  diver- 

DANSES  DIVERSES.  —  Dite  de  la  Made-  ses  éditions  de  ses  œuvres.  On  en  trouve  an 

]eine,grandecompositiondeLucasdeLeyde.  très-beau  dans  la  (Collection  des  portraiU 

On  y  voit  une  foule  de  monde.  Pièce  capi-  des  hommes  célèbres ,  au  Cabinet  des  esiam- 

tale  de  Pœuvre.  pes  de  Paris.  Fonds  du  maréchal  d^Uxelles, 

—  De  la  fille  d^IIérodiade.  Sculpture  d'un  m-folio ,  t.  V ,  folio  121 ,  gravé  par  Philippe 
'  des  portraits  de  la  cathédrale  de  Rouen.  Galle  ,   d'après   Stradan.   V.    aussi  leurs 

Foyages  pittoresques  dans  l'ancienne  France,  œuvres. 

pi.  cxxx^et  cxxliii.  En  haut  dans  un  médaillon  est  le  portrait 

—  Des  noces  de  Rébecca  et  d'Isaac.  Jolie  de  Béatrix. 

composition  sans  nom  d'auteur,  gravée  par  On  y  voit  5  plans  fîgurés  du  paradis»  da 

Théodore  de  Brie.  V.  son  œuvre.  purgatoire  et  de  l'enfer. 

Autre  par  un  maître  du  xv*  siècle ,  pu-  Autre  en  pied ,  d'après  une  miniature  de 

bliée  par  Piroli,  danssa  collection  intitulée  :  manuscrit  du  xiv"  siècle.  D'Agincourt,  Fein- 

Pittara  e  scultura  di  alcuni  maestri  anti-  tare,  pi.  lxxvii,  n*"'  4,  5. 

chi,  in-folio.  La  bibliothèque  Barberini  possède  un  ma- 

— Des  femmes  Israélites,  après  le  passage  nuscrit  du  Dante,  1  vol.  in-folio,  xiv*^  siècle, 

de  la  mer  Rouge.  V.  la  pi.  ii  de  la  suite  in-  qui  est  enrichi  de  miniatures  et  d'arabesques 

titulée  :  Encominm  musices,  gravure  d'A-  d'une  beauté  remarquable.  D'Agincourt  en 

drien  Collaert.  V.  son  œuvre.  a  publié  quelques  fragments  (2),  Peinture, 

—Autour  du  veau  d'or.  V.  à  cette  dé-  pi.  lxxvii. 

signation,  Loges  da  Vatican,  par  Raphaël.  Tombeau  du  Dante  à  Ravenne  (5K  dans 

l'église  Saint-François ,  publié  dans  les  Mo- 

DANSEUSE.  —  Tirée  d'une  miniature  du  nnmenta  illnstriam  virorum,  de  Boxhornios, 

x«  siècle;  manuscrit  de  la  Bibliothèque  in-folio,  à  AMslerdam,  pL  xx. 

royale;  publiée  par  M.  Lenoir,  Atlas  des  L'on  trouve   dans   l'œuvre  de  Salvator 

monuments  français,  in-^olio,  pi.  xix.  Rosa  une  assez  jolie  gravure  à  i'eau-forle» 

Voir  aussi  Hérodiade.  représentant  un  homme  debout  près  d'un 

Autre  sur  une  sculpture  du  portail  de  rocher,  dans  l'attitude  de  la  méditation,  la 

l'église  de Bocherville.  V.  à  ce  nom.  tête  couronnée  de  laurier,  appuyée  sor 

une  de  ses  mains,  qui  passe  pour  une  fi- 

DANTE.  — Il  existe  plusieurs  exemplaires  gure  du  Dante.  V.  Tœuvre  de  Salvator  Rosa. 

de  la  Divine  Comédie ,  avec  gravures  ,  soit  A  la  fin  del'ouvrage  :  la  Metropolitana  flo- 

sur  bois,  soitau  burin  (1),  dontles  plus  eu-  rentina,  in-4%  publiée  à  Florence ,  par  Jo- 

rieuses  sont  :  seph  Molini ,  se  trouve  une  curieuse  com- 

Cellcs  de  Sandre  Boticello  et  de  Baccio  position  représentant  le  Dante  debout  près 

Baldini.  V.  leurs  œuvres  au  Cabinet  des  es-  des  murailles  de  Florence ,  tenant  un  livre 

tampes ,  à  Paris,  Dresde,  Vienne,  etc.  ouvert ,  et  voyant  comme  dans  une  appari- 

Celles  gravées  sur  bois  pour  l'édition  dite  tion,  diverses  scènes  de  sa  divine  Comédie  de 
du  Chat,  publiée  à  Venise ,  en  1561 ,  in-fo-  l'enfer  (4)  et  du  purgatoire.  Quant  au  para- 
Ci)  Sur  les  diverses  suites  de  grayores  publiées  pour  où  il  est  représenté  assis  et  eolonré  de  sciUpiares 
le  Dante.  Toir  le  baron  de  Heineckeu,  Idée  dune  col-  analogues  à  ses  poésies.  Ce  monument  tardif  e«i  piH 
Itciion  d^eêtatnpes  qui  en  a  donné  quelques  foc-  biié  dans  l'ouvrage  de  Tosi  cl  Beccbio,  intitulé  :ScdM 
timile.  Janson,  Origine  de  la  gravure  sur  bois,  1. 1,  ra^colia  di  monamenli  sepolcrali,  etc.,  in-folio,  |>Ud- 
p,  9,  lO'yDïbûin^ Biblioiheca8ptncerluna,iA\,p\àtk'  cbe  non  numérotée, 
elles  des  p.  fi4  et  iis.  (4;  On  trouve  dans  le  i'' volume  da  Court  de  Utté- 

(2  Sur  ce  beau  manuscrit,  voir  M*  Valéry,  Voyages  rature  aumoyen  âge  de  M.  Villemain,  p.  34.  la  ciuuoa 

enlialie,  1. 1,  cbap.  XV,  p.  33.  curieuse  d'un  sermon  du  célèbre  nildebraod«.«rcai- 

(3;  Florence  n'ayant  pu  obtenir  de  Ravenne  les  diacre,  qui  est  devenu  pour  le  Dante  comme  le  peiat 

restes  du  Dante  traité  si  injustement  par  elle,  a  fait  de  départ  de  son  Enfer:  Dans  les  contrées  gernuoi- 

élever  comme  expiation  de  son  injustice  envers  ce  ques  vivait  un  certain  comte,  riche  et  puissant.....  aft 

grand  génie  un  cénotaphe  dans  l'église  Sainte-Croix  saint  homme  descendit  aoz  enfers  en  esprit  et  aperçât 
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dis,  on  n*cii  voit  que  la  porte  gardée  par  un  cata ,  représente  un  seigneur  à  cheval  por- 

ange  armé  d'un  glaive,  et  qui  fait  passer  tant  un  plat.  Cette  pièce  semblerait  offrir 

outre  les  âmes  condamnées  a  expier  leurs  la  figure  d'un  seigneur  dapifère  (3). 
péchés  par  la  pépitence.  Cette  gravure  est 


pi.  xxxvii  de  l'ouvrage  précité  au  Cabinet  Peinture,  pi.  ix,  n""  7,  offre  le  costume  que 

des  estampes,  exemplaire  de  la  collection  portaient  ces  femmes  consacrées  au  service 

du  duc  de  Blacas.  des  églises  (4) . 

Raphaël  a  placé  le  Dante  debout  et  cou- 
ronné, dans  son  tableau  de  la  Dispute  du  DARIA  (Sancta).  —  Vierge  delà  primitive 
saint  sacrement.  Y.  les  œuvres  de  Raphaël  Église.  Figure  debout  tenant  une  couronne, 
et  surtout  la  belle  gravure  de  Volpato.  Mosaïque  du  vr  siècle.  Ciampini ,  Fêtera 

Très-beau  portrait  du  Dante  en  buste,  Monamenta,  t.  II,  pi.  xxv,  n*  8. 
dans  un  cartouche,  et  tenant  un  livre. 

Y.  Touvrage  intitulé  :  Académie  des  sciences  DARNETAL.  —  Tour  de  Téglise  de  ce 

et  des  arts ,  \  vol.  in-folio,  Bullart  (Isaac);  nom.  Foyages  pittoresques  dans  V ancienne 

Amsterdam  on  Bruxelles.  V.  la  planche  de  France,  par  Taylor,  de  Cailleux  et  Nodier 

la  p.  305.  [Normandie)^  t.  ï,  pi.  xu. 

Une  miniature  délicieusement  exécutée 

parJulesClovio (2), au  XV* siècle, représente  DAUPHIN.  —Un  dauphin  autour  d'une 

le  Dante  et  Béatrix  au  milieu  du  soleil,  et  ancre  et  mordant  sa  queue  se  trouve  comme 

parlant  à  Constance  de  Souabe,  accompa-  symbole  chrétien  (5),  sculpté  sur  une  pierre 

gnés  de  quelques  autres  personnages.  Cette  publiée  par  Mamachi ,  Origines  et  antiquitor 

peinture,  qui  provient  d  un  exemplaire  du  tes  christianœ,  figure  du  t.  III,  p.  ââ. 

Dante  de  la  Bibliothèque  du  Vatican,  est  V.  aussi  dissertation  latine  de  Venuti, 

publiée  dans  le  3*  volume  de  la  Paléogra-  in-i",  intitulé  :  de  Cruce  cortonensi,  p.  3, 

phié  universelle  de  M.  Sylvestre,  calligra-  et  reproduite  par  Fré.  Munter  dans  Sinn- 

phe,  etc.  ;  Paris,  4842 ,  in-folio ,  d'une  ma-  bilder  ou  Figures  symboliques  des  premiers 

gnilique  exécution,  mais  dont  les  planches  chrétiens,  in-4*',  1^25,  pi.  i,  n°  25. 

ne  portent  pas  de  numéros.  Il  faut  voir  au  On   le  trouve  aussi  sur  un  sarcophage 

siècle  indiqué.  chrétien  du  Bas-Empire  au  musée  de  Mar- 
seille, et  publié  par  Millin,  Foyages  dçns  le 

DANTZICK.  —  Hôtel  de  ville,  monument  midi  de  la  France,  t.  lU,  p.  168.  Allas,  plan- 

du  XIV*  siècle.  Moyen  âge  monumental,  plan-  che'Lviii ,  n**  5. 

che  XC1V.  Dauphin  sculpté  à  l'extérieur  du  chœur 

de  l'égliae  de  Wechscibourg,  dans  une  em- 

DAPIFÈRE.  —  Nom  de  Fofficier  chargé  brasure  de  fenêtre.  F.  Puttrich,  Denkmaal. 
de  présenter  les  mets  à  la  table  des  rois ,  des  Baukunst  d,  mittelalt,  in  Sacksen,  plan- 
ducs  ,  barons ,  etc.  V.  un  officier  de  ce  nom  che  xii ,  figure  F. 
dans  la  suite  des  miniatures  du  manuscrit 

intitulé  :  Leges  palatinœ;  Acta  sanctorum  DAUPHINÉ.  —  Les  principaux  ouvrages 

des  Bollandistes.  V.  au  mot  Officiers.  publiés  sur  cette  province  sont  : 

Un  sceau,  publié  par  Hommélius,  Z>^ja-  Deluç,  Description  de  la  France  [Dan- 

risprudentia  numismatibus  sigillis  expli*  phiné)^  2  vol.  in-foi.,  avec  planches. 


biilonnanies  de  Tincendie  vengeur,  elc-  année  1836. 

<'i)M.Ariaiidde  Monior  dans  son  ouvrage /a  Peinture  (4)  Casalius,  deRltibits  Ecclrslœ,  p.  155,  cap.  XXIX 

en  Italie  avant  Raphaël,  in-8%p.94,  parle  d'un  porlrail  de  Diaeonissis,..,  Viduce  porro  qaœ  prœerant  titims- 

do  Dante  dans  légiise  de  Florence  sans  autre  explica-  terio  quotidiano  nenme,  ait,  meiiHur.im,  serviiio,  etc., 

lion;  il  se  pourrait  que  ce  fût  le  même  que  celui  que  Epistol.  lyrtaccio  aâ  Antiochnm  Clemens  Alexand, 

nous  citons  plus  haut.                                    .  eonstltut.',  lib.  III, cap.  XV;  Albaspinus,  de  Veieribas 

;2)  Voir  ce  que  dit  de  cet  excellent  artiste  TabbéCa-  eccles.,  \\b.  I,cap.  XXIY;  Ilospinianus  de  Origine 

hier.  Annales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX,  teinploritm,  in-folio, 

p.  313.  (5;  Aringhi  parle  longuement  du  dauphin  dans  sa 

(3)  Froissart  dam  le  t.  II,  feuillet  Ixiii  de  ses  Roma  subserranea,  1. 1,  p.  i83,  et  t  II.  p.  335,  n*  12, 

Grandes  chroniques,  donne  une  description  de  ban-  13.  Voir  aussi  le  texte  do  Fred.  Munier  ôansSiwibilder 

quet  royal  où  il  est  question  de  plusieurs  seigneurs  und  A:inf/vor«/e//ungen^  etc.,  ou  flgures  symboliques 

qui  servaient  le  roi,  montés  A  cheval.  M-  Deveria  in-  des  premiers chrâliens  ;  Altona,  I8t25,  in-4  ,  i'"  partie, 

spire  de  ce  texte  en  a  composé  un  dessin  qui,  à  défaut  p.  48  et  suiv. 

Tome  U  24 


DIU 


—  570  — 


DAV 


Benjamin  de  I4  Borde,  Description  des  Cette  église  possédait  an  beau  dottit 

monuments  de  la  France OM  Voyage pUXoreS'  dont  il  n'existe  plas  rien;  M.  Dumège  eu 

^ne  en  France,  12  vol.  in-folio,  avec  plan-  donne  une  description  très-détaillée  dans 

cbes.  Y.  t.  li.  le  même  volume  de  son  ouvrage ,  p-  463 

Alex,  de  La  Borde,  Monuments  de  la  étsuiv. 

France.  La  grande  Topographie  de  la  France,  Statue  de  la  Vierge  dorée,  Foyaget  pitUh 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  plus  de  resques  dans  l'ancienne  France,  par  Taylor, 

550  vol.  in-folio.  V.  aussi  aux  noms  parti-  de  Caitleux,  etc.   {Languedoc)  y  io-filio, 

culiers  des  villes  :  Grenoble  ,  Valence  ,  ^i.  xxx  bis. 
Vienne,  Die,  Caaiitreuse,  Embrun  (1),  etc. 

Monnaies  de  cette  province,  Boutroue  et  DAVID.  —  Histoire  de  ce  personnage, 

Le  Blanc  ;  monnaies  Wonnales  restituées,  sculptée  en  ivoire  autour  d'un  coffret  ap* 

Hevne  namismaliqae  de  Blois ,  i,  yiy  p.  ^0^  partenant  an  trésor  de  la  cathéarale  de 

pi.  XXI  (2).  Laon ,  et  qui  peut  dater  du  Bas-Empire. 

Millin  Ta  publiée  dans  ses  Foyaget  du  Buii 

DAUPHINS  DE  FRANCE  (3).  —  Costume  de  la  France ,  atlas  de  la  l»*  partie,  pi.  nu- 

de  deux  Dauphins  fils  de  Charles  VI  (  de  hiérotées  X  A  et  X  B.  Pour  la  description, 

1596  à  i^dS).  Monuments  de  la  monarchie  V.  p.  09  du  1. 1  de  cet  ouvrage. 

française,  t.  Itl,  pi.  xvi  et  pi.  clxxx,  fi-  —Costumé  en  empereur  de  Constantino- 

gure  5.  Antiquités  nationales,  Millin,  1. 1,  pie,  revêtu  d'un  manteau  à  fleurs  de  lis,  il 

pi.  IV,  n"  1.   Trésor  de  la  couronne  de  tient  un   livre  ouvert.  Miniature  grecque 

France,  t.  H,  pi.  clxxvii.  du  x*  siècle.  Iconoaraphie  cJwétienne  de 

Sceaux  de  quelques  Dauphins  de  France.  Didron,  in-4%  p.  4^9. 

Trésor  de  numismatique,  \  vol.  in-folio  Trois  sujets  de  la  vie  de  ce  prince.  Émaux 

(vol.  des  Sceaux  des  feudataires),  pi.  i  et  11.  du  bâton  a'une  belle  crosse,  du  style  byzan- 

V.  aussi  Fils  de  France.  tin,  ayant  appartenu  à  Téveque  Ragenfroy  : 

Louis   Dauphin   de   France.  Sceau   du  cette  pièce  est  d'hantant  plus  intéressante 

XIV*  siècle,  gravé  dans  VArcheologia  hritan-  qu'elle  porte  le  nom  de  Tartiste  :  ^illelmus 

nica,  t.  XXII,  pi.  de  la  p.  426.  me  fecit.  Publiée  par  Willemin.  Monum, 

Voir  au  Cabinet  des  estampes,  h  Paris,  la  inédits,  etc.,  pi.  xxx  (5), et  reproduite  dans 

réunion  des    portraits    des  Dauphins  de  V Univers  pittoresque,  France,  pi.  xcvn. 

France,  dans  la   Collection  des  portraits  David  combattant  le  géant  Goliath.  Mosal- 

historiques  de  France.  que,  travail  barbare.  Ciampini  donne  ce 

monument  comme  une  des  plus  anciennes 

DAURADE  (La).  —  Très-ancienne  église  représentations  de  ce  sujet,  Fêtera  Moma-' 
de  Toulouse;  L'architecture  estimée  du  v*  ou  menta,  t.  II ,  pi.  11  et  p.  B  du  texte.  Le  boo- 
vr  siècle  (4)  est  très-remarquable.  Elle  est  clier  du  Philistin  est  rond  et  porte  une  in- 
décorée de  statues  de  saints  et  de  patriar-  scription. 

cbes.  Elle  est  publiée  dans  les  Mémoires  de  Miniature  du  ix*  siècle  environ.   Bible 

l'Académie  des  inscriptions ^  etc. ^  1. 1,  plan-  dite  de  saint  Paul.  D'Agincourt,  pi.  xu, 

che  de  la  p.  146.  V.  aussi  la  Topographie  n"  8. 

de  la  France  au  Cabinet  des  estampes,  à  Autre  de  la  Bible  de  Charles  le  Cbâuve; 

Paris,  in-folio,  par  département.  M.  Du-  manuscrit  de  la  même  époque,  citée  par 

roège,  dans  sa  nouvelle  édition  de  l'ouvrage  Dibdin ,  Voyage  en  France,  t.  III,  p.  124. 

de  dom  Vaissette,  Histoire  du  Languedoc,  Fresque  du  Campo  Santo,  xiir  ou  xiv^siè- 

en  plusieurs  vol.  in-S"*,  Toulouse,  1840  et  cle,  peinture  de  Benozzo  Gozzoli.  V.  k 

suiv.,  donne  plusieurs  chapiteaux  de  cette  n<*  14  de  la  description  des  peintures  de  ce 

église,  dans  le  style  du  x'  ou  xr  siècle,  monument,  détaillées  dans  ce  Dictionnaire 

V.  les  pi.  xii  et  XIII,  1. 1;  pour  l'historique,  au  mot  Cahpo  Santo. 

p.  462.  Bas-relief  du  xv  siècle;  porte  du  Baptîs- 


(1)  Sur  celte  ph>Yincc  et  ses  mûnuroents  hîstori* 
qoes,  voir  tous  les  auteurs  cités  par  LcQgIct  du  Fres- 
noy ,  Méthode  pour  èiudier  VMsiolre,X  IV,  p.  248; 
Ptganiolde  la  Force,  Description  de  la  Fraticn,  l.  Vï, 
p.  309;  la  notice  bibliographique  rédigée  par  M.  L.  Ba- 
lissier,  p.  586  de  son  livre  intitulé  :  Eléments  d'archéo- 
logie nationale,  i  vol.  in-i3;  Paris,  i843. 

(2)  Fondée  à  Blols  par  MM.  Cartier  et  De  La  Saus- 
saye  en  i83tf,,6  vol.in-8^;  avec  table  alphabétique 
et  raisonnée  des  matières  par  Tautcur  de  ce  Diction- 


naire. 


(S)  Sur  l'Origine  de  cette  dignité,  coosutlez  le  grand 


Dictionnaire  historique  de  Moreri  ;  Introduction  his- 
torique à  la  Description  de  la  France  de  Piganiol  de 
la  Force  ;  l'ouvrage  de  Legendre  sur  les  Dignités  de 
France  :  le  Dictionnaire  des  mœurs  et  coutumes  tfet 
Français,  par  l.achenaie  des  Bois,  et  tous  les  aaieors 
cités  dans  la  Méthode  pour  étudier  thistoire,  par 
Lenglet  do  Kresnoy.  t.  IV,  p.  168,  285. 

(4>  De  V Antiquité  de  l'église  de  Sancia  Maria  ftf- 
bricala  ou  la  Daurade,  par  Jehan  de  Chofenccl. 

(5)  Voir  les  détails^  dounés  par  M.  Ponier  i  ce  fi^et, 
p.  21  du  texte  de  Touvrage  de  Willemin. 
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tèrc  de  Florence.  D'Agîncoort,  pi.  xli  ,  n*  9.  —  Portant  leur  tête  entre  lenrs  maîns  (±). 

THomphe  de  David  sur  Goliath  et  les  Phi-  V.  Denis  et  Nicaise  ,  etc.,  et  ceux  représen- 

listins,  bas-rehef  à  Tëglise  Saint-Jacques  tes  sur  un  diptyque  du  irv*  ou  xy*  siècle, 

des  Espagnols,  xy*  siècle.  Cicognara,  Istorîa  Thesanr.  diptychor.ûe  Gori ,  1. 111 ,  pi.  xxx. 
délia  scultnra  in  Itaîia,  t.  II,  pi.  lv. 

Ce  sujet  i>iit  aussi  partie  de  la  suite  des  DÉCEMBRE.  —  Pour  h  personniGcatioii 

fresques  peintes  par  Raphaël  aux  Loges  du  de  ce  mois  dans  les  calendriers  et  zodiaques 

Vatican.  Voir  rouvre  de  Raphaël  et  celles  chrétiens,  V.  les  monuments  de  ce  genre 

de  ses  graveurs  et  surtout  borghianus,Cha-  nue  nous  citons  aux  mots   Calendriers, 

peron ,  Volpato  et  autres.  Heures,  Zodiaques. 

David  Jouant  de  la  harpe,  placé  dans  une 

décoration  du  xiii*  siècle.  Willemin ,  Mon.  DÉCOLI.ATION.  —  \  Décapités. 
franc,  inéd.,  t.  U,  pi.  xvi. 

Pour  cesujet,  comme  pouir  le  précédent,  DÉCORATIONS.  —  Soit  d'architecture, 

voir  Raphaël  et  les  diverses  œuvres  de  Mar-  Soit  de  sculpture,  peinture,  ciselure,  etb. 

Un  de  Vos  et  autres  maîtres  de  cette  épo-  V.  aux  divers  motsqni  s^  rattachent,  tels 

que,  ainsi  que  toutes  les  anciennes  Bibles  qu'ÂRABESQUES, Bordures, Cartouches,  En- 

^véesen  bois  on  autrement.  cadrements.  Frises,  Culs-de-Lahpes ,  Coir-^ 

Très-belle  figure  de  David,  assis.  Seul-  soles,  Caissons,  Encorbellements,  Orne- 

Stare du  CampoSanto,  tirée  d'un  bas-relief  ments.  Croisillons,  Clôtures  de  choeur, 

uiiv'au  xv«  siècle  environ,  publiée  par  Clochetons  de  pinacles.  Maître-autel, 

Lasiiii,  Haccolta  di  sarcofagi  e  altri  mo/ia-  Niches,  Balustrades  découpées  à  jour,  Ta* 

menti  del  Campo  Santo ,  1  vol.  in-4^.  Plse,  bernacles.  Stalles,  Sièges,  Meubles,  Ju- 

1824,  pi.  Lxxv.  BÉs,  etc.  Nous  citerons  d^une  manière  plus 

Autre  debout,  sur  Pune  des  faces  du  puits  particulière  la  belle  décoration  sculptée  en 

dit  de  Moïse,  à  Dijon;  publié  dans  V^itloi  bois  au  xv*  siècle  provenant  d'une  église 

des  arU  en  France,  par  M.  du  Sommerard,  de  Dijon  et  placée  au  musée  de  Dijon,  celle 

pi.  1  du  chap.  V.  qui  se  voit  à  Saint-Denis  au  fond  du  chœur 

Lejournal  du  Jl/aura^î/ipil^ore^gne  donne  et  servant  de  reliquaire.  V.  Dijon,  Saint* 

aussi  une  réduction  de  cette  figure,  t.  H,  Denis.    Autres   aux   cathédrales    d'Alby  , 

p.  177.  d'Amiens,  Reims,  de  Barcelone,  de  Ham- 

Stalue  de  Francavilla  représentant  David  bourg,  etc.  Y.  à  ces  noms, 

en  berger  vainqueur  de  Coliath.  Musée  des  Autre  d'une  admirable  légèreté  à  Reims. 

fliORom.  français,  par  Alex.  Lenoir,  A"*  121  Chapcile  dite  de  Saint-Lait ,  publiée  en  téta 

et  pi.  CLiv,  salle  du  xvi*  siècle.  de  l'ouvrage  intitulé  :    Toiles  peintes   de 

Autre  assise  sur  un  beau  siège.  Sculpture  Beims,  ïmoMo^  par  L.  Paria.   Y.  Toiles 

du  xvr  siècle  à  la  Chartreuse  de  Pavie.  peintes. 
V.  la  pi.  n*"  3  de  la  15'  livraison  de  l'ouvrage 

de  M.  Gailhabaud ,  Monuments  anciens  et  DÉCORATIONS  THÉÂTRALES.  —  Aux 

fnoiernes.  xiv*  et  xv*  siècles  principalement.  Y.  au  mot 

Acteurs  et  Actrices  ,  Costumes  ,  Lustre  , 

BEGALOGUE  (Le)  ou  les  dix  commande-  Théâtre  ,  etc. 
ments  de  Dieu  (1).— Explication  littérale  et 

symbolique  des  dix  commandements    de  DÉCOUYERTES.  —  Cette  désignation  est 

Dieu  (1).    Suite  de  pièces  composées  et  tellement  étendue  qn'on  ne  peut  facile- 

$ra?ées  par  Matthieu  Gruter,  graveur  de  la  ment  essayer  d'en  faire  un  article  spécial 

nn  du  XVI*  siècle.  Y.  son  œuvre.  sans  risquer  de  faire  un  ouvrage  dans  un 

ouvrage,  puisqu'il  embrasserait  toutes  les 

DÉCAMÉRON.  —  Nom  d'un  ouvrage  du  inventions    humaines   dans  les  arts ,  les 
célèbre  Boccace.  Il  en  existe  diverses  édi-  sciences ,  les  métiers  de  tous  les  genres.  * 
lions  avec  planches  en  bois  gravées  dans  Nous  signalerons  cependant  quelcjues  ou- 
ïe xvi«  siècle.  vrages  à  planches  qui  semblent  avoir  voula 

résumer  ce  genre  de  travail. 

DÉCAPITÉS  (Saints).— Y.  Jean-Baptistb,  Celui  intitulé  :  Panoplia,  sive  de  artibus 

^iNT  Paul,  saint  Eustrate,  sainte  Iraide,  illiberalibus,  etc.,  par  Jost  Amon,  ou  Am- 

SAINT  Denis,  saint  Nicaise  de  Reims,  etc.  man,  i  vol.  in-12. 

(0  Od  sait  quel  beau  parti  M.  de  Triqaety,  sent-  bas-reliefs  qaf  font  rorncment  des  portes  de  résUie 

pteardu  xix*  siècle,  a  tiré  de  ces  sujets  et  comment,  de  la  Madeleine,  A  Parts.  Y.  ce  qu'on  dit  de  ces  bas^ 

sans  copier  le  moyen  Age,  il  a  su  s'inspirer  des  étodes  reliefs  dans  le  2*  volnme  de  l'Artiste,  p.  45. 

altes  des  maîtres  de  cette  époqae,  dans  ses  t>eauz  {2)  Ao  mot  Saikt  Dbjiis,  voir  la  note  A  ee  sujet, 
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Ouvrage  du  plusgrand  intérêt,  renfermant  Gratien  (3)  rédigeant  son  livre  desDëcréU- 

des  planches  très-bien  eravées  représen-  les  en  présence  des  papes,  des  évéques,  des 

tant  les  divers  états ,  professions  et  métiers  docteurs  de  PÉglise,  qui  lui  présentent  leurs 

connus  à  cette  époque,  et  sur  lequel  M.  Le-  ouvrages  comme  bases  de  son  travail  et  de 

ber  donne  des  détails  intéressants  dans  le  Tautheuticité  des  textes  qui  y  sont  cités. 

Catalogue  de  sa  belle  bibliothèque ,  tome  I,  Gravure  en  bois  de  1501 ,  et  servant  de  fron- 

.n**  131z.  tispice  aux  œuvres  de  Gratien  publiées  à 

Suitede  planches  portant  pour  titre,  iVb9a  cette  époque,  et  dans  le  cours  du  xti* 

reperta,  etc. ,  gravées  par  les  frères  Galle,  siècle. 

diaprés  Stradan  ,  représentant  les  inven-  Le  moine  Gratien  présentant  son  livre 
lions  connues  au  xvi'  siècle.  On  y  voit  Pas-  des  Décrétales  à  un  pape.  La  disposition  du 
tronomie,  Talchimie.  la  fabrication  des  trône  pontifical  est  assez  remarquable.  Mi- 
armes,  rimprimerie,  la  gravure,  Tusage  de  niature  ou  gravure  en  bois  d'une  édition 
la  boussole,  de  Paimant,  ta  culture  des  vers  de  ce  livre  publiée  en  1476,  et  reproduite 
à  soie,  Tusage  d'un  médicament  nommé  le  par  Dibdin  dans  sa  JJibliolheca  Spence* 
bois  de  gaïac,  la  fabrication  de  la  poudre  riana,  t.  III,  pi.  ce. 
h  canon ,  les  moulins  à  moudre ,  les  feux 

pyriques,  la  balance  dite  romaine,  etc. V.  les  DEDICACE  (4).  —  De  l'église  de  la  Vierge 

œuvres  de  Stradan  et  des  frères  Galle.  par  saint  Sylvestre  V%  pape.  On  y  voit  l'appa- 

Âu  bas  de  la  planche  servant  de  fronti-  rition  de  Jésus-Christ  à  saint  Eustache  entre 

spice  à  l'ouvrage  intitulé:  Pompa  funebris  les  cornes  d'un  cerf.  Sculpture  en  bois  de 

Ôaroli  III,  ducis  Lotaringiœ,  gravée  par  chêne  qui  paraît  être  du  x*  au  xr  siècle.  U 

Alalh.  Merian  et  Brentel  d'après  Claude  de  nom  de  l'artiste  y  est  écrit  ainsi:  Maguitr 

la  Ruelle,    in-folio.  On  trouve  une  suite  Gnilelmus  fecit  hoc  opus  indicat  ,eic,  y  çn- 

.de  petits   tableaux   représentant    les  di-  blié  dans  les  ^c^a  «am^torum/ mois  de  sep- 

verses  découvertes  de  nndustrie  humaine,  tembre,  t.  VI,  p.  120.  On  y  voit  un  encensoir 

les  mines ,  les  salines ,  les  fonderies  de  fer,  d'une  forme  remarquable, 

d'or,  d'argent,  la  vitriGcation ,  les  usines.  Autre  sculpture,  représentant  la  dédicace 

la  taille  des  pierres  dans  les  carrières,  etc.  d'une  église  par  un  pape.  Monument  du  xn* 

V.   aussi  ASTROLABE,   BOUSSOLE  ,   IMPRIME-^  aU  XIII»  sièclc.  D'AgiUCOUrt,  SCUL,  pl.IXTI, 

RIE,  etc.  n°  52,  et  dans  l'ouvrage  de  Kirchcr, inti- 
tulé: Historia  Eustachio-Mariana,  Rome, 

DÉCRÉTALES  (1).   Une  miniature  d'un  in-i%  p.  21. 

manuscrit  des  Décrétales,  xiii*  siècle  en-  Miniature  d'un  ordo  du  xii*  siècle  cnri- 

viron,  appartenant  au  monastère  de  Corbie  ron  appartenante  la  bibliothèque  de  Rouen, 

et  maintenant  à  la  bibliothèque  d'Amiens ,  n°  362,  publiée  dans  VArcheologia  BrUan- 

représente  Grégoire  ÏX  remettant  à  un  clerc  nœa ,  t.  XXV,  pi.  xxx ,  p.  2ol. 

le   livre  de    droit   canon   ou    décrétâtes.  Dédicace    d'une   église   à    San  Sabiaco. 

Cette  miniature  est   publiée  dans  V Atlas  Fresque  du  xii*  au  xiir  siècle.  On  lit  sur  la 

de  l'essai  sur  les  arts  du  dessin  en  Picar-  peinture  cette  inscription,  hfc  est  p.p.  Gre- 

die  (2),  2  vol,  in-S*»,  Amiens  ,  1840,  plan-  gorivs  (5)  Oli.  eps.  hostiensis.  qvia  cosse- 

che  XXV ,  n**  82 ,  et  la  page  155  du  texte  de  cravit.  ecclesia.  C'est  le  moment  où  le  pon- 

l'ouvrage  qui  est  de  M.  Rigollot  d'Amiens,  tife  consacre  l'autel;  un  ange,  placé  der- 

membre    de  plusieurs    sociétés   d'archéo-  rière  une  balustrade,  présente  un  encensoir, 

logie.  Au-dessus  de  sa  tête  est  écrit  Michel  pre- 

Elle  est  également  publiée  dans  le  5'  vo-  positus  paradisi.  Cette  peinture  est  publiée 

lumc  des  Mémoires  de  la  société  des  anli-  d'après  le  ménologe  par  d'Agincourt,  pl.C) 

quaires  de  Picardie,  p.  275,  à  la  fin  du  n°Z^  seclion  Peinture, 

Tolume.  Suite  de  toutes  les  cérémonies  usitées 

\i)  Sur  ic8  décréUiles  et  Porcine  de  ceUe  célèbre  qai  Tivail  A  cette  époque.  Sur  la  découverie  toaterè* 

Compilation,  voir  la  dissertation  insérée  au  7*  volume  cenle  du  manuscrit  de  Bernard  do  Coroposielle.  Toir 

des  Aimales  de  philosophie  chrétienne,  p.  43i ,  439;  la  note  de  la  p.  368  dU  t.  XI  des  Annalet  de  philo»- 

t.  XI,  p.  366.  phie  chrétienne. 

(3)  Le  Uire  de  cet  ouvrage  u'est  pas  exact,  car  tous  (4}  Description  de  la  dédicace  de  Tétrlisc  du  moius- 

les  monuments  qui  sont  gravés  dans  cet  atlas  sont  tèrc  d'Arro^«aise,  diocèse  d'Arras,  et  liste  des  chrva- 

loin  d'éircdes  productions «i'arlisles  de  Picardie.  M.RI-  licrs  qui  y  assistèrent.  Noblesse  et  chevaleriede  Flah 

lEollot  doit  fondre  ce  travail  dans  une //i«/oir«gr<^ra/e  dre,  d'Artois,  de  Picuidie,  ln-8*,  avec  plaocb»; 

des  urin,  que  nous  attendons  depuis  longtemps.  Amiens,  S  VI,  par  M.  F.  Roger. 

(3)  Au  lieu  oe  Gratien  qui  csi  ici  nommé,  quelques  (5)  C'est  le  pape  Grégoire  IX  qui  siégea  de  i237i 

personnes  pensent  que  ce  personnage  pourrait  bien  1341,  et  qui  avant  cette  époque*  fut  évéqae  d'Osiie- 

éirç  Bernard  de  Compostelle  qui  écrivait  au  xiv''  sié-  V.  les  historiens  des  papes,  il  existe  dans  la  sacristie 

de,  et  a  bien  pu  présenter  son  travail  à  Bonifacc  YIII  de  l'église  royale  de  Saint-Denis,  un  tableau  (rés-io- 
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pour  la  bénédiction  des  églises ,  publiées  allemande ,  qui  veut  dire  Image  complète 
dans  le  Pontificale  romanum,  V.  pour  Tin-  ^nn  tournoi ,  etc. ,  représente  la  manière 
dication  des  planches  les  tables  des  ma-  dont  se  faisait  cette  triste  cérémonie.  Dans 
ticres  ou  des  chapitres  placées  à  la  On  des  le  fond  le  chevalier  vaincu  ,  à  cheval  sur 
diverses  éditions  in-S"  et  in-folio.  Ces  di-  une  poutre,  est  dépouillé  des  piècesdeson 
vers  sujets  sont  reproduits  par  Bern.  Pi-  armure  (2).  Y.  l'œuvre  du  graveur, 
card,  dans  le  3'  volume  de  l'ouvrage  inti- 
tulé: O'ré^mome*  rf%eiwe«,  etc.,  éditions  DÉLIVRANCE  DE  PRISON  ou  DE  LA 
in-folio  et  in-^**.  CAPTIVITÉ.  —  Sculpture  en  ivoire,  xiv*  ou 

Voir  aussi  le  mot  Consécrations.  xv  siècle,  représentant  des  dames  déli- 

Dédicace  de   livres.  Miniatures  et  gra-  vrées  des  mains  de  leurs  ravisseurs  figurés 

Tures  représentant  des  auteurs  offrant  leurs  par  des  enchanteurs  et  des  sauvages.  Voir 

ouvrages  à  des  papes ,  des  évéques ,  des  Sauvages. 

rois,  princes,  seigneurs,  etc.  Voir  Auteurs,  Délivrance  de    prisonniers.  V.    Pierre 

Livres,  Présentations.  (saint)  et  aux  mots  Prison,  Prisonniers, 

Déduction  louable.  Nom  d'une  des  figures  Geôlier  ,  etc. 
du  roman  des  Dames  de  rhétorique.  V.  les 

planches  du  manuscrit  ou  des  copies  de  ce  DÉLUGE.  —  Les  principaux  monuments 

volume,  désigné  plus  amplement  au  mot  qui  servent  à  prouver  ou  rappeler  le  dé- 

Dames  de  rhétorique.  luge  sont  : 

Les  médailles  d'Apamée,  ville  de  TAsie , 

DÉFI  D'UN  TOURNOI  EN  CHAMP  CLOS,  publiées  par  le  docteur  Wisemann  dans  son 

—  Leduc  de  Bretagne  envoie  ses  hérauts  ouvrage  intitulé:  des  Rapports  des  sciences 

d^armes  présenter  le  défi  au  duc  de  Bour-  et  de  la  reliaion  chrétienne ,  tefiroduii  dans 

bon.  Miniatures  du  manuscrit  de  la  Biblio-  les  Annales  ae philosophie  chrétienne,  t.  VIII, 

thèque  royale  de  Paris ,  publiées  dans  VUni^  pi.  de  la  p.  144. 

^ers  pittoresaue,    France,    pi.   ccccxxxi,  Sarcopnages  (divers)  publiés  par  Bosio 

d'après  les  planches  du  grand  tournoi  du  dans  Borna  sotterranea  et  par  Aringhi  dans 

roi  René.  Le  duc  qui  remet  Tépée  à  son  hé-  Jioma  suhterranea.  Pour  les  planches  de  ces 

raut  la  lui  présente  par  la  lame  ;  le  héraut  deux  ouvrages  voir  aux   tablas  des    ma- 

du   roi  René    tient  Pépée  par  la  pointe  tières,  verbo  Noé. 


lorsqu'il  présente  Parme  au  duc.V.  René 
et  Tournois. 

Reproduit  par  Bonnart  dans  le  2*"  vol.  des 
Costumes  du  moyen  âge,  pi.  xxiv. 


Divers  autres  monuments  publiés  par 
Aringhi.  Même  ouvrage  que  ci-aessus,  t.  II, 
p.  67,105,187,315. 

Peinture  de  la  2'  chambre  du  cimetière 

Sainte-Calixte.    Même   ouvrage  ,  p.  559, 

DÉGRADATIONS.  —  D'ecclésiastiques ,  de    551 ,  566. 

chevaliers  ou  militaires.  —  Sur  une  feuille  de  métal  appartenant  au 

Pour  les  ecclésiastiques,  V.  le  Rituale    sénateur  Buonarotti  publiée  dans  Touvrage 

pontificum  et  le  Pontificale  romanum  ,  avec    intitulé:  Osservazioni  sopra  alcuni  vasi  an- 

planches  gravées  reproduites  dans  les  Céré-    tichi,  etc.,  t.  4 ,  folio  1  (3). 

montes  religieuses  de  Bernard  Picard,  1. 1,        On  trouve  dans  Touvrage  de  Bianchini, 

pi.  ccLxviii ,  et  la  vignette  de  la  p.  274.  Storia  universale  pro  monum.,  1  vol.  in-4**. 

Pour  les  chevaliers  et  militaires.  V.  les    p.  178,  une  planche  représentant  un  vase 

livres  de  chevalerie  (1)  et  de  tournois,  tels    d'une  date   incertaine  dont  on  trouve  le 

que  ceux  de  René  d^Aniou,  de  Marlot,  Mé-    détail  dans  l'ouvrage  indiqué  représentant 

NESTRiER,  VuLSON  DE  Là  Colohbine  ,  et  au    diverses  scènes  ayant  rapport  au  déluge  et 

mol  Gages  de  Batailles.  à  Tarche  de  Noé.  Ce  monument  est  repro- 

l'ne  planche  gravée  en  bois  par  J.  Aroon,    duit  avec  une  dissertation  assez  détaillée 

^  ce  que  Ton  pense,  ou  le  graveur  au  mono-    dans  le  17*  volume  des  Annales  de  philoso- 

gramme  A,J. ,  1565,  avec  une  inscription    phie  chrétienne,  p.  46. 

(Cessant  du  peinire  Meynicr,  représentant  la  cércmo-  gonne,  par  M.  de  Baranle.  et  qui  est  intitulée  •'  Chapi- 

iiif  de  la  dédicace  de  cette  basilique.  Ce  tableau  est  trè  de  la  toison  d'or  ,  t.  VIII,  planche  de  la  p.  3b5. 

Kavé  au  trait  dans  le  Musée  Landon,  année  18I2,  vo-        Ci)  Celle  planche  curieuse  et  même  capitale  qui 

me  l,  pi.  xix;  il  se  trouve  éjialemeni  reproduit  dans  fait  partie  de  notre  collection  de  tournois  et  autres 

•^  Fronce  pittoresque  et  monumentale ,  d'A.  Hugo,  exercices  chevaleresques,  provient  d'un  ouvrage  in- 

^'  I«  pi.  Lxx.  folio  dont  nous  n'avons  pu  découvrir  le  titre  ni  Tau- 

(0  Une  itravure  de  François  Chauveau  ou  Le  Pau-  leur, 
trejaquelle  se  trouve  en  téie  d'un  des  chapitres  du        (3)  Ciampini  en  donne  Texplication  dans  l'ouvrage 

•ivre  iniiiuié  :  Théâtre  d' honneur  ei  de  chevalerie, eic,^  intitulé  -.  Dissertatio  de  daobas  emblematibus  musœi 

■[^présente  une  cérémonie  de  ce  genre  V.  aussi  une  cardinalis  Carpinei,  Rom.,  1748,  p.  18. 
^es  plaoches  de  l'aUas  de  VUistoire  des  ducs  de  Bour^ 
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La  pierre  de  Foggi,  décrite  par  Ifama-  DflHOISELLES  oo  jeuQes'  filles.  —  Pour 

chi.  Origines  et  antiquitates  christianœ ,  leur  costume  peu  différent  du  reste  de  ceux 

lib.  XX,  t.  ni.  V.  à  la  table.  dc^  femmes ,  Toir  les  plancbcs  de  Wille- 

Grande  composition  de  Jean  Cousin ,  des-  min ,  de  Bonnart ,  de  Beaunier ,  en  suivant 

sin  appartenant  à  d'Agincourt  qui  en  a  les  époques, 
donne  une  réduction.  Histoire    de  Part 

{Peinture) ,  pi.  clxiv,  n«  30.  DEMOISELLES  D'HONNEUR.  —  Il  exis'e 

Scène  du  déluge  sculptée  sur  un  cbapi-  sans  doute  bien  des  peintures  où  Ton  doit 

teau  de  l'église  de  Tabbaye  de  Saint-Austre-  trouver  des  demoiselles  d'honneur.  Parmi 

moine,  vers  le  x'  ou  xi*  siècle.  tous  ceux  qui  peuvent  exister ,  nous  cile- 

Alex.  Lenoir  le  reproduit,  t. YI,  pLccxxxii  rons  deux  tableaux  intéressants  ;  savoir  : 

de  son  Musée  des  monuments,  l'entrée  de  la  reine  Isabeau  de  Bavière  à 

Très-belle  composition  du  déluge  gravée  Paris.  V.  au  mot  Entrée  et  Isabeau  «  et  dans 

au  burin  en  1541  par  Van  Staren,  ou  le  mai-  ^n  autre  où  l'on  voit  Anne  de  Bretagne 

tre  à  l'étoile ,  à  c^use  de  celle  qui  figure  dans  son  appartement  écrivant  à  son  n^^ri 

entre  les  deux  lettres   ou  monogrammes  Louis  XII.  Y.  Anne  he  Bretagne  et  au  mot 

D.  V.  Voir  une  très-belle  épreuve  de  cette  Sacres. 
gravure  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

sous  le  n^"  7â  du  Catalogue  des  esUmpes  DEMOISELLES  DE  PAVEURS.  —  On  voit 

exposées  dans  les  diverses  salles.  un  Instrument  de  ce  genre  dans  la  bordure 

Tableau  du  déluge,  fresque  de  Raphaël  d*une  magnifique  miniature  du  xnr* siècle, 

dans  les  Loffes  du  Vatican.  Voir  l'œuvre  du  publiée  par  Willemin ,  Monuments  inédiU 

peintre  et  de  ses  graveurs.  fntnçais  ou  autres ,  t.  Il,  pi.  clxix  (S). 

Et  dans  toutes  les  suites  de  gravures  pour 

l'Ancien  Testament  par  Martin  de  Vos,  les  DÉMON  (Le  ).  V.  Diable,  Jugenent  ou- 

Sadelers,  Stradan  et  autres,  dont  les  œuvres  nier  ,  Satan  ,  etc. 
sont  dans  tous  les  cabinets  d'estampes. 

DÉMONIAQUES.  —V.  ExoRCiSMES.TtA»- 

DÉMÉTRR9S  (Saint).  —-Officier  du  pa-  figuration. 
lais  des  empereurs  deJ^Byzance ,  représenté 

en  pied  et  dans  son  costume  de  cour.  Seul-  DÉMONOMANIE.  —  Une  gravure  réelle- 

pture  en  ivoire  servant  de  couverture  à  un  ment  curieuse  composée  par  Crispin  de  Pas, 

manuscrit.  Il  porte  le  eingulum ,  espèce  de  et  gravée  par  David  pour  le  livre  de  JeanBo- 

ceinture  d'honneur  et  est  armé.  Celte  seul-  din»  Angevin,  intitulé  :  de  la  Démonomam 

pture  est  publiée  dans  le  Trésor  de  numis-  et  des  sorciers ,  i  vol.  in-4**,  1550 ,  rcpré- 

matique,  2'  classe,  10"  série,  partie  2*,  sente  l'intérieur  d'une  habitation  de sor- 

pi.  XXXVII  et  la  p.  19  du  texte  de  M.  Ch.  Le-  ciers,  avec  la  vue  de  toutes  les  opérations 

normant.  de  magie  pratiquées  pour  leurs  évocations 

On  trouve  un  personnage  de  ce  nom  sur  diaboliques, 

un  diptyque  ou  triptyque  publié  par  Pa-  Ony  voit  l'apparition  par  le  moyen  da  mi- 

cïiiuâ'ij dànsVouyrêge kntiauitates  christia-  roir;  des  pactes;  l'envoûtement  au  moyen 

nœ,  etc.,  in-l*",  planche  de  la  p.  255.  de  la  petite  figure  de  cire  couverte  d'épin- 

Sur  nn  autre  monument  de  ce  genre,  gles;  des  évocations,  une  sorcière  brûlée,  etc. 

VIII*  siècle  environ,  existant  à  la  biblioth.Ca-  Ce  livre  étant  sans  doute  très-difficile  à 

sanatc  (1)  ou  de  la  Minerve  à  Rome,  et  pu-  rencontrer  dans  le  commerce  de  la  librairie, 

blié  par  le  P.  Hyacinthe  de  Ferrari ,  préfet  V.  l'œuvre  des  deux  graveurs, 

de  cette  bibliothèane,  dans  le  23*  volume  Autre  composition  de  ce  genre,  gravée 

des  Annales  de  philosophie  chrétienne.  Y.  la  pour  l'ouvrage  intitulé  :  Des  matt9ais  anget 

£1.  de  la  p.  50,  et  ce  qu'en  dit  le  savant  bi-  et  démons  ,i  vol.  in-4'' ,  par  de  Lancre. 

liothécaire ,  p.  58  de  ce  volume.  On  y  voit  Tintériour  d'une  chambre  à» 

On  trouve  un  saint  Déraétrius  dans  la  sorcière  avec  un  sabbat. 
Collection  de  figures  de  saints,  du  Cabinet 

des  estampes  à  Paris.  DÉMONS  (3)  ou  DIABLES.— V.  Dagobert  et 

(1)  Nommé  ainsi  de  soo  fondateur,  l'illustre  cardinal  d^analoçie  avec  les  divers  emblèmes  oa  insigiies  de  li 

de  ce  nom ,  gui  en  confla  la  garde  et  le  soin  aux  confrérie  de  Nolre-Damc-de-Recouvrance  qui  !!■' 

PP.  dominicains  de  SainleMarie  de  la  Minerve^  dont  rent  sur  cette  miniature. 

la  sall<?  est  la  plus  belle  qui  existe.  Marin  Vasi,  lU'  (3)  Sur  le  rôle  que  joue  le  démon  dans  les  sculpta' 

néraire  de  home,  t.  I,  p.  427.  res  et  les  peintures  du  moyen  âge,  roir  l'article  de 

(3)  Il  est  fâcheux  que  M.  Pottier  n'ait  pas  pensé  ou  H,  Paul   Lamacbc,   ViUveniti  caihoHqaCj  (*  tli 

pa  Qous  expliquer  ce  que  cet  instrument  pouvait  avoir  p.  2dS. 
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Songe  de  Dagobert  ,  et  le  mot  Jugement  Saint  Denis  en  prison  ,  aôcompagné  des 

CERNIER,  et  toutes  les  planches  jointes  au  quatre  vertus  cardinales,  reçoit  la  commu- 

traité  de    V Iconographie   chrétienne ,    de  nion  des  mains  de  Jésus-Çhris^.  Miniature 

M.  Didron. ^w^oirc  da  diable,  i  vol.  in-i*»,  d'un  missel  de  Tabbaye  de  Saiht-Deniç,  w 

disant  partie  des  Instructions  du  comité  siècle,  citée  par  M.  Didron,p.  61  de  son 

historique  des  arts  et  monuments,  V.  aussi  Iconographie  chrétienne,  et  reproduite  par 

Bélial  ,  Dragons  ,,Autun.  le  comte  de  Bastard,  dans  son  ouvrage:  Pei/i- 

Démon  enlevant  sur  son  dos  une  jeune  tares  et  ornements  des  manuscrits,  in-folio, 

femme,  épisode  du  Jugement  dernier  de  4'  livraison. 

Tëglise  dX)rviette  ,  et    reproduit   comme  Saint  Denis  exhortant  Dagobert  mourant, 

étude  dans  la  Storia  délia  pittura  italiana,  tiré  du  bas-relief  du  tombeau  de  ce  prince, 

de  G.  Hosini ,  in-8° ,  t.  III ,  pi.  xciii  de  la  V.  Dagobert. 

3*  partie.  On  trouve  la  légende  historique  du  mar- 
ie portail  nord  de  Notre-Dame  offre  bien  tyre  de  saint  Denis ,  sculptée  sur  le  portail 
des  fijçures  de  ce  genre  reproduites  sur  la  nord  de  Téglise  de  son  nom.  Le  bas-relief 
pL  xxxiii  de  V Album  de  M.  du  Sommerard,  oui  représente  cette  légende  est  publié  dans 
0'  série.  V Histoire  des  arts  en  France,  par  A  Lenoir. 

V.  la  pi.  Lxii,  n**  525  de  V Atlas  ou  celle  de 

DENIS  (Saint  )  (i).  •—  Outre  toutes  les  la  p.  30  à  31  du  t.  U  de  son  Musée  des  mo- 

figures  de  saint  Denis  que  peut  offrir  la  numents  français. 

grande  Collection  des  saints  au  Cabinet  des  Une  ancienne  peinture  représentant  un 

estampes  de  Paris,  nous  citerons  un  vitrail  calvaire  avec  divers  personnages,  roi,  reine, 

de  l'église  de  Chartres,  du  xiii*  siècle  envi-  seigneurs  ,  etc.  ,  et  qui  servait  de  tableau 

ron ,  représentant  saint  Denis  en  pied,  re-  d'autel  à  la  chapelle  Saint-Uichel,  au  Palais 

mettant  à  Henri   de  Metz ,  maréchal   de  de  Justice ,  vers  le  xiv*  siècle ,  offre  une  fi- 

France  sous  saint  Louis ,  l'étendard  de  Tab-  gure  de  saint  Denis ,  qui ,  au  lieu  de  tenir 

baye  de  Saint-Denis.  Cette  peinture  est  pu-  sa  tête  suivant  ce  que  rapportent  les  légen- 

bliée  dans  les  Monuments  de  la  monarchie  daires,  ne  tient  que  son  crAne  sur  lequel  se 

française,  de   B.  de  Montfaucon  ,  t.  U,  voit  une   tonsure.  Atlas   des   monuments 

pi.  XXXIII  de  la  p.  168,  et  dans  VAtlas  des  français,  par  A.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxxviii, 

drts  en  France  d'X.  Lenoir,  iïï-ioiiOypï,  xxxi,  d'après  celle  des  Monument^  de  la  monar- 

et  dans  VUnivers  pittoresque  des  frères  Di-  chie  française,  de  Montfaucon,  t.  II,  pi.  lv. 
dot  (France) ,  pi.  ccxci. 

peux  reliquaires  de  l'ancien  trésor  de  DENIS  (Eglise  royale  de  l'ancienne  abbaye 
Saint-Denis  nous  offrent  deux  figures  du  de  Saint-;. — La  description  de  ce  monument 
saint  dont  l'une  et  l'autre  soutient  sa  tête  si  célèbre  en  France,  existe  dans  divers 
tranchée.  V.  VHistoire  de  Vabbaye  de  Saint-  ouvrages ,  dont  plusieurs  sont  accompagnés 
Denis,  de  dom  Félibien ,  pi.  u,  lettre  M ,  et  de  planches  d'un  grand  intérêt.  Les  princi- 
îa  pl.  m,  lettre  A,  E.  paùx  sont  :  VHistoire  de  Vabbaye  royale  de 
oaintDenisannonçantrÉvangileauxPari-  Saint-Denis,  par  dom  Félibien  ,  i  vol.  in- 
siens. Sculpture  du'  portail  nord  de  Notre-  folio  ,  dont  les  planches  sont  généralement 
Dame  de  Paris  (2J.  Publiée  par  A.  Lenoir,  assez  bien  exécutées.  Mais  on  n'y  trouve 
Mas  des  arts  en  France,  in-folio,  pL  xx.  aucune  vue  de  l'église,  soit  à  rintérieur. 
Ou  t.  n  de  son  Musée ,  pi.  Lxii ,  n"*  525,  soit  à  Textérieur;  on  n'y  trouve  rien  sur  les 
p.  3i.  caveaux  funèbres  (3). 

(i)  On  ne  peut  lire  sans  étonnement  et  sans  pitié  bas-reliefs\qui  décorent  les  dehors  des  murs  de  Notre- 

j^  absurdités  entassées  par  quelques  écrivains  de  Dome^  etc.  ;  Paris,  I8i5,  inséré  au  Magasin  ençyclo- 

I école  philosophique  du  xtiii'  siècle  sur  le  compte  pédi^/te,  septembre  de  la  dernière  annw,  dit  p.  4i,  que 

desaiutDcnis.Les légendaires  dont  ces  prétendus  phi-  le  saint  tii>ut  un  livre;  et  sur  la  srande  planche  pu- 

losophes  se  sont  moqués  sont  loin  d'avoir  débité  des  bliéc  de  cette  sculpture,  Albion  de  M.  du  Sommerard, 

absurdités  de  la  force  des  leurs.  Les  légendaires  étaient  pi.  xxxiu  de  la  &*  série,  saint  Denis,  travesti  en  doc- 

de  bonne  foi,  et  n'étaient  que  Técbo  des  traditions  teur  de  Sorbonne.  tient  une  petite  églite. 

fneuscs  et  populaires  de  leur  siècle.  Les  prétendus  pbi*  (3)  Nous  attendons  avec  impatience  la  descriptioo 
osophfs,  charmes  de  ridiculiser  un  saint,  se  sont  a  visés  de  ces  caveaux  que  doit  publier  M.  Dehrei.  d'après  la 
jle  vouloir  prouver  que  saint  Denis  et  Bacchus  étaient  nouvelle  disposition  historique  qu'il  a  fait  subir  à  ces 
le  même,  le  nom  de  Bacehns  éunl  Dionysios  en  grec,  cryptes  célèbres  dans  Thisioire  de  l'art  et  de  la  vieille 
Y.  le  r^umé  de  ce  système,  ou  plutôt  du  travestisse-  monarchie  française.  Nous  ignorons  si  ce  savant  ar- 
mant imaginé  par  Dupuys,  t.  Il  du  Miisée  des  mowi'  chitecte  joindra  quelques  vue.^  des  caveaux  au  moins 
tnentx  français,  A.  Lehoir,  p.  32.  L'ensemble  des  comme  itinéraire;  mais  tout  portée  le  croire  et  ce 
réfuiaiions  de  tous  ces  systèmes  aotichréiiens  se  serait  une  gfave  lacune  dans  ce  travail  que  lai  seul 
^fOQyie  coMwaé  ûaus  \ct  Annales  de  philoMophie  ehré'  peut  faire  en  connaissance  de  cause.  Cette  notice 
tiennent  llf.p  295;t.  IK,p.  I56;t.  X,p.i66et  suiv.  n'aurait-elle  pour  but  que  de  dispenser  les  visiteurs 
(2;  M.  Fauris  de  Saint- Vincent  expliquant  cette  seul-  de  tombeaux  des  monotones  explications  des  gardieps, 
pture  dans  sa  brochure  intitulée:  Mémoire  sur  les  ce  serait  déjà  un  grand  service  rendu  au  public  sérieux. 
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Dans  Pœuvre  dlsrael  Sylvestre  on  trouye  autres  objets  conservés  depuis  si  longtemps 

quelques  vues  perspectives  de  Téglise  et  de  et  détruits  ou  dispersés  en  grande  partie  en 

rabbaye.  1793. 

Une  de  ces  vues  présente  Tintérieur  du  Les  tombes ,  mausolées  et  autres  roonu- 

cïoître  avec  une  belle  croix  en  pierre  ornée  ments  funèbres  existant  autrefois  dans  le 

de  niches  gothiques  et  de  statues  de  rois.  chœur,  la  nef  et  les  bas  côtés  de  Péglise  sont 

M.  Alexandre  Lenoir  en  donne  diverses  gravés  dans  VHistoire  de  Pabbaye  de  Saint- 

portions  dans  son  Mlas  des  monuments  Denis ,  ci-dessus  citée.  Y.  surtout  les  plan- 

français,\.  les  planches,  xix,  xx,  xxi,  xxii.  chesdes  p.  350  et  533,  dans  les  jéntiqaités 

Vue  générale  de  Tabbaye  et  de  toutes  ses  de  Paris,  par  Dubreul  et  Bonfons»  édi- 

dépendances,  prise  à  vol  aoiseau.Y.  la  plan-  tion  grand  in-iâ  ,  mais  arrangées  pour  la 

che  n°  14, 1. 1  de  Texemplaire  en  2  volumes  plupart. 

in-folio  du  Monaslicam  gallicanam  appar-  Plusieurs  vitraux  de  cette  église  sont  pu- 
tenant  à  la  bibliothèque  de  TArsenal.  Cette  bliés  par  M.  Alexandre  Lenoir,  Musée  itt 
plancheestd^autant  plus  intéressante  qu'elle  monuments  français,  t.  Vï,  pi.  lxiii,  lxit; 
fait  connaître  la  disposition  et  le  style  d'ar-  t.  VU,  pi.  ccxxxviii,  p.  86,  et  pi.  xii  de 
chitecture  du  beau  cloître  dont  il  n^existe  son  Jtlas,  et  par  M.  du  Sommerard,  Jtias 
plus  rien  depuis  longtemps,  et  dont  une  des  arts  en  France,  p\.u  du  chap,  y  il. 
des  arcades  avait  quinze  ogives',  ce  qui  ne  Dans  la  description  des  f^itrauxde  la  ca- 
se trouve  à  aucun  autre  monument.  Ce  thédrale  de  /Bourges ,  par  MM.  Cahier  et 
cloître  était  du  xiv«  au  xv  siècle.  Martin ,  prêtres,  sont  représentés  plusieurs 

PlanderéglisesousLouisXIllouLouisXIV,  vitraux  de  Saint-Denis,  comme  point  de 

en  tête  du  Nobiliaire  de  France ,  par  Che-  comparaison  avec  ceux  de  Téglise  ae  Bour- 

villard,  in-folio,  avec  blasons.  ges.  V.  les  pi.  vu  et  suiv. 

Vue  générale  de  l'intérieur  prise  du  bas  Dans  VHistoire  de  la  peinture  sur  rem, 

de  réglise;  gravée  dans  la  Description  de  par  le  comte  de  Lasteyrie,  in-folio.  V.  les 

la  France,  par  Belleforest ,  1  vol.  in-folio.  pi.  m ,  iv ,  v,  vi,  vu.  Sur  une  de  ces  pein- 

Vue  intérieure  prise  sous  le  grand  (torche  tures  se  voient  deux  sujets  assez  difnciles 

qui  sert  de  support  à  Torgue,  pi.  ccxxxvi,  à  expliquer,  Tun  représente  une  marche  de 

Moyen  âge  monumental,  pi.  xliii,  et  de  la  cavaliers  dont  un  porte  un   étendard  en 

suite  intitulée  :  Intérieurs  de  tous  les  gen-  forme  de  dragon.  V.  à  ce  mot  pour  Texpli- 

res  et  de  tous  les  pays,  in-folio ,  par  Chapui  cation, 

et  une  société  d'artistes,  L'autre  représente  neuf  figures  d'hommes 

Vue  intérieure  d'un  des  bas  côtés  de  la  assis  trois  par  trois ,  qui  sont  couronnés, 

nef  avec  les  deux  tombeaux  de  Louis  XII  et  V.  à  ce  sujet  le  texte  de  l'ouvrage  ci-dessus, 

de  Henri  II,  ib,,  pi.  xn,  xliv.  Willemin,  pi.  lxxix,  donne  unfraçment 

Un  des  autels  du  rond-point  représentant  de  bordure  de  vitraux,  de  l'époque  de  Su- 
un  sarcophage  chrétien  des  catacombes  de  ger.  V.  aussi  son  texte,  p.  30, 1. 1. 
Rome ,  est  gravé  dans  le  Magasin  pitto-  Dans  la  Collection  topographiqae  du  ba- 
resque ,  année  18-iâ.  ron  d'Uxelles ,  au  Cabinet  des  estampes ,  on 

Vue  extérieure  du  portail  nord ,  avec  ses  trouve ,  t.  XVI ,  des  gravures  mainteninl 

six  statues  de  rois  portant  chacune  leur  bien  précieuses,  des  croix  qui  existaient  au- 

nom  sur  une  banderole  placée  dans  leur  trefots  sur  le  chemin  de  Paris  à  Saint-Denis, 

main.  Pour  plus  de  détails ,  voir  au  root  Cnon  de 

On  lit  les  noms  suivants  :  Hugues,  Ro-  Pierre,  p.  550  de  ce  Dictionnaire, 

bert  I",  Henri  I",  Philippe  I*%  Louis  VI ,  M.  Lcnoira  publié  les  deux  bellescolonnes 

Louis  VII.  arabesques,  sculpture  du  xvr  siècle  emi- 

Le  premier  de  ces  rois  pose  ses  pieds  sur  ron  ,  qui  existaient  autrefois  soit  au  por- 

un  centaure  tenant  une  harpe.  tail ,  soit  dans  quelques-unes  des  chapelles 

Ce  joli  portail  est  gravé  diaprés  un  dessin  du  rond-point.  V.  la  pi.  lxi  ,  1. 1\  du  Mvaét, 

du  reste  assez  vague  de  M.  Pcrcier  ,  dans  le  et  pl.xix  de  V Atlas,  où  il  l'adonnée  pluseo 

11'  vol.  du  Musée  des  monuments  français  grand  et  plus  complète. 

d'Alexandre  I-.enoir,  pi.  lxii  et  dans  son  Le  costume  des  religieux  est  gravé  sur 


grand  Atlas  des  arts  en  France,  pi.  xx,  qui    plusieurs  vignettes  de  l'ouvrage  de  dora  Fé- 


royale  de  Saint-Denis  ,  un  souvenir  du    français,  savoir  : 

magnifique  trésor ,  si  riche  en  vases ,  en  re-       Un  fragment  de  mosaïque  du  xii*  siècle, 

liquaires,  châsses,  .vêlements  précieux  et    pi.  lxvii. 
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Une  statue  de  vieillard  tenant  une  espèce  numismaU^ne  (2),  4*  année,  p.  106.  Outre 

de  Tîolon.  Sculpture  du  m*  siècle,  pU  lxxv.  ces  indications,  voir  les  planches  et  le  texte 

Deux  fragments  de  sculpture  du  portail  de  la  Description  de  VégUse  de  SainUDenis, 

nord,  pi.  Lvii.  par  H.  Debret. 

Plusieurs  chapiteaux  de  cette  église,  pu- 


bliés par  Alex.  L.enoir  dans  son  Musée  des 
monuments  français,  t.  I,  pi.  xxxix;  t.  V, 
pi.  ccvii  et  p.  224;  t.  VII,  pi.  ccxxvi,  ccxxvii, 
ccxxviii,  ccxLviu.  Divers  chapiteaux  delà 
crypte  avec  bas-reliefs. 

On  y  voit  un  convoi  ou  une  translation 
de  reliques  et  une  amende  honorable.  Wil- 
lemin,  Monuments  inédits ,  pi.  lviii. 


DENIS  (Saint)  l'Aréopagite.  -  Figure 
en  pied,  représentée  dans  une  fresque  de 
Tégiise  Santa-Maria-Novella ,  à  Florence, 
par  Taddeo  Gaddi.  D'Agincourt  {Peinture)  j 
pi.  cxviii,  n°  3.  Etruria  pittrice,  1. 1,  pi.  xi. 

Le  curieux  tableau  d'où  provient  cette 
figure  est  publié  en  entier  dans  le  l*"  vo- 
lume de  1  ouvrage  intitulé  :  Storia  délia 


Un  de  ces  chapiteaux  représente,  dit-on,  pittura  italiana,  par  Giovan.  Rosini,  in- 

Pépin  le  Bref.  V.  à  ce  nom.  folio;  Pise,  1839,  pi.  xiii. 

Vues  intérieures  des  caveaux.  Van  Marck,  Très-belle  figure  en  pied ,  en  costume  de 

diaprés  Nasch ,  et  toutes  celles  de  la  Col^  patriarche  de  rÉglise  grecque ,  gravée  par 

Uction  topographique  du  Cabinet  des  es-  Léonard  Gaultier  d'après  une  ancienne  pein- 

tampes  de  Pans ,  et  celles  appartenant  à  ture  byzantine ,  pour  servir  de  frontispice 

Fauteur  de  ce  Dictionnaire  (i).  aux  œuvres  de  saint  Denis  qui  font  partie 

Dans  le  7*  volume  de  son  Musée  des  mo^  de  la  CoUectio  Patrum,  V.  aussi  l'œuvre  du 

naments  français,  H.  Alex.  Lenoir  donne  graveur  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

une  planche  à  la  page 58  représentant  la  Autre  portrait  pour  l'ouvrage  intitulé: 

vue  intérieure  d'un  superbe  caveau  de  l'é-  Fétus  academia  Jesu  Christi,  de  Spizélius, 

glise  souterraine  de  Saint-Denis,  orné  de  petit  in-folio. 

colonnes  à  chapiteaux  avec  des  sujets  histo-  Voir  aussi  la  collection  de  portraits  de 
riques,  et  d'une  grande  réunion  de  tom-  Thevet,  et  toutes  celles  du  Cabinet  des  es- 
beaux  avec  les  figures  de  rois  et  reines  de  tampes  de  Paris. 
France.  Ce  caveau  sépulcral  ainsi  disposé 

n'a  jamais  existé;  et  H.  Lenoir,  qui  en  donne  DENIS  (le  Chartreux  ).  —  Figure  en  pied 

une  description  page  62  du  même  volume,  pour  le  frontispice  de  ses  œuvres,  gravée 

n'a  jamais  vu  ce  caveau  que  sur  la  planche  par  le  même.  V.  toutes  les  collections  de 

composée  par  M.  Pcrcier,  sans  doute  pour  portraits    de  chefs  d'ordre,  d'abbés,   de 

donner  une  idée  de  restauration  projetée,  moines  réunis,  au  Cabinet  des  estampes, 

mais  qui  n'a  pas  été  mise  à  exécution.  Cette  les  diverses  éditions  de  ces  ouvrages,  et 

planche  est  reproduite  dans  V Atlas  des  arts  surtout  celle  de  Cologne. 
en  France,  du  même  auteur,  pi.  ix.  La  vue 

exacte  de  ce  caveau  se  trouve  pi.  XX,  même  DENIS  (Saint)  de  la  Chartre  (3).  *-  Il 

ouvrage  et  dans  l'atlas  des  planches  qui  ac-  existait  autrefois  à  Paris  une  église  de  ce 

compagnent  la  Description  de  Nglise  royale  nom,  dont  Millin  a  publié  quelques  détaijs 


de  Saint" Denis ,  par  M.  Debret. 

Vue  intérieure  et  extérieure  de  la  cha- 
pelle funèbre  dite  des  Valois,  près  l'église 
Saint-Denis.  V.  au  mot  Valois. 


dans  ses  Antiquités  nationales,  t.  I,  n"*  7. 
La  planche  m,  la  seule  réellement  intéres- 
sante, représente  la  vue  intérieure  d'une 
ancienne  chapelle  basse  ou  crypte,  qui. 


Abbés  de  Saint-Denis.  V.  Adam ,  Antoine  suivant  la  tradition,  aurait  servi  âe  prison  à 

de  la  Haye,  Pierre  d'Auteuil,  Suger;  leurs  saint  Denis;  on  y  voit  même  les  attaches  des 

monuments  à  ces  noms,  et  le  mot  Parer;  chaînes  (4). 

monnaies  de  l'abbaye  Saint-Denis;  JRevue  La  grande  topographie  du  Cabinet  des 


(i)  Nous  citons  celle  colleciion  parce  qu'elle  doit 

Sassor  À  la  bibliothèque  du  Musée  de  Ihôiel  de  Cluny, 
Paris,  pour  être  mise  à  la  disposition  des  hommes 
d*éiude  et  des  artistes. 

(2)  Fondée  en  i836,  à  Blois,par  MM.Cartieret  De  La 
Saussayc  en  i84i,  6  volumes  in-8%  avec  table  des  ma- 
tières, par  l'auteur  de  ce  Dictionnaire. 

(3)  Chartre  est  une  corruption  du  mot  latin  carcer, 
prison.  Dans  les  anciens  titres  on  lit  souvent  Sanctas 
Dlowjsius  de  parislaco  carcere.  Pour  plus  amples  dé- 
tails, voir  Lobcuf,  Histoire  dt  diocHe  de  Paris,  disser- 
tation, t.  Il,  p.  10;  Jaillot,  Es%ais  star  ta  topographie 
de  Paris,  1. 1 .  quartier  de  la  Cité,  p.  G7  à  70  ;  Piganiol, 
Curiosités  de  Paris  ;ii,ûe  Saint- Victor,  Uisioire  de 
la  viUe  de  Paris. 


(Aj  II  est  fâcheux  que  Millin  ait  encore  ici  gAlé  son 
texte  en  lu  salissant  de  tous  les  quolibets  et  de  toutes 
les  grossières  plaisanteries,  fruit  de  son  éducation  anli* 
chrétienne;  il  aurait  dû  surtout  ne  pas  reproduire  les 
pitoyables  niaiseries  de  la  fable  du  baisement  de  la 
tête  de  saint  Denis  par  saint  Denis  même,  et  s'il  est 
vrai  qu'Hilduin  l'ait  dit,  il  fallait  en  faire  justice, 
mais  aveu  la  dignité  qui  convient  si  bien  A  un  écri- 
vain qui  se  respecte.  Il  ne  fallait  pas  surtout  imprimer 
le  vers  qui  termine  si  mal  la  p.  4  de  son  article  qui 
fera  plu<t  de  honte  A  son  auteur  que  do  tort  à  la  reli- 
gion ;  lE^liseest  trop  solide  pour  craindre  dépareilles 
inepties.  Du  reste  nous  savons  que  Millin  a  roErctté 
dans  ses  derniers  instants  de  s'être  laissé  aller  a  tant 
d'iojusto  préventions.  Ceux  qui  aiment  la  vérité  et 
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estampes  (ville  de  Paris)  est  encore  à  con-  représentant  ce  sujet.  V.  la  Dlandic  xii 

sulter  sur  cette  curieuse  anUquité  chré-  n"»  24.                                     pwncue  xii, 

^®"^®-  .  Peinture  du  ix«  siècle.  Quoique  Pexécu- 

nFMiQ/Qi,«,nork.,.  ^           •:'•  iî^^  ^®  ressente  de  la  décadence  de  Part, 

nîPn   »inlnt  n  Jo  tF*?"*^^!"?-  ""  ^'^"A^'!?  ^  ensemble  a  quelque  chose  de  très-impo^ 

pied,  tenant  une  çloire  et  écrasant  le  dé-  sanl.  V.  la  pi  xcv  n«2 

mon.  Gravure  du  frontispice  des  commen-  Sculpture  des  portes  de  Sainl-Paul-hors- 

S  t  CK*"^  '^^7'"'? ^'';^  ?r  .^  'f'  ^^  "^^'^  (^''  siècle).  CiampS  A'^ia  ^ 

gieux,  in-folio,  1557,  et  la  Collection  des  numeniaX  U  pl.  xviii    n»  42    Beaucmm 

saints  formée  par  l'auteur  (destinée  à  la  bi-  mieux  par  didncourt    Hi/^ir^l^nrt 

bliothèque  du  Musée  de  Clunv)  (ScaitSre)^^^^                          ^   ^'''' 

Le  même  à  genoux  aux  pieds  de  la  Vierge  Celte  naïve  composition  est  r^llpmpnt 

Marie  avec  sainte  Barbe  debout  derrière  lui.  dénaturée  ia?  iS^ûr  SmpfovéSr^^^^ 


Sa^^ïra^^^^^^^^^^  ^^'"^^  -P  ^  ^^^^^^^^^^^^ 

Ses  mSes  de  la  ^^^^^^^  présenté  entièrement  nu,  Undis  qu'il  doit 

IWiHpnf    V    I.!  ^îilic    ^.^',f^^^  ^e  avoir  une  tunique.  Ciampini  ne  fait  pas  non 

I  occident.  V.  les  diverses  publications  de  plus  mention  des  deux  amres  oui  adorent 

ce  précieux  monument,  in-folio  et  in-^o,  l  c.  Qn  peut  en  dire  Lt^M  Lu?^^^ 

l'iArsA^'""'"''"  ^'''"P^^^"  '"  '^''    autrelscSlp'toL^^^^^ 

5ANTA  LASA.  tej^ie  est  savant.  V.  p.  35  et  suiv. 

TïFNTiQTi?       DîA/.^  /î«  i.,^««  ^«  I     j  Grande  composition  d'Albert  Durer,  re- 

V  Su vf ê  ^  '    ""  ^''^'^^-    produitepard^Agincourt,/>ei«mr.,pl.  clxv. 

.  son  œuvre.  Même  sujet  dans  l'église  souterraine  d'As- 

sise, jô.,  pl.  CLXiii,  n°  i,  Storia  délia  scalt. 
Sculpture  deDonatello,  bas-relief  à  l'élise 

Saint-Laurent  à  Florence.  Cicognara,  pl.  vik 
j»i.  uc  ^aiiiiiuui  eu  uuniie  aes  exemples  dans    n**  2    t  II  ©**>•'■•  ••■> 

miieZl»  V  D°  2«"""*  '''*"'«««'^*  ««0-  Aulrè  bis-relief  assez  remarquable ,  n^ 

C  .ï^lLW„c;des^««y„««^^  E™„e"'?uvrirHr^  provenant  d'une  tri- 

normandes  de  Ùacarel,  soil  dans  l'édiC  VÎl'vA^lTJl         ^'^^-  '^«'»«""*' 

anglaise,  soit  dans  celle  de  l'Échaudé  d'A-  '  Jekn^  GoujÔA"à  «écuUJ  en  bas^Iief  le 

Sontrp£iî:r'^/«.l«Kœoto!  rrStd'u  oei:;îrf„  ^"''  •^''  •""••""' 

aie  naiinnnl^A^X    RaficciAr  Sn  >ift    aqi^      V.  1  œuvre  du  peintre  OU  du  graveur. 

r429  £e  2   lettre  b'  '  '    ^  ?/'"^^  ^""^^"^  P*^  *«  S^"»i"«'  '^^'•'« 

p.  42y,  ngure  2,  lettre  B.  ^^^    ^^^„^^  ^^^^.^^  ^  p^^  Giov.  Rosini; 

DÉPOSITION  d'ecclésiastiques.  ^  V.  Dé-       MaSî,™  •  1^    v  1 

GRADATION  «agniiique  composition  de  Daniel  de  Vol- 

-  De  roi.  Une  suite  de  miniatures  d'un  évanouie  t  làftT^   •'  ^'". V'^^H^e 

manuscrit  du  xir  siècle  à  la  Bibliothèque  d^Sr^rKli^  ni'l''''''''-  V«»^*.?"^ 

royale  de  Paris  représente  toute  l'histoire  bdie  iriv^V.  ^^'^^  ^"^  *  ^"'  ''"^ 

de  la  déposition  de  Richard  II,  roi  d'Angle-  ^Vf^I?'    a^  v  a  c    , 

terre.  V.*^au  nom  Richard.      '  ^        r.'^r^^^'^^^K  ^"^  ^'"'^^^f^'^^?'  ^^ 

ptures  du  xir  au  xr  siècle.    The^aarus 

DÉPOSITION  DE  LA  CROIX.  -  D'Agin-    ^p'»'^^''-  ^^  G^ri,  3  vol.  in-foUo,  voiries 

court,  5ca/proredt diptyque  du  IV' siècle,    ^  d        i-^  j  .     j   ,        t  .^    , 

y        r         ^   F  iH^^  ""       aicwi:,       Ras-rcliefe  des  portes  de  la  cathédrale  de 

■necritiqqe  sage  et  modérée  doivent  lire  Jalllot  qui  est  un  modèle  de  ce  sente,  Y.  Recherches  crUiaue*  et 
historiques  sur  Paris,  lii-8%  quartier  de  la  Ciié.  vr—^.»  m 
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Bénëvent.  Giaropîni,  Fêter,  Monum.»  t.  II,  —  De  saint  Pierre,  martyr.  Bas-relief  d« 

pL  IX,  n^  38.  Ces  sculptures  accusent  le  xi*  ^on  tombeau,  xiv*  siècle.  D'Âgincourt,  Seul- 

ou  XII*  siècle.  Voir  au  nom  de  la  Tille  les  pture,  pi.  xxxiv. 

èa?rages  que  nous  citons.  —  Du  corps  d'un  saint  inconnu.  Bas-relief 

du  XV*  siècle  au  baptistère  de  Florence. 

DÉPOSITION  ou  MISE  AU  TOMBEAU.  —  D'Agincourl,  Sculpture,  pi.  xxxv,  n*»  7. 

Menologiam Grœcoruni,L  I,pl.iU,  xy,cxxi;  Autre  du  même  siècle,  pi.  xxxix. 

t.  Il,  pi.  ccxviii,  ccxciv.  Une  médaille  du  pape  Paul  V  offre  la  cé- 

Peinture   du   xii*  siècle.   D^Agincourt ,  rémonie  de  la  déposition  des  reliques  d'un 

pi.  Lvii ,  jk"*  S.  saint ,  dans  la  confession  ou  martyr ium 

Autre  trè^belle  composition  du  Giotto.  placé  sous  le  maitre-autel.  Namismata  pon^ 

Dessin  appartenant  à  Fauteur  de  ce  Die-  tificum,  par  Bonanni  et  le  père  Dumoli- 

tionnaire,  et  qui  est  calqué  sur  le  tableau  net,  dans  toutes  les  bibliothèques.  V.  au 

même,  publié  dans  la  Bévue  archéologique,  nom  du  pape  Paul, 

fondée  par  Lelcux  et  Jules  Guilhabaud.  i"*  Voir  aussi  Funérailles,  Sépultures,  etc. 
année. 

Sculpture  du  xvi*  siècle.  Bas-relief  d'une  DÉPOUILLE  (Forme  en).  —  Sur  ce  genre 

perle  ae  sacristie  de  Saint-Marc  de  Venise,  de  construction  et  son  époque  voir  le  Cour* 

Album  du  Sommerard,  ^  série,  pi.  xix.  d'antiquités  mottumentales  de  M.  de  Cau- 

Bas-relief  du  même    siècle,   à    Yicence.  mont,  4*  partie,  p.  97  et  la  planche  qu'il 

VXgiuconri.Sculj^ture,  pi.  xliii,  n°  7.  cite  à  l'appui,  et  tous  les  dictionnaires  et 

Autre  du  Férugin,  de  Frédéric  Baroche,  traités  d'architecture  que  nous  citons, 
du  Regillo  ou  Portenon,  du  Bassan,  du 

Tintoret,  Michel  Amerigi  ou  le  Caravage ,  DÉS  A  COUDRE.  —  L'on  trouve  un  objet 

d'Alber  Durer ,  Jean  Van  Achen ,  L.  Joseph  de  ce  genre  admirablement  travaillé  et  cou- 

Heinz,  Lucas  de  Leyde,  Otto  Venius.  Voiries  vert  de  petits  sujets  tirés  de  la  vie  de  la 

œuvres  de  tous  ces  artistes.  sainte  Vierge,  dans  l'œuvre  de  Théodore  de 

—  De  la  sainte  Vierge ,  mise  au  tombeau  Bri  et  dans  celui  de  Michel  ou  Michaelis 
par  les  apôtres,  excellente  composition  du  Blondus.  V.  leurs  œuvres. 

uiotlo.  Ce  tableau  est  gravé  dans  r^lrona  Autres  très-curieux,  mais  moins  riches 

pittrice,  1. 1,  pi.  ix.  de  sculptures.  Voir  les  mêmes  œuvres. 

Du   corps  d'un  martyr  dans  les  cata- 
combes (i).  DÉS  A  JOUER.  —  Boldetti ,  dans  son  ou- 

Très-belle  composition  servant  de  fron-  vrage  intitulé ,  Osservazioni  sopra  di  cime- 

tispice  à  la  Borna  $otterranea  de  Bosio,  et  ter,    santi  martiri ,    donne  la  figure    de 

à  la  traduction  de  co  livre  par  Aringhi.  deux  dés  à  jouer  avec  leur  cornet ,  tels 

Noos  ignorons  si  cette  planche  est  gravée  qu'ils  furent  trouvés  dans  un  tombeau  chré- 

d'après  un  monument  plus  ancien;  à  dire  tien.  Il  serait  intéressant  de  connaître  le 

levrai,  nous  en  doutons.  motif  qui  a  pu  faire  enfermer  de  tels  objets 

Sculpture  très-ancienne  représentant  un  dans  un  tombeau   surtout  chrétien,   voir 

saint  dont  l^  tête  est  tranchée,  mis  au  tom-  la  planche  de  la  page  447.  Fahretti  in- 

beau  par   plusieurs  personnages  dont  les  «cn'p/ioAe«,  chap.  VIII,  n*"  59,  p.  574.  Maf- 

noms  sont  écrits  au-dessus  de  chacun ,  An-  feï,  Muê,  Feron.,  p.  279,  n"  1. 

tiquita  di  civitaAquileia,  1  vol.  in-folio.  Un  vitrail  de  Chartres  publié  par  le  comte 

pi.  de  la  page  366.  Cette  planche  est  très-  de  Lasteyrie  dans  son  Histoire  de  la  peinture 

unportante  comme  étude  des  costumes  et  sur  verre,  représente   deux  personnages 

des  usages  chrétiens  à  cette  époque.  jouant  aux  dés  sur  un  damier.V.  la  planche 

Plusieurs  sujets  de  ce  genre,  mais  rendus  n°  65 ,  et  le  texte  qui  s'y  rapporte, 

d'unomanièrepresaue  uniforme.  Bas-reliefs  Les  dés  figurent  sur  plusieurs  monnaies 

de  la  porte  de  réglise  Saint-Paul-hors-les-  des  fous  et  des  innocents,  publiées  par  M. 

murs  à  Rome.  D^Agincourt,  Sculpture,  plan-  Rigollot  dans  son  livre  intitulé  :  Monnaies 

che  XIII.  Vue  générale  des  bas-reliefs  et  inédites  des  évéques,  des  fous,  in-S"*.  Voir 

planches  de  détails,  pi.  xvi  et  xvii,  n<'''25,  Atlas,  pi.  xviii,  xix,  xxt. 

30, 48;  pi.  XX,  n"*  i.  Lcsjoueursde  dés  de  Léon. Bramer .V.  son 

—  Du  corps  de  saint  Sébastien.  Peinture  œuvre. 


du  XIV*  siècle ,  publiée  par  d'Agincourt. 
Bistoire  de  l'art  (Peinture),  pi.  clxu  ,  n**  6. 


DESCENTE  DE  CROIX.  V.  Déposition. 

monumeruis,  in-folio;  Molanus,  Histor.  imag.,\n-i*t 
cette  exprestiou,  voir  le  t.  lî,  p.  2i7  de  l'ouvrage  de  p.  457,  458,  et  Id  brocliurededoiq  Guérau^er,  abbé  d^ 
Biancbini,  Dcmomlratio  historiœ  cccles.  comprobala    Solesme,  Sur  les  corps  des  saints  tirés  des  catacombes; 
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DESCENTE  AUX  ENFERS.  ^  Miniature  n'^  8.  Très-belle  composilion  dans  le  style 

d'un  Virgile  manuscrit  du  iv*  au  v"  siècle,  antique. 

D'Âgincourt ,  Peinture,  pi.  xx ,  n**  5  ;  plan-  Même  sujet ,  pi.  cxxxi  de  la  P^ie  de  Jésut- 

che  XXIV,  n"  3.  Christ  (2J ,  par  le  père  Hier.  NaUiis ,  de  la 

—  Du  Dante.  Voir  les  gravures  des  diver-  compagnie  de  Jésus,  gravure  des  Wierix, 

SCS  éditions  de  sa  divine  Comédie  que  nous  d'après  Ber.  Passeri. 
signalons  au   mot  Comédie  (Divine)  et  à 

Dante.  DESCENTE  DES  EAUX  DE  PLUIE.  - 

V.  Gargouilles. 

DESCENTE  AUX   UMBES  (1).  -   Voir 

toutes  les  suites  de  la  vie  de  Jfésus-Christ ,  DÉSESPOIR  (  Acte  de).  —  SaQl  et  Joni- 

peintes,  sculptées  et  cravées  en  bois ,  etc. ,  thas  se  perçant  de  leurs  épées.  V.  dans  tou- 

et  surtout  les  œuvres  ae  Martin  Schon,  d'Al-  tes  les  Bibles  avec  planches  gravées, 

ber  Durer,  Lucas  de  Leyde,  Goltzius ,  Mar-  Judas  Iscariote  se  pendant  à  un  arbre, 

tin  de  Vos ,  Wierix,  les  Sadeler,  etc.  V.  toutes  les  suites  de  la  vie  de  Jésus-Christ 

Les  diptyques  publiés  par  Gori,  5  vol.  où  se  trouve  ce  sujet, 

in-folio^  voiries  planches.  Deux  pluches  de  VArs  moriendi{\Ei 3' et 

\  Peinture  d'un  Fœultet  au  xi*  siècle.  D'A-  la  4*) ,  représentant  l'une  un  moribond  aox 

gincourt,  pi.  lui,  n"*  11 ,  section  Peintare.  prises  avec  la  tentation  du  désespoir  que  lui 

Sculpture  des  portes  de  la  cati  édrale  de  soufflent  plusieurs  démons  placés  autour  de 

Bénévent,  monument  du  xii*  sièdc.  Ciam-  son  lit.  (Ivoit  en  songe  oùdans  le  paroxysme 

pini ,  frétera  Monamenta,  tome  H ,  pi.  ix ,  du  délire  un  homme  qui  se  coupe  la  gorge. 

n*"  39.  La  figure  est  au  bas  ae  l'estampe. 

Et  au  mot  Bémévent  les  ouvrages  indi-  Dans  la  deuxième  planche,  le  ciel  vient 

qués.  en  aide  à  ce  pauvre  moribond;  ses  patrons 

Autre  du  même  siècle  environ.  D'Agin-  et  la  sainte  Vierge  Je  réconfortent,  et  le 

court,  Peintare,  pi.  lvii,  n**  6.  Autre  du  diable  en  est  pour  ses  mauvaises  pensées 

même  siècle,  pi.  xciv,  n°  7.  qui  sont  calmées  et  le  malade  consolé.  V.  les 

Peinture  sur  verre  du  xiir  siècle,  ^i-  deux    planches  ci-dessus  signalées ,  et  les 

traax  de  la  cathédrale  de  Bourges,  pu-  fac-similé  qu'en  donne  le  baron  de  Hei- 

bliés  par  les  PP.  Martin  et  Cahier,  in-folio,  necken ,  p.  422  de  son  livre  :  Idée  é^ane 

pi.  V,  médaillon  du  haut.  collection  d*esiampes,  etc. 

Miniature  française  du  xiii*  siècle  repro- 
duite dans  VIconographie  chrétienne  de  Di-  DÉTREMPE  (  Peinture  en  ).— D'Agincoort, 
dron ,  in-4' ,  p.  370.  dans  son  Histoire  de  Vart  au  moyen  âge , 

Ce  sujet  est  rendu  d'une  manière  com-  donne  d'assez  longs  détails  sur  ce  genre  de 

plète  sur  un  bas-relief  en  bois^  du  xv«  siè-  peinture  (3)  ;  et  plusieurs  exemples  de  ta- 

cle,  faisant  partie  du  retable  provenant  de  oleaux  peints  de  celte  manière,  dans  les 

l'abbaye  de  Saint-Riquier  ,  et  publié  par  pi.  lxxxu  ,  lxxxiii  ,  lxxxiv. 

M.  du  Sommerard  ,  pi.  xxxii  de  Vjélbum,  Toute  une  suite  delà  vie  de  sainte  Cécile, 

3*  série.  développée  en  quinze  tableaux.  V.  au  nom 

Belle    composition  d'Ang.   Fiesole  pu-  de  Cécile;  et  encore  les  pi.  lxxxv,  lxxsyi, 

bliéc  par  Nocchi  dans   la  Fita  di   Gesu  lxxxvii  ,  jusqu'à  la  93*^  de  l'ouvrage  de 

Christo ,  etc.,  in-folio;   Florence,   1843,  d'Agincourt. 

pi.   XXXI. 

Bas-relief  du  xv*  siècle.  Magnifique  com-  DEUIL.  —  Le  village  de  ce  nom ,  près  Pa- 
position  où  l'on  remarque  l'expression  de  la  ris,  possède  une  église  de  construction  très- 
joie  empreinte  sur  les  figures  d'Adam  et  ancienne. 

d'Eve.  Cigognara,  Storia  délia  scultara  in  M.  du  Sommerard  donne  le  rond-point  du 

Italia ,  in-folio ,  t.  II,  pi.  xxxv.  chœur  comme  exemple  d'architecture  do 

Sculpture  en  cristal  de  roche ,  d'un  ar-  xiir  siècle.  Album  des  arts,  pi.  xi  (4)  de  la 

liste  du  xvr  siècle.  D'Agincourt,  pi.  xliii,  10*  série. 

(1)  Cet  important  sujet  est  passé  sous  silence  par  (3)  Voir  le  texte  dudit  ouvrage,  pages  indiqoées 
MolanuA  qni  cependant  donne  quelques  explications  dans  la  taille  des  matières  de  la  section  Peinture;  ce- 
sur  diverses  manières  d'entendre  le  mot  inferniis.  lui  de  M.  Emeric  David,  Diico/irawr /a  pei»i^*o^***^î 
y,  ce  qu'en  dit  Du  Gange,  verbo  Limbus,  Glossar.  in-  le  Dictionnaire  des  beaux-art$ûe  Millin. 


iurla  pi.  ▼,  ci-dessus  indiquée.  besoin  que  le  gouvernement  vint  à  son  secou»  pour 

(2)  Ce  livre  qui  est  de  format  in-fol.  est  plus  ample-    diverses  réparations  urgentes  :  la  chapelle  de  Ir.  vier£ 

oeot  désigné  au  nom  Jbsu9<^hiust,  est  surtout  dans  un  étatdes  plus  déplorablesel  memtQ 
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Les  colonnes  sont  alternativement  isolées  Saint-Âmbroise,  nous  avons  oublié  d^indi- 

et  doubles  ou  accouplées.  quer  les  ouvragesde  Frisi,GiuIini,  etc.  Mil- 

On  remarque  à  l'une  des  encoignures  de  lin  en  donne  une  description  très-détaiilée 

la  chapelle  de  la  Vierge  un  chapiteau  ou  dans  le  1^'  vol.  de  son  voyage  dans  le  Mi- 

console  représentant,  soit  une  pompe  funè-  lanais ,  p.  177  et  suiv. 

bre,  soit  une  translation  de  reliques  ou  Le  même  auteur  a  publié  divers  devants 

peut-être  un  condamné  conduit  au  supplice  d^autel ,  parmi  lesquels  nous  indiquerons 

dans  un  chariot.  L^élat  fruste  de  cette  seul-  celui  gravé  dans  son  jiilas  de  voyages  en 

pture  nuit  t>eaucoup  à  son  interprétation.  France  j  pi    ux,  n**  4,  et  qu'il  désigne 

On  y  reconnaît  cependant  deux  ecclésias-  comme  représentant  un  philosophe  tenant 

tiques  dont  un  tient  un  bénitier  et  Tautre  des  livres  roulés  et  accompagné  de  figures 

une  torche.  Nous  en  possédons  un  dessin  dans  d'hommes  tenant  également  des  livres  (3). 

notre  Topographie  de  la  France.  V.  Deuil.  Autre  sur  la  même  planché,  n"  5,  où  l'on 

voit  la  sainte  Vierge  tenant  l'enfant  Jésus; 

DEUIL  (I).  —Cérémonies  de  deuil.  V.  Fu-  deux  évéques  son^  à  ses  côtés.  Cette  scul- 

NÉRAiLLEs,  PoMPEs  FuNÈBREs.  pturepcut  appartenir  au  xi*  siècle ,  à  cause 

Costume  de  deuil.  V.  les  mots  Anne  de  de  la  forme  des  mitres. 


Autre  du  xiir  au  xiv«  siècle.  Album  du 
Sommerard.  pi.  xxx  de  la  lO*  série,  n°*  i 
et  5^  Sur  run  des  côtés  on  voit  la  figure 
assise  de  la  Vierge  tenant  l'enfant  et  deux 
figures  d'anges;  les  bordures  des  extrémités 


Bretagne  ,  Louisjs  de  Savoie  ,  Frédéric  de 
Bavière  ,  Funérailles  ,  Pompes  funèbres  , 
Veuves,  etc. 

DEVANTS  D'AUTEL  (2).  -  A  ceux  que 

nous  citons  au  mot  Autels,  nous  ajouterons  sont  en  branches  de  vigne, 

les  suivants  :  Sur  l'autre ,  encore  une  figure  de  la  Vierge 

Celui  d'Avenas  en  Beaujolais,  publié  dans  accompagnée  de  celles  de  saint  Jean-Bap- 

le   i^  volume  de   VlnstUui    catholique,  liste  et  de  l'Évangéliste.  La  bordure  d'orne- 

in-S";  Paris ,  1842 ,  bas-relief  en  pierre ,  xr  ment  est  très-curieuse, 

siècle. On  y  voit  Jésus-Christ  dans  un  grand  Très-beau  devant  d'autel ,  ouvrage  d*or- 

nimbe  ovale  ;  derrière  sa  tête  une  auréole  févrerie  du  xiv*  siècle  à  l'église  Sainte-Claire 

sans  croix  de  fond;  les  douze  apôtres  ,  les  de  Cologne.  On  v  voit  Jésus-Christ  debout, 

Îiuatre  animaux  symboliques.  Le  siège  de  bénissant   et   placé   dans   un    nimbe    en 

ésus-Christ  ressemble  à  une  console  de  amande,  entouré   d'une  bordure  d'orne- 

slalle.  ment  d'un  bel  effet.  Autour  de  Jésus-Christ 

Magnifique  devant  d'autel  couvert   de  les  douze  apôtres  en  pied,  placés  deux  par 

fiffures  et  d'ornements  en  mosaïque.  Jésus-  deux  ;  publié  par  Boisserée  (Sulpice)  dans 

Christ  et  les  douze  apôtres,  etc.,  nrM)nument  Touvrage  intitulé  :  Monuments  des  bords  du 

du  xir  siècle  ou  environ ,  dans  l'église  col-  Jlhin  inférieur  ou  Bas-Bhin,  in-folio,  voir 

légiale  de  Kombourg.  Boisserée,  Monuments  à  la  liste  des  planches. 

^architict,  du  Bas-Rhin,  in-folio ,  pi,  xxvii  -  Sculpté  en  albâtre  à  l'église  Saint-Léo- 

et  xxviii  et  p.  7  du  lexte.  nard  (  Haute-Vienne),  représentant  la  vie 

Celui  de  la  cathédrale  de  Citta  di  Castello,  de  la  sainte  Vierge ,  monument  du  xiv*  siè- 

dans  l'Ombrie.   Ouvrage   d'orfèvrerie    du  cle.  Près  de  50  figures  en  pied,  l^  Père 

xn*  siècle.  n'est  pas  nimbé,  mais  simplement  couronné. 

On  y  voit  la  naissance  de  Jésus-Christ ,  VwbWé  ddXisV Histoire  monumentale  de  Van^ 

Tadoraiion  des  mages,  l'entrée  à  Jérusalem,  cienne  province  du  Limousin,  par  J.  B.  Tri- 

le  crucifiement.  pon,  in-4°,  pi.  du  chapitre  de  Saint-Léo- 

Au  milieu  Jésus-Christ  dans  un  nimbe  nard,  p.  178  et  suiv. 

osival;  aux  quatre  coins  les  évangélistes.  L'abside  de  l'église  Saint-Denis  est  en- 

D  Agincourt ,  Sculpture ,  pi.  xxi ,  n**  13.  tourée  de  chapelles  dont  les  autels  offrent 

En  citant  le  beau  devant  d'autel  de  l'église  des  détails  d'un  grand  intérêt;  nous  espè- 


ce s'écrouler  sous  ses  piliers  rongés.  La  colonne  qui 
»ouli<'Qt  toute  la  voûte  est  hors  d'aplomb  et  mel  en 
danger  ceux  qui  fréquentent  celte  église. 

(I)  Sur  les  usages  relaiiTs  à  ce  cosiume,  voir  le  Dic^ 
iionnaire  des  uswjes  français,  par  Lachenaie  des 
'^^^s^i  Dictionnaire  df.s  orlgints;  l'ouvrage  de  M.  de 
«oqueforl.  'mWi\ï\é:  Sépultures  nationales,  i  vol.  in-8'. 

'■''^)  Le  devant  d'autel  étant  si  souvent  pris  pour 
I  autel  même,  voir  à  ce  dernier  mol  les  auteurs  et  les 
ouvrages  que  nous  y  citons,  p.  ii4.  Nous  ajouterons 
*^iement  ici  que  Ton  pourrait  peut-être  trouver  Tori* 


f[inc  des  devants  d'autel  dans  ce  qui  faisait  autrefois 
a  confession.  V.  à  ce  mot  ce  que  nous  y  citons.  L'au- 
tel de  la  chapelle  de  Saint-Jean-Bapiistc  à  l'église  de 
Saini-Dcnis  peut  donner  une  idée  des  anciennes  con- 
fessions placées  sous  l'autel  avec  leurs  portes  dites 
Heyiolœ,  V.  à  ce  mot. 

(3)  Il  y  a  eu  évidemment  méprise  de  la  part  de  Mil- 
lin;  le  monument  représenté  sur  la  plancne  en  ques- 
tion n'a  aucun  rapport  avec  la  descriptiqn  qu'en  donne 
l'auteur,  p.  19S  du  3'  vol.;  voir  aussi  p.  167. 
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rons  que  tt.  Debret  les  publiera  quelque  Les  colliers  des   divers  ordres  offrent 

jour  avec  Une  descriplion    qui  fera  sans  aus^i  plusieurs  devises  qU^on  peut  étudier 

doute  connaître  les  motifs  qui  Pont  dëter-  dans  les  livres  de  chevalerie ,  et  quMI  seraft 

minée  adopter  telle  ou  telle  forme,  tel  ou  impossible  de  détailler  ici.  Y.  CÉEVALERig 

tel  emblètne,  telles  inscriptions, etc.  et  Chevaliers,  Ormes. 

Pour  le  complément  de  cet  article  voilr  Les  armoiries  des  papé$  présentent  en- 

ÂDTKLS.  core  de  nombreuses  devises  curieuses  4 

connaître  et  dont  on  trouve  la  collectioa 

DEVISES  ou   SIGNATURES.  —  n  existe  dans  les  diverses  vies  des  papels  publiées jpar 

divers  ouvrages  dans  lesquels  on  a  recueilli  les  Bollandistes,  Ciaconius,  Palatius,  Du- 

les  devises  ou  signatures  dont  se  servaient  molinet  et  quelques  autres.  Yoir  la  note  de 

les  graveurs,  les  imprimeurs  et  les  libraires  l^article  Armoiries  des  papes. 

des  xiv%  XV* et  même  xvi' siècles.  Yoir  aussi  au  mot  Chiffres  de  noms,E]|- 

Les  devises  et  si^atures  des  graveurs  se  blêmes  et  Signatures. 
trouvent  réunies  dans  Touvrage  du  profes- 
seur Christ  de  Leipsick  (1) ,  dans  Touvrage  DEXTROCHËRE.  ~  On  trouve  un  mono- 
du  baron  de  Heineckrn  (2),  dans  le  catalo-  ment  de  ce  genre,  représentant  un  bras 
ffue  deFlorent-le-Comtc  (5;,  dans  Touvrage  colossal  sur  des  murailles  de  Perpignan  et 
de  Jansen  (4)  et  quelques  autres,  et  de  nos  tenant  une  épée.  Voyages  pittoresques  H 
jours  dans  les  catalogues  de  Bartch  et  le  romantiques  dans  Vanctenne  France,  par 
jDictionnaire  des  monogrammes  de  M.  Brut-  Taylor  et  de  Cailloux,  in-folio.  Hoassillon, 
liot,  conservateur  du  Cabinet  de  Yienne  (Au-  t.  If,  pi.  cxlii  4*. 
triche),  dont  Fouvrage  est  en  2  vol.  in-4».  Yoir  à  ce  sujet  le  texte  de  Pôuvrage  de 

On  trouve  une  belle  suite,  par  ordre  M.  Taylor:  les  Pyrénées,  inr-S*,  p.  156. 
chronologique,  des  marques  et  signatures 

des  plus  célèbres  imprimeurs  dans  Pou-  DLABLE.  —  Iconographie  archéolociqDe 

vrage  de  Frédéric  Roth-SchoU2ius,  in-folio,  du  diable,  ou  son  histoite  diaprés  divert 

intitulé  :  Thésaurus  symholorum  et  emble-  monuments  de  peinture  et  sculpture. 

matum  bihliopolarum,  etc.  M.  Didron  doit  publier  une  nistoire  du 

Dans  le  ^  et  3*  volume  du  Bibliographie  diable  ornée  de  fac-similé  curieux  puisés 

cal  />fcameron  de  Dibdin,  ouvrage  dont  les  aux  meilleures  sources  sur  le  même  plaa 

planches  sont  supérieurement  exécutées,  que  son /r/«(ojrc  de  Dieu,  1vol.  in-4*' (6). 

Le  texte  qui  est  anglais  est  rempli  de  docu-  On  peut  en  avoir  une  idée  diaprés  Tex- 

ments  intéressants.  trait  ou  fragments  i|u'en  a  publiés  la  FYanee 

Willcmin  a  publié  dans  ses  Monuments  littéraire,  t.  III,  2*  année,  août  1840,  t. IV, 

inédits  français  quelques  devises  de  prin-  p.  175  et  suivantes  et  la  Jtevue  généraU 

ces,  seigneurs,  dames,  etc.  J5),   savoir:  v architecture,  de  César  Daly,  in-4",t.I, 

celle  du  roi  René  d'Anjou ,  t.  Il,  pi.  ccix.  page  727, 

Celle  de  Charles  VI,  i*^.,  pi.  clxiii,  p.  8.  D'Agmcourt ,  ^i>foire  de  Vart  (Peinture)^ 

Celle  de  Charles  YII,  ib,,  pi.  clxiv,  p.  9.  pi.  xlii  ,  a  publié  une  miniature  représeo- 

Celle  de  Philippe  le  Bon,i&.,pl.  cLxii,p.7.  tant  le  diable  enlevant  Simon  le  Magicien. 

Celle  du  duc  de  Bourgogne  et  celle  du  duc  Le  diable    disputant  des    âmes  à  des 

d'Orléans  sont  célèbres.  V.  Bâton  et  Rabot,  anges.  Y.  Dagobert,  Pesée  des  ahes,  Pst- 

Cellede  Louis  XII,  représentant  un  Porc*  cuostasie,  Jugement  dernier,  etc. 

ÉPic.  Yoir  ce  nom.  —  Tentant  Jésus-Christ  dans  le  désert. 

Celle  de  François  I".  Yoir  Salamandre.  Yoir  à  la  vie  de  Jésus-Christ  les  diverses 

Celle  de  la  ville  de  Moulins  Espérance,  Es*  suites  citées  à  son  nom. 

pérance  est  reproduite  plusieurs  fois  dans  —  Enlevant  Jésus-Christ  sur  le  pinacle 

l'ouvrage  intitulé  :  Ancien  Bourbonnais»  Y.  d'un  temple.  Singulière  composition  d'nû 

RoDRBONNAis.  Vitrail  de  la  cathédrale  de  Troyes.  Ce  diable 

M.  PoUier,  p.  3i  du  texte  do  Tolome  indiqué.  Lepétt 
Ménestrier  a  fait  un  ouvrage  iniiiulé ,  de  ia  PhUHao' 
phie  des  Images,  où  il  traite  des  orif^ines  et  de  leori 
devises.  Mais  ce  qu'en  dit  ce  savant  est  bien  soorMt 
plus  singulier  qne  réellement  satisfaisant.  Les  Trtiut 
d'armoiries  et  blasons  sont  également  à  coDSulKf. 
V.  ces  deux  mots. 

(6)  Nous  avons  déjà  plusieurs  fols  cité  des  extreitt 
nombreux  de  ccC  ouvrage  portant  pour  titre  :  leoMh 
graphie  chrétienne,  etc.;  publié  par  ordre  du  ComiW 
des  arts  et  monuments,  v.  ce  qu'on  en  dit  AitMMm 
philosophie  chilienne,  t.  XXtUli  p.  319. 


(1)  Intitulé  :  Dictionnaire  des  monogrammes,  etc., 
in-8*. 

(2)  Idée  d'une  collection  complète  d'estampes,  3 
vol.  io-8«. 

(8)  Cet  ouvrage  qui  est  intitulé  :  Cabinet  de  Fama- 
leur,  en  4  vol.  m-i2,  serait  du  plus  grand  intérêt  si 
Tauteur  eût  mis  de  l'ordre  dans  son  livre,  et  s'il  eût 
terminé  le  dernier  volume  par  une  table  générale  des 
matières. 

(4)  Bssai  sitr  la  gravure  sur  bois,  les  cartes  à  jouer, 
ele..  «  vol.  iB-8». 

v&)  Sur  çesderisei,  roir  le  ctirieox  commentaire  de 
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a  des  ailes  aux  pieds  comme  le  Mercure  de  taut  saint  Bemard.Y.  au  motBEiiNARD,  Roue 

la  mythologie.  Il  porte  des  cornes  de  forme  et  Satan. 

singulière.  Cette   peinture  est  reproduite  Le  diable  figure  sur  quelques  médailles 

par  Arnaud ,  f^oyaaes  archéologiqaei  dans  publiées  dans  la  Bevae  numismatique  dé 

le  département  de  l'Aube,  in -4",  planche  mois  de  MM.  Cartier  et  De  La  Saussaye.  V, 

non  numérotéie.V. à  Tarticle  Troyes  (Cathé-  t.  II ou  2«  année,  p.  221 ,  222. 

drale  de  ).  -   Diable  à  qui  une  femme  coupe  les  oreilles. 

-  Enlevant  l'ame  du  mauvais  riche.  Mi-  Stalles  de  Saint-Spire.  V.  aux  mots  Oreil- 
niatured'un  manuscrit  du  xir  siècle  au  xiir.  les  coupées  et  Stalles. 

D'Agincourt,  Peinture,  pi.  cm  ,  bande  nu-  Diables  excitant  une  tempête.  Voir  Théch 

méro  5.  phile. 

—  Disputant  à  la  sainte  Vierge  la  per-  Autre  scène  de  ce  genre  où  Ton  voitfigu- 
sonne  du  moine  Théophile.  Voir  à  ce  nom  rer  le  duc  de  Bourgogne.  Miniature  d^m 
le  détail  de  cette  légende  si  en  faveur  au  manuscrit  de  Dijon,  publié  par  la  Société 
moyen  âge.  des  antiquaires  de  la  ville ,  1  vol.  in-i*"  in-^ 

Voir  aussi  toutes  les  scènes  âe  Jugement  titulé,  iviémoire  sur  la  fondation  de  l'hôpi- 

dernier  et  d'Enfer  peintes  par  les  anciens  tal  de  Dijon,  in-4'' ,  par  M.  Peignot,  mem- 

maîtres  et  citées  à  ces  deux  mots.  bre  de  plusieurs  sociétés  savantes. 

La  vie  des  solitaires  offre  divers  sujets 
DIABLE  BOITEUX.  —  On  trouve  ce  sin-  où  les  diables  figurent  d'une  manière  plus 
gulier  genre  de  Ggure  dans  une  miniature  ou  moins  remarquable.V. au  motSoLiTAiRES. 
de  manuscrit  du  xi«  au  xir  siècle.  Il  sert  Diables  à  côte  de  deux  anges  à  Téglise 
d'ornement  à  une  belle  lettre  Y  qui  com-  Saint-Julicn-de-Brioude.  France  monumen* 
mence  la  4'  partie  des  Commentaires  de  taie  d'A.  Hugo,  t.  I,  pi.  xxx,  ou  dans  la 
saint  Jérôme  sur  TÉcriture  sainte.  Ce  ma-  France  pi7tore«9ue  de  M.  Taylor  (Auvergne), 
Duscrit  appartient  à  la  bibliothèque  de  Monunient  du  v  au  x'  siècle.  Voir  au  nom 
Rouen  :  la  lettre  en  question  avec  sa  figure  de  TËglise  citée  ci-dessus, 
sont  publiées  par  Langiois  du  Pont-de-r Ar- 
che ,  dans  la  Revue  de  Rouen,  t.  V,  nouvelle  DIACONAT.  —  Cérémonies  en  usasse  pour 
série,  juin  1835,  p.  550,  et  dans  Touvrage  conférer  cet  ordre.  Voir  les  planches  du 
du  même  auteur  intitulé  :  Essai  sur  la  cal^  Pontificale  romanum,  in-folio  ,  pars  i* , 
ligraphie  au  moyen  âge,  in-8**,  pi.  de  la  pi.  des  p.  42,  49,  58,61,  66,71,  76,  et  celles 
page  29  à  30.  des  Cérémonies  religieuses  de  Ber,  Picard. 
Diable  sonnant  de  la  cloche  ou  peut-être  D^Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv.  Miniature 
emportant  la  sonnette  qui  sert  à  la  messe ,  d'un  pontiGcal  du  ix«  siècle,  ib.,  pi.  xxxvu  | 
car  nous  sommes  dans  le  doute.  Telle  est  la  n'^'S,  9. 
figure  qui  se  trouve  sur  deux  jolies  mon- 
naies de  la  république  helvétique,  publiées  DIACONESSES  (1).  —  Une  peinture  du 
dans  le  grana  ouvraee  de  M.  Benj.  de  La  Monumentum  arcuatum  de  la  catacombe 
Borde  intitulé:  Tableaux  pittoresques  de  Saint- Hermès  sous  Tancienne  voie  <^a/ana» 
la  Suisse,  4  vol.  in-folio,  n"  214,  tig.  10  peut  servir  d'exemple  pour  le  costume  de 
et  12.  Sans  doute  que  cette  monnaie  a  rap-  ces  femmes,  consacrées  au  service  de  Dieu, 
porta  quelc^ue  profanation,  car  on  voit  ici  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xii,  n"*  16, 
un  ange  qui  semble  remettre  en  ordre  sur  donne  ces  deux  ligures.  L'une  tient  un  plat 
un  autel  les  vases,  les  chandeliers,  la  ou  vase,  l'autre,  un  panier  rempli  sans 
croix,  etc.,  probablement  renversés  par  un  doute  de  pain  qu'elle  porte  aux  malades, 
profanateur.  Une  espèce  de  damier  ou  Voir  aussi  à  ce  sujet  le  Tableau  des  cala- 
jeu  d'échecs  parait  placé  sur  l'autel.  Pour  combes  de  Rome,  par  Raoul-Kochette ,  in- 
tous les  détails  voir  le  texte  de  l'ouvrage  ci-  12 ,  p.  72. 

dessus  indiqué.  Une  mosaïque  du  xr  siècle  environ ,  pu- 
Diable  écrasé  sous  les  roues  du  char  de  bliée  dans  les  Fêtera  Monumenta  de  Ciam- 
^riomphe  de  l'Eglise,  vitrail  du  xvr  siècle,  nini,  t.  II,  pi.  vi,  semblerait  offrir  deux 
Publié  par  Langiois  du  Pont-de-l'Arche  figures  de  femmes  remplissant  ce  genre  de 
dans  VHistoire  de  la  peinture  sur  verre,  fonctions;  elles  assistent  à  la  cérémonie 
iD-8'>,  Rouen.  V.  les  planches  de  ce  volume,  d'un  baptême  et  tiennent  les  linges  destinés 
Diable  servant  de  roue  à  un  chariot  por-  à  essuyer  les  cathécumènes  sortant  de  l'eau. 

(0  Sur  les  diverses  fonpiions  dont  elles  étaient  Casalins^de  Ritibus  Ecclesiœ,  p.  1S5;  Macri,ff<er<h 

chargées  dans  la  primitive  £fflise,voir  tous  les  auteurs  lexicon,  verbo  DiacofUtsa- 
Cités  par  Fabricius ,  BibUoineca  amiquûria,  p.  660  ; 
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M.  Jules  Renouvier,  dans  son  excellent  pi.  xxxviii  de  la  5' série,  onvrage  da  xv*  an 

livre  intitulé  :  Notes  sur  les  monuments  go-  xvr  siècle. 

thiques  de  Vltalie,  in-S*» ,  p.  119 ,  ciio  les  fi-  Jean  de  Fiesole  ou  Fra  Aneelico ,  a  peint 

f;ures  de  diaconesses  de  la  mosaïque  de  dans  la  chapelle  dn  pape  Nicolas  V,  à  Rome, 

'église  Sainte-Praxède ,  à  Rome.    .  une  suite  complète  de  la  vie  du  diacre  saint 

Laurent.  Pour  les  détails  des  tableaux  voir 

DIACONICON  et  DIACONICUM.  —  Pour  au  nom  du  saint, 

connaître  la  destination  et  la  place  de  cette  Figures    de  diacre  et  de  sous -diacre 

partie  des  anciennes  basiliques  chrétiennes,  représentées  sur  la  pierre  tombale  d'Hum- 

V.  les  divers  plans  que  nous  signalons  au  bert  II,  Dauphin  de  Viennois^  mortévéque 

root  Basiliques  et  dans  notre  (ilossaire  U'-  de  Paris ,  en  1354.  Millin  a  publié  celte 

ïurgique.  Annales  de  philosophie  chrétienne,  belle  pierre  dont  nous  donnons  les  détails 

t.  XVI ,  p.  29,  pi.  XIX  ,  p.  346,  n*»  28 ,  et  au  nom  d'Humbert. 

p.  434 ,  n*"  9.  —  Tenant  le  Flabellum ,  monument  da 

xiir  siècle  environ.  D'Agincourt ,  Peinture, 

DIACONIES.  —  V.  ci-dessus  et  à  Sacbis-  pi.  xxii ,  n*»  12. 

TiES.  Statue  de  la  cathédrale  de  Chartres,  xii'ou 

XIII*  siècle.  Willemin,  Monuments  inédits, 

DIACRES  (1).  —  Très-anciennes  figures  pi.  lxxxvi. 

de  diacres  revêtus  de  costumes  tels  que  les  Beaunier  et  Rathier  Tout  aussi  donnée, 

décrit  saint  Chrysostome  au  iv'  siècle.  V.  la  Recueil  de  costumes  du  moyen  âge,  pi.  xxi, 

planche  publiée  par  Du  Cange,  Glossarium  1. 1^. 

infimœ  latinitatis,  t.  I.  Voir  les  premières  Cérémonies  pour  leur  élection  dans  la  pri- 

féuilles,  n°  10  et  celles  données  par  le  père  mitive  Église,  d'après  les  peintures  de  li 

Lebrun^  Explications  des  cérémonies  de  la  chapelle  Saint- Nicolas,  à  nome.  V.  Dia- 

messe,  1  vol.  in-8^,  anciennes  éditions,  conat. 

p.  56  ,  n*"  1  et  2.  Celte  figure  passe  pour  Deux  diacres  assistent  saint  Grégoire  qai 

être  du  V  ou  vr  siècle.  dit  la  messe.  Peinture  du  xv* siècle.  AUam 

Costume  des  diacres  de  PÉglise  grecque.  duSommerard,  pi.  xii  de  la  6*  séné. 

V.  le  même  ouvrage,  même  page,  n^'  3  et4.  Diacre  de  rËglise  romaine  en  costume  de 

Autre  publié  par  Goar.  Euchologion  sive  la  chapelle  pontificale.  Pour  savoir  le  rai^ 

rituale  Grœcorum,  1  vol.  in-lolio,  planche  quMIs  occupaient  dans  les  cérémonies ,  voir 

de  la  p.  177.  Il  tient  un  encensoir.  Et  encore  Chapelle  pontificale  ,  etc. 

ceux  gui  se  trouvent  représentés  dans  un  Diacres  de  TÉglise  de  Belgique ,  fin  do 

Portefeuille  de  la  Grèce  moderne,  y o\.N.B,j  xvi*  siècle.  V.  les  noms  Adalbertus,  Wil- 

n°  22 ,  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  librordus. 

Les  BoUandistes,  dans  leurs  Acta  sancto^ 

rum,  mois  de  juin.  t.  III ,  p.  56 ,  donnent  la  DIADÈMES.  —  Diadème  à  pointes  aiguës, 

figure  en  pied  du  aiacre  Justin^  et  une  autre  porté  par  une  vierge  brodée  sur  la  mitre  do 

dan^  le  t.  II  du  mois  de  mai,  p.  61  et  499.  pape  saint  Sylvestre.  Monument  d'une  dite 

Voir  aussi  les  miniatures  de  VExultet ,  incertaine,  publié  par  Angélus  Rocca ,  Tht' 

publiées  par  d^Agincourt,  Pfintare^  pi.  LV,  saurus  antiquitatum  sacraram  pontifida- 

n^»  1  ;  pi.  99,  n**  12.  rum ,  etc.,  t.  II,  planche  de  la  p.  o79. 

Diacre  vêtu  suivant  le  rit  ambroisien.  Cette  Diadema  civicum.    L'empereur  Justinien, 

figure  fait  partie  du  bas-relief  placée  der-  detK)ut  et  coiffé  de  ce  genre  de  couronne 

rière  Tambon  de  l'église  de  Monza.  Memo^  qui  ne  servait,  à  ce  que  nous  apprend  Pro- 

rie  di  Monza ,  par  Frisi ,  1. 1,  pi.  x,  p.  173,  cope,  (^ue  lorsque  ce  prince  assistait  à  Tof- 

et  par  Giulini,  pi.  viii,  p.  443.  fice  divin. 

Autre  d*après  une  miniature  du  x*  siècle  Au  mot  Justinien  et  Théodora  nous  don- 

ou  environ ,  tirée  d'un  manuscrit  de  la  Bi-  nous  des  détails  curieux  sur  toutes  les  par- 

bliothèque  royale.  V.  Willemin,  Afonuiiif/i^*  tiesde  cette  peinture.  V.  aussi  à  Offrandes. 

inédits  ,  etc.,  pi.  xxviii,  et  ce  qu'en  dit  Pour  le  complément  de  cet  article,  voir 

M.  Pottier,  p.  19  du  texte  de  cet  ouvrage.  au  mot  Couro^ines. 

Diacre  conduit  en  prison  et  martyrisé,  ta- 
pisserie de  Berne,  publiée  par  A.  Jubinal,  DIALECTICA.  —  Figure  symbolique  de 
dans  sa  suite  des  Tapisseries  historiques ,  cette  science,    tirée  d'une  miniature  de 
et  dans  i^ Album  de  M.  du  Sommerard ,  l'^orlo^  de/iciaramd'HerradedeLandsberg, 

(i  )  Sur  leurs  foDCtions  et  leurs  costumes,  voir  tous  questions,  celle-ci ,  pourquoi  les  diacres  portent  la 

les  détails  donnés  par  Durant!,  de  RiUbus  Ecclesiœ,  aaimatique.  Y.  au  mot  Oalmatica.  Voyaget  litnrgi" 

à  la  table  des  matières;  Durant!  y  traite  entre  autres  ques  de  Lebrun  des  Charmett«rs,  à  la  ubie. 
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XII*  siècle.  Voir  la  publication  de  ce  ma-  femme  de  Henri  IV.  On  y  voit  vingt  têtes  en 

nuscrit  par  Engelhart,  1  yoi.  in-folio,  et  relief  de  personnages  illustres  du  temps  et 

reproduite  dans  les  Annales  de  philosophie  quatre  télés  de  papes  Magctsin  pittoresque, 

chrétienne,  t.  xix,  p.  94.  Elle  tient  une  télé  t.  VIII,  p.  77. 
de  chien  emblème  de  la  dispute.  Voir  aussi  au  mot  Couronnes,  Chasses, 

Voir  aussi  celle  qui  est  gravée  dans  le  vol.  Cuacsscres  ,  etc. 
intitulé:  Margaritaphilosophia  nova,  sans 
nom  d'auteur,  in-4%  Strasbourg,  d508.  DIANE  DE  FRANCE,  fille  de  Henri  H.-- 

Autre  figure  symbolique  composée  par  Statue  en  marbre,  à  genoux  devant  un  prie* 

Franc  Floris  et  gravée  par  Collaert ,  Sadeler  Dieu.  Sculpture  de  la  Gn  du  xvi*  siècle.  Mu^ 

et  autres  graveurs  de  cette  époque.  V.  les  sée  des  monuments  français ,  par  Alexandre 

œuvres  de  ces  artistes.  Lenoir,  t.  III ,  pi.  de  la  p.  15i. 

Autre  corn  posée  et  gravée  par  HansBéham.       Ce  mausolée  est  retourné  à  l'église  de 

V.  son  œuvre.  Saint-Denis  où  il  est  placé  dans  les  caveaux 

Voir  aussi  celles  de  Henr.  Goltzius.  funèbres. 

DIAMANTS.  —  Ceux  qui  appartenaient  à       DIANE  DE  POITIERS ,  représentée  à  ge- 

Charies  le  Téméraire  et  qu'il  perdit  à  la  ba-  noux,  les  mains  jointes ,  au-dessus  de  son 

taille  de  Granson  ,  sont  publiés  dans  Fou-  mausolée,  soutenu  par  quatre  génies  ou  ver- 

vrage  de  Lambecius,  Bibliotheca  Cesarea  tus  figurés  par  quatre  femmes  tenant  des 

Vindehonensis.  V.  le  détail  de  ces  bijoux  ce»  torches  (d).  Ouvrage  de  Jean  Goujon.  Mu- 

lèbres  au  nom  de  Charles  de  Bourgogne  dit  sée  des  monuments  français ,  d'Alexandre 

le  Téméraire.  Lenoir,  t.  IV,  p.  77  et  t.  VIII,  p.  42. 

Les  beaux  reliquaires  de  l'église  de  Saint-       Autre  figure  de  cette  femme  représentée 

UlricetdeSainte-Afre,  à  Augsbourff,ofirent  en  Diane,  même  ouvrage  et  même  tome  , 

divers  modèles  d'enchftssement  de  diamants  pi.  cclxxxi,  p.  49;  pi.  cclxxxii,  et  la  plan- 

de  la  plus  grande  variété.  V.  l'ouvrage  in-  che  donnant  la  vue  de  la  salle  d'introduc- 

titulé  :  Thésaurus  Basilicœ  Sancti  Udalarici  tion  du  Musée  des  monuments  français,  par 

ei^frœ,p!kr  Herteifelderus,  1   vol.  petit  La  vallée.  Réville,  Biet. 
in-folio,  avec  beaucoup  de  planches.  Le  célèbre  chiOre  attribué  à  Diane  de  Poi- 

Le   trésor   de  Sainl-Denis,  gravé  dans  tiers,  et  qui  est  comme  l'ornement  de  toutes 

V Histoire  de  V abbaye  de  ce  nom  ,  par  dom  les  sculptures  de  son  époque ,  est  gravé 

Féiibien.  V.  les  planches  de  cet  ouvrage,  dans  une  fouie  d'ouvrages.  V.  à  ce  sujet  au 

i  vol.  in-folio.  motCniFFRES  la  note  qui  y  est  jointe,  p.  270. 

La  belle  crosse  appartenant  aux  abbés  du 
collège  d'Oxford,  publiée  dans  le  Spécimen       DIEPPE.  (2)  —  Église  et  château  fort  de 

andent  sculpture  and  painting ,  par  John  cetteville,  punliés dans  les  ^oya^e«pit(ore«- 

Carlers,  Londres,  pl.  lxxxiii  ,  est  couverte  gués  en  France,  par  Taylor,  Nodier,  de  Caii- 

de  diamants enchftssés.  feux,  etc.,  in-folio.  JVormandie,  pl.  lxxi  , 

Le  reliquaire  dit  la  chapelle  de  Philippe  lxxiii  ,  lxxiv  ,  lxxv,  et  dans  la  Topographie 

Auguste,    publié  par   Alexandre  Lenoir,  de  la  jPra/ice  au  Cabinet  des  estampes,  à 

Atlas  des  monuments  français ,  pl.  xxiv.  Paris ,  n""  G. 

'—  Employés  comme  ornements  de  vête-       Siège  de  la  ville  de  Dieppe^  en  i5W)y 

ments.  d'après  une  miniature  de  l'époque  ,  re- 

Nous  citerons  les  figures  d'empereurs  et  produite  dans  VArcheologia  Britannica  , 

d'impératrices  d'Orient,  publiées  dans  la  t.  XXIV  ,  pl.  l,  et  p.  292 du  texte. 
Bibliotheca  seguieriana ,  vol  in-folio ,  par       Notice  sur  cette  ville  et  les  monuments 

Bernard  de  Montfaucon  Les  habits  sont  cou-  circonvoisins ,  in-8°,  par  Feret,  avec  ligure, 
verts  de  pierreries  et  de  diamants.  Le  beau  manoir  d'Ango,  xvr  siècle.  Tay- 

Celledu  dogeFaliéro.  V.  au  mot  DoGEs.  lor  (Normandie)  ^  t.  I,  pl.  xcvii,  xcviii. 

Ceux  de  l'empereur  Sigismond ,  publiés  Texte ,  p.  25  et  suiv. 
par  Willemin.  V.  Monuments  inédits,  plan- 
che XXIII.  DIEU  LE  PÈRE  (5). —Miniature  de  l'évan- 

Magnifique  diamant  de  Marie  de  Médicis ,  géliairc  de  Lolhaire.  Manuscrit  du  ixT  siè- 

(1)  Par  une  singulière  deslloéc  ces  quatre  slalues,  néraire  de  Paris  à  Rouen  et  à  Dieppe,  l  vol.  io-8»,par 
sculptéPS  «lans  l'origine  pour  supporter  une  châsse  de  Waysse  de  Villers. 

saiole  Geneviève,  passèrent  de  celle  pieuse  destina-        (3)  On  sait  que  la  première  manière  de  représen- 

Uon  au  monument  d'une  couriisanc.  ter  Dieu,  fut  une  main,  ainsi  que  le  prouvent  les  plus 

(2)  liisiolre  de  la  ville  de  Dieppe,  par  M.  yHel,  in'  anciens  monuments  chrétiens.  Souvent  cette  main 
spectear  des  monuments  historiques,  2  vol.  ïn-i'*,  /ri-  lient  une  couronne.  T,  à  ce  sujet  le  Discours  sur  la 
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de.  Bibliothèque  royale  de  Paris,  citée  par 
Dibdin,  Foyages  en  France,  t.  III,  p.  129. 

-^  Assis  sur  son  trône,  entouré  de  séra- 
phins et  des  prophètes. 

Cette  composition  est  fort  belle  et  remplie 
de  détails  curieux.  Miniature  du  ix*  siècle. 
D'Agincourt,  Peinture,  pl.  xlii  ,  n"  2  , 5. 

—  Dieu  créateur.  V.  les  bas-rellefe  du 
baptistère  de  Florence.  V.  Baptistère  et 
Ghéation.  Même  sujet,  ivoire  romain  du 
XII*  siècle.  Iconographie  chrétienne,  de 
M.  Didron,  in-4'',  p.  i54. 

Autre  en  pape.  Vitrail  du  xvi*  siècle ,  ih,, 
planche  de  la  p.  200. 

Dieu  le  Père  tenant  son  Fils  en  croix. 
Vitrail  du  xiir  siècle,  à  Saint-Denis.  MonO' 
graphie  de  Bourges  de  MM.  Martin  et  Cahier, 
pl.  d'étude,  Yi,  lettre  F,  et  dans  Vlcono^ 
graphie  chrétienne  de  M.  Didron^  planches 
des  p.  208,  496,  568,  369,  370. 

Divers  bas- reliefs  du  grand  portail  de 
la  Cathédrale  de  Itouen  représentent  Dieu 
opérant  pendant  les  sept  jours  de  la  créa- 
tion. Ces  bas-reliefs,  qui  datent  du  xiii*  siè- 
cle, sont  moulés  et  se  trouvent  à  Paris  chez 
Michelij  mouleur;  nous  n'en  connaissons 
pas  de  gravures,  nous  savons  seulement 

Sue  M.  HigoUot  d'Amiens  doit  en  repro- 
uire  quelques-uns  dans  son  ouvrage  sur 
YHiêtoire  de  l'art  en  France,  et  M.  Jules 
Gailhabaud  dans  la  Rei^uc  archéologique; 
Paris,  1844,  chez  Leleqx,  éditeur. 

Dieu  des  armées.  Miniature  d'un  psautier 
du  xiT*  siècle.  Il  tient  un  glaive,  un  arc  et 
deux  flèches.  Iconographie  chrétienne,  plan- 
che de  la  p.  167;  reproduite  dans  rHis- 
ioire  du  Nimbe,  par  M.  Didron;  Bévue 
générale  de  Varchitecture  de  Cés.Daly,  1. 1, 
pl.  de  la  p.  718. 

Voir  aussi  aux  mots  Main  divine  ,  Père 
éternel,  Trinité. 

—  Tenant  une  balance  et  un  compas.  Mi- 
niature du  XIII*  siècle.  Didron ,  Iconogra- 
phie chrétienne,  in-4'»,  planche  de  la  p.  576. 

Les  peintures  duCampo  Santo,  les  Loges 
de  Raphaël,  les  sujets  bibliques  peints  par 
Michel  Ange ,  offrent  une  foule  de  composi- 
tions où  le  Père  éternel  est  représenté  d^une 
manière  assez  variée. 

DIEU  LE  FILS.  — V.  Jésus-Christ. 


Seinture  moderne  de  M.  Emeric  David,  p.  43-44,  de 
I.  Raoul  Rochelle,  Types  primitifs  de  l'art  chrétien, 
p.  7,  ei  à  Main  divine. 

(1)  Du  Caiige  dans  sa  Consianiinopolis  chrisliana, 
1  vol.  In-folio,  entre  dans  les  plus  grands  détails  sur 
tout  ce  qui  concerne  l'église  de  Sainte-Sophie,  la  mère 
el  le  type  de  toutes  les  èfilises  d'Orient.  V.  aussi  l'ou- 
Tragede  Godinus,  de  Otficiis  magnœ  ec(clesiœ,C.  P. 
dans  la  Byzantine;  le  Glossaire  de  Du  Can;:o.  t.  HT, 
p.  1599  à  1602  do  rédiiioD  en  3  vol.  in  folio,  ou  le 


DIEU  LE  SAINT-ESPRIT.  —  Voir  Ësrtit 
saint. 

DIEU  (Le  Grand)  de  Thérouanne.— Belle 
sculpture  du  iiir  siècle  environ.  Pour  le 
détail  voir  au  nom  Thérouaune. 

DIGESTE  (Le),  donné  par  Justinien.- 
Y.  à  ce  nom. 

DIGHOUR  (Arménie). —  L'église  bynn- 
tine  de  cette  ville  est  très-remarquable,  et 
publiée  dans  Touvrage  de  M.  Charles  Texier, 
r Arménie,  etc.,  1  vol.  in-folio,  pl.  xxv,  nn, 

XXVII. 

DIGNITÉS  de  l'Église  grecque  (i). 

Les  miniatures  du  ménologe  grec  de  Tem- 
pereur  Basile  le  Jeune  offrent  plusieurs  fi- 
gures qui  peuvent  servir  à  ce  genre  d'étude. 
V.  au  mot  Méhologe  les  détails  que  nous  y 
donnons. 

VEuchologion  sive  rituale  GrtBConm  de 
Goar,  in-folio,  offre  aussi  quelques  plan- 
ches, et  celles  des  Cérémonies  religiemet 
de  Bernard  Picard;  voir  dans  les  diverses 
éditions  de  cet  ouvrage  les  volumes  consa- 
crés au  culte  catholique  (Eglise  grecque). 

DIGNITÉS  DU  PALAIS  IMPÉRIAL  des  em- 
pereurs de  Byzance. 

Les  diptyques  et  les  monnaies  bvzantines 
sont  à  consulter  pour  ce  genre  d  eiode  't). 
Y.  Diptyques,  etc.;  Du  Gange,  Familiaoy- 
zantinœ,  i  vol.  in-folio;  d'Agincourtjifi»- 
toire  de  Vart  (Peinture)^  pl  xx\i,  nH; 
XL,  XLII,  n*»  2;  xliii,  n*»3;  xlvii,  n*^l,3, 
5;  Lix,  n°  1  ;  Banduri,  Imperium  orientalff 
2  vol.  in-folio,  avec  quelques  planches.  Cet 
ouvrage  fait  aussi  partie  de  sa  Collection 
byzantine, 

DIGNITÉS  DE  LA  COUR  DE  ROME.  -Le 
Thésaurus  antiquitatum  pontificiaramd'kft' 
gelus  Rocca ,  t.  I ,  pl.  des  p.  14,  31,  59. 

Le  Pontificale  romannm,  dont  nous  don- 
nons tous  les  détails  aux  noms  de  chaque 
dignité,  grades,  ordre, fonctions,  etc.  V.to 
mots  Papes,  Cardinaux,  Évêques,  etc.  On 
les  trouve  toutes  représentées  dans  une 
planche  in-folio,  gravées  par  Fonuna,  i 

n'  16  de  ses  Indices  ad  Glossarium:  Dignitates  eecU- 

siasiicœ.  .   „      ..^j* 

(2)  Pour  les  détails  historiques,  voir  I  ouvrage» 
Codinus  Georgius,  dit  Curopalalc,  inséré  dans  \t^' 
zantine,  intitulé  :  de  Officils  uulœ  Coi«fan/i»opd«- 
tanœ,  etc.,  in  folio.  i6i8;  Du  Canne,  Indicesad  6104- 
6ariam,  n»  i5,  Dignitates palatinœ, etc. Celai  dewn- 
cirole,  Notiiiadignitatim  imperii  orient,  et  occtam-, 
in-folio,  1623. 
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Toccasion  de  la  cérémonie  de  béatification 
d'un  saint,  eh  1691,  et  qui  n'est  que  la  ré- 
pétition exacte  de  ce  qui  se  pratiquait  avant 
cette  époque.  Cette  planche  est  intitulée: 
il  Prospetto  del  teatro,  et  est  dédiée  à 
Alexandre  VÏIÏ.  Bernard  Picard  l'a  repro- 
duite dans  le  2*  vol.  de  ses  cérémonies  reli- 


détails  dans  le  4'  yolume  de  sa  Bihlioihéqne 
historique. 

Pour  l'empire  d'Allemagne.  V.  aux  mois 
Allemagne,  Charles-Quint,  Mathias,  Maxi- 

MILIEN  ,  OtHON  ,  SlGISMOND. 

Dans  l'ouvrage  d'Orlélius,  intitulé  :  Hiea^ 
tram  orbis  terrarum,  sive  tabula  veteris  geo^ 


gienses,  pi.  n"  2 ,  édition  in-folio.  V.  aussi  graphiœ,  se  trouvent  deux  planches  gravées 

celle  in-4*'.  portant  pour  titre  de  Institutione  et  ordine 

L'ouvrage  de  dom.  Rossi,  intitulé  :  il  iVno-  imperii  germanici  tabula  m"  et  tabula  i*.  Sur 

to  splendore  délie  Fabriche  di  Borna,  etc. ,  la  i'%  on  voit  divers  costumes  d'officiers  de 

par  G.  B.  Falda,  in-folio  avec  planches ,  re-  l'empire,  ainsi  désignés  :  archichancclier  de 

présentant   l'ordre  tenu  dans  les  cavaica-  la  Gaule,  archichancelier  en  Italie,  archi^ 

des  ou  marches  pontificales  à  diverses  éf  o-  chancelier  en  Germanie  (2) ,  tous  officiers 

ques,  leWes  que  jubilé ,  canonisation ,  sta^  électeurs  ecclésiastiques.  Vient  ensuite  le 

tions.  V.  tous  ces  mots.  roi  de  Bohême,  tenant  une  belle  coupe  ou 

D'Agincourt,  Histoire  de  Vart  [Peinture)^  vase  à  boire.  Près  de  cette  figure  est  écrit 


Pincema  (ou  l'échanson);  le  comte  Pala- 
tin tient  des  plats  (il  a  pour  titre  Dapifer}* 
le  duc  de  Saxe  tient  l'épée  (Portitor  ensis)  ; 
le  marquis  de  Brandebourg  tient  une  grande 


pi.  XXXII,  n**   1;  XXXVII,  xxxviii,  xxxix, 
XLvi,  n"  3;  xLix,  n**'  i,  2;  pi.  lu. 

DIGNITÉS  DE  LA  COUR  DE  FRANCE  (i). 

"-V.  toutes  les  planches  renfermées  dans  clef  (Câwiprann«).  Puis  viennent  les  quatre 

les  5  volumrs  des  Monuments  de  la  monar»  grands  officiers  séculiers,  les  quatre  grande 

cA/e/r(infai>e  de  Mon tfaucon.  ducs  de  l'empire,  les  quatre  marquis  dé 

Les  sceaux  des  grands  feudataires  de  la  l'empire;  les  quatre  comtes  deâ  provinces; 

couronne,  publiés  dans  un  des  volumes  du  les  quatre  comtes,  maîtres  des  camps  de 

Trésor  de  numismatique.  l'empereur,  tenant  chacun  Técusson   deà 

ïiCs  sceaux  des  communes,  même  coUec-  armes  des  villes  capitales  de  l'empire.  Ces 

tion,  où  l'on  trouve  beaucoup  de  sceaux  figures  sont  gravées  par  Antoine  Wierix, 

de  princes,  seigneurs  français.  d'après  Gérard  de  Jode,  dans  l'œuvre  des- 

Lb  Trésor  de  la  couronne  de  France,  auels  on  doit  trouver  ces  planches  qui  sont 

2  vol.  in-foiro,  qui  se  composent  des  plan-  du  plus  grand  intérêt  pour  les  costumes  et 

ches  de  Touvrage  de  Monlfaucon,  repro-  les  attributs  qui  leur  appartiennent, 

duites  sans  le  texte  du  savant  bénédictin,  Pour  Titalie.  Voir  toutes  les  planches  de 

mais  avec  une  simple  explication  des  fi-  l'ouvrage  de  Bonnart ,   Costumes  du  xiw 

gures.  ou  xv*  siècle ,  oh  l'on  trouve  représentées 

VHistoire  des  inaugurations,  pur  de  Be\y^  plusieurs  figures  de  dignités,   telles  que 

1  vol.  in-8°,  dont  une  grande  partie  des  celles  des  doges,  ducs  de  Côme,  Médicis, 

Êlanches  sont  tirées  des  ouvrages  du  père  Ferrare,  etc. 

aniel,  de  Montfaucon  et  de  quelques  au-  Divers  officiers  religieux,  civils  et  mili- 

1res.  taires.  Voir  aux  mots   Magistrats,  Offi- 

Les  divers  ouvrages  du  père  Ménestrier  ciers  ,  et  tous  ceux  désignés  dans  la  table 

sur  le  blason,  les  armoiries ,  etc.  V.  à  ces  des  matières  et  des  planches  à  la  fin  du  2* 

mots.  volume. 

Les  diverses  collections  du  Cabinet  des  es-  Pour  la  Flandre  et  les  Pays-Bas,  la  Belgi- 

tampes  de  Paris,  dont  la  principale  est  celle  que,  etc.,  V.  le  tableau  allégorique  des  prin- 

intitulée  :  Histoire  de  France  en  estampes,  cipaies  dignités  des  villes  de  Flandre,  repré- 

formée  par  Fevret  de  Fontette,  en  71  vol.  sentées  par  14  figures  tenant  des  étendards, 

in-folio,  et  dont  le  père  Leiong  donne  le»  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Recherches  des  an^ 


(0  Pour  la  partie  historique,  voir  tods  les  ouvrages 
cués  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
t  histoire,  i  IV,  p.  270  el  suiv.,  édilion  in^"  ;  le  Céré^ 
^(>niat  français  des  deux  Godefroy,  père  el  fils;  le 
Diciionnaire  des  mœurs  et  conifmes,  de  Lnchenaie 
des  Bois;  fourrage  inlilulé  :  Rec/terr/t«s  historiques 
iur  le*  dignités,  etc.,  sans  nom  d  autour,  in-h";  Paris, 
1808;  rexcellentouvriigo-dedu  Tillel.  iniilulé:  Recueil 
««»  rois  et  reines  de  France,  de  leurs  couronne  el 
^ison,  ensemble  le  rang  des  qrands  de  France,  etc., 
•n-4t,  1. 1,  p.  457^  traité  d'environ  130  pages;  Recher- 
çnessur  les  moeurs  des  Français,  par  Legendre,  i  vol. 


in- 12:  Introduction  à  la  description  de  la  France,  par 
Piganiol  de  la  Force,  2  vol.  in  i2,avec  une  bonne  table 
des  matières;  Histoire  généalogique  de  la  maison 
royale  de  France,  9  vol.  in-folio,  par  le  père  Anselme  ; 
la  Ûiblioth^q  te  historique  du  père  Leiong,  etc  ^  le 
Dictionnaire  des  origines,tyo\.  in-S",  par  unesociélô 
de  gens  de  lettres  ;  les  savantes  noies  pbcces  à  la  tiii 
d»»s  6  vol.  in-8*  de  la  Fr  mr  e  au  xiv"  siècle,  par  M.  de 
Marchangy  ;  le  grand  Dictionnaire  de  Moreri,  etc. 

\,2}  Il  va  sans  dire  que  ces  diverses  dési^^nationi 
sont  en  latin  dans  l'ouvrage  indiqué, 
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tiquités  de  Flandres ,  i  volume  in-folio ,  par  M.  Alex.  Lenoir  a  donné  la  vue  exté- 

rËspinoy.On  y  voit  les  armoiries  des  villes  Heure  du  portail  de  Téslise  de  Noire- Dame 

de  ce  pays.  et  la  coupe  inlcrieure  ue  celte  église,  ^tlas 

Et  encore  aux  noms  des  villes  que  nous  des  monuments  français  /m-ioXio ,  pi.  xxxii. 

citons  divers  autres  détails.*  V.  eniin  à  Bel-  Cette  église  qui  est,  dit-on ,  un  exemple 

GiQUE ,  Pays-Bas  ,  etc.  du  deuxième  âge  de  l'architecture  gothique, 

ou  du  xii^ou  xiii*  siècle,  est  reproduite  par 

DIGNITÉS  de  la  cour  de  Jaime   on  Ja-  d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  { Architee- 

cob  2*  du  nom,  roi  de  File  Majorque  vers  le  iure  ),  pi.  xxxvi,  et  la  p.  65  du  texte.  Voir 

xiir  siècle.  aussi  Moyen  âge  monumental ,  pi.  clxixii, 

Les Bollandistes ont  publié  dans leurs^cta  cxcvi,   cci,  ccxlv;  {.aborde,  Monuments 

san^toriim,  mois  de  juin,  t.  III,  une  suite  de  français,  t.  H,  pi.  clxx,  clxxi. 

miniatures  d'un  manuscrit  du  XV' ou  du  xiv*  Les  détails  de  Téglise  de  Saint-Bénigne 

siècle  intitulé  :  Leges  palatinœ,  reproduites  sont  gravés  dans  V  Histoire  générale  de  Bour^ 

aux  p.  49 , 5-4,  56, 60,72 ,  qui  à  elles  seules  gogne,  i.  L  pi.  cccclviii,  ccccijx,  etc.  {i% 

peuvent  servir  à  donner    une  idée  com-  par  dom  Plancher.  Ce  portail  d'archiieclurc 

plète  de  tout  le  personnel  d'un  palais  au  romane  estornédesix  statues  parmi  lesqueU 

moyen  Age.  Voir  aux  mots  Officiers  le  dé-  les  on  voit  une  reine  Pédauque.  V.  ce  nom. 

tail  que  nous  donnons  de  toutes  les  figures.  M.  Chapuis  donne  aussi  en  délnil  Téglise 

cath-drale  de  Dijon,  dans  la  suite  de  ses 

DIGNUS  (Sainte.  —  Évêque  d'Augsbourg,  Cathédrales  de  France. 

représenté  dans  1  état  de  squelette  et  revêtu  Grand  hôpital  dit  du  Saint-Esprit  fondé 

de  ses  habits    pontificaux.  U  est  couché  et  construit  au  xiv  siècle  par  le  comte 

dans  un  tombeau,  ou  châsse,  dont  le  cou-  Eudes  lil  et  réédifié  au  xv  par  Philippe  le 

vercle  est  ouvert.  Planchedela  p.  62derou-  Bon,  pour  y  recevoir  les  enfants  trouvés, 

vrage  d'tierlelfelderus  intitulé:  Thésaurus  MM.  les  membres  de  la  commission  des  an- 

basilicœ  sancti  Udalarici  et  sanctœ  AfrWy  tiquaires  de  Dijon  ont  publié  un  manuscrit 

i  vol.  in-folio.  L'exemplaire  de  la  biblio-  orné  de  miniatures  représentant  diverses 

thèque  de  TArsenal  à  Paris  est  remarquable  scènes  historiques  et  des  vues  intérieures 

par  la  beauté  des  planches  qui  sont  corn-  de  cet  hôpital,  1  vol.  in-4'' ,  Dijon.  Voir 

plètes.  Ekfants  trouvés.  Hôpitaux,  etc. 

Magnifique  cheminée  de  la  salle  des  Gar- 

DIJON.  —  Les  principaux  monuments  de  des,  etc.  V.  au  mot  Cheuinées  ,  et  toutes 

cette  ville  sont  publiés  dans  un  ouvrage  de  «les  pièces  renfermées  dans  la  Grande  topo- 

M.  T.  N.  de  Jolimont,  Description  de  la  graphie  de  la  France  au  Gabinet  des  es- 

ville  de  Dijon,  etc.,  in-4°,  1850.  Les  plan-  tampes,  article  Bourgogne. 
ches  de  cette  publication  sont  assez  bien 

exécutées.  On  regrette  seulement  d'y  trou-  DIMITER  (Saint).  —  Gonfesscur  ou  mar- 

ver  des  monuments  insignifiants  et  de  très-  tyr  de  la  primitive  Ëglise,  figure  debout 

importants  totalement  oubliés.  tenant  une  couronne,  mosaïque  du  vr  siècle. 

Dans  l'ouvrage  intitulé:  Dijon  ancien  et  Ciampini,  Fêtera  Monumenta ,  t.  Il,  plan- 

moderne,  par  Maillard  et  de  Charabure ,  2  che  xxv,  n°46,  et  p.  95  du  texte, 
vol.  iu-8%  texte  et  52  planches  par  Sagot. 

Dijon,  18i9.  On  y  remarque  le  plan  de  la  DINTON  ou,  DITTON.  —  L'une  des  portes 

ville  de  Dijon  et  les  restes  de  l'ancien  pa-  de  l'église  de  ce  nom,  bel  exemple  d'archi- 

lais  des  ducs  de  Bourgogne,  le  palais  des  lecture  du  xr  au  xii*  siècle  en  Angleterre, 

Ëtats,  la  belle  cheminée  de  la  salle  des  est  gra\ée  dans  V Angleterre  pittoresque  du 

Ï;ardes ,  les  tombeaux  de  Philippe  le  Hardi ,  baron  Roujoux ,  1. 1 ,  pi.  de  la  p.  296,  d'après 

e  château,  les  fragments  d'une  chapelle,  celle    gravée    dans   l'ouvrage   anglais    de 

la  cour  de  Thôtel  Chambellan,  le  palais  de  Strutt. 

justice ,  la  maison  des  cariatides ,  le  Puits  On  trouve  un  point  de  comparaison ,  pour 
de  Moïse,  etc.  ce  genre  curieux  de  style  normand  trans- 
Assez  belle  tombe  de  deux  seigneurs  de  planté  en  Angleterre,  dans  la  pi.  xxxii, 
la  maison  de  Clugny,  au  xv*  siècle,  dans  n**»  91,  92,  94  des  Antiquités  anglo^nor- 
l'église  des  pères  de  l'Oratoire  de  Dijon,  mandes  de  Ducarel,  édition  de  i'Ëchaudé 
planche  publiée  dans  un  vol.  in-4'',  àans  d'Anisy,in-8«,  p.  195.  On  y  voit  les  orne- 
nom  d'auteur,  mais  intitulé  :  Généalogie  ments  nommés  l'étoile  de  mer  ou  chaussc- 
dela  famille  de  Clugny ,  h'i'pu y  4750,  trape;  le  cordon  ou,  baguette  tronquée, 

(i)  Ouvrage  Irés-savant^  ntaw  dont  les  planches  du  Téiude  archéologique,  comme  celles  de  presque  tous 

plus  grand  mtér^,  sont  i^cnéralement  nulles  pour  les  ouvra^jes  de  cette  époque. 
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simple;  le  câble,  le  chevron  double  et  si  m-  specianliam  collectio,  in-Mio,  rempli   de 

pic,  multiple,  la  double  torsade,  les  co-  planches  de  chartes,  diplômes,  eict 

Jonnes   torses   enrubannées   et   nébulées,  Le  CArom'co/i  ^ofKvice/ice,  etc.,  2  vol.  in- 

rornemcnt  en  forme  de  coquille  ou  Squa^  folio,  par  Besselius(Godefroi).  En  tête  de 

mali,  cet  ouvrage  est  un  préiimhiaire  à  la  chro- 
nique, qui  est  un  véritable  traité  de  diplo- 

DIOSCORIDE.  —  Manuscrit  grec  de  ce  sa-  matique.  On  y  trouve  des  planches  d'une 

Tant,  donnant  la  connaissance  des  plantes  très-belle  exécution. 

el  simples  en  usage  dans  la  médecine  vers  Codex  diplomaiico^historico-epistolaris , 

le  vi'sièclc.  D'Agincourt  en  reproduit  quel-  quo    diplomata,  chartœ,  episiolœ ,  frag^ 

qucs  fragments.  Histoire  de  l'art  (  Pein-  menta  opuscalorum ,  epitaphia,  alia  id  gc" 

tare]j  pi.  xxvi.  La  Bibliothèque  royale  de  nus    vetera   monumenta   pontificum    rotn. 

Paris  en  possède  un  exemplaire  cité  par  archiepisc. ,  episcopor.,  abbalum,  imperat.y 

Uonifaucon  dans  SSL  Paléographie  grecque ,  regum,    marchionum,    ducum,    comiium. 


aliorumque  illustr,  viror.  a  sœculo  quinto 
Christi  usque  ad  decimam  fere  sextum  co»- 
iineniur  utrius  totiusque  Europœ  illustr, 
R.  P.  Ber.  Pez,  ord.  Bened.  August.  Vindel. 
1  vol.  in-folio,  planches. 
Le  Dictionnaire  de  diplomatique  ou  Cours 


p.  212,  256. 

DIPLOMATIQUE.  —  Nous  n'envisageons 
pas  cette  matière  sous  le  point  de  vue  de  la 
science  en  elle-même  ,  mais  simplement 
comme  fournissant  des  matériaux  et  des 

planches  gravées  pour  les  études  de  ceux  philologique  et  historique  d'antiquités  ci- 
qui  recherchent  les  fornies  variées  des  écri-  viles  et  ecclésiastiques,  publié  dans  les  -Ten- 
tures des  diplômes,  chartes,  traités  et  au-  nales  de  philosophie  chrétienne  sous  la  di- 
Ires  monuments  écrits  aux  divers  siècles  dû  rection  de  M.  Bonnetly,  à  savoir  t.  XIV, 
moyen  âge.  p.  262,  et  l.  XV,  p.  23;  t.  XVI,  p.  251,  etc. 

Parmi  les  nombreux  ouvrages  où  nous        Les  planches  sont  celles  de  rouvrage  de 
avons  puisé  des  documents  cl  des  maté-    dom  Devaines  avec  de  nombreuses  augmen- 
riaux  pour  nos  recherches,  nous  citerons    tations.  Voir  au  reste  les  tables  des  ma- 
celui  de  dom  Mabillon,  intitulé:  De  Re  di~    tières  des  divers  volumes  des  Annales, 
plomatica,  i  vol.  in-folio,  rempli  de  plan- 


ches bien  gravées. 

Le  célèbre  ouvrage  des  bénédictins ,  inti- 
tulé :  Nouveau  traité  de  diplomatique ,  6  vo- 
lumes in-4<»  renfermant  plus  de  150  plan- 


DIPTYQUES  (1).  —Parmi  les  ouvrages  les 
plus  importants  sur  cette  matière,  nous  ci- 
terons le  Thésaurus  diptychorum ,  de  Gori , 
magnifique  ouvrage  en  5  vol.  in-folio  ,  ren- 


ches  dont  on  connaît  la  beauté  et  Timpor-  fermant  plus  de  200  planches,  tant  de  dip- 

tancc.  tyques  consulaires  que  de  diptyques  chré- 

Celui de  dom  Devaines,  intitulé:  Diclron-  tiens.  A  la  fln  du  3*  volume  se  trouvent 

naireraisonné  de  diplomatique,  ^vo\.U\'S'',  diverses  dissertations  de  Passeri   sur   les 

terminés  par  une  bonne  table  des  matières,  sculptures  en  ivoire,  la  casala,  etc. 

l^s   planches  sont  en  partie  réduites  de  L  ouvrage  intitulé  :  de  JJittici  degli  anii- 

rouvrage  précédent.  chiprofani  e sacri,  par  Sébasl.  Donati,  1  vol. 

VHistoria  diplomatica  du  marquis  Sci-  in-1"',  4755,  où  sont  publiés  divers  monu- 


pion  de  Maffeï,  i  vol.  in-4^ 


ments  de  ce  genre  assez  curieux.  On  y  ro- 


des notaires  de   1545  à  1552,  et  plus  de  tenant  un  livre,  et  l'autre,  en  costume  de 

27 pi. d'abréviations  latines.  diacre,  tenant  un  lien  (ceppo^  qui  sert  àin- 

VAcademia  lilteraria  de  Schannat ,  hoc  diquer  qu'il  se  livrait  à  la  mission  de  déli- 

esi  monumentorum  ad  Germaniam  sacram  vriT  les  prisonniers. 


(1)  MUlin  donne  sur  les  sculptures  nommées  dip/f/- 
ques  {0U6  les  renseignemenls  qu'on  peut  désirer  dans 
»on  Dictionnaire  de%  bemix-arts,  en  3  vol.  in-8%  let- 
tre D.  Voir  aussi  ce  qu'en  dit  M.  du  Sommerard  dans 
son  An  au  moyen  âge,  t.  IL  P<  &9,  et  tout  lechap.  XI 
consacrée  leur  historique.  M.  Poltier  dans  son  texte 
des  planches  de  Willémin,  rappelle  I  usa^e  et  la  lec- 
ture des  diplyqui'S  dans  la  primitive  Eglise.  V.  t.  L 
p.  38.  Ouvrages  cités  dans  la  Bibliolheca  aniiquaria 
deFabricius,  in-4*,  p.  95i,  952,  et  dans  les  Annales  de 
philosophie  chréiiennc,i.  XXIII.  p.  46  et  suiv.«  qui 
réâumeol  tous  ceux  qui  ont  écrit  sur  celle  matière; 


)erl.  Université  catholique,  t.  lY, 
I).  4y4."^ous  nous  plaii;nons,  p.  29,  n^  2,  de  la  ma- 


M.   Cyprien  Iloberl. 

p.  434.  ^ous  nous  pL-^ ,  .-— ,  - 

niére  dont  est  fait  le  catalo^^ue  du  Cabinet  des  mé- 
duilles,  nous  ignorions  alors  l'existence  d'une  autre 
édition  de  ce  catalogue  publiée  en  t838  et  4o,  intitulé  : 
tioiicK  desmonitm.  exposés  dans  te  Cabinet  des  mé- 
dailles,vie.  Cette  fois  l'auteur,  M.  Marion  Dumersan, 
premier  employé  du  cal)inet,  donne  une  plus  large 
part  aux  monuments  du  moyen  âge,  ainsi  qu'on  peut 
s'en  convaincre  en  lisant  ce  qui  est  dit  p.  16  et  suîv,: 
puis  encore  p.  31, 49  et  suiv. 


DJP 


—  590-- 


DIP 


Ce  diptyque  est  aussi  publié  dans  le  The--  d'Eve,  la  mort  d'Abel  et  d'Adam.  D'Âgin- 

sauras  diptych.  de  Gori,  t,  III,  pi.  lxxvii.  court  [Sculpture)^  pJ.  xii,  n"  1. 

Paciaudi  a  publié  plusieurs  monumenls  Autre    représentant  Justinien  sur  son 

de  ce  genre  dans  son  ouvrage  Anliquiiate*  trône.  Ib.y  ib.,  n°  5. 

christianœ  sive  de  caltu  Joannis  Baptistœ ,  Autre  tiré  du  trésor  de  Péglise  de  Saint- 

1  vol.  in-4**.  V,  les  planches.  Ambroise  à  Milan.  Ih.,  n°  2. 

On  en  trouve  un  ou  deux  assez  remar-  Autres  représentant,  Tun  Phistoire  de 

quabics  dans  les  Foyages  littéraires  de  deux  Jonas,  celle  de  Lazare,  de  Paveugle-né,  du 

bénédictins,  in  -4° ,  tome  I ,   planche  de  la  paralytique.  Ib,,  n°'  5  et  4.  Sur  ces  diverses 

p.  25.  sculptures,  voir  les  détails  curicui  donnés 

Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyp-  par  Mi  II  in,  Foyages  dafis  le  Milanais,  l.l, 

tique,  volume  intitulé:  Recueil  général  de  p.  G6,  67. 

bas-reliefs,  etc.,  en  a  publié  plusieurs  des  Diptyque  consulaire  du    monastère  de 

plus  importants ,  tant  du  Cabinet  des  mé-  Saint-Corneille ,  à  Compiègne^  avec  le  nom 

dailles,  près  la  Bibliothèque  royale,  que  de  de  Philoxenus  (  peut-être  celui  derarlistej. 

divers  cabinets  particuliers.  V.  ceux  des  D'Agincourt,  .5^CB/pfBre,  pi.  xii,n'6. 

J blanches  n°  d7,  p.  2,  S*"  classe,  10'' série.  Deux  autres  où  se  voient  les  jeux  de  ram- 

ionument  du  vr  siècle,  connu  sous  le  nom  phithéâtre,  ib,,  n""*  9  et  11. 

du  diptyque  d'Ana^tase.  V.  encore  les  plan-  Diptyque  formant  calendrier,  nublié  dans 

ches  xx\  1"  partie,  et  celles  xii,  l,|.ii,  lui,  les  Acta  sanctoram  des  Bollanaistes.  Mois 

Liv,  Lvm  et  Lxix,  2'  partie;  et  le  texte  de  de  décembre,  1. 1,  p.  60. 

M.  Ch.  Lenormant,  qui  donne,  dans  Pin-  (elui  sculpté  par  des  moines  da  mont 

troduction  de  cette  publication ,  un  résumé  Athos,  vers  le  xr  siècle,  et  représenlaot  les 

de  ce  qu'on  a  écrit  de  mieux  sur  ce  genre  douze  grandes  fêles  de  PKglise  grecque, et 

d'antiquité.  publié   dans  le  Magasin   encyclofediqac ; 

Outre  ces   divers    ouvrages,   consacrés  août1811,parM.  deChampoUion-Figeac(1 . 

d'une  manière  plus  ou  moins  spéciale  à  la  Autre  représentant,  en  deux  feuilles,  les 

publication  des  diptyques,  nous  citerons  en  principales  cérémonies  de  la  liturgie,  les 

particulier  comme  monuments  très-impor-  sept  sacrements,  divers  traits  de  la  vie  de 

tants  :  Jésus-Christ  qui  s'y  rattachent,  etc. 

Celui  présumé  du  v*  ou  vr  siècle,  où  l'on  Ce  précieux  monument ,   présumé  do 

voit  iésus- Christ  couronnant  l'empereur  xr  siècle,  est  publié  dans  lé  Trésor  de  m- 

romain  et  l'impératrice    Eudoxie;  publié  mûmalifae  (2),  2' classe,  10*"  série,  pi.  ivui 

par  Du  Cange,  en  tête  du  1^'  volume  de  son  et  xix  «  et  dans  VUnivers  pittoresque  de  Di- 

Glossarium,  édition  ancienne,  en  5  volu-  dot  frères  (/'Va/w^),  pi.  clxxv  du  1"  volume, 

mes;  reproduit  dans  le  Thésaurus  dipty^  Celui  dit  le  diptyque  d'Amiens,  représeor 

chorum  de  Gori,  t.  III,  pi.  i,  dans  le  Tré^  tant: 

sor  de  glyptique,  in-folio,  pi.  lu,  et  le  texte  i"*  La  gqérison  miraculeuse  d'une  femme 


de  M.  Ch.  Lenormant,  p.  25. 

Ce  curieux  monument  est  encore  repro- 
duit avec  le  plus  grand  soin  dans  le  i<"  vo- 
lume de  la  Revue  archéologique ,  publiée  à 


par  saint  Rcmy  ; 

2**  Le  saint  évéque  recevant  du  ciel  li 
sainte  ampoule; 

3°  La  cérémonie  du  baptême  de  Clovis. 


Paris,  sous  la  direction  de  M.  Jui.  Gailha-  Cette  importante  sculpture  réputée  du  ir 
baud;  P^ris,  1844,  2'  livraison.  ou  xvsiècle  est  publiée  par  M.  HigoUot,  an- 
Autre  publié  par  Willemin,  Monuments  tiquaire;  brochure  in-S"";  Amiens,  1852(51. 
inédits,  1. 1,  pi.  xm,  d'un  travail  présumé  Un  de  ces  sujets,  celui  de  la  guérison  mira- 
antérieur  au  \v  ou  xir  ^ècle.  On  y  voit  culeuse ,  est  reproduit  par  le  même  savant 
comme  une  espèce  de  calendrier,  à  en  juger  dans  Patlas  de  son  Essai  sw  Us  arts  e%  Fi- 
par  les  deux  figures  du  sagittaire  et  du  ca-  cardie,  in-S»,  pi.  xi,  n'  5,  et  dans  le  3*  vol. 
pricorne  qui  se  trouvent  sur  le  volet  con-  des  Mémoires  des  antiquaires  de  Picardie» 
serve.  in-8°  avec  atlas. 

Autres  du  i\^  au  vi*  siècle.  École  grecque  On  la  trouve  encore  reproduitedansP^"^ 

du  Bas-Empire,  représei^tant  la  création  ver«  peWor.  de  Didot  frères  (Fronce),  pi.  cïi^''- 


(1)  Les  détails  savants  donnés  parM.de  CbampolUon 
sont  trop  longs  pour  essayer  d'en  donner  ici  une  ana- 
lyse; noos  pensons  qu'on  ne  nous  saura  pas  mauvais 
Î;ré  ae  rappeler,  au  sujet  du  Magasin  encyclopédique, 
'eicellcnle  table  des  maiiérfs  qu'en  a  faite  le  sieur 
Sajou  en  4  vol.  in-8%  et  qui  est  d'un  si  i^rand  secours 
pour  ceux  qui  ont  des  recherche»  &  faire  dans  cotte 
curieuse  et  savante  collection. 


(2)  Sous  le  titre  de  Sacrameniaire  de  Mets,  qao>- 
qu'à  dire  le  vrai,  celle  désignation  n'appartienne  réel- 
lement qu'au  volume  et  non  au](  sculptures  qaïuff- 
meni  la  couverture. 

(3)  Sous  ce  litre  :  ^'oUce  sur  une  feuille  de  dt^i- 
que  en  ivoire  représennou  le  baptême  de  dovu-  \  ■  ■ 
ce  pom  et  à  ^Arsijt»  tous  les  détaiU  c^osigue^ 
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ûiptjqae  dont  nous  ne  pouvons  indiquer 
le  siècle,  représentant  une  immaculée  con- 
ception; publié  dans  les  Jeta  sanctorum 
des  Bollandisles.  Mois  de  mai,  t.  Il,  p.  60 
et  suiv. 

Autre  représentant  Constantin  et  sainte 
Hélène  à  coté  de  la  croix.  Ce  diptyque  est 
publié  par  Gori  dans  son  Thésaurus  dipty- 
ckorum,  tabula  xx,  p.  138  du 5"^  vol.,  et  Tré- 
sor de  la  numismatique,  pi.  lvii  ,  2'  partie 
de  la  collection  des  ornements  et  bas-reliefs, 
expliaués  p.  28  du  texte. 

Ce  beau  diptyque,  qui  appartient  au  Ca- 
binet des  médailles,  est  du  xr  siècle,  et 
classé  sous  la  lettre  E. 

Autre  du  ix'^  et  x*  siècle.  On  y  voit  Jésus- 
Christ  enlevé  au  ciel  par  deux  anges  dans 
un  nimbe  ogival  ;  près  de  la  tète  du  Sau- 
veur, deux  figures  singulières  représentant, 
Tune  le  soleil,  Tautre  la  hine;  au  bas,  les 
apôtres,  qui  regardent  leur  maître;  au  coin 
de  Tencadrement  les  quatre  évangélistes. 
Saint  Mathieu  est  sous  la  figure  d'un  ange. 
Ce  diptyque  est  gravé  dans  Touvragc  inti- 
tulé .  Fétus  liturgia  allemanica,  par  Mar- 
tin Gerbert,  1  vol.  in-4'',  voir  la  planche 
p.  103. 

Diptyques  du  trésor  de  l'église  de  Monza, 
publiés  par  Gori  dans  son  Thésaurus  dipty- 
chorum.  V.  t.  Il,  pi.  v,  et  t.  III,  pi.  xii,  n°9; 
Frisi,  pi.  XI,  dans  ses  Memorie  di  Monza, 
Millin  donne  une  description  de  ces  sculp- 
tures dans  le  i"  vol.,  p.  565  et  suiv.  de  son 
Voyagé  dans  le  Milanais. 

Le  père  Mabillon  a  publié  quelques  dip- 
tyq(ues  de  l'église  d'Arles  dans  son  ouvrage 
intitulé  :  Analecta  (1),  4  vol.  in-4^  V.  les 
planches  et  Ph.  Buonarotti  dit  aussi  Bo- 
narotta  dans  Diltico  sacro  (2) ,  ouvrage  en 
1  vol.  in-4''. 

On  doit  à  ce  savant  Texplication  d'un  dip- 
tyque du  consul  Boëce  (5),  insérée  au  6;ior- 
mled*Hulia,  t.  XX VIII,  p.  39. 

Mamacchi  a  également  publié  plusieurs 
diptyques  des  musées  romains  dans  ses  Ori- 
yines  ei  antiquitates  christianorum  ,  en  5 
ou  6  vol.  in-4\ 


Y.  aussi  ceux  du  Muséum  ckrisiioBum 
Vatiçani  (4) ,  dans  Touvrage  d'Erasme  Pis- 
tolesi ,  il  Kaiicano  descritto ,  etc. ,  t.  UI , 

pi.  LXXIV. 

Dibdin  ,  t.  III,  p.  460  de  son  Bihliogra- 
phical  Decameron ,  donne  un  diptyque  du 
IX*  siècle  environ,  représentant  saint  Jé- 
rôme assis  et  méditant  ses  commentaires 
sur  rÉcriture  sainte  ou  quelques  autres 
écrits.  La  tête  est  belle ,  mais  elle  diffère  du 
type  généralement  reçu  et  représenté  par 
les  artistes. 

DIPTYQUES  avec  chants  et  figures.-  Mar- 
tin Gerbert ,  dans  son  ouvrage  intitulé  :  De 
cantu  et  musica  sacra,  1. 1,  pi.  de  la  p.  447, 
donne  un  diptyque  de  ce  genre  dont  récri- 
ture est  longobardique. 

DISCIPLINE.  —  Personnages  recevant  la 
discipline.  V.  Écoles,  Flagellation^  Hen- 
ri Il  (roi  d'Angleterre) ,  Louis  IX. 

DISCOS.  -  Plat  ou  disque  propre  à  re- 
cevoir des  offrandes. 

Goar ,  dans  son  Euchologion  sive  RituaU 
Grœcorum ,  in-folio,  donne,  sous  cette  dé- 
signation ,  planche  de  la  p.  99,  un  plat  sur 
lequel  on  voit  le  pain  eucharistique  tel 
qu'on  le  distribue  dans  l'Église  grecque  (5). 

DISC  US  VOTIVUS.  —  V.  Antathemata. 

DISIBODE  (Saint),  évêque  de  Mayence, 
vers  le  vu*  siècle,  dont  on  trouve  5  figures 
en  pied  très-curieuses  publiées  par  les  Bol- 
landistes,  en  tête  d'une  vie  de  ce  saint. 
Acia  sanctorum,  mois  de  juillet,  t.  Il,  plan- 
che de  la  p.  587. 

Autre  figure  du  même  saint ,  d'après  une 
peinture  du  xii*  siècle,  publiée  également 
dans  les  yfcta  sanctorum  des  Bollandistes, 
mois  de  mai,  vol.  supplémentaire  ConaiuS' 
chronico-historicus ,  parsl»,  p.  209. 

Le  même  couché  sur  son  tombeau ,  dans 
le  haut  duquel  sont  deux  anges.  Même  ou- 
vrage et  page. 


(i)  Les  Annales  dephilnophie  chrétienne,  t.  XVII, 
P*  130,  note  2,  citent  ce  travail. 

(2^  Le  travail  de  Buonarotti  sur  le  Dittico  sacro  fait 
partie  de  ses  Osservazionï  sopra  ire^  diitici  aniiciii 
(Toreno,  lesquelles  sont  imprimées  à  la  suite  des  l'ram- 
menii  di  vasi  etmichi  di  veiro,  Fin-nie.  17I6,  in-i", 

S.>  2^,  283.  Les  trois  planches  qui  représentent  ces 
iptyques  ne  sont  pas  numérotées,  mais  à  la  suite  des 
irenie  oi  une  qui  lormeni  réellement  le  corps  de  l'ou- 
^ra^eci'dessus  indiqué;  cet  ouvrage  est  d'une  haute 
importance  et  un  des  plus  savants  qu'on  puisse  con- 
sulter |M>ar  l'étude  des  monumeols  et  des  usages  de 
rantiquité  chrétienne. 

(3)  Quelques  écrivains  contestent  que  cette  expli- 
cation de  diptyque  de  Bo^ce  soit  de  Buonarotti. 


(4)  Parmi  ces  divers  diptyques  on  n'en  trouve  ancan 
de  ceux  que  l'on  plaçait  sur  les  autels,  et  dans  les- 

auels  on  représentait,  soit  les  noms,  soit  les  portraits 
es  fondateurs  ou  donateurs  des  églises  ;  nous  n'en 
pouvons  citer  aucun,  et  M  Cyprien  Kobcrl  dit  posi- 
tivement, p.  38.  Université  catholique ,  %,  VI,  qu'il 
n't-H  est  pas  resté  trace.  Nous  désirons  vivement  que 
quelques  savants  puissent  nous  taxer  d'ignorance  en 
nous  révélant  l'existence  de  quelques  monuments  de 
ce  genre  et  l'ouvrage  où  ils  se  irouvenl  gravés. 

(5)  Voira  ce  sujet  le  texte  de  ToUVrage  de  Goar, 
loco  ciiaio,  et  dans  le  i*'  volume  des  Cérémonies 
religieuses  do  Bernard  Picard,  suivant  les  diverses 
éditions. 
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Grande  miniature  entourée  de  riches  or-  Nous  trouvons  des  exemples  de  ce  genre 
nementsavec  des  figures  tenant  des  phylac-  d^omement  entre  les  mains  de  divers  per- 
tères  ou  banderoles ,  où  Ton  voit  représen-    sonnages  représentés  dans  les  miniatures  du 


tés  divers  traits  de  la  vie  du  saint  évéque. 
Même  ouvrage,  mois  de  juillet,  t.  II,  p.  587, 
sur  une  banderole  que  tient  saint  Disibode, 
est  écrit  cette  épigraphe  remarquable  :  in 
humile  loco  oratorii  ubi  solitarius  Deo  ser^ 


manuscrit  du  poérae  d'Ëbulon  (2),  moine  de 
répoque,  intitulé  :  Carmen  de  motibtu  sien- 
lis,  vers  le  xii*  siècle,  publié  à  Basie,  i746, 
par  Samuel  Ângel,  i  vol.  in-4'',  pi.  ii,  m,  v; 
eiitre  les  mains  du  roi  Pépin,  Gnarlemagne, 


vavi  sepelite  me...  Sur  celle  que  tient  un  Charles  le  Chauve ,  etc.  Y.  à  ces  noms, 
moine  disciple  du  saint  évéque ,  sont  écrits  — Entre  les  mains  de  statues  desdoozeapô- 
ces  mots  :  O  pater,  quid  erit,  cum  te  pasio-  très  placés  autrefois  dans  la  Sainte-Chapelle 
rem  perdemas.  En  haut  du  cadre  on  voit  de  Paris,  avant  1789.  V.  la  pi.  de  V Histoire 
sainte  Hildegarde  offrant  à  Jésus-Christ  la  de  la  Sainte^ Chapelle ,  par  Morand,  p.  59, 
vie  de  saint  Disibode  qu'elle  a  rédigée.         représentant  une  vue  intérieure  de  cette 

église,  exposée  pendant  plusieurs  années  aa 

DISPUTE  (4)  SUR  LE  SAINT  SACREMENT.  Musée  des  Pelits-Auguslins  (5)  ou  des  menu- 
«—Célèbre  composition  de  Raphaël.  V.  au  ments  français.  Six  d'entre  elles  servaient 
mot  Saint  Sacrement  Pexplication  complète  de  décorations  aux  arcades  gothiques  for- 
de  ce  beau  tableau.  mant  l'entrée  de  la  salle  dite  du  xiv*  siècle. 

Les  antres  furent  placées  dans  la  galerie  du 

DISPUTE  DE  SALNTE  CATHERINE.  —  cloître  intérieur ,  conduisant  aux  salles  des 
V.  à  ce  nom.  xiv*  et  xv*  siècles.  V.  les  diverses  publica- 

tions faites  de  ce  Musée,  par  Lavallee  etRé- 

DISQUE  VOTIF  CHRÉTIEN.  —  On  trouve    ville,  par  M.  Biet  et  par  Alexandre  Lenoir, 
un  monument  de  ce  genre  expliqué  dans    Musée  des  monuments  français ,  t.  fl,  plan- 
Fouvrage   de  Just.    Fontanini  ,  intitulé  :    cheLxiii. 
Disons  argenteus  votivus  veter.jhristiano^       Lesdisquesque  tenaient  ces  statues  étaient 


ceux  de  consécration  de  Téglise,  qui, au 
lieu  d'être  appliqués  sur  les  murailles  ou 
sur  les  colonnes,  comme  c'est  l'u^^ge, 
furent  placés  entre  les  mains  de  ces  statues 


rumPerusiœrepertus,eic,y\U'4'*ylXomejil'il, 

DISQUES  ou  plats  â\is  orhiculares ,  avec 

des  peintures  de  sujets  chrétiens.  ^ 

D'Agincourt  a  publié  quelques  antiquités  disposées  dans  la  longueur  de  la  nef.  Y.  Apô- 
chrétiennes  de  ce  genre.  Peinture,  pi.  xii ,  très  ,  Sainte  -  Chapelle  ,  Consécrations 
n*  27.  d'Ëglises  ,  etc. 

Bianchini  en  donne  quelques-uns  assez 
remarquables  dans  sa  Vemonstratio  histo-  DISTILLATION.  -  L'œuvre  du  grareur  i. 
riœ  ecdesiasticœ,  elc.V.  tabula  m*,  saeculi  i',  Stradan  offre  une  pièce  où  l'on  voit  un  chi- 
n**M  ,  2 , 5,  4 ,  5,  6, 7,  8,  et  encore  48,  19,  misle  ou  alchimiste  préparant  une  potion. 
20,  21,22,23,24,  25,  26,  27,28,  58,  59,  6o,  Au-dessus  de  cette  gravure  est  écrit  Z?/>///ia- 
et  pour  le  texte  qui  en  donne  l'exjslication,    tio.  V.  l'œuvre  de  ce  maître.  Cette  planche 

de  Stradan  fait  partie  de  la  suite  intitulée: 
Nova  reperta ,  dont  nous  avons  déjà  donné 
quelques  indications.  Y.  Alchimiste. 

DISTRIBUTIONS  d'ARGENT  et  VIVRES, 
par  la  reine  Blanche ,  dans  son  palais,  aux 
|)auvres  de  Paris.  Vitrail  du  xiii*  siècle. 


nom. 


V.  t.  H,  p.  308  et  suiv.  jusqu'à  la  un  des  nu« 
méros  ci-dessus. 

DISQUES  CRUCIFÈRES.— Très-beau  dis- 

2ue  crucifère  servant  de  nimbe  à  Jésus- 
hrist. 

Alegranza  en  a  publié  un  de  ce  genre  qui 
se  voit  à  Téglise  d'Aquilée,  dans  ses  Spic-    V.  Aumônes  et  Blanche. 
gazioni  sopra  alcnni  monum,  sagri ,  in-4°,        — 
pi.  I. 

(0  On  sait  qac  le  mot  dispute  n'n  pas  ici  le  même 
sens  qu'il  a  dans  le  lanf;age  ordinaire;  c'est  ici  une 
grande  assemblée  où  se  irouv(y>i  réunis  les  apôtres, 
les  plus  célèbres  docteurs  de  l'Ktilise  les  Pérès,  etc., 
que  le  peintre  suppose  avoir  vécu  à  la  même  époque, 
pour  rai('u\  exprimer  par  cet  anachronisme  volon- 
taire la  succession  non  interrompue  des  écrivains  sa- 
crés, la  comnTunp  et  inébranlabh*  tradition  de  l'Eglise 
sur  la  crande  vérité  de  la  présence  réelle  attaquée 
par  quelques  novateurs  du  wr  et  xix"  siècle. 

(2)  Le  but  de  ce  poëme  est  de  tracer  riiistoirc  des 
conquêtes  faites  par  la  famille  des  Tancréde  en  Si- 


Par  saint  Laurent ,  diacre.  V.  à  son 


cile  an  xii*  siècle.  V.  dans  les  historiens  del  eiDperwr 
Henri  VI  les  détails  des  faits  qui  concernent  cepnnee 
et  sont  le  sujet  de  plusieurs  miniatures.  , 

(3)  Depuis  que  la  restauration  de  la  Sainte  Cliaj)«i« 
est  décidée  et  commencée,  ces  statues,  après  avoirei* 
portées  au  MoniValérien,  sont  retournées  plo$  « 
moins  muiilées  h  la  Sainlp-Chapelle  pour  y  repreoor* 
leur  place  ancienne.  Espérons  que  ce  sera  'W'j.J'a 
nier  déplacement.  Une  de  ces  statues  a  éié  puwiée  • 
part  d'après  le  dessin  de  M  I.assus.  architecte;  iw- 
teur  de  ce  Dictionnaire  en  possède  une  épreuve  aa»» 
sa  topographie  de  Paris  (Sainte-Chapelle). 
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—  Par  saint  Roch ,  à  son  nom. 

—  Par  un  ecclésiastique  à  des  pauvres  et 
des  infirmes. y.  la  pi.  lxxxviu  ;  univers  pit' 
ioresque  des  frères  Didot  (  Allemagne  ),  1. 1. 
Cette  miniature  est  tirée  du  Afinnesanger, 
manuscrit  de  Tépoqne.  Y.  à  Minnesanger. 

On  pourrait  croire  que  cette  miniature, 
qui  est  du  xiv*  siècle,  représente  une  récep- 
tion dMnfirmes  dans  un  hôpital. 

Distribution  de  vivres  et  d'argent  h 
]>ntrée  de  Charles-Quint,  à  Bologne,  en 
1529 ,  avec  le  pape  Clément  VII ,  et  non 
Clément  Y,  comme  porte  la  planche.  Même 
ouvrage,  pk  clviii,  clxvii  ,  d'après  les  belles 
planches  gravées  in -4'*,  par  Lucas  Cra- 
nach. 

Autre  dans  une  habitation  anglo-saxonne. 
Miniature  du  xi*  siècle.  Y.  au  mot  Anglo- 
Saxons. 

DITTON.  —  Y.  DiNTON. 

DIVERTISSEMENTS.  -  Y.  Banouets,  Mu- 
siQUE ,  Da.'ises  ,  Promenades  ,  Cavalcades  , 
Noces,  Repas,  Intermèdes,  Jeux,  etc.. 

DIVINATION  —  Dans  le  traité  intitulé  : 
Tractatas  de  dmnaiione  et  prœsligiis,  i  vol. 
in-folio,  par  J.  J.  Boissard,  Ton  tiouve  di- 
verses figures  de  ce  genre ,  par  Théodore  de 
Bry.  V.  aussi  son  œuvre. 

Voir  les  mots  Astrologues  ,  Astrologie  , 
Magie  ,  Sorcellerie. 

DIXMUDE.  -  I^  jubé  de  cette  église  de  la 
Belgique  est  publié  avec  une  vue  intérieure 
du  monument  dans  Touvrage  intitulé  :, 
Sketches  in  Belginm  and  Germany ,  i  vol. 
in-folio,  pi.  XV.  C'est  un  chef-d'œuvre  de 
sculpture  en  bois ,  vers  le  xv  siècle. 

Vue  extérieure  de  face  dans  le  dl*"  vol.  du 
Magasin  pittoresque ,  1843,  p.  105,  n°  14. 

Aulre  vue  de  ce  jubé  dans  la  Belgique 
monumentale;  Paris,  1845,  2  vol.  in-8°, 

t.  ^^ 

DOCTEURS  DE  LA  LOI  instruits  par  Jésus- 
Christ.  —  Miniature  du  xir  siècle.  D*Agin- 
court^ Histoire  de  l'art  (Peinture),  pi.  lvii, 
n^'S. 

Tableau  attribué  à  Léonard  de  Vinci.  Col- 
lection du  prince  Aliobrandini.D'Agincourt, 
Peinture ,  pi.  clxxv  ,  n*»  2. 

Ce  sujet  se  trouve  dans  toutes  les  vies  de 
Jésus-Christ,  par  une  foule  de  peintres  et  de 
graveurs.  Y.  celle  composée  par  Bernard 
Passari ,  et  gravée  par  les  Wierix ,  publiée 
avec  un  texte  latin,  petit  in-folio,  par  le  père 
J.  Natalis. 


Voir  aussi  les  œuvres  de  Martin  de  Vos, 
des  Sadelers,  Stradan ,  Yaldor,  etc.,  au  Ca- 
binet des  estampes  oui  renferment  une  foule 
de  sujets  de  la  vie  de  Jésus-Christ. 

DOCTEURS  DE  L'ÉGLISE.  -  Très-belles 
statues  du  Campo  Santo.  Y.  le  recueil  des 
sculptures  de  ce  monument  célèbre ,  par 
Lasini ,  in-4°  ;  Pise.  Y.    les  pi.  lxxxiii  , 

LXXXIV  ,  LXXXV  ,  CXXIII. 

Deux  autres  statues  en  pied  de  docteurs  de 
l'Ëglise,  sculpture  de  délia  Robbia ,  au 
XIV'  siècle ,  publiées  par  Cigognara,  Storia 
délia  scultura  in  Itaiia,  t.  Il ,  pi.  xxiv.  Ils 
tiennent  des  livres  et  sont  placés  entre  deux 
anges. 

CI.  Thevet  les  a  publiés  tous  h  mi-corps , 
d'après  des  sources  soi-disant  authentiques, 
mais  malheureusement  gravés  d'une  ma- 
nière grossière.  Y.  l'ouvrage  intitulé  :  His^ 
foire  aesplus  illustres  et  savants  hommes  de 
l'Europe,  8  vol.  in-12  ou  2  vol.  in-folio. 

On  en  trouve  quelques-uns  en  (été  de  leurs 
œuvres,  dans  la  grande  collection  dite  Col^ 
lectio  patrum,  publiée  par  les  béitédictins. 
Les  gravures  sont  en  grande  partie  de  Léo- 
nard Gailer  ou  Gauthier,  et  VVierix.  Y.  aussi 
les  œuvres  des  deux  graveurs. 

Le  tableau  de  la  Dispute  du  saint  sacre- 
ment ,  par  Raphaël ,  çravé  par  Yolpato  et 
autres  graveurs  ordinaires  de  ce  peintre  , 
offre  la  réunion  de  plusieurs  docteurs  de 
TÉglise. 

DOCTEURS,  MAITRES  ES  ARTS,  SA- 
VANTS,  etc.  —  Plusieurs  figures  dites  les 
Vieillards  de  l'Apocalypse,  tirés  d'un  tableau 
de  Jean  de  Bruges,  représentés  dans  le  cos- 
tume des  savants  à  l'époque  du  peintre. 
DWgincourt ,  Peinture,  pi.  clxxii  ,  n°  1. 

Savants  du  xiii%  du  xiv  au  xvr  siècle, 
couchés  sur  leurs  tombeaux.  Y.  l'ouvrage 
iniiiulé  Monumentaviroram  illustrium,  etc., 
publié  par  M.  Z.  Boxhornius,  1  vol.  petit 
in-^olio,1638. 

Voir  surtout  les  planches  cm,  cv,  cxv, 
cxxix,  cxxxvii,  CLiii,CLv.  Cette  figurc  cst 
très-belle,  pi,  clxv  ,  clxvii.  Ce  savant  porte 
un  chaperon.  Y.  les  pi.  clxxiii,  clxxv  et 

CLXXVII. 

Figures  de  savants  en  costumes  du  xiv'au 
XV*  siècle  (1),  d'après  divers  manuscrits  de  la 
Bibliothèque  royale.  Willcmin,  Monuments 
inédits,  t.  II,  pi.  clxiv,  clxxi  ,  clxxiii  , 

CLXXVIII,  CLXXXVI,  CXCI,  CXCV,  CCIX. 

Très-beau  costume  d'un  docteur  es  lois  de 
la  ville  de  Padoue,  au  xiv"  siècle.  Bonnart, 
Costumes  du  moyen  âge ,  t.  II ,  pi.  lxxxii. 

Voir  aussi  les  noms  Arringhieri  ,  Dante  , 


(1)  Sur  ce  costume,  Toir  le  texte  de  M.  Pollier  sur  Willeinin,  1. 1,  p.  13. 
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Gerson  ,  Lazarri,  Oresiib  ,  Pétrarque  y  Sa-       DucalU  regiœ  Larariam,  sivê  reipnbUeœ 
DOLET,  SiNABALDi,  etc.  FenetCB  principam  omaiam  iconeê  et  Eloaia 

Le  tableau  de  Raphaël,  intitulé  :  la  Dis^    à  Leone  Mjiina,  in-folio ^  Venise,  renrer- 


pute  du  saint  sacrement,  offre  plusieurs  fi- 
gures de  ce  genre.  V.  son  œuvre. 

DQGARESSE.  -On  trouve  désigné  sous  ce 
nom  singulier  une  figure  de  femme  portant 
un  diadème  en  bandeau  et  un  manteau  cou- 


mant  103  portraits  de  doges  bien  gravés. 

Doge  en  procession.  Burmanu ,  Thésau- 
rus antiquilatam  Italiœ,  t.  Y  ter,  pi.  de  It 
p.  36^,  et  dans  le  i*'  volume  de  Touvrage, 
Délices  de  l'Italie,  in-42. 
Grande  procession  du  doge  à  Venise  et 
leur  vert-pomme  semé  d'étoiles  d'or,  dans  détails  de  toute  cette  pompeuse  cérémonie, 
Bonnart,  Costumes  du  moyen  àge,i.  II,  en  14 feuilles  in-folio,  assemblées,  gravées 
pi.  Lxxvi.  Monument  du  xir  siècle.  V.  le  par  Jost  Amon  ou  Amman.  V.  son  œavre. 
texte  de  cette  planche.  Doge  tenant  Tétendard  de  Venise  (4)  et  à 

genoux  devant  le  lion  de  Saint-Marc.  Mé- 
aille  du  Pisan.  Trésor  de  numismaU- 
la  célèbre  décoration  du  grand  autel  de  que,  etc.,  volume  des  médailles  d'Italie, 
saint  Marc  dite  la  pal  d'or  (â),  la  plus  singu-  i*  partie ,  planche  xii,  n^  â ,  xv  siècle  ea- 
lière  comme  la  plus  curieuse  figure  de  ce    viron. 

genre  pour  le  costume  ;  elle  est  reproduite  Doges  recevant  à  genoux  Tétendard  delà 
de  la  grandeur  de  Toriginal ,  dans  1  ouvrage  république  des  mains  de  saint  Jean.  Mon- 
intitulé  :  Le  Fabriche  di  Fenezia,  etc.,  par  naies  de  Venise  publiées  par  Paciaudi.  An- 
les  membres  de  TAcadémieroyale  des  beaux-  tiquitates  cAm/ia/wp,  in-4*,  p.  318.  On  y 
arts  à  Venise,  1. 1,  pi.  vu.  voit  les  noms  de  4  doges;  au  revers ,  4ésos- 

Ce  costume,  qui  est  celui  du  doge  Orséolo    Christ  debout  tenant  un  livre. 
Faliéro,  a  beaucoup  de  rapports  avec  ceux       Doge  épousant  la  mer  Adriatique.  Mène 
des  empereurs  d'Orient,  publiés  dans  la  Bi'    ouvrage.  Grande  planche  du  volume  ci-des- 
hliotheca  seguieriana,  par  dom  Montfaucon,    sus  cité,  p.  266.  On  y  voit  le  bucentaure. 
1  vol.  in-folio,  pi.  cxxxiv ,  cxxxv  ,  cxxxvi ,    V.  ce  mot. 
cxxxvii.  Voir  aussi  au  nom  de  Dandolo. 


Doges  en  costume  du  xir  au  xiii*  siècle. 
Un  des  deux  reçoit  du  pape  une  épée  pour 
combattre  les  ennemis  du  saint-siége  (3). 


DOLE.  —  Statistique  de  rarrondissement 
de  Dôle  par  M.  Marquiset,  sous-préfet, 


Bonnart,  Costumas  du  moyen  âge,  1. 1,  pian-  â  vol.  in-8%  avec  planches  assez  bien  exé- 

che  XIII.  L'autre,  t.  Il,  pi.  lxwiii.  entées.  A  Paris,  cnez  Dumoulin,  libraire. 

Portrait  en  buste  au  Vatican,  par  le  Ti-  Et  la  Grande  topographie  de  la  France^^ 

tien.    Érasme  Pistolesi ,   il  Faticano  des-  Cabinet  des  estampes,  à  Parla. 
critto ,  t.  VI ,  pi.  Lxiv. 

Figure  du  doge  Vendramini  couchée  sur  DOMES (5). —  D'Agincourt,  dans  son //»<- 

son  tombeau  à  l'église  Saint-4ean  et  Saint-  toirede  i'arl,  section  Architectare ,  pi.  lvii, 

Paul.  Le  mausolée  qui  passe  pour  le  plus  donne    un    tableau  chronologique   de  ce 

beau  monument  funèbre  de  Venise  au  ^\v  genre  de  construction  depuis  son  origine 

siècle  est  publié   par  Cicognara  :    Sioria  jusqu'à  la  fin  du  xvf  siècle.  Parmi  tous  ceai 

délia  scultura  in  ttalia,  t.  Il,  pi.  xlii  et  qui  furent  exécutés  dans  la   période  qni 

XLiii  ,et  beaucoup  mieux  dans  Monuments  nous  occupe,  nous  citerons  celui  du  tom* 

anciens  et  modernes  de  Jules  Gailbabaud  ,  beau  d'Alaric,  de  Sainte-Sophie  de  Conslan- 

in-4*' ,  lS4i ,  livraison  tinople,  de  Saint-M^rc  de  Venise,  de  Sainte- 


CO  Sur  les  doges  de  Venise,  voir  loos  les  ouvrages 
cités  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
Vhiitoire,  in-4*,  l.  III,  p.  37.i  à  382. 

(î)  Voir  au  mol  Pal  d'or  l'hisiorique  de  celte  iper- 
veillHuse  décoration,  el  surtout  dans  le  i«' volume  de 
tArt  au  moyen  Aije,  par  M.  du  Sommerard  qui  a  publié 
ce  monun^enl  d'après  de  DOuveauK  dessius  faits  sous 
SCS  veux 

(3)  Celle  flsure  est  tirée  d'une  pointure  A  fresque, 
au  tribunal  de  la  ville  de  Balia,  et  a  rapporta  une  cé- 
lèbre expédition  contre  l'empereur  Barbe -Rousse. 
V.  le  délail  de  cette  guerr.e  et  ses  expéditions  dans 
toutes  les  histoires  oe  l'Eglise  et  dans  les  divers 
historiens  de  l'époque,  el  les  Dictionnaires  historiques, 
verbo   Uarbe-hoasse, 

(A)  Nous  ne  pouvons  résister  au  plaisir  de  signaler  ici 
à  la  méditation  et  aux  études  des  artistes  le  magnUi- 


que  tableau  que  nous  trace  un  auteur  coiilemporait<lii 
dernier  doge  de  Venise  se  faiiant  apporter  moartoi  « 
grand  auiei  de  Sainl-Marc,  et  là  ordonnant  de  cacbff 
sous  cet  autel  l'étendard  de  la  république,  pourqau 
ne  soit  pas  souillé  du  triste  spectacle  de  l'ass'YTtsie- 
mont  de  sou  pays;  et  après  unetoucbaotealloculiopiiu 
souvenirs  de  gloire  et  de  puissance,  accueillis  par  les 
cris  et  les  pleurs  de  ceux  qui  l'entourent,  ledoge  expire 
demandant  cfomme  la  récompense  de  ses  services 
d'être  enierré  prés  de  la  bannière  do  Venise.  V.  «b^ss» 
Bio,  Peiniure  chrétienne,  p.  354. 

(5)  Sur  ce  genre  de  construction  assez  souvent  cflj- 
fondue  avec  coupole,  voir  le  texte  de  d'Apnconrt, 
le  Dictionnaire  des  beaux-arts  Ae}AMvi\  BaUs&ier, 
Éléments  d'archéologie,  in-i8,  p.  S3S,  37«,  S9S,  491, 
434,  503  et  au  mot  coupoles  les  indications  qiu  se 
trouvent  à  la  table  des  matières  de  ce  rolame. 
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Marie-aux -Fleurs,  de  Saint -Pierre  de 
Rome,  etc. 

Ceux  du  Vatican  développés  dans  Tou- 
vrage  d'Érasme  Pistolesi ,  il  f^aticaao  des- 
criUo.  Voir  les  planches  des  divers  volumes 
de  Rome  moderne ,  par  M.  Letarouilli ,  ar- 
chitecte, â  vol.  In-folio. 

Ceux  de  Pise,  de  Florence,  sont  surtout 
célèbres.  V.  aux  noms  de  ces  deux  villes. 
Oo  cite  encore  ceux  des  églises  de  Ber- 
game ,  Brescia  ,  de  Milan ,  de  Salerne.  V.  à 
tous  ces  noms. 

M.  Isabelle,  architecte  français,  a  publié 
Touvrage  intitulé  :  Edifices  circulaires  et 
dômes  classés  par  ordre  chronologique,  etc., 
i  vol.  in-folio,  texte  et  planches,  Paris, 
4B43,  chez  Avenarius. 

Voir  aussi  à  Coupoles. 

DOMESTIQUES.  —  Les  diverses  classes 
de  domestiques  dont  on  se  servait  au  moyen 

Se  se  trouvent  représentées  dans  les  plan- 
es des  miniatures  du  manuscrit  des  Le- 
gespalatinœ,  publiées  par  les  Bollandisles. 
Voir  aux  mots  Leges  palatine  ,  le  détail 
des  figures. 

Les  gravures  de  rentrée  de  Charles-Quint 
à  Bologne,  les  chars  de  triomphe  de  Maxi- 
milien  d'Âqtriche  offrent  diverses  figures 
de  valets,  cuisiniers  et  autres  gens  de  suite 
et  de  bouche.  V.  aux  mois  Chars  de  triom- 
phe, Entrées,  Distributions. 

Dans  tous  les  sujets  de  repas ,  banquets , 
les  marches,  cavalcades,  les  tournois,  etc. 
V.  ces  divers  mots. 

Domestique  sculpté  sous  le  tombeau  de 
son  maître.  Voir  Chabot.  Cet  exemple  est 
d^autant  plus  remarquable  qu^il  est  peut- 
être  le  seul  qu^on  puisse  citer  (i). 

V.  encore  aux  mots  Servantes,  Servi- 
teurs, Valets. 

DOMINICAINS.  —  Costume  de  cet  ordre  ; 
d*Âgincourt,  Histoire  de  Vart  (Peinture), 
pi.  cxxxiii,  u^  2,  donne  la  représentation 
de  divers  moines  de  cet  ordre  travaillant 
dans  leurs  cellules,  xiv*  siècle;  Bonanni , 
Ordres  religieux,  in-4",  1. 1,  n**  46;  Bon- 
nart,  dans  le  2"  volume  des  Costumes  du 
>AoyaA  âge,  pi.  lxvi,  a  publié  un  beau  cos- 
tume de  cet  ordre. 

V.  aussi  V Histoire  des  ordres  religieux  de 
Bar,  d'Héliot,  de  Fialetti,  etc. 

Le  père  Frédéric,  Memorie- irevigi<fne > 
L  l,  p.  20,  donne  la  description  détaillée 
de  tous  les  portraits  des  hommes  illustres 
qui  décorent  le  chapitre  du  couvent  des 


dominicains  de  la  ville  de  Trévise  y  avec  une 
planche  gravée  de  ces  portraits. 

Les  dominicains  travaillant  à  la  conver- 
sion des  pécheurs  en  préchant  contre  les 
fausses  doctrines  qui  ravagent  TËgiise  de 
Dieu.  Tableau  de  Simon  Memmi.  V.  Église 
militante  et  triomphante. 

Église  des  dominicains  de  Toulouse.  La 
nef  de  cette  église  offrait  une  particularité 
assez  remarquable  dans  la  disposition  inu- 
sitée. Le  maitre-autel  ,  sur  lequel  était 
placée  la  châsse  de  saint  Thomas  (peut-être 
saint  Dominique),  était  disposé  entre  les 
colonnes  du  rond-point,  de  telle  manière 
que  quatre  prêtres  pouvaient  y  célébrer  la 
messe  en  même  temps  (2).  La  représen- 
tation de  cet  autel  et  de  Téglise  ne  se 
trouve  pas  dans  les  f^oyages  pittoresques 
dans  l'ancienne  France,  par  Taylor  et  de 
Cailloux,  nous  ignorons  pourquoi. 

Magnifique  tombeau  et  autel  de  Saint- 
Thomas  d'Âquin  autrefois  dans  Téglise  des 
dominicains.  V.  la  Topographie  de  la  France 
au  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  V.  Haute- 
Garonne,  pi.  VI. 

DOMINICAL.  —  Voile  dont  les  femmes 
devaient  se  couvrir  la  tête  en  allant  à 
Tégiise  et  surtout  le  dimanche.  Willemin 
en  donne  un  exemple.  Monum,  inéd.,  X  I , 
pi  civ  et  la  p  G4  du  texte  de  M.  Pottier 
au  sujet  de  cet  usage. 

DOMINICALES  (  Lettres).  —  V.  les  Calen^ 
driers  ecclésiastiques  et  tous  les  détails  don- 
nés dans  les  dictionnaires  ou  traités  de  di- 
plomatique que  nous  citons  à  ce  mot. 

DOMINICUM.  -  Nom  donné  à  la  partie 
des  basiliques  qui  correspond  à  celui  de 
Confessio,  V.  les  plans  donnés  diaprés  Sar- 
nelli,  Voigl,  Béveregius,  Spanheim.  ^^n- 
nales  de  philosophie  chrétienne ,  t.  XIX  , 
p.  549,  et  à  Basiliques. 

DOMINIQUE  (  Saint  ).  —  Très-belle  figure 
en  pied  de  ce  saint,  par  Fiesole.  Voir  son 
œuvre. 

Autre  à  genoux  au  milieu  de  plusieurs 
saints  et  apôtres,  en  haut  un  couronnement 
de  la  sainte  Vierge.  Tableau  du  Pinturri- 
chio  gravé  par  G.  B.  Wenzel  V.  l'œuvre  du 
peintre  et  du  graveur. 

Suite  de  sujets  de  la  vie  de  saipt  Domi- 
nique au  bas  du  grand  tableau  du  cou- 
ronnement de  la  sainte  Vierge  par  Ange- 
lico  Fiesole,  publié  p^r  Schlçgei  avec  un 


(0  Noas  Q'ignoroos  pas  que  cette  iatêresMDte  parU-       (2>  Piganiol  4e  ta  Force.  SisfçriptkoH  de  la  France, 
cuUrité  e8i  contesta.  V.  Cuaaq  t.  t.  Vi,  p.  273. 
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texte  allemand  et  français,  grand  in-folio,  la  sainte  Vierge  et  les  donateurs  à  genont 
Le  tableau  appartient  au  Musée  du  Louvre,  accompagnés  de  leurs  patrons  saint  Antoine, 
à  Paris,  galerie  des  dessins  de  l'école  flo-  saint  Jacques,  saint  Philippe.  Peinture  du 
rentine.  Les  gravures  de  ce  beau  tableau  xiv  siècle,  ib,,  pi.  clxii. 
sont  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris ,  avec  Un  donat  ur  a  genoux  devant  saint  Se- 
un  texte  français.  bastien.  Peinture  de  la  même  époque  envi- 
Statue  de  saint  Dominique  ,  appartenant  ron.  Même  ouvrage,  pi.  clxh,  n"*  7. 
à  une  chftsse  de  Téglise  de  Milan,  xv'  siècle.  Très-beau  sceau  publié  dans  Pouvrage 
D'Agincourt,  Scalpture ,  p\.  xxxiv,  dans  la  de  Vrée  (2) ,  représentant  un  seigneur  à  ge- 
niche  à  gauche  du  couronnement.  noux ,  offrant  à  un  moine  une  pancarte 

Saint  Dominique  disputant  avec  ses  dis-  avec  le  cachet  servant  à  sceller  Pacte  renfer- 

ciples  contre  les  hérétiques.  Fresque  du  mant  sans  doute  quelque  donation  pieose, 

xiv«    siècle  à  Péglise   Santa-Maria-di-No-  i  vol.  in-folio  ,  pi.  lxxiii,  G^/i^a/o^ia  de  ^ 

vella,  à  Florence.  D^Agincourt,  Peinture,  maison  des  comtes  de  Flandre, 

pi.  cxxii.  Voir  aussi  au  nom  de  Henri ,  dit  le  Magni- 

Saint  Dominique  entouré  des  figures  al-  (ique,  un  autre  sceau  de  ce  genre, 

légoriques  des  sciences  divines  et  humai-  Autre  étendu  mort  et  demi-nu ,  devant 

nés    Belle  composition  de  Taddeo  Gaddi,  la  sainte  Viciée,  à  qui  sa  veuve,  la  dame 

pi.  XIII  de  Pouvrage  intitulé:  Storia  delta  de  Plasne,  outc  pour  elle  et  son  mari  un 

m'aura  ilaliana ,  par  Gio.  Rosini,  in-folio,  tableau  de  Pannoiiciation.  Sujet  exécuté  en 

Pise,  d859,  t.  f,  pi.  xiii.  vitrail  à  Péglise  Saint -Patrice  de  Rouen 

—  Sa  vision  des  Trois  Vertus:  pauvreté,  (i540).  V.  Phistorique  du  vitrail  dans  le 

chasteté  et  humilité.  Même  ouvrage ,  plan-  Traité  de  la  peinture  sur  verre,  de  Langlois 

che  XXV.  du  Ponl-de-PArche ,  1  vol.  in-8*,  p.  64. 

Ce  tableau  qui  est  très-gracieux  de  com-  M.  du  Sommerard  a  publié  plusieurs  ta- 

position  ne  porte  nas  de  nom  de  peintre.  bleaux  et  miniatures  où  Pon  voit  des  figures 

Magnifîque  tomoeau  du  saint  à  Bologne ,  de  donateurs  et  donatrices  avec  leurs  pa- 

dans  Péglise  de  Saint-Dominique.  Il  est  en  Irons  et  patronnes.  Album,  pi.  xi,  xv,  xxix, 

marbre  orné  de  bas-reliefs  et  de  figures  en  xxxiii,  xxxiv  de  la  9*  série.  Atlas,  pi.  vi  et 

or  et  argent.  Il  est  cité  par  Morézi  et  gravé  ix  du  chapitre  VI. 

dans  la  grande  Topographie  de  l'Italie ,  vo-  On  trouve  un  beau  tableau  de  cf"  genre 

lume   de  Bologne.  V.  aussi  la  collection  dans  le  1"  volume  de  VHistoire  genéalogi- 

des  saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  que  d'Auvergne,  par  Baluze,  planche  de  la 

vol.  B.  page  35t.  On  y  voit  Jean  de  la  Tour  d'Au- 

Toutes  les   ûgures  de  saint  Dominique  vergue  et  sa  femme  Jeanne  de  Boulogne  i 

réunies  dans  sa  collection  des  saints  au  Ca-  genoux,  ayant  chacun  leur  patron,  saint 

binet  des  estampes  de  Paris.  Jean  Pévangéliste  et  saint   Jean-Baptiste, 

près  d^eux;  au  milieu  est  une  belle  saluta- 

DONATKURS  (1).  —  Saint  Louis  à  ge-  tion  angélique. 

noux  offrant  sans  doute  à  la  sainte  Vierge,  Autres  dans  diverses  églises  de  Trojes  et 

ou  à  quelque  saint  qu'on  ne  voit  pas,  une  des  environs,  xv*  et  xvi*  siècle.  Arnand, 

espèce  de  reliquaire.  Vitrail  de  Péglise  ca-  Foyages  dans  le  département  de  VÀnbe, 

thédrale  de  Chartres.  Willemin ,  Monum,  in-4%  planche  des  pages  89,228,251. 

inéd, ,  pi.  xcvi  du  t.  I,  et  toutes  les  des-  Le  tableau  dit  du  donataire,  par  Raphaël, 

criptions  de  cette  église.  V.  ses  œuvres  ou  celles  de  ses  graveurs  or- 

Bas-relief  d'un  dessus  de  porte  de  Pan-  dinaires.  V.  aussi  à  Offrandes. 
cien  couvent  des  chartreux  de  Paris.  Mil- 
lin  ,  Antiquités  nationales,  V.  au  mot  Char-  DONATIONS  de  personnes ,  de  monastères, 
TREUx  le  détail  de  cette   sculpture   très-  églises,  etc. —  Suite  de  miniatures,  tirées 
remarquable.  de  chartes ,  diplômes  et  autres  actes  publics 

Une  religieuse  à  genoux  aux  pieds  de  la  de  donations,  représentant  des   princes, 

sainte  Vierge  avec  deux  saints.  1^  donation  rois,  seigneurs  et  autres  grands  personnages 

est  écrite  au  bas  du  tableau  qui  est  du  xiv'  accordant  des  privilèges,  des  terres,  des 

siècle.  D^Agincourt,  Peinture,  pi.  clxi.  diplômes  de  fondations;  plusieurs  provien* 

Tableau  en  forme  de  triptyque.  On  y  voit  nent  des  archives  du  château  Saint-Ange 

(0  On  nomme  ainsi  ceux  qai  donnaient  à  ane  église,  (2)  Il  existe  deux  éditions  de  l'ouvrage  de  Vrée  sar 

à  une  maison  religieuse,  un  hôpital,  tout  ou  partie  de  les  Sceaux  des  comtes  de  Flandre,  Tune  latine,  r<a- 

leurs  biens  par  charité  ou  en  expiation  de  leurs  fautes  trc  française;  Tune  intitulée:  Siifillacomitum  Flundriœ 

et  pour  obtenir  les  prières  de  l'Eglise  en  faveur  de  et  inscrii}iioneê  dip/ommum/etc.,  l'autre  iotitolée  : 

leurs  aumônes.  maison  de  Flandre,  etc.,  in-folio. 
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(vers  le  m*  et  xiii"  siècle).  DUgincourt, 
Peinture,  pi.  lxix,  n°»  47,  51 ,  54,  56,  57, 
59,  60,  61,  73,  83,  85,  86,  88,  90. 

Donations  inscrites  (i)  en  marge  d'un 
beau  manuscrit  du  vi*  siècle.  D'Agincourt, 
Peintare,  p.  35. 

Donation  inscrite  sur  une  pierre,  viir  siè- 


DONNEMARIE.  —  Église  et  cloître  de  ce 
Bom  (Brie). 

Des  dessins  de  ces  monuments,  déposés 
à  la  bibliothèque  du  ministère  de  instruc- 
tion publique,  sont  cités  dans  le  2*  vol.  du 
Ballet  in  da  comité  des  arts  et  monuments , 
p.  494.  L'auteur  de  ce  Dictionnaire  possède 


clc,  Histoire  de  V abbaye  de  Saint-  Germain^    des  vues  intérieures  du  cloître  dans  sa  Col'- 


dei-Prés,  in-folio;  reproduite  par  d'Agin- 
court.  Sculpture ,  pi.  xxvii,  n*  17. 

—  D'une  abbaye  à  un  évêque  ou  arche- 
vêque de  Reims  au  ix°  siècle.  D'Agincourt, 
Sculpture,  pi.  xxvii,  n°  22. 


lection  topoaraphique  de  la  France,  classée 
par  ordre  alphabétique  (4). 

DONNEUR  (Le)  d'eau  bénite.  —  Sculpture 
des  stalles  d'Amiens,  publiée  par  MM.  Jour* 


Miniature  du  xiir  au  xiy«  siècle,  publiée  dain  et  Du  val ,  prêtres,  1  vol.  in-8'' ;  Amiens, 

dans  V Angleterre  ancienne  de  Strutl,  édi-  1843,  pi.  xxxiii. 
lion  française,  1  vol.  in-4%  pi.  xv,  n"»  1. 

Donation  de  la  ville  de  Rome,  faite  à  DONS  (Les  sept  dons  du  Saint-Esprit),  re* 
r£glise  dans  la  personne  du  pape,  par  Con-  présentés  d'une  manière  allégorique  sur  un 
staniin;  grande  fresque  d'une  des  chambres  ancien  vitrail  de  l'église  de  l'abbaye  de 
du  Vatican,  peinture  de  Jean  Fr.  Pennl,  Saint-Denis.  On  y  voit  Jésus-Christ  entouré 
d'après  un  dessin  de  Raphaël.  V.  son  œuvre  de  sept  disques  représentant  chacun  un  don 
ou  celles  de  Penni.  de  l'Lsprit-Saint.  Cette  peinture,  qui  date 
Cette  grande  composition  est  gravée  dans  du  temps  de  Suger  (vers  le  xii*  siècle),  est 
le  Musée  publié  par  Audot  et  Réveil,  t.  V,  publiée  pour  la  première  fois  dans  1^  Des^ 
pi.  cccxxxvii  (2),  et  en  grand  dans  le  7*  vol.  cription  des  vitraux  de  Véglise  Saint^Etierme 
de  la  Description  du  Vatican  en  italien ,  par  de  Bourges,  par  MM.  Arthur  Martin  etCahier, 
Éras.  Pistolesi,  in-folio,  pi.  lvii.  prêtres,  1  vol.  in-folio,  !'•  livraison,  plan- 
Donations  de  personnes.  Y.  Chartreux  che  d'étude  n"*  6,  lig.  D. 


DE  Paris. 
Voir  aussi  Donateurs,  Oblats,  Offrandes. 


Le  même  sujet ,  sauf  quelques  différences 
légères  dans  les  détails ,  représenté  dans 
une  des  belles  miniatures  du  psautier  de 

DONJONS.  —  Mémoire  de  MM.  Alb.  Le-  saint  Louis  (manuscr.  de  la  Bibl.  de  PArse- 
noir  et  Vaudoyer,  sur  l'architecture  mili-  nal  de  Paris),  publiée  dans  le  même  ou- 
taire,  avec  de  nombreux  spécimens;  publié  vrage  (]ue  ci-dessus  de  MM.  Arthur  Martin 
dans  le  9*  vol.  du  Magasin  pittor,,  p.  66  et  et  Cahier,  planche  d'étude  n°  9.  Cette  mi- 
dans  les  Instructions  du  comité  des  arts  et  niature  est  également  reproduite  dans  1'.^/- 
monuments  (Architecture  militaire}^  avec  bum  de  M.  du  Sommerard,  10*  série,  plan- 
de  nombreux  spécimens,  in-4',  1840.  che  xviii,  mais  complètement  défigurée. 

Cours   d'antiquités    monumentales,   par  M.  Didron,  dans  son  /cowo^rap Aie  cAr^- 

M.  de  Cau mont,  5"  partie  (^rcAi£fC(urc  mj-  tienne ^  in-4%  donne  diverses  représenta- 

Utaire),  atlas,  pi.  lxviii,  lxix,  lxx,  lxxi,  tiens  peintes  ou  sculptées  de  ce  genre  de 

Lxxii,  Lxxiii,  Lxxiv.  Il  cite  aussi  le  donjon  symbolisme.  V.  p.  404,  475. 
de  Loudun  aux  p.  124  et  171  du  Bulletin 
de  la  séance  de  la  société  de  conservation 
des  monum.,  année  1840. 

Carter  donne  un  tableau  comparatif  des 
donjons  et  forteresses  d'Angleterre  dans 
the  Ancient  archit.  of  England,  2  vol.  in- 
folio, t.  I,  pi.  XLVI,  XLVII,  XLVIII,  XLIX. 


DORADE.  —  V.  Daurade. 

DORIA  ou  D'ORIA  (5).  —  La  flgure  du 
prince  de  ce  nom  se  trouve  sur  les  monnaies 
ae  Gênes;  il  y  est  représenté  tenant  un  tri- 
dent. Cette  monnaie,  qui  est  du  xv*  siècle, 


Ceux  du  Louvre,  du  château  de  Vincen-  est  publiée  dans  le  Sylloge  numismat,  de 
nés,  sont  célèbres.  V.  aux  mots  Louvre  et  Luckius,  p.  139,  et  par  Rœhler,  Munze  ^e- 
ViNCENNES  pour  Ics  détails  (3).  lustigung,  t.  III ,  p.  249. 


(1)  Voir  à  ce  âujpt  dans  le  Glossaire  de  Da  Cange 
au  mot  Prœcepta,  Prœcepiutn  impériales,  où  l'on 
trouve  le  texte  d'une  de  ces  notes  rédigée  au  nom  de 
la  sainte  Trinité. 

(2:  Cette  publication  qui  forme  16  volumes,  dont  le 
dernier  renferme  plusieurs  tahles  de  matières,  est 
intitulée  :  Musée  de  peituure,  de  sculplàre,  etc.,  ou 
Recueil,  de  tableaux,  statues  des  collections  p{ibli'' 
Qtiçs  çi  particaltères  de  l'Burope;  Paris,  i829. 


(3)  Sur  la  construction  et  disposition  des  donjons, 
voir  aussi  ce  qu'en  dit  l^iissier.  Éléments  d'archéO' 
logie  naiiofHile,  in- 19,  p.  521  elsuiv. 

(4)  L'auteur  de  ce  Dictionnaire  possède  nne  étude 
peinte  de  ce  cloiire  par  Renoiix,  qui  est  inédite. 

(5)  Sur  la  miiniére  variée  d  écrire  ce  nom.  voir  Mil- 
lin,  Voyages  dans  le  Piémont,  t.  II,  p.  i97  et  la  note; 
Valéry,  Voyages  d'Italie,  t.  V,  p.  55,  doone  des  dé» 
taiis  curieux. 
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Le  palais  des  princes  de  cette  famille,  ou- 
vrage du  xvr  siècle,  a  été  publié  par  Gidelfi 
et  Guidi  sur  Gênes,  et  par  Ratti  dans  sa 
Guida ,  1. 1 ,  p.  267. 

Voir  la  grande  Topographie  da  Piémont 
au  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

DORMANS  (les  sept).  —  Cette  léçende  cé- 
lèbre dans  l'Église  grecque  est  robjet  de 
plusieurs  monuments  curieux,  dont  les 
plus  remarquables  sont  : 
•  Une  belle  médaille  de  Tancieti  Cabinet  de 
Fabbaye  de  Sainte-Geneviève  de  Paris;  on  y 
voit  les  sept  Dormans  fi),  rangés  autour  de 
l'archange  saint  Michel.  Au  revers  est  une 
figure  de  la  sainte  Vierge  d'un  style  qui  an- 
nonce Part  byzantin.  Desctiption  du  Cabinet 
de  Sainte-Geneviève,  par  le  père  Dumolinet, 
in-folio,  pi.  1,  n*"  1,  et  sa  description  p.  I. 

Celte  légende  se  trouve  représentée  dans 
le  9"  des  i5  bas-relief  sculptés  autour  de 
la  chapelle  d'Edouard  le  Confesseur,  au  pa- 
lais de  Westminster,  et  gravée  dans  l'ou- 
vrage anglais  intitulé  :  Spécimen  ancient 
sculpture  and  painting,^\o\.  in-folio,  pu- 
bliés à  Londres  en  1857,  par  John  Carter, 
pi.  Li  à  Lv  du  l'"  volume,  attendu  que  l'on 
donne  5  bas-reliefs  par  planche.  V.  la  lhi% 
n^  3.  Sur  la  dernière  l'on  voit  l'intérieur  de 
cette  chapelle  avec  la  disposition  des  bas-rel. 

Ces  bas-reliefs  sont  encore  publiés,  mais 
réduits,  dans  V Angleterre  .pittoresque  (2), 
1. 1,  p.  121  à  129.  L'explication  de  chaque 
bas-relief  se  trouve  au  bas  des  divers  sujets. 
V.  le  n«  9. 

Les  Roliandistes  ont  encore  publié  dans 
leurs  Aeta  sanctorum ,  mois  de  mai ,  t.  1 , 

{>açes  37  et  39,  n**  22,  deux  miniatures  re- 
atives  à  cette  légende,  sous  la  date  du  22 
octobre  de  l'année  372. 

Une  autre  peinture  tirée  du  ménologe  dé 
l'empereur  Basile  jeune ,  mois  de  mai , 
t.  f ,  p.  137,  donne  aussi  cette  légende.  Les 
figures  sont  généralement  mieux  dessinées 

Cl)  Les  noms  de  ces  sept  personnages  diaprés  \es 
légendaires  sont  :  Maximilianns ,  Zcmblicus,  Mar- 
tianits,  Dlowjsiiis,  Joaimes,  Consianiinut  et  Anionl- 
W18.  Quant  à  l'Iiisloriquo,  il  faut  voir,  soit  la  I^ifcnde 
dorée,  soit  dans  les  Acia  sanctorum  des  Bollandistes, 
mois  de  mai;  le  Menologium  Grœcorum,  t.  I,  p.  137; 
et  la  Pfoiico  de  M.  le  comte  de  rKscalopier  sur  un 
manuscrit  intitulé  :  Annales  mundi  ad  anniah  1264, 
appartenant  à  la  bibliothèque  de  l'Arsenal. 

(2)  Cet  ouvrage  a  paru  pour  la  première  fois  â  Paris 
en  1835  sous  les  noms  de  MM.  Min^uelct  Pélanne,  et 
sous  le  litre  ci-dessus  indiqué.  H  vient  d'être  republié 
sous  le  nom  du  baron  Ruujoux  en  3  fol.  in-8*,  sous  ce 
nouveau  litre  :  Hisieire  d'Awilei erre, etc.  ;  P  ris,  i844, 
ehei  Ingret,  libraire-éditeur.  Sauf  la  pagination  les 
planches  de  la  i'**  édiiion  sont  les  mômes,  on  en  a 
ajonié  quelques  autres.  Cette  nouvelle  édition  est 
généralement  mieux  exécutée,  du  moins  sous  le -point 
de  fuo  des  planches. 

(SO  II  eu  question  du  Dorsale  dftns  la  Itturgia  ro* 


que  né  le  sont  ordinairement  les  mitliSh 
tures  du  méneloge  en  question. 

Ferdinand  Ugbelli  reproduit  cette  tninia- 
ture  dans  son  Italia  sacra,  t.  YL  II  est  im- 
portant de  comparer  lès  planches  des  diters 
ouvrages. 

Pierre  ç-avée  en  relief,  de  deux  ponces 
carrés  environ ,  et  publiée  par  François  Yel- 
tori,  i  vol.  in-4<»,  intitulé:  Scmctoram 
dormientium  ex  typis  musœi  nctori,  le- 
genda  expressa.  En  tête  du  volume  est 
une  gravure  de  cette  pierre  qui  parait  être 
du  xiir  siècle. 

Fragment  d'un  tombeau  de  quatre  per- 
sonnages de  cette  légende  à  l'église  Saint- 
Victor  de  Marseille.  On  y  voit  pliisleors 
figures  debout  placées  près  d'une  prison  ou 
de  murailles  fortifiées.  Histoire  de  Mar- 
seille par  de  Ru(B ,  in-4'' ,  2  vol.  en  i.  ^oit 
la  planche,  p.  d27. 

DOROTHÉE  (Saint).  --  Évêcjiie  de  Tyr, 
et  martyr.  Miniature  d'un  tuétiologe  grec 
du  ix*"  siècle.  Manuscrit  du  Vatican.  D'Agin- 
court,  Histoire  de  Vatt  {Peinture},  plan- 
che xxxi,  n"  19. 

Autre  du  thème  nom  %i  martyr,  plan- 
che xxxii ,  n*»  2. 

Voir  en  outre  les  diverses  figures  des 
saints  de  ce  nom  dans  la  Grande  collection 
des  saints  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris 
en  plusieurs  volumes  in-folio  et  les  sup- 
pléments. 

DORSALE  (3).  —  Pièce  d'étoffe  riche  et 
de  couleurs  variées,  dotit  on  iroure  quel- 
ques exemples,  sur  divers  rêtements  ecclé- 
siastiques au  moyen  Age,  mais  dont  nous 
ignorons  le  motif. 

On  voit  un  ornement  de  cette  espèce  snr 
le  dos  d'dn  diacre  ou  prêtre,  iaisant  à  des 
pèlerins  la  distribution  de  l'huile  miracn- 
ieuse  qui  sort  dû  corps  de  saint  Nicolas, 
évêqufe  de  Myre.  Peinture  (4)  de  Jean  de  Fic- 

mana  de  Georgi,  1. 1,  p.  M5;  Durandas,  Hationaleài' 
vinorum  officiorum,  lib.  I,  cap.  III,  n*  M.  dii  :  ùor- 
satla  sunt  paimi  in  choro  pendentia  a  dorso  elerico- 
rum,..,  Corlina  qaœ  pendei  ad  dorsum...,  d'après  ont 
épilaphe  d'Adalberon,  évéque  de  Laon  i  hauie  Picar- 
die j,  ciiée  par  Durandus.  U'aulres  litur^isles  disenl  • 
Dorsale,  idtst  palllm,  quod  parleilbas  appendiw, 
sicdictum,  quia  ad  dorsim  oppeiwiim  *U,  ce  qui  ae 

f>eul  avoir  de  rapport  avecrornemenl  nue  nous  sipa* 
ons.  Une  chronique  de  léglisede  MenainenciStMeo- 
de-,  dii  que  l'évéque  d'Auxerre  donna  à  celle  épis« 
duo  dorsalia  contmentia  passiones  sanctorum  Petri, 
Gorgoni  et  Doroihei,  Du  Cange.  verbo  Dorsale. 

(4)  Celle  peiniure  qui  esl  au  Musée  de  l'hétel  oe 
Cluny  failpariie  d'une  suite  de  2i  lableaui  n*»""» 
à  la  vie  de  saint  Nicolas,  peints  par  le  même  F><'*2; 
etc.,  que  M.  du  Sommerard  a  retrouvée  dansonews 
salles  de  l'Académie  de  peinture  à  Rotne;  d'ioitts  m* 
seili.  que  cet  tableaux  sont  4an9  une  det  m^  O 
yatiwo. 
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sole  pubnée  par  M»  du  Sommerard,  Jtl(u 
des  arts  au  moyen  âge,  pi.  i  du  chap.  VI. 

Le  dorsale  est  quelquefois  une  tenture 
plus  ou  moins  riche  qui  se  plaçait  derrière 
iesiëffe  d^honneur  d'un  prélat.' On  voit  un 
ionale  ou  tenture  de  ce  genre  dans  un  ta- 
bleau ou  fresque  du  Masaccio ,  représentant 
saint  Pierre  préchant  devant  le  peuple. 
D^Âgincourt ,  nistoire  de  l'art  (  Peinture  )  y 

pi.  CXLIX. 

Voir  aussi  au  mot  Sièges  ,  Trônes. 

DORTOIRS  DES  MONASTÈRES  (I).  —  L'on 
trouve  beaucoup  de  vues  extérieures  de  ce 
genre  de  bfttiments  claustraux  dans  les  plan- 
ches du  Monastieum  anglicanum  et  galH- 
canum,  et  dans  toutes  les  descriptions 
d'abbajies  publiées  avec  planches.  Quant  à 
des  vues  d'intérieurs  de  ce  genre  de  sal- 
les, nous  n'en  connaissons,  pour  ainsi  dire, 
pas.  Millin ,  dans  ses  Antiquités  nationales, 
t.  l,art.  V,  donne,  pi.  vii,  n*»  12,  la  vue 
intérieure  d'une  salle  où  dorment  à  terre 
plusieurs  religieux.  V.  Feuillants. 

Une  des  planches  de  la  d<  scription  de 
Tëglise  Sania-Maria^Nnova  de  Palerme^ 
in^"*,  représente  le  plan  gëométral  du  dor- 
toir de  cette  maison.  V.  Palerme. 

Une  miniature  d'un  manuscrit  du  xiv* 
siècle  que  nous  signalons  avec  détails  au 
mot  Bulles,  donne  la  vue  intérieure  d'un 
dortoir  de  couvent,  mais  d'une  manière 
très-vague.  Voyez  page  183. 

DOS  ou  DOSSIERS.  —  De  trônes ,  de  sié- 
ees  pontificaux,  de  stalles,  de  bancs,  etc. 
Voir  tous  ceux  qui  se  trouvent  naturelle- 
ment désignés  à  chacun  de  ces  mois. 

Dossiers  des  stalles  de  la  cathédrale 
d'Amiens  publiés  par  MM.  Jourdain  et  Du- 
val,  prêtres,  1  vol.  in-S",  Amiens,  1843, 
pi.  V. 

Nous  indiquions  encore  ceux  publiés 
par  Willemin,  dans  les  Monuments  inédits, 
planches  iv,  v,  vu,  ix,  xii,  xxxi,  xl, 
Lxxiv,  Lxxvii,  cv  pour  les  xi"^  et  xni"  siè- 
cles; les  pi.  cxviii,  cxLiv  pour  les  xiv*  et 
XV*  siècles;  celles  cxcviii,  ce,  cci,  ccii, 

CCIV,     CCVI,     CCVII,     CCIX,     CCXI,     ce  XIII, 

ccxxxvi ,  ecxLiii ,  eexLVf ,  cclxxvi  pour  le 
xvr  siècle. 
Dans  V Album  du  Sommerard,  1^  série, 

(0  M.  Émeric  David  dans  son  Discours  sur  la  pein- 
ture moderne»  nous  apprend  que  plusieurs  dortoirs 
étaient  décorés  de  peintures,  et  il  cite  comme  exem- 
ple, p.  134,  ceux  de  (rois  abbayes  de  bénédiclinst  de 
r  onlencllc,  et  donne  le  nom  du  peintre  qui  a  exécuté 
les  travaux  .Madalulphe.  chanoine  de  Cambray.  Voir 
aussi  ce  qu'il  dit  des  dortoirs  du  couvent  de  Sainte- 
Agnès,  p.  i4S,  note  2,  même  ouvrage.  L.  Balissierdit 
godques  mots  sar  les  dortoirs  dca  ancienties  abbayes; 


pi,  xvîi,  xxTiii,  xxxiii:  2«  série,  pi.  xxvi, 
Atlas  y  pi.  IV,  V ,  VI,  X  au  chap.  Xll. 
Voir  aussi  aux  mots  Buffets  et  Dressoirs. 

DOUANE.  —  Bâtiments  de  la  douane  de 
Ma^ence,  construction  en  style  gothique^ 
Voir  Matence. 

--  De  Venise.  Voir  à  ce  mot. 

—  De  la  ville  de  Savone.  Bâcler  d'Albcj 
Foyages  en  Italie,  Piémont,  elc. ,  in-4% 
Paris,  1824,  pl.xcii. 

DOUAY.  —  Cathédrale  de  cette  ville  (2), 
châteaux,  fontaines. 

Hôiel  de  ville  et  autres  monuments.  Voir 
la  grande  Topographie  de  France  au  Cabi- 
net des  estampes ,  a  Paris. 

Monnaies  de  Douay.  Voir  Bodteroue,Lb 
Blanc,  Revue  numismatique  de  BloiS,  t.  1^ 
p.  436,t.  ll,p.  2i1. 

DOUBLET  ou  HOQUETON.  —  Partie  du 
vêtement  d'un  soldat  et  qui  lui  sert  à  pro- 
téger la  poitrine.  Willemin,  Monuments 
inédits,  pi.  clxxiii  du  t.  11  ,  et  ce  qu'en 
dit  M.  Pottier,  p.  d5  du  texte  de  ce  volume. 

Voir  en  outre  tous  les  ouvrages  et  plan- 
ches que  nous  indiquons  au  mot  Ar- 
mures. 

DOULEURS  DE  MARIE  (  Les  sept  ).  —  Mi- 
niatures d'un  manuscrit  ou  xv**  siècle,  à  la 
Bibliothèque  royale  de  Paris  (3). 

Le  baron  de  Heinecken,  p.  477  de  son 
ouvrage  ,  Idée  complète  d'une  collection 
d'estampes,  cite  plusieurs  gravures  en  bois 
d'un  exemplaire  du  Spéculum  sahationis, 
chap.  XLIV ,  qui  représente  les  sept  dou- 
leurs ou  tristesses  de  la  Vierge.  V.  le  mot 
Spéculum  ,  et  p.  452  à  472  tous  les  détails 
qu'il  donne  sur  les  divers  exemplaires  de 
ce  livre  curieux. 

Très-belle  gravure  en  bois  d'un  artiste  du 
i5*  au  16«  siècle  reproduite  en  fac-similé 
par  Dibdin  ,  Bibliographical  Decameron , 
1. 1 ,  p.  55. 

Voir  aussi  à  Mère  de  douleur. 

DOYEN.  —  Une  magnitique  pierre  tom- 
bale du  xivo  siècle,  provenant  de  l'église 
Saint-Urbin  deTroyes ,  représente  un  doyen 
du  chapitre  de  cette  église;  publiée  dans  les 

il  cite  celui  de  Tabbaye  de  Fontenelle,  construit  au 
Tiu'  siècle,  p.  536  de  ses  Éléments  d'archéologie  fui- 
Uonale,VAT\%,  18«3,  chez  Leicux.  éditeur. 

2)  Pourrhisinrique,foir  Piganiol,  Description  de 
la  France,  t.  Xll,  p.  331  ;  Lengle(  du  Fresnoy,  Mé- 
thode pour  éti  dier  l'histoire,  in-4%  t.  IV.  p.  i95  ;  Ca* 
lalogue  de  la  librairie  départ,  de  Dumoulin,  n"  2,  p.  9* 
'  (3 1  Ciié  par  M.  Paulin  PAris  dans  sa  Description  de9 
mamtscriifd^  la  Mlioihtqtie  royalb,  \»  IJI,  p.  358. 
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yoyagéê  archéologiqueê  dans  le  départe-  Sculpture  d^ane  cave  chrétieDne  du  xn*  on 

ment  de  VAnbe,  par  M.  Arnaud,  in-4°,  x  ru*  siècle,  représeD  tant  un  exorcisme.  Pa- 

Troyes,  1841.  Voir  la  planche  des  monu-  ciaudi,  de  Balneis  sacris  chrisiianonm, 

menls  de  celte  ville.  Les  planches  n^élant  ln-4",  pi.  m  et  p.  155  du  texte, 

pas  numérotées,  nous  ne  pouvons  mieux  —  Combattant  dans  le  ciel  contre  les  in- 

mdiquer.  Cette  belle  planche  est  dessinée  ges  de  Dieu.  Fresque  de  Téglise  San  Angdo 

et  liihogra[t)hiée  par  M.  Fichot  dont  le  ta-  d^Arezzo  par  Spinello  Aretino ,  publiée  par 

lent  a  si  bien  su  rendre  tous  les  détails  de  Lasini  père  et  fils,  1  vol.  in-folio,  Florence, 

sculptures,  d'inscriptions,  de  figures,  etc.;  chez  N.  Fagny,  Hecaeil  des  peintures  des 

au  bas  du  vêtement  est  une  belle  Parura.  anciens  maîtres. 

V.  à  ce  mot.  Dragon  sur  une  cplonne,  figurant  le  ser- 
pent d'airain  élevé  par  Moïse.  La  colonne 

DRAGEOIRS.  •—  D'une  forme  élégante  et  est   ici  an  lieu   de   la  croix.   Vitrail  de 

surmontés  d^un  pélican.  Ouvrage  du  \v"  Bourges.  Description  des  vitraux  de  ceUe 

siècle,  forme  godronnée.  Willemin  ,  iifo-  église  par  MM.  Cahier  et  Martin,  prêtres, 

numents  français,  t.  H ,  pi.  ccxvi.  \  vol.  in-folio, pi.  i  et  p.  77  du  texte. 

Autre  du  \vr  siècle.  Album  des  arts  au  Dragon  empoisonné  par  Daniel  à  Baby- 
moyen  âge  de  M.  du  Sommcrard ,  pi.  xxv  lone.  Voir  les  planches  des  anciennes  Bi- 
de la  10*  série,  n""  1 ,  et  dans  V Atlas ,  plan-  bics ,  dont  on  trouve  d'assez  bonnes  repro- 
che II  du  chap.  XIIL  ductionsdans  la  Bible  dite  de  Royaumont, 

in-4°,  et  celles  publiées  avec  planches  en 

DRAGON  (1).—V.  les  mots  Amand  (Saint),  bois  par  les  imprimeurs  du   13*  ou  16« 

Apocalypse,  Gargouille,  Saint  Georges,  siècle. 

Saint  MiCHEL(â),  Sainte  Vierge,  Sainte  Mar-  Sur  des  médailles  de  Valentinien  jeane, 

the,SainteMarguerite,Saint  Marcel,  Saint  de  Sévère,  d^Héraclius,  on  voit  le  dragon 

Samson  de  Dôle,  Saint  Silvestre,  évéque  sous  les  pieds  de  ces  empereurs.  Recchero- 

oupape.  Saint  Romain,  etc.  berg,  Zcjric.  rei  numerariœ,  t.  H,  pi.  ii, 

Nous  indiquerons    aussi   le  monument  page  454  (5). 
exécuté  en  150G  au  chef-lieu  de  l'ordre  de 

Saint-Jean-de-Jérusalem ,   et  publié    dans  Dragon  héraldique  avalant  un  enfant  (6). 

V Histoire  des  grands  maîtres,  par  M.  de  Sur  les  monnaies  de  Milan  et  les  armoiries 

Villeneuve  Bargemont ,  2  vol.  in-8",  t.  I,  des  Visconti.  Voir  Guivre. 

pi .  de  la  p.  1 47.  —  Sous  les  pieds  d^un  évéque  ou  patrrarcbe 

On  y  voit  le  brave  Dieudonné  de  Gozon  d'Aquilée ,  pierre  tombale  d'une  chapelle 

combattant  le  monstre  qui  ravageait  les  en-  de  Torriana,  xiii*  siècle  environ, 

virons  de  Messine  au  xiir  ou  xiv*  siècle.  Voir    l'ouvrage  intitulé  :  ^dniichita  ^A* 

Sculpture  d'une  des  stalles  de  Téglise  guileia  profane  e  sacre  par  Giandominico 

Saint-Spire  de  Corbeil ,  représentant  un  Bertoli,  1  vol.  petit  in-folio,  planche  de  la 

dragon  terrassé  par  le  comte  Aymon  (5).  p.  285. 

Millin ,  Antiquités  nationales,  t.  II,  article  —  Sous  les  pieds  d'un  chevalier  ;  mona- 

XXn,  pi.  I  et  p.  15  du  texte.  Édition  en  5  ment  du  xiir  siècle,  Archeologia  hritm- 

vol.  in-i" ,  ou  la  pi.  lu  du  t.  i  de  l'édition  nica,  t.  V .  pi.  de  la  p.  211. 

Barba.  Paris,  1837.  Ce  monument  est  du  Slolhara  offre  aussi  pli||ieurs  exemples 

XIV*  siècle.                       ^  de  personnages  ecclésiastiques  ou  autres 

Passer!,  dans  son  TAe^anrn^^emmaram,  foulant  un  dragon  sous  leurs  pieds.  3fo- 

a  publié  une  pierregravée,  représentant  un  numental  effigies  of  Great  Britain,  in-4*, 

cavalier  combattant  un  dragon  (4).  I^  lance  Lond.,  1817. 

est  ornée  d'une  croix.  On  y  voit  le  mono-  Dragons  des  armoiries.  Voir  les  divers 

gramme  Christos ,  pi.  de  la  p.  289,  t.  H.  Traités  d'armoiries  signalées  h  ce  root,  et 

Dragon  infernal  qui  se  mord  la  queue,  celles  de  Grégoire  XIII,  à  son  nom. 

CO  Pendani  bien  longtemps  le  dragon  fui  rejeté  dans  C^   Sur  le  dragon  de  saint  Michel,  voir  MoIairaSf 

la  classe  des  êtres  fantastiques  sortis  de  rimagination  Bistoria  imaginum  sacrarum,  etc.,  in-4*.  p.  S48. 

dei>  poêles  et  des  légendaires  ;  mais  depuis  les  savan*  (3)  El  pour  la  légende,  p.  74  de  ce  dernier  ouvrage, 

les  investigations  du  baron  Cuvier,  le  aragiin  a  repris  on  y  trouve  des  aéiails  sur  la  famille  des  eomM 

sa  place  dans  la  création,  et  la  Bible  qui  en  parle  uans  Aymon. 

divers   endroits   n'a   cien   Inventé,  seulement  nous  <4^  C'est  ou  un  saint  Georges  ouun  saint  Vicbel, 

i^orons  encore  toutes  les  variétés  de  celte  famille  voir  le  texte. 

Î^iganif^que.  Y  au  rr>ste  les  planches  du  Discours  sur  (5}  Nous  devons  ce  document  à  rêrudilion  de  M.  il- 

es  révolutions  du  globe,  par  le  baron  Cuvier,  i  .vol.  fred  Maury.                                              '         •     • 

in-4*,  et  encore  les  Annales  depliilosophie  chrétienne.  (6)  Ou  un  hommf,  car  il  y  a  variante  dans  les  fisa*  ' 

t.  VII,  p.  <t50,  48^,  qui  résument  toutes  les  décou-  res  gravées  de  cette  devise,   ' 
Tartes  ui  coocerneot  ce  grand  reptile»       *          • 
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Ordre  do  dragon.  On  trouve  une  gravure 
du  collier  de  cet  ordre,  dans  le  livre  des 
BévélatioM  de  sainte  Brigitte  (  en  latin  go- 
thique), i  vol.  in-folio,  planche  en  lM)is 
au  2*  ou  3'  feuillet.  Nuremberg,  1521. 
Pour  le  costume  et  les  insignes  de  Tordre 
ToirBAR  et  Schoonebeek,  t.  U,  p.  254. 

Dragon  employé  comme  ornement  en 
sculpture  et  peinture,  et  comme  attribut. 

On  en  trouve  dans  des  chapiteaux  du  xii* 
siècle  dans  Péglise  cathédrale  de  Périgueux. 
Willemin,  Monam,  inéd.,  1. 1,  pi.  xxix. 

Willemin  en  olTn*  plusieurs  autres  exem- 
ples comme  peinture.  Môme  ouvraee ,  1. 1, 

pi.  LVIII,  LXVIII,  CXLII1,CCII;  t.  II,  pi.  ccxix. 

Voir  aussi  au  mot  Gargouille. 

Plusieurs  peintures  ou  vitraux  offrent 
une  espèce  dV^tendard  nommé  draco  ou 
dragon,  dont  Willemin  donne  un  exemple. 
Monuments  inédits,  pi.  xliii,  sur  laquelle 
il  faut  voir  les  détails  du  texte  de  M.  Pot- 
tier,  page  50  du  même  ouvrage,  1. 1  (1). 

—Sur  des  monnaies.  Voir  Diable. 

DRAME.— V.  Théâtre. 

DRAP  MORTUAIRE.  —  On  lit  dans  le 
â'Tolumedu  Bulletin archéologiqae  des  arts 
tt  monuments ,  p.  156,  qu'il  existe  à  la  sa- 
cristie de  Téglise  de  Folleville  un  drap  mor- 
tuaire provenant  d'un  tombeau  du  xv siècle. 

Ce  drap  est  remarquable  par  diverses 
inscriptions,  des  miroirs  symboliques,  etc. 
Un  dessin  de  ce  drap  mortuaire  est  cité 
p.  157  du  Bulletin,  et  tout  fait  espérer  qu'il 
sera  publié. 

DRAPEAUX  (2).  —  Bénédiction  du  dra- 
peali  par  un  évêque.  Pontificale  romanam, 
planche  de  la  p.  206,  édition  de  Paris ,  et 
^  de  Tédilion  de  Rome. 

Voir  aussi  les  Cérémonies  religieuses  de 
Bem.  Picard,  les  éditions  in-folio  et  in-4''  de 
cet  ouvrage. 

—  De  la  ville  de  Monza.  V.  à  ce  nom.      • 

^  De  saint  Jacques,  patron  des  Espagnols. 
Musée  d^artillerie  de  Madrid ,  publié  par 
A.  Jubinal,  1. 1,  pi.  xiii. 

(i)  Voir  aussi  Darand,  halionale  divlnorum  officio- 
rionjn-folio,  1479,  p.  326,  recto;  DuCange^  Glossar. 
odscriptur., y erbo  Druco;  Bourquelol,  Uhiotre  de  Pro- 
vim;¥]oquoiMisioiredapriviléyedeSaini-Romuin,i.J, 
P-  42  el  suiv.  Nous  devons  une  partie  de  ces  indica* 
lions  à  rérudilion  d'Alfred  Maury  qui  cite  p.  144  de  son 
Rssal  «;/r  les  téyendes  37  évéques  ou  abbés  à  qui  I  on 
donne  on  dra^^on  pour  aliribul.  Au  mol  Légendes 
voir  ce  que  nous  pensons  de  I  esprii  de  celle  produc- 
tion aussi  remarquable  par  son  érudition  que  par  la 
parlialilé  qu'y  professe  son  auteur  contre  tout  le 
christianisme  et  l'Église.  Les  mystères,  les  miracles, 
les  fêles  catholiques,  les  saints  ne  sont  aux  yeux  de 
l'auteur  que  des  réminiscences  mythologiques  ou  de 
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L^empereur  Maximilien  rcmeltatit  k  dés 
guerriers  un  drapeau  quMls  reçoivent  à 
genoux ,  n""  27  de  la  suite  des  planches  for- 
mant la  grande  composition  d'Alber  Durer 
intitulée  :  VArc  triomphal  de  P  empereur 
Maœimilien,  gravée  en  bois ,  en  1515,  par 
divers  artistes.  V.  Arc  triompbal. 

Pour  le  complément  de  cet  article ,  voir 
les  mots  Bannières,  Ëtendards,  Auriflamme 
et  Oriflamme  ,  et  la  Collection  du  Cabinet 
des  estampes,  à  Paris ,  ou  à  Ya  Bibliothèque 
royale  ,  intitulée  :  Recueil  de  titres  sur 
Vllistoire  de  France  ^  portefeuille  n**  701 
(guerre), fonds  de  Fonlanieu. 

— Suspendus  dans  des  églises.  V.  Patrick 
(Saint-)  et  la  vue  intérieure  de  Péglise  don- 
née en  tête  des  Antiquités  anglo-normandes 
de  Ducarel ,  par  TÉcDaudé  d^Anisy. 

DRAPERIES.  —V.  Broderies,  Étoffes. 

DRAPIER.  —  Marchand  drapier  à  son 
comptoir.  Vitrail  du  xiii*  siècle,  cathédrale 
de  Chartres.  Willemin ,  Monuments  français 
inédits,  pi.  cix  du  t.  I".  Autre  peinture  de 
ce  sujet.  Même  église,  Magasin  universel , 
t.  IV  ,  p.  217. 

Un  vitrail  de  Téglise  Saint-Ëtienne,  h  EU 
beuf,  en  Normandie ,  cité  par  Langlois  du 
Pont-de-P Arche  ,  ^ssai  sur  la  peinture  sur 
verre,  in-S",  p.  113,  représente  des  drapiers 
avec  les  outils  de  leur  métier.  Ce  vitrail  est 
deOm. 

Autre  peinture  sur  verre.  Atlas  du  voyage 
dans  le  midi  de  la  France,  par  Miilin,  in-4o, 
pi.  XIII ,  n*"  4. 

Vitrail  de  Bourges.  V.  à  ce  nom. 

Deux  ouvriers  en  draps.  Stalles  de  Rouen, 
par  Langlois ,  in-8°,  pi.  iv,  n***  14 ,  15. 

Tondeur  de  draps,  à  son  travail,  gravures 
de  Touvrage  de  Jost  Amon,  1  vol.  in-12,  in- 
titulé :  JJe  artihus  illiberalibus ,  1584. 
V.  la  planche  intitulée  :  Tonsor, 

DRAUSIN  (  Saint  ).  -  Évêque  de  Soissons; 
son  tombeau  (5),  d^un  travail  grec,  est  orné 
de  divers  symboles  chrétiens,  tels  que  le  mo- 
nogramme Christos,  le  cep  de  vigne,  les 

pieuses  erreurs.  Les  Pérès  de  l'Église  el  ses  plus  grands 
docteurs  qui  ont  tant  écrit  pour  défendre  ces  vérités 
ne  sont  donc  que  des  fous  ou  des  illuminés? 

(2.  Sur  l'origine  et  l'usage  des  drapeaux  chez  les  an- 
ciens et  les  modernes,  voir  Fabncius,  Bibliuiheca 
antiqaaria,  vcrbo  LaVarum  et  Signa  miiiiaria  ;  Von- 
vraî;e  de  M.  Rey,  Uistoire  du  drapeau  en  France, 
2  vol.  in-8*,  el  les  DicUonnaires  des  usages  chez  les 
Français,  par  divers  écrivains  ;  Galland,  Traité  de  la 
bantnèreei  des  étendards  en  France;  M.  Pottier,  texte 
de  Willemin,  1. 1,  p.  30,  6i;  t.  IL  p.  i7. 

(3)  Quelques  savants  conicsteni  cette  attribution. 
Voir  à  ce  sujet  les  Hariyro'oyes,  les  Acta  sanciorum 
des  BoUandistcs ,  la  Dcscripiiçn  de  la  France,  par 
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ëpisde  blé,  figures  des  deux  espèces  eucha-  Ceux  de  la  Collection  de  M.  du  Somibe- 

fistiques.  Ce  monument  placé  dans  Téglise  rard,  publiés  soit  à  part,  soit  dans  la  planche 

de  Notre-Dame  de  Soissons ,  est  publié  dans  représentant  Pinlérieur  de  la  salle  à  manger 

Vjétlas  des  monuments  français,  par  Alex,  de  l^hôtel  de  Cluny.  Albnm  ,  pL  iti  de  U 

Lenoir,  i  vol.  in-folio,  pi.  vu,  n"  15.  3*^  série  ;  pi.  xxxv,  même  série  ;  pi.  xi  de 

Diverses  figures  de  saint  Drausin ,  dans  les  la  T  série, 

anciennes  vies  des  saints  à  figures  gravées  Atlas,  pK  iv ,  cbap.  VI  ;  pl«  xiv  du  chapi- 

Ear  les  Wierix,  Léonard  Gaultier  et  autres,  tre  XII. 
a  grande  Collection  des  saints  en  plusieurs 

vol.  in^olio,  du  Cabinet  des  gravures  à  Paris,  DREUX.  —  Pour  les  tnonuments  de  cette 

est  aussi  &  coiftultcr.  ville  ,  voir  la  grande  Topographie  de  la 

France,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

DRESDE  (i)  (Allemagne).  —  Pour  les  mo*  Château  de  ce  nom.  Monument  du  xvsiè- 

numents  de  cette  ville,  voir  la  Topographie  cle  environ ,  appartenant  h  la  famille  d^r- 

de  l'Allemagne,  au  Cabinet  des  estampes ,  à  léans,  publié  par  Blancheton.  Eecneil  des 

Paris.  L'(/mVtfr«pitft)r^«ga«  de Didot  frères,  châteaux  de  France,  in-folio.  L^HÔtel  de 

en  plusieurs  vol.  in-S""  avec  planches.  V.  la  ville,  monument  assez  important  du  xv'siè- 

partie  Allemagne,  cle,  est  publié  dans  le  4*  vol.  du  Magasin 

Le  Musée  de  cette  ville  a  été  publié  en  pittoreshue,  p.  297. 

i  vol.  in^olio,  par  Gottlieb  (Frédéric)  avec  Bataille  de  Dreux  livrée  en  4562  entre  les 

beaucoup  de  gravures  de  pierres  gravées ,  religionnaires  et  les  catholiques.  On  en 

dont  quelques-unes  assez  singulières, appar-  trouve  six  planches  dans  la  suite  des  grava- 

tiennent  à  Tépoque  du  moyen  Age.  res  faites  par  Torterel  et  Perissin,  potar  les 

Guerres  et  massacres  de  religion  sous  Char- 

DRESSOIRS  (2)  ou  ÉTAGÈRES.  -  Ceux  les  IX,  i  vol.  in-folio, 

publiés  dans  Touvrage  de  Willemin,  Monu"  La  bibliothèque  de  Dreux  possède  un 

ments  français  inédits,  1. 11,  pl.CLXX,  cxcviii,  exemplaire  de  cet  ouvrage ,  i  vol.  in-folio, 

CCI ,  ccii.  renfermant  quarante  planches.  Celle  soos 

Très-beau  dressoir  de  la  Collection  de  M.  de  le  n'*  32,  représentant  cette  bataille,  est  qna- 

Saint-Remy,  publié  dans  le  Moyen  âge  pif-  druple. 

toresque,  pi.  xcv.  Il  est  du  xiv'au  xv*  siècle.  Montfaucon  reproduit  deux  de  ces  plan- 
Autre  également  curieux,  publié  par  Pu*  ches  dans  les  Monuments  de  la  monarchie 
gin.  Meuble  de  la  même  époque  environ,  française,  t.  V,  pl.xïx,xx,  et  aussileTV^'ior 
V.  la  pi.  I  du  vol.  intitulé  :  Objets  d'arts  du  de  la  couronne  de  France,  t.  Il,  pl.  ccLXvel 
moyen  âge,  cclxvi.  On  voit  dans  cette  dernière  Tinstanl 

Autres  dans  la  Collection  des  meubles  et  où  le  prince  de  Coudé  fut  fait  prisonnier. 

armures  dtt  moyen  âge ,  publiée  par  M.  As-  Généalogie  de  la  maison  des  seigneurs  4e 

selineau,  chez  Weilh  et  Hauser.               -  Dreux,  in-folio,  A.  Duchesne,  avec  figures. 

Celui  indiqué  sous  le  n*'  90,  comme  meu- 
ble suisse  du  xvf  siècle,  est  très-remarqua-  DROIT  CANON.  —  Manuscrit  d'un  Corpni 
ble  à  cause  de  sa  double  forme  octogone  et  juris  canonici,  au  xiv*  siècle, orné  de  minia- 
triangulaire.  Ce  singulier  meuble  ne  peut  tures,  à  la  bibliothèque  d'iéna  (3).  V.  aussi 
servir  que  dans  une  place  isolée.  ft  Décrétales. 

On  trouve  des  dressoirs  dans  les  divers 

sujets  de  banquets  ou  repas  publiés  dans  la  DRUIDO-CHRËTIENS  (4|.— Monument  de 

iJollection  des  Tapisseries  nationales ,  pût  cette  époque,  présentant  la  preuve  de Hn- 

M.  Achille  Jubinal.  V.  les  mots  Bakquets,  Iroductioh  du  christianisme  dans  lesGaales 

Festins,  Repas ,  etc.  du  iv  au  v* siècle. 

Piganiolde  la  Force,  1. 1,  p.  399;  Moreri,  Dictionnaire  1res  la  femme  d'an  clievaller  banoeret,  Monumetit 

hhtoriaue  au  nom  Drausin  j  Baillet,  Topographie  et  inàdits,  p.  27  du  î-  vol  du  letle;  Lacume  de  Sùntt- 

chronologie  des  saint^.  Palaye,  a  la  lin  de  ses  Mémoires  sur  l'ancienne  clim- 

(I)  Le  curieux  ouvrage   du  baron  de  Hoinecken,  lerie,  a  donué  une  description  curieuse  des  drcswin 

ïdée  d' ont  collection  complhte  d'estampes,  estspécinle-  d'honeur  de  mndiime  Alienor  de  Guienne,  livre  inu- 

meni  fait  pour  donner  la  description  du  Cabinet  des  tulé  :  des  Honneurs  de  lu  cour.  y.  aussi  ce  qoeo  dit 

estamocs  de  celte  ville.  M.  du  Sommcrard  dans  sa  Notice  sur  l'hôtel  de  Cl^, 


qu  ^ 

Le  dressoir  de  la  reine,  disent  fes  chroniqueurs  cités     l.  XIX,  p.  2i2,  note  8. 

par  M.  Potiler,  devait  avoir  cinq  degrés,  celui  des        (4)  Sur  ce  genre  de  monument,  voir  le  iO«-volume 

Sri n ces  cl  princesses  ou  duchesses  trois  degrés,  celui     des  Mémoires  de  la  société  des  antiqaatra  de  France, 
'une  daiiiç  Doble  deux  degrés  j  et  il  désigne  entre  au- 
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Â  Rêrloban,  dans  rAntiorîque,  oti  réit  une 
croix  élerëe  sur  une  pierre  druidique.  Uni'' 
ver$  pittoresque ,  publié  chez  Firmin  Didot 
frères.  France ,  Annales ,  pi.  cxlii. 

Autres  très-curieux  publiés  dans  le  2*  vol. 
des  Mémoires  de  la  société  des  antiquaires 
de  France.  V.  la  liste  des  planches. 

Voir  aussi  le  vu*  vol.  du  même  ouvragé. 

DRUSfANA.—FemmedeCallimaque,  chré- 
tien de  Home ,  baptisée  par  saint  Jean 
TËvangéliste  dans  une  petite  église.  Style 
du  XV*  siècle.  Des  soldats  regardent  à  tra- 
vers les  fentes  de  la  porte  ce  qui  se  passe 
dans  Tintérieur.Au-dessus  de  leurs  têtes  sont 
écrits  les  mots  Idoloram  Cultores,  planche 
en  bois  tirée  d'un  livre  gothique  intitulé  : 
Historia  sancti  Joannis  EvangeL,  etc.,  etc., 
dont  on  trouve  plusieurs  fachsimile,  publiés 
par  le  baron  de  Heineckcn,  Idée  complète 
éPune  Collection  d'estampes,  V.  à  la  table 
d'après  diverses  éditions  de  ce  livre  singu- 
lier. 

DUBLIN,  capitale  de  rirlande.—Les  mo- 
numents de  cette  ville  (1)  sont  nubiles  dans 
divers  ouvrages,  dont  les  principaux, sont  : 

l..es  Monuments  d'Angleterre  et  d'Ecosse, 
par  Héame  et  Byme,  2  vol.  in-4*  oblongs. 
V.  les  tables  des  planches  à  la  fin  des  deux 
volumes. 

F'oyages  en  Ecosse,  jinr  Pernot.  Descrip- 
tion pittoresque  été  V Ecosse ,  par  le  même , 
publiés  à  Paris,  chez  Fume  ,  2  vol.  in-S**, 
texte  et  planches 

Guide  pittoresque  du  voyaaeur  en  Ecosse, 
publié  par  Firmin  Didot.  V.  Ecosse  ;  et  la 
Topographie  de  V Ecosse ,  au  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris. 

Voir  aussi  aux  mots  ^cosse  d'autres 
ouvrages  cités. 

Église  Saint-Patrick  (cathédrale),  style 
du  XV*  siècle.  Vue  extérieure,  planche  de 
V Irlande  au  wx*  siècle,  in-folio,  184i,  chez 
Curmer.  Autre  vue,  Magasin  pittoresque, 

l.  VI,  pi.  CLIII. 

DUCHESSE.  —  La  Duchesse  aux  prises 
avec  la  mort,  pi.  xi  de  la  Danse  des  morts, 
de  Bâle,  par  Mathieu  Mérian.  V.  son  œuvre 
et  la  pi.  xxxvi  de  celle  d'Holbein. 

DUCS  FRANÇAIS  en  Orient.  —  Monnaies 
de  ceux  d'Athènes  et  de  Thèbes, frappées  au 
XI II*  siècle  à  l'époque  des  croisades.  Mélan^ 
ges  numismatiques  et  d'histoire,  par  le  ba- 
ron Marchant,  in-8%  Metz,  1818. 

L'ouvrage  de  M.  Lelewel  sur  les  Monnaies 


du  moyen  âge  à  Vépoque  des  croisades,  in-S* 
et  in-4^ 

Ducs  de  Bourbon ,  de  Bourgogne ,  de  Lor- 
raine et  autres.  V.  aux  noms  propres  des 
familles  ou  provinces,  Bourbo!*, Bourgogne, 
LoRRAir^B ,  etc. 

DUEL.  —  Miniature  du  xiv*  au  xv*  siècle, 
représentant  un  duel  ou  combat  singulier, 
peint  dans  une  grande  lettre,  Angleterre 
ancienne  de  Strull,  i  vol.  in-i",  pi.  Lviii  de 
l'édition  anglaise,  et  dans  le  Pictorial  Âw- 
iory  ofEngland,  1. 1,  pi.  de  la  p.  877. 

Voir  aussi  les  mots  Ciiasipio^s,  Combats 
SINGULIERS,  Gages  de   bataille.  Épreuve 

PAR  LES  ARMES. 

Passion  du  duel ,  personnifiée.  Un  jeune 
seigneur,  entouré  de  tous  les  attributs  deld 
guerre,  est  exhorté  par  la  religion  à  suiVre 
les  exemples  de  douceur  et  de  charité 
qu'elle  met  sous  ses  yeux.  Voir  à  l'article 
Amour  de  Dieu  le  titre  de  l'ouvrage  auquel 
se  rattache  la  planche  qui  est  gravée  pat 
Crispin  de  Pas. 

DUGUESCLÏN  recevant  de  Charles  V  l'épée 
de  connétable.  •  Miniature  des  chroniques 
de  Saint-Denis,  5'  tableau  des  Etudes  sy^ 
noptiques  sur  la  France,  etc.,  par  Jubé  de 
La  Perelle,  in-folio:  Paris,  4844. 

Figure  en  pied  de  Duguesclin,  publiée 
par  Bern.  de  Montfaucon,  Monum,  de  la  mo^ 
narchie  franc, ,  t.  III,  pi.  vi;  tenant  l'épée 
de  connétable  au  pied  du  trône ,  ib.,  plan- 
che VIII. 

On  voit  encore  Duguesclin  au  milieu  des 
seigneurs  qui  assistent  au  serment  prêté 
par  le  connétable  de  Bourbon  entre  les 
mains  de  Charles  V.  Voir  au  nom  de  ce 
prince. 

Très-belle  figure  en  pied  et  armée  dans 
l'ouvrage  intitulé  :  Portraits  des  illustres 
Français,  in-folio,  publié  par  Wulson  de  \jl 
Colombière.  d'après  les  peintures  du  palais 
du  cardinal  de  Richelieu.  V.  la  liste  des 
planches,  fin  du  volume. 

Mort  du  connétable  et  dépôt  des  clefs 
d'une  ville  à  son  lit  de  mort.  Miniature  des 
chroniques  de  Saint-Denis,  manuscrit  du 
XIV*  siècle.  Univers  pittoresque  {France)^ 

pi.  CCCLXI. 

Statue  de  Duguesclin  couché  sur  son  tom- 
beau, sculpture  de  l'église  de  Saint-Denis. 
Il  est  représenté  les  mains  jointes.  Alex. 
Lenoir,  Atlas  des  arts  en  France ,  in-folio, 
pi.  XL;  Boaunier  et  Rathier,  Choix  de  cos^ 
tûmes  français ,  iii'ioWo ,  t.  ï,  pi.  cxxxix. 

Dans  V Histoire  de  Duguesclin,  par  le  che* 


0  Comme  recherches  historiques,  voir  l'ouvrage  deRob.  Walsh,  Bistory  of  DuMin^2yQU  in-1% 
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velier de Frëmin ville,  i  vo1.in-8%  on  trouve  fil,  on  en  saisit  mieux  tous  les  déUils.  Le 

le  tombeau  et  Tarmure  du  connétable  et  pupitrecst  également  curieux.  Mous  remir- 

un  fac-similé  de  son  écriture.  querons  qu'il  existe  des  différences  graves 

On  voit  diverses  ûgures  de  Duguesclin  entre  les  diverses  copies  signalées  ici.  La 

dans  la  collection  des  hommes  illustres  de  mitre  nVst  pas  de  même  forme;  le  pallium 

France,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris ,  n'est  pas  ajusté  de  même  :  une  de  ces  copies 

série  des  connétables,  donne  un  large  collet  à  la  chape  du  saint; 

dans  l'autre,  c'est  tour  simplement  labor- 
QUNAIS  ou  DUNOIS  (le  comte  de) ,  re-  dure.  La  plume  diffère  complètement:  an 
présenté  en  pied  et  armé  près  du  trône  de  copiste  a  vu  une  plume  barbelée,  l'autre  y  a 
Charles  VIL  Miniature  d'une  chronique  vu  un  outil  tranchant;  le  grattoir  diffère 
de  France ,  par  Jean  Chartier,  religieux  de  aussi  de  forme  ainsi  que  l'écritoire  et  le  to- 
Saint-Denis.  Willemin  ,  Monnm,  français  lume.  L'inscription  tracée  sur  le  livre  varie 
inédits,  l,  II,  pi.  clxiv.  en  tout  point  de  disposition  et  de  forme. 
Figure  à  cheval ,  d'après  une  peinture  de  Ici  nous  croyons  la  copie  de  V Univers  pitto- 
l'époque,  Trésor  de  la  couronne  de  France,  resque  plus  exacte.  Le  siège  présente  d'ao- 
t.  II,  pi.  CLXxiv.  Monuments  de  la  monar-  très  variantes  très-remarquables.  Ne  con- 
chie  française,  UlM^  p\,  lvi.  naissant  pas  la  miniature,  nous  ignorons 
Très-beau  portrait  en  buste  gravé  par  Gri-  qui  des  deux  ou  trois  dessinateurs  modernes 
gnon  et  publié  dans  l'histoire  du  roi  Char**  a  été  le  plus  Gdèle.  C'est  à  chacun  de  ceux 
les  VU,  par  Jean  Chartier,  sous-chantre  de  qui  pourraient  avoir  besoin  dt*  reproduire 
Saint-Denis,  et  par  Denis  Godefroy,  i  vol.  cette  figure  à  prendre  connaissance  de  Fo- 
in-folio, riginal. 

Château  de  Dunois.  V.  Chateaudun  et  les- 

Collections  de  châteaux  de  France,  au  Cabi-  DUOMO.  —  Nom  donné  aux  grandes  égli- 

net  des  estampes  à  Paris  et  ceux  indiqués  ses  en  Italie. 

au  mot  Châteaux.  Les  principales  désignées  sous  ce  nom 

sont  celles  de  Lorette,  de  Milan,  celle dï)r- 
DUNSTAN  (Saint).  — Archevêque  de  Can-  vietle,  celle  de  Pise,  celle  ào  Sienne,  etc. 
torbéry  ,  représenté  aux   pieds  de  Jésus-  V.  à  ces  divers  noms  dans  ce  Dictionnaire. 
Christ.  Au  bas  des  ûguresest  un  distique  la- 
tin, écrit  en  gothique  saxon.  En  haut  (  st  une  DURAND,  Durandus  (Guilladhe),  évéqne 
notequi  apprend  que  cette  peinture  est  de  la  de  Mende,  surnommé  Specnlator.  —  Ofl 
propre  main  de  l'archevêque,  propria  maria  trouve  le  portrait  de  ce  célèbre  iitorgiste 
sancti  Dunstani,  Celte  précieuse  miniature  représenté  assis  et  écrivant  son  Rationak 
est  reproduite  dans  V Angleterre  ancienne  divinorum  officiorum ,  1  vol.  in-4*.  V. /?i- 
de  Strutt,  pi.  xviii  de  l'édition  française,  UiothecaCœsarcadeLamèeciuSyiAl^i'*^^' 
\  vol.  in-4°,  et  depuis  dans  V Angleterre  pit-  tie,  planche  de  la  p.  782,  d'après  un  m^ 
toresque  à\x  baron  Roujoux,5  vol.  in-8'';  nuscrit  de  4584. 
Paris,  1856.  V.  la  pi.  de  la  p.  89  du  1"  vo- 
lume, où  l'on  voit,  d'après  une  note  de  ce  DURANDALE  (La).  —  V.  Roland. 
Tolumc,  que  le  dessin  sert  de  frontispice  à 

un  manuscrit  saxon  conservé  à  Oxford.  DURER  (Albert)  ,  célèbre  graveur.  — 

Figure  de  cet  évéquc  représenté  assis  Divers  portraits  en  pied  ou  en  buste  p«r 

devant  un  pupitre  et  écrivant.  Miniature  lui-même.  V.  son  œuvre, 

du  x'  siècle,  publiée  dans  le  Pictorial  his-  .\lbert  Durer  représenté  faisant  un  dessin 

îorif  of  England;  l^ndon,  1840,  in-8',  t.  I,  avec  la  machine  perspective  inventée  par 

p.  245;  dans  V Univers  pittoresque  de  Didot  lui.  V.  au  mot  Perspective. 
frères,  Histoire  d'Angleterre ,  pi.  xvii,  /V- 

riode  saxonne.  \je  costume  et  les  accessoires  DURHAM.  —  Les  détails  et  vues  de  Tab- 

Gal!igraphic|ues  sont  des  plus  curieux.  baye  et  de  l'église  de  ce  nom  sont  publiés 

Ces  précieux  détails  ne  sont  reproduits  dans  les  deux  ouvrages  suivants  : 

en  entier  que  dans  une  copie  de  cette  mi-  Ancient  rites  and  monuments  ofthe  mo- 

niature,  donnée  par  Robert  de  Spallart  dans  nastical    and  cathedral  chureh  of  Vnr- 

le  2'  vol.  de  son  ouvrage  intitulé  :  Tableau  ham,  etc.,  in-8'*,  par  Davies. 

historique  des  costumes,  des  mœurs,  etc.,  Refrinted  in  the  antiquities  of  Durha» 

t.  n,  pi.  LXV)  no  122,  et  p.  559  du  texte,  où  abbey,  in-i2,  par  le  même. 

Spallart  donne  en  effet  la  Ogure  complète.  The  hisiory  and  antiquities  ofthe  Coos^ 

On  y  remarque  le  siège  roman  avec  son  «op-  palatine  of  Durham,  i  voL  in-folio  p*r  R. 

pedan^um.  Ce  siège  étant  représenté  de  pro-  Surtees. 
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'J  Parochial  history  of  iwrth  Durham ,  DURINDAHDA.— V.  Durandale. 

in-folio,  itôO,  par  Raine.                    .      '  *       . 

Voir  aussi  le  Aionaêticon  anglicannmk  la  DYAL.  ▼-  Nom  donné  aux  cadrans  des 

liste  des  planches.                             .  .horloges  au   moyen  âge.  Wiflcmin,  3/o- 

Châleaux  gothiques  de  Lumtey  et  de  Bran-  pnmenU  inédits,  A  Tpccasion  de  la  pi.  cciv, 

cepeth  dans  le*  comté  de  Durham,  Antiqni-  voir  la  citation  et  ce  qu'en  dit  M.  Potticr, 

iiei  of  Créât  Britain,  He^ne  et  Byme.  in-  ib.,  p.  29,  et  à  Ga4^ra?(s.     • 

folio;  Lond.,  1. 1,  pi.' X  et  XXXIV  et  le  texte  •    *               • 
historique  qui  s'y  rattache.  • 


E 


Majuscule  d'un  manuscrit  du  \V  au  vu*  EAU.  —  Les  marchands  d'eau ,  ou  por- 

siècle.   Asties  ,    Origin    and  progress  of  leurs  d'eau  de  Paris,  formaient  au  moyen 

^riting,  etc.,  i  vol.  in-4",  pi.  xiv,  p.  96.  âge  une  corporation  ;  dont  le   sceau  est 

Lettre  majuscule  franco-saxonne  en  or,  ^^ravédansle  Trésor  de  numismaiiqne ,  vol. 
pourpre,  rouge  et  litas,  etc.,  tirée  de  la  intitulé :' Sceaux  des  communes,  etc.,  in- 
Bible  de  Charles  le  Chauve,  manuscrit  eé-  folio,  pi.  i,  n*»  7. 
lèbre  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris.  Ci- 
tée comme  très-remarquahle  par  Dibdin,  EAU  BÉNITE.  —  Cérémonie  liturgique 
Voyages  en  France ,  t.  111,  p.  iâ5;  repro-  pour  bénir  Peau  que  l'on  emploie  dans  les 
duile  dans  l'ouvrage  du  comte  de  Bastard  églises.  Voir  les  planches  du  Pontificale  ro^ 
sur  les  manuscrits  français,  livraison  \",  manam  reproduites  dans  les  Cérémonies  re- 

Autre  de  la  même  époque.  Bible  dite  de  ligieases  de  Bernard   Picard,    volume  des 

Saint-Paul  à  Rome.  D'Agincourt,  Peinture ,  Cérémonies    chrétiennes.  Voir  les  éditions 

pi.  XLV,  n**  i .  in-folio  et  in-4'. 

MagniGquc  lettre  tirée  d'un  manuscrit  Vase  à  contenir  l'eau  bénite  pour  les  as- 

laiin  du  x*"  ou  \v  siècle  de  la  bibliothèque  persions.  Voir  Cimeliàrcua  ,  Bénitier  ,  Ur- 

du  mont  Cassin  ,  commençant  le  mot  egre^  mes. 

gins  dont  elle  renferme  toutes  les  lettres  Le  donneur  d'eau  bénite,  sculpture  de  la 

qui  le  composent;  gravée  à  la  page  547  de  cathédrale  d'Amiens.  Voir  Donneur  (Le). 
la  Storia  délia  badia  di  monte  Cassino, 

1. 1;  publiée  en  1845-44  au  mot  Cassin.  EAU  SORTANT  DU  ROCHER.  —  Ce  mi- 

-  D'un  Exnltet,  manuscrit  du  xr  siècle,  racle  est  représenté  sur  beaucoup  de  monu- 

(6.»  pi.  LY.  Voir  le  mot  Levita  et  dans  i'in-  ments  chrétiens.  On  le  trouve  en  bas-reliefs 

scription  placée  au  bas  de  la  planche.  sur  des  sarcophages  des  catacombes  pu- 

ilajuscule  d'écriture   lomoardique  tirée  bliés  par  A ringni,  Tfoma  subterranea ,  iA  ^ 

d'un  Exultet,  cité  par  Martin  Gerbert  dans  planches  des  pages  182.  i92, 513,  347. 

son  trait(*  de  Cantu  et  musica  sacra,  et  gravé  Bo:<io ,  Boma  sotterranea.  V.  les  mêmes 

d'après  l'original,  et  tome  I«  pi.  iv  de  la  planches. 

page  qui  s'y  rapporte.  D'Agincourt ,  Hist,  de  Vart  (Sculp,)^  pi.  v. 

Cette  lettre  clans  le  style  byzantin  est  En  peinture,  mosaïque,  fresque,  etc. ,  on 

d'une  grande  beauté.  le  trouve  au  Campo  Santo,  à  l'église  Santa- 

Autres  tirées  de  trois  alphabets  complets  Maria-di-Nuova ,  à  ceye  d'Orvietle,  à  la  ca- 

des  xiii%  XIV*,  XV*  siècles,  publiées  par  Ihédrale  de  Pise ,  aux  Loges  du  Vatican. 

Shaws,  Illuminated  ornements  selected  from  Voir  aux  noms  de  ces  divers  monuments 

fnanuscripts ,  pi.  vu,  xv,  xxv.  dans  ce  Dictionnaire  les  détails  que  nous 

Autre  très-curieuse  au  milieu  de  laquelle  donnons, 

est  représenté  le  roi  Edouard  II  d'Angle-  Un  des  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bour- 

terre,  remettant  une  charte  à  son  fils  en  ges  représente   aussi  ce  miracle  célèbre, 

lui  cédant  la  souveraineté  de  la  Guienne.  Voir  la  pi.  i  de  la  description  des  vitraux 

Strutt,  Analeterre  ancienne,  1  vol.  in-4° ,  de  cette  église  par  MM.  Cahier  et  Martin,  in- 

pl.  XIV,  édition  française,  et  la  pi.  xiiide  folio,  médaillon  12,  et  le  texte,  p.  73  et 

Touvrage  de  Shaw.  Londres ,  1818.  suivantes. 
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EAU  CHANGEE  EN  VIN.  Voir  aux  mots  \^z  qui  Ta  donnée  sous  deux  pqints  de  Toe 

,Cana,  NocKS.  difTécents,  Elle  est  encore  reproduite* sous 

Mamacchi  a  publié  utie  sculpture  en  ivoire  i^une  de  ses 'faces  dans  le  9'  volume  du 

trèsH  m  portante  dans  le  st^le  des  artistes  de  Magasin  pittoresqae,  pi.  de^a  p.  160. 

Tantiquité.  On  y  voit  Jésus-Christ  debout  te-.  Ecce  Homo,  figure  à*mi-corps  peinte  par 


ticulière  de  Bandini  sous  ce  4itre  :  Tabula  par  Van  Dyck  et  gravé  à  Peau-forte  par  ce 

ebarnea  exhibens  quœdam  miracula  et  mys-  célèbre  peintre,  Les  épreuves  avant  toute 

leria   Domini  Jesu-Chrisii,  etc.,  où   Ion  lettre  sont  toujours  payées. un  prix  assez 

trouve  une  planche  gravée  de  cette  môme  élevé.  Voir  l'œuvre  de  Van  Dyck.  Il  en  existe 

sculpture.  des  copies  assez  bien  imitées.  Voir  ce  qu*en 

Une  autre  gravure  de  cette  sculpture  est  dit  Bartch  dans  son  Dictionnaire  despein- 

publiée  par  Gori  à  la  tin  du  3^  vol.  de  son  très  graveurs ,  œuvre  de  Vap  Dyck. 

TAe^auro^  dipfj/cAorom;  recueil  de  disserta-  Toutes  les  suites  de  la  passion  de  Jësus- 

tions  de  Passeri  sous  ce  titre  :  Monumenta  Christ  offrent  ce  genre  de  sujet  plus  ou 

ebarnea,  etc.       '  moins  bien  composé. 


EAUX  (Les ).  —  De  l'abîme  vivifiées  par 
l'esprit  de  Dieu.  Iconographie  chrétienne 
de  M.  Didron,  in-4'',  pi.  des  pages  458, 
487,491. 


ECCLÉSIASTIQUES.  -V.  auxmoUCLERCÉ 
ce  que  nous  en  disons. 

ÉCHAFAUDAGES  (  Appareils  d').  -  Pour 
constructions. 


D'Agincourt  donne  celui  qui  servit  à  con- 
struire l'église  Saînte-Marie-aux-Fleurs  à 


ECCE  AGNUS  DEL  —  Légende  sons  la- 
quelle sont  compris  tous  les  sujets  peints  ou  „ 

sculptés   représentant  saint  Jean-Baptiste  Florence,  au  xv*  siècle.  Histoire  de  M 

montrant    à    ses    auditeurs   Jésus-Christ,  (^rc^i7cc^ore  ),  pi.  l,  n"  19. 

l'agneau  qui  rachète  les  péchés  du  monde.  Divers  exemples  d'échafaudages  volants el 

Voir  au  nom  Jean-Baptiste.  autres  sont  signalés  au  mot  Constrdctioss. 

Cicognara,  dans  son  Istoria  délia  seul-  V.  surtout  la  grande  miniature  de  la  recon- 

lura  in  Italia,  donne  deux  sculptures  de  struction  de  Troves  par  Louis  XII,  ^/o*  d« 

ce  sujet,  l.  I ,  pi.  vu ,  vers  le  xv  siècle.  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Sommerird, 

Voir  aussi  au  nom  Jean-Baptiste.  pi.  i  du  chap.  VIII. 

ECCE  HOMO.  —  Peinture  à  fresque  du  xr  ÉCHANSON.  —  Celui  de  Pharaon  rétabli 
au  xiir  siècle,  du  palais  Malverzi  à  Bo-  dans  ses  fonctions.  Sculpture  des  stalles  de 
logne.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcvii ,  la  cathédrale  d'Amiens,  xv*  siècle,  pu- 
numéro  iO.  bliées  par  MM.  Jourdain  et   Duval,  prè- 

Belle  composition  gravée  en  creux  sur  un  très  ,  i  vol.  in-8",  Amiens ,  1843,  pi.  H; . 

coffret  du  xvi*  siècle  environ.  D'Agincourt,  —  Du  roi  de  Majorque  au  xiir  siècle.  Voir 

A^Ctt/pfnrc,  pi.  xuii,  n°  5.  les  miniatures  du  manascrli  Leges  uaia- 

Statue  assise,   d'une  belle  expression,  finœ  publié  par  les  Bollandisles  dans Icun 

sculpture  estimée  du  xiii*  siècle.  Quelques-  Jeta  sanctorum,  t.  lïl  du  mois  de  juin, 

uns  disent  du  xn%  provenant  de  la  cathé-  pi.  n*»  2. 

drale  de  Thérouanne  ,  el  placée  depuis  Une  pierre  tombale,  du  xiv ou  xv*sime, 
1553,  époque  de  la  «"uine  de  cette  ville,  représente  Odot  de  Bram,  échanson  d'une 
dans  la  catbédrale  de  Saint-Omer ,  et  cou-  duchesse  de  Bourgogne;  il  est  debout, cou- 
nue  depuis  longtemps  sous  la  désignation  vertde  son  armure.  Cette  figure  est  publiée 
du  grand  dieu  de  Thérouanne.  dans  la  Statistique  historique  de  laBour- 

Cette  curieuse  statue  est  très-bien  pu-  gogne,  par  M    Marquiset,  chef  au  miniS' 

bliée  dan§  la  Description  de  l'église  cathé-  tère  de  l'intérieur,  in-8^,  t.  Il,  pi.  de  la 

drale  de  Saint-Omer,  in-i*»,  par  M.  Woil-  p.  226.  Paris,  chez  Dumoulin. 

(I)  Celle  croix  ilcnl  beaucoup  de  ceUe  que  nous  plémenlalre  du  mois  de  mal,  et  encore  dans  fff^^ 

avons  remarqué»  entre  les  mains  de  la  sainie  Vierge  abbatiœ  sanciœ  Cassiuemtii  de  Gallala,  S  roi  laH , 

sur  une  belle  mosaïque  de  la  chapelle  de  Nicolas  V  au  mais  mal  dessinée. 
Vatican,  et  publiée  par  les  Bollandistes,  volume  sup- 
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<—  de  Tëmpereur  d^Allebiagne  au  xv*  ou  Uneminiatured^un  manuscrit  delà  Biblio- 

xvr  siècle.  thèc|ue  royale  de  Paris,  reproduite  par  Wil- 

Voir  au  mot  Dignités,  p.  387..     .  lemin ,  Monuments  inédits  français ,  repré- 
sente deux  personnages  jouant  aux  échecs , 

ÉCHANTILLONS  /Un  tnarchand  drapier  t.  I,.pl.  xvui. 

mon^rjant  des  )  à  un  acheteur.         .  Diverses   pièces  d^un    jeu   d'échecs  du 

Vitrail  de  Chartres,  xiir  sikcXe.  Magasin  viir  ou  ix*  siècle.  V.  Ëvêques,  Cavaliers, 

universel,  t.  IV,  p..2i7.     •          /  Rois,  Soldats,  etc.,  publiées  dans  le  24«  vol. 

Vitrail  de  S^iiH-Etienne  de  Bourges.  Voir  de  VArcheologia  britannica,  planche  de  la 

au  mot  Drapier.  p.  214  à  245. 

•                      t  Jeux   d'échecs.    Gravures   sur  bols  du 

ÊCHARPES  (i).    —    Parmi   les  Ûgures  xiv  siècle  environ,  publié  dans  P^/iWgai- 

d^hommes  que  nous  avons  trouvées  portant  lies  typographical  de  Dibdin,  t.  I,p.  xxxviii 

Pécharpé  nous.citerons  Charles  IX,  Douglas,  et  suiv. 

La  Trémouyie ,  les  statues  de  Rpstaing ,  Deux  hommes  jouant  au  jeu  d'échecs , 

Sully 9  Henri  111,  Henri  IV.  Voir  à  ces  divers  planche  en  bois,  du  folio  xxiii  versQ  de 

noms.                                        .  Pouvrage    allemand   Trospiegel   in  gluck 

Schrinckius,  dans  son  ouvrage  Effigies  und  unglack,  ou  le  Miroir  de  la  bonne  et 

illastrium'  virorum;  principum,  dacum  ,^  ba~  mauvaise  fortune  (3). 

ronwn^  etc.,  in-folio,  oiïre  plusieurs  exem*  La  représentation  la  plus  complète  d'un 


pies  de  la  manière  de  porter  Técbarpe. 
Voir  surtout  les  planches  xii,  xxvn,  lxii, 

LXVIII,  LXXI,  LXX1V,-LXXX. 


jeu  d'échecs  que  nous  ayons  vue ,  est  celle 

d'une  gravure  en  bois  d'un  livre  de  4493  , 

intitulé  :  à^Acciesole,  giuoco  di  seaechi, 

in-4*',  reproduit  dans  le  supplément  de  la 

ÉCHAUGUETTE.  —  Espèce   de   lanter-    ^ibliotheca  spenceriana,  iiarmbdin  ,  \n-S% 

non  de  remparts.  Instructions  du  comité    Londres,  1822,  p  7.  On  y  voitdeux seigneurs 

des  arts,  etc.,  Architecture  militaire,  p.  45,    qui   jouent   devant  un  roi  ou  un  empe- 

et  tous  les  livres  que  nous  citons  aux  mots    reur.  Quatre  autres   personnages  sont  a-u 


nombre  des  assistants  Les  expressions  des 
joueurs  sont  remarquables. 

Le  Musée  du  Sommerard  de  Phôtel  de 
Cluny,  à  Paris,  possède  un  jeu  d'échecs  qui 
peut  passer  pour  une  pièce  des  plus  capita* 
les  en  fait  de  curiosité.  Annoncé  comme 


Architecture  et  Art  Militaire. 

ÉCHECS  (2).  —  Le  Cabinet  des  médailles, 
à  Paris ,  possède  plusieurs  pièces  de  jeux 
dVchecs,  dont  l'origine  est  inconnue,  mais 
du  moins  très-ancienne.  Quelques-unes  de 

ces  pièces  proviennent  de  l'ancien  trésor  de  publié  dans  V Album  des  arts  ,  pi.  xxv  ,  n"  3 

Saint-Denis.  de  la  â**  série,  il  ne  Pest  réellement  pas  et 

Willemin ,  Monuments  français  inédits ,  attend  que  quelque  habile  dessinateur  re- 

t.  I ,  pi.  xviii,  donne  les  deux  pièces  nom-  produise  ,  comme  il  le  mérite,  ce  curieux 

ipées  le  Roi  et  la  Reine.  échiquier. 

Shàw  a  publié  le  Pion  et  la  Beine  dans  :  M.  du  Sommerard  donne  Phistoriquc  de 

Dresses  and  décorations^  1. 1,  planche  de  la  ce  meuble,  p.  62  de  sa  Notice  sur  Vhôtelde 

p.  ^i.  Cluny;  Paris,  1534. 

On  retrouve  toutes  les  pièces  publiées  as- 
sez bien  dans  le  Magasin  pittoresque,  t.  f ,  ÉCHELLES  DE  GUERRE.— Pour  ce  genre 
planches  des  p.  15  et  suiv.  Quelques-unes  de  machines  voir  l'ouvrage  de  Végèce  :  de 
sont  encore  reproduites  dans  VUnivers  pit-  Re  militari,  édition  de  1558,  remplie degra- 
toresque  de  Didot  frères,  France  ^  t.  I ,  vures  en  bois  ,  et  surtout  les  planches  des 
pi.  CLXViii.  p.  152, 153,  154 ,  157, 159, 160, 161 ,  162. 


(t)  Sur  l'oripine  et  l'usage  de  l'^charpe  rouge  ou 
blanebe,  voir  le  Dictionnaire  des  coutumes  et  ori- 
gines chez  tes  Français,  par  Lachcnaie  des  Bois; 
M.  Lenojr,  Musée  des  monimenis  français,  i.  IV, 

fK  139;  V Histoire  des  arts  eu  France,  in-8*,  p.  442,  par 
e  roéroe  ;  le  Dictionnaire  des  origines,  par  une  so<- 
cieté  de  gens  de  lettres,  3  volumes  in-6°  ;  Recherches 
sur  les  dignités,  tic,  in-8%  par  un  anonyme;  l'ouvrage 
du  père  Anselme^  etc. 

(3)  M.  de  CayluB  a  Tait  une  distertarlonA  ce  sujet 
dans  les  Mémoires  sur  divers  objets  d'aniiquiié  t.  I, 
p.  185;  M.  Pottier  donne  des  détails  curitux  sur  les 

Siéces  et  le  jeu  d'échecs,  dans  son  texte  de  Pouvrage 
e  Willemin,  t.  I,rp.  u  et  suiv.  ;  M.  Dumersan,  IVotice 


des  monuments  du  Cabinet  des  médailles,  éditîQD  1840, 
p.  25,  donne  quelques  détails  également  intéressants  ; 
dirutt  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Recueil  des  jeux 
d'après  les  miniatures,  etc.,  i  vol.  in-4  ,  eo  anglais  :  On 
the  sports  and  pastimes,  etc.,  cite  un  manuscrit  de  U 
Bibliothèque  harléienne,  n*  4431.  A  ce  sujet  :  VArcheO' 
loyia  britannica,  l.\X,  XI,  XXIY.  renferme  plu- 
sieurs dissertations  curieuses  sur  l'origine  du  jeu 
d'échecs. 

(3)  Cet  ouvrage,  qui  renferme  plus  de  200  planches 
dans  le  style  de  Cranacb,  est  imprimé  à  Francfort, 
en  1572,  par  Christ  EgenoIfTs  Erben.  Pour  plus  de  dé* 
tails  voir  Fortckb  et  Pktra&qcb. 
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On  y  voit  des  soldats  grecs  ou  romains  fai- 
sant la  guerre  avec  des  appareils  du  moyen 
âge.  V.  encore  à  Machines  de  Guerre,  Sièges 
DE  Villes  ,  etc. 

ÉCHELLES  MYSTÉRIEUSESdu  patriarche 
Jacob.  Fresque  de  Benozzo  Gozzoli  au  Cam- 
pe Santo,  pL  xv  des  peintures  de  ce  monu- 
ment, publiées  par  Lasini. 

Raphaël  a  traité  ce  sujet  dans  une  des 
Loges  du  Vatican.  V.  ses  œuvres  et  celles  de 
ses  graveurs. 

Échelles  mystérieuses  diaprés  des  légen- 
des du  moyen  âge.  Celle  du  paradis,  suivant 
une  vision  de  saint  Jean  Climaquè;  derrière 
les  personnages  qui  montent  et  descendent 
se  trouve  une  espèce  de  calendrier.  Gravée 
dans  le  4«  volume  de  la  Bihliotheca  Cesarea 
de  Lambecius,  p.  190,  et  reproduite  par 
gincourt,  Peinture,  pi.  xlii. 

Dans  le  1"  volume  du  supplémntau  cata- 
logue de  lambecius,  par  Neyssel,  p.  306 
de  la  Bihliotheca  Cœsarea,  on  trouve  le 
même  sujet  avec  quelques  variétés  dans 
les  détails,  diaprés  une  miniature  appar- 
tenant à  la  bibliothèque  de  Vienne.  Trois 
personnages  montent  à  Téchelle  mysté- 
rieuse et  sont  accueillis  par  le  Père  éter- 
nel. Trois  autres  personnages  retombent  de 
Téchelle  et  sont  dévorés  par  un  dragon. 
Cette  miniature,  suivant  Lambecius,  estiaite 
d'après  une  vision  qu'aurait  eue  sainte  Per- 
pétue dans  sa  prison. 

Voir  aussi  Acla  passionis  sanctarnm  Per- 
petuœ  et  Felicitatis,  Luca  Holstenio  edit., 
nbi  sancta  Perpétua  visionem  in  carcere 
sibi  oblatam  narrât  hisverbis,  Lambecius, 
loco  citato  suprcu 

Même  sujet  d'après  une  miniature  du 
w  ou  xii' siècle,  dont  les  figures  ont  beau- 
coup de  rapport  avec  celles  des  vases  étrus- 
ques. D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lu,  et  la 
note,  p.  ^7  de  Texplication  des  planches  sur 
le  style  singulier  de  ces  figures  qu'il  compare 
aussi  aux  fresques  de  Tarquinia. 

Deux  échelles  mystérieuses,  dans  les  petits 
tableaux  de  la  vie  de  saint  Dominique,  au 
bas  du  grand  couronnement  de  la  sainte 
Vierge  ,  du  Musée  du  Louvre ,  galerie  de 
l'école  florentine,  publié  par  Schicgel  en 
plusieurs  feuilles  in-folio  ,  avec  un  texte 
français  ou  allemand  suivant  les  éditions. 

Oii  lit,  p.  24  de  la  traduction  française, 
que  «  dans  le  T  tableau  oui  est  au  bas  du 
«  couronnement,  est  représentée  la  mort  de 


saint  Dominique  et  Paccom plissement 
d'une  vision  arrivée  à  un  des  frères  qui  vit 
au  m«m^t  où  expirait  saint  Dominique, 
deux  échelles  qui  descendaient  du  ciel  ea 
terre,avecdesangesqqUllaientet  venaient. 
4u  bas  de  Punedc  c&  échelles  un  trône  sdr 
lequel  \fi  saint  était  assis  et  sar  lequel  il  fut 
enlevé  lorsque  l'échelle  eut  dispara.  En 
hautétait  Jésus-Christ  appuyé  suf  l'une  de 
ces  échelles  et  la  sainte  Vierge  sur  l'adtre.» 
Peinture  sur  bois  d'un  triptyque*  du 
XIII^ siècle.  D*Agincourt,  Histoire  de  Part, 
pL  xci,n*»8.* 

Échelle  mystérieuse  tirée  des  miniatures 
de  VBorpus  deliciarum  d'Herrade  (le  Lands- 
berg ,  dont  nous  avons  déjà  parlé  plusieurs 
fois  daiis  c^  Dictionnaire.  La  plancne  ix  re- 
présente des  figures  d'hommes  et  de  femmes 
des  diverses  conditions  de  la  vie  humaine, 
qui  montent  à  Péçhelle  dont  tes  vertus  fôr^ 
ment  les  degrés.  Les  vainqueurs  sont  cou- 
ronnés de  la  main  de  Dieu  figuré  par  une 
main  (i)  tenant  une  couronne.  L'enfer,  G- 
guré  par  un  dragon  placé  au  bas  de  Téchélle, 
ouvre  sa  gueule  pour  dévorer  les  lâches  ou 
les  vaincus  qui  se  laissent  tomber.  Au  basda 
tableau  est  une  légende  sur  laquelle  on  lit 
ces  mots  :  ffœc  scala  signif\cat  ascensm 
virtutum  et  religios,  civîtatis  exereit.,  etc. 
Autre  échelle  mystérieuse  dans  le  livre 
intitulé  :  Monte  santo  di  Dio,  V.  à  ce  nom. 

ÉCHEVINS(2)  de  la  ville  d'Alost.V.cemoU 
—De  la  ville  de  Beau  vais.  V.  au  motCuoi- 
sillons. 

—  De  la  ville  de  Bruges.  Sceau  de  1407. 
Trésor  de  numismatique.  Sceaux  des  com- 
munes, in-folio,  pi.  IX,  n*"  i. 

—  De  la  ville  de  Cassel ,  1259,  ib.,  pi.  t, 
n'  iO. 

—  De  la  ville  de  Damme,  ib.,  pi.  vi,n*8. 

—  De  Lille,  ib.,  pi.  vi,  n"  i. 

—  De  Namur,  ib,,  n*4. 

—  De  Noyon  ,  ib.,  pi.  xi ,  n**  15. 

— -  De  Paris  au  xiv*  siècle.  Figure  en  pied 
qui  se  trouve  gravée  dans  une  Notice  his- 
torique de  M.  A.  Bailly,sur  VHâteldeniU 
de  Paris,  brochure  in-8®;  Paris,  1836, 
planche  de  la  p.  âO. 

Sur  l'une  des  manches  du  vêtement  e^ 
brodé  le  vaisseau  ou  navire  des  armes  de 
la  ville  de  Paris. 

Nous  n'avons  pu  découvrir  dans  ce  livre 
où  l'auteur  a  trouvé  ce  costume,  et  s'il  est 
d'une  source  authentique. 


fi)  On  Hait  que  celle  main  fie  trouve  sur  les  monu-        (2)  Nommés  aussi  f.lus.  Trésor  de  namimatiçM, 
menis  primitifs  chrétiens,  et  fui  la  première  manière     in-folio,  texte  du  volume  Sceaux  de«  c<wmmm^/P-^ 
de  repn^senter  Dieu  le  père.  Voir  à  ce  sujet  Ciampini     n*  I5, 
et  tous  les  écrivains  que  nous  citons  au  mot  Viiv 
le  père. 
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Écbevin  d«  la  Tille  de  Warneton.  Trésor  construit  vers  le  rs*  siècle  sur  le  pont  de 

àe  numUmatiqae,  pi  vi ,  n*"  5.  la  ville  d'York,  a  la  forme  d^une  cnapelle; 

-*De  la  ville  a'Ypres.  Même  ouvrage,  il  est  d'autant  plus  curieux  à  citer  qu'il  est 
pl.-vi,n»9.           .              ' 

ÉCHIQUIER  (L')  DE  NORMANDIE  (4).—. 
Sceaux  de  celte  célèbreassembléçau  xur  siè- 
cle, publiés  par  M.  Ppltier  dans  Vj^tlas  des 
Orchid,  de  Normandie,  in-4*>  oblong;  Rouejn , 
'Caen,  i834,  pl.xxiu,  n^  i,  2; — cTAlencon, 
ib„  n'  6. 


plus  rare  d'en  rencontrer  des  exemples.  11 
•  est  mravé  <lans  V Histoire  da  comté  d'York, 
publié  à  Londres  en  1856  par-  Fischer. 

ÉCOLES.  —  Peintures  et  scujptures  re- 
présentant divers  intérieurs  décolès  au 
moyen*  âge. 

Moine  augustin  tenant  une  éeole;  bas-re- 


Fac'Simile  d'un  arrêt  de.  l'échiquier  de    lief  d'un  tombeau  de  Téglise  Saint-Marc  de  ^ 
Rouen  (1409),  Atlas  des  archives  de  Nor^    Venise  (1265).  Bonnact,  Costumes  da  moyen 
mandie,  in-4°  oblong;  Mémoires  de  la  so-    âge,  t.  II,  pi.  xlvii. 


ciélé  des  antiquaires  de  Normandie,  1854, 
pi. 'xxx.,  n*»  1. 


ÉCHIQLIERS.  —  y.  ÉCHECS. 


Bas-relief  du  xiv*  siècle  à  Bologne ,  repré- 
sentant un  docteur  et  ses  auditeurs  dans 
une  salle  ornée  de  tapisseries.  D'Agincdurt , 
Sculpture,  pi.  xxxvi^n""  2. 
Autre  lire  d'une  chapelle  dite  San  SalVa- 

ÉCLAIREURS  (2).  —  Miniature  de  manu-  tore,  sur  le  chemin  de  Spdlelte,  publié  par 
scrit,  jLeges palatinœ,  représentant  uaéclai-  Barbant,  Monuments  anciens,  t.  Il,  pi.  xii. 
reur  ou  porte-flambeau  pendant  les  repas,  Ce  bas-relief  oOre  une  scène  assez  compli- 
vers  le  xiir  ou  xiv*  siècle.  V.  le  mot  Illu-  quée  d'hommes,  de  vieillards  et  de  jeunes 
MiNATOR  REGIS.  gcns  qui  se  débattent  sur  des  questions  de 

Miniature  du  xvr  siècle,  publiée  dans  le    sciences  ou  autre  matière. 
Magasin  pittoresque,  t.  vu,  p.  569,  qui  re-       Bas-reliefs  de  deux  tombeaux  à  Sienne 
présente  un  éclaireur  de  nuit.  et  Pisloia,  publiés  bar  Cicognara,  Istor, 

délia  scultur.  in  Jtaiia,  1. 1,  pi.  xxxv;  mo- 

ËCLIPSES.  —  On  trouve  une  suite  d'ob-  numents  du  xiv«  au  xv*  siècle, 
servations  sur  les  éclipses  étudiées  depuis  Autre  du  tombeau  des  Salicetti  à  Bologne. 
1483  jusou^en  1550  dans  un  ouvrage  inti-  Ib.,  t.  II,  pi.  iv,  même  siècle, 
tulé:  in  taudem  kalendarii  de  regio  monte  Trois  bas-reliefs  de  sarcophages  de  diver- 
Germanorum,  décor,  nostrœ  œtatis  astro^  ses  églises  de  Bologne  (vers  le  xiv*  et  xv*siè- 
nomor,  princip,,  1  vol.  in-4*',  orné  de  plan-  cle),  Monumenta  illustrium  virorum,  etc., 
ches  en  bois  ^o).  par  M.  Z.  Boxhomius,  Amsterd.,  anno  1658, 

L'horloge  de  Strasbourg  olTre  des  tableaux  pi.  çxiii ,  cxv,  clxv,  et  les  Monuments  funé- 
chronologiques  d'une  suite  d'éclipsés.  V.  la  ores  de  Toscane,  in-folio,  pi.  lxiv,  lxiv, 
gravure  de  cette  horloge  dans  toutes  les  lxxi  ;  exemplaire  du  Cabinet  des  estampes 
descriptions  de  Téglise  de  cette  ville.  Au  Ca-    de  Paris. 

binel  des  estampes.  Topographie  de  Stra^»  Miniature  du  xiv«  siècle*,  on  y  voit  l'inlc- 
hourg,  sont  plusieurs  planches  du  détail  rieur  d'une  école  dans  toute  l'ingénuiié  de 
du  mécanisme  de  cette  horloee,  qui  vient ,  ses  détails.  C'est  l'instant  où  le  maître,  assis 
dit-on, d'être  restaurée  en  i84âou  45.  Deux  gravement  dans  sa  chaire,  donne  le  fouet 
ou  trois  planches  en  bois  sur  la  manière  à  un  petit  garçon,  qu^un  de  ses  camarades 
d'observer  les  éclipses,  dans  le  calendrier  tient  par  les  bras  sur  son  dos,  Bibliogra" 
des  Bergers,  in-4''  gothique  avec  ou  sans  phical  Decameron  de  Dibdin,  t.  II,  p.  517. 
date.  Autre  tiré  d'un  calendrier  du  xvr  siècle. 

Autres  d'après  d'anciens  calendriers  go-    Essai  sur  la  calligraphie  au  moyen  dge,  par 
thiqucs,  reproduits  par  Dibdin  dans  le  vo-    Langlois,  in-S^,  pi.  xv,  p.  iâ7. 
lume   de  son    Typographical  antiquities.       Stalle  de  Rouen,  représentant  un  autre 
p.  595  du  t.  II.  maître  d'école  donnant  le  fouet  à  un  élève, 

publiée  par  Langlois  du  Pont-de-1' Arche. 

ECOLE  DE  CIIANT.  —  Ce  monument ,    V.  au  mot  Stalles. 


(0  Surréchiqaieren  I^ormandie,  l'origine  elle  but  pas  de  lusire  pour  s'éclairer   dans  les  repas,  mais 

de  celle  assemblée,  voir  le  Dictionnaire  des  origines,  de  domesliques  qui  lenaienl  des  eierges  allumés,  et 

par  onc  société  de  gens  de  lettres»  I.  11  ;  Laclieoaio  que  ce  fui  le  roi  François  i"'  qui  fit  cesser  cet  usage 

oe»  Bois,  Diciiounaire  des  origines  et  coutumes  des  falleanl. 


^f^nçais;  M.  de  Marchaogy,  la  France  au  xiv*  siècle,       (3)  Cet  ouvrage  curieux  est  cilc  dans  le  Catalogue 
*•  il«p.  272,  429.  de  Pauzer,  i.  III,  n'  U8  et  t>66,  cl  dans  celui  dé  lu 

l^)  On  sait  que  jusqu'au  xti'  siècle  on  ne  se  serrait    bibliolbèque  Ooulourlin,  n*  1840. 
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Le  beau  sceau  dé  PUniveTsitë  de  Paris  tous  les  exemples  que  nous  en  donnons, 
représenle  plusieurs  maîtres  ou  élèves  te*  École  bolonaise' ,  école  napolitaine  do 
nant  des  iivres  sur  des  pupitres^  V.  Univer-    xiv*  au  xvi*  siècle.  V.  encore  d^Agincourt, 

SlTÉ.  ^  '  pi.  ÇLVIII  ,  GLIX,JCLX  et  SUiV. 

Écoles  fondées  et  bâties  par  des  papes,  *    École  vénitienne' du  xiv*  au  xyi«  siècle. 

J^amismaia  pantificum  de  Dumollnet.  Vie  D^Agincourt,  pi.  clxii,  renfermant  quinze 

*du  pape  Pie  IV,  pl.^xix,  n*"  14;  médaille  compositions  prises  dans. divef ses  peintures 

du  papeGréjgoire  xinTi^.,  pi;  XXI,  n^'OS,  et  remarquables.             •         .            •        ' 

les  diverses  vies  des  papes,  avec  plancbes.  École  de  Toscane  du  xiv«  au  ;tv*  siècle. 

V.  Papes  ,  Professeurs.                      *  Ecole  au  Giotto,  pi.  CLxni,  renfermant' 

douze  sujets  de  divers  maîtres  de  cette 

ÉCOLES  DE  PEINTURE  (l).  —  Peprodui-  école, 

tes  dans  une  suite  de  planche^  donnant  Écoles  ultramontaines  (5).  D^Agincdnrt 

leurs  principales  productions  depuis  By-  comprend  sous  cette  désignation  les  peintres 

zance  jusqu'à    la  fin  de  la    renaissance,  espagnols,  d^AUemagnc,  de  la  Bavière, de 

D'Aginco^urt  offre  ce  genre  de  tableau  histo-  Suède,  de  TAngleterre,  de  France,  etc., 

rique  de  Fart  dans  le  6'  volume  de  son  His^  dont  diverses  compositions  sont  réuoies  sar 

toire  de  l*art  et  Tatlas  qui  s^y  rattache,  sa-  la  pi.  clxiv  au  nombre  de  51. 

voir  :  ïJi  pi.  GLxv  est  consacrée  à  reproduire  ii:ti 

École  grecque  de'Byzance(du  ix*  au  xr  sfè-  tableau  d'Albert  Durer. 
cle),  pi.  Lxxxii,  Lxxxiii,  Lxxxiv;  la  suite  de  La  pi.  Clxvi  offre  une  suite  de  tableaux 
19  sujets  concernant  la  pi.  lxxxv  offre  du  célèbre  Rénél,  roi  d'Anjou.  Nous  en  in- 
4  sujets  du  xr  au  xii*  siècle  peints  sur  bois,  diquons  beaucoup  d'autres  au  nom  de  ce 
La  pi.  Lxxxvi  donne  une  des  figures  de  ces  prince çt  aux  mots  Buisson  ,  Chasses,  Tout- 
tableaux  de  la  grandeur  de  Toriginal.  mois,  etc. 

—Du  xir  auxiii*  siècle. V.  les  pi.  lxxxvii.  Écoles  mystiques  (4).  Beaucoup  de  com- 

Lxxxviii,  Lxxxix  et  xc.  La  pi.  xci  donne  positions  de  maîtres  de  cette  école  sont  réo- 

une  peinture  sur  diptyque  et  triplyqiie.  nies  dans  Touvrage  intitulé  :  Etrnria  pU- 

École  grecque  de  Tltalie,  sous  l'influence  trice,  5  vol.  in-folio  avec  un  texte  italien  et 

des  artistes  réfugiés  de  Byzance,  du  xii*  au  français,  dans  une  collection  publiée  par  Pi- 

xiir  siècle,  même  ouvrage,  V.  les  pi.  xcu ,  roli  sons  le  titre  :  Recueil  de  peinture*  des 

xciii,  xciv,  xcv.  anciens  mattres  d'Italie,  etc.,  i  vol.  grand 

École  d'Italie  du  xr  au  xiii*'  siècle.  Voir  in-folio  oblong. 

aussi  les  pi.  xcvii,  renfermant  quinze  su-  La  précieuse  cdllection  de  M.  Artaud,  de 

jets.  l'Académie  étrusque  de  Cortone,  qui  avait 

Planche  xcyiii  renfermant  11  sujets.  ,déjà  reçu  un  commencement  de  publicité 

Planche  xcix,  jusqu'à  la  cviii%  où  com-  dans  la  France  littéraire,  t.  IV,  p.  316,530, 

mence  l'époque  dite  de  la  renaissance  (2) ,  146  (5) ,  par  les  soins  de  M.  Challamel,  édi- 

sous  Cimanué  à  Florence.  V.  au  mot  Fresque  teur ,  lithographe ,  à  Paris ,  est  maintenant 

(i)  Les  principaux  ouvrages  à  consulter  sur  la  mar-  dons  VVniversiié   carfto/ig«c  ,  tome  IV ,  page  123. 

che  progressive  de  la  peinture  dans  les  divers  siè-  >3)  Sur  celle  époque  assez  mal  dénommée,  voir  1rs 

cleâdu  Bas-Knipireetdu  moyen  âge  sont  le  discours  observa  lions  judicieuses  de  M.  Rio  dans  l'ouvrage  ciie 

de  M.  Émeric  Ouvid  sur  la  Peinture  datu  les  temps  ci-dessus,  p.  94,  ii9.  134,  148,  149, 152,  1S4.  et  cela 

modernes,  depuis  Constantin  jusqu'à  la  fin  du  xiii''  insérées  dans  le  savant  article  signé  C.  Acheryii»- 

siècle,  in-8%  Irésrecherché  et  dont  nous  avons  fait  nales  de  philosophie  thrétienne,  i.  XIX,  p.  8i8,3i9. 

une  table  des  matières  restée  jusqu'à  présent  en  ma-  (3)  Pour  comprendre  la  valeur  de  ceUe  désiçnatiM, 

nuscril  Notre  exemplaire  don,  du  reste,  passer  à  la  il  faut  se  rappeler  aue  d'A^incouri  vivant  depuis  si 

bîbiioihèqu«*  du  Musée  de  Cluny,  à  Paris.  Di  Vanda-  longtemps  à  Home,  les  montagnes  qui  séparent  l'iu- 

lisme  et  du  catholicisme  dans  l'art,  par  M   le  comte  lie  des  autres   pays  éUîenl  devenues  pour  lui  da 

de  MonUlemberl,  où  l'on  trouve,  p.  i35,  un  tableau  lignes  de  démo rca lion, 

par  ordre  chronologique  des    écoles  caiboliqueii  de  (4)  C'est  à  M.  Rio  que  l'on  doit  la  révélation ae 

fjoiniure,  surtout  en  Italie,  avec  la  désignation  des  cette  précieuse  école,  qui  a  pris  naissance,  eoroiof  il 

ieux  où  existent  les  ouvrages,  savoir  :  i"  école  semi-  le  dit  si  noétiquemeni,  près  du  tombeau  de  saint  Frao- 

byzantine  de  Giunta  de  Pise,  do  i2io  t  1236,  et  de  ses  çois  d'Assise .  dans  les  montagnes  de  TOmbrie.  Noos 

élèves  en  1344  ;  3°  école  siennoise,  de  I22tt  à  §584;  ne  pouvons  mieux  faire  que  de  renvoyer  lelecleur* 

8*  école  florentine  qui  se  divise  en  école  primitive  de  l'ouvrage  même,  intitulé  :  Poésie  chrétienne,  formûe 

(Jioiio,  en  1276;  école  mystique  d'Augelico  Fiesule .  l'art,  i  vol.  in-8»  ;  Paris,  i837,  pour  lequel  nous  avons 

1387;  école  naturaliste,  Paul  Ucello,  en  i389  ;  4*  école  fait  une  table  des  matières  restée  en  manuscrit  à  la 

ombrienne,  de  1405  à  i450;  5*  école  de  Bologne,  de  suite  de  notre  exemplaire  destinée  la  biblioibèouedo 

1400  à  1550  ;  6*  école  de  Perrare,  de  1240  ;  ?•  école  de  Musée  de  Ihôtel  de  Cluny.  Celle  table  nous  a  valu  une 

Yenisedu  xiii*  au  xive  siècle  ;  8*  écoles  de  Vérone,  do  lettre  d'encouragement  de  la  part  de  l'auteur. 

Bergame,  de  Brescia  ;  9»  école  lombarde,  en  1450.  De-  (5)  Déjà  en  i808  M    Artaud  avait  publié  un  CaUlo- 

puis  le  travail  de  M.  de  Mootalemberta  paru  Ton-  gue  de  sa  curieuse  collection,  précédé  de  renseipe- 

vroge  si  remarquable  de  M.  Rio,  intitule  :  Poésie  ments  sur  son  origine e(  le  caraclért  parUctilier de 

chrétienne,  M.  de  Monialembert  en  a  fait  une  analyse  ses  compositions. 


ÉCQ 


—  441  — 


ECO 


publiée  en  entier ,  sorus  ce  titre  :  Peintres  tistet ,  i  <  ^o1.  in-4^  avec  un  texte  par  Amë- 

primitift ,  etc. ,  l' vol.  in-4''9  ehei  le  m^ipe  dée  Pichot^  ii  Pçris,,  chez  fjiniy  Dtfnozan. 
ediieur^  M.  Artaud  y  a  joint  un  texte  histo-        ffoyages  en  Ecosse,  par  Pennant ,  2  vol., 

riaue.  *.  .         .  1772,  avec  plusieurs  planches  gravées  en. 

Les  peintures  du  Campo  Santo  peuvent  Angleterre.* 
encore  former  une  belle  galerie  de  peintures        Guide  du  royageuf  en  Ecosse',  avec  gra- 
de ce  genre.  V.  au  mot  GampoSanjo.  vures  assez  bien  exécutées,  diaprés  les  des-* 

Les  œuvres  de  Simon  Memmi,  du Giotte,  sins  de  Pernot  et  Skelton  fils;  publié  par 
d'Angeiico  Fîesole,  du  Pérugin  et  queloueà  Didot  frères,  à  Paris,  1  vol.  in-8'',  lâO  plan- 
autres  dont  on  trouve  des  fragments  aans  ches. 

V Histoire  de  Vart  de  d'Aginqourt,  Peinture.'      Description  de  V Ecosse,  d'après  le,  texte 

Y.  la  table  des  planches  aux  noms  de  tous  de  Valter  Scott ,  et  ornée  de  planches.  Cet 

ces  peintres.  ouvrage  fait  partie  de  la  pubUcation  dite 

Enfin,    nous   indiquerons    le    catalogue  V Univers  pittoresque ,  chez  Didot  frères, 

dressé  par  les  soins  de  M.  le  comte  de  Monta-  V.  aussi  Edimbourg,  Glascow,  Holyrood. 
lembert  et  cité  dans  ce  Dictionnaire,  p.  410y 
notel. 


ÉCORCHÉS.— Personnages  écorchés  vifs. 


Monnaie  d'Ecosse. V.  les  planches  de  l'ou- 
vrage d'Anderson  :  Delectus  thésaurus  di- 
phmatum  et  nunismatum  Scotiœ,  etc.,  in- 
folio; Edimbourg;  et  tous  les  ouvrages  de 


V.  Barthélémy,  Juge  prévaricateur,  Car-  numismatique  écossaise  indiqués  par  la  Bi^ 

CASSE.  hliotheca  numeraria  de  la  Bévue  nnmisma^ 

tique  de  Blois,  t.  111 ,  p.  286. 

ECOSSE  (1)  (L'ancienne  Galédonie).  î^es  Spécimen  d'écriture  de  ce  pays.  V.  Sco- 

I Principaux  ouvrages  où  Ton  trouve  publiés  tica  Scriptura. 
es  monuments  de  cette  lie ,  sont  : 

VArcheologia  britannica,  in-4^  Dans  le  ÉCOLEN.  —  Vue  générale  du  château 

1. 1  est  une  carte  de  l'Ecosse  en  1590.  d'Écouen  (2).  Laborde,  Monuments  français, 

Antiquities  of  Scotland y  par  Groses;  Lon-  t.  Il,  pi.  255. 

drcs ,  1789 ,  2  vol.  in-4%  avec  planches.  Diverses  vues  de  ce  bâtiment  gravées  dans 

Transactions  of  the  society  of  the  anti-  l'œuvre  d'israôl  Sylvestre,  de  Marot  de  Chas- 

quaris  of  Scotland,  5  vol.  in-4%  publiés  tillon ,  etc. 

chez  Longman  à  Londres  ou  à  t'^dimbourg.  I^s  sculptures  du  château  et  de  la  cha- 

On  y  trouve  beaucoup  de  planches  de  mo-  pelle,  exécutées  par  Jean  Goujon,  au  xvi'siè- 

nuroents  curieux  ;  savoir  :  t.  1,  plusieurs  cle,sont  publiées  danslesœuvres  de  ce  maî- 

monuments  chrétiens  de  siècles  reculés;  tre,  publiées  par  Audot,  libraire,  gravures 

des  croix  singulières,  des  inscriptions  chré-  de  Réveil,  avec  un  texte,  par  M.  L.  G.,  1  vol. 

tiennes,  tumulaires,  etc.;  t.  Il,  le  tombeau  in-8'';  Paris.  V.  les  livraisons  1,2,5. 

de  Robert  de  Rrus  ou  Bruce,  libérateur  de  On  y  remarque  une  belle  figure  de  la  re- 

son  pays,  en  1506.  V.  à  ce  nom.  Pierrb  ro-  ligion  ,  pi.  vu  ;  les  quatre  Évangélistes ,  le 

NIQUE,  etc.  V.  HuNiQUE.  T.  m,  le  Château  DE  sacrifice  d'Abraham,    pi.  xiv,  cjue  nous 

Macbeth,  les  détails  d'un  tribunal  secret  ou  avonsvuau  Musée  des  Petits-Augustmsou  des 

Wehmique.  V.  Macbeth  et  Tribunal.  Monuments  français  ,  fondé  par  Alexandre 

Antiquities  of  Great  Britain,  de  Hearne  Lenoir;  une  figure  du  Père  éternel,  pi.  xv, 

et  Byrne,  2  vol.  in-4°  oblongs;  Londres,  etc  ;  deux  grands  génies  assis  sur  des  iro- 


1786 ,  renferine  quelques  vues  de  monu- 
ments d'Ecosse.  Y.  les  tables  des  planches 
de  ces  deux  volumes. 

Sibbaldi  (Rob;)  Scotia  iliusirata,  in-folio 
avec  planches. 


phées  d'armes  et  soutenant  un  écusson , 
pi.  m,  IV ;  une  belle  figure  allégorique  de 
fa  Force,  ni.  vi. 

On  doit  a  M.  Baltard  père ,  architecte  du 
gouvernement,  une  description  complète  de 


yues  pittoresques  de  l'Ecosse  ,  dessinées    ce  château  faisant  partie  de  son  grand  ou- 
par  Pernol,  lilhographiées  par  divers  ar-    vrage  intitulé  :  Pari*  et  ses  monuments  {ù)  , 


(i)  Lenglet  du  Frcsnoy.  Méthode  pour  étudier  rhis- 
tolre,  i.  ly,  p.  330,  ciio  divort  ouvrages  A  consuller 
»or  ce  curieux  et  poéliaue  pays.  M.  L.  Ra lissier  a 
pandenifDt  tort  do  confondre  les  ouvrages  pariicu- 
Hers  à  l'Ecosse  et  à  llrlande  dans  son  ariicie  Angle- 
terre, Êlimentt  d'archéototfie,  p.  &75  et  suiv  ,  ou  il 
t>ai  perdre  beaucoup  de  temps  pour  les  y  trouver; 
Mns  doute  que  s'il  fait  une  nouvelle  édition  de  son 
onvrase,  il  traitera  cet  deux  beaux  pays  avec  un  peu 
plat  d^éteodue.  Sur  ce  pays,  voir  encore  Àikinam  kis- 


tory  of  Scotland,  6  vol.  in-8*»;  Vltinerary  of  Scotland 
deDuncan,  i  vol.  fn-ia. 

(2)  Pour  Phislorlque  de  celte  habitation  royale, 
voir  la  Description  ae  la  France,  par  Pizaniol  de  la 
Force,  i4  vol  ini2,  ou  la  Description  des  environs 
de  Paris,  2  toI.  in-i2,  et  tous  les  détails  donnés  par 
M.  de  Bastard  dans  le  texte  de  son  ouvrage  cité  ci- 

(3)  Cet  ouvrage  est  du  nombre  de  ceux  dont  le  titre 
est  mal  conçu  ;  et,  en  effet,  qu'a  de  commun  avec  les 
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in-fo)io,t.l,dailsleqoelentrovve14pKtrés^  Miniature  d^uii   manuscrit  du  ix*  siècle, 

bien  gravées ,  destinées  à  retracer  tous  les  Fqifageê  Utféraires  '  de  deux  bénédicting , 

.  détails  dVchi  lecture  et 'de  sciilpture  de  ce  2"  partie,  p.  64. 

château;  p.  i4  du  texte  se  trouve  le  portrait  Aijtre  tirée  d^une  miniature  du  Menolo^ 

'de Jean  BuUant,  architecte  du  château.  giiuii  Grœcoran,  in-folio,  t.  F,  pi.  de  li 

Détails  de  boiserie»  et  sculptures  de  ce  page  209. 

château.  WiUemin,  Monuments  inédits  fran-  Autre  (jo  xi«  siècle  placée  sur  an-guéridon. 

çais,  jt.  il,  pi.   ccLxvii,  ccLXviii,  et  les  Willemin,  Monuments  inédits^  t.  I,  plan- 

Planches  réunies  dans  la  topographie  de  «la  che  xliv. 

rance,  département  de  Seine-et-Oise.  Fixées,  à  de»  pupitres,  xii'  siècle.  Wille- 
min,  lô.,  pi.*  lxxiv.    •      • 

ËCOUIS.— L'église  collégiale  de  cette  ville.  C'était  à  ce  qu'il  paraît  de  simples  cornes 

qui  date  de  1310,  a  un  peruil  d'un  gothique  de  bétes. 

assez  remarquable,  décoré  des  statues  d'En-  Autre  avec  sa  plume ,  du  ix«  au  x'  siècle, 

guerrand  de  Marigny  et  de  sa  femme  et  de  Beaunier  et  Rathier,   Costumes  français, 

celle  de  la  sainte  vierge.  Il  a  été  publié  1. 1,  pi.  ccxciii. 

dans  les  Antiquités  nationales  de  Millin ,  Un*  des  plus   curieux  ustensiles  de  ce 

t.  111,  pi.  1  du  n*"  28.  Le  fronton  est  décoré  genre  que  nous  ayons  rencontrés  est  celai 

d'une  statue  de  saint  Michel ,  qui  n'est  pas  qui  est  ffravé  dans  ïéBibliographical  Dtca- 

sans  mérite.  Le  clocher  est  d'une  forme  meronae  Dibdin,t.  I,  p.  123.  Cet  encrier 

gracieuse,  partagé   dans  sa  hauteur  par  provient  du  trésor  de  Saint-Denis, 

deux  couronnes  à  distance  égale.  Voir  aussi  la  Paléographie  grecque  da 

On  y  voyait  autrefois  les  tombeaux  des  père  Montfaucon  où  il  est  encore  gravé, 

sires  Elnguerrand  de  Marigny  et  de  Châtillon,  page  22  ou  23. 

également  publiés  par  Millin,  ihid,,  pi.  m  Encriers  du  xvr  siècle  en  faïence.  WiiJe- 

et  IV.  min ,  Monuments  français  inédits  ^  1. 11,  pi. 

Voir  aussi  les  planches  qui  existent  dans  ccxc,  ccxciii. 

la  grande  topographie  du  Cabinet  des  estam-  Voir  aussi  les  mots  Atramentum  ,  Calli- 

pes  et  celle  de  l'auteur  de  ce  Dictionnaire,  graphes. 

ÉCOUTANTS  (Les).  —  Pénitents  du  qua-  ÉCRITURES.  -  Des  divers  siècles  (2). 
trième  ordre ,  aans  les  premiers  siècles  de  Voir  les  planches  gravées  des  diction- 
l'Église.  Pour  connaître  la  place  qui  leur  naires  de  diplomatique  et  ouvrages  de  ce 
était  assignée  dans  les  basiliques  voir  le  genre  que  nous  désignons  aux  mots  Calli- 
plan  donné  par  Sarnelli,  Antica  basilico-  graphie,  Diplohatiqcje  ,  Cramiiatographic, 
graphia,  publié  dans  les  Annales  de philo^  Lettres,  Paléographie. 
Sophie  chrétienne,  l.  XIX,  p.  346,  n»  13  du  Écritures  (Modèles  d').  Publiés  par  Clé- 
plan,  ment  Perret  de  Bruxelles  ,  i  vol.  in-folio 

oblong,  intitulé:  Exercitatio  alphabetica 

ÉCOUTÈTE.  —  Cette  charge  paraît  cor-  nova,  etc.,  1569,  renfermant  35  planches 

respondre  à  celle  de  magistrat  ou  juge,  entourées  de  riches  cartouches  gravés  par 

Dans  le  11"  volume  du  Messager  des  scien-  Corn,  de  Hooghe,  d'une  manière  admi- 

ces  et  arts  en  Belgique,  Gand,  i834,  p.  453,  rable  et  variée, 
est  une  gravure  représentant  un  écoutète, 


tel  qu'il  était  vêtu  en  1488. 


ÉCRIVAINS  ou  CALUGRAPHES.  -  Voir 
ce  dernier  mot. 


ÉCRAN  ou  SCREEN.  —  Disposition  des 

voûtes  dont  l'église  Saint-Étienne  de  Ne-  ÉCROUEIJJES,  touchées  parle  roi  Hen- 

vçrs  offre  un  exemple  curieux.  Batissier,  ri  II.  —  Voir  ce  nom. 

LlémenU   d'archéologie,   1843,    p.    493.  Par  Henri  IV ,  et  au  mot  Sacres. 

ÉCRHOIRES  (1).  —  De  forme  curieuse.        ÉCUELLES.  —  Diverses  formes  de  ceHc 

de  Fabricius,  verbo  Sludia,  Scripiio,  Calmas»  Àtra- 
metUum,  elc.  .  . 

(2;  Jansen  dans  son  Tralié  de  la  gravure  f"^*^ 
des  caries,  etc.,  •  consacré  une  partie  de  son  oaTrapj 
à  riiiftorique  do  l'iovenlion  des  diverses  ^"l"'";^ 
donne  des  détails  curieux  sor  les  essais  ii|i»  PJ"* 
arriver  à  la  belle  écrilurediie  gothique,  elde  9*^f^ 
modèles  qui  en  furent  gravés  en  tiit,  iS44et»«^ 
t.  U,  p.  9,  85, 111. 


monuments  de  Paris  le  cbâtcau  d'Écoucu?  Ceux  qui 
s'arrêtent  au  titre  d'un  livre  nuront  certainement  été 
induits  en  erreur  en  vovant  celui-ci. 

(i)  Jacob  Mariorplli  a  fait  un  très-savant  traité 
intitulé  :  Theca  regia  calatnaria.  On  y  trouve  des  re« 
cherches  curieuses  sur  la  forme  des  écritoiresavcc  di- 
verses planches;  mais  celles  qu'on  y  voit  sont  de  l'épo- 
que grecque  ou  romaine.  V.  au  reste  ce  qu'il  en  dit 
1. 1,  p.  229  et  saiT.»  et  dans  la  BiffUotlieca  aniiquarla 


L 


ECU                      —  413  —  ÉDO 

espèce  de  rase.  Willemin,  Monuments  iné*  pittoresque  des  frères  Didot.  France,  plan- 

^U,  l.  II,  pi.  216.  che  ccxcix ,  t.  V. 

Il  porte  un  coutelas  en  armoirie  sur  sa 

ÉCURIE  (L')  de  Frédéric  Grison ,  i  vol.  tunique. 

iD-4'.  Écuyer  tranchant.  M.  Potlier  donne  le 

Ouvrage  curieux  rempli  de  gravures  en  détail  des  fonctions  de  cet  ofticier  à  Pocca- 
bois  représentant  tous  les  détails  du  harna-  sion  de  la  pi.  clxxix  de  Touvrage  de  Wil- 
chement,  ferrement,  maniement  et  traite-  lemin,  t.  D,  p.  18  du  texte, 
ment  des  chevaux ,  par  un  artiste  du  xvr  LWticier  nommé  Scutellifer  dans  les  mi- 
siècle,  niatures  des  Leges  palatinœ  semble  corres- 
pondre è  celui  d'écuyer  tranchant. 

ECUS  (1)  DES  CHEVALIERS  et  des  sol-  Voir  cette  curieuse  suite  déuillée  au  mot 

dais,  vers  le  xii'  ou  xiii*  siècle.  Willemin,  Officiers  et  à  Scutblliferi. 

Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxvii  ,  lxxiii  y  Voir  aussi  aux  mots  Bauquets,  Festins, 

LXXIV,  LXXXVII,  XCYI,    XCVli,    et  HOLAND.  RePAS,  CtC. 

ECUS  DES  ARMES.  —  Voir  Armoiries,  EDGAR.  —  Figure  de  ce  roi  d'Angleterre, 

Blason.  représenté  assis.  Miniature  du  xiir  siècle. 

Le  magnifique  ouvrage  de  Stothard ,  inti-  publiée  dans  le  Pictorial  hisiory  of  Fng- 
tulé  :  Tjie   monumental  effigies  of  Great  land,  Londres,  1837, 1. 1,  pi.  de  la  p.  330. 
Britain,  i  vol.  in-4'.  Londres  offre  beau- 
coup de  modèles  de  ce  genre  de  décorations  EDIMBOURG.  —  LVglise  cathédrale, 
nobles  et  militaires.  Voir  les  topographies  de  TÉcosse.  V.  à  ce 

nom. 

RCUSSONS  soutenus  par  des  génies.  —  I /hôpital    d'Hériots.   Constructions   eu- 

Sculptures  de  Jean  Goujon  à  Écouen  et  à  rieuses ,  pi.  xxxvii  du  Guide  pittoresque  en 

l'hôlel  Carnavalet.  Ecosse,  publié  chez  Firmin  Didot. 

Voir  à  ces  deux  noms  les  détails.  Maisons  à  Edimbourg,  ib,,  planche  xci. 

Autre,  soutenu  par  une  figure  allégorique  Prison  de  cette  ville,  planche  cxiv. 

de  la  Force,  par  le  même.  V.  Ëcouen.  Vue  d^Ëdimbourg,  pi.  ii  du  chAleau  d*Ho- 

—  Supportés  par  des  figures  de  sauvages,  lyrood.  Voir  à  ce  nom. 

Voir  à  ce  dernier  mot.  —  Sa  chapelle  en  ruine,  ib. 

—  Des  armoiries.  Voir  à  ce  mol.  —  Celle  cle  Roslin.  Voir  ce  nom. 

—  Ruines  de  la  chapelle  Saint-Antoine , 

ÉCUYER.  —  Deux  écuyers  du  roi  Charles  pi.  m. 

le  Chauve.    Costume    remarquable ,    tiré  Château    d'Edimbourg ,   monument  du 

d'une  miniature  du  ix*  siècle.  Montfaucon,  xiv    siècle  environ,  pi.  xxiii  de  Touvrage 

Monuments  de  la  monarchie  française,  t.  I,  d'Hearne  et  Byrne,  intitulé  :  Jntiquities  of 

pi.  de  la  page  305,  et  dans  VAlbum  du  Great  Britain,  etc.,  volume  i". 
Sommerard,  8«  série,  planche  x. 

Millin,  t.  II,  p.  15  (article  XI'),  de  ses  EDMOND  (Saint).  -  Roi  d'Angleterre. 

Antiquités  nationales,  donne  le  détail  de  Le  tombeau  de  ce  prince  ,  monument 

Tarmure  complète  de  récuyer;  et  la  planche  assez  important  du  xi*  siècle,  est  publié 

v,  n"  4,  même  volume,  nous  en  offre  une  dans  les  Fetusta  Monumenta  par  la  société 

figure,  dans  Tarmure  du  xiv*  siècle  ou  en-  des  antiquaires  de  Londres,  t.  II,  pi.  vu. 
viron. 

Bonnart,  t.  ï  de  son  ouvrage  sur  les  Cos-  EDOUARD  1^  (2)  —  Roi  d'Angleterre,  le 

tûmes  au  moyen  âge,  en  donne  une  autre,  premier  de  la  race  saxonne  en  1012.   Sa 

delà  même  époque  environ, tirée  des  belles  statue,  provenant  de  la  cathédrale  d'York, 

fresques  du  CampoSanto,  mais  c'est  un  sculpture  du  xi*  siècle  environ,  publiée 

costume  italien.  Voir  les  planches  vu  et  ix.  dans  Touvrace  intitulé  :  Spécimen  ancient 

Voir  aussi  au  mot  Tournois.                  .  sculpture  and  painting,  par  John  Carters, 

1. 1,  pi.  cviii,  n*  4. 

ÉCUYER-VALET.  -  Figure  en  pied  ,  ar-  Style  maniéré  surtout  pour  les  cheveux 

mée  dans  le  style  du  xiir  siècle.  Univers  et  pour  la  barbe. 

(0  M.  PolUer,  p.  46,  50  ol  60  du  lexie  dps  planches  J.-H.-L.  Carre,  rHctionnaire  des  termes  de  guerre, 

de  l'ouYragR  de  Willemin,  donne  des  détails  eu-  ex)  Dans  les  ehroiiologistes  on  trouve  deux  rois  de 

rient  sur  ToriRine  et  la  forme  de  cette  arme  aux  di-  ce  nom  ;  le  premier,  Edouard  dit  le  Vieux,  fils  d  Alfred, 

ver»  siècles.  V.  aussi  le  texte  de  l'oi^vraiie  de  Meyrick  grand  guerrier  qui  ré.:n:i  en  900,  et  un  autre  qui  régna 

sur  les  arm'S  et  armures  \  celui  de  M  Allou.  intitulé  :  en  1378,  qui  Ul  la  conquétt*  de  la  principauté  de  Galîef . 
tiudes  stor  les  boucliers,  voir  enfin  la  Panoplie  de 
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Sceau  de  ce  prince.  Trésor  de  numistna^  des  pins  remarquables  par  sOn  beau  carac* 

tique,   volume   intitulé  :  Sceaux  des  roii  tère  d ^expression. 

d'Angleterre ,  pi.  i.  Sceaux  de  ce  prince,  Trésor  de  numismor 

Autre  gravé  dans  V Angleterre  piitores»  tique.  V.  pi.  ci-dessus  aii  volume  intitulé: 


page  357.  1. 1,  planche  de  la  p.  748  (5). 

Divers  trails  de  Thistoire  de  ce  prince  Tre»-belle  tète  de  ce  prince ,  teulpture 

représentés  dans  la  célèbre  tapisserie  de  du  xiv  siècle  environ,  publiée  dans  Tou- 

Bayeux.  On  y  voit  sa  mort  et  la  cérémonie  vrage  de  John  Carter  et  Britton ,  the  An- 

de  son  convoi  qui  se  dirige  vers  l'église  ctent  seulptare  in  England,  t.  I,  pi.  xxvii. 

de  Westminster,  dont  la  représentation  (  si  Autre  figure  en  pied  armée  de  pied  en 

elle  est  exacte  ) ,  serait  bien  précieuse  pour  cap.  Ib.,  même  planche. 

Vétude  des  monuments  de  cette  époque.  —  Tenant  un  parlement.  Miniature  de 

Le  cercueil  du  prince  est   également  di-  Tépoque,  Pictorial  history  of  England; 

gne  de  remarque.  On  sonne  les  cloches  à  Lond.,  1857,  t.  H,  planche  de  la  p.  159. 

Parrivée  du  convoi.  Une  main  est  placée  Curieuse  chapelle  dédiée  à  ce  prince  dans 

au-dessus  (1  ) .  l'église  de  Westminster. 

Mausolée  de  ce  prince  dans  Téglise  de  C'est  dans  cette  chapelle  que  se  voient 
Westminster,  monument  du  xii«  au  xiir  siè-  une  suite  de  foas^reliefs  du  xiii*  ou  xrr  siè- 
cle, très-bien  gravé  dans  les  ^ctiw<a-rtfo/ia-  ele,  représentant  divers  traits  de  la  vie 
menta,  etc.,  t.  I,  pi.  xvi.  d'Edouard.  Le  9*  représente  la  légende  des 

Sa  statue,  donnée  à  part  dans  l'ouvrage  Sept-Dormans.  La  cnapelle  elles  bas-reliefs 

de  Stolhard  ,  the  Monumental  effigies  of  en  question  sont  gravés  dans  l'ouvrage  de 

Great  Britain,  in-4°,  pi.  xxx;  sa  chaussure  (arter,  intitulé  :  Ancient  sculpture  and  pain" 

est  couverte  de  lions.  ting  in  England,  in-folio,  t.  I,  pi.  Li  à  lv  et 

Pour  les  monnaies  du  règne  de  ce  prince,  p.  61  du  texte, 

voir  les  ouvrages  indiqués  au  mot  Amgle-  Les  bas-reliefs  ont  été  reproduits  en  petit 

TERRE.  dans   V Angleterre   pittoresque   du    baron 

Rouioux,  ln-8%  1. 1,  p.  121, 125, 129, 133, 

EDOUARD  IL  —  Statue  de  ce  roi  (2)  dans  où  Pon  en  trouve  Pexplication. 

l'église  cathédrale  d'York,  vers  le  xvf'  siè-  Edouard  à   genoux  dans  son  oratoire, 

de,  gravée  dans  le  Spécimen  ancient  icuU  église  de  Westminster,  décoration  du  xiV 

pture  and  painting  de  John  Carier ,  pi.  cix,  au  xv*  siècle.  Shaw,  Dresses  and  décora^ 

représenté  dans  la  lettre  E.  Voirie  détail  au  tions,  t.  !,  pi.  xxxiii. 

commencement  de  celle  lettre,  p.  405  de  Tombeau  de  ce  prince  à  l'église  susdite, 

notre  Dictionnaire,  1'*  colonne.  Angleterre  pittoresque  du  baron  Roujoux , 

I^  sceau  de  ce  prince  est  le  même  que  1. 1,  p.  128. 
celui  d'Edouard  P%  Angleterre  pittoresque , 

t.  II,  planche  de  la  p.  129;  et  dans  la  suite  EDOUARD  IV.  —  Figure  de  ce  prince, 

des  sceaux  d'Angleterre  ,  publiés  dans  le  Pictorial  history,  etc.,  t.  î,  pi.  v. 

Trésor  de  numismatique.  Voir  au  nom  de  Beau    sceau  ,  Archeoloaia    britanniea, 

ce  prince.                         ^  t.  XX,  p.  29,  et  ceux  publies  dans  le  IVésor 

Pour  les  monnaies  du  règne  de  ce  prince  de  numismatique,  Sceaux  des  rois  éPAngk* 

voir  même  indication  que  ci-dessus.  terre.  V.  à  la  table  des  planches. 

Son  couronnement,  miniature  du  temps, 

EDOUARD  m,  dit  le  Confesseur ,  et  de  Pictorial  history,  etc.,  t.  II,  planche  de  la 

la  famille  des  Planlagenets.  —  Sa   sUtue  p.  \m, 

dans  la  cathédrale  d'York;  dans  l'ouvrage  ^Recevant  l'hommage  d'un  livre,  i*., 

de  J.  Carter,  cité  ci-dessus,  pi.  cix,  et  dans  p.  204. 

Siothard ,  the  Monumental  effigies  of  Great  Monnaies  de  son  règne,  ib.,   planche 

Brilain,  in-4%  pi.  lxxxiv.  Cette  figure  est  p.  186. 

(0  Toas  ces  détails  sont  expliqués  dans  les  descrip-  (2)  Sans  doute  celai  de  la  famille  des  P!antagene(s 

tions  de  cette  tapisserie  donnée  par  Monifaucon,  qui  a  régné  en  1307. 

t.  I  et  lî  des  Monuments  de  In  monarchie  française,  (3)  Sur  les  plus  beaux  sceaux  de  ce  prince,  roir 

dans  les  Mémoires  de  l'Aradémie  des  inscriptions,  rintéressanle  notice consÏKnéf  p.  xviîj  de  l'iBtrodte- 

t.  yi  1 1,  p.  601  à  668  ;  par  Ducarel  d^ns  ses  Antiquiiés  lion  des  Aniiquiiés  angio-normandet  de  Ducard,  Ifl« 

anglO'normimdes,  traduction  de  l'Ecbaudé  d'Ânisy  è  duction  de  rEchaudéa'Aoisy,  i  vol.  îb-I*. 
U  fin  de  l'outrage,  etc. 
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Son  toffibeaa,  ib.,  p.  S3«  Soissons,  publiée  dans  la  4*  lîTraisoti  de 

Touvrage  du  comte  de  Bastard  sur  les  Mu^ 

EDUCATION  de  l'enfanl  Jésus.  —  Beau  U-    nascriis  français. 
bleau  du  Pinlurrichio  au    Vatican.  V.  la       Belle  hgure  debout,  tenant  un  étendard  » 
pi.  xxix  du  3'  volume  de  Touvrage  d'En    avec  ces  mots  :  £*cc/e<ia  romana,  mosaïque 
Pistolesi,  il  Faticano  descritto,  etc., in-folio,    du  xii'  siècle,  dans  Téglise  du  Vatican.  Sur 

—  Des  enfants.  Voir  Ëgoles.  Pétendard  sont  les  deux  clefs.  Elle  est  coiffée 

d'un  diadème  en  forme  de  couronne  ducale 

EDWIGE  (Sainte).  —  Figure  à  mi-corps ,    et  porte  la  mozzetta.  Ciampini,  de  jEdificiis 
gravée  en  bois  dans  la  chronique  de  Nu-    sacris,  i  vol  in-folio,  pi.  xiii. 
remberç,  in-folio,  1495,  folio  216.  Elle  tient        Église  militante  et  église   triomphante, 
une  petite  statue  et  une  église.  Fresque  magniûque  de  TégUse  de   Santa'** 

Maria-No\'ella  à  Florence,  par  Simon  Mem- 

ËGIDIUS.  —  V.  iËGiDius.  mi ,  Sloria  délia  pittara  italiana,  par  Giov. 

Rosini,  in-folio,  pi.  xv.  Dans  le  fond  du 

EGÎDIUS  (Saint),  lisant  dans  son  désert  1"  plan  est  représentée  l'église  en  question. 
rEcriture  sainte;  devant  lui  une  biche,  On  y  voit  les  religieux  de  l'ordre  Saint-Do-* 
Collection  des  ermites  de  Sadeler,  d'après  minique,  qui  prêchent  à  diverses  classes  de 
Martin  de  Vos.  V.  son  œuvre.  la  société. 

Voir  aussi  la  Collection  des  saints  soli'  Des  loups  attaquent  le  troupeau  du  SeU 
taires,  et  autres  réunis  au  Cabinet  des  es-  gneur,  et  il  est  défendu  par  une  troupe  dé 
tampes  de  Paris,  en  plusieurs  volumes  in-  chiens  qui  figurent  les  religieux  de  Saint-^ 
folio.  Dominique. 

Les  plaisirs  de  la  vie  figurés  allégorique^ 

ÉGLISE  (1).  —  Figurée  par  une  ville  d'où  ment  par  la  danse,  entrainent  les  pécheurs 
sortent  les  fidèles,  représentés  par  des  bre-  dont  plusieurs  sont  ramenés  par  le  repentir, 
bis.  Ciampini,  Cetera  A/o/iufn€/i(a,  1. 1,  plan-  Plus  loin  la  fouie  des  élus  entre  au  ciel, 
che  xLix.  On  lit  sur  les  murailles  de  cette  dont  la  porte  est  gardée  par  saint  Pierre  qui 
ville,  Jérusalem.  y  reçoit  ceux  qui  sont  couronnés. 

~  Figurée  par  une  barque ,  formant  Autre  composition  du  même  peintre,  en- 
lampe.  On  y  voit  saint  Pierre  assis  au  timon  richie  de  tout  le*  symbolisme  chrétien  du 
et  saint  Paul  debout  qui  prêche  l'Évangile,  xiir  siècle,  à  la  chapelle  des  Elspagnols  de 
Sur  le  mât  est  une  inscription  chrétienne    Flprence. 

posée  sur  un  cartel.  Cette  belle  lampe ,  qui  On  y  voit  Jésus-Christ  écrasant  Satan  sous 
appartient  à  la  galerie  de  Florence,  est  gra-  la  porte  brisée  de  l'enfer.  M.  de  Montalem-* 
vée  dans  Bellori ,  Lacerne  antiche,  pi.  xxxi  bert  qui  cite  cette  peinture,  p.  8â  de  son 
de  la  S*"  partie;  dans  Fogini,  de  Romano  ili"  ouvrage  sur  le  Catholicisme  dans  l'art,  ne 
nerario,  p.  485;Mamacchi,  Co^tumi de prim.  dit  pas  si  elle  existe  gravée.  V.  l'œuvre  de 
cristiani,  liv.  P%  t.  III,  p.  99.  Simon  Memmi. 

Autre  d'après  une  sculpture  chrétienne  ~  Figurée  par  un  navire  porté  sur  le  dos 
en  ivoire,  représentant  la  pêche  miracu-  d'un  poisson,  pierre  gravée  dans  Mamacchi, 
Icuse  ou  le  vaisseau  de  l'Église.  Bianchini ,  Origines  et  antiquitates  christianorum ,  1. 1, 
Demonstratio  histor.  ecclesiastic,  tab.  m*,  p.  261 ,  et  reproduite  dans  l'ouvrage  d'A- 
saîculi  1',  n"  55,  et  p.  540  du  t.  III  de  son  ringhi,  Boma  subterranea.  V.  au  mot  Bar- 
texte  in-folio.  que. 

—  Figurée  par  deux  femmes  debout  te-  On  y  voit  saint  Pierre  marchant  sur  les 
nant  un  livre  :  l'une  celui  de  la  loi  mosaï-  eaux;  deux  colombes  et  trois  hommes  sur 
que,  l'autre,  des  Évangiles,  avec  cette  in-    le  navire. 

scription  :  Ecclesia  ex  circumcisione,  l'autre  L'Église  couronnée  par  saint  Pierre ,  vi- 
Ecclesia  ex  gentibas;  mosaïque  de  l'église  trail  du  xii^au  xiii' siècle.  V.  la  pi.  ii  des 
Sainte-Sabine ,  monum.  du  iv  ou  v*  siècle;  éludes.  Description  des  vitraux  de  Saint" 
reproduite  par  Bianchini ,  Demonstratio  Etienne  de  Bourges,  par  MM.  Martin  et 
historiœ  ecclesiasticœ  comprobata  mono-  Cahier,  prêtres,  in-^olio;  Paris,  4842. 
meAli«^  tabulai'*,  sxculi  1 ,  n'*6et56.  Ciam-  L'Église  représentée  debout,  tenant  un 
pini.  Prêtera  Monumenta,  1. 1,  pi.  xlvhi.  calice  et  mise  en  parallèle  avec  la  synago- 
Autre  d'après  une  miniature  du  viir  siè-  gue.  séparée  par  une  figure  du  Père  éternel 
de,  tirée  d'un  Évangile  de  saint  Médard  de    ou  de  Jésus^nrist,  devant  lequel  sont  pla- 

(1)  Sur  l'Église  prise  aa  figuré  cl  représentée  d'une  Bianchini,  t.  III,  p.  455, 4Rî  :  Raoul  Rochelle,  Tableau 
manière  allégorique,  voir  Ciampini,  de  jEdiftciia  sa-  des  catacombes,  p.  154;  Mola n us,  £n«/ona  imaginun^ 
çrU,  in-toUo,  p.  40  \  Yçiera  MinMinema,  u  I,  p.  iw  ;    sacrarum,  ln-4',  p.  440, 447»  448. 
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ces  sept  petits  cgrcles  ou  disques  faisant  plus  remarq^tiables  da  monde  chrétien ,  de- 
sans  doute  allusion  aux  sept  sacrements  ou    puis  le  m' siècle  jusqu^à  la  fin  du  xvr. 
aux  sept  sceaux  de  PApocalypse,  ou  encore        Gicognara  en  donne  un  à  peu  près  pareil 

aux  sept  dons  du  Saint-Esprit  ;  publiée  dans  à  la  fin  de  son  Istoria  délia  scaltara  in  Ita- 

V  Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  parle  l/a ,  mais  seulement  pour  les  églises  dltalie. 

comte  de  Lasteyrie,  in-folio.  V.  la  liste  des  V.  les  pi.  i  à  vi. 
planches.  M.  de  Caumont  a  fait  un  travail  de  ce 

Cette  peinture,  qui  provient  de  Péglise  genre.  Y.  Cours  d^ Architecture  monumen- 

de  Saint-Étienne  de  Bourges,  est  également  talé.  4' partie.  V.  les  planches  deVMlas 

reproduite  dans  Touvrage  des  pères  Cahier  qui  S7  rapportent;  les  Instructions  du  co- 

et  Martin  sur  les  Fitraux  de  la  cathédrale  mité  historique  des  arts  et  monuments , 

de  Bourges,  pi.  i.  i'«  partie,  qui  y  donne,  p.  86  cl  suivan- 

L'Église  portée  en  triomphe  sur  un  animal  tes,  la  marche  progressive  des  formes  typi- 

à  (j[uatre  têtes,  figurant  celles  des  quatre  ques  des  églises  latines  et  byzantines  oa 

animaux  symboliques  des  évangélistes.  Elle  grecques  et  aux  divers  siècles, 
tient  d^une  main  un  étendard  flottant  et  de        La  deuxième  partie  .est  consacrée  en  en- 

Pautre  un  calice  dans  lequel  elle  reçoit  le  tier  à  ^architecture  dite  romane etgothique. 
sang  et  Teau  sortant  du  côté  de  Jésus-Christ.        Celui  de  M.  Pabbé  Cahier,  dans  le  19*  vo- 

Miniature   in-folio  de  VHortus   delicia-  lumedesj4nnales'dephilùsojf>hie  chrétienne, 

rum  ,  reproduite  par  M.  le  comte  de  Bas-  p.  544  et  421 ,  présente ,  dans  une  savante 

tard  dans  son   Ouvrage    sur    les    manu'  dissertation  (1),  la  disposition  générale  de 

scrits,  XIII*  siècle,  et  dans  la  Description  la  basilique  latine,  d^apr^s  un  plan  publié 

des  vitraux  de  Bourges, m-ioï . ,  par  MM.  Mar-  dans  Tou  vrage  de  Sarnelll,  Basilinographia 

tin  et  Cahier,  prêtres,  planche  a'étude,n*'  4.  antica,  comparé  avec  ceux  de  Bévért^us 

—  Soutenue  par  les  4  évangélistes.  Voir  et  de  Yoigt  pour  la  basilique  grecque. 
Croix  bracdiale.  Celui  intitulé  :  Temples  anciens  et  mo- 

L'Église  figurée  par  une  femme  placée  au  dernes  comparés,  par  L.  May ,  i  vol.  in-8% 

pied  de  la  croix  et  tenant  une  coupe  dans  accompagné  dequelques  planches  assez  bien 

laquelle  elle  reçoit  le  sang  et  Peau  coulant  gravées,  est  encore  estimé, 
du  côté  de  Jésus-Christ.  Vitrail  de  la  cathé-       Outre  ces  ouvrages,  voir  tous  ceux  que 

drale  de  Bourges,  pi.  i  de  fa  Description  des  nous  citons  au  mot  Architecture  ,  dont 

vitraux  de  cette  église,  1  vol.  in-iolio,  par  plusieurs  offrent  des  vues  extérieures  etin- 

MM.  Cahier  et  Martin.  térieures  d'églises. 

Une  médaille  du  pape  Nicolas  Y  repré-       Au  nom  de  chaque  pays  on  trouvera  les 
sente  à  peu  près  le  même  sujet.  Yoir  les  indications  des  églises  les  plus  remarqua- 
médailles  des  papes,  Numismatapontipcum,  blés  f  de  même  aux  noms  des  saints  et  des 
par  Bonanni  etDumolinet.  Trésor  de  numiS'  saintes. 
matique,  article  Nicolas  Y. 

—  Voyageant  dans  une  barque  avec  Je-        ÉGLISES  EN  BOIS.  —  On  ne  trouve  plos 
sus-Christ.  Yoir  Yigne.  guère  de  ces  sortes  d'églises,  brûlées  depuis 

Église  (P)  attaquée  par  les  persécutions  et  longtemps  par  les  barbares  ou  détruites  par 

les  schismes.  le  temps. 

Composition  allégorique,  tirée  d'une  mi-       Dabi  a  publié  dans  tous  ses  détails  celle 

niature  du  xiv*au  xv  siècle.  Trésor  de  la  qui  existe  à  Hitterdal,  en  Suède,  et  qui 

couronne  de  France,  t.  Il,  pi.  cciii,  ou  peut  dater  du  xir  siècle.  Y.  aussi  l'ouvrage 

dans  les  Monuments  de  la  monarchie  fran^  intitulé  :  Denkmal.  einer  sehr  ausgebilde' 

çaiscj  de  Montfaucon,  t.  IV  ,  pi.  xiii.  ten  holzbaukunst ,  etc.;  ou  anciens  édifices 

Voir  aussi  Vaisseaux.  en  bois  en  Norwége ,  in-8'';  Dresde ,  1857. 

On  y  donne  aussi  des  fonts  baptismaux, 

ÉGLISES.  —  Sous  le  point  de  vue  monu-  un  fragmentde  stalles, ferrures ,  des  colon- 
mental  ou  des  formes  progressives  de  Par-  nés,  cnapiteaux,  encadrements  de  portes 
chitecture    religieuse ,    nous   indiquerons  ornées  d^entrelacs  qui  sentent  Pinfluence 
comme  ouvrages  généraux,  Ciampini,  de  byzantine. 
jEdipciis  sacris  et  les  frétera  Monumenta.  Ducarel,  dans  ses  Antiquités  anglo-noT' 

D'Agincourt  a  réuni  sur  la  pi.  lxxiii  de  mandes  ,  in-8**,  p.  486  de  la  traduction  de 

son  Histoire  de  l*art[Architecture)yeXcomvn^  PÉchaudé  d'Anisy  ,  cite  une  église  de  ce 

tableau  comparé  de  ce  ^enre  de  monument  genre  à  Greensted ,  dans  PEssex ,  publiée 

depuis  le  iii«  ou  iv*  siècle  ;  les  églises  les  par  les  antiquaires  de  Londres ,  dans  le 

(1}  citée  dans  la  Dissertation  sur  iesjniniatwes  des  manuscrits  w^  moyen  âge,  signée  C  Acberijî  Annaletd^ 
philosophie  chrétienne,  t.  XIX,  p.  w* 
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2*  Yolame  des  Mémoires  de  cette  société ,  Celle  dite  Samt-Étienne«-]e-Rond.  V.  les 

hi-4*',  pi.  vil, avec  la  description  reproduite  topographies  de  cette  ville. 

dans  la  note  2  de  Pouvrage  de  Ducarel.  Celle  d'Âix-la-Chapelle.  Y.  à  ce  nom» 

\^VL%  \ AmUierre  pi7(or^«^af,  publiée  à  Celle  du  Saint-Sépulcre,  en  Angleterre. 

Paris  par  le  baron  Roujoux,  t.  I ,  pi.  de  la  V.  Sépulcre. 

p.  70,  est  représentée  une  église  en  bois  ,  Celle  de  Tancienne  abbaye  de  Charoux 

dédiée  à  saint  Edmond  (comté  dTssex).  offre  un  sanctuaire  formant  rotonde  à  deux 

nefs  circulaires  V  Charocy 

ÉGLISES  BASSES  ou  SOUTERRAINES  (i),  Plusieurs  saints  personnages  sont  repré- 
nommées aussi  cryptes  on  confessions.  sentes  tenant  une  petite  église  entre  leurs 

Les  pi.  XXXV,  n°  9,  xxxvi,  n*  15 ,  xxxvii,  mains, 

n**  3  et  XLi  de  V Histoire  de  l'art,  par  d'Agin-  Parmi  tous  ceux  qui  peuvent  être  repré- 

court  (  Architecture  ) ,  en  offrent  divers  sentes  ainsi ,  nous  citerons  saint  Bernard  , 

exemples  remarquables.  A  Syracuse,  la  cha-*  saint  Dominique,  les  papes  Innocent  et  saint 

pelle  Saint-Jean  ,  Archéblogia  britannica,  Léon,  saint  Seoald,  saint  Willibrordus,  saint 

t.  XXY,  pi.  xxxii,  p.  27.  Louis.  V.  à  ces  noms. 

Celle  dite  du  Âefage ,  à  Provins.  Y.  ce  l^roi  Offa  qui  régnait  en  Angleterre,  aux 

dernier  nom.  xii*^  et  xiii*  siècles,  est  représenté  ainsi.  An- 

— DePéglisede  Rosnay(Aube).Y.  RosNAY.  gleterre  ancienne  de  Strutt,  Atlas  de  la 

—De  SAINTE  Odille  (  Bas-Rhin  ),  celle  de  la  traduction  française ,  pi.  lxvii. 
Sainte-Chapelle  de  Paris. 

De  la  cathédrale  de  Bftie.  Y.  Bale  ;  de  ELBEUF.  —  Église  Sain t-É tienne.    Mo- 

Bethléem,  deGlascow,  de  San  Miniato.  Y.  à  nument  duxv*  siècle.  Moyen  âge  monu' 

tous  ces  noms.  mental,  p\*CL\x\ï. 

Celle  de  Téglise  de  Saint-Pierre  in  Monto-  Église  Saint-Jean  decette  ville,  au  xiirslè- 

rio,  regardée  comme  le  chef-d'œuvre  du  cle.  Moyen  âge  pittoresque ,  pi.  xxxii,  et  la 

Bramante,  au  xvi«  siècle,  est  publiée  par  Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 

M.  f^tarouilli,  architecte,  dans  Jiome  mo-  estampes. 
derne,  in-folio,voir  la  liste  des  pi. 

Voir  aussi  au  mot  Cryptes  et  Confessions»  ÉLECTEURS  du  saint-empire.  —  Suite 

de  costumes  gravés  sur  bois  dans  la  Chro^ 

ÉGLISES  FORTIFIÉES.  —  Ce  genre  de  nique  de  Nuremberg,  4  vol.  in-folio ,  1493, 

construction  est  surtout  fréquent  aux  x'  et  planche  de  la  p.  184. 

XIII*  siècles,  en  Allemagne, en  Angleterre  et  Électeurs  de  Saxe.  Figure  de  Jean  Con- 

en  France.  Y.  le  Monasticon  anglicanum  stant  en  costume  militaire  du  xiv  siècle, 

et  le  Monasticum  gallicanum  et  Monaste-  Univers  pittoresque  de  Didot  frères  (  Alle- 

rologia  Germaniœ,  etc.  L'abbaye  de  Saint-  magne  ),  t.  U ,  pi.  cxlix  ,  p.  236,  237. 

Germain-des-Prés;  celle  de  Saint-Yictor-de-  Autre  à  la  cathédrale  de  Cologne.  Costume 

Luze ,  de  Tournus ,  Royat ,  etc. ,  en  offrent  du  xvr  siècle.  H  tient  une  épée.  Magasin 

des  exemples  remarquables.  Y.  aux  nomsde  pittoresque ,  t.  YIII,  p.  240. 

ces  monuments.  Réunion  des  douze  électeurs  des  Pays- 
Bas,  de  la  Flandre  et  autres  pays  à  un  repas 

ÉGLISE  TRIANGULAIRE.— Y.  à  Planés,  de  cérémonie  qui  a  lieu  sous  un  grand  ber- 
ceau de  vigne.  Sur  plusieurs  vases  se  re- 

ÉGLISBS  RONDES  à  Rome;  celle  del  Sole,  marquent  deux  épécs  croisées  qui  sont  les 

D'Agincourt;  Architecture ,  ph  lxxiii,  n*  7.  armesde  Saxe. 

-  De  jdérin ville;  très-remarquable.  royO"  ,  Cette  pièce ,  réellement  curieuse,  est  gra- 

9^s' pittoresques  en  Frûnce,' par  Taylor  et  vée  parTroschel.- 

sescollaborateurs,  Xa/i^oedoc^pl.cxxxvi^i^.  '  Au-dessus  de  la  tête  de  chaque  person- 

V.  aussi  MoNTMORiLLON, 'Tombeau  d'Alàric.'  nagcTsont  écrits  leurs  noms,  et  sans,  doute 

,  Celle  du  cloître  de  Saint-Pierre  in  Monto-  leur  qualité  en  allemand  6u  flamand,  teisqqe 

rio  à  Rome.   D'Agincourt ,  Architecture ,  ceux-ci  de  Jôhan  Fridrich,  del  Éter  Her- 

pl.  Lviii,  n°ll.              '                           -  '  zog,  Philippe  Herzog,  WoIlGolîiocker^tlantz 

.-*•  De  Sainte-Uarie  de  la  Rotonde  ou  ad  Metsch ,  Bernhart'voh  *Mila ,  etc.  Il  y  a  un 

'f^rtyres,  à  Rome;  Y.  à-ce  nom.  '           .  écusson  auxarmesdeSaxe,desPays-DaSjetc. 

.            '  .'                               .  ■        •           •         • 

,     •            •  •     *                    • 

(0  II  Q'y  a  pà8  à  proprement  pasler  d'églises  souler-  imprimer  plus  dé  respect  à  ceux  qui  Tiennent  les 

nmes;  ce  sont  réellement  des 'chapelles  placées  soui  prier;  les  invoquer,  par  Taspecl  et  la  forme  ipéme  de« 

une  église  en  mémoire  de  quelques  saints,  dont  les  ces  souterrains  où  Vpn  na  ménagé  que  des  jours 

reliques  reposent  dans  ces  espéci-s  de  catacombes,  soit  mystérieux  à  travers  d'ëpaisscs  murailles.» 
pourles'dérober  aux  yeUx  des  protanateorsyjsoit  pour 

Tomel.                                 .  •                                               27 
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Figures  des  quatre  électeurs  de  divers  de  cette  princesse ,  morte  religieuse,  llona* 

cercles  de  rAllemagne ,  placées  aux  quatre  ment  du  xiir  siècle  environ,  jàcta  sanctO' 

angles  du  tombeau  de  Fempereur  Frédé-  rum  des  BoUandistes  ,  mois  de  juin ,  t.  U, 

rie  IV,  à  lacathédrale  de  Vienne  (  Jutriche  ).  planche  de  la  p.  741^ 
V  Frédéric  iv 

ËLËPHâNT.  —  Cet  animal  figure  parfois 

ÉLECTIONS  des  papes.  V.  Gomclavs  et  le  dans  les  détails  de  Tarcbitecture.  D'Agin- 

PontificaU  romanum ,  et  dsin9  le  i"  volume  court  en  donne  un  exemple,  Histoire  de 

des  dérémoniee  religieuses,  deBern.  Picard,  l'art,  pi.  li,  n""  4. 

planches  des  p.  268  à  29â.  Deux  éléphants  servent  de  support  au 

—  Des  empereurs,  des  rois.  V.  Élévation  beau  siège  pontiûcai  de  Téglise  de  Bary. 
SUR  LE  Bouclier,  Sacre,  Courobineiient.  V.  Bary  et  Sièges  pontificaux. 

— De  ^empereur  Mathias.  Sculpture  sur  Tractatas,  bres?iarium  équestre,  ordinis 

étain,  du  XVI' siècle.  Trésor  de  numismatique,  elephantini,  i  v.  in-folio,  par  Hertzholmius 

pi.  1,  no  i.  et  J.  Bircherodius, accompagné  de  beaucoup 

Voir  aussi  Mathias.  de  planches ,  de  portraits  ,  de  sceaux ,  de 

—  Des  magistrats  à  Venise,  deux  planches  monnaies  au  type  de  Téléphant.  Comme 
de  Touvrage  intitulé  :  Splendor  magnificen'  portrait  nous  indiquerons  celui  de  la  p.  20, 
iiœ  urhis  Fenetiœ,  t.  II ,  pi.  xliv  ,  et  dans  avec  une  belle  armure  du  xvr  siècle;  lesceaa 
le  Thésaurus  antiquitatum  Italiœ  {i)y  de  d'Éric,  roi  de  Norwége,  1292,  p.  69;  diverses 
Burmann  ,  t.  V,  p.  248,  249.  monnaies  de  Hambourget  autres  villes, p.73. 

—  Des  diacres ,  dans  la  primitive  Église.  Ordre  militaire  et  rdigieux  de  rélépnaot. 
Fresque  de  Fiesole  au  Vatican ,  xv*  siècle.  Schoonebeek ,  Histoire  des  ordres  militai' 
D^Agmcourt ,  t.  V  et  VI,  section  Peinture  ,  res,  etc.,  in-12,  t.  If,  p.  274. 

pl.  cxLv,  n""  i  ,  et  Tœuvre  de  Fiesole,  1  vol.  Il  6gure  dans  quelques  devises, emblèmes, 

m-folio,  au  Cabihet  des  estampes.  V.  les  collections  de  ce  genre  au  Cabinet  des 

estampes ,  à  Paris. 

ELEGHOSINARIUS.— Ce  qui  peut  corres-  Quelques  portions  du  jeu  d'échecs  con- 

pondre  à  la  charge  de  grand  aumônier;  û-  serve  au  Cabinet  des  médailles,  à  Paris,  re- 

gure  tirée  des  miniatures  des  Leges  Palor  présentent  des  éléphants  portant  des  tours. 

Ii/uv^versle  xiii»  siècle.  Acta  sanctorumdès  V.  Échecs. 
BoUandistes,  mois  de  juillet ,  t.  III,  planche 

de  la  p.  XL.  ÉLEUTHÈRE  (Sa^nt  ).—  Pape  au  ii*  siè- 
cle. Portrait  en  ouste  d'après  les  peintures 

ÉLÉONORE.  —  Reine  d'Angleterre,  vers  murales  de  Saint-Paul-hors-des-Murs.Bian- 

le  xiii*  siècle.  Son  portrait  vu  à  mi-corps,  chini,  Demonstrat,  histor,  eccles.,  in-folio, 

d'après  une  peinture  sur  verre,  par  un  ar-  t.  ill,  p.  725 ,  tabula  in'  ssculi  i' ,  n**  229. 
tiste  de  cette  époque.  Histoire  des  peintres 

en  Angleterre ,  par  Hor.  Walpoole ,  in-4%  ÉLEUTHÈRE  (Saint).  —  Translation  des 

1. 1,  pl.  du  frontispice.  reliques  de  cet  évéque.  Peinture  à  fresque 

du  XI**  siècle.  Histoire  de  V(^rt,  par  d'Agin- 

ÉLÉONORE  D'AUTRICHE.  —  Portrait  en  court,  pi.  xcvii,  n*  45,  section  Peinture. 
pied.  Costume  du  xvi*  siècle.  Trésor  de  la 

couronne  de  France,  t.  II ,  pl.  ccxxxii.  ÉLÉVATION  du  corps  d'un  saint  lors  de  sa 

béatification  et  canonisation. 

ÉLÉONORE  D'ANGLETERRE.  -  Femme  Les  miniatures  du  Ménologe  grec  en  offrent 

d'Edouard  1'%  nommé  aussi  Edouard  IV  par  quelques  exemples.  V.  t.  I,  pl.xv,  Lii;t.  D, 

divers  auteurs  (v.  les  tables  chronologiques  pL  ccxviii ,  ccxciv.*  ' 

des  Henry),  représentée  trois  fois  en  pied  sur  , 

la  colonne  de  Walthani  ou  Walham,  élevée  ELEVATION  SUR  LE  BOUCLIER-.T.I^avûis. 
hu  XIV*  siècle  «en  l'honneur  de  cette  *  prin- 
cesse.. ^e(a«ta  Monumenta  Màgnœ  Britan-  ÉLIE  (le  prophète).  —  Divers  sinets  de 
niœ,  ^ar  les  membres  de  la  Société  desant>-  sa.  vie.  Peinture  des  catacombes.  D'Agin- 
quaires  de  Londres, |>1.  vii  du  1. 1.  court,  pl.  vu  ,  n^  4.  (Monuments  des  pre- 

«  miers  siècles.  ) 

ÉLÉONORE  DE  GUIENNE.—V.  Aliénor:  Autre  peinture  du  ix'  siècle ,  tirée  d'un 

manuscrit  grec'  dd  Vatican.  D'Agincourt , 

'    ÉLÉONORE  DE  SAVOIE.  —  Funérailles  Peinture,  pl.  xxxiv,n*>  i.      . 

(i)  Magnifique  oorrage  en  42  vol.  in-foUo,  remplis  de  pUnche^  bien  gr«v^  et  d'un  grand  iotérdi- 
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Sculpture  des  premiers  siècles.  D*Agin-  ciel  est  une  légende;  gravure  de  Matheus 

court,  pi.  VIII,  n"  4.  Monuments  des  cata-  Grutier,  vers  le  xvr  siècle.  V.  son  œuvre, 

combes.  Aringhi ,  Borna  sabierraaea,  1. 1  y  Le  fond  de  la  chapelle  est  décoré  de  détails 

planche  de  la  p.  188, 190,  254.  gothiques  assez  soignés. 

Voir  toutes  les  Bibles  avec  planches  en  Sainte  Elisabeth  vue  à  mi^corps  et  tenant 

bois  ou  gravées  au  burin.  entre  ses  mains  un  modèle  en  relief  de  i'hd- 

II  figure  aussi  dans  tous  les  sujets  de  trans-  pital  fondé  par  elle  en  1240  à  Trêves ,  gra- 

figuration  peints  ou  sculptés.  V.  Transfigu-  vure  d'un  ouvrage  intitulé  :  Historia  snc' 

RATION.  cincta    hospitalitatis    aanctœ   Elisdbetkœ 

extra  muros  imperiuli  monasterii  Sancti 

ELISABETH  (Sainte).  —  Visitée  par  la  Maœimi  ordin,  sanct.  benedic.  prope  Trevi-- 

sainte  Vierge.  Y.  les  portraits  ou  ligures  de  ros;  Lond.,  1786,  in-S*". 

cette  sainte  dans  les  diverses  vies  des  saints  Son  tombeau  à  Téglise  de  Marbourg.  Voir 

et  dans  la  grande  Collection  du  cabinet  deê  Villas  des  monuments  de  l'histoire  de  sainte 

estampes  de  Paris,  en  25  portefeuilles   in-  Elisabeth,  déjà  citée, 

folio,  pour  les  femmes  seules,  et  au  mot  f^i-  Bas-relief  de  ce  tombeau,  où  Ton  voit  la 

sitation.  sainte  couchée  dessus  ;  autour  plusieurs 

Sainte  Elisabeth,  après  ses  couches  être-  saints  et  saintes  au  milieu  desquels  Jésus- 

çevant  ses  amis  et  ses  parents.  Belle  compo-  Christ  tenant  Pâme  d'Elisabeth. 

sition  dans  le  style  de  la  renaissance ,  par  Même  ouvrage,  dont  les  planches  ne  sont 

Jacobus  Florentinus,  en  d500,  et  gravée  par  pas  numérotées. 

iules  Banasone.  V.  les  œuvres  du  peintre  et  Le  bâton  qui  servit  à  sainte  Elisabeth 

du  graveur.  lorsqu'elleful  réduite  à  demander  son  pain, 

—  Tenant  son  fils  près  de  la  sainte  Vierge  suivie  de  ses  petits  eniantsà  moitié  vêtus, 

assise  avec  Tenfant  Jésus;  tableau  de  Léo-  est  déposé  dans  une  chapelle  de  Téglise  de 

nard  de  Vinci,  appartenant  au  Musée  du  la  ville  de  Breslau  ,  et  cité  par  M.  de  Mon- 

Louvre,  et  gravé  par  J.  Garnier.  talembert,  p.  126  de  la  Vie  de  sainte  Élisa- 

Voir  aussi  tous  les  sujets  de  saintes  Fa-  beth  (2) ,  édition  in-8°. 
milles.  V.  à  ce  mot. 

ÉUSABETH.  —  Reine  d'Angleterre  sur 

ELISABETH  (Sainte)  ,  duchesse  de  Thu-  son  trône.  Miniature  du  xvi*  siècle  dans  une 

ringe.                                                         ,  lettre  ornée,  où  Ton  remarque  une  figure  du 

Monuments  de  la  vie  de  la  sainte,  réunis*  pape  avec  une  tiare  singulière,  sans  aucun 

et  publiés  en  1838,  par  M.  de  Montalembert,  vêtement,  tenant  des  clefs  brisées;  bizarre 

1  vol.  in-folio.  On  v  trouve  plusieurs  por-  allusion  à  la  rupture  de  TAngleterre  avec  le 

traits  peints  ou  sculptés  par  d'anciens  mai-  saint-siége.  A  dire  le  vrai,  cette  allusion  est 

1res  (1).                  ^  une   impertinence  qui  ne  déshonore  que 

Statue  d'une  date  incertaine  sur  la  porte  Tarliste.  Voir  au  reste  Shaw ,  Dresses  and 

d'un  couvent  de  femmes  à  Bruges.  décorations,  t.I ,  pi.  de  la  p.  39. 

Autre  dans  l'église  de  Marbourg ,  publiée  Elisabeth ,  reine  de  Lusitanie  ou  de  Por- 

en  tête  du  volume  de  M.  de  Montalembert.  tugal.  Son  portrait  en  religieuse.  Numis;' 

Autre  de  grandeur  naturelle,  représen-  mata  pontifwum,  par  le  père  Dumolinet', 

tant  la  sainte  tenant  une  couronne  ae  roses  pi.    xxx ,  n"*  14.    Médaille  du  pape  Ur- 

dans  le  pan  de  sa  robe  ou  de  son  manteau,  bain  Vin. 

Sculpture  du  x\v  siècle  au  tombeau  de  Ray-  Elisabeth  ou  Isabel  de  Taillefer  comtesse 

mond  de  LuUe,  martyr.  Acta  sanctor,  des  .  de  La  Marche,  femme  de  Jean  sans  Terre. 

Bollandistes,  moisde  juin,  t.  V,  p.  6S7.      '  Statue  du  xiii*  siècle  environ.  Mlas  des 

Statuette  en  bois,  sculptée  par  Albert  DitV  monum.  franc,,  par  Alex.  Lenoir  ,  pi.  xv. 
rer,  publiée  par  M.  du  Sommer^rd  ,*  Album 

des  arts  en,  France',  pi.  xxvii  de  la  5'  série.  ELNE  (Roussillon).  —  Cloître  et  autres 

La  sainte  en  costume  de  religieuse  fr.an-  détails  de  l'église  (3)  de  ce  nom,  d'une  belle 

cisçaine  ^  genoux  devant  un  autel.  Des  an-  architecture  byzantine.  Foyages  pittores^ 

ges  lui  apportent  trois  couronnes^  dans  le  ques  dans  l'ancienne  France,  du  baron  Taj- 

• 

(1)  Publié  à  Paris  en  t836,  par  Boblet,  éditeur,  et  question  avec  lei  bandes  d'argent  ;  eUe  fait  partie  de 
pouvant  faire  suite  à  la  Vie  delà  même  sainte,  par  le  la  collection  de  reliques  et  châsses  au'iî  destine  à  la 
méro^auteurv  M.  de  Montaleoiberi,  à  la  fin  de  Tedir  bibliothèque  du  Mu^ëe  de  l'hôtel  de  Cluny,  à  Paris. 
tioD  in-8'>,  p.  '426  et  suir.,  donne  une  liste  raisynoée  de  (3)  V.  ce  que  disent  de  ce  monument  M.  du  Somme- 
tous  les'  Monutnents  d'architecture,  de  sculpture,  de  rani  dans  les  Arts  au  moyen  âge,  i.  III,  p.  224    225 
peinture,  etc.,  à  la  mémoire  de  ^a  sainte/  226,  375,  et  le  baroii  Tavlor  dans  son  volume  les  Pure, 

(2)  L'auteur  de  ce.  Dictionnaire  possède  une  gra-  néei,  ia-S*»  p.  169  et  suiv, 
varesQt  laquelle  se  troov^  représenté  le  Itâton  eir 
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lor,  Hottssillon,  tome  I,  planche  cslvi  à  cli. 

ÉLOQUENCE  (Figure  de  T).  —  Figure  al- 
légorique, tirée  du  roman  des  Dames  de 
rhétorique.  Elle  tient  un  compas ,  etc. 

Voir  le  manuscrit  à  la  Bibliothèaue  royale 
de  Paris,  ou  le  fac-similé  de  ce  volume,  pu- 
blié à  Moulins,  en  1838,  chez  Desrosiers. 

ÉLOY  (Saint  ).  —  L'église  de  Montforl- 
PÂmaury  possèae  une  ou  doux  verrières  re- 
présentant la  légende  du  saint  dont  l'his- 
toire est  devenue  si  populaire. 

Voir  sur  cette  verrière  la  Notice  de  M.  Di- 
dron  ,  dans  son  Rapport  an  ministre  de 
Vintérienr ,  consigné  dans  le  Moniteur  nni- 
versel,  5  juin  4839. 

Mil  lin ,  dans  TAtlas  des  Voyages  dans  le 
midi  de  la  France ,  pi.  xi ,  n*  9 ,  donne  une 
figure  de  saint  Éloy  provenant  de  l'église 
Notre-Dame  d'Armençon  ;  il  est  vêtu  en  ma- 
réchal ferrant  et  tient  un  pied  de  cerf  qui 
est  ferré  et  un  marteau.  Il  regarde  cette 
figure  comme  étant  du  xv*  siècle,  t.  I, 
p.  i98. 

Autre  devant  son*  enclume  et  forgeant. 
Médaille  des  Fous,  par  M.  Rigollot,  pi.  xli, 
nM47;  p.  187. 

La  figure  de  saint  Éloy,  vêtu  en  évéque, 
gravée  dans  V Histoire  de  la  ville  de  Tour^ 
nay,  par  J.  Cousin ,  petit  in-é*" ,  mais  la 
figure  n'a  pas  de  caractère  d'époque. 

Voir  aussi  toutes  celles  qui  sont  dans  la 
grande  Collection  des  saints,  du  Cabinet  des 
estampes. 

Éloy  (Saint).  —  M.  Rigollot  a  publié  deux 
espèces  de  tessères ,  représentant  saint  Éloy 
assis  et  forgeant. 

Voir  la  planche  xli,  xv*  117,  des  Mon- 
naies inédites  des  Fous  ,  in-8° ,  Amiens , 
1857. 

li'autre  sous  le  n°  118,  même  planche, 
saint  Éloy  debout  bénissant.  Voir  le  texte, 
pajre  187. 

Monnaie  au  nom  de  saint  Éloy.  Bevae  nu- 
mismatique de  Blois,  i*^ année,  p.  95 et  2^. 

Saint  Éloy  placé  devant  une  enclume  et  te- 
nant un  marteau, et  représentant  la  person- 
nification de  l'art  de  l'orfèvrerie.  Tableau  de 
Taddeo  Gaddi ,  publié  par  Giov.  Rosini  dans 
sa  Storia  delta  pittura  italiana,  in-folio^ 

pi.  XIII. 

Croix  supposée  travaillée  par  saint  Éloy.' 

Voir  la  planche  n*  1  de  l'ouvrage  de 

.  M.  Texier,  curé  d'Auriac ,  intitulé  :  Essai 

sur  les  argentiers  et  émailleurs,  etc.,  in-8°, 

Poitiers,  1843, 1  vol.  in-8°. 

(0  Pour  les  détails  historiques  qui  concernent' 
rorigint'do  celle  belle  église,  voirie  Monastictmtanglin 
canum  de  Dugdale,  à  la  lable  des  matières  et  dans 


ÉLUS.  —  î^  bonheur  et  la  gloire  des  élos 
sont  exprimés  plus  ou  moins  heurease^ 
ment  dans  les  peintures  et  sculptures  de  ju- 

gements  derniers.  On  les  y  voit  placés  à  la 
roite  de  Jésus-Christ ,  ou  montant  au  ciel 
aidés  par  les  ances  pour  recevoir  la  récom-* 
pense  de  leurs  nonnes  œuvres ,  et  prendre 
place  dans  le  ciel  où  leur  réunion  forme  ce 
que  nous  nommons  le  paradis.  Voir  ce  mot. 

M.  Lenoir  croit  voir  des  figures  d'élus 
ou  bienheureux  marchant  parmi  les  arbres 
touffus'  d*un  Elysée  chrétien  dans  celles 
qui  entourent  quelques  chapiteaux  de 
réglise  dlssoire  (Auvergne),  uitlas  des  mo- 
numents français ,  pi.  XXI. 

V.  au  mot  IssoiRE  les  détails  que  nous 
donnons  de  ce  précieux  monument  d'archi- 
tecture romane. 

Peinture  du  ix*  siècle  à  l'église  Saint^ 
Praxède.  D'Agincourt,  Peinture,  planch.  ii 
et  XIX. 

Voir  encore  les  roots  Cité  de  Dieu  ,  Ciré 
SAINTE ,  Jérusalem  céleste. 

Élus.  Voir  ÉCHEViNS. 

ELVEN  (  Morbihan  ).  —  Belle  tour  et  dé- 
bris d'un  ancien  château. 

Topographie  de  la  France,  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris. 

ÉLY  (i).  —  Église  d'une  admirable  archi- 
tecture gothique  du  xiv«  au  xv*  siècle.  U 
délicatesse  des  dentelures  et  des  ornemeois 
y  est  poussée  au  delà  de  ce  qu'on  peut  ima- 
giner. 

D'Agincourt ,  Histoire  de  l'art  (  Architec- 
ture),  a  consacré  plusieurs  numéros  aux 
détails  de  cette  église. 

Vjoir  la  pi.  xlv,  numéros  5,  41 ,  24,  25» 
2G,  27.  Tous  ces  développements  sont  Unis 
de  l'ouvrage  de.Bentham ,  intitulé  :  ffiftofi 
and  antiquities  of  the  church  of  Nely ,  io- 
4*^ ,  Cambridge ,  1771. 

Colonne  cl  chapiteaux.  D'Agincourt,  ir- 
chitecture ,  pL  hx\ui  j  n'' ^. 
.  Quatre  beaux  chapiteaux  avec  bas-reliefe 
hisloriques,  ib.,  pi.  xxix,  n***  59  et -10. 
*  Voir  surtout  les  belles  planches  des  ou- 
vrages publiés  en  Anglqterfe  par  Britlon, 
Carier^  lleameét  Byrne  sur  fes* églises  go- 
thiques de  ÇQ  pays. 

,  ELZÉAR  DE  SABRAN.  -  Bèliauairp  dW 
partie  de 'ses  'ossements;  ortévrerie  du 
xvi*  siècle,  Ac^à  sanctorum  desBollandistes, 
ijflois  de  septembre ,  t.  Vil ,  p.  569. 

l'ouvrage  'mi\iu\é  f  AiUiquMei  of  Great  BrUai»,fifj-' 
par  Hearne  el  Byrne,  2  vol.  iD-4',  oblong,  pagco" 
leite  de  la  pf.  xu.  •         '  .         * 
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ÉMAUX  (i  ).  —  Un  des  plus  anciens  mûnu-  arts  au  moyen  âge,  pi.  xvi ,  xvii ,  iviii ,  xix, 

ments  que  Ton  connaisse,  où  i^on  trouve  xx,  xxi,  xxx,  xxxi,  xxxiii,  de  la  7"  série; 

Fusage  de  rémail,  est  la  couronne  d'Agi-  pi.  xi,  xii ,  xx,  xxxiv,  de  la  9'  série;  pi.  xvi, 

lalfe,  roi  des  Lombards,  qui  régnait  vers  xvii  delà  10'  série. 

600.  Les  lettres  de  Pinscriplion  qui  en-  ^t/o^  du  Sommerard ,  pi.  y,  chap.  IX. 

toure  celte  couronne  sont  émaillées  et  pré-  Le  Christ  debout,  bénissant  et  tenant  un 

sentent  ces  mots  :  Agilulfus,  gratia  Dei,  vir  rouleau  dans  la  main  gauche,  émail  du  mu- 

gloriosus,  rex  totias  Italiœ  offert  sancto  sée  du  collège  romain.  D'Agincourt,  Fein" 

Joanni  Bapiistœ ,  etc.  V.  au  mot  Couronne  ture,  pi.  clxviu,  n'*  3. 

tous  les  détails  que  nous  donnons  à  son  Adoration  des  mages,  sur  plaques  de  cui- 

suiet.  vre  doré,  les  contours  des  figures  gravés 

Le  bassin  apporté  d'Orient  par  saint  Louis,  en  creux  de  couleur,  en  émail  de  nuances 

comiu  sous  le  nom  de  baptistère  de  saint  variées,  i^.,  n*>  9. 

Louis,  déposé  par  lui  dans  Téglise  de  Vin-  Châsse  byzantine,  couverte  de  .figures  et 

cennes,  et  publié  par  Millin  dans  ses  Jnti'  d^ornements  émaillés.  Collection  du  Som- 

guités  nationales,  V.  Baptistère.  merard ,  Atlas,  pi.  i  du  chap.  IX. 

La  pierre  tombale  émaillée  de  Geoffroy  Divers  fragments  de  figures  d^apôires  à 

Le  Bel  (  xir  siècle) ,  Musée  des  monuments  mi-corps,  émaux  du  xii^  siècle.  Willemin  , 

française* Alex.  Lenoir,  t.  VU,  pi.  ccxxxvii,  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxxi,  émail  du 

p.  85.  Bassin  en  cuivre  émaillé,  ib,,  plan-  même  siècle.  On  y  voitTempereur  Héraclius 

che  ccxx  et  p.  86.  rapportant  le  bois  de  la  vraie  croix  à  Jéru- 

La  pierre  tombale  de  Frédégonde  en  est  salem.  Ib,,  pi.  lxxh,  même  ouvrage, 

an  autre  exemple.  Y.  à  ce  nom.  Nous  cite-  Séraphin  diaprés  la  vision  d'Ëzécniel ,  ib,, 

roDs  encore  la  châsse  de  saint  Taurin.  pi.  lxxh. 

Le  tombeau  de  Henri  le  Large  à  Troyes.  Belle  crosse  du  x*  siècle,  dite  de  Ragen- 

V.  Troyes.  froi.  Willemin,  pi.  xxx  du  t.  L 

la  châsse  de  saint  Cal  min.  V.  ce  nom.  Antre  du  xiir  siècle,  ib,,  pi.  cvii. 

I^  tombeau  de  Louis  de  France,  fils  de  '  Autre  du  xvi«  siècle,  fabrique  de  Limo- 

saint  Louis,  à Tabbaye  de  Royaumont, était  ges ,  ib.,  t.  II ,  pi.  cclxxxviii. 

recouvert  de  lames  de  cuivre  émaillées  avec  Boite    en    émail  ;    commencement    du 

beaucoup  d'art.  V.  les  planches  des  ouvra-  xiir  siècle,  ib,,  pi.  cvii. 

ges  suivants  :  Musée  des  monuments  fran-  I^  croix  dite  de  Poitiers,  Album  du  Som- 

çois  d'Alex.  Lenoir,  pi.  xxi,  1. 1,  p.  iîK),  et  merard,  pi.  xv,  10*  série, 

dans  l'atlas  du  même.  Piats  émaillés,  même  collection.  V.  Plats. 

Millin  donne  cette  tombe  plus  en  détail  Divers  émaux  remarquables  publiés  dans 
ààmsesjéntiguités  nationales,  i,ll,SLTi,\ly  l'ouvrage  en  4  volumes  in-folio  intitulé: 
pi.  3;  n'*  4  V.  le  texte  p.  8.  Monuments  des  arts  du  dessin  chez  les  peu- 
Tombe  émaillée  et  très-remarquable  de  pies  anciens  et  modernes ,  recueiWis  par  Vi- 
Jean,  un  des  fils  de  saint  Louis.  vaut  Denon,  avec  un  texte  historique  et 

Willemin,  Monuments  français  inédits,  descriptif,   par    Amaury    Duval;    Paris, 

donne  ce  monument  en  couleur,  1. 1,  plan-  1823-1843,  cnez  de  Marescq,  libr.  Voir  les 

chexci,  et  le  texte  de  M.  Pottier  un  sujet  pi.  xlviii,  xlix,  li,  t.  111  dudit  ouvrage, 

de  ce  monument.  Très-beau  vase  en  cuivre  émaillé  (xvr  siè- 

Figure  de   saint   Jean -Baptiste,    buste  de),  Magasin  pittoresque,  i,  IX^p,  ^7  C^)- 

émaillé  de  la  fabrique  de  Limoges.  D'Agia-  Les  douze  émaux  provenant  du  château 

court ,  Peinture ,  pi.  clxviii  ,  n*»  6.  d'Anet ,  et  retrouvés  a  Chartres  dans  la  cha- 

Divers  émaux  publiés  dans  V Album  des  pelle  d'une  église  dite  de  Saint-Peyre  (3), 

(1)  Millin,  Dictionnaîre  des  beaux -arts,  pntre  dans  t.  VU,  p.  87,  89;  M.  du  Sommerard,  Notice  sur  TM- 

Ics  plus  grands  détails  sur  ce  genre  de  travail  ;  d'Agin-  tel  de  Clitny,  in-8%  p.  Si.  74,  83,  86,  87,  91,  95,  105, 

cowi.  Histoire  de  l'art  au  moyenâife,t.  VI,  voir  à  la  2io.  '229.  250;  l.  I  de  ^on  ouvrage,  p   276;  t.  II, 

table  des  matières  de  la  série  Ptlriiure.  L'ouvrage  de  p  2i5.  V.  aussi  le  texte  de  son  grand  ouvrage,  les  Arts 

M.  L.  Dussieux,  intitulé  :  Recherches  sur  Ut  peiu-  au  moyen  âge,  à  la  table  des .  matières  ;  Essai  sur  les 

inre  en  émail  ancien  et  moderne  ,  spécialement  en  argentiers  ei  les  émailleiws  de  Limoues,  par  l'abbé 

France,  in-z";  Paris,  chez  Leleux;  Recherches  sur  Texier,  curéd'Auriat.  in-8*.  i843,  à  Poitiers,  avec  9 

tes  émaux  byzantins,  par  M.  de  Loogperrier,  employé  planches  ;iVo/ice  historique  sur  les  émaux  et  les  émail- 

du  Cabinet  des  médailles,  à  Pans  ,  travail  inséré  leitrs,  etc.,  in-8*,  par  M.   Ardant;  Limoges,  1843; 

ûans  \e  Cabinet  de  l'amateur  et  du  curieux;  Paris,  M    de  Caumont,  Cours  d'antiquités  montmentales. 


1842.  M.  Potiier  donne  quelques  détails  sur  les  émaux  6**  partie,  p.  566  et  suiv.,  et  les  planches  à  l'appui, 

au  sujet  d'une  crosse  du  xii*^  siècle,  publiée  par  (2^  On  trouvée  la  suite  de  C(>  vase  et  de  quelques  au- 

M.  Willemin.  Voir  p.  21  du  texte  du  1"  volume,  et  très  spécimens  de  celte  branche  de  l'art,  un  résumé 

encore  t.  II,  p.  65,  67  ;  Alex.  Lenoir,  Recherches  sur  de  son  histoire. 

la  peinture  en  émail;  Musée  des  monuments  français,  cs;  C'est  à  M.  du  Sommerard  même  qu'on  est  rcd^ 


EMB                       —  422  -  EMB 

portant  Pëpoque  incontestable  de  leur  fabri-  Toir  aussi  les  mots  NAViGAnoN,  VAisSBiux. 
cation,  la  salamandre  de  François P^  Ils  sont 

de  Léonard  de  Limoges  et  sont  datés  de  EMBAUMEMENT  DE  GÂDAYHES  (1).  - 

4557;  ils  appartiennent  à  la  Collection  de  Une  des  sculptures  en  creux  des  portes  de 

M.  du  Sommerard ,  qui  les  a  fait  placer  au-  Saint-Paul-hors-des-Murs  nous  montre  cette 

tour  de  la  glace  de  son  salon.  Ils  sont  pu-  cérémonie  pratiquée  par  les  premiers  chré- 

bliés  dans  son  Album,  V.  à  la  table  des  plan-  tiens.  Ciampini ,  Feiera  Monumenta,  t.  I, 

chcs.  pi.  XVIII,  n*"  25  et  50,  maiheureiisement 

Suite  de  peintures  en  émail  du  xvi'  siè-  très-mai  gravée.  Reproduite  d*une  manière 

cle,  Musée  des  monuments  français,  t.  VIII,  plus  satisfaisante  par  d^Agincourt,  Sculih 

pi.  ccLX\ix,  et  p.  44;  pi.  cclxxx,  p.  45.  ture,  pi.  xx^n*"  1.  On  y  voit  les  funérailles 

de  saint  Luc.  Cette  sculpture  a  été  aussi 

EMBARCATIONS  de  Guillaume  le  Con-  publiée  dans  les  grands  tableaux  de  Bian- 
quérant  pour  aller  conquérir  TAngleterre.  chini,  Bemonstralio  historiw  ecclesiastieŒ, 
—  Tapisserie  de  Baveux.  V.  les  détails  des  tabula  m*,  secuii  ii',  n"*  51,  mais  d'une  ma- 
planches  dans  les  divers  ouvrages  où  elle  nière  tout  à  Ail  inexacte.  Y.  l'analyse  cri- 
est  pirt)liée.  tique  et  raisonnée  de  cette  sculpture  aa 

Bern.  de  Montfaucon,  t.  I  etII,Afo/}a-  mot  Luc  (saint). 

ments  de  la  monarchie  française.  Une   sculpture  d'une   église   d*Aquilée 

Par  Stothard,  i  vol.  in-folio, London.  (xiv*  siècle;,  publiée  dans  Tonvrage  inli- 

Les  Mémoires  de  l'Académie  des  inscrip^  tulé  :  le  Antichita  d'Aquilela,  par  Giando- 

îions ,  t,  MIL  menico   Bertoli,  in-folio,  représente  un 

biïcarei.  Antiquités  anglo-saxonnes,  ei  saint  mis  ou  retiré  de  son   tombeau  qnl 

dans  V Angleterre  piilor,  du  baron  Roujoux.  pourrait  donner  quelque  idée  de  la  cérémo- 

Voir  aussi  le  mot  Tapisseries.  nie  de  Tembaumement.  V.  la  planche  de  la 

—  De  chevaliers  de  Tordre  du  nœud  pour  p.  566. 

la  terre  sainte,  tirées  de  miniatures  d'un  Bernard  Passari  a  essayé  ce  sujet  dans  la 
manuscrit  concernant  cet  ordre,  publiées  Vie  et  passion  de  Jésus-Christ  du  pèreîfa- 
dans  les  Monuments  de  la  monarchie  fran»  talis,  Èvangellcœ  historiœ  imagines  es  oT' 
çaise  de  Montfaucon,  t.  II,  pi.  lix,  lx,  ou  dine  Evangeliorum ,  1583,  in-ioiio,  plan- 
dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  che  cxxxiii,  par  H.  Wierix. 
t.  I,pl.  cxv,  n*»  8. 

—  De  chevaliers  anglais  au  xiv  siècle.  On  EMBLEMATA  BIBLICA.  —  Manuscrit  co; 
y  voit  la  manière  de  placer  les  chevaux  dans  rieux  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris 
un  vaisseau  de  guerre,  Angleterre pittor es-  (xiii*  siècle)  rempli  de  miniatures  dontoo 
que  du  baron  Roujoux ,  d'après  une  minia-  trouve  quelques  fao-simile  publiés  dans  l'oo- 
ture  de  ["Angleterre  ancienne  de  Strutt,  t.  II,  vrage  de  M.  Didron ,  Histoire  du  ain^e.  Voir 
planche  de  la  p.  92.  Léviathan. 

Autre  miniature  d'embarcation  au  xiv*  siè- 
cle ,  publiée  dans  V Archéologie  navale ,  par  EMBLEMATE. — Sorte  d'ornement  de  rap- 
M.  Jal;  Paris,  i84S,  t.  II,  planche  de  la  port  ou  en  applique,  en  usage  à  l'époque 
p.  422;  de  Henri  VIII  à  Douvres  en  1520.  mérovingienne ,  et  cité  par  M.  du  Sominc* 
V.  le  Mémorial  plctory,  etc.,  t.  II,  planche  rard  (2),  p.  305  et  306  du  t.  II  de  son  ou- 
de  la  p.  339.  Reproduite  d'après  une  pein*  yrage  :  tes  Arts  au  moyen  âge,  et  dont  la 
ture  du  temps,  au  château  de  Windsor,  dans  tombe  de  Frédégonde  peut  servir  d'eiem- 
V Histoire  pittoresque  de  V Angleterre,  par  pie. 
Roujoux  et  Minguet;  Paris,  1S44,  3  vol. 

in-8%  chezlngret,  éditeur.  V.  la  planche  EMBLÈMES  (3).  — Il  existe  une  foule  d'ou- 

t.  III.  yrages  renfermant  de  ces  sortes  de  figures; 

vable  de  celle  découverte  et  elle  est  constatée  dans  sa  ïes.  Pour  lier  tontes  ces  Idées,  il  semblerait  nsnqoer 

^'oiice. 

iuroc 


cius,  , ,  .  —  —  ,  r ,     ,^- ..      , 

/Pomptis  funèbres  de  lons  l'is  peuples  de  la  terre,  in-S";  q[u'aux  colonnes  cl  anx  vases  ;  mais  nous  aurions dfr 

Vérone,  1639,  par  Francesco  Perucco,  avec  figures  sire  que  M.  du  Sommerard  nous  produisit  qmqpf 

(2)  Dans  la  citation  du  texte  de  son  auteur,  Tappa-  exemple  remarquable  pour  ce  dernier  emploi  sur  le- 

reii  en  question  indique  bien  évidcromeni  un  pava;;e  quel  notre  savoir  C5t  en  défaut, 

en  mosaïque  pcdchro  emblemaie  pavimenii  (  toc.  cit.,  1 3)  Sur  la  différence  qui  existe  entre  ce  mol  etceiBi 

p.  305  el  306.)  M  du  Sommerard  en  fait  l'application  d'aliégorip  si  souvrnl  confondus,  voir  le  l»ic/io«wftre 

aux  vases  de   riche  matière,  et  il  cile  à  l'appui  et  des  arts  de    Millin;  \  Encyclopédie   catholique  de 

comme  exemple  les  riches  colonnes  de  diverses  éçli-  M.  Walch    le  Dictionnaire  de  la  contwrscuitm;  n 


y 
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h  difficulté  est  de  bien  choisir  et  de  se  fixer  un  homme  monté  sur  un  cerf  et  portant 
à  ce  (;[ui  est  fondamental  de  préférence  à  une  croix  sur  le  front, 
ce  qui  ne  serait  que  le  résultat  du  ca-  L^ouvrage  de  M.  Didron  sur  Vlconoara^ 
price  ou  de  la  simple  imagination  d^un  ar-  phie  chrétienne  renferme  une  mille  riche  à 
tiste.  exploiter,  mais  il  est  bon  de  rérifier  soi-* 
Les  peintures  des  catacombes,  les  sculp-  même  les  sources  où  il  en  puise  les  repré- 
tures  des  sarcophages  chrétiens,  les  inscrip-  sentations.  On  sait  que  ce  travail ,  formant 
tions  des  premiers  siècles  de  FÉglise  sont,  i  vol.  in-4*',  fait  partie  des  Imtractioni  du 
nous  pensons,  les  sources  les  plus  authen-  comité  des  arts  et  monuments,  imprimées 
tiques  et  comme  le  véritable  point  de  dé-  par  ordre  du  ministère  de  Tinstruction  pu- 
part  pour  s'orienter  dans  ce  genre  d'étude,  blique. 

Nous  diviserons  donc  notre  inventaire  à  Série  éP emblèmes  chrétiens ,  4  yolume  pe- 
ce  sujet  en  trois  séries  principales  :  emblè-  tit  in-4'',  en  latin  et  en  français,  par  Geor- 
mes  chrétiens ,  emblèmes  de  la  vie  civile ,  gette  de  Montenav,  noble  dame  française, 
emblèmes  mélangés.  4010,  ornée  de  -lOu  planches  environ ,  très- 
Emblèmes  chrétiens.  bien  gravées,  tirées  des  textes  des  Ècriturei 
Les  plus  connus  comme  les  plus  fréquents  saintes, 
sont /a  main  ^or/a/iMa  naa(/e,  une  des  plus  Emblèmes  chrétiens,  publiés  par  Paul 
anciennes  figures  symboliques  de  la  Divi-  Jove,  i  vol.  in-S";  Lyon,  4564.  Chaque  su- 
nltd;  Tœil,  le  rayon  qui  sort  de  la  main;  jet  est  entouré  d'un  encadrement  ou  car^ 
la  vigne,  les  colombes,  les  sept  esprits ,  les  touche  très-bien  composé, 
sources  qui  sortent  du  pied  de  la  croix  et  Emblemata  amoris  divini,  par  Otto  Vc- 
d'un  rocher;  le  monogramme  crucifère,  le  nius,  diverses  éditions;  celle  d'Anvers  est 
rocher,  le  coq,  les  quatre  animaux  symbo-  très-belle,  4  vol.  in-4**,  rempli  de  planches 
liaues,  la  barque  ou  le  vaisseau,  le  candé-  bien  gravées  par  Bolswert. 
labre,  le  cerf,  l'ancre,  les  palmes,  le  près-  Christianns  veridicus,  i  vol.  in-8*  publié 
soir,  l'agneau,  le  phénix,  la  licorne,  le  par  le  révérend  père  David, jésuite;  Anvers^ 
pélican,  réchelle  mystérieuse  de  Jacob,  les  1600,  renfermant    plus  de  200   planches 

{wissons,  le  tonneau,  les  corbeilles  de  fruits,  d'emblèmes  et  d'allégories  chrétiennes  ad- 

es  vendanges,  etc.  V.  à  tous  ces  mots,  et  mirablement  bien  gravées  par  les  Wierix, 

à   Allégories,   Catacombes,    Inscriptions  Léonard  Caultier  et  autres  de  cette  école. 

CHRÉTIENNES ,  ctc.  Lcs  divors  ouvrages  publiés  par  les  révé- 

On  trouve  aussi  une  foule  d'emblèmes  de  rends    pères    Sucquet,   Drexelius  ,    Afte-. 

ce  genre,  et  surtout  mystique,  dans  un  ou-  nius,  etc.,  sont  également  riches  en  repré- 

vrage  allemand  intitulé  :  Ver  besch  lossen  sentations  emblématiques  et  d'une  grande 

Gurt  der  rosen  krants  Marie  ou  le  Jardin  utilité  pour  les  artistes. 

ferme  do  rosaire  de  Marie,  4  vol.  in-folio ,  Emblèmes  mystiques  de  la  sainte  Vierge. 

4li97.  V.  à  son  nom ,  et  aux  mots  Corona  beat^g 

Parmi  tous  les  sujets  gravés  en  bois,  et  Marijs  virginis,  stalles  de   la  cathédrale 

montant  à  plus  do  deux  ou  trois  cents,  nous  d'Amiens ,  les  pi.  xvi ,  xvii ,  xviii ,  xix ,  xx , 

avons  remarqué  les  suivants  :  l'Étoile  à  six  xxi,  xxii,  aux  mots  Rosaire,  Jardin  mtsté- 

pointes  tenue  par  Dieu,  par  Jésus-Christ,  rieux,  Licorne,  etc. 

un  ange,  Adam  et  Eve,  les  patriarches,  les  Les  œuvres  de  Wierîx,  de  Léonard  Galter 

prophètes,  les  vierges,  saint  Pierre  et  saint  ou  Gaultier,  de  Thomas  de  Leu,  de  Valdor, 

t^aul,  ce  qui  forme  autant  de  planches  se-  sont  remplis  de  sujets  de  ce  genre. 

parées.  Emblèmes  mélangés,  empruntés  à  la  mo- 

Un  arbre  aux  branches  duquel  est  cru-  raie,  à  la  philosophie,  à  la  gloire,  à  l'hon- 

cifié  Jésus-Christ.  neur,  etc. 

Une  figure  humaine  avec  six  ailes  et  s'éle-  Parmi  tes  nombreux  ouvrages  qui  exis- 
vant  vers  Jésus  en  croix.  tent  de  ce  genre,  ne  pouvant  pas  tout  citer, 
*  Un  ffuerrier  dans  un  vase  enflammé,  te-  nous  indiquerons  les  suivants  : 
jianl  dfeux  étendards,  dont  l'un  représente  Emblèmes  sacrés  et  profanes,  suite  de 
le  Calvaire,  l'autre  le  serpent  d'airain;  h  430  planches  environ  gravées  par  Jul.  Do- 
ses bras  sont  suspendues  une  lanterne  et  msone.V Aivremlïiulé:  ex MysticisjEgjnh. 
une  torche  ;  dans  le  fond  le  soleil,  la  lune  tiorum  litteris,  Tapyro  Bocchio  fliio,  in  Ve- 
etles  étoiles;  deux  figures  qui  entrent  dans  net.,  4600.  On  y  remarque  une  figure  ailé- 
leur  maison  en  s'éclairant  d'une  lanterne;  gorique  de  la  ville  de  Bologne.  L'occasion 

^jftlonnaire  encyclopédiquejpuhWé  dans   Wnivers  faut  bien  faireallenUonà  cequiestfondamentuletè 

pittoresque  de  Dido(,  frères.  Dans  ce  genre  d'étude  il  ce  qui  est  puremeol  indifiduel. 


EMB                       ^  42i  —  EMM 

Sur  sa  roue.  Un  supplice  par  le  moyen  de  Emblèmes  de  la  vie  civile;  parmi  tousks 

la  guillotine;  une  transfiguration;   Jésus-  ouvrages  qui  existent,  nous  citerons: 

Christ  et  les  quatre  évangiles,  etc.  Celui  intitulé  :  Emblemata  secalaria mira 

Symbolorum  et  emblematam  centariœ  oua^  etjucanda  varietate  hujus  secali  mores  ex- 

iaor  collectœ  a  Camerario  ;  Mayence ,  1668 ,  primantia ,  in-4*» ,  1696 ,  Francf. ,  avec  plan- 

\  vol.  in-S*".  Cet  ouvrage  parait  assez  bien  cbes  d'Israël  de  Bry,  cité  dans  le  catalogue 

exécuté.  On  y  trouve  les  emblèmes  ûgurés  Leber,  n°  1594. 

par  les  animaux  dits  quadrupèdes  ;  ceux  fi-  Les  danses  macabres  ou  des  morts  sont 

gurés  par  les  oiseaux ,  ceux  figurés  par  les  aussi  dans  cette  catégorie.  Voir  à  leur  ar- 

poissons,  enfin  ceux  figurés  par  les  fleurs,  ticle  et  à  Allégories,  Finis  coronat  opa$, 

Emblemata  et  symbola  diversoram  pri/i^  Force,  Fortune,  Liberté (\a)y  Occasion {['), 

cipumet  illustrium  virornm,  etc.,  4  vol.  pe-  Songe  de  Michel  Ange,  P^ie  humaine,  Pn- 

tit  in-folio,  par  Anselme  Boodt,  de  Bruges,  tus ,  Fices,  etc. 

rempli  de  figures.  On  trouve  au  Cabinet  des  estampes  de 

L^ouvrage  de  César  Ripa ,  intitulé  : /cono-  Paris  plusieurs  volumes  in-folio,  in-4% 

logia,  5  vol.  in-4°.  in-8°,  présentant  une  collection  assez  consi- 

LVconologie  ou  Science  des  emblèmes,  par  dérable ,  recueillie  de  divers  ouvrages  clas- 

leméme,  traduction,  i  vol.  in-folio.  ses  sous  le  titre  général,  Emblèmes,  De- 

Celui  du  célèbre  Alciat,  intitulé  :  Libellas  vises,  Enigmes,  Symboles,  etc.,.  renfermant 

emblematum,  Venetiis  ;  Aldus,  in-S"",  rempli  une  foule  de  pièces  singulières  ou  curieoses^ 

de  planches  gravées,  soit  en  bois,  soit  sur  propres  à  faciliter  ce  genre  d^étude,  mais 

cuivre.  Le  même  ouvrage  traduit  par  J.  Le-  qu^il  serait  impossible  d^analyser  ici.  Voir 

fèvre,   sous  ce  titre  :  Livret  d^ emblèmes,  le  catalogue  du  Cabinet,  par  M.  Duchesoe 

in-8^  gothique,  avec  planches  assez  bien  aîné, 
gravées.  11  y  en  a  diverses  éditions. 

Celui  intitulé:  Symbolographia  sive  de  EMILUNA  ou  ÉMILIANE  (Sainte).  - 

arte  symbolica,syllogecel€berrimor,  symbo'  Voir  ^Emiliana. 
lorunè  sacrorum,  heroicorum,  etc.,  1  vol. 

in-folio,  par  J.  Boschius,  renfermant  plus  ÉMILTON  (Saint).  —-Monuments  de  ce 

de  âOO  sujets  d^emblèmes.  lieu  (Gironde).  V.  les  planches  recueillies 

Suite  de  sujets  allégoriques,  1  vol.  in-fo-  dans  la  grande  Topographie  de  la  Fraïux, 

lio,  imprimé  k  Francfort,  en  4572,  par  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

Christ-EgenolO*s  Erben ,  en  allemand ,  ren-  Bourgeois  donne  une  vue  de  la  tour  de 

fermant  plus  de  200  planches  gravées  en  Saini-Ëmilion  dans  sa  Collection  des  tnei 

bois  dans  le  style  de  Lucas ,  Cranach ,  Burg-  de  France ,  in-4°. 

mayer,  ou  quelque  autre  de  cetts  école,  M.  Lamothe,  correspondant  du  comité 

intitulé  :  Trostspiegel  in  Gluck  and  Ungluck  des  arts  et  des  monuments  ,  a  publié  on 

Francisci  Petrarcha,  etc.,  ou  le  Miroir  de  travail  intitulé  :  Excursions  archéologiqs^ 

la  bonne  et  mauvaise  fortune  de  F.  Pétrar-  dans  le  Cubzagais  { Guienne);.  et  Descrip- 

que.  tion  des  monuments  de  Saint^Êmilion.  V.  le 

Suites  nombreuses  d^emblèmes  et  allégo-  Bulletin  du  comité,  t.  II,  p.  17. 
ries  entourées  de  très-riches  encadrements 

ou  cartouches  dans  l'ouvrage  intitulé  :  /m-  EMMANUEL.  -^  Dieu  avec  nous.  V.  Jésïs- 

prese  illustri  de  diversi  discorsi ,  a  Camillo  Christ. 

Camilli.  Les  planches  qui  montent  à  plus  Banduri,  dans  son  ouvrage  intitulé:  iVfl- 

de  250  sont  gravées  admirablement  par  Gi-  mismata  imperatorum,  cite  une  monnaie 

rolamo  Porro;  Venise,  1656,1  vol.  petit  in-8°.  autour  de  .laquelle  se  trouve  écrit  ce  nom. 

La  suite  des  médailles  des  papes  oflre  V.  t.  il,  p.  759.  Du  Cange,  dans  sa  Visser' 

une  foule  de  sujets  allégoriques  et  d'em-  tatio  de  numismatibus  inferioris  <Bvi,  p.  30 

blêmes  très-curieux  à  étudier.  V.  au  mot  (édition  en  5  vol.  petit  in-folio),  en  parle 

Papes  les  histoires  que  nous  indiquons.  aussi.                                                        , 

La  belle  collection  des  médailles  italien- 
nes, et  surtout  celles  dites  du  Pisan,  an  EMMERAND  (Saint),  église  paroissiale  de 
XIV*  et  XV*  siècles,  publiées  dans  le  Trésor  Ratisbonne.  —  Beau  type  d'architecture  de 
de  numismatique  et  de  glyptique ,  h  Paris,  transition.  Détails,  plan, cou pes et  vues ex- 
chez  Le  Normand ,  libraire.  Cette  suite,  qui  rieures  ou  intérieures  de  cette  église.  Popp 
oflre  plus  de 200  pièces,  est  des  plus  impor-  et  Bulau,  les  Trois  âges  de  Varchitectnre 
tantes  à  étudier,  à  cause  des  nombreux  em-  gothique  en  Allemagne,  in-folio,  ourraee 
blêmes  qui  s'y  trouvent  sur  les  revers.  Le  magnifiquement  exécuté  de  planches  et  de 
te^te  est  de  M.  Charles  Lenormant.  texte,  édition  française;  Paris,  cbezBancf, 
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iSii,  V.  les  pi.  ly  et  y  du  7*  cahier,  repré-  assez  remarauables  d'empereurs  d'Orient  et 

sentant  le  cféveloppement  d'une  aile  du  d'Occident.  Y.  1. 1,  pi.  vi,  vu,  xvii,  xxiii, 

cloître.  XL.  H.  le  comte  de  Bastard  reproduit  plu- 
sieurs de  ces  Ggures  dans  son  grand  ou- 

EMPEREURS  D'OCCIDENT  ET  D'ORIENT,  vrage  sur  les  manuscrits  à  miniatures.  V.  les 

—  Pour  les  costumes,  attributs  et  les  divers  diverses  livraisons, 

détails  historiques  qui  s'y  rattachent,  voir  Plusieurs  de  ces  costumes  grecs  sont  re- 

les ouvrages  intitulés:  produits  dans  un  ouvrage  peu  remarqué, 

Familiœ  ByzaïUinœ ,  Du  Cange,  1  vol.  iniiiulé  :  Portefeuille  des  enfants  ou  Mélan- 

in-folio  ;  ges  intéressants  tTanimaux,  plantes,  miné- 

Aumiêmata  imperatorum,  de  Banduri,  rauœ,  costumes,  antiquités,  etc.  (2),  publié 

2  vol.  in-folio  ;  par  livraisons  par  C.  Bertuch,  avec  des  ex- 

L'ouvrage  de  Goltzius,  intitulé  :  Opéra  plications  en  français,  en  allemand,  en  an* 

omnia  numismatica,  etc.;  glais  et  en  italien;  Weymar,  i800,  in-é"*. 

Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glypti-  Voir  aussi  aux  noms  Baudooin  ,  Charle- 

que,  en  5  vol.  in-folio  ;  magne  ,  Comnène  ,  Paléologue  ,  ete. 

L'ouvrage  de  M.  de  Saulcy,  Essai  d'an 

classement  de  monnaies  byzantines,   etc.,  EMPIRE    GREC.  —  V.  Empereurs  d'o- 

in-4';  rient,  etc. 

Toutes  les  médailles  publiées  par  Jacques 

Strada  (1)  dans  son  livre  de  ritis  Cœsa-  EMPIRE  (le  Saint-).  —  Nom  sous  lequel 

nim,  etc.^  in-4''  ou  petit  in-folio,  p.  477.  On  l'Allemagne  est  souvent  désignée  depuis  le 

y  remarque  une  médaille  sous  la  date  de  viii'ou  ix*  siècle.  V.  au  mot  Allemagne. 

4488 ,  représentant  la  réception  de  Frédé-  Willemin,  dans  ses  Monuments  inédits, 

rie  m,  empereur  d'Allemagne,  par  le  pape  donne  les  divers  ornements  qui  servaient 

Nicolas  aux  portes  de  Rome;  l'empereur  d'insignes  aux  empereurs  du  saint-empire 

porte  une  couronne  de  laurier.  dans  les  grandes  solennités,  savoir  :  la  cou- 

On  trouve  dans  cet  ouvrage  beaucoup  de  ronne  ou  diadème ,  le  sceptre ,  le  globe  avec 

figures  d'impératrices  d'Allemagne  qui  por-  la  croix,  le  manteau  impérial,  le  pallium 

tent  de  riches  costumes.  ou  bandes  croisées  sur  la  poitrine,  la  tuni- 

Mélanges  de  littérature  et  d'archéologie ,  que  à  manches,  le  pectoral,  les  gants,  les 

suite  de  lettres  du  baron  Marchand,  accom-  souliers  ou  sandales,  la  ceinture.  V.   les 

pagnées  de  planches  in-S"".  pi.  xix,  xxii,  xxiii  du  1*^  volume,  d'après 

La  JRevue  numismatique.  Voir  à  la  table  celles  de  l'ouvrage  intitulé  :  Trésor  des  or^ 

Générale  des  6  premiers  volumes  les  noms  nements  et  insignes  du  saint-empire  (5j,  \  vo- 

es  empereurs  dont  les  médailles  se  trou-  lume  in-folio,  publié  à  Nuremberg  en  1790. 

vent  expliquées.  Voir  aussi  les  planches  de  l'ouvrage  de 

I^es  Diptyques  et  Triptyques  représentent  L'Espinoy,  intitulé  :  Recherches  des  antiqui- 

aussi  plusieurs  costumes  de  princes  ou  em-  tés  de  Flandre ,  1  vol.  in-folio, 

pereurs.  Y.  aux  mots  Diptyques  et  Tripty-  La  Bibliothèque  royale  de  Paris  possède 

<HiEs.  un  grand  dessm  sous  verre  représentant 

Voir  aussi  les  belles  planches  de  la  Bi'  divers  costumes  impériaux  du  xiv*  au 
hliotheca  seguieriana  de  Montfaucon,  où  xv' siècle.  V.  au  sujet  de  ce  dessin  le  ca ta- 
lion trouve  deux  ou  trois  magnifiques  cos-  logue  de  M.  Duchesne  aine;  Notice  histori- 
tûmes  d'empereurs  d'Orient,  i  fort  vol.  in-  que  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  à  la 
folio.  un. 

Dans  la  Bïbliotheca  Cœsarea  de  Lambe- 

cius,  t.  VII ,  p.  70,  une  suite  de  ligures  d'era-  EMPIRIQUES.  —  V.  Astrologues,  Consul- 

pereurs  grecs  du  Bas-Empire.  tations.  Médecins,  etc. 

Willemin  a  donné  dans  son  ouvrage  inti- 
tulé :  Afonuwcnt*  i/iedi7«,  quelques  costumes  EMPRISE  (4).  —  L'emprise  et  le  pas- 

(i)  Les  dictionnaires  bibliographiques  le  nomment  qa*on  chercherait  faineraent  ailleurs  et  reproduits 

aiosi.  et  sur  l'ouvrage  il  est  nommé  Octave.  Le  titre  d'après  de  grands  ouvrai^es  souvent  difficiles  à  rencon- 

diffère  également  puisqu'il  est  libellé  ainsi  :  de  Vitis  Irer  et  qui  sont  ignores  d'un  grand  nombre  de  per- 

impuratorum  lam  occidentaliitm  quant  orienialium,  sonnes.  Four  nous,  nous  ne  méprisons  rien  et  nous 

Cl  quelquefois  en  français.  Uistoire  des  empereurs.  faisons  notre  prolii  de  tout. 

^'0  Cette  publication  dont  quelques  personnes  et  (3)  Ces  insignes  ainsi  réunis  sur  un  seul  personnage 

niémc  quelques  libraires  font  peu  ne  cas,  é  cause  do  présentent  quelques  anachronismes  de  costumes  pour 

lamodesticde  son  titre, est  cependant  citée  par  Brunet  lesquels  il  faut  voir  le  texte  de  M.  Pottier  au  sujet  de 

dans  la  nouvelle  édition  de  son  Dictionnaire  ou  Ma-  la  pi-  xxiii  ci -dessus  désignée. 

nuel  du  libraire  et  annoncée  dans  le  Supplément  de  (4)  Sur  cette  marque  de  servage  chevaleresque  au 

iieinsius,  1817.  Nous  y  avons  trouvé  des  documents  moyen  âge,  voir  ce  qu'en  d|t  M.  de  Marcbangy,  ta 
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d^armes  de  la  gueule  du  dragon  maintenu  Vers  le  xnr  siècle,  ib.,  pi.  cxvii,  it«  i. 

^ar  René ,  roi  de  Sicile,  en  faveur  des  dames  Très-riche,  pi.  cxxviii ,  n"  4. 

près  Saumur,  i446,  V Histoire  de  France  en  Vers  le  xv  siècle  deux  encadrements  aTee 

Mampes,  Collection  de  Ferai  de  Fontette  de  riches  ara i^esaues,  même  ouvrage,  pito- 

(règne  de  Charles  VII,  folio  93),  citée  par  le  che  lxxix,  n"  3  bis. 

père    Leiong  ;  Bibliothèque  historique  de  Très-riche  encadrement  d'un  tableau  da 

iFrance,  t.  IV,  p.  27.  roi  René  formé  de  niches  gothiques  ornées, 

Emprise,  espèce  de  collier  remis  par  la  de  figures  de  rois  (2)  ou  d  autres  personna- 

dame  du  tournoi  à  son  chevalier,  ou  à  celui  ges  assez  difficiles  à  désigner,  attendu  la  ré- 

t]uia  remporté  le  prix.  Miniature  du  xiirsiè-  duction  de  cette  planche,  même  ouvrage, 

cle,  Univers  pittoresque ,  de  Didot  frères,  pi.  clxvi ,  n*"  4 .  Le  même  tableau  est  pablié 

Allemagne  y  t.  I,  pi.  lxxx,  p.  434.  Nous  plus  grand  dans  Fatlas  des  Foyages  dtuu 

Sommes  loin  d'assurer  que  nous  ayons  de-  le  midi  de  la  France,  par  Millin,  in-folio, 

Viné  juste  pour  notre  explication.  pi.  xlix  bis  de  la  1"  partie. 

Le  titre   de   Touvrage  intitulé  :  Mom- 

EMPRISONNEMENT  de  Joseph  en  Egypte,  menta  illustrium  virorum,  de  Boxhornius, 

V.  ce  nom.  Daniel  dans  la  fosse  aux  lions,  in-folio.  V.  les  deux  éditions.  La  pi.  xvi 

V.  Daniel;  de  saint  Jean-Baptiste;  de  saint  de  V  Essai  sur  la  calligraphie,  parLanglois 

Pierre  et  de  saint  Paul.  Miniature  du  xii*  du  Pont-de-TArche,  in-8%  p.  450,  quiy 

au  xiir  siècle.  D'Agiucourt ,  Peinture ,  plan-  donne  13 spécimens  de  ce  genre  d'ornement, 

che  cm ,  n"*  6.  Plusieurs  riches    encadrements  d'auteb 

L'on  trouve  dans  l'œuvre  de  Jules  Romain  du  xv*  au  xvi*  siècle,  gravés  dans  l'ouvrage 

tine  nièce  représentant  un  grand   cachot  iniiiulé  :  Descriptio  basilicœ  Sancli  Udaia' 

dans  leauel  plusieurs  hommes  sont  enchaî-  rici  et  Sanctœ  Afrœ,  par  Bern.  Hartfelderas, 

tiésde  diverses  manières  plus  pénibles  les  1  vol.  petit  in^olio. 

Unes  que  les  autres.  Cette  pièce,  qui  est  as-  Voir  surtout  les  planches  des  pages  47, 

6e?  capitale,  est  gravée  par  J.  Bonasone.  49,  52. 

Saint  Louis  en  prison.  Vitrail  de  Saint-  — De  reliquaires.  V.  les  p.  107,  i09,  itt, 

l)enis.  Voir  à  Louis  IX.  i28, 135,  157, 138, 140, 142, 143, 147,149, 

même  volume. 

EMUNCTORIA  (1).  —Nom  d'un  objet  ou  Le  Livre  des  emblèmes,  par  Alciat, impri- 
tstensile  de  table,  dont  on  voit  la  représen-  mé  vers  1546, 1547,  est  également  à  consul- 
tation dans.la  pi.  iv  de  VHortus  deliciarum,  ter.  Chacune  des  plancnes  est  entourée 
Î»ublié  par  Engelhart,  à  Strasbourg,  in-fo-  d'un  encadrement  varié, 
io ,  1818.  Encadrement  de  miroir,  provenant  da 

Cabinet  de  M.  de  Bruges,  monument  de 

ENCADREMENTS  de  tableaux,  de  cou-  sculpture  ou  ciselure  du  xvi' siècle,  publia 

Vertures  de  livres,  de  meubles,  de  titres  ou  dans  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  par 

frontispices  d'ouvrages,  etc.  M.  du  Sommerard,  pi.  xi  bis  du  chap.  XX. 

—  De  style  byzantin ,  servant  d'ornement  —  D'un  tableau  de  dévotion  du  Musée  du 

a  un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  royale  de  Sommerard ,  qui  offre  le  singulier  contraste 

Dijon,  vers  le  xr  siècle.  Willemin,  Monu^  d'un  Christ  mis  au  tombeau  et  de  figures 

tnents  inédits,  pi.  xlvi,  t.  i.  mythologiques,   atlas  du  même  ouvrage, 

Autre  du  même  siècle,  servant  d'enca-  pi.  ii  du  chap.  VàXXÏI. 

drcmentà  une  miniature  du  missel  de  Par-  Autre  du  xvi*  siècle,  pi.  xxxviu  de  la 

chevêque  Robert  (1050) ,  ib,,  tome  I ,  plan-  9'  série, 

che  XVII.  —  De  diverses  grandes  miniatures  p^o?^ 

D'Agincourt,/r/5foircdc  V art  (Peinture),  nant  d'un  manuscrit  de  la  Consolation  de 

en  a  reproduit  plusieurs,  pi.  lxxxiii  ,  n***  1  Boèce,  publiées  dans  V  Album  de  M.  duSom- 

el  2;  pi.  xcvii,  n°  2;  pl.xcviii,  n°1  ;  pl.cv,  merard,  pi.  xix  et  xxx  de  la  8*  série.  Ces 

n*  24;  pi.  cvi,n'*M2, 15et  14.  Le  n"  13est.  encadrements  sont  formés  de  branches, 

k'eproduit  plus  en  grand  pi.  cvii,n°  1.  fleurs  et  fruits. 

Vers  le  xiii*  siècle,  même  ouvrage,  plan-  —  De  fenêtres  du  xv*  au  xvr  siècle.  Voir 

checYiii,  n'^l.  Bourgtherodlde  ,  Chapelle  des  Andelys, 

fronce  au  xiv*  siècle,  1. 1,  p.  216.  Sur  le  pas  d'armes  strumentum  ad  emunrjendas  lapides  et  lueamas,tie. 

de  la  gueule  du  dragon,  môme  ouvrage,  i.  V.  p  445;  T.  aussi  Macri,  Uierolexiron,  Emttnctoria. 

l'ouvrage  de  Yulson  de  la  Colorabiére,  le  Théâtre  (2)  M   de  Wîlleneuve  Bar^emonl,  Bitioire  dd  rm 

d'honneur  et  de  chevalerie,  in-folio.  RdM^^t.flI,  p. 239,  donneguelques  détails  intéres^M*' 

\\,  Du  Cun^e,  Glossaire  de  la  langue  latine,  donne  au  sujet  de  ce  tableau.  V.  aussi  le  texte  de  MMliBi 

"ja  définition  de  ce  genre  d'ustensile  do  ménage,  in-  Voyages, tKe,,\,l\^  p.  344. 
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Ciuira,  Coda  des  comptes  de  Paris,  do  Gha-  Architecture  et  Art  militaire  ,  BatailleSi 

TEAU    de     BlOIS,   du  CHATEAU    GaILLON,    DE  SlÉGES   DE   VILLES,  etC. 

Meillan  y  etc. 

—  De  portes,  mêmes  siècles;  celle  du  ENCENS.  —  Botte  à  encens,  mosaïque  de 
réfectoire  de  Saint-Yandrille.  Ra venue,  publiée   par  Ciampini,   Fêtera 

—  De  diverses  maisons  en  bois  de  la  ville  Monamenta,  pars  2%  planche  de  la  p.  85, 
de  Rouen;  de  Téglise  Saint-Maclou  ;  delà  eiFàhri  ^  Memorie  sagre  di  Ravenna,  pars  i^. 
porte  rouge  de  Notre-Dame;  de  divers  bap-  Petite  cassolette  ou  vase  propre  à  cet 
tistères.  v.  tous  ces  mots.  usage,  entre  les  mains  d^un  moine  ou  d'un 

—  De  cheminées.  V.  ce  mot.  prêtre,  dans  une  miniature  du  Ménologe 

—  De  pierres  tombales.  V.  ce  mot,  et  en-  grec ,  ^cta  sanctorum  des  Bollandistes ,  du 
core  Doyen  et  UuHBERT  II.  calendrier  greco-moscor.,  planche  delà 

Nous  ne  pouvons  résister  au  plaisir,  ce  p.  27  du  t.  I,  du  mois  de  mai,  n"  3  de  la 

qui  du  reste  est  une  justice,  de  citer  ici,  série. 

comme  un  modèle  en  ce  genre ,  les  riches  Voir  les  mots  Consécrations  ,  Dédicace  , 

encadrements  des  pages  du  texte  des  Foya-  Funérailles,  Navette. 

Î^es  pittoresques  et  romantiques,  publiés  par 

e  baron  Taylor  et  ses  collaborateurs  (voir  ENCENSEMENT  de  Pautel  et  des  vases, 

les  volumes  intitulés  :Za^yaedoc^  ^oo^^i/-  — Peinture    du   Menologium  Grœcorum, 

Ion,  Fivarais),  Ces  riches  et  poétiques  en-  xr  siècle;  reproduite  par  Paciaudi,  Anti- 

cadrements  sont  d'autant  plus  intéressants,  quitates  christianœ,  etc.,  in-4'',  n.  75. 

qu'à  la  profuse  variété  de  Pornementation  Dans  la  liturgie  latine.  V.  les  planches  du 

ils  réunissent   Ta -propos   des  souvenirs  Pon^i/tca/e  roma/io/n ,  in-folio ,  et  dans  les 

historiques  religieux   et   militaires  de   la  Cérémonies  religieuses  de  Bern.    Picard , 

vieille  France.  C'est  la  tapisserie  de  Bayeux  éditions  in-folio  et  in-4<>. 

travaillée  par  la  reine  Mathilde  et  ses  filles  Encensement  du  corps  des  saints  ou  de 

d'honneur  :  ce  sont  des  joutes ,  des  transla-  leurs  tombeaux  (i  ).  Menologium  Grœcorum, 

tiens  de  reliques,  des  chevaliers  accomplis-  in-folio,  1. 1,  planches  des  p.  94,  i^;  t.  il, 

sani  leurs    prouesses,  des  ermitages  ro-  p.  180. 

mantiaues,  des  scènes  de  la  vie  cénobiti-  Bas-relief  de  la  porte  de  Téglise  Saint- 
que,  des  pèlerinages,  des  tombeaux,  des  Paul-hors-des-Murs,  à  Rome.  Ciampini,  ^c- 
sceaux,  des  armoiries  de  chevaliers,  de  fera ^oname/ifa,  1. 1,  pi.  xvin,  n" 30 et 48. 
princes ,  comtes ,  barons ,  de  villes ,  de  pro- 
vinces, encadrés  dans  de  riches  arabesques,  ENCENSOIRS  (2).  —  A  une  seule  chaîne , 
et  bien  d*autres  détails  impossibles  à  énu-  tenu  par  on  diacre,  sculpture  en  bois  du 
mérer.  Parmi  les  artistes  qui  ont  donné  une  ix**  au  xr  siècle,  représentant  la  dédicace 
si  grande  preuve  de  talent  dans  ce  genre,  d*une  église  par  le  pape  Sylvestre  I",  j4cta 
nous  citerons  MM.  Viollet-le-Duc ,  Frago-  sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  de  sep- 
Dard,  L.  Courtin,  etc.  tembre,  t.  VI,  planche  de  la  page  120. 

—  A  deux  chaînes.  V.  Funérailles  de 

ENCEINTES  FORTIFIÉES.  —  Planches  et  saint  Luc. 

texte  des  Instructions  du  comité  des  arts  et  —  Conservé  dans  une  église  de  Trêves. 

^nonuments.  Architecture  militaire,  in-4'';  Le  couvercle,  seule  partie  conservée  et 

Paris,  1845,  et  surtout  p.  41,  45,  49,  54,58,  très-remarquable,   semble   appartenir  au 

^9,  60,  6i,  62,  78,  80,  etc.  style  byzantin ,  et  représenter  une  vue  de 

Et  tous  les  livres  à  planches  cités  aux  mots  la  Jérusalem  céleste.  La  partie  inférieure 

(0  Touchant  ce  pieux  usage,  qui  pourrait  peut-être  en  1843,  et  publiée  par  M.  Chartes  de  rEscalopier, 

eionner  quelques  personnes  qui  sont  toujours  près-  Inembre  de  la  société  des  antiquaires  de  France.  Nous 

Bées  de  prendre  tout  à  la  lettre,  voir  les  sages  obser-  craignons  que  c<'tie  description  si  remarquable  ne  soit 

valions  de  Durandus,  Rationule  dlvinor  oIJicior.;  de  qu'imaginaire;  le  pieux  et  savant  Théophile  aurait,  ce 

Duranii,  deRitibus  Eccltsiœ.  Casalius  est  encore  plus  tious  semble,  bien  fait  de  nous  dire  si  ce  bel  encon- 

positif  à  ce  sujet  :  Q  tare  erga  dcfancios  incenaa  prœ-  soir  existait  quelque  part,  et  nous  en  indiquer  une 

*iwtitr,p.  231,  édition  in-4*:  de  RUibua  veier,  sacr,  représentation  figurée,  car  rien  n'est  vague  comme 

cmistLtuor.  une  description  et  la  plus  belle  devient  bien  stérile  et 

[^)  Sur  l'usage  de  brûler  de  l'encens  en  l'honneur  presque  desespérante  si  le  dessin  ne  lui  prèle  sa  puis-* 

des  morts,  sur  l'origine  et  la  forme  primitive  des  en-  santé  et  réelle  coopération  .-  aussi   nous  espérons 

censoirs,  voir  la  savante  lettre  de  l'abbé  Pou>ard  à  qu'on  nous  saura  quelque  gré  de  notre  inventaire  qui 

M.  MilHn,  Jfaoafn  ei/rt/c/o/)f'd/9i/e,  août,  1810.  p.  ao,  a  pour  but  positii  et  unique,  sauf  de  rares  excep- 

34;  Lebrun,  Cérémonies  de  la  messe,  l  voU  ln-8%  lions,  de  meure  sous  les  yeux  lés  objets  mêmes,  pu- 

p.  U8,  édition  i7i6.  Le  moine  Théophile  qui  éerivait  bliés  et  multiplies  par  la  gravure,  et  notre  série  d'en- 

dans  If  X*  siéc'p  #»nviron  Honn*^  h  d'-scription  d'un  censoirs  n'est  pas  une  des  moins  riches  ni  une  de» 

encensoir  mat.nifiqiie  dans  son  Eaai  sur  quelques  moins  importantes,  comme  il  est  facile  de  s'en  con- 

OTis,  Voir  p.  207  de  lu  irauuciiuu  de  ce  livre  donnée  vaincre. 
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noas  semble  une  restauration  maladroite.  Shaw  en  donne  une  belle  copie,  pi.  XLvm 

H  en  existe  une  gravure  dans  le  4  vol.  de  son  ouvrage  intitulé  :  Z^re^^e^  a/iddeco- 

du  Balleiin  monumental  de  H.  de  Gaumont,  rations  ofthe  middle  âge ,  in-S"*. 

p.  460.  On  trouve  une  gravure  mieux  exé-  Ce  bel  encensoir  est  encore  publié  dans 

entée  et  plus  complète  de  ce  curieux  meu-  une  Collection  d'objets  d'art  da  moyen  âge, 

ble  d'église  dans  le  1"  vol.  de  la  Description  éditée  par  Desflorcnnes,  à  Paris,  in-folio, 

de  la  cathédrale  de  Metz,  par  Begin,  in-S*",  1842,  qui  a  fait  calquer  la  pièce  originale. 

184:2,  p.  58.  Cet  encensoir  parait  ici  bien  Encensoir  du  \vr  siècle,  provenant  d'un 

complet  dans  toutes  ses  parties.  beau  bas-relief  de  cette  époque  qui  appar- 

Autre  estimé  du  xii*  au  xiti''  siècle,  dont  tenait  à  Téglise  Saint-Jacques-la<Boucberie 

il  existe  une  gravure  au  Cabinet  des  estam-  à  Paris ,  placé  pendant  très-longtemps  au 

pes  de  Paris ,  portefeuille  GB,  intitulé  :  An*  Musée  des  Petits-Augustins,  salle  du  iv'siè- 

tiqaUés  religieuses,  n'*  4.  cle,  sous  le  n*'  80,  et  représentant  la  mort 

Autre  en  forme  de  fourneaux  à  chaîne ,  de  la  Vierge.  Y.  la  planche  lxxv  du  2*  toI. 

même  collection  et  portefeuille ,  coté  n"  27.  de  Pouvrage  d'Alex.  Lenoir,  Alasée  desm- 

—  Tenu  par  une  des  figures  qui  assistent  naments  français. 

aux  funérailles  de  saint  Benoit,  peinture  de  Autres  de  divers  siècles  publics  parPo- 

Spinello  Arelino,  Etruria  pittrice ,  t.  I,  gin.  Orfèvrerie  des  églises ,  in'À° y  ^Liu\i. 

pi.  xtii.  Monnaie  au  type  de  Pencensoir,  B&:a( 

Magnifique  encensoir  gothique  du  xv»  siè-  numismatique  de  mois,  1. 1,  p.  48, 230. 

cle ,  appartenant  à  la  cathédrale  de  Barce-  Bénédiction  de  Pcnccnsoir ,  Pontifie 

lone.  La  forme  eu  est  très-belle,  Magasin  romanum,  i  vol.  in-folio.  Y.  les  pi.  qui  n- 

pittoresque,  U  \X,p,  ^n,  rient  de  numéros  suivant  les  éditions  et 

Autres  dans  Pouvrage  intitulé  :  ilMuseo  celles  des  Cérémonies  religieuses ,  de  Bem. 

Vaticano  descritto,  par  Ëras.  Pistolesi,  in-  Picard,  éditions  in-folio  et  in-4%  vol.  des 

folio,  t.  III,  pi.  Lxxii,  Lxxiii.  cérémonies  chrétiennes. 

—  A  trois  chaînes,  assez  fréquents  dans 

les  i"»  siècles  du  christianisme;  Cérémonies  ENCHASSEMENT  DE    BIJOUX.  —  Pour 

delà  messe,  par  le  père  I^brun,  planche  de  avoir  une  idée  de  la  manière  de  monter  les 

la  p.  56,  et  dans  le  Glossaire  de  Du  Gange,  bijoux,  pierres  précieuses  au  moyen  âge, 

1. 1,  pi.  X,  édition  en  5  vol.  in-folio.  voir  les  mots  Bijoux,  Diamants,  CsixirBES, 

Autres  sur  une  miniature  de  la  Bible  ma-  Châssis,  Croix  gemmées.  Bonnets  d^évéqiEi 

nuscrite  de  Charles  le  Chauve  ;  Monuments  Insignes  du  saint  empire  ,  Trésor  de  sàixt- 

français  inédits,  Willemin,  1. 1,  pi.  8;  mi-  Denis;  les  reliquaires  de  Péglise  de  Sainl- 

niature  du  xi*  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  Udalaric ,  de  Saint-Gaugericus ,  Sainte  Âfre, 

pi.  LY.  à  Augsbourg;  les  vêtements  de  quelques 

.  —D'une  forme  singulière,  sculpture  du  empereurs  d'Orient,  Pépéc  de  Charleraa- 

xii*  siècle.  D'Agincourt,  pi.  xxvi,  n»  29.  gne,  le  chapeau  de  Charles  le  Téméraire, 

Autre  à  Péglise  Notre-Dame  de  Paris  ;  ffiS'  la  crosse  du  collège  d'Oxford,  etc.;  cl  encore 

ioire  des  beaux^arts  en  France ,  Eerbé .et  à  Orfèvrerie,  Madones,  Notre-Dame-de- 

Garnier,  in-folio,  pi.  xxi ,  xxii,  xxiii.  Lorette  ,  Sandales  ,  etc.  Y.  à  tous  ces  mois. 

—  Tenu  par  un  ange  ;  vitrail  de  Chartres 

vers  le  xiw  siècle.  Willemin,  Monuments  ENCOIGNURES  de  bâtiments,  maisons, 

inédits,  pi.  xcv,  1. 1.  hôtels,  etc. 

—  D'une  forme  gothique  des  plus  com-  Pugin  ,  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Jn- 
plètes,  sur  le  frontispice  de  l'ouvrage  inti-  cient  Timber  Home,  \  vol.  in-4%  pi.  ni, 
i\x\é:  B avaria  sancta,  a  Pat.  Nadero  édita,  iv  et  xi,  donne  divers  exemples  d'encoi- 
1  vol.  in-folio  en  3  parties.  Cet  encensoir  gnures  de  maisons  de  Beau  vais,  Rouen, 
est  entre  les  mains  d'une  figure  de  la  reli-  Strasbourg,  etc.,  sculptées  en  bois,  avec  or- 
gion.  nements  ou  figures. 

—  D'une  très-belle  forme  entre  les  mains  Le  palais  de  Saint-Marc,  à  Yenise,  préscnic 
du  grand  prêtre  Zacharie,  miniature  d'un  une  encoignure  sculptée  en  pierre  trcs-re- 
Ménologe  grec  et  dans  une  peinture  d'An-  marquable.  Y.  à  Yenise. 

dré  del  Sarte.  Y.  Zacharie.  Une  maison  publique  ou  particulière  de 

Un  des  plus  beaux  vases  de  ce  genre  que  la  ville  d'inspruck  (Tyrol) ,  et  oubliée  dans 

nousayons  rencontrés  est  celui  qui  est  com-  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  un,  offre 

posé  et  gravé  par  Martin  Schon  ou  Martin  un  exemple  remarquable  d'une  encoignure 

Schongaver,  indiqué  sous  le  n**  107  du  ca-  couverte  de  sculptures.  Cette  maison  paraît 

talogue  de  ses  pièces ,  par  Bartch.  Y,  son  être  du  xv*  au  xvi«  siècle, 

œuvre.  Yoir  aussi  Poteau  GoRMnER, 
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ENCOLPIUM  (i).  — On  trouve  un  orne-  4  tranchants.  Le  2-  volume  est  également 
ment  de  ce  nom  publié  dans  le  Trésor  de  rempli  d'intérêt;  nous  en  avons  fait  le  dé- 
numisnuUique,  volume  intitulé  :  Recueil  gé'    pouillement  dans  notre  Dictionnaire.  V.  aux 


néral  de  bas^reliefs,  ornements ,  etc.  Voir  la 
pi.  II ,  i(y  série ,  T  classe ,  et  le  texte  p.  2 , 
et  au  mot  Croix  pectorales. 

ENCORBELLEMENT  (Constructions  en), 
à  FAlcasar,  à  la  maison  des  Andelys.  —  La 
tourelle  en  bois  de  l'abbaye  de  Saint-Amand 
à  Rouen;  Pentrée  de  Tabbaye  du  mont 
Saint-Michel,   de  la  chapelle   de    Cluny, 


mots  Bélier  de  guerre  ,  Canons  ,  Costumes 
RELIGIEUX ,  civils  ,  ctc;  Casques,  Couronnes 
DE  rois.  Encensoirs  ,  Chevaliers,  Machines 

DE  GUERRE  ,  PÈLERINS  ,  RELIQUAIRES,  CtC. 

ENDOSSURE  (L')  (3)  des  faîtes  de  toitu- 
res ,  ou  ce  qu'on  nomme  aujourd'hui  les 
couvre-joints,  ou  encore  les  faîtières.  Les 
endossures  en  plomb  des  anciens  bâtiments 


l'église  de  Monza,  celle  de  Saint-Eustorge  à  sont  d'une  façon  toute  particulière  et  re- 

Milan,  l'hôtel  de  ville  de  Ratisbonne,  une  marquable.  Nous  citerons  comme  exemples 

belle  fenêtre  en  tribune,  en  offrent   des  celles  des  beaux  hôtels  de  ville  de  Bruxelles^ 

exemples  curieux.  Y.  à  tous  ces  mots  et  les  d'Audenarde,  de  Bruges,  de  Gand,  etc.  Les 

Dictionnaires  d'architecture  de  Britton  et  couvercles  de  châsses  et  de  quelques  reli- 

Pugin  ;  les  ouvrages  de  Willis,  de  M.  Hoppe  quaires  offrent  assez  souvent  ce  genre  d'or- 

en  Angleterre,  etc.,  sont  aussi  à  consulter,  nement.  Y.  ceux  d'Aix-la-Chapelle,  de 

Magnifique  construction  en  encorbelle-  Sainte-Elisabeth  de  Hongrie ,  de  Sainte-Ur- 

mcnt,  servant  de  console  aux  retombées  suie,  des  trois  mages  à  Cologne,  etc. 

des  voûtes  du  transept  de  la  cathédrale  de  Yoir  aux  mots  Hotels  de  ville,  Chasses, 

Coutanccs.  Yoir  les  diverses  publications  de  Reliquaires  ,  tous  les  monuments  que  nous 

cette  église  et  la  grande  Topographie  de  la  y  citons. 
France  an  Cabinet  des  estampes;  plus,  le 

portefeuille  supplémentaire,  et  celle  formée  ÉNÉAS  Sylvius  ou  Pie  II,  pape,  et  Fré- 

par  l'auteur  de  ce  Dictionnaire,  destinée  déric  III,  empei^eiir  d'Allemagne,  couver- 

à  la  bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  sant  ensemble,  chacun  sur  son  trône.»- 

Cluny  à  Paris.  Grande  planche  gravée  en  bois  de  la  CAro- 

nique  de  Nuremberg ,  p.  268  de  l'édition  la- 

ENCRIERS.  —  Y.  Écritoires.  tine ,  in-folio  de  U9Z. 


ENCYCLOPEDÏA  OF  ANTIQUITIES.  —  Tel 
•est  le  titre  d'un  ouvrage  très-bien  exé- 
cuté publié  en  2  vol.  in-8*»  à  Londres,  iSiS, 
1844,  par  T.  D.  Fosbroke.  Le  texte ,  rédigé 
par  ordre  alphabétique  (2),  est  accompagné 
de  planches  gravées  avec  le  plus  grand  soin. 
Les  principaux  sujets  que  nous  y  avons  re- 
marqués sont,  t.  I,  p.  296,  un  théâtre  qui 
moyen  âge;  p.  263,  diverses  formes  de  bar- 
ques, navires,  vaisseaux;  p.  228,  un  tom- 
beau de  chevalier  enfermé  dans  une  cage; 
p.  296,  n*  2,  un  ftfnal  ou  lanterne  de  nuit; 
p.  296;  n"  7,  un  poteau  indicateur  avec  une 
main;  p.  296,  n**  2i,  une  musse  d'armes  à 


ENÉIDE  DE  YIRGILE.  —  La  bibliothèque 
du  Yatican,  n*»  3225,  possède  un  bel  exem- 
plaire manuscrit  de  ce  poème  fait  au  iv*  ou 
v*  siècle,  avec  des  miniatures  curieuses, 
dont  on  trouve  des  fac-similé  dans  Vffis-^ 
ioire  de  l'art  au  moyen  âge  de  d'Agincourt, 
Peinture ,  pi.  xx  à  xxv  (i). 

On  en  trouve  un  2*  sous  le  n*  3867;  re- 
produit dans  le  même  ouvrage,  pi.  lxiii, 
Lxiv,  Lxv.  Dans  les  miniatures  de  cfe  2*  ma- 
nuscrit l'influence  du  moyen  âge  est  tout  à 
fait  prononcée.  Les  personnages  ont  des 
auréoles.   • 

Il  existe  diverses  éditions  de, ce  poëmé  Irn- 


(i)  Ce  mot  lalin  est  employé  rfans  les  actes  dd        (s)  Voici  comme.  Rabelais  dépeint  ce  genre  d'orne- 

8^  synode  «e  Consiantinoplc,  publié  par  Anaslasele  roi»nt  ;  ^^  Le  dessus  c<)uvM>t  d'ardoises  Unes  avec  l'en-  • 

i^ibiîoihécaire   par  Theosierictus  in  mia  sunciœ  Kl-  «  dossurc  de  plomb  à  flgurts  de  petits  mannequins  et 

ce/fp,  n   33  ;  flans  V Alexiade  d'Anne  Comnéne,  p.p47.  «  animaoi  bien  assorlis  et  flores  avec  les  goultiè- 

>  oir  cp  que  Du  (îange  et  M.icri  en  dirent,  le  premier  «  res.  etc.  »»  Les  coramenUleurs,  dit  M.  Ch.  Lenor- 

flans  son  Glossaire  etJedeuxiéroedans  VUierolexicon.  matii.  p.  i7  de  son  livre  sur  Rabelais  et  l'abbaye  de 

v2*h4i  voyant  cet  ouvrage  nous  avo.ns  cru  un  in-  TAd/ème,  expliquent  les  jfiannequins  en  queslioa'par 

sianique  c'était  le  même  plan  que  le  nôire,  et  que  peiiles  mannes,  paniers  de  bouquets  de  Heurs  et  do 

nous  étions  .effacé;  comme  rédâciiofn  et  conurfe  scienoe  fruits,  lesquels  servent  d'ornements  aux  édifices,  et c» 
nous  n  en  doutons  pas;  mais  comme  éU'odue  de  travail»       ^(4    Voir  aussi  Cous  les  déiails  lïisioriques  et  calli- 

jorame  détails,  nous  restons  maître  du  lerr^iit.  Il  est  graphiques  aUî  concernent  ces  deux. manuscrits,  b.  29 

eioiviant  que  cet  oifvrage,  avec  les  nombreuses  lacu-  et  suiv.  de  Pexplicaiion  des  planches  et  des  obacSrTa-t 

nés  que  nous  y  avons  remwqnées,  porte  le  titre  d'Kn-  ,  lions  judicieuses  que  fait  d'Âgincourt  sur  les  armures  * 

cyciopédie.  Sans  doutte  que.  l'auteur  se  propose  de  de  ces  miniatures  par  Pielro  Sancto  Bartholi,  qui  les 

oonner  des  suppléments  à  son  livre;  noua  les  alten-  a  dénaturées  en  leur  donnant  uo-slyle  antique  qu'elles 

uons  avec  impatience  pour  en  faire  le  dépouillement,  n'ont  pas.  .  • 

h  S^'"'  Qoant  au  moyen  âge  et  quaut  aux  antiquités  ' 
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primé  dans  le  XV*  siècle  )  accompagnées  de  folio,  planche  n""  12,  et  planehe  d'étude 

gravures  en  bois.  n^  4 ,  p.  15. 

Autre  ressuscité  par  saint  Zënobio.  Bas* 

ÉNERGUMËNES.   —  La  place  réservée  reliefduxiv** siècle;  d'Âgincourt,5ca(p<«rf, 

dans  les  églises  des  premiers  siècles  à  ces  pi.  xlu  ,  û°  5. 

sortes  de  personnes ,  est  indiquée  sur  un  Et  par  Cicognara,  Storia  délia   icb(- 

plan  de  basilique  donné  par  Sarnelli ,  dans  tara,  t.  II,  pi.  xx.  Ici  Fenfant  est  ressoscité 

son  ouvrage,  ^/i^ica  basilicographia^re»  par  saint  Antoine  de  Padoue. 
produit  dans  le  tome  XIX,  p.  546  des  jén^ 

nales  de  philosophie  chrétienne.  ENFANT  JÉSUS.  —  D^Agincourt  dans  une 

suite  de  planches  de  son  Histoire  de  Pari 

ÉNERVÉS  (1).  —  Le  tombeau  des  Ëner*  (Peinture)^  donne  plusieurs  Hgures  dW 

vés,  monument  très-curieux  du  règne  de  lants  Jésus  assez  dhrieuses  à  étudier  pour 

Dagobert,  est  détruit  ;  mais  M.  Langlois  du  Texpression  ou  la  pose. 

Pont-dc-r Arche  en  a  reproduit  quelques  Des  xii' ,  xiii*  au  xiv«  siècles.  PI.  en, 

fragments  dans  une  planche,  annexée  à  n^»*  1,  2, 13, 14,  pi.  cvii.  La  tète  de  Tenfant 

une  notice  sur  ce  tombeau,  Mémoires  de  la  ^i  donnée  de  grandeur  naturelle.  PI.  cviii, 

société  d'émulation  de  Rouen,  séance  du  9  n**  1;  pi.  cix;  pi.  m,  n"  6.  Dimension  de 

juin  1824,  p.  80.  l'original.  Pl.  cxii,  n"*  3;  pi.  cxvii,  n^  1; 

M.  Deshaycs,  membredelasoclétéd^ému-  pl.  cxxxiu,  n*"  1  et  3;  pl.  cxxxvui.  Trb- 
iation  de  Rouen  ,  a  publié  dans  le  volume  gracieuse  de  pose  et  défigure.  PL  cxli.  Gran- 
de 1824  des  Mémoires  de  cette  société^  des  deur  de  Toriginal.  Télé  admirable,  peinture 
bas-reliefs  où  Ton  trouve  représentée  This-  de  1484.  PL  clx.  L'ajustement  est  dipe 
toire  des  Énervés.  Ces  bas-reliefs  pro-  d'attention;  l'expression  est  singulière, 
viennent  de  l'abbaye  de  Jumièges,  ainsi  Pl.  clxi.  Belle  pose.  Pl.  xvi,  n*"  a  et  3; 
que  les  deux  grandes  figures  des  Énervés  pl.  clxxiv  ,  n""  1  et  3.  Peinture  de  Léonard 
reproduites  dans  son  Histoire  de  l'abbave  de  Vinci.  PLclxxxii.  Deux  têtes  d'enfants, 
^e /a/niV^^«,in-8'',  Rome,  1829,  planche  de  l'une,  par  Pérugin.  l'autre,  de  Raphaël, 
la  p.  207.  mises  en  parallèle.  PL  clxxxiv,  par  Raphaël. 

M.  Taylor  et  ses  collaborateurs  donnent  Pl.CLxxxv,duméme.Pl.cc,par  FraBartho- 

dans  leurs  Foyaaes  pittoresques  en  France  lomeo.  Sculptures  du CampoSanto,  recoei)- 

(  Normandie)  y  {A,  xix,  un  fragment  de  mu-  lies  par  Lasinio,  du  imi^  au  xiv«  siècle  en- 

raille  d'une  chapelle  du  tombeau  des  Éner-  viron,  in-4*' ,  Florence,  1825.  Voir  les  plan- 

vés  de  la  même  abbaye  de  Jumièges.  ches  lxii  ,  n^  87;  pl.  lxxxi,  q"*  173.  U  téie 

La  pi.  XVIII  du  même  ouvrage,  lettre  G,  est  cassée;  l'ajustement  est  remarquable  par 

donne  le  plan  géométral  de  celte  chapelle  sa  belle  disposition, 

qui  se  trouvait  enclavée  dans  un  terrain  Pl.  lxxxii,  n'*  109.  Belle  figure  entière 

attenant  à  celui  du  cloître  et  de  la  chapelle  et  nue. 

Saint-Pierre,  PL  civ;  pl.  cxxiii,  n*  174.  La  télé  est 

cassée.  L'ajustement  qui  reste  est   d'une 

ENFANT.  —  Endormi  sur  une  tête  de  grande  pureté, 

mort.  Jolie  composition  allégorique  de  Wie-  PL  cxxvi,  n*"  191.  Ajustement  toi^t  parti- 

rix.  Voir  son  œuvre.  eu  lier.  Sur  la  tunique  de  Penfaql  et  de  la 

Autre  dans  l'attitude  de  la  réflexion,  mère  est  une  piècé^  semblable  à  un  peeto- 

Sculpture  du  xv  siècle.  Mlas  du  Somme-  rai.  Il  tient  un  rouleau.  Au  bas  de  la  tu- 

rard ,  pl.  x  du  chap.  V.  nique  ou  robe  une  bande  d'étoffe  dont  nous 

Autre  appuyé  sur  un  sablier  et  décou-  ignorons   le -nom,    mais    qu'il    iaut  re- 

vrant  une  tête  de  mort  ;  gravé  par  Baphael  tnarquer. 

Sadeler  d'après  le  peintre  Swarz.  PL  cxlvi,  îî"  30  et  128.  Cette  dernière 

Voir  feuA  œuvres.  nous  paraît  être  une  figure  de  l^Abondam* 

Enfant  ressuscité.    Peinture  sur  verre',  ou  de  laChKritéoù  figure  un  eniantordi- 

cathédrale  de  Bourges,  Description  des  ti-  naire. 

trauw,  par  les  pères  Martin  et  Cahier,  in-  PL  cxLvni,  n"*  106.  Enfant  Jésus  "d'uae 

(1^  La  légende  qui  raconle  Thistoire  des  deux  jeunes  France,  p.  40,  donne  le  détail  dn  eosUiBne.  des  (Ni 

princes  connus  sous  ce  seul  nom,  se-trouve  rapportée  figures  qui  se  voyaieni  encoYe  m  son  lenips  U^^v 
•  texluelU'meni  dans  le  vieui  chroniqueur  de  Jumièges,  ,  sur  le  tombeau  m  question.  11  rapporte  .las  diflicur 

sans  doute  d'Antoine  Yepei,  doni  M.  !Nodier  reproduit  tés  élevées  au  sujet  de. ce  monumeal^  ^^^*^!^^  > 

l'intéressante  et  naïve  narration,  p.  44  et  suiv.  du  texte  lire  les  auteurs  qui  y  soai   indiqués  et  la  BOtioedt 

des  Voyages  vittor .  et  romaniiq.  dont  l'anc.  France,  M,  Desbayet  que  nous  dtOBi  plus  haut. 

Piganiol  de  la  Force,  t.  IX  d»  sa  De9&iption  de  ta  •             ' 
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pose  très-gracieuse ,  mais  qui  accuse  la  re-  On  trouve  plusieurs  sujets  d'enfants  map\ 

naissance.  Il  y  a  un  peu  de  prétention.  tyrisés  en  haine  de  la  religion  chréliennq^ 

PI.  cLvii.  Style  du  xiir  au  xiv  siècle.  dans  la  Bavaria  sancta  et  pia  de  Ruderus , 

La  collection  de  M.  Artaud,  qui  se  com-  t.  Il,  pi.  de  la  page  349;  t.  IV ,  pi.  de$ 

pose  de  tableaux  de   maîtres  des  quatre  p.  473,  479. 

siècles  qui  ont  précédé  celui  de  Raphaël,  Et  les  planches  de  l'ouvrage  deGalloniua, 

publiée  à  Paris,  chez  Challamel ,  éditeur,  de  Cruciatibus,  etc.  Reproduites  encore  par 

offre  une  suite  de  figures  de  Tenfant  Jésus  Mamacchi  dans  ses  Antiquitatei  chrUtianœ, 

à  étudier  depuis  André  Rico  en  4105  jus-  3  vol.  in-4\ 

qu'au Pérugin  en  4446.  ,,^.„.^^^        ,,    ,       v    „ 

Voir  surtout  les  planches  n"  6,  7,  24, 55.  ENFANTS.  —  Sculptures  d'ornement  d^ 

Jean  Goujon,  à  Anet,  au  Louvre,  à  la  fon-t 

EiNFANT  PRODIGUE.  —  Comme  peinture  taine  des  Innocents. 

de  cette  parabole  nous  indiquerons  la  belle  Voir  à  ces  divers  noms  les  détails,  et  dan^ 

verrière  d'une  des  chapelles  de  la  cathé-  l'œuvre  de  l'artiste  publié  par  Odot,  H- 

drale  de  Chartres,  xiir  siècle,  représentant  braire- éditeur  à  Paris.  Gravures  au   trait , 

ce  sujet  en  trente  médaillons  entourés  de  par  Réveil.  Voir  les  pi.    xxv,  xxvi,xxvir, 

rinceaux  de  la  plus  grande  beauté.  Mono-  xxviii,   lui,  lvi,  lxv,  lxxiv,  lxxix. 
graphie  de  cette  éslise  publiée  par  ordre  du 

ministère  de  l'intérieur,  in-folio ,  pi.  lxv.  ENFANTS  DE  CHOEUR.  -  Voir  les  plam 

V.  aussi  à  Chartres.  <^^cs  du  Pontificale  romanum,  in-folio  ,  Id 

Même  sujet  (4)  à  Rourges.  Vitrail  delà  ca-  Bituale  pontificum,  in-folio  et  in-4<'.  Cellel 

thédrale  de  celte  ville,  offert  au  xiir  siècle  de  Touvrage  de  Rern.  Picard,  intitulé  :  C€\ 

par  la  confrérie  des  tanneurs,  et  publié  par  rémonies  religieuses  de  tous  les  peuples  de  Ici 

MM.  Arthur  Martin  et  Cahier.  Description  terre,  volume  des  Cérémonies  chrétiennes , 

de  la  cathédrale  de  Rourges,  in-folio,  plan-  in-folio  ou  in-4°. 

cbe  IV  Paris  4842-45.  Enfants  de  chœur  en  deuil,  curieux  cos-i 

Peinture  sur  verre  à  l'église  de  Mortagne,  tûmes  des  cérémonies  des  pompes  funèbre^ 

Histoire  de  la  peinture  sur  verre  en  France,  de  Charles  111 ,  duc  de  Lorraine  et  du  duo 

par  le  comte  de  Lasteyrie,  in  folio,  pi.  lxv.  Albert  de  Savoie,  etc.  Voir  au  mot  Pomper 

On  y  voit  un  trictrac.  funèbres. 

Un  très-beau  plat  ciselé  au  xvi"  siècle 

offre  aussi  ce  sujet.  11  est  publié  dans  les  ENFANTS ,    FILLES  ou   GARÇONS.  -^ 

Voyages  romantiques  et  pittoresques  dans  Sous  le  point  de  vue  du  costume. 

l'ancienne  France,  par  Taylor,   de  Cail-  —  Au  maillot.  Voir  Maillot. 

leux,  etc.  Languedoc,  pi.  cclxxxiv  bis.  —  De  5  à  8  ans.  Costume  de  fille.  Wille-i 

Voir  aussi  l'œuvre  d'Alber  Durer,  de  llans-  min  ,  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  clxxx. 

Béham,  de  Martin  de  Vos,  Sadeler,  Léonard  —  De  40  à  43,  ib.,  pi.  clxxvi,  ccxliii. 

Galler  ou  Gauthier,  et  toutes  les  Bibles  Toutes  les  planches  de  l'ouvrage  de  Strutt 

du  XV*  au  xvr  siècle  avec  gravures  en  bois.  «wr  les  Jeux  du  moyen  âge.  Voir  le  litre  ai| 

mot  Jeux. 

ENFANT  AVALÉ  par  un  dragon.  —  Voir  Voir  aussi  au  mot  Écoles. 

Vipère  DES  ViscoNTi,  ou  Gui VRE.  ^»,,..,t,„^  «,r.^»T^r*so 

'  ENFANTS  TROUVÉS.  —  Un  manuscrit 

ENFANTS  EXPOSÉS  MASSACRÉS.  —  Voir  de  la  bibliothèque  de  Dijon ,  du  xiv  au  xyt 

Moïse  ,  Innocents.  5Îf^*^,5!  P^H'lS*'"  ^^/  an*'q"a»«îs  de  1^ 

Côle-d'Or,  en  4838,  renferme  plus  de  vingt- 


Et  toutes  les  suites  composées  sur.  la  ViB  voit  tous  les  détails  de  constru<;tion ,  d(| 

de  Jésus-Christ  où  ce  sujet  se  Irouvcreprér  distribution  ,  de    acènes  d  intérieur  ,    do 

semé. Voir JÉsusc^uRisT.  salles,  etc.  Ces   miniatures  sont  gravée$ 

dans  le  volume  de  roifvrage  ci-dessus  indi-» 

.    ENFANTS-  CHRÉTIENS    MARTYRISÉS,  que;  le  texte  est  de  M.    Peignot  (Dulletiii 

*  ■ 

(1)  La  comparaison  de  ces-deux  composilions  pré-  sertir  de  guide  à  tous  ceux  qui  Veulent  reprééeotff 

■  sente  des  variantes  et  des  détails  curieux  à  exaini-  cette  belle  parabole.  Sx  les  artistes  voulaient  lire  l'K-i 

ner.  Celle  de  Chartres  est  beaucoup  plus  riche  en  vângile  avec  attention,  leurs  compositions  y  gagne-i 

nombre,  celle  de  Bourges  npus  semble  beaucoup  plus  raient  plas  quIU  ne  pensent, 
d'accoroateç  le  texte  de  l'Evangile  qui,  du  reste,  doit 
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du  comité,  Histoire  des  arts  et  monuments,  sente  faisant  sortir  une  source  de  terr6  atec 

t.  II ,  p.  iS).  sa  crosse ,  de  Faulre  un  livre ,  graTure  de 

Hôpital  des  enfants  trouvés  à  Cordoue.  J.  Mathieu.  Y.  son  œuvre  et  la  Collection 

La  porte  d'entrée  ornée  de  sculptures  dans  des  saints  du  cabinet  de  Pauteur  qui  doit 

le  style  du  xv*  siècle  est  publiée  dans  le  passer  au  Cabinet  des  estampes  ^e  Paris. La 

Moyen  âge  pittoresque,  pi.  lxxxvii.  crosse  est  ornée  d'un  sudarium. 


son  Histoire  de  Vart  (Peinture),  p\.  cxix,  t.  Ui,  pi.  m  du  n«  28,  n«  i ,  ancienne 

etCicognara, dans  Storiadella  scutiura,  1. 1,  édition  en  5  volumes,  et  pi.  xvni  de  Tédi- 

planches  viii,  xvii.  tion  Barba ,  in-4%  un  vol.  de  texte  et  allas. 

Orcasna  ou  Orgagna ,  au  xiv«  siècle,  pein-  Deux  statues,  l'une  d'Ënguerrand,  ranlre 

tre  de  récole  florentine,  paraît  être  le  pre-  de  sa  femme,  existaient  autrefois  au  con- 

mier  qui  ait  représenté  l'enfer  chrétien,  d'à-  vent  des  Chartreux  de  Paris.  Môme  oavrage, 

près  les  descriptions  poétiques  de  la  Divine  t.  V,  pi.  v  du  n"52.  Costume  armorié.  Leurs 

Comédie  du  Dante.  Cette  grande  composi-  statues  se   voyaient  aussi  au  portail  de 

tion  fait    partie  des  fresques  du  Campo  l'église  d'Ékîouis.V.  ce  nom. 

Santo  publiées  par  Lasini,  1  vol.  in-folio.  Procès  d'Ënguerrand  plaidé  devant  le  Père 

Voir  Campo  Santo.  éternel.  V.  Procès. 

Une  des  planches  gravées  de  l'ouvrage  in-  Jean  de  Marigny,  évéque  de  Beauvais.  Sa 

titulé:  Monte  santo  di  Dio  (1),  1477,  in-  statue  dans  la  même  église.  MiUiû,  i*., 

folio ,  représente  l'intérieur  de  l'enfer.  On  y  pi.  n*»  4. 
voit  Salàn  dévorant  les  pécheurs,  entourés 

des  supplices  réservés  aux  sept  péchés  ca-  ÉNIGMES.— V.  Devises,  Emblèmes,  Sw- 

pitaux,où  l'on  reconnaît  assez  facilement  mles. 
la  gourmandise,  la  luxure  et  la  paresse,  etc. 

Cette  planche  est  reproduite  assez  fidèle-  ENLUMINEUR.  —  L'on  trouve  une  figore 

ment  dans  le  1"  ou  2'  volume  du  catalogue  d'homme  exerçant  cet  état  (3),  gravée  dans 

de  la  Bibliothèque  de  La  Fallière,  n*»  763.  le  livre  de  Jost' Amon,  de  Artihus  mecanidt 

Gravures  en  bois  de  diverses  éditions  du  si  illiberalibus ,  etc.,  i  vol.  in-12,pl.deia 

Dante,  publiées  au  xvr  siècle;  celles  de  p.  32. 
l'édition  dite  du  Chat,  à  Venise,  sont  assez 

bien  composées.  Dibdin  en  reproduit  une  ENOCH  enlevé  au  ciel.  Miniature  d'one 

.  dans    l'ouvrage  intitulé  :   Bibliographical  Bible  du  xr  siècle.  Archeologia  britanaica, 

Decameron.  Voir  Dante.  t.  XXIV,  planche  de  la  p.  85;  gravure  sor 


les  gravures  sont  faites  par  les  Wierix  sur  blés  gravées  sur  bois ,  du  xiv*  au  xV  siècle, 
les  peintures  ou  dessins  de  Bem.  Passari,  et  la  suite  d'Alber  Durer,  en  plusieurs 
est  une  représentation  de  l'enfer  qui  n'est  planches  in-foKo  de  la  plus  grande  beauté, 
pas  sans  mérite,  in-folio,  pi.  cxxxi.  .  V.  au  mot  Apocalypse. 

Jean  Cousin  a  composé  aussi  un  enfer 
dans  un  tableau  du  Jugement  dernier  autre       ENSEIGNES  MILITAIRES.  —  Une  lampe 
quecelui  peint  sur  verre  à  la  châpeNcde  Vin-    provenant  Ses  catacombes ,  ,et  publiée  par 
cennes  (2>  V.  l'œuvre  de  ce  peintre  célèbre.    Mamacchi,  Origin.  ehristianor,,  t.  m,  p.jK, 

porte  iwie  enseigne  roihaine  avec  le  mono- 

ENGELMONDUS  (Saint  ) ,  évêque  d'An-    gramme  du  Éhrist.  C'est  sans  doute  un  La- 
gleterre ,  de  l'ordre  des  bénédictins^  repré-    Bai 


irum. 


CD  Dibdin/ionnequelques  détails  sur  ce  livre,  l.ill  neûl  défigurer  celle  belfc  composiUoD  qui  eslgrifée 

«i  i  Wj»8'*»fuie  la  célébrité  de  CCI  homine  de  génie,  (3)  Auxmols  Calucrxphb,  Muiiathre*,  voîriw* 

nous  ne  saurions  garder  le  silence  sur  les  mconv*-  |^  détails  que  noua  donnons  sur  celle  brtncbedc  IW 

nances  el  lea  bambocbadca  dignes  de  Callol  qui  vieih  au  moyen  ïge/       "^""'"*  ''"^  ^^*^  """^"^ 
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Enseigne  ornée  de  deaz  croix  ^  à  la  tète  et  gravée  par  les  Wîerix.  V.  les  pi.  oxxxiii 

deFarmée  milanaise  dite  la  ligue  lombarde,  dans  le  fond. 

D'Agincourt ,  Histoire  de  Vart  (  Sculpture  ),  —  De  la  Vierge ,  très-belle  composition  du 

pi.  XXVI,  n*  27.  C'est  un  bas-relief  apparie-  Giotto  à  Florence,  Etruria  pittrice,  t.  1, 

nantà  une  des  portes  de  la  ville.  V.  au  met  pi.  ix.  D'Âgincourt,  Peinture,  pi.  cxiv,  n"*  6. 

Ligue  lombarde ,  pour  plus  amples  détails,  tJn  des  apôtres  tient  le  rameau  d'or  dont 

et  encore  les  mots  Bannières,  Drapeaux,  parle  la  légende  du  faux  Méliton  (1). 

Étendards.  Ensevelissement  de  saint  Pierre  et  du 

saint  Paul  aux  catacombes,  fresque  du 

ENSEIGNES  DE  BOUTIQUES  ou  DE  MAI-  xir  siècle,  Storia  délia  pittura  italiana, 

SONS.  ^  L'on  en  trouve  quelques  exemples  par  Giov.  Rosini  ;  Pise ,  i 859,  in-folio ,  1. 1 , 

dans  le  moyen  âge;  ce  sont  presque  tou-  pi.  d  de  la  suite  des  peintures  byzantines, 

jours  des  figures  de  saints  qui  servent  d'en-  —  De  sainte  Catherine.  V.  à  son  nom  et  à 

seignes.  Funérailles,  Déposition,  etc. 

Voir  la  planche  i  du  chap.  VIII ,  Jtlas  des 
artê  au  moyen  âge,  représentant  la  recon-  ENTABLEMENT.  —  Exemples  d'entable- 
struetipn  de  la  ville  de  Troyes ,  qui  offre  des  ment  dans  l'architecture  du  moyen  âge,  de- 
enseignes  de  boutioues,  et  dans  Dresses  and  puis  le  xi*  siècle  environ  jusqu  à  la  Un  du 
décorations,  etc.,  de  Shaw,  1. 1.  V.  la  liste  xvr  siècle  (architecture  des  églises).  Cours 
des  planches  et  l'ouvrage  de  M.  Langlois  d'antiquités  monumentales  de  M.  de  Cau- 
sur  les  A/aifoiw  de  Rouen,  mont,  4*  partie,  p.  73,  136,  i75,  247,  315, 

Enseignes  de  libraires  et  d'imprimeurs  *  et  toutes  les  planches  indiquées  à  chacune 

des  XV*  et  xvi*  siècles.  V.  Marques.  de  ces  pages. 

Voir  aussi  Coumaçons.  D'Agincourt,  Histoire  de  Vart  {ArchiteC" 

ture),  pi.  XXV,  n*»*  22,  60,  62,  63. 

ENSEVEUSSEMENT  de  Jésus-Christ.  —  —  De  la  nef  de  la  cathédrale  de  Bayeux , 

Peinture  du  xiir  siècle,  à  Assise.  D'Agin-  citée  par  Willemin  comme  exemple  curieux 

court,  pi.  cv,  n°  25.  d'architecture  du  xi*  au  xii*  siècle,  Monu^ 

Fresque  deCimabué,  même  lieu  et  même  ments  inédits,  t.  I,  pi.  li. 

époque,  ib,,  pi.  ex,  n""  4.  Et  tous  les  ouvrages  à  planches  cités  aa 

Dans  la  Storia  délia  pittura  italiana  de  mot  Architecture. 
Giov.  Rosini,  Pise,  4839,  in-folio,  1. 1,  plan- 
ches XXI ,  xxii ,  deux  sujets  de  ce  genre.  ENTERREMENT  de  Sara,  Rachel  et  de  Ja- 

Peinture  d'Ugolino,  à  la  cathédrale  de  cob.  — Miniature  de  manuscrits  du  viirou 

Sienne,  xiii*  au  xiv  siècle.  D'Agincourt,  w  siMe.hàmïiQciw^^Bibliotheca  Cœsarea, 

pi.  cv ,  n*"  22.  t.  m ,  planche  de  la  p.  12  et  13. 

Très-belle  composition  de  Raphaël ,  gra-  Dibdin ,  Foyage  en  France,  t.  Ifl,  p.  196, 

vée  par  Volpato.  V.  ses  œuvres.  cite   une    miniature   d'un  manuscrit   du 

Autre  d'un  maitre  du  \\v  siècle,  à  Flo-  xiv*  siècle,  représentant  l'enterrement  d'un 

rence.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xliii,  chevalier.  V.  le  roman  de  Lancelot  du  Lac 

n^ 7,  signée  Valérius.  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris,  n*  67, 

Bas- relief  de  Daniel  de  Volterre,  à  Saint-  83,  à  la  fin  du  volume,  folio  233  recto. 

François  d'Assise.  Cicoçnara,  Storia  délia  —  Des  chevaliers  du  Nœud.  V.  Noeud  et  à 

^ultura  in  Italia ,  in-folio,  t.  II,  pi.  lxxxi.  Funérailles  et  Obsèques. 

Cette  sculpture  est  aussi  publiée  par  Alex. 

Lenoir,  A/iw^6  des   monuments  français,  ENTERREURS.  —  V.  Fossatores. 
t.  IV,  planche  de  la  p.  156. 

Autre  par  le  Bassan.  V.  son  œuvre.  ENTRAILLES.  —  Quelques  tombeaux  du 

Toutes  les  suites  de  la  Vie  et  passion  de  moyen  âge  offrent  des  figures  de  princes  ou 

iésus-Christ  par  les  anciens  maîtres  offrent  princesses  tenant  leurs  entrailles  dans  un  pan 

également  ce  sujet.  V.  les  œuvres  du  Giotto,  de  leur  vêlement  (2).  V.  la  figure  de  Jeanne 

d  Albert  Durer,  le  Pérugin ,  le  Pontormc  ou  de  Bourbon ,  femme  de  Charles  V,  aux  Cé- 

Hegiilo,  le  Caravage  ou  Polidor  Caldara,  leslins  de  Paris,  publiée  par  Millin,  Anti- 

Jos.  Heinz,  et  Sadeler,  Théodore  Bernard ,  quités  nationales,  t.  1,  n**  111,  pi.  xxxiii. 

Hondtus  et  autres.  Celle  de  Jean  le  Bon.  V.  à  ce  nom.  Elle  se 

La  Vie  de  Jésus-Christ,  par  Bern.  Passari,  trouve  aussi  au  musée  de  Versailles,  gale- 
Ci)  La  rclalioD  de  celte  légende  est  reproduite  dans  trouve  qu'aux  tombeaux  ronformant  les  entrnilles  des 
le  21»  volumede  la  fiifr/(;de  Vencc  el  dedum  Calmet,  personnages  représentes.  >ous  devons  celle  remaf' 
P-  392,  édition  de  Méquigoon  Havar,  que  à  M.  Debret,  arcbilecte  du  gouvernement. 
\V  II  est  à  remarquer  que  celle  parlicutarilé  ne  so 
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rie  du  rois,  publiée  par  Gavard.  V.  cette  Lucas  CranaA^  d'après  le  taUean  dadMi 

belle  publication ,  série  des  rois.  Hicci ,  dit  le  Brusasoroi ,  de  Vérone  (8) ,  8  à 

10  planches  grand  in-folio.  V.  TcMiTre  da 

ENTRÉE  dans  l'arche.  V.  Arche  pb  Noé.  graveur.  Cette  curieuse  cérémonie  est  n« 

--*  De  Jésus-Christ  à  Jérusalem,  mosaïque  produite  dans  VUfUvers  pUioreêque,  pn- 
eu eimetière  du  Vatican,  style  du  premier  blié  par  Firmin  Didot  frères,  AUemê§n$, 
temps,  publiée  par  Bianchini,  Demonitror  t.  Il,  planches  des  p.  473  et  suivantes,  aoat 
Ijo  kiêiorim  ecolesiasUca ,  tabula  n*,  sie-  les  n***  157  à  167.  On  y  remarque  Iss  oos- 
euli  1',  W*  17.  Très^beile  sculpture  si  la  oo*  tûmes  des  troupes  d'Allemagne  et  d'Espi- 
pfe  de  ce  monument  est  exacte.  gne,  n*"  157;  les  hérauts  d*armes  jeUnt  de 

Sculpture  en  brpnze  du  xi*  siècle  de  1^  Pargent  au  peuple,  n""  158;  rEucharisUe 

porte ae  $aint-PauUhors«des->lfurs.  D'Agin^  portée  sous  un  dais,  entouré  des  patrideis 

court,  Sculpture,  pi.  xiv,  n"*  20.  de  Bologne,  n"*  150;  les  insignes  du  pape, 

Plusieurs  bas*reliefe  de  tombeaux  des  n*"  162;  Tempereur  et  le  pape  à  cbe?al, 

catacombes ,  Borna  subterranea,  d'Arin*  n°  163;  les  étendards  de  TEmpire  et  de 

ghi,  inofolio,  planches  des  p.  177,  185,  PÉglise^  n""  165;  l'étendard  de  la  ville  de 

S*  monument;  p.  109, 1*  et  2*  tombeau.  Bologne,  n""  165;  les  distributions  pnbli* 

Ces  divers  bas-^reliefs  sont  d'une  grande  ques  de  vivres  au  peuple ,  n*"  167,  etc. 

exécution.  Cette  belle  fresque  est  publiée  en  gnnd 

Peinture  d'un  manuscrit  grec  du  xi*  an  à  Vérone,  en  1  vol.  in-lblio  oblong,  som 

XII*  siècle.  L'artiste  a  eu  la  singulière  idée  ce  titre:  la  grand  Cavaloatadi  Clémente  Fil 

de  mettre  l'âne  au  galop,  ce  qui  détruit  la  e  Carlo  V  délia  salla  JRidoifi,  dipUUa  da 

dignité  du  sujet.  Jésus -Chnst  tient  une  Bruasorci  infiêa  a  contorno   dat  eelehn 

pancarte  ou  phylactère.  IVAgincourt,  Peif»-  Agostino   (>om«rio/  chaque  planche,  aa 

ture ,  pi.  ciii ,  n"*  ou  bande  3.  nombre  de  8,  est  dédiée  à  quelque  penoo* 

Bas-relief  du  xvi''  siècle,  exécuté  sur  un  nage  distingué. 

eoOre^    très-belle   manière.  D'Agincourt ,  Autre  gravée  en  1791  par  Giov.  Filideai, 

Sculpture,  p|.  xliii,  n"*  1.  Rome,  et  dédiée  au  cardinal  Carrera. 

Composition  de  Bernard  Passari ,  pour  la  Entrée  de  la  reine  de  Suède  à  Rome,  né- 

Fie  et  la  pa$$ioh  de  Jesas-ChrUt,  du  père  daille  du  pape  Alexandre  VII.  V.  roonage 

Jér.  Natahs,  gravure  de  Wierix,l  vol.  petit  de  Bonanni  et  de  ûumolinet,  NamUmata 

in-folio,  planche  n**  85,  86,  87.  poniificum,  etc.,  au  nom  du  pape. 

-  D'isabeau  de  Bavière  à  Paris,  Tré$w 

ENTRÉES  SOLENNELLES  du  pape  Clé-  de  la  couronne  de  France,  t.  I ,  pi.  icii; 

ment  V  et  de  l'empereur  Sigismond  (1433).  de  Marguerite  d'Ecosse,  eo  1436,  miniature 

— Bas-relief  d'une  porte  en  bronze  à  Saint-  de  Monstrelet,  même  ouvrage,  t.  Il,  pi.  clyi. 

Pierre  de  Rome,  sculpture  du  xv"  siècle,  —  De  Charles  VII  à  Paris,  Trésor  de  la 

publiée  dans  le  Trésor  de  numismatique,  couronne  de   France,  d'après  Moostrelet, 

volume  des   bas-reliefs,  ornements,  etc.,  t.  II,  pi.  glvii.  Autre  entrée  de  ce  prince i 

pi.  XXX.  Rqueii  en  1449,   ib.,  pi.  clxi.  Autre  do 

—  Du  pape  Pie  IV  par  la  porte  del  Pa-  même  à  Caen  en  1450,  ib.,  pi.  clxii,  oo 
polo,  sur  la  voie  Flaminienne,  restaurée  dans  Montfaucon,  Monarchie  françaite, 
par  ses  ordres,  Numismata  pontificum  du  t.  III,  pi.  xliii.. 

père  Dumolinet,  pL  xix,  n""  1;  Bonanni,  — Du  roi  Louis  XH  k  Gènes,  mimatvn 

nisioria  summor.  pontificum.  Vie  du  pape  du  poème  de  Desmarets.  Montfaucon,  i^ 

Pie  IV.  numents  delà  monarchie  française,  t.  IV, 

EntféedeClémentVinàFerrare,  enl588,  pi.  xn,  ou  dans  le  Trésor  de  la  couroitMt 

pièce  capitale  d'Ant.  Tampeste.  On  y  voit  de  France,  t.  II,  pi.  cxcvii,  n*  t. 

une  fouie  de  cavaliers  et  tous  les  officiers  —  Du  duc  de  Bourgogne,  Charles  le  Té- 

ecclésiastiques,  militaires,  et  laïques  for-  méralreàGand,enl453,citéeparGodelroy, 

mant  le  cortège  du  pape  ;  les  ordres  reli-  Cérémonial  français. 

gieux,  lescaroin^ux  et  le  clergé  qui  accom-  — Du  roi  de  France  Henri  II.  en  1^> 

pagnent  Sa  Sainteté.  Le  saint  sacrement  y  in-4<>,  imprimé  à  Rouen ,  par  J.  Le  Prit, 

figure  sous  un  dais  le  siège  pontifical ,  etc.  avec  planches. 

V.  l'œuvre  de  Tampeste.  —  De  Henri  II,  duc  de  Lorraine.  Voir  i 

—  De  Charles-Quint  et  du  pape  Clé-  ce  nom. 

ment  VII  (Ij,  en  1529  ou  1530,  gravure  de  Voir  aussi  le  mot  Chars  de  triomphes. 

(0  C'esl  à  ton  que  sur  les  gravures  ob  met  Clé-  (2^  Valéry,  Voyages  enUalUA,  I,  p*  W,  leciie 

ment  V.  avec  éloge. 
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-*-  De  Louis  XI,  Dauphin  y  à  Toulouse,  graveurs.  Volpato  el  Bem.  Picard  sont  sur- 

Eisioire  générale  du  Languedoc,  par  Vais-  tout  à  étudier;  ce  dernier  en  a  fait  une  eau- 

sèle,  t.  V.  pi.  de  la  p.  28  (14i3).  Sa  mère  forte  très-remarquable, 

raccompagne.  Entrevue  de  Constantin  et  de  Charlema-* 

—  De  François  II,  1555,  ïb,,  pi.  p.  f55.  gne  sous  une  porte  de  \iile  (sans  doute 

—  De  Teropereur  Sigismond  à  Mantoue,  Rome).  Y.  aux  non»  de  ces  deux  princes. 
2o  planches  gravées  par  AnU  Stella,  d'après  —  De  Charles  V  et  de  Tempereur  Char- 
Jolfs  Romain.  V.  son  œu?re.  les  IV,  belle  itoiniature  de  Tëpoque,  Trésor 

Entrée  de  Jean  de  Médicis  à  Florence,  de  la  couronne  de  France ,  1. 1,  pi.  cxxviii. 


la  ville,  trois  fleuyes,  elc.  beaux  Ëas-reliefs  sculptés  sur  les  murs  de  la 

Entrée  du  pape  Grégoire  XI  à  Rome  (1570  cour  de  Phôtel  du  Bourgtberoulde  à  Rouen. 

environ),  suivi  de  cardinaux  à  cheval;  bas^  Us  sont  publiés  dans  les  Monumenti  de  la 

relief  de  son  tombeau  à  SaniOrMaria'Nova.  monarchie  française  de  Mont^ucon  ,  t.  IV, 

Vita  et  res  gestœ  summ.  ponUf,,  par  Ciaco^  pi.  xxx;  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

nius,  t.  II,  pi.  delà  p.  596.  t.  II,  pi.  ccxxi  à  ccxxiii;  dans  les  Foyages 

—  Du  roi  Henri  IV  à  Paris,  d'après  une  piUor esques dans  Vont, France àuhdiroxïTei'^'^ 

peinture  de  Tépoque;  Montfaucon,  A/o/ia-  lor(iVormaiuli^),  t.  fl,  pi.  eux,  glx ,  CLxr, 

mnts  de  la  monarchie  française,  t.  V,  plan-  clxii. 

che  Li.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  Voir  aussi  Caiif  du  Drap  d^or. 
t.  H,  pL  CGxcvii. 

Même  sujet,  d'après  aine  peinture  de  ENVOUTEMENTS.  —  Figures  de  cire  pré- 

^594,    appartenant   à  Sully,    et   gravée  parées  pour  ce  genre  d^o^ration  magique, 

dans  toutes  les  collections  historiques  de  On  en  trouve  divers  exemples  dans  les  gra- 

France.  V.  celle  du  Cabinet  des  estampes  à  vures  représentant  des  sujets  d'astrologie, 

Paris  et  celle  de  Tauteur  de  ce  Dictionnaire  de  made  ou  de  sorcellerie.  V.  ces  divers  mots, 

destinée  à  la  Bibliothèque  du  Musée  de  ' 

Cluny  ou  du  Sommerard.  ÉPÂULETTES.  —  Une  figure  de  chevalier 

français  (xiii« siècle),  publiée  dans  VUni^ 

ENTRE-COLONNEMENT.  —  D'Agincourt ,  vers  pittoresque,  de  Didpt  frères,  semble 

Bittoire  de  V art  (Architecture) ^  pi.  xxiii,  présenter  ce  genre  de  décoration  militaire, 

n"  7,  pi.  xxviii,   n"*  59,  donne  quelques  maisd'uneformesingulière.  V.lapl.  ccxciii 

exemples  à  ce  sujet.  V.  au  mot  Architec-  (France)  y  t.  V. 
TCRE  tous  les  ouvrages  que  nous  y  citons. 

ÉPAUUKRES.  —  Pièce  de  Parmure  aux 

ENTRELACS  où  bordures  pour  vitraux ,  xiv«  et   xv'   siècles  ;  figure  d'un  homme 

ornements  de  livres,  pavage  d'églises,  etc.  d'armes,  publiée  par  le  père  Daniel,  Traité 

Willemin  ,    Monuments  français   inédits ,  de  la  milice  française,  iiw'',  t.  II,  p.  400. 

pi.  Lv,  Lxxix,  xciv,  xcvi,  xcvii,  xcviii ,  — Du  XVI*  sièclc,  attribuée  à  Parmurc  do 

cix,  cxiv,  cxvi ,  cxvii,  cxviii.  Henri  IV,  Album  du  Sommerard ,  pi.  xxxvi 

Pavage  d'églises  à  celle  de  Saint-Clément  de  Ai  A*  série, 
de  Rome,  à  celle  de  Montréal.  —  A  la  cha- 
pelle royale  du  palais  des  rois  de  Palerme.  ËPÉE  (2)  dite  de  Charlemagne,  conser- 
V.  ces  noms  et  l'ouvrage  de  M.  Serra  dlFalco  vée  au  trésor  de  Saint-Denis,  Histoire  de 
intitulé:  del  Duomo  di  MonUreale ,  etc.  l^abbaye de Saint^Denis , par  àom  Féïibieny 
in-folio,  pi.  XI  et  xv.  pi.  iv,  lettre  R. 

Voir  toutes  les  collections  de  vitraux  d-  Autre  à  Nuremberg.  Willemin,  Monm* 

tées  k  ce  mot  et  à  Ornements.  ments  français ,  1. 1 ,  pi.  xx. 

Misson  9  dans  le  l*'  volume  de  ses  Foyages 

ENTREVUE— D'Attila  et  du  pape  Saint-  en  Italie,  planche  de  la  p.  8â,  donne  aussi 
Léon  (i).  —  Grande  composition  de  Raphaël  la  gravure  d'une  épée  soi-disant  de  Char- 
an  Vatican.  V.  son  œuvre  et  celles  de  ses  lemagne. 


dication  Uc  rarme  avec  son  fourreau^  tant  il  e^t  diOi- 
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ÉPERGNE.— Nom  d'un  vase  à  Tasagedes 
cérémonies  liturgiques  de  FËglise  utiDe. 


—  De  forme  singulière ,  ayant  appartenu  soldat  ou  officier.  Gravure  sur  bois  du  Cere- 
soi-disant  à  Roland  ou  à  Oger  le  Danois,  son  moniale  pontificam  ,  édition  in-folio  oo 
compagnon ,  et  conservée  dans  une  abbaye,  in-^*"  du  xvr  siècle.  V.  tes  diverses  éditions. 
yimales  ordinis  êondi BcnedicU,  t.  II,  plan-  Cette  gravure* est  reproduite  par  Bern. 
che  de  la  p.  376.  Picard ,  dans  le  i"  volume  des  Cérémonie$ 

—  Dite  la  Durandade.  Y.  Roland.  religieuses,  culte  catholique.  V.  les  éditions 

—  D'Edouard  III,  roi  d'Angleterre.  Wille-  in-folio  et  in-4<'. 

min,  Monuments  inédits,  tomel,  plan-  Doge  recevant  Pépée  bénie  des  mains  d'an 

che  cxLvi.  pape.  V.  Doge. 

—  De  Gaston  de  Foix ,  d'un  travail  très- 
remarquable.  V.  son  mausolée  avec  sa  sta- 
tue couchée,  publié  dans  les  Monuments 

français  inédits,  t.  II,  pi.  ccxxxiv,  par  le  Pugin,  Orfèvrerie  des  églises,  in-4®,  pi.  iv. 

comte  de  Cicognara ,  Storia  délia  scultura  La  forme  de  ce  vase  est  des  plus  singu- 

in  Italia,  t.  II ,  pi.  txxvii.  lières. 

—  De  Gilles  Mallet,  très-remarquable  de 

grandeur  et  d'ornements,  ouvrage  du  xiv*  ËPFJRONNIER.  — Figure  d'un  homme  de 

au  XV*  siècle.  La  figure  tirée  d'un  vitrail  de  cet  état,  dans  le  livre  de  Jost  Ammon,  dear- 

l'église  de  Bon-Port.  Histoire  des  arts  en  tibus  mechanicis  et  illiberalibus,  etc.,  \  ic\. 

France,   par  Alexandre  Lenoir,  t.  VIII,  in-i2 ,  planche  de  la  p.  61 . 
pl.ccLxxiv,p.  59^  et  dans  VJtlas  desmonu-^ 

ments  français,  par  le  même,  pL  cclxxxix.  ÉPERONS  du  roi  Lothaire,  formés  d'âne 

—  De  François  I",  ib.,  pi.  cclx  ,  cclxi  de  simple  pointe. 

l'ouvrage  de  Willemin ,  t.  II.  Ficure  de  ce  prince,  d'après  une  peinture 

Celle  placée  près  de  la  belle  statue  cou-  de  l'époque.  Mbum  du  Sommerard,  pi.  i 

chée  de  l'amiral  Chabot,  est  une  œuvre  ad-  de  la  8*  série. 

mirable  de  sculpture  (I).V.  au  nom  de  l'ami-  Beaunier  et  Rathier,  Collection  de  cottB" 

rai  dans  ce  Dictionnaire.  mes  dn  moyen  âge,  in-folio,  donnent  nn 

Celle  d'un  grand  écuyer  de  France,  ib„  éperon  q^u'ils  désignent  comme  ayant  «ppv- 

pl.  CCLXXV.  * 

Êpées  de  plusieurs  personnages  illustres, 
tels  que  Boabdil,  le  Cid,  Charles -Quipt, 
Gonzalve    de   Cordoue  ,  Ferdinand ,   don 

Juan  d'Autriche  ,  appartenant  au  Musée  juges  de  l'âffe  des  monuments',  mais  la  pro- 
dc  Madrid  et  publiées  par  Jubinal,  dans  venancc  de  l'éperon  en  question  nous  étonne. 
VArmeria  reale,  2  vol.  in-folio.  V.  les  La  forme  et  la  recherche  du  travail  semble- 
pi.  IV,  VI,  X,  XIX,  XXI,  XXXV,  xxxvii  du  raient  accuser  une  époque  plus  moderne. 
1. 1".  Cet  éperon,  comme  celui  attribué  à  Lothaire, 

Voir  aussi  la  Collection  de  meubles  et  ar»  est  armé  d'une  pointe  au  lieu  d'une  mo- 

mures  du  moyen  âge,  par  M.  Asselineau^  lette. 

publiée  chez  Uauser ,  à  Paris  ;  celle  exécutée  I^e  sceau  de  Baudouin,  empereur  deGon- 

par  M"'  Naudet;  V  Atlas  et  V  Album  de  sUntinople,  en  1247,  publié  dans  Miftoirr 

il.  du  Sommerard,  etc.  de  la  Sainte^Chapelle ,  par  Morand,  in-4*, 

L'ouvrage  du  docteur  Meyrick ,  quf  les  p.  68,  représente  ce  personnage  portant  des 

surpasse  tous.  chaussures  armées  d'un  éperon  a  pointe. 

Du  maniement  de  l'épée.  Y.  Escrime.  Cette  gravure  est  bien  exécutée,  mais  le 

Bénédiction  de  l'épée,  lors  du  couronne-  style  de  l'époque  n'étant  nullement  con- 

ment  d'un  empereur  ou  d'un  roi.  Pontifi"  serve,  voir  le  monument  même  dans  te 

caleromanum,  édition  de  1564,  in-folio,  collections  put»liques  et  les  monnaies  bytin- 

pl.  cLxxv.  tines  publiées  par  Du  Cange,  Familia  bf 

Cérémonie  chrétienne  de  la  bénédiction  zaniinœ ,  p.  216;  celles  publiées  par  M.  Je 

de  l'épée  et  de  la  personne  du  guerrier  (2) ,  baron  Marchand,  Mélanges  de  numismati' 


ténu  à  Charlemaene,  t.  !•' ,  pi.  48.  dn  le 
retrouve  gravé  dans  la  France  historique  et 
monumentale  d'A.  Hugo ,  t.  IV,  pi.  ivi. 
Nous  sommes  loin  de  nous  porter  comme 


Cl)  Pat;e23i  en  pariant  des  détails  de  Parmare  de 
celte  belle  statue,  nous  avons  oublié  de  signaler  une 
lacune  ^rnve  commise  par  le  comte  de  Cicognara  dans 
la  reproduction  qu'il  fait  de  la  statue  de  l'amiral , 
Storia  délia  scultura,  etc.,  t.  II,  pi.  lxxii-  L'épée  en 
question  n'y  est  pas.  On  sait  que  le  savant  italien  n'a 
pas  toujours  été  mste  envers  les  artistes  français  dans 
son  ouvrage,  il  devrait  du  moins  être  exact  lorsqu'il 
reproduit  nos  monuments.  MilliD  a  également  commis 


la  même  lacune  dans  ses  Antiquités  naiionaU*  (▼•' 
Cclestinss  mais  du  moins  il  n^a  pas  oublié  de  npn- 
duire  le  beau  cartouche  qui  encadrait  le  madsolée^^ 
il  est  peut-être  le  seul  qui  nous  ail  conservé  en 
encadrement.  .  ^ 

'2)  Cette  Intervention  de  TE^Iise  dans  les  siécwf  « 
foi  est  admirablement  bien  dépeinte  par  M.dcCMleit' 
briand,  Génie  du  christiaiUime ,  liv.V,  cbap.  I. 
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qae,  etc.,  et  M.  de  Saulcy.  Essai  de  classe-  celui  intitulé  :  Exemples  d'architeciare  go- 

ment  des  monnaies  byzantines,  4  vol.  in-^**.  thique,  iii-4**,  etc. 

Autres  du  xiir  au  xiv*  siècle.  Willemin,  • 

t.],  pi.  xcvii,  xcviii;  t.  II,  pi.  CLXxv;  ils  ÉPERVÏER  (L')  porté  sur  le  poing.  V.  aux 

sont  de  fonne  gigantesque.  motsCHAssEs  et  Chasseurs  employés  comme 

Antres  dans  VArcheologia  britannica ,  meuble  é^armokie.  Enq/clopédie  méthodi- 

t.  IV,  pi.  IV,  p.  420.  que.  Blason ,  in-4**,  pi.  iv,  etc.,  et  tous  les 

—  De  François  i''.^/6am  du  Sommerard,  exemples  qu'en  donnent  les  ouvrages  sur 

pi.  XXIX  de  la'  3*  série ,  n*»  2.  les  armoiries,  tels  que  celui  de  Paillot ,  la 

Un  vitrail  de  Téglisede  l'ancienne  abbaye  Science  des  armoiries;  le  père  Ménestrier, 
de  Bon-Port,  représente  le  chevalier  Gilles  Méthode  du  blason,  et  tous  les  livres  cités 
Mallet,  dont  les  éperons  sont  d'une  forme  aux  mots  :  Armoiries  et  Blason. 
curieuse  et  d'une  grandeur  peu  usitée ,  pu- 
blié par  M.  Alexandre  Lenoir  ,  dans  le  ÉPERVIER D'OR  (Ordre  de  1' ). —V. Épi- 
8*  vol.  de  son  Masée  des  monuments  fran^  nette. 
eais,  pi.  ccLxxxix,  p.  93. 

Cinq  modèles  d'éperons,  dont  un  d'un  EPHREM  (Saint),  représenté  écrivant 

pied  de  long  et  quelques  pouces  avec  let-  ses  ouvrages.  Miniature  d'un  manuscrit  des 

très,  inscriptions  et  de  petites  couronnes,  œuvres  de  ce  saint.  Bibliothèque  du  Vati- 

gravés  dans  le  Musœum  régis  Daniœ  et  can,  n*  457,  xi*  siècle.  D'Agincourt ,  i'cin- 

Norvegiœ,  etc.,  in-folio,  par  Jacob  Oligerus  tare ,  pi.  xlix,  n*  4. 

et  Jean  Layerentzen.  V.  les  planches  de  cet  Très-beau  portrait  à  mi-corps ,  gravé  par 

ouvrage,  2  vol.  en  4  tome.  Raphaël  Custode,  pour  VAcademia  vêtus  Je' 

Les  collections  de  sceaux  peuvent  servir  sus-Christi  de  Joseph  Spizelius.  Y.  l'œuvre 

pour  ce  genre  de  curiosité  en  suivant  la  de  Custode  ou  l'ouvrage  même  de  Spize- 

forme  des  armures  par  siècle.  Y.  toutes  les  lius. 

collections  que  nous  en  indiquons.  La  Yie  et  la  mort  de  ce  solitaire ,  tableau 

Dans  V Histoire  générale  des  théâtres,  par  d'un  peintre  grec  ou  byzantin  du  xi«  siècle, 

une  société  de  gens  de  lettres,  l'on  trouve  au  Husée  du  Yatican ,  publié  par  Bottari  au 

une  planche,!.  IX,  4"  partie,  donnant  une  frontispice  du  3*  vol.  de  son  traité  :  Pitture 

suite  d'armes  et  armures  assez  bien  gravées  e  sculture  sagre,  qui  y  donne,  p.  249,  l'ex- 

oùsontreprésentéesdeux  armures  de  jambes  plication  du  tableau  reproduit  par  d'Agin- 

avec  leurs  éperons.  Y.  lettres  L  et  M.  courir  Histoire  de  l'art  {Peinture),  pi.  lxxxii, 

Le  Musée  d'artillerie  de  Paris  et  celui  de  et  p.  304  du  texte. 

Madrid,  publiés  tous  deux  à  Paris  y  sont  en-  Obsèques  du  saint,  tableau  très-curieux 

core  à  consulter.  de  la  vie  des  solitaires  d'Orient.  Fresque 

Voir  aussi  les  ouvrages  d'équitation  à  ce  du  x'  au  xv  siècle.  D'Agincourt,  Peinture, 

mot.  pi.  LXXXII. 

ÉPERONS  DE  BATIMENTSconfondusavec  ÉPICIER.  —  V.  Huile. 
contre-forts.Y.  ce  mol. 

Batissier ,  Éléments  d'archéologie,  p.  512,  ÉPICIER  DROGUISTE ,  placé  à  son  comp- 

à la  note,  fait  remarquer  l'époque  où  les  toir,  entouré  de  ses  marchandises.  Yitrail 

éperons,  au  lieu  d'être  construits  à  angle  duxiv*'auxv''siècle,àlacathédraled'Amiens, 

droit ,  commencent  à  former  un  angle  obtus  Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  4  vol.  in- 

avec  la  muraille  qu'ils  sont  chargés  de  sou-  folio,  par  le  comte  de  Lasteyrie,  pi.  xxiii. 

tenir;  il  cite  comme  exemple  l'église  de  Une  très-belle  miniature  d'un  manuscrit 

Prouilly ,  figurée  à  la  p.  478  de  son  livre.  du  xv"  siècle,  appartenant  à  la  bibliothèque 

Voir  aussi  les  exemples  donnés  de  ce  de  Rouen ,  montre  les  divers  détails  de  ce 

genre  de  constructions  dans  les  atlas  de  genred'état.  Le  manuscrit  est  un  magnifique 

M.  de  Caumont,  "Cours  d'antiquités  monu-  volume  renfermant  la  traduction  française 

natales,  vol.  intitulés  :  Architecture  re-  des  Éthiques  et  de  la  Politique  d'Arislote, 

ligieuse ,  civile  et  militaire;  dans  les  In-  p^r  Nicolas  Orème,  grand  maître  du  collège 

stractions  du  comité  des  arts  et  monuments,  de  Navarre  et  précepteur  de  Charles  Y. 

rédigées  par  M.  Albert  Lenoir ,  Architecture  Le  livre  de  Jost  Ammon,  intitulé  :  Liber  de 

religieuse  et  militaire,  in-i".  Y.  les  planches  artibus  illiberalibus  et  mechanicis ,  in-42 , 

de  chacune  de  ces  parties  ;  le  Dictionnaire  donneaussi  ce  genre  d'état,  mais  sous  le  titre 

^architecture  de  Britton;  les  ouvrages  de  d'Apotecarius,  planche  de  la  p.  43. 
PtJgin  sur  V Architecture  en  Normandie  et 
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ÉMGONAtlON  oa  coussin  du  célébrant.  in^%  planche  de  la  p.  S29>  chap.  de  Clair* 

— -  liturgie  grecque.  Cérémonies  religieuset  Taux. 

de  Bem.  Picard,  in-folio ,  t.  III ,  p.  87.       '  Il  existe  bien  d'autres  objets  de  ce  genre 

conservés  dans  les  collections  publiques  oo 

ÉPIMANICIÂ.  —C'est  le  manipule  de  la  particulières;  mais  celle  ci-dessus  est  seule 

liturgie  grecque.  Y.  Manipule  et  cérémonieê  a  notre  connaissance. 
reliaieuses,  cuite  catholique,  Bem.  Picard  , 

in-^lio,  t.  m ,  p.  87.  ËPINGLIER.  —  Ustensile  de  femme  poor 

la  toilette  ou  le  travail,  tiré  d'une  miniature 

ÉPINE  (Notre-Dame  del').  —Il  existe  de  manuscrit  d'Olivier  de  La  Marche,  repro- 

deux  églises  de  ce  nom,  l'une  à  Pise,  verà  duite  dans  le  Magasin  plttoresqae,  t.  Yl, 

le  XIV*  siècle,  publiée  dans  le  Moyen  âge  p.  ?57. 
monumental,  pi.  cxxvii ;  l'église  est  vue  de 

l'abside  qui  est  carrée.  ÉPIS  DE  BLÉ  entre  les  mains  de  samtft 

L'ouvrage  intitulé  :  V Italie,  1  vol.  ln-8»,  Fare  (2).  V.  les  figures  de  cette  sainte  daas 

par  Audot,  donne  la  façade.  V.  ce  aue  dit  la  Collection  des  images  des  saints  etsctiiUet 

de  cette  église  et  de  ses  sculptures ,  Valéry,  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 
Voyage  en  Italie,  t.  III,  p.  223.  Il  regarde 

cette  église  comme  le  chef«4'œuvre  du  go-  EPISCOPUS.  —  Norti  donné  par  quelgnes 

thique  que  possède  l'Italie,  c'est  une  mi-  auteurs  au  siège  pontifical  conservé  dans 

nialure  en  ce  genre.  plusieurs  basiliques  de  Rome  et  de  l'Italie. 

L'autre  église  de  ce  nom  esta  Châlons,  en  v.  le  détail  que  nous  en  donnons  au  mot 

France,  construction  élégante  du  xv*  siècle,  €athédrale.  â  ceux  que  nous  y  signalons, 

publiée  dans  le  Moyen  âge  pittoresque  ,  nous  ajouterons  ceux  des  églises  Saint-Clé- 

pl.  XXV ,  et  par  M.  du  Sommerard,  Album,  ment,  Saint^Achillie  et  Nérée,  Sainte-Marie 

pi.  XI  de  la '4*  série.  in  Cosmedin,  Sainte-Marie  TranstIberim , 

Paciaudi,  dans  son  oxirtSi%t  AMiquitates  de  Saint-Césaire,  à  Rome.  Ce  dernier  est 

cAri^tkziUF,  in-4'>,  p.  406,  donne  la  gravure  publié  dans  un  ouvrage  cité  p.  231  de  ce 

d*un  reliquaire  déforme  gothique  de  la  fin  du  Dictionnaire,  et  encore  dans  la  première  li- 

XY* siècle,  renfermant  une  épine  provenant,  vraison  de  la  Revue  archéologique;  Paris, 

dit-on ,  de  la  sainte  couronne.  La  planche  iB44 ,  fondée  par  Leieux ,  libraire-éditeur , 

porte  l'inscription  Turricula  argentea.  sous  la  direction  de  Jules  Gailhabaud. 

Celui  de  Téglise  de  Canosa  (Pouille)  est 

ÉPINES  CHANGÉES  EN  ROSES.  —  Sujet  publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  MonumenU 

d'une  légende  (1),  peinte  à  fresque  du  xii*  des  Normands  et  de  la  maison  de  Souabe 

au  xiii*  siècle,  au  couvent  de  San  Subiaco ,  dans  V  Italie  méridionale,  in-^olio,  par  le  duc 

près  Rome,  publiée  par  d'Agincourt ,  PeiU"  de  Luynes  et  Brebolles  ;  Paris,  i844 ,  pi.  ix 

ture,  pi.  c ,  n*»  7.  et  x. 

Celui  conservé  dans  l'église  de  l'abbaye 

ÉPINETTE  ^Les  nobles  rois  de  l').  —  En-  du  mont  Cassin ,  en  porphyre,  monument 
trée  solennelle  du  roi  de  l'Épinette  ou  Espi-  d'appropriation  chrétienne ,  est  publié  dans 
nette,  tirée  d'un  manuscrit  de  1598,  pu-  \ev'vo[,àeVHistoriaabbat.Cassinensi$de 
bliée  dans  le  3*  vol.  du  Catalogue  de  la  Gattula,  pi.  ni. 
bibliothèque  Leber ,  n«  5903 ,  p.  184.  Éten- 
dard rouge  à  fleurs  de  lis.  Descriptions  des  EPÎSTOLA  FORMATA  (5).  —  La  biblîo- 
joûtes  et  tournois  des  nobles  rois  de  VEs^i*  thèque  de  la  ville  de  Verceil  possède  une 
nette,  à  Lille,  sons  le  titre  de  TÉpervier  lettre  dece  genre,  manuscrit  du  x' siècle;  elle 
d'or,  1  vol.  in-S""  avec  planches,  par  Louis  se  trouve  dans  un  recueil  de  canons,  n""  53. 
de  Rosny  ;  Paris ,  Deracne.  Il  en  existe  un  fac-similé  en  tète  des  œurres 

de  saint  Atton  données  par  de  Signoris. 

ÉPINGLE  D'ÉVÊQUES,enusageauxiifsiè- 

cle.  Foyaqe  archéologique  dans  le  départe^  ÉPISTOLIER.  —  Ou  livre  renfermant  les 

ment  de  l'Aube,  par  Arnaud  de  Troyes ,  épitres  qui  se  chantent  aux  messes  solea^ 

(I)  Od  Yoit  dans  cette  peinture  im  petU  Jardin  le  coarrir  de  fades   et   dégoétantes  filaisanlerics. 

planté  d'épines,  sar  lesquelles  saint  Benoit  se  roulait  (2)  Molanus,  de  imaglnibus  sacris,  édition  in- 4*. 

par  pénitence  ;^inl  François  étant  passé  sur  les  lieux  (3)  Voir  au  sujet  de  ce  genre  de  monument  ecclê 

changea  toutes  les  épines  en  autant  de  roses,  suivant  siaslique  la  note  de  Millin,  t.  Il,  p.  357  de  son  Voyage 

ce  que  rapporte  ta  légende.  Si  l'antiquité  païenne  eût  en  Piémont.  Cette  note  est  d'autant  plos  curienseA 

connu  un  Tait  de  ce  genre,  elle  n'eût  rien  trouvé  de  signaler  que  ni  Du  Gange  dans  son  Glossaire,  ni  M^en 

mieux  que  de  le   chanter  en  rers  héroïques.   Un  dans  son  Bierolcxicon,  ne  parlent  de  lettre  de  ce  non. 

écrivain    du   xvui*  siècle  ne  Ta   cité  que  pour  ^ 
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ndlM.  Millin  cite  oeloi  qui  appartient  à  la  Recueil  des   épitaphes   tnmulaires    de 

hib\ioihëquede^o\àTe,Foyage  en  Piémont,  IMglise  de  Bdie  {Suisse).  Basilia  sepnlta, 

t.  Il ,  p..  575,  comme  an  monument  caliigra-  auctore  J.  Toniliœ ,  in-4'' ,  1661 ,  à  Dâle. 

phique  du  yiii*'  au  ix*  siècle,  dont  la  cou-  Ces  divers  ourrages  peuvent  suffire.  Voir 

Terture  est  digne  de  remarque.  au  reste  aux  articles  Mausolées,  ToMBKâux  > 

IlISCRlPTieifS ,  PlEHRËS  TOMBALES,  CtC. ,  CtC. 

ÉPITAPHES.  —  Un  recueil  complet  d'in- 

teriptions  tumulaires  serait  un  beau  travail  ;  ËPrniALÂllE8*(2).  ^  Il  eiiste  sur  cette 

dans  rimpossibilitë  de  pouvoir  le  faire  ,  matière  un  ouvrage  supérieurement  exë- 

lous  essaierons  du  moins  d'indiouer  quel*  cutë  et  publié  par  Bodoni  ;  Parme ,  in-folio, 

^ues  ouvrages  qui  en  ont  été  publiés.  accompagné  de  planches  (3).  Od  y  trouve 

Les   ouvrages  de  Bosio,  d^Aringbi,  de  un  spécimen  d^u ne  grande  quantité  de  ca^- 

Bottari  sur  les  catacombes  de  Rome,  en  ractères  dont  on  s'est  servi  pour  la  compo- 

lenferment  un  grand  nombre  qu'on  peut  sitidn  de  ces  pièces.  Jean  Baptiste  de  Rossî 

licilemeni  trouver  dans  ces  volumes.  en  a  publié  une  édition. 

L'ouvrage  intitulé:  Monumenta  crypia' 
mm  Faticani,  \  vol.  in-folio,  par  Angelode  EPITRACHELIUM.  —Nom  de  Tétole  chez 
€abrielis,  est  encore  à  consulter.  les  Grecs.  VoirÉtOLE,  et  la  planche  don- 
Autre  collection  dans  Fouvrage  intitulé  :  née  par  Bem.  Picard.  Cérémonies  re/l- 
Monumenta  illusttium  viroram  et  elo"  jjn>a«e«,  t.  III,  p.  87,  édition  in-folio. 
aia,  etc.  i  vol.  ii)-folio,  par  Marc  Zuez  Traité  de  la  messe  du  P.  Lebrun,  édition 
fioxhomius,  près  de  150  planches.  en  i  volume,  planche  p.  56,  d'après  celle 

On  en  trouve  plusieurs  dans  l'ouvrage  in-  du  glossaire  de  Du  Gange,  1. 1. 

titulé:  Fetuêia  monumenta  M agncB  Britan^  "Voir  aussi  Orarium. 
niœ,  magnifique  ouvrage,  plusieurs  volumes 

in-folio.  Voir  les  planches  des  divers  volumes.  ÉPONGES.  —  Les  catacombes  de  Rome 

Le  Gampo  Sanio  en  renferme  beaucoup,  offrent  la  preuve  d'épongés  imbibées  du 

Nous    citerons  comme    très-remarquables  sang  des  martyrs.  Bolcfetli,  O^^ervéïz.  Cïnie*  , 

celles  qui  sont  reproduites  dans  l'ouvrage  terii,  lib.  1, 149, 150,  reproduites  dans  les 

intitule:  Raccolta  di  sarcofagi  Utnee  altri  annales  de  philosophie  chrétienne ,  t.  XXIII, 

monnmenti  di  scultura  intagliati  da  Paolo,  pi.  de  la  p.  448,  ou  l'on  en  trouve  d'autres 

Lasinio  Figli ,  în-4<> ,  Pisa.  Voir  la  planche  exemples  donnés  par  le  père  Seccbi  dans 

numérotée  cxxxix,  etc.  sa  lumineuse  dissertation  insérée  dans  le 

Les  vies  des  papes  publiées  par  Giaconius,  volume  en  question,  p.  436  et  suiv. 
les  Bollandistes  et  Palatius,  en  plusieurs 

volumes  in-folio,  sont  remplies  de  belles  ÉPOUSE.  —  L'éponse  du  Gântique  des 
épitaphes.  Voir  le  volume  supplémentaire  Cantiques  conduite  par  son  bien-aimé.  Déli- 
du  mois  de  mai  des  Acia  sanctorum  pour  la  cieuse  composition  mystique.  Voir  la  plan- 
vie  des  papes.  che  d'un  livre  du  xv*  siècle ,  intitulé:  HiS' 

La  collection  des  tombes  des  évêques  de  ioria  seu  providentia  beatœ  Mariœ  Firginis, 

Paris  dans  l'église  Notre-Dame,  publiée  en  Hcinecken  en  donne  un  fac-similé  dans  son 

i  vol.  in-folio  par  Garpentier,  51  planches,  livre.   Idée  d^ane  collection    d'estampes, 

signées  Bouches  de  Villiers  et  Denis  ,  gra-  p.  374,  pi.  xjii ,  n°  1. 

Teur  (1).  Épouse  conduite  par  son  époux.  V.  Noces. 

L'ouvrage  intitulé  :  Antiquités  de  la  ville 

éPAquilée,  publié  en  italien  par  Giandome-  ÉPREUVES  (4).  —  Par  Teau ,  le  feu ,  l'at- 

nico  Bertoli ,  avec  cette  épigraphe,  Tempus  touchemcnt  du  mort  et  autres  manières  en 

colligendi  lapides,  1  vol.  in-folio.  Voir  sur*^  usage  au  moyen  âge. 

tont  depuis  la  page  333,  à  la  fin,  où  l'on  — Par  l'eau.  Bernard  Picard  a  publié  dans 

trouve    une  collection  d'épitaphes    chré-  le  1*'  y o\wme  àts  .Cérémonies  religieuses, 

tiennes  au  nombre  de  plus  de  300.  une  gravure  de  ce  genre  d'épreuve.  Le  père 

(1)  On  ne  cotinatt  pas  de  texte  Imprimé  ^  TOir  à  ce  genre  de  sujet;  elles  forment  plasienrs  pitnebes 
sajet  au  mot  T^otRE-DAMEone  note  explicative.  d'une  exécution  qui  ne  laisse  rien  à  désirer  pour  la 

(2)  Pièces  allégoriques  faites  à  l'occasion  d'un  ma*  eompositton  et  le  burin.  Voir  l'œutre  de  ce  cravenr. 
riage.  Ce  genre  de  composition  est  trés-rechercbé  en  (4  Sur  les  épreuves  en  upage  aux  diverses  époques 
Hollande.  Millin,  Dictionnaire  des  beaux-arts.  du  moyen  âge,  voir  ce  qu'en  dit  le  président  nénault, 

O)  Ne  connaissant  nullement  l'ouvrage,  nous  le  1. 1.  année 83 1, de  son /46r(^r/^ de /'A(«/o/f a  de  France, 

citons  sans   rien  assurer,  ni  sur  l'époque  de  ces  édition  in-8*;M.de  Marcbangy,  France  au  xiv*  siè- 

pièces,  ni  sur  la  manière  dont  les  planches  sont  exé-  de,  t.  IV,  p.  234  à  8T2,  et  tootet  les  aatorilès  qu'il 

eolées.  Nous  regrettons  de  ne  pouvoir  faire  notre  pro-  cite  à  ce  tujel. 
fit  d'une  suite  de  gravures  pat  Bernard  Picard  sur  ce 
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Lebrun  dans  son  Histoire  critique  des  pra-  Lucas  Cranach  ^  dans  la  collection  de  ses 

tiques  superstitieuses,  1. 11,  ch.  IV,  repro-  œuvres. 

duit  les   planches  données   par   Bernard  Celles  de  Jost  Âmœon,  ou  Amman. 

Picard.  V.  les  diverses  éditions  des  Cérémo^  De  Jacques  de  Gheyn.  Voir  son  œuvre. 

nies  religieuses,  elc.  Et  quelques  autres  que  possèdent  les  ca- 

—  Par  le  feu  ou  les  fers  rougis  au  feu.  binets    publics    d^estampc^s  de  Paris,   de 

Miniatures  reproduites  par  Ferrario  dans  sa  Dresde,  elc.  (7). 

Description  de  Véglise  SçLint-Amhroise  de  Persarum  gentium  armcUura  equestris. 

Milan   {i),   représentant   une   cérémonie  ubi  fere  Europe ,  Asis  et  Africs  equiland 

d'auto-da-fé.  Voir  aux,  noms  Conégonde  et  ratio  propria  expressa  est  figuris  52,  Abrah. 

François  (Saint)  deux  exemples  de  cette  Bruyn  excud.,  4576,  petit in-4^  Voirausa 

nature.  L^on  trouve  dans  Tédition  in-4**  de  Tœuvre  de  ce  maître, 

l'abrégé  de  V Histoire  de  France  du  prés.  Equité,  in  quo  omnis  generis  equoran 

Hénault,  tome  unique,  page  54,  une  vignette  generosissimorum  ex  variis  oràispartibm 

représentant  un  autre  exemple  de  répreuve  insignis  delectus  Joan.  Stradana,  Joan.  S» 

en  Question  (2).  deler  sculpsit,  petit  in-folio,  obi.,  2â  plab- 

L^épreuve  par  la  communion  (3).  cbes  et  Tœuvré  de  Stradan  et  Sadeler. 

L'épreuve  par  Tattouchement  du  corps  Dans  le  P^ade  mecum  du  peintre,  de  Félic 

mort  (4).  Vigne,  in-4'',  1. 1,  pi.  xxi ,  lxix,  lxii,  lxxx; 

t.  II,  pi.  VII,  VIII,  XI,  XXX. 

ÉQUERRE.  —  Figure  parmi  divers  autres  On  trouve  une  suite  d'ouvrages  sur  Té- 
instruments  d'art  sur  une  pierre  tombale  quitation  dans  le  3*  volume  du  catalogue  de 
chrétienne  aux  catacombes.  Aringbi ,  Borna  vente  de  livres ,  estampes ,  etc.,  de  J.  B.  Ho- 
subterranea,  t.  II,  p.  119.  zard  par  P.  Leblanc,  in-S"*,  Paris ^  184â, 

On  donne  cet  instrument  comme  attribut  n""  4470  à  4498. 
à  l'apôtre  saint  Thomas  (5).  Voir  à  son  nom  ; 

à  Smnt  Joseph,  comme  menuisier.  Voir  à  ERASME. — Portraits  de  ce  savant.  V.  les 

«on  nom.  grandes  collections  de  figures  des  hommes 

célèbres  de  TEurope ,  formées  au  Cabinet 

ËQUIPEMENT  MILITAIRE.  —  Voir  aux  d'estampes  de  Paris,  près  la  Bibliothèque 

mots  Armes,  Armées,  Armures,  Cavaliers,  royale,  plus  de  180  vol.  in-folio.  Les  per- 

Chevaux,  Chanfrein,  Chevaliers,  Ëpées,  sonnages  y  sont  classés  par  ordre  chronolo- 

Éperons,  Guerriers,  Soldats,  etc.  ffique  et  alphabétique,  suivant  les  États  et 

les  pays. 

ËQUITATION  (6).  —  Pour  Tart  de  mon-  Sa  statue,  élevée  sur  une  des  places  de 

ter  à  cheval ,  voir  les  planches  gravée  par  Rotterdam,  est  gravée  dans  toutes  les  repré- 

(1)  Citée  par  M.  da  Sommerard,  les  Arts  au  moyen  rons.  Nous  voudrions  dire  quelque  chose  de  plus  sa- 
âge,  1. 1 V,  p.  135.  tisraisant  et  nous  sommes  forcé  de  nous  en  teotr  à  des 

(2)  Nous  n'ignorons  pas  que  ces  gravures  ne  sont  conjectures. 

pas  des  monuments  de  l'époque,  mais  ces  vifinelies  (5)  Les  légendaires  qualifient  cet  ap^lre  du  titre 

peuvent  être  composées  d'après  des  documents  an-  d'architecte.  Voir  les  détails  ad  hoc  cités  par  Pabbé 

cicns  qui  nous  sont  inconnus.  Nous  avons  cru  inté<-  Ch.  Cahier  sur  les  Vitraux  de  Bourges,  représeBtaat 

xesser  quelques  personnes  en  les  indiquant  faute  de  saint  Thomas,  sa  mission  et  son  martyre, 

mieux.  (6)  Fabricius,  Biblioiheca  onliquaria,  in-4*,  p.  SiS, 

(3)  Voir  ce  que  M.  de  Marchangy  dit  à  ce  sujet,  donne  une  liste  de  plusieurs  auteurs  sur  l>équiiatioD, 
France  au  xi^  siècle  ou  Tristan  le  Voyageur,  t.  1V«  qui  se  rattachent  plus  particulièremenl  à  lépoqae 
p.  367.  Malgré  toutes  nos  recherches  il  nous  a  été  im-  qui  nous  occupe.  V.  aussi  la  note  de  la  page  870,  n*  i. 
possible  de  découvrir  aucune  peinture  ou  sculpture  (7)  Nous  regrettons  de  no  pouvoir  faire  notre  profit 
représentant  cet  usage.  Nous  citons  cependant  l'usage,  des  planches  du  magnifique  ouvrase  d'Antoine  Piuvi- 
espérant  qu'une  main  plus  heureuse  fine  la  nôtre  ou  nel,  attendu  que  cet  ouvrage  est  en  dehors  du  cadre  que 
plus  habile  pourra  peut-être  découvrir  quelques  mo-  nous  nous  sommes  prescrit.  Il  sérail  diflScile  de  lro«- 
uuments  à  I  appui.  ver  un  livre  plus  parfait  sons  tous  l^s  rapports.  Les 

(4)  Même  impossibilité  d'indiquer  quelques  monu-  planches  sont  gravées  par  Crispin  de  Pas,  Bolswert, 
raents,  seulement  nous  dirons  que  nous  connaissons  Lastman ,    etc.  Ce  beau  volume  qui  est  in-folio , 


térieur  d'une  chapelle,  au  milieu  de  laquelle  est  un  que  presque  toutes  les  figures  qui  assistent  aux  exer- 

homme  mort  étendu  devant  un  autel  ;  aux  pieds  du  cices  du  manège  sont  des  portraits  de  personnai:» 

mort  est  le  coupable  ou  du  moins  le  prévenu  du  meur-  distingués  de  la  cour  de  Louis  Xlll,  dont  les  noms 

tre  prêt  à  faire  l'attouchement  qui  tend  à  prouver  sont  placéi^,  au-dessus  de  la  tête  de  chacun  d'eux, 

son  innocence  ou  sa  culpabilité.  La  cérémonie  se  fait^  L'œuvre  d'Etienne  de  La  Belle,  célèbre  graveur  de 

en  présence  d'un  évêque  accompagné  de  son  clergé.'  Florence,  dont  la  pointe  spirituelle  rivalise  avec  celle 

Plusieurs  grands  personnages  et  quelques  guerriers  de  Cal  lot,  offre  plusieurs  collections  consacrées  à  re- 

assi.^tent  à  l'épreuve.  Est-ce  une  composition  de  l'ar-  présenter  des  exercices  de  chevaux;  les  costumes  sont 

tisie  anglais,  est-ce  une  inspiration  ou  même  une  co-  moins  arrêtés  que  ceux  du  livre  de  Pluvinel  qui  était 

pie  d'une  peinture  ou  sculpture  ancienne  ?  nous  l'igno*  Je  maître  d'équitatlon  du  roi  Louis  XIII. 
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séntatiûQsde  cette  ville.  V.  les  Topographies 
des  PayS'Baê  au  Cabinet  des  estampes  de 
I^ris,  celle  du  maréchal  d'Uxelles,  même 
collection.  Nous  ignorons  si  celle  qui  lui  fut 
élevée  en  i54Û,  très-belle  sculpture  en  bois, 
est  encore  existante. 

La  chapelle  dite  Saint- Érasme ,  dans 
la  cathédrale  de  Westminster ,  est  très- 
remarquable  par  la  richesse  de  ses  orne* 
ments  ,  de  ses  sculptures ,  de  plusieurs 
tombeaux  magnifiques  et  d'une  foule  de 
détails  impossibles  à  décrire.  Voir  \es  Des- 
criptions de  l'église  de  H^estninster,  au  nom 
de  ce  monument.  La  chapelle  seule  est  pu- 
bliée dans  le  Moyen  âge  pittoresque ,  plan- 
che ICI,  dans  le  Moyen  âge  monumental, 
et  dans  la  Collection  d'intérieurs,  par  Cha- 
poyet  plusieurs  autres  artistes.  Paris,  BuUa. 
V.  la  liste  des  planches  des  deux  ou- 
vrages. 


une  suite  curieuse  des  plus  célèbres  ermi- 
tages du  Languedoc  groupés  dans  les  en- 
cadrements gothiques  des  feuilles  55  et  56 
du  2"  volume  du  Languedoc,  f^oyages 
dans  l'ancienne  France  (4).  On  y  voit  ceux 
de  Sainte-Catherine,  près  Braixas,  de  Saint- 
Féréol,  de  Notre-Dame-de-rÉcole ,  de  Ta- 
nya,  de  Corac,  de  Castel,  de  Peine,  deSaint- 
St^bastien,  de  Jovenègues,  de  Force-Real, 
de  FousRomen,  de  Domanove,  de  Saint- 
Pierre  ,  de  Sainte-Marguerite,  de  Planés,  de 
Sainte-Anne,  de  Sainte-Ciscle ,  de  Saint- 
Saturnin  ,  de  Saint-Martin-de-Canigou ,  de 
Saint- Vincent,  delà  Trinité,  de  Saint-Mau- 
rice, de  Saint-Antoine  de  Galamus,  de 
Notre-Dame-de-Consolation ,  etc. 

—  Dit  de  Las-Casas  dans  le  Roussillon , 
Foyages  dans  l'ancienne  France,  par  Tay- 
lor,  de  Cailleux,  etc.,  pi.  clxxvi.  11  est  placé 
sur  la  cime  d'un  rocher. 


ÉRIC. — Roi  de  Suède,  9*  du  nom,  martyr  ESAU.  —  Sa  naissance  et  ses  démêlés 

au  xir  siècle.  Bas-reliefs  représentant  divers  avec  son  frère  Jacob.  Bas-reliefe  de  Ghiberti. 

sujets  de  la  vie  de  ce  prince,  i*"  Son  cou-  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xli,  n*"  5. 

ronnementpar  lesmains  d'un  évêque.  Ony  Sa  réconciliation  avec  Jacob.  Mosaïque 

voit  un  autel  avec  quelques  ornements.  de  Sainte-Marie-M^eure,  à  Rome.  D'Agin- 

2"  Des  moines  paraissent  apporter  un  court,  Pei/i^are,  pi.  xvjn'^'i,  6. 

tribut  d'or  ou  de  vivres  aux  pieds  du  roi.  L'on  trouve  dans  les  fres€[ues  du  Campo 

3<*  Messe  dite  en  présence  du  roi  à  ge-  Santo  divers  sujets  de  la  vie  d'Esatl  et  de 

Boox  et  près  de  communier.  Ces  sculptures  son  frère. 

du  XII*  au  XIII*  siècle  sont  tirées  de  l'on-  Voir  la  publication  qu'en  afaiteLasinio, 

vrage  intitulé  :  Monumenta  Uplandieaei  in-^olio,  pi.  xxviii,  xxix,  xxx. 
reproduits    par    d'Agincourt,   Sculpture, 

pi.  XXIX,  n**  36.  ESCABEAUX.  —  De  forme  et  style  byzan- 

Ces  divers  sujets  et  ceux  du  martyre  de  tin.  Willemin  ,  Monuments  inédits,  t.  1, 

ce  prince,  de  ses  funérailles,  ou  transla-  pi.  vu,  xii,  xiv, xv,  xl. 

tioQ  de  reliques,  se  trouvent  très-bien  gra-  DuCangea  publié  plusieurs  sculptures  by- 

vésdans  l'ouvrage  intitulé  :  Ulleraherensia  zantines  dans  le  \*'  volume  de  son  GloS" 

cttm  Upsalianova,  in-fol.  par  John  Perings-  saire.  Édition  en  3  vol.  in-folio,  offrant  ce 

kiold ,  page  M .  genre  de  meubles  sous  les  pieds  d'empe- 

U  couronne  de  ce  prince  est   donnée  reurs  et  d'impératrices  de  Constantinople. 

page  52  dudit  ouvrage ,  ainsi  que  le  sceau,  Voir  pi.  i  et  v. 
pag.  55,58. 


ERIPERT  (Saint).  —  Voir  HvEripert. 


Voir  aussi  dans  les  Familiœ  byzantinw  du 
même  auteur,  planches  des  pages  i39, 162, 
ces  mêmes  meubles. 
Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyptique, 
ERMAGORAS  (Saint).  —  Premier  évêque  vol.  intitulé  :  Recueil  de  bas-reliefs,  sculp- 
d'Aquilée,  martyrisé  avec  son  diacre  saint  /are«,  etc., pi. x vu, Impartie, et  li, 2*  partie. 
Foriunat  vers  l'an  69.  Sa  figure  en  pied  est  Les  sceaux  des  rois  de  France  et  d'Angle- 
publiée  dans  les  ^/it/^ai/e^d'^^ui/^'e,  1  vol.  terre  doivent  être  aussi  consultés,  et  les 
in-folio,  par  Giandomenico  Bartoli,  planche  mots  Sièges,  Trônes. 
de  la  page  364.  Saint  Ermagoras  est  repré- 


senté sacré  par  saint  Marc.  Ib.,  pi.  de  la 
page  366.  Son  corps  est  déposé  dans  un 
tombeau,  pi.  de  la  p.  370. 


ESCALIERS  (2).  —  Des  monuments  reli- 
gieux, des  jubés,  à  la  Sainte-:  ha  pelle  de 
Paris ,  de  Téglise  de  la  Madeleine  de  Troyes, 
de  l'église  de  Lambadère  (Bretagne),  de 
ERMITAGES.  —  Le  baron  Taylor  donne    l'église  d'Albi,  de  Sainl-Étienne-du-Mont, 

(0  Ë(  les  délails  historiques  donnés  par  lui  dans  (2)  Le  célèbre  Palladio  est  le  premier  qui  ail  décrit 
>€  volume  inliiulé  :  les  Pyrénées ,  etc.;  in-8*;  Paris,  les  choses  les  plus  curieuses  que  nous  connaissions 
1S43.  Y.  p.  180, 187,  I9S,  225, 263.  sur  les  ouvertures,  les  formes,  la  grandeur  et  la  cou- 
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du  réfectoire  de  Tancienne  abbaye  Saint*    du  xir  au  xy*  aiècle,  et  ee  que  dit  M.  Fol- 
Martin,  à  Paris,  de  la  bibliothèque  de  la    tier,  p.  13  du  texte ^  9U  t.  IL 
cathédrale  de  Rouen ,  etc.  Voir  à  tous  ces 
noms.  ESCARCELLE  (1).  —  V.  AouoRikEES. 

—  D'orgues,  de  chaires ,  de  calvaires ,  de  —  Dite  escharpe  ou  des  pèlerins,  Monê- 
chœurs  d'églises;  celui  de  Téglise  cathé-  ments  français  âe  Willemin,t.  I,  pl.Gxir; 
drale  de  Bourges,  placé  dans  le  transept ,  est  t.  II,  pi.  gglxxv^  gcxgyi;  et  le  texte  de 
d'un  effet  merreilleux,  celui  de  réglise  M.  Pottier,  1. 1,  p.  68  (â);  t.  II,  p. 60. ^/(lat 
Saint-Maclou  de  Rouen,  de  l'église  Saint-^  du  Sommerard,  pL.  m,  chap.  XXII,  pl.i 
Menou  (  Bourbonnais  ),  à  San-Minialo,  à    du  chap.  XX  et  XXlî  réunis. 

l'édise  Saint-Denis,  du  dôme  de  l'église  de  Très-belle  escarcelle,  figure  de  iarëDal 
Milan ,  des  clochers  de  la  cathédrale  de  des  Ursins  à  genoux ,  miniature  du  temps, 
Strasbourg ,  de  celle  de  Vienne  (  Autriche  ),  Univers pittoreêquê,  de  Didot  frères,  Frcuia, 
d'Anvers ,  etc. 

Voir  tous  ces  noms  et  aux  mots  Calyaiiie8, 
Chaires,  Choeurs,  Orgues,  etc< 

—  De  bâtiments  civils,  tels  que  châteaux, 
manoirs ,  hôpitaux ,  palais ,  hôtels  de 
ville,  etc. 

Nous  citerons  comme  exemples  Celui 
de  l'ancienne  cour  des  comptes  à  Pa- 
ris; du^  palais  de  justice  de  Rouen  ,  du 
château  d'Harcourt ,  en  Normandie ,  du  pa- 
lais du  Belvédère,  de  Caprarolla,  à  Rome,      _„.  _. 

du  Louvre  et  du  Luxembourg,  à  Pari»,  du  uer  et  Vente  d'esclaves 
Vatican ,  du  musée  de  Narbonne,  du  palais 
ducal,  à  Venise,  dit  l'escalier  des  géanta,  ESCOFFION.  —  Sorte  de  coiffure fonnint 
des  châteaux  de  Blois,  de  Fontainebleau,  bourrelet  taillé  en  €<Bur,duxiv«aoxv*siècle 
de  Chenonceaux,  de  l'hôtel  de  Cluny,  de  environ..  Willemin  ,  Monuments  inédits, 
divers  hôtels  de  ville,  du  château  de  La-  t.  II ,  pi.  cxxxviii  et  le  texte  de  M.  PoUier, 
yardin,  de  Randan,  de  l'hôpital  des  enfants  p.  14,  78. 
trouvés,  en  Espagne,  du  palais  sénato* 
rial,  à  Venise,  de  la  maison  de  Michel-Ànge, 
du  podestat  de  Milan ,  du  manoir  d' An- 
ge ,  etc. 
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ESCARCELUER  ou  faiseur  d'esctreelles 
travaillante  son  métier.  Jost  Araoû  ouÂm* 
man,  de  Artibuê  mechanicis  et  imberuk* 
(m,  etc.,  in-12  y  planche  de  la  p.  74. 

ESCHARPE.  —  V.  Éc harpe. 

ESCLAVE.  —  Signe  ou  marque  de  resck- 
vage  chez  les  anciens  Normands*  V.  Goi- 


ESCRIME ,  ou  l'art  de  faire  des  arfnes.- 
V.  l'ouvrage  intitulé  :  del  Trattato  diâcif»* 
za  d'arme,  de  Camille  Agrippa;  Rome, 


Voir  à  tous  ces  noms  et  à  Châteaux  ,  Ma-    1555 ,  in-4''  avec  planches. 


Spirale  et  qui 

quéed'Uassan,  sont  encore  à  citer.V.  Mekias  val  (5). 

et  Mosquées.  Suite  de  planches  gravées  par  Jost  Am- 

On   trouve  plusieurs    modèles  curieux  man,  sous  la  date  de  i584  et  publiées  en 

d^escallers  de  châteaux  et  autres  habitations  i  vol.  petit  in-4<> ,  à  Francfort  sar-le-Meis, 

dans  Pouvrage  de  Jos.  Nash,  The  mansions  chez  Sigm.  Feyrabend  ^4). 

ofEngland,  etc.,  in-folio.  V.  les  pi.  ii,  vu,  Voir  aussi  l'œuvre  d^Amlnan  dans  toutes 

X,  de  la  l'*  partie,  et  celles  xii  et  xvii  de  la  les  grandes  bibliothèques  publiques. 

2«  partie.  L'œuvre  de  Lucas  Cfranach  offre  plosieiirs 

ÉSCAPHIGNONS,  FOURMES,  HOUSEAUX,  planches  de  ce  genre  d'exercice, 

répondant  à  bottes ,  bottines,  chausses ,  etc.  Il  se  pourrait  que  cette  suite  fât  la  méiae 

Willemin ,  Monuments  inédits.  V.  les  di-  que  celle  citée  sous  le  titre  allemand  K^ 

verses  planches  qui  offrent  des  chaussures  hikchleino\xlelivred*artiste,sc9tc^^eif^ 


straclion  des  escaliers,  et  il  y  a  joint  des  planches;  on 
les  trouve  à  la  suite  du  premier  lirre  de  son  ourrage 
d'à rcli liée ture:  Kome,  1570,  i  vol.  in-folio.  Milliu,  Die- 
Uonnaire  des  ùeaux-aris,  entre  dans  une  foule  de  dé- 
tails curieut  sur  la  construction  des  diverses  formes 
d^Bcaliersé  toutes  les  époques,  et  olle  divers  roonu- 
ments  comme  exemples. 

(1)  Sur  rasage,  la  forme  elles  variétés  de  cet  objet, 
voir  le  Dictionnaire  des  beaux-oru  de  Millin  au  mot 
EiCQrccUe. 


(2)  II  y  cite  à  cette  occasion  une  Dissertation  spé- 
ciale de  Du  Cangc  sur  le  bourdon  et  l'etcarcHle. 

(3)  Ou  il  y  a  erreur  dans  le  lilre  oul'ouvrifeii 
pas  éié  terminé,  car  nous  n'avons  rien  tronvé  dans  lei 
planches  qui  ait  rapport  au  maniement  des  anieti 
cbeval. 

(4)  Il  existe  un  exemplaire  de  ce  livre  de  U  pla* 
crande  rareté  dans  l«  biblioUiéqiie  de  M.  le  ctm^ 
Iléon  de  L«  Borde. 
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lost  Amman;  Francfort,  i£i99.  Le  Cabinet  Londres,  2  on  5  roi.  Sn**8*,  chei  Weith  et 

des  estampes  de  Paris  en  possède  une  suite  Hauser  à  Paris. 

réunie  à  d'autres  pièces  de  cavaliers,  de  Fiage  de  la  Eêpagna^  par  Pouz,  i2  vol. 

cavalcades.  in-8<>  avec  planches. 

Voir  aussi  le  catalogue  de  la  vente  Hu*  f^oyage  piitoresaue  et  historigne  de  l'Es* 

zard ,  rédigé  par  Leblanc,  3  vol.  in-S**,  qui  pagne;  Paris ,  iS07,  par  ie  général  Alex. 

renferme  plusieurs  ouvrages  de  ce  genre,  de  l^a  Borde,  2  vol.  in-folio  ornes  de500  plan- 

y.  t.  Iir,  p.  449  à  458.  ches  environ  généralement  bien  dessinées 

Autre  suite  composée  par  Martin  Hems-  et  gravées, 

kerken,  dit  le  Michel-Ange  de  la  Hollande,  Souvenirs  de  V Espagne,  2  vol.  in-4'*,  de 

et  gravée  par  un  mattre  à  monogramme  ,  vues,  monuments,  costumes,  sciences  mili- 

XY*  siècle.  V.  Pœuvre  de  Hemskerken  et  cC"  taires ,  de  204  planches  destinées  et  litho'* 

lui  de  Van-B^en  et  d'Edouard  Féalitti ,  qui  graphiées  par  le  général  Bâcler  d'Albe;  Pa* 

ont  signé  plusieurs  planches  gravées  d'après  ris ,  i824. 

ce  maître.  Murphy's  arabian  antiquities  of  Spain, 

Les    deux  collections  Sur  Pescrime  et  representing,  in  100  very  highiy  finisbed 

Téquitation  du  Cabinet  des  estampes  de  Pa-  line  Engravings ,  the  most  remarkable  Re- 

ris  sont  aussi  à  consulter.  mains  ot  the  Architecture,  Sculpture,  Pain* 

tings,  and  Mosaics,  of  the  Spanish  Arabs  , 

ESCURIAL  (1).  —  Description  dtt  monas^  now  existing  in  the  Peninsula.  including 

ière   royal   de  Saint ^  Laurent  de  VEscU"  the  MagniOcent  Palace  ofAlhambra;  thece- 

rial,pàr  P.  F.  Francisco  de  los  Sanctos,  lebrated  Mosque  and  Bridgeât  Cordo va;  the 

en  espagnol;  Madrid,  1657,  in-^olio,  avec  Royal  Villa  of  Generalifle;  and  the  Casa  de 

planches.  Carbon  :  Gates  ,  Castles,  Fortresses  ,  and 

Autre  par  Ximénès,  Descript.  del  real  Towers;  Courts,  Halls,  and  Dômes;  Baths, 

fnonsater,  de  S,  Lorenzo  de  VEscurial,  in-  Fountains,  Wells,  and  Cisterns;  Inscriptions 

folio.  in  Cufic  and  Asiatie  Characters  ;  Porcelain 

Autre,  par  de  fjOsTantos  Mazzolari,  etc.  and   enamel   Mosaics;    Paintings  ,   Orna* 

Voir  aussi  le  grand  ouvrage  V Espagne  ments,  etc.  etc.  froro  Drawings  made  on  the 

monumentale,  publié  en  français  et  en  espa-  spot  by  James  Cavanah  Murphy.  The  En-^ 

gnol  par  deux  littérateurs  espagnols  et  une  gravings  are  ail  of  the  highest  class,  and  are 

réunion   d^artistes  espagnols  et  français  ;  execnted,  without  any  limit  to  expense,  by 

plusieurs  Kvraisons  in-folio  de  planches  et  J.   and  H.  I^e  Keux  ,  Finden ,  Landseer  , 

de  texte.  V.Espagne.  George  Cooke ,  Fitller,  Byrne,  Angus ,  and 

On  y  trouve  les  tombeaux  de  Charles-  otherûrst-rateArtists;accompanied  byLët- 

Qnint  et    de  Philippe  II.  V.  à  ces  deux  ter-pressDescriptions,ini  vol.  atlas  in-folio; 

ïioms.  Londres,  1853. 

VEspagne  artistique  et  monumentale,  ou 

ESPADE  ou  ESPADON.  —  Sorte  d^épée  usages,  costumes ,  armes  et  monuments  de 

dont  on  trouve  des  représentations  dans  les  ce  pays,  f  ou  2  vol.  in-folio,  publiés  à  Paris 

ouvrages  du  père  Daniel  sur  la  Milice  fran^  de  1841  à  1844 ,  chez  Hauser ,  éditeur ,  par 

^ise,  dans  la  panoplie  de  J..  L.  Carré,  et  Pérez  Villa  Amil  et  don  Patricio  de  la  Esco- 

dans  tous  les  ouvrages  que  nous  citons  au  sura,  avec  la  collaboration  de  plusieurs  ar- 

tnot  Armes.  tistes  lithographes  de  Paris,  48  planches  avec 

un  texte  historique  et  descriptif  en  espa-* 

ESPAGNE  (2).  —  Les  plus  beaux  monn-  gnol  et  en  français, 

nientsdece  pays  sont  publiés  dans  plusieurs  On  y  trouve  de  beaux  intérieurs  de  mos-* 

ouvrages  dont  les  plus  importants  son^  :  qtiées,  d'églises  ,  de  cloîtres ,  de  couvents , 

Les  Délices  de  l'Espagne,  par  Alvarez  de  palais,  hôpitaux,  tombeaux,  synagogues, 

Colmenar,  5  vol.  in-^"  avec  Ggures.  marchés,  places,  vues  de  villes,  etc.  I^es 

Les  Esquisses  de  VEspaane ,  par  David  planches   sont  généralement   d'une   belle 

Roberts,  z6  planches  in-folio,  d^une  belle  exécution;  sont-elles  exactes,  nous  Pigno-' 

exécution.  rons;  maison  reproche  à  cet  ouvrage  de  don- 

Excursions  en  Espagne,  par  Edouard  ner  trop  au  pittoresque  et  pasasscz  de  détails 

Magnin ,  illustrées  par  David  Roberts  de  propres  à  Fétude  des  monuments. 

(0  On  trouve  ane  descripUon  trés-détaiilée  de  ce  (2)  Poar  Tbistoire  ecclésiastique  dePEspagne,  voir 

ononagtëre  qui  ressemble  à  une  ville,  dans  un  ouvrase  tous  les  ouvrages  indiqués  dans  la  JUéthoaepour  étu- 

«**  2  vol.  in-8',  intitulé  :  Voyage  en  Espagne,  parle  dier  VhUioire,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  t.  iV,  p  333 

oaron  du  Blaitel.  V.  p.  92  à  1 16  du  t.  VJII,  et  tous  les  et  suiv.  ;  Viage  literario  a  las  Iglesiat  aê  la  Btpagna, 

ouvrages  cités  dans  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  3  roi.  in-l*,  par  Villeneuve. 
P«f  Lenglet  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  340. 


ESP                      ^  Ué^  ESP 

La  Galerie  agréahle  da  monde,  par  Van-  de  Tooraine ,  Pierre  de  Naranre ,  Henri  de 

der  Aa ,  célèbre  éditeur,  36  parties  in-folio.  Baret  Olivier  de  Clisson,  le  sire  de  Goncy,  Phi- 

Y.  Espagne;  toutes  les  vues  réunies  dans  la  lippe d^Artois,  le  duc  de  Touraineetlecomle 

grande  topographie  de PEurope  (Espagne),  d'Ëvreux,  tous  à  pied  et  la  tête  découverte, 

au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  et  aux  Dans  le  fond  du  tableau  des  loups  et  des 

noms  des  principales  villes.  sangliers.  En  haut  des  anges  tiennent  une 

Pour  les  monnaies  espagnoles,  voir  Lasta-  ))anderole  portant  le  mot  Espérahce  ,  rap- 

nosa  (  D.  Vin.  Juan  de) ,  Maseo  del  medaU  pelant  la  fondation  d'une  église  ou  chapelle 

las  espagnolas  en  Haesca,  in-i*"  avec  plan-  dédiée  sous  ce  nom  par  Charles  VI ,  pour 

ches.  Pacquit  de  son  vœu.  Chacun  des  princes 

La  Heçue  numiêmatiqae  de  MM.  Cartier  et  présents  au  tableau  furent  décorés  par  le 

de  la  Saussaye  ;  Blois ,  in-S",  1. 1 ,  p.  134  ;  roi  d'un  collier  ou  ceinture  dW  portant  le 

t.  IV,  p.  259,  384  ;  t.  VI ,  p.  5,  3^.  mot  Espérance.  Cette  intéressante  peinture 

La  nibliotheca  nummaria  de  Philippe  est  gravée  dans  Vjétku  da  Masée  des  moi»' 

Labbe,  i  vol.  V.  à  la  table  de  cet  ouvrage  ce  men(«/ra/ipai«,  d'Alexandre  Lenoir,  pL  xuu, 

qui  concerne  les  monnaies  espagnoles.      •  d'après  une  peinture  du  temps. 

£ssai  sur  les  alphabets  et  les  inscriptions  Voir  aussi  la  France  en  estampes,  au  Ga- 

des  médcUUes,  monnaies  et  monuments  de  binet  des  gravures,  à  Paris,  7i  vol.  in-folio, 

l'Espagne,  par  L.  J.  Velasquez ,  in-4'' ,  avec  Collection  de  Fevret  de  Fontette,  monumeot 

planches.  du  règne  de  Charles  VI  et  à  Voeux. 

Les  insignes  de  l'ordre  de  l'Espérance  se 

ESPARGNE-BOIS.— Nom  donné  aux  chau^  trouvent  sur  les  armes  du  duc  de  Bourboi, 

loirs, fourneaux,  poêles,  etc.,  dans  un  ou-  avec  la  légende  Speravit.  Ce  prince  enfot 

yrage  assez  curieux  publié  par  Kestar  Fran-  le  premier  fondateur. 
çob,avec  des  planches. 

ESPIONS.  —  Ceux  de  Josué  sont  reçus  par 

ESPÉRANCE  (1).  —  SUtue  ailée,  avec  un  la  Moabite,  miniature  de  la  Bible  dite  de 

nimbe  à  six  pans.  Bas-relief  du  xv  siècle,  saint  Paul, ix** siècle.  lyAgincourt,  PeUUun, 

de  la  porte  du  baptistère  de  Florence ,  pi.  xxviii ,  n""  9. 

d'après  les  dessins  du  Giotto.  D'Agincourt,  Les  mêmes  se  sauvent  de  la  maison,  li.. 

Sculpture,  pi.  xxxv,  n*  6»  n*»  10. 

Autre  au  tombeau  de  Paul  II ,  Fies  des  Les  espions  portant  la  grappe  de  raisin 

/7ay9e«,Ciaconius,t.  II,planche  de  la  p.  109â.  de  la  terre  promise  au  camp  des  Hébreux, 

Statue  de  cette  vertu  au  tombeau  de  pi.  ix  de  la  Biblia  pauperam,  i**  édition 

Pierre  martyr,  à  Milan.  D'Agincourt,  Sculp-  signalée  par  le  baron  de  Heinecken ,  p.  295 

ture,  pi.  xxxrv.  Cigognara,  Istoria  delta  de  son  livre,  Essai  d^une  collection  comr 

scultura  in  Itaiia,  1. 11 ,  pi.  xviu..  pléte  d'estampes,  etc. 

Une  statuette  du  tombeau  de  Georges  Ce  même  sujet  se  trouve  sculpté  dans  U 

d'Amboise,  à  la  cathédrale  de  Rouen,  repré-  8*  arcadodn  cloître  de  l'église  de  Brémen , 

sente  aussi  cette  vertu  théologale.  Foyage  nommée  le  Dôme.  V.  les  descriptions  de  cette 

pittoresque  en  France  ,  par  Taylor  et  de  église  dans  les  Topographies  des  villes  d^AV- 

Cailleux,  etc. ,  pi.  cxxxv.  lemagne. 

Figure  à  mi-corps  peinte  par  Raphaël, 

au  Vatican,   dans  un  médaillon.  V.  son  ESPRIT  DE  DIEU.  —  Une  peinture  en  mo- 

œuvre.  saTque  de  l'église  de  Montréal  dite  Sancta 

Ordre  de  l'Espérance.  Une  peinture  du  Maria  Nova ,  représente  l'esprit  de  Dieu 

cloître  des  Carmes,  à  Toulouse,  représente  porté  sur  les  eaux,  d'après  le  texte  de  U 

la  l^ende  qui  concerne  la  création  de  cet  Genèse,  chap.  P%  verset  T,Spiritus  Domim 

ordre,  par  le  roi  Charles  VL  On  y  voit  ce  ferebatur  super  aquas, 

Srince  à  cheval  s'inclinant  devant  une  image  Cette  peinture  se  trouve  publiée  avec 

e  la  sainte  Vierge ,  en  mémoire  d'un  vœu  toutes  celles  de  l'église  en  question ,  dans 

qu'il  fit  daps  la  forêt  de  Bonconne  (2)  où  il  l'ouvrage  de  MM.  HittorfT  et  Zanth,  Ar- 

s  était  égaré.  Neuf  seigneurs,  dont  les  noms  chitecture  moderne  de  la  Sicile ,  in-folio , 

sont  écrits  au-dessous  ,  accompagnent  le  pi.  lxvii,  et  dans  V Histoire  du  nimbe ,  par 

roi,  à  savoir  :  le  duc  de  Bourbon ,  le  duc  M.  Didron ,  insérée  dans  la  Revue  générais 

(O  Sur  la  manière  de  représenter  cette  verto  d'après  (s)  Voir  an  nom  da  roi  Charlef  VI  «t  à  Ycmi  les 

les  idées  du  catholicisme ,  voir  Vlconotoaia  nova  de  notes  qui  j  sont  jointes. 
César  Ripa,  et  la  description  qu'en  donne  aaprés  Dar- 
danios  et  Alciat  Angelo  de  Gabrielis,  p.  lèi  de  son 
livre  Monumentacrypiarum  Vatic<mi. 
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de  Parehitectare ,  dingëe  par  Daly ,  archi-  EST  (  Ifaîson  d\).  —  Les  portraits  des  sei- 

tecte;  Paris,  1840,  4841  ,  t.  I",  p.  665,  gneurs  et  daines  de  ce  nom  sont  peints  à 

d'après  celle  de  V Iconographie  chrétienne  fresque  dans  la  galerie  qui  entoure  la  cour 

de  M.  Bidron ,  in-4''.  d'honneur  du  palais  des  ducs  d'Est,  dans  la 

Tille  de  Ferrare.  Nous  n'en  connaissons 

ESPRIT  (Saiht).  représenté  le  plus  or-  pas  de  gravures  (5),  quoiqu'il  puisse  ea 

dinairementsouslafonned'unecolonibe(i),  exister.  Y.  les  collections  du  Cabinet  d'es- 

dans  tous  les  sujets  de  la  sainte  Trinité,  tampes. 

y.  ce  mot.  Alphonse  d'Est  représenté  sur  une  intaille 

Esprit-Saint  procédant  du  Père  et  du  du  xvi*  siècle.  Trésor  de  numismatique  , 

Fils.  Iconographie   chrétienne^,   planches  pi.  xvi ,  2*  classe,  10*  série,  yolume  des  Mé' 

des  p.  568,  569.                        '  daiJles  d'Italie. 

Quelquefois,  mais  rarement  sous  la  figure 

d*an  homme  semblableaux  deux  autres  per-  ESTHER.  —  L'histoire  de  cettefemme  cé« 

sonnes,  le  Père  et  le  Fils,  comme  à  un  tom-  lèbre  se  trouve  reproduite  dans  diverses 

beau  d'Abélard,  élevé  au  Paraclet  et  publié  Bibles  avec  gravures  sur  bois  ou  au  burin, 

par  Alexandre  Lenoir ,  dans  le  \"  vol.  du  suivant  répoaue  de  leur  publication. 

Musée  des  monuments  français ,  planche  de  On  trouve  dans  l'œuvre  de  Lucas  de  Leyde 

la  p.  â25.  une  pièce  capitale  portant  pour  titre  la  Pe- 

Le  Père  tient  le  globe  du  monde;  le  Fils  tite  Esthrr. 

tient  sa  croix;  le  Saint-Esprit  une  bande-  Le  Domrniquin ,  le  Hntoret,  Paul  Véro- 

role,  emblème  de  l'inspiration  des  livres  sa-  nèse  ont  publié  quelques  compositions  sur 

crés  (2).'  V.  les  planches  de  V Iconographie  Thistoire  d'Esther.  V.  les  œuvres  de  ces 

chrétienne ,  représentant  diverses  figures  du  maîtres. 
Saint-Esprit. 

ESTOC  D'ARME.  —  Sorte  d'épée  très- 

ESPRITS  (Les  sept)  DE  DIEU.  —  Une  large  employéecomme  arme  de  guerre  ou  de 

miniature  du  xii*  au  xiir  siècle ,  du  psau-  parade.  V.  les  livres  de  batailles  et  de  tour- 

tier  de  saint  Louis ,  bibliothèque  de  l'Arse-  nois  signalés  au  mot  Armes,  Batailles, 

nal ,  représente  l'arbre  généalogique  de  Je-  Tournois. 

sus-Christ  entouré  des  sept  Esprits  de  Dieu.  —Porté  en  tête  d'une  pompe  funèbre 

M.Didron  a  reproduit  cette  curieuse  minia-  d'Albert  111,  archiduc  d'Autriche.  V.  Funé- 

turc  dans  un  fragment  de  son  Histoire  du  railles  des  Rois  ,  Reines  ,  Princes  ,  etc», 

i^imbe ,  planche  de  la  p.  d2i  ,  iâ2,  de  la  Re-  article  Aleert. 
vue  générale  de  V architecture. 

Voir  aussi  Dons  nu  Saint-Esprit.  ETACERES.  —  V.  Dressoirs. 

Un  vitrail  de  Téglise  Saint-Denis,  xiii*  siè- 
cle, ofifre  la  même  représentation.  V.  la  ÉTAMPES  f  Ville  d').— L'église  Saint^Ba- 
planche  d'étude  vi,  Monographie  de  la  ca-  sile,  d'architecture  romane,  fondée  par  le 
thédrale  de  Bourges,  lettre  D.Pour  l'explica-  roi  Robert,  vers  le  \w  siècle,  et  dont  les 
tion,  voir  le  texte  de  M.  l'abbé  Cahier,  qui  sculptures  viennent  d'être  étudiées  tout 
se  rattache  à  cette  planche.  récemment,  est  l'objet  d'un  rapport  très- 
intéressant,  consigné  au  2'  vol.  du  Bulletin 

ESSLINGER(Allemagne).— L'église  decette  archéologique  des  arts  et  monuments,  in-8% 

ville  couronnée  d'un  clocher   magnifique  p.  ii5  et  suivantes.  11  est  question  d'un  des- 

du  XIV  au  XV  siècle,  est  publiée  dans  l'on-  sin  du  portail  qui  doit  être  envoyé  au  mi- 

vrage  intitulé  :    Fues  originales  d^Alle--  nislcre  des  travaux  publics. 

ïïuigne,  etc.,  de  Guaglio,  peintre  de  Mu-  Voir  aussi  la  Topographie  de  la  France, 

nich,  d822  et  i828, 1  vol.  in-iolio,  avec  plan-  au  Cabinet  des  esUmpes.  à  Paris  (4). 

ches,sans  numéros.  Monnaies  de  cette  ville.  Revue  numismor 


(0  Sur  l'origloe  des  représentations  da  Sai 
»olr  Molanus,  éd.  Paquot,  io-4%  p.  46,  490, 
.  (3^  Sur  la  question  de  savoir  si  le  Sainl-K{ 


Saint-Esprit,  des  curieux  des  monuments  que  nous  ne  connaissoni 

90,491.  que  par  citations  historiques,  sans  être  certain  qu'ils 

—  question  de  savoir  si  le  Sainl-Ksprit  peut  soient  publiés  parce  que,  lorsque  ces  roonamenisBOit 

être  représenté  sous  la  figure  d'un  jeune  homme,  voir  importants,  on  pourrait  nous  faire  le  reproche  de  lit 

les  détails  très  étendus  donnés  par  Quand,  Protjressuê  avoir  passés  sous  silence,  mais  même  étant  certain 

o«  Spiritu  Snnc!o  siib  forma  specioêi  juvenls,  in-4*,  qu'ils  ne  sont  pas  publics,  nous  pensons  bien  faire 

^771,  Re^iomontanus.    Molanus    traite  aussi  cette  de  les  citer  encore  pour  décider  quelques  artistes  à 

question  d'une  manière  trés-étendue,  cl  cite  à  ce  sujet  les  reproduire  et  à  les  publier, 

une  foule  d'auteurs  ei  d'autorités  graves,  ttisioria  lina-  )     (4)  Sur  celte  ville  et  ses  monuments,  voir  l'ouvrage 

9inum«acl'ar^m,édilionin-4^detouvain,p.48lè  490.  de  M.  Maxime  de  Moutrond,  Histoire  d'Êtampct, 

v3}  Il  nous  arrive  quelquefois  de  citer  à  l'atteniion  s  vol.  in-i2,  sans  planche». 


£TE                       — 4M«-*  été 

li^MdeBloifl ,  1. 1 ,  p.  255^  âB6.  V.  p.  457.  —  De  cUverM  ionm  sur  tes  Tilmu  de 

la  cathédrale  de  Chartres.  Willemin ,  Mo^ 

ÉTAT  DE  L'ÉGLISE.  —  Les  monuments  numenU  inédiU,  1. 1 ,  pi,  xc¥i,  icvii,  xcvui. 

des  villes  qui  composent  celte  portion  de  Étendard  de  saint  Denis.  V.  Oiiiri.àiiiiK. 

lltalie  y  sont  recueillis ,  soit  dans  Touvraffe  Étendard  de  Ferdinand  U,  roi  de  Castille. 

de  Burmann,  en  49  vol.  in-folio,  soit  dans  la  V.  à  ce  nom. 

Topographie  de  V Italie,  au  Cabinet  des  es-  Étendard  de  l'Église  remis  par  on  pape 

tampes ,  à  Paris,  qui  se  compose  de  plus  de  entre  lés  mains  d'un  générai.  V.  BAiiinfeBts. 

9tf  vol.  in-^olio  reliés.  Étendard  en  forme  de  dragon.  V.  un  vi- 

Voirsurtout  Bologne,  Ferrare,  LoRETTi,  trail  de  T^glise  Saint-Denis,  xii*  siède. 

Orviette,  Ravenme,  Rome.  DeêcripUon  4e$  vitraux  4e  Bourges,  par 

MM.  Cahier  et  Martin,  planche  d^tude» 

ÉTATS  (  Les  ),  ou  la  réunion  des  grands  n*"  7  et  suiv. 

d'un  royaume  ou  d'une  province,  d'une  lo-  Étendards  des  villes  d'Allemanie ,  portés 

calité ,  etc.  dans  la  marche  triomphale  de  MaximiliiHi 

Les  états  avaient  leurs  sceaux  particuliers  d'Autriche.  V.  les  belles  planches  d^Alhert 

dont  on  trouve  ua  grand  nombre  à  la  suite  Durer  ou  de  Burgmaver ,  pour  la  oolleclH» 

des  histoires  de  chaque  province.  V.  aux  dite  les  Triomphes  de  Maximiliei^ ,  au  Ca- 

noms  de  chacune.  binet  des  estampes  à  Paris.  On  trouve  «ne 

Les  éditeurs  du  Trésor  de  la  numismatU  partie  de  ces  planches,  presque  impossible 

que  ont  oublié  de  reproduire  ce  genre  de  a  rencontrer  dans  le  commerce ,  puoliéet  et 

sceaux  dans  cette  collection,  et  c'est  une  assez  bien  réduites  dans  V  Univers  piUorss- 

lacune  grave.  que  de  Didot  (  ^llesMgnô) ,  t.  U ,  pL  cxu , 

Le  seul  que  l'on  trouve  dans  le  Trésor  est  cxlh,  cxliii,  cxliv  ,  cxlv  ,  cxtvi. 

un  sceau  des  étatsde  Bourgogne.  C'est  à  tort  — Portésurdesroues.Mi!iiatureduxiv*siè' 

qu'il  est  porté  comme  étant  du  xviii*  siècle  de.  Pictorial  histùry  of  England  ,  t.  I, 

au  lieu  du  xv*  au  xvi*.  V.  la  pi.  xviii  du  vol.  planche  de  la  p.  4S4,  in-S**. 

renfermant  les  Sceaux  des  communes,  n"*  5.  Suite  d'étendards,  bannières,  gBîdont,  «b* 

seignes  de  toutes  formes  et  grandeurs  per* 

ÉTATS  (Les  divers  )  de  la  société.  tés  aux  funérailles  des  ducs  de  lorraine , 

Les  danses  Macabres  ou  des  morts,  dont  Charles  III,  Albert  le  pieux  el  Henri  0. 

nous  donnons  le  détail  au  mot  Danses  ,  of-  V.  les  planches  des  divers  ouvraces  pubHét 

frent  une  curieuse  série  des  états  de  la  so-  sur  ces  belles  cérémonies  funèores ,  par 

ciété  aux  xiv%  xv*  et  xvi*  siècles.  On  y  voit  Francquart ,  Claude  de  la  Ruelle ,  Brenîel  > 

depuis  le  pape,  l'emperelir,  le  seigneur ,  la  Philippe  Galle ,  etc.  V.  les  détails  de  ees 

dame,  le  magistrat,  le  banquier ,  médecin ,  ouvrages  au  mot  Funérailles  et  aux  noms 

musicien,  le  moine ,  l'abbesse ,  la  femme  du  des  princes  de  la  maison  de  Lorraine,  cités 

peuple,  l'enfant,  la  vieillesse,  etc.,  jusqu'au  ci-dessus, 

plus  modeste  métier  de  ce  monde.  Divers  étendards  de  France  publiés  dans 

Outre  ce  genre  de  représentations  à  la  fois  les  Monuments  de  la  monarchie  franpaiss, 
réelles  et  allégoriques ,  nous  indiquerons  de  Montftucon  ,  t.  I ,  pi.  l  ,  lv  ;  I.  D , 
aussi  l'ouvrage  de  Strutt,  Angleterre  an^  pl.xvi,  xxi;t  III, pi.  y,  xLii:t.  IV,  pi.  u,  nu 
cienne;  celui  de  Willemin,  de  Bonnart^  le  Étendard  de  l'Empire  et  de  l'Église,  réu- 
P^ade  mecum  de  Vigne;  les  miniatures  du  nis  et  portés  lors  de  l'entrée  de  Charles- 
manuscrit  Leges  palatinœ  ;  le  Recueil  des  Quint  à  Bologne.  V.  Entrées. 
jeux  au  moyen  âge,  par  Strutt.  Étendard  de  la  grande  place  SaiBt4iare, 

à  Venise.  Cigognara,  dans  son  Istaria  éeUa 

ÉTENDARDS.  —  Étendard  lombard.  Voir  scultura  in  Jialia  »  t.  fl ,  pi.  xxxv ,  dooM 

Ligue  Lonrarbe.  la  gravure  du  pied  qui  supporte  un  de  cet 

Étendard  tenu  par  un  roi  assis,  manu-  étendards,  dont  le  travail,  qui  paraît  être  du 

sent  du  xr  siècle.  Willemin,  Monuments  xvi*  siècle,  est  très-remarquable.  V.  aussi  à 

français,  1. 1 ,  pi.  xliv.  Venise. 

Étendards  aiidais  et  normands  sur  la  ta-  Ancien  étendard  de  la  ville  de  Strasbourg 

pisserie  de  Mathiide  ou  de  Bayeux.  V.  Ta-  portant  l'image  de  la  Vierge  et  de  l'enfant 

fisserie.  Jésus,  avec  une  légende  latine  et  quelques 

Autre  portant  une  croix,  tirée  du  manu-  fleurs  de  lis. 

scrit  de  Motibus  siculis  carmen.  V.  Sicile.  Cet  étendard ,  publié  sans  doute  dans  uu 

Étendard  de  la  ville  de  Parme ,  sur  un  ouvrage  sur  Strasbourg  dont  nous  ne  con- 

sceau  du  xiii«  siècle  environ.  Pour  le  détail  naissons  pas  le  titre,  se  trouve  gravé  sur 

du  sceau ,  voir  Parme.  cuivre  dans  la  topographie  de  la  yiUe  en 


ÉTH 


-447  — 


En 


qiMiUaii,  an  Calrînetdet  estampes  de  Paris, 
in-folio,  à  la  fin  du  volmne. 

Étendards  placés  dans  les  églises  ;  à  la 
ebapeile  Saint-Georges,  à  Windsor;  celle  de 
Henri  VU  à  Westminster;  oelie  du  roi  Hen- 
ri V,  même  église,  offrent  des  exemples  de  ce 
^nre  de  décoration  militaire. 

Étendard  symbolique  portant  la  repré- 
sentation du  Saint  -Esprit.  Iconographe 
chrétiemu  de  Didron ,  in-4'>,  p.  437. 

Pour  compléter  cet  article,  Yoir  Banniè- 
lES,  Drapeaux,  Enseignes,  Funérailles,  etc. 

ÉTERNITÉ  (  L').  —  Nous  n'avons  pu  dé- 
eouTrir  de  figure  symbolique  de  Téternité 
dans  les  monuments  byzantins,  non  plus 
que  dans  les  monuments  chrétiens  des  ca- 
tacombes ,  à  moins  que  Ton  ne  puisse  re- 
garder comme  image  symbolique  de  ce 
genre,  la  couronne  que  tient  une  main  sor- 
tant des  nuages.  V.  Couronne  et  Main. 

Le  serpent  qui  se  mord  la  queue  est  re- 
nouvelé des  Grecs  ou  des  Romains ,  et  se 
retrouve  dans  les  ouvrages  d'artistes  du 
XTi*  siècle.  V.  les  collections  d'EMBLÈMES. 

On  trouve  dans  Tœuvre  de  Mathieu  Grn- 
ter,  graveur  de  la  fin  du  xvr  siècle,  une 
assez  bel  le  représentation  de  Péternité  figu- 
rée par  un  vieillard  tenant  un  triangle 
tracé  dans  un  cercle;  sous  ses  pieds  passe  le 
Temps  dans  une  barque  en  partie  brisée. 
V.  ses  œuvres. 

Éternité  bienheureuse.  V.  Paradis.  Éter- 
nité malheureuse.  V.  Enfer. 

ETHELBERT  (saint),  roi  de  Kent  vers  597. 

On  trouve  un  reliquaire,  où  sont  conservés 
ses  restes,  placé  sur  le  retable  de  Pautel  d'une 
église  dédiée ,  vers  le  xiii*  siècle ,  à  saint 
Laurent,  archevêque,  puis  à  saint  Augus- 
tin ,  apôtre  d'Angleterre ,  et  publié  dans  les 
Mta  sanctorum  des  BoUandistes;  mois  de 
juin,  t.  III,  p.  73. 

ÉTHELRED  (sainte)  ,  reine  d'Angleterre, 
représentée  en  pied  sur  un  sceau  du  xiii* 
au  xir  siècle,  appartenant  à  Péglise  capitu^ 
laire  de  son  nom ,  gravé  dans  les  Fetusia 
Mommenta,  t.  ï,  pi.  v. 

Monnaies  au  nom  de  cette  princesse,  Af" 
ckeologia  britannica,  t.  XXV,  planches  des 
p.  42  S  57. 

ËTHIGHON.  —  Nom  d'un  prince  qui  ré- 


gnait sur  PAlsace  au  vu*  siècle.  D*Agin- 
court  reproduit  un  bas-relief  provenant  du 
sarcophage  de  ce  personnage,  comme  exem- 
ple de  sculpture  au  xir^siecle,  Histoire  des 
arU  (Scnlptare)^  pi.  xxi,  n»  9,  d'après  la 
planche  publiée  par  SchilTIet ,  ^/i^af /a  illuS" 
trata. 

ETHIOPIE.  ^  Spécimen  d'écriture  d'un 
livre  liturgique  du  x'  ou  xr  siècle,  publié 
par  Lambecius,  BibUoiheca  Cœsarea,  tome 
supplémentaire,  \  vol.  in-folio,  p.  645. 

Pour  les  monuments  d'architecture  qui 
se  rattachent  à  l'époque  dont  nous  nous  oc- 
cupons, voir  la  série  des  ouvrages  indiqués 
dans  la  Bibliographie  des  éléments  a*ar^ 
chéologie  de  L.  Batissier,  in-i2,  p.  550, 553. 

ETIENNE  (saint),  pape  (1).— Figure  tirée 
des  peintures  à  fresque  de  l'église  Saint- 
Paul-hors-des-Murs,  publiée  dans  l'ouvrage 
de  Marangoni,  intitulé:  Commentariamln 
Fictaris  ostiensis,  in-4'. 

ETIENNE  (saint).  — Figure  en  pied,  cos- 
tume byzantin.  Sculpture  en  bois  provenant 
du  cabinet  de  Sainte-Geneviève,  publiée  par 
Du  Gange,  dans  son  Glossaire,  1. 1,  pi.  x^ 
et  par  Henschenius,  Acta  sanctorum,  mois 
de  mai,  t.  I,  p.  lxi.  11  tient  un  encensoir  à 
trois  chaînes.  G'est  la  figure  du  milieu. 

Autre  tenant  une  turricula.  V.  ce  mot. 

Autre,  peinture  en  mosaïque.  11  tient  un 
livre.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi,  n*  4. 

Autre  tenant  un  étendard.  Gette  figure  est 
à  genoux,  ib,,  pi.  cxvii,  n«  4. 

Autre,  miniature  d'un  manuscrit  du 
IX*  siècle.  Bible  du  Vatican.  D'Agincourt, 

Î)l.  XXXIV,  n°  4.  Il  est  lapidé;  Saûl  (2)  garde 
es  vêtements  ;  une  main  tient  une  couronne. 

Saint  Etienne  debout  tenant  le  modèle 
d'une  église.  Verrière  du  wiv  siècle  à  la  ca- 
thédrale de  Bourges,  pi.  xxrv  de  la  descrip- 
tion de  cette  église  par  MM.  Martin  et  Gabier. 

Suite  de  peintures  à  fresque  (xiii*  siècle), 
représentant  divers  sujets  de  la  vie  du  saint. 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcix,  cxxviii , 
n'  4;  pi.  cxLV. 

Voir  toutes  les  figures  de  ce  saint  réunies 
dans  la  grande  6%)2^c(ioii  des  saints  àu  Gabi- 
net  des  estampes  à  Paris. 

Son  martyre,  sculpture  d'une  des  portci 
de  Notre-Dame.  V.  les  descriptions  de  cette 
église. 


(1)  La  chaire  en  pierre  sur  laquelle  ce  saint  pape  in«  (2)  Il  est  bon  de  remarquer  que  le  peintre  a  commit 

flruisailson  peuple  dans  les  catacombes  et  sur  laquelle  un  anachronisme  assex  grave;  SattI  était  tout  Jeune  et 

il  fut  massacré  par  les  persécuteurs,  et  qui  a  conservé  il  est  représenté  ici  comme  un  vieillaid  ayant  uno 

longtemps  la  trace  de  son  sans,  se  voit  dans  les  cata-  grande  barbe,  la  léte  chauve  et  portant  Tauréol* 

combes.  Ce  fait  est  cité  par  aom  Guéraoger,  Insti^  comme  on  le  représente  lorsqu'il  est  devenu 'saint 

tunons  lUMTfiques,  1. 1,  p.  50,  Paul. 
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Église  Saint-ÉUenne  à  Bologne.  D^Agin-  noutetRonargueenontfaitrobjetdeqnel- 

court,  Archiiedare ,  pi.  xw,  n°  27,  en  que  belles  planches.  M.  le  comte  Turpin  de 

donne  six  différentes.  Crissé  en  a  publié  également  deux  vues  danis 

Autre  à  Rome  dite  Saint-Étieune-le-Rond.  sa  collection  intitulée  le  Fieux  Paris,  plan- 

D^Agincourt  donne  les  détails  de  ce  monu-  ches  xx ,  xxi ,  ainsi  que  H.  du  Somroerard 


ment,  pi.  xxii. 

Curieuse  église  de  ce  nom  à  Beauvais  (\) 
(x*  ou  xi*  siècle),  ornée  d'un  croisillon  ex- 
pliqué de  diverses  manières.  V.  les  pi.  i  à 
vu,  Archéologie  des  monuments  religieux 


dans  son  Album,  pi.  v  de  la  8*  série;  dans 
Pouvrage  Monuments  anciens  et  modernes. 
V.  Vienne. 

ETIENNE  ( saint),  roi  de  Hongrie  et  mar- 

du  JBeauvoisis^  par  Woillez ,  in-folio.  "V.  le  tyr,  représenté  sur  la  belle  CasuTa  du  xi*  siè- 

chapitre  et  les  belles  planches  données  par  cle,  publiée  par  J.  B.  Passeri.  V.  Casula. 
M.  laylor  dans  la  Picardie ,  in-folio,  pi.  xciv, 

xcviii,  c,  CI.  ETIENNE,  roi  de  Pologne. —  Figure  en 

Détails  de  cette  église  par  Willemin ,  Mo-  pied  et  armée ,  pi.  xiv  de   Pouvrage  de 

Dame/»t«  j/i^dito^  pi.  XXXIII,  XXXIV,  XXXV,  et  Schrenckius,    i    vol.    in-folio.   Imagines 

le  texte  de  M.  Polticr,  p.  24.  illustr,  viror.  Principum,  Ducam,  BarO' 

Église  Saint-Étienne  à  Vienne  en  Autri-  num,  etc. 


che,  magnifique  monument  du  xii*  au 
XIII*  siècle,  publiée  dans  tous  ses  détails 
d^architectur^,  de  charpente,  de  sculptures, 
peintures,  boiseries,  etc.,  dans  Pouvrage 
intitulé  .'d^r  Stephans  dom  in  fTien,  etc. 
V.  l'article  Vienne  (Autriche), 


ÉTIQUETTE.  —  V.  Cérémonial,  Cérémo- 
nies, Entrées,  Mariages,  Funérailles,  Sa- 
cres, Tournois,  etc. 

ÉTOFFES.  —  Willemin ,  dans  son  ouvrage 
L'église  de  ce  nom  à  Ne  vers  offre  un  des  des  Monuments  inédits ,  etc.,  a  donné  plu- 
plus  beaux  spécimens  de  l'architecture  ro-  sieurs  exemples  d'étoffes  précieuses  (2)  à 
mano-byzantine  du  xr  siècle.  Elle  présente  divers  siècles;  1. 1,  pi.  viii,  xiii,  xiv,  xv; 
une  nef  voûtée  en  berceau,  des  bas-côtés  en  étoffe  tissue  de  soie  et  d'or,  vers  le  x*  siècle» 
voûtes  d'arêtes,  un  triforium  à  voûtes  en  pi.  xvi,  xxi,  xxiii,  xl,  xliii,  xlv,  Lxxvn, 
demi-berceau ,  une  abside  flanquée  de  trois  lxxviii  ,  qui  représente  une  étoffe  et  son 
chapelles  en  cul-de-four,  des  bas-côtés  tour-  métier,  pi.  cxix  (5) ,  clxxxi  ,  cxc ,  cxctiii  , 
nantautourdu  chœur,  des  piliers  carrés  avec  ccxvii ,  ccxlii  ,  ccxlv  ,  cglix  ,  cclxxi  , 
une  colonne  ronde  sur  chaque  face  comme  ccxcix. 

à  Saint-Germain-des-Prés  w  Paris  ;  l'arca-  Plusieurs  beaux  fragments  d'étoffes  et  or- 

ture  de  décharge ,  nommée  par  les  Anglais  nements  de  la  chapelle  de  Charles  le  Témé- 

screen,  l'arc  de  triomphe,  etc.  V.  tous  ces  raire,  pris  à  la  bataille  de  Granson,  Album 

détails   dans   le   texte   accompagné    d'un  du  Sommerard,  pi.  xxviii  du  chap.  XIX. 

spécimen,  Éléments  d'archéologie  nationale  V.  les  épreuves  coloriées  dccette  publication. 


Voir  encore  les  mots  Chapes,  Manteaux, 
Mitres,  Robes,  Tentures,  etc. 

Une  figure  de  Notre-^ame,  dite  la  Vierge- 
Noire,  à  la  chapelle  de  Rocamadour,  ai 


de  Louis  Batissier ,  in-12 ,   p.  492 ,  495  , 
et  à  Nevers. 

Celle  dite  Saint-Ëtienne-du-Mont  à  Paris, 
d'une  architecture  toute  particulière.  D'A- 

gincourt  en  donne  une  réduction ,  ArchiteC"  Auvergne,  publiée  dans  les  Foyages pittôr( 
ture,  pi.  lxiu,  n"*"*  46  et  55.  On  en  trouve  ques  en  France,  par  Taylor  et  ses  collabora- 
plusieurs  vues ,  tant  intérieures  qu'exté-  teurs  (Languedoc)^  planche  de  la  59*  livraî- 
rieures,  dans  la  grande  Topographie  de  son  (4),  porte  une  robe  d'une  étoffe  curieuse 
Paris ,  au  Cabinet  des  estampes.  MM.  Ar-    par  ses  ornements. 


(i)  Cet  imporlant  monament  est  l'objet  d'un  rap- 
port trés-détaillé  de  l'abbé  Barraud  ,  dans  lequel 
il  raconte  l'origine  de  sa  fondation,  diTers  Taits  impor- 
tants qui  s'y  rattachent;  il  parle  des  sculptures,  il  re« 
produit  en  entier  la  légende  de  saint  Eustache ,  offi- 
cier romain,  puis  martyr,  laquelle  est  représentée 
dans  une  magnifique  verrière  du  xt'  siècle,  et  réclame 
son  classement  comme  monunient  historique.  V.  tous 
ces  détails  dans  le  2^  vol.  du  Bulletin  archéologique 
des  ans  et  monumeuiSf  p.  9t  à  95.  Les  sculptures  du 
tympan  et  d'une  des  voussures  de  cette  église  repré- 
sentant des  figures  d'animaux,  de  dauphins,  etc.,  sont 
Tobjet  d'une  explication  symbolique  par  Ch.  Bazin, 
archéologue.  Bulletin  du  comité  des  arts  et  monu- 
ments, 1. 1,  p.  144. 

(3)  Sur  la  fabrication  des  anciennes  étoITeSt  outre 


les  observations  de  M.  Pollier  qui  se  ntlacheotan 
planches  de  l'ouvrage  de  Willemin  que  nous  ci- 
tons, voir  tontes  celles  que  renferme  l'onvrage  de 
Ciampini,  Monumerua  Vetera,  voir  Cifratœ  vestes, 
1. 1,  p.  99;  Clavcucs  vestes,  ib.,  95;  Linermœ  voies, 
ib.,  99,  et  au  mot  Vestes.  M.  Emeric  David,  Discours 
sur  la  peinture,  p.  83,  lOO,  438,  I47,  198,  203,  204,  3S2, 
223;  M.  du  Sommerard,  l'Art  au  moyen  âye,t.  II ,  p.  238. 

(3)  Cette  planche  est  d'autant  plus  intéressante  que 
bien  cerlninement  ce  fragment  n'existe  plusetqv'M 
aura  été  détruit  au  milieu  des  scènes  de  aévasuiioiis 
à  l'archevêché,  en  1832,  dans  les  archives  duqsd 
il  était  déposé  avec  d'autres  objets  précieux. 

U)  Les  éditeurs  de  cette  publication  ont  eu  la  mal- 
heureuse idéç  de  ne  pas  donner  de  pagination  au  texte, 
il  nous  est  donc  impossible  de  mieux  Indiqaer. 
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Antre  pabliée  dan»  ]«  France  piUoreêque  des  saints  en  figures.  Voir  la  madone  du 

et  monum,  d^arch.,  Hugo,  t.  H,  pl^xxix.  xy*  siècle,  publiée  par  Rigollot ,  Essai  sur 

Antre  exemple  tiré  de  la  couverture  d^un  les  arts  du  dessin,  pi.  xxvi  et  celle  de  Guido 

lit  du  \vr  siècle ,  ib.,  pi.  cvi ,  n""  Idi  ;  de  Sienne. Collection  de  M.  krXAud  {Peintres 

—  D'une  chaussure  très  -  remarquable,  primitifs),  publiée  par  Gballamel,  n**  24  du 
?.  Chaussures.  catalogue. 

—  Des  souliers  dits  de  Cbarlemagne ,  Wil-  Voir  aussi  aux  mots  Madone  ,  Vierge  de 
]emin,t.  I,  pi.  XXIII.  Trépan  (i) ,  Dominkkje,  Phénix. 

—  Du  costume  de  ^'empereur  Sigismond ,  Ëtoile,  nom  d^an  ustensile  ou  petit  plat 
ih,,  pi.  XXII.  servant  à  isoler  le  voile  de  la  patène.  Le- 
brun, Cérémonies  de  la  messe,  t.  U,  p.  389, 

ËTOILE  à  six  pointes  et  terminée  en  queue  édition  ancienne ,  en  donne  la  représenta- 

flambovante,  placée  sur  Pépauîe  de  la  ma-  tion. 
done  del  Carminé  à  Téglise  Saint-Martin- 

du-Mont.  BombeWi y  JtaccoltadeW  imagin.  ÉTOLE  des  ecclésiastiques,  des  diacres 

délia  B^.  Maria,  eic;  Rome,  i  792,  t.  ii,  et  des  prêtres. — Outre  les  vêtements  de  ce 

planchedes  p.d39,i71,et  dans  Marchetti,de  genre  qui  se  voient  aux  mots  Diacres  et 

Prodigi  avanti  in  moite  sagre  imcLg,  di  Ma-  Prêtres,  nous  citerons  encore  les  monu- 

na^etc,  in-S**;  Rome,  1797,  p.  442.  ments  suivants  : 

Le  fragment  d'une  étole  présumée   du 

ÉTOILE  DES  ROIS.  ~  V.  Mages  et  Nati-  xii'  au  xur  siècle  conservé  à  la  sacristie  de 

VITE.  Saint-Pierre  de  Rome.  D^Agincourt ,  Pei/»- 

ture,  pi.  cv,  n**  xix. 

ÉTOILE  A  CLOCHETTES.  —  Singulier  in-  Deux  sUtues  de  diacres,  Pun  au  portail  de 
stmment  de  musique  dont  on  trouve  une  la  caihédrale  de  Metz,  Tautre  à  Téglise  Saint- 
figure  gravée  dans  Fouvrage  du  père  Kir-.  Germain-rAuxerroisde  Paris,  portant  Tétole 
cher,  intitulé  :  Musurgia  nniversalis,  etc.,  en  usage  au  xiv  siècle.  V.  ces  deux  monu- 
in^olio.  Cet  instrument  fut  construit  au  menls  expliqués  à  leurs  noms  (2)  et  la 
XT«  siècle,  par  ordre  de  saint  Boniface,  dans  pi.  de  la  p  56  de  Touvrage  de  Lebrun,  Cé^ 
Téglise  de  Pabbaye  de  Fulde.  V.  dans  Pou-  rémonies  de  la  messe,  etc. 
vrage  cité,  t.  II ,  planche  de  la  p.  338.  —  Du  xiv*  au  xv*'  siècle ,  publiée  par  Mar- 
tin Gerbert.  Fétus  liturgia  allemanica,  in-4<', 

ÉTOILES.  —  Dans  un  tableau  de  Taddeo  pi.  vu  de  la  p.  266. 

Gaddi  à  Florence,  on  voit  une  étoile  au  mi-  Ëtole  du  vêtement  impérial  de  Charle- 

liea  de  laquelle  est  Tenfant  Jésus  qui  appa-  magne  ou  de  Sigismond,  au  ix«  siècle.  Wille- 

rait  aux  trois  rois.  V.  Tœuvre  du  peintre,  min.  Monuments  inédits,  pi.  xxiii,  t.  I". 

Création  des  étoiles.  Un  des  bas-reliefs  de  La  richesse  de  ce  vêtement  est  des  plus  re- 
la  cathédrale  de  Rouen  représente  cette  cir-  marqaables.  M.  Willemin  [)arait  Tavoir  pu- 
constance  d^une  oMuière  assez  singulière,  blié  avec  une  grande  exactitude.  Reproduit 
Dieu  est  assis;  il  tient  un  disque  sur  lequel  dans  le  Magasin  pittoresque,  t.  XI,  p.  SâO. 
sont  placées  les  étoiles.  Les  bas-reliefs  sont  Voir  aussi  dans  ce  Dictionnaire,  verbo 
moalés  et  se  trouvent  à  Paris  chez  Micheli.  Costume  impérial. 

Étoile  de  forme  toute  particulière  repré-  Figure  d^abbesse,  ornée  de  Pétole.  Minia- 

sentée  sur  la  tapisserie  de  Baveux ,  Isti  mi-  ture  d^un  antiphonaire  du  xv*  siècle ,  pu- 

rantur  stellam.  Mémoires  de  l'Académie  des  bliée  par  Langîois  du  Pont-de-F Arche.  £ssai 

inscriptions,  t.  VIll,  pi.  iv,  bande  3*  et  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  in-8'', 

S.  637  et  suiv.,  et  toutes  les  publications  pi.  ix,  p.  65  (3). 
e  ce  monument  à  Tapisseries, 

On  voit  diverses  figures  portant  une^toile,  ÉTOUPES.— Cérémonie  du  brûlement  des 

soit  à  quatre ,  à  six  ou  huit  pointes ,  sur  le  étoupes  devant  le  pape,  lorsque!  est  porté  à 

^nt  ou  sur  Pépaule,  comme  celle  que  tient  Téglise  Saint-Pierre  de  Rome.  Ceremoniate 

saintSwinburn,  évêque,  et  celle  sur  répaule  pontificum  ou  le  Pontificale  romannm^  re- 

de  la  Vierge  à  Sainte-Marie  Majeure.  V.la  vie  produite  dans  Fouvrage  de  Bernard  Picard. 

(1)  Cette  vierge  est  peinte  pat  le  Guerchin,  et  se  (3)  Moreridans  son  Dictionnaire  historique,  arlicle 
trouve  sans  doute  dans  son  œuvre.  C'est  un  nommé  Feni«e^  cite  une  marque  d'honneur  ins,dluée  dans  celte 
Nallé  qui  en  a  fait  une  petite  gravure.  ville  au  moyen  âice,  sous  le  titre  de  l'Etole  d'or.  V.  les 

(2)  Le  père  Lebrun,  p.  Ss.  n.  3.  y  donne  ,  dans  détails  qu'il  en  donne  :  nous  n'en  connaissons  pas  de 
la  note,  des  détails  trés-curieux  ,  Voyages  Uturgi-  représentations  gravées. 

Îues  de  Moléon,  in-8".  p.  203,  236,  450,  et  surtout  le 
raité  historique  de  la  liturgie»  par  Bocquillot.  Y,  à 
la  table  des  indicaUoo9  de  l'aateur. 

Tome  I.  29 
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Oàrémonies  religieuses ,  t.  I ,  planche  des  Attributs  de  Pétade.  Voir  la  belle  pèee 

p.  268y  292.  composa  par  Hondios  avec eette  épigraplM: 

Ces  étoupes  sont  faites  enferme  de  petites  Finis  eoromii  opas,  et  dont  nous  donnons 

églises.  rexplication  au  mot  Finis. 

Figure  de  cette  vertu,  sculptée  snr  les 

ÉTRIERS  (1).  —  Une  sculpture  tirée  des  murailles  de  Notre-Dame.  Voir  la  planche 
catacombes,  et  représentant  le  martyre  de  annexée  an  mémoire  de  M.  Fauris  de  Saint- 
saint  Sébastien,  offre  un  cavalier  avec  étriers.  Vincent ,  Magasin  encyclopédique,  sep- 
Aringhi,  Jtoma  subtsrranea,  t.  II,  p.  454.  tembre,  1845,  p.  48,  n)  12. 

Ceux  des  chevaux  qui  figurent  dans  la  Plusieurs  des  figures  du  tableau  de  Fécole 

tapisserie  de  Bayeux  ou  de  Mathilde  sont  d* Athènes  par  Raphaël.  Voir  son  œnvre. 

sans  doute  les  plus  anciens  connus  pour  Quelques-unes  de  celles  des  Sibylles  par  le 

Fépoque   du  moyen  âge.   Voir  ce  monu-  même  et  par  Michel-Ange, 

ment.                         •  Les  dames  de  rhétorique  (  vpir  au  mot  bkr 

Les  collections  de  sceaux,  publiées  par  mes)  offrent  aussi  diverses  figures  propres 

Wrée,  2  vol.  in-folio ,  Sigilla  eonUtum  FUjlî^  à  représenter  Tétude.  La  belle  figure  oe  la 

drim,  etc.,  dans  Pouvrage  de  dom  Calmet  Mélancolie  d^Albert  Durer  peut  encore  élre 

sur  V Histoire  de  la  Lorraine,  Ceux  publiés  classée  dans  cette  catégorie. 

Sar  le  marquis  de  Migieux,  volume  assez 

ifficUe  à  trouver,  in-^",  assez  mal  gravé,  ÉTUIS.  —Celui  quia  servi  à  apporter  en 

mais  cependant tres-curieux;  il  est  intitulé:  France  le  morceau  de  la  vraie  croix  donné 

Sceaux  des  rois  et  reines  de  France.  par  saint  Louis  k  la  Sainte-Chapelle  ,  gravé 

Étriers  d^une  selle  publiés  dans  Pouvrage  dans  V Histoire  de  la  Sainte^Chapelle ,  par 

de  Willemin,  1. 1,  pi.  lxxiii,  d'après  une  Morand  ,4  vol.  in-4*',  planche  de  la  page  44 

miniature  du  xii*  siè<^e.  qui  en  donne  le  détail. 

—  De  diverses  figures  équestres.  V.  Fran-  Une  peinture  sur  verre  du  xtii*  siècle  pn- 
çois  i**,  Heeini  ii ,  Henri  iv,  Louis  xii ,  La-  bliée  par  Willemin ,  Monuments  inédite, 
HiRE,  Xaintrailles,  etc.  t.  I,  pi.  xcvi,  représente  saint  Louis  à  ce- 

—  De  Bernard  d'Armagnac,  xiv*  siècle,  noux  et  tenant  une  espèce  d'étui  rennr> 
W\\\em\x\^  Monuments  inédits,  t.  II,  plan-  mant  des  reliques. 

ohe  CLXXv.  Ltui  à  six  pans  renfermant  des  pièces  de 

—  De  forme  très-remarquable  et  d^un  monnaie,  représenté  fermé  et  ouvert,  avec 
beau  ixdL\2\\^  Musée  d'artillerie ,  à  Madrid,  des  inscriptions  étrangères,  meuble  de  la 
publié  par  A.  Jubinal,  t.  H,  pi.  xix.  reine  Jeanne  de  Valois,  pi.  x  de  rouTrite 

Très-Dcl  étrier  orné  d'une  salamandre  et  intitulé:  Antiquités  du  Berry ,  par  Haze, 

ayant  appartenu  à  François  1",  Trésor  de  in-4*'.  Voir  Berrt. 

glyptique ,  volume  intitulé  :   Ornements ,  Étui  d'un  couteau  ayi^nt  appartenu  à  la 

oas-reliefs,  etc.,  in-folio,  pi.  xxxv,  et  dans  maison  de  Bourgogne.  Willemin,  tome  II, 

VAlbum  des  arts  au  moyen  âge ,  pi.  xxxv  pi.  clxxix. 

de  la  40»  série.  —  De  la  dagve,  publiée  dans  le  ilfoym 

âge  pittoresque,  pi.  xcvi,  provenant  du  ea- 

ETRURIA  PITTRICE.  —  Ouvrage  très-im-  binet  Sauvageot ,  xvr  siècle, 
portant  pour  l'étude  des  maîtres  primitifs  Voir  aussi  Fourreau,  Gaînks,  Da€CE8. 
de  la  peinture  en  Italie  depuis  Cimabué  jus- 
qu'aux peintres  de  la  fin  de  cette  école.  EU    (ville   d'Eu).  —  Les   auteurs  des 
â  vol.  in-folio  renfermant  plus  de  450  plan-  Voyages  pittoresq*  dans  l'ancienne  Framee 
ches  dont  les  plus  remarquables  sont  signa-  {Normandie)  ont  consacré  plusieurs  plan- 
lées  et  analysées  dans  ce  Dictionnaire.  ches  à  reproduire  les  détails  de  la  belle 

église  d'Eu  :  savoir,  pL  lxxxvi,  LXxxTn, 

ÉTUDE  CL'). — Personnifiée.  Voir  Asteo-  lxxxviii,  lxxxix  et  xc. 

MOMIE,  Grammaire,  Philosophie,  etc.,  et  La  pi.  xci  donne  quelques  figures  de ni- 

toutes  les  figures  qui  servent  dans  les  sujets  gneurs  ou  comtes  de  cette  ville,  tirées  de 

allégoriques  à   représenter  quelques-unes  leurs  anciens  tombeaux ,  existant  autrefois 

des  sciences  :  celles  de  Vliortus  deliciarum,  dans  l'église  ou  dans  sa  crypte  qui  est  don- 

Voir  à  ce  mot.  née  pi.  xc,  xci.  • 

Celles  composées  par  Francfloris.  Voir  Pour  les  autres  détails,  tels  que  ceux  da 

son  œuvre.  château  (S)  et  des  anciennes  fortifications, 

(1)  Sur  l'ancienne  forme  ou  du  moin^  l'origine  des  par  M.  Charlea  de  TEscaloptor,  l  vol.  in-l*;  Ftfif, 

étriers,voir  la  note  p.  31 1  de  V Essai  sur  divers  arts,  par  j^43. 

le  moine  Théophile,  vers  le  x*"  siècle^  traduit  el  publié  {2)  Il  existe  sur  ce  moaomeDt  féodal  dr  oavrtfi 
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voir  la  grande  Topographie  da  Gabitet  des  suite  des  belles  gravures  de  Lacas  Clranach 

estampes.  pour  rentrée  de  .Charles-Quint  à  Bologne. 

Sceau  de  la  ville  d^Eu  publié  dans  le  7W-  Voir  an  mot  Entrées. 

$or  de  numismcUique  (  Sceaux  des  eommth  -^  Portée  sur  un  mulet  devant  le  pape 

n^),  pi.  X,  n*  14.  dans  les  marches  pontificales.  Y.  Touvrage 

d'Angelus  Rocca,  intitulé  :  Thésaurus  cœre^ 

EUCHARISTIE  (4).  —  Institution  de  ce  monJarui7^/)on2i^ciaram,in-folio,t.ll,  plan- 
sacrement,  ches  des  p.  51,  59,  60. 

Fresque  du  xiir  siècle  de  Péglise  Saint-  L'eucharistie  donnée  au  pape.  Y.  Commu- 

Urbin  de  la  Cafareila  près  Rome.  D'Agin-  nion. 

court,  Peinture,  pi.  xcv,  4'  bande  de  Pavant-  —Par  le  pape  à  un  guerrier. V.  Coitrtenat. 
dernier  tableau. 

Autre  composition  des  frères  Signorelli ,  EUDES.  —  Roi  de  France  au  ix«  siècle, 

fresque  du  XV' siècle.  Judas  met  le  pain  con-  Sa  statue  provenant  de  Péglise  Saint-De- 

sacre  qui  est  une  hostie  (2)  dans  sa  bourse ,  nis(3),  monument  du  xiir  siècle.  Atlas 

ce    qui    est  très-énergique.   D'Agincourt,  des  arts  en  France,  d'Alex.  Lenoir,  pûn- 

Peintare ,  pi.  clvi.  ehe  xii. 

VEtruriapitirice,  1. 1,  pi.  xxxii,  la  donne  èlonnaies  de  ce  prince ,  restituées.  Revue 

en  grand.  numismatique,  t.  U,  270. 

Le  tableau  de  Raphaël,  intitulé,  si  malen- 
contreusement ,  La  dispute  du  saint  sacre-  EUDES  II*  du  nom  (4) ,  comte  de  Chartres. 
ment,  peut  se  rattacher  au  sujet  en  ques-  >—  Belle  statue  couverte  de  son  armure, 
tion.  Ce  tableau  devrait,  ce  nous  semble,  monument  du  xiii*  siècle.  Willemin  .  Mo' 
être  nommé  V Exaltation  de  V Eucharistie,  numents  français,  t.I ,  pi.  lxxxvii,  diaprés 

On  doit  aussi  à  Raphaël  un  autre  tableau  celle  qui  se  voit  à  la  porte  méridionale  de 
représentant  Jésus-Cnrist  faisant  la  Cène  ou  Téglise  et  la  grande  Statistique  de  la  cathé- 
instituant  le    sacrement  de    l'eucharistie,  drale,  Yoir  Chaatres. 
Yoir   ses  œuvres  et  celles  de  Marc -An- 
toine. EUDES  DE  BOURCOGNE,  grand  feuda- 

Le  bas-relief  du  dessus  de  la  porte  ogive  taire  de  la  couronne.  —  Sceau  dé  ce  prince 

de  réélise  Saint-Cermain-des-Prés ,  gravé  publié  dans  le  Trésor  de  la  numismatique 

dans  rhistoire  de  cette  église  par  D.  Féli-  (  sceaux  des  grands  feudataires ,   1269) , 

bien ,  in-^olio ,  pi.  de  la  p.  308.  pi.  xiii,  n''  6. 

—  Par  d'Agincourt^  Sculpture»  pi.  xxix, 

n*»  dO,  aux  monuments  français  du  xiv»  siè-  EUDES  lY  ,  DUC  DE  BOURGOGNE.  — 

cle.  Ce  bas-relief  a  une  grande  analogie  Même  ouvrage,  pi.  xiv,  n""  1  (15^9). 
avec  celui  qui  se  voit  au  portail  de  Téglise 

de  Nantua,  en  Franche-Comté.    Foyages  EUpES ,  COMTE  DE  CHAMPAGNE.  — 

pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  ses  Revue  numismatique  de  Blois ,  t.  III,  p,  132, 

collaborateurs,  pi.  xli.  199,  20â,  555. 

Une  des  plus  oelles  compositions  de  Vlnr 
siitution  de  V Eucharistie  est  celle  de  Léo-  EUDOXIE.  —  Monnafe  de  cette  princesse, 
nard  de  Yinci.  Yoir  les  diverses  gravures  ir  siècle.  D'Agincourt,  Sculpture,  plan- 
laites  en  Italie,  en  France,  etc.,  dans  son  che  XLvni,  n*>  18,  et. toutes  les  collections 
œuvre  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  de  monnaies  byzantines  publiées  par  Du 

Eucharistie  portée  en  triomphe.  Yoir  la.  Cange,  FamUiœ  byzantinœ ,  in-folio,  plan- 

inlitolé  :  lioiiee  historique  sur  le  château  d'Bu,  en  couronne  et  en  avaii  la  forme.  Y.  Macri ,  Miero- 

5  vol.  ia-S",  par  M.  Vatoul,  chez  Diunoulio,  libraire  «  lexicon .  verbo  Azymltœ  et  Fermentum.  Dans  les  pre- 

à  Paris,  année  1936.  miers  siècles  la  confection  de  ces  pains  était  réservée 

(1^  On  vovaii  autrefois  au  musée  des  Petits-Augtts-  aux  moines,  aux  prêtres.  Martenne,  de  Aniiquil,  mo- 

tins  un  tombeau  dit  du  Lépreux,  placé  sous  le  n*  35  nachor,  riiibus.  lib.  II.  Y.  aussi  les  Coutumes  de 

da  catalogue,  sur  lequel  sont  gravés  des  épin  de  blé  Clunyi  Bocquillot.  Traité  de  la  liturgie,  p.  388  et 

et  des  brancbes  de  vigne  aue  M.  Alex.  Lenoir  re-  suiv.  Pour  l'institution,  voir  p.  370  et  stiiv.,  et  sortoat 

sarde  comme  des  symboles  de  l'eucharistie;  ce  tom-  Bergier,  Dic/tonnutre  de  tAdo/o^ie^ au  mol  AaTiu. 

beaa  est  actuellement  placé  à  l'église  de  Saint-Denis  (V  11  fut  abbé  de  Saint-Denis  toute  sa  vie.  V.  Vais- 

sous  un  des  autels  du  rond-point  ou  abside,  le  troi-  toirè  de  Saint- Denis,  par  Félibien,  in-folio,  p.  lOO;  il 

siéme  è  main  droite.  y  fut  enterré,  mais  on  ne  trouve  pas  trace  de  la  sépul- 

^*i)  Le  peintre  a  commis  sans  doute  involontairement  turc  dans  la  planche  qui  existe,  a.  S&o  et  SS5,  et  oui 

cet  anachronisme,  puisque  l'usage  des  hosties  pour  la  donne  toutes  les  sépultures  que  renfermaient  l'église 

communion  n'a  commencé  que  vers  le  viii<  siècle,  ou  ses  caveaux  avant  leur  dévastation. 

do  moins  pour  ce  qu'on  nomme  le  pain  axyme.  Ciam-  (4)  M.  Potlier  dit  que  les  aniiquaires  veulent  que 
piai,  de  Atymo  et  fermento;  Rome,  i688.  Au  commen-  ce  soit  la  statue  de  uelie  de  La  Flèche,  comte  da 
c^meDt  du  m*  siècle,  le  pain  consacré  se  nommait    Maine.  Y.  p.  56  du  texte  de  l'ouvrage  de  Willemin. 
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chede1ap.65,67,et  M.  de  Sanlcy.  Monnaies  EUSËBE  (Saint),  évéqae  de  Verceil.  — 

byzantines,  etc.  V.  les  tables.  Figure  en  pied  tenant  un  livre,  ciselure  du 

Figure  en  pied,  tirée  d'un  bas-relief  en  viii*  ou  ix'  siècle,  gravée  dans  Poavrage 

ivoire  de  Pévangéliaire  de  Téglise  Saint-  intitulé  :  Evangelistarium  on  EvangeliO" 

Jean,  appartenante  la  Bibliotheaue  royale  rium  quadruplex,  4  vol.  in-folio,  par  Jos. 

de  Paris.  Willemin,  1. 1,  pi.  xl  de  ses  Afo-  Biancnini.  Voir  la  pi.  p.  575  dU  t.  Iv. 
numents  inédits. 

EUSÉBIE  (Sainte  ).    —  Un  sarcophage 

EUGÉNIE  (  Sainte  ).  —  Figure  debout  te-  chrétien  du  Bas-Empire  ayant  renfermé  ses 

nant  une  couronne.  Mosaïque  du  vr  siècle,  restes ,  monument  de  Pabbaye  Saint- Victor 

Giampini ,  Fêtera  Monwnenta,  t.  II,  pian-  de  Marseille ,  et  recueilli  dans  le  musée  de 

che  XXV,  n""  i  et  page  iOO.  cette  ville ,  est  publié  par  Millin ,  Atlas  de 

Peinture  des  catacombes,  ix*  ou  x*  siècle,  voyage  dans  le  midi  de  la  France,  pi.  lviu, 

d'Agincourt,  Peinture, p\,  xi,  n»  9.  n**  2,  et  p.  477  et  480  du  texte ,  3«  volume. 

Au  musée  de  Marseille  est  un  tombeau  du  Sainte  Eulalie  fut  abbesse  des  religieuses  de 

yii'  ou  viir  siècle  attribué  (1)  à  sainte  Eu-  Saint-Cassieu. 
génie.    Millin  en    donne  la  gravure  dans 

l'Atlas  de  ses  voyages  dans  le  midi  de  la  EUSTACHE(Saint)(2).  La  vie  de  ce  saint 

France,  pi.  lviii,  n°  5 ,  et  t.  III,  p.  169.  existe  en  entier,  représentée  sur  Tone  des 

Ce  monument  est  d'autant  plus  précieux  verrières  de  Téglise  Saint-Patrice,  à  Rouen, 

quMl  porte  sa  date  et  le  nom  de  la  sainte.  et  citée  par  Langlois  du  Pont-de-P Arche, 

p.  64  de  son  Histoire  de  la  peinture  sur 

EUGUBIUM.  —  Monnaies  de  cette  ville  au  verre. 

moyen  âge.  Muratori ,  Antiquitates  Italiœ,  Autre  peinte  sur  verre  à  la  cathédrale  de 

t.  Il,  p.  676.  Rouen.  Même  ouvrage,  p.  65. 

Autre  suite  à  la  cathédrale  de  Chartres , 

EULALÏE  (  Sainte  ) ,  vierge.  —  Figure  de-  publiée  dans  la  monographie  de  cette  église, 

bout  tenant  une  couronne,  mosaïque  du  par  ordre  du  gouvernement,  sous  la  direo- 

Vf*'  siècle,   Giampini ,  Fêtera  Monumenta ,  tion  et  la  coopération  de  MM.  Lassus,  Didron, 

pi.  XXV,  n*"  18  dA  t.  II  et  p.  100  du  texte.  Amaury  Duval ,  et  quelques  autres ,  1  vol. 

grand  in-folio. 

EUNUQU"E.— Celui  de  Gandace,  reine  d'É-  Historia  Fustachio-Mariana  ,  in-folio, 

thiopie,  cité  dans  la  Bible.  Son  baptôme.  par  le  célèbre  père  Kireher.  On  y  voit  une 

Voir  ce  nom.  planche,  assez  mal  gravée  du  reste,  mais  eu- 

— Assis  dans  son  chariot  avec  le  diacre  Phi-  rieuse,  représentant  le  saint  placé  entre  les 

lippe.  Miniature  du  xir  au  xiir  siècle.  Ëcole  cornes  du  cerf.  Cette  sculpture  provenant 

gréco-italienne  ;    d'Agincourt ,    Peinture  ,  d'une  église  d'Italie,  porte  le  nom  de  sonau- 

pl.  cm,  5'  bande  du  milieu.  teur,  Magister  Guilelmus  mtfecit.  On  la  re- 

Voir  aussi  une  sculpture  du  Vatican ,  par  trouve  encore  dans  l'ouvrage  intitulé:  Fe^ 

le  Trevisani,  vol.  I,  jpl.  lxvii  de  l'ouvrage  tus  et  novum  Latium,  du  même  ,  in-folio, 

d'Erasme  Pislolesi,  ïl  Faticano  descritto ,  p.  186;    et  par  d'Agincourt ,  Sculpture, 

7  vol.  in-folio.  pi.  xxvi ,  n'  32. 

Voir  aussi  les  diverses  gravures  représen- 

EUPHEMIE  (Sainte).  —  Vierge  et  mar-  tant  ce  saint  et  sa  légende  dans  la  Collection 

tyre,  placée  entre  deux  serpents.  Mosaïque  des  saints,  au  Cabinet  des  estampes,  à 

de  l'église  de  ce  nom  à  Rome ,  vii«  siècle.  Paris. 

Giampini,  Fêtera  Monumenta,  pi.  xxxv,  M.Alex.  Lenoir  a  pnblié  dans  son  Atlas 

n«»  22,  et  p.  100,  t.  II.                      '  des  arts  en  France,  pi.  xxxiv,  un  bas-retkf 

Trcs<  belle  Ogure  en  pied  par  André  Man-  du  xiv*  siècle,  représentant  trois  sujets 
tegna.  Elle  tient  un  lis,  emblème  de  la  vir-  dont  un  est  la  légende  de  Saint-Eustache  i 
ginité,  et  une  palme;  un  lion  lui  mord  le  genoux  devant  le  cerf  miraculeux, 
bras ,  un  glaive  lui  perce  la  poitrine  et  dé- 
signent son  double  martyre.  D'Agincourt,  EUSTORGE  (  Saint).  —  Sa  statue.  Scolp- 
Peinture,  pi.  cxxxix ,  n<"  1  à  5.  ture  du  xiv"  siècle  à  la  châsse  de  saint 

(I)  pédant  longtemps  ce  sarcophage  fat  regardé  gique  des  arts  et  monuments,  R.  93,  le  (deuil  d'anc 

par  les  antiquaires  Q^mme  ayant  renfermé  les  reliques  belle  verrière  à  l'église  de  Saint-Etienne  de  Beaovaif, 

de  saint  Maurice,  chef  de  la  légion  thébaine,  mais  représentant  dans  toutes  ses  particularités  la  légeode 

1  inscription  lue  depuis  avec  attention  a  fait  reconnat-  de  la  vie  et  du  martyre  de  ce  saint,  dont  un  fragment 

ire  l'erreur.  V.  Millin,  loco  ciiaio,  est,  dii-on,  publié  dans  les  Monuments  inédmàeVOi- 

(a^  On  trouve  dans  le  2«  vol.  du  Bulletin  archéolo-  lemin. 
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Pierre^  martyr.  D^Agincoart,  Sculpture,  texte,  les  observations  de  Vaateur.  CVst 

pi.  XXXIV.  Pinstant  où  la  sainte  vient  de  tuer  le  soldat 

Bas-relief  de  Téglise  de  ce  nom,  à  Milan,  qui  avait  massacré  saint  Nicaise.  L'exprès- 

représentant  Tentant  Jésus  adoré  par  sa  sion   de   Pindignation    est   rendue  (Tune 

mère  et  les  anges.  Sculpture  du  xiv*  siècle,  manière  admirable. 
Cicognara,  Sloria  délia  scultur.  in  Italia, 

pi.  xxxvii.  ÉVANGÉLISTAIRES.  Voir  Évakgïliaires. 

L'église  Saint-Eustorge,  à  Milan,  renferme 
beaucoup  de  monuments  d'antiquités  chré-  ÉVANGÉLISTES.  —  Figures  tirées  d'an- 
tiennes dont  Millin  donne  la  description  ciennes  peintures. 

dans  son  ouvrage,  Foyages  en  Italie,  1. 1 ,  Mosaïque  du  v*  ou  vi*  siècle  à  Saint-Vital 

p.  155  et  suiv.,  et  les  planches  de  l'Atlas  de  Ravenne.  Ciampini,  frétera  Monumenta, 

audit  ouvrage.  Voir  aussi  les  deux  ouvrages  t.  II,  pi.  xx  et  xxi. 

deGiulini,  Memorie  di  Milano,  t.  VII,  plan-  Mosaîc[ue  d'un  oratoire  de  Saint-Venance, 

che  de  la  p.  556.  Latoada,  t.  Ul  et  les  près   Samt-Jean-de-Latran.    Ib.,  pi.   xxx. 

planches.  Ici  on  ne  voit  que  les  quatre  animaux  sym- 

Et  toutes  celles  renfermées  dans  la  Tope^  boliques,  mais  grandemelit  composés. 

graphie  de   l'Italie ,  au  Cabinet  des  es-  Mêmes  figures,  mais  mal  dessinées.  Ib., 

tampes  (Milanais).  pl.'xxxvi  et  xlvi. 

Voir  aussi  Encorbellement.  Miniatures  de  l'évangéliaire  de  Charles  le 

Chauve,  Bibliothèque  royale  de  Paris ,  ix* 

EUSTRATE  (Saint)  et  ses  compagnons,  siècle.  Voir  le  manuscrit  ou  la  5«  livraison 

martyrs.  —  Miniature  d'un  monologe  grec  du  grand  ouvrage  du  comte  de  Bastard. 

du  Vatican.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxii,  Autres  d'un  évangéliaire  du  ix*  au  x«  siè- 

li<*  4.  cle.  Voir  la  4*  livraison. 

Évangélistes  tirés  des  miniatures  de  la 

EUTROPE  (Saint).  —  Deux  saints  de  ce  Bible  dite  de  Saint-Paul ,   même  siècle, 

nom,  savoir,  l'un,  évéque,nous  ignorons  D'Agincourt,  Pe/ntore,  pi.  xlii, n"*  6. 

de  quelle  ville  ,  mais  dont   une    magni-  —  Représentés  avec  les  têtes  des  anî- 

fique  verrière  de  l'église  de  Sens  repré-  maux  (l)  qui  leur  servent  de  symboles,  à 

sente  divers  sujets  de  sa  vie,  peints  par  l'église  Saint-Étienne  de  Bologne ,  époque 

Jean  Cousin ,  au  xvr  siècle ,  publiée  par  douteuse.  D'Agincourt  a  publié  une  figure 

M.  Alexandre  de  I^  Borde,  dans  son  ou-  de  saint  Jean  ainsi  représentée.  Voir  Jean 

vraffc  sur  les  Monaments  français,  4  vol.  (Saint). 

in-folio,  pi.  ccx  du  â*  vol.  Quatre  belles  figures  en  pied  des  évangé- 

L'autrc,  sculpteur  et  martyr.  Son  sarco'  listes,  par  Angelico  Fiesole,  xiv*  au  xv*  siè- 
phaçe,  monument  du  iv«  siècle  environ,  est  cle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv,  n*»  7, 
public  par  Fabretti  dans  ses  Inscriptiones  et  l'œuvre  de  Fiesole. 
antiquitatis ,  in-folio,  pi.  de  la  p.  58.  Ce  —  Placés  sur  le  dos  des  quatre  grands  pro- 
monument est  cité  par  l'abbé  Brunati,  dans  phètes. 

sa  Dissertation  sur  Vuiilité  de  l'étude  des  Idée  qui  ne  semble  que  bizarre  pour  ceux 

anciens  monaments  chrétiens.  Annales  de  qui  n'en  comprennent  pas  le  sens  symbo- 

philosophie  chrétienne,  5«  série,  t.  Il,  p.  266,  lique  (2)  ,  exécutée  sur  des  verrières  de 

ou  XXI  de  sa  collection  générale.  Chartres,  à  la  caihédrale.  M.  le  comte  de 

Lasteyrie  en  a  publié  un  ou  deux  dans  son 

EUTROPE  (  Sainte)  ,  sœur  de  l'évéque  de  Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  xiii*  siècle. 

Reims,  saint  Nicaise.  V.  la  liste  des  planches. 

Belle  statue  de  l'église  Notre-Dame  de  Très-belles  figures  posées  sur  des  nuages, 

Paris.  Herbe,  Histoire  des  beauœ-arts  en  peintures  de  Raphaël.  V.  son  œuvre  ou  ceux 

France,  in-4<*,  Paris ,  pi.  xxvii,  et  p.  42  du  de  ses  graveurs. 

{t)  Voir  à  ce  sujet  Thomasias,  Imlgnia  quatuor  sources  sortant  d'un  rocher  «  placé  sous  les  pieds  de 

evcmgeliêiarum ;  Leips  ,  i667  ;  Corylendre,  Dissertaiio  Jésus-Cbrist.  V.  ù  ce  sujet  Ciampini,  Casalius,  Arin- 

de  insignibus  evanyelislarum ;  Lood.-Golhor.,  1765;  ghi,  15osio«  Molanus.  Bisior.  imag,  aair.,  in-4*,p.  28i; 

Cyprieii  Robert,  CnivcrsUé  caiholique,  t.  YI,  p.  439.  Annales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XXIII,  p.  206. 

Le«  figures  symboliques  des  aualre  évangélistes  ne  (2)  En  attendant  que  nous  trouvions  mieux,  nous 

furent  pas  toujours  les  mêmes.  Du  temps  de  saint  Au-  pensons  que  Tartisie  a  eu  en  vue  de  nous  faire  com- 

gustin,  le  lion  était  placé  prés  de  samt  Mathieu  et  prendre  que  les  récils  évMigéiiques  étaient  en  partie 

l'aigle  prés  de  saint  Marc  ;  Pei;:not,  Recherches  sur  les  annoncés  par  les   proplietes,  ou  en  d'autres  tcrniet» 

animaux  symboliques  des  quatre  évangélistes,  in-4*;  qvc  l'Évangile  n'est  que  la  réalisation  des  prophciics. 

Di)on,  1S40.  Dans  les  premiers  /siècles  du  chrisiia-  V.  au  reste  le  texte  de  l'ouvrage  de  M.  le  comte  do 

nisme,  les  quatre  évangélistes  sont  figurés  par  quatre  Lasle^rrie  «o  sujet  de  ces  figures. 


n 


ÉVA                      —  454  —  ÉVA 

Autres  par  Lucas  de,  Leyde ,  AUegraf ,  Voir  encore  aux  noms  Jean  ,  Luc ,  Mam^ 

Georges    Pinz  ,  Lambert  Suavius  ,    etc.  Mathieu,  dans  ce  Dictionnaire. 
"V.  leurs  œuvres. 

Les  quatre  évangélistes  composés  par  Jean  ÉVANGILE  (  L*  )  posé  sur  un  trône,  exem- 

Gousin,  Rubens,  Jean  Goujon.  V.  leurs  œu-  pie  de  cet  usage,  représenté  dans  une  mi- 

vres.  niature  du  synode  de  Gonstantinople ,  exé- 

— :  Sculptés  autour  d'un  vase  chrétien,  cuté  vers  Je  i&*  siècle.  Bibliothèque  royale 

Style  byzantin  du  iv  au  viir  siècle.  D'Agin-  de  Paris,  département  des  manuscrits, 

court,  Sculpture,  pl.xii,  n'^SS.  Wiilemin  a  donné  à  partletrctn^enqnes- 

—  Au  portail  de  l'église  de  Nantua  (Fran-  lion.  Monuments  inédite,  pi.  xii  (1).  Ciiin- 
^h4^oïùié,)Foyag€S^ittort8qne8  enFrance,  pini,  Fêtera  Monumenta,  t.I,pl. xxxTn,iiM, 
par  Tayior  et  collaborateurs,  pi.  xli.  On  en  donne  un  autre  exemple. 

ne  voit  ici  que  les  quatre  animaux  symbo-  Yoir  aussi  le  tableau  du  Vatican  offrant  la 

liques.  représentation  du  grand  concile  de  Nicée. 

— Sculptésdans  les  extrémités  d^une  belle  V.  Gonciles. 

croix  processionnelle,  publiée  par Giam pini.  Gérémonies  en  usage  dans  l'Église  pou 

Fêtera  Monument9ty  t.  II,  pi.  xiii, monument  conférer  aux  diacres  le  droit  de  lire  l'Éfan- 

sans  date  bien  précise.  gile  et  de  le  porter.  Pontificale  ronunwn, 

—  Sculptés  sur  un  devant  d'autel  en  ar-  in-folio,  pi.  de  la  p.  38,  42,  66,  reprodoitei 
gent ciselé,  de  la  cathédrale  de  Givita  di  Ga-  dans  les  premiers  rolumes  dies  cerëmoDies 
vallo,  dans  l'Ombrie.  D'Agincourt ,  Sculp-  religieuses  de  Bem.  Picard ,  intitulés  :  Ce- 
tare,  pi.  xxv^n^'Sô,  monument  du  xir  siècle,  remanies  du  culte  catholique. 

Sculpture  d'un  bas-relief  exécutée  sur 

bois  à  la  porte  de  l'église  Sainte-Sabine,  ÉYANGIL1AIRES  on  ÉvangéUsUires, roi. 

à  Rome,  xiir  siècle ,  ib^  pi.  xxii ,  n**  4.  renfermant  les  quatre  Évangiles,  manuscrils 

Figures  en  pied  des  évangélistes  et  de  remarquables  par  leurs  couvertures  et  leurs 

leur  martyre.  Sculpture  des  panneaux  de  la  miniatures. 

porte  Saint -Paul -hors- les- Murs.  D'Agin-  Dibdin  en  cite  plusieurs  dans  ses  Fo^ga 

court.  Sculpture,  pi.  xvi,  n**8,  25  ;  pi.  xvii,  en  France,  t.  111,  p.  140,  4i9,  429,  444. 

n*'*  29 ,  48  ;  pi.  xviii ,  n*"  34  ,  40  et  49.  —  Dit  de  Gharlemagne ,  appartenant  à  la 

Deux  des  évangélistes  (  saint  Jean  et  saint  bibliothèque  de  Toulouse.  On  trouve  qoel- 

Marc),  sculptés  dans  le  style  de  la  renais-  ques  fac-similé  des  miniatures  dece  nré- 

sance,  sur  les  belles  portes  de  l'église  Saint-  cieux  manuscrit.  Foyages  pittoresques  iasi 

Maclou  de  Rouen.  Foyages  pittoresques  en  Vahcienne  France ,  par  Tayior,  etc.,  1. 1. 

France   (Normandie)^  par  Tayior  et  de  p\,  xii  bis,  ter,  quatuor, 

Cailleux ,  pi.  clii.  M.  le  comte  de  Bastard,  dans  la  4**  livrai- 

Les  quatre  évangélistes ,  sculptures  des  son  de  son  grand  ouTrage  sur  les  MannseriU 

XIV*  et  XV  siècles,  au  Gampo  Santo.  V.  l'ou-  français  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris 

▼rage   intitulé  :  Jtaccolta  di  sareofagi  del  et  des  départements ,  a  publié  divers  |tff- 

Campo  Santo,  4  vol.  in-4*',   à  Florence,  t/m//e  d'un  magnifique  évangilialre  de  1  an- 

par  Lasinio  fils.  Y.  les  pi.  lvi,lvii,  lxxix.  cienne  abbaye  de  Saint-Médard  deSoissoDS, 

Figures  des  évangélistes  en  bas-relie4^  manuscrit  du  viii  ou  ix*  siècle.  Serail-ce  le 

pour  le  tombeau  de  François  I'%  par  Germ.  même  manuscrit  que  celui  reproduit  dtns 

Pison,  xvi* siècle.  Alexandre  Lenoir,iVo<^^  l'ouvrage  intitulé  :    Quatuor   evangeUû , 

des  monuments  français,  t.  IV,  planche  de  la  codex  membranaceas  abbat*  sanct.  Medaréi, 

p.  4  ,  n*»  90.  in  uncialtbus  litteris,  etc.  ,  4  vol.  in-folio, 

Diverses  belles  statues  des  quatre  évan-  sans  nom  d'auteur.  V.  à  ce  sujet  Dibdin, 

ffélistes,  publiées  par  le  comte  de  Cicognara,  Foyages  en  France,  t.  DI,  p.  449,  qol  « 

dans  son  Istoria  délia  scultura  in  Italia,  donne  la  description. 

1. 1,  pi.  XXXII  ;  t.  n,  pi.  XKi ,  XXIV ,  XLV,  Lx ,  Autrc  dit  de  Lothaire,  ix*  siècle. 

Lxxii.  Au  Vatican.  V.  l'ouvrage  publié  par  Wiilemin  donne  quelques  fragments  des 

Er.  Pistolesi,  Il  Faticano  descritto,  t.  I,  ornements  delà  couverture  et  de  l'intérieur 

pi.  Lxxvi,  Lxxvii,  Lxxviu,  Lxxix;  t.  Vil,  du  livre,  pi.   ii  des  Monuments  ia^flJ: 

pi.  Lxxix,  Lxxx,  Lxxxi,  Lxxxii,  par  Fiesole,  V.  Dibdin  sur  ce  manuscrit,  ib.,  p.  4î9e! 

et  ceux  de  la  pi.  xci.  suivantes. 

— ^Représentés  sur  un  des  vitraux  de  la  ca-  Gelui  de  la  bibliothèque  de  Mooza  (UiD' 

thédrale    de  Sens  peint  par  Jean  Gousin.  bardie  ). 

Alexandre  de  La  Borde ,  Monuments  de  la  On  trouve  une  gravure  de  la  couTerture 

France,  t.  U,  pi.  ccx,  et  p.  34  du  texte.  de  ce  livre  dans  les  Menone  di  Monsa,  ptf 

(I)  Voir  ce  que  dit  à  ce  sujet  M.  Pottier,  p.  8  da  texte  des  pi.  de  Wiilemin. 
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Frisi,  t.  m,  pi.  XV  et  dans  Gialini,  Mémo-    ou  ^  année  du  Cabinet  de  l'amateur  et  de 
rie,  etc.,  t.  II,  p.  390.  V antiquaire ,  p.  405  et  suiv;  200  feuilles 

Millin  donne  la  description  des  sculptures    grand  in-i^'  ;  à  Reims,  chez  Brissart  fils  ,  1i- 
ou  ciselures  de  cette  couverture.  Voyages    braire;  1813. 
dans  le  Milanais,  1. 1.,  p.  375  (1). 

Évangiliaire  grec.  Manuscrit  du  Vatican,  ÉVANOUISSEMENT.- Il  existe  plusieurs 
xir  siècle.  compositions,  peinture  ou  sculpture  repré* 

D'Agincourt  en  reproduit  plusieurs  mi-  sentant  rëvanouissement  de  la  Vierge  (3) 
niatures  ,  pi.  ux  de  son  Histoire  de  l'art ,  pendant  la  marche  au  Calvaire ,  au  pied  de 
section  Peinture,  ta  croix,  et  lors  de  la  descente- de  la  croix, 

—  De  la  Sainte-Chapelle  de  Paris.  Wille-  ou  même  lors  de  la  déposition  dans  le  tom- 
min  donne  un  fragment  des  sculptures  de  sa    beau. 

couverture,  représentant  les  soldats  endor-       Les  plus  remarquables  de  ces  composi- 
misau  tombeau  de  Jésus-Christ.  Costume    tiens  sont: 

du  xiii'  siècle.  Monuments  inédits,  pi.  xlviii       Une  peinture  sur  bois  du  xiv*  siècle ,  re- 
du  t.  {",  produite  par  d^Agincourt,  Peinture ,  pian- 

Evangelarium  quadruplex ,  publié  en  che  cxxxiii,  n°  3. 
plusieurs  vol.  in  folio  (â),  par  Joseph  Bian-  Le  Spasimo  ou  Tévanouissement  de  la 
chini,  à  Rome ,  en  4749.  C  est  la  reproduc-  sainte  Vierge  à  la  descente  de  la  croix,  ma- 
tion  de  divers  manuscrits  des  quatre  évan-  gnifique  composition  de  Daniel  de  Volterre, 
gélistes  d'une  grande  antiquité  ,  dont  ce  xvr  siècle ,  gravée  par  Dorigny.  V.  Tœuvre 
savant  donne  des  fac-similé  nombreux  du  peintre  et  du  graveur, 
de  lettres  majuscules ,  de  figures ,  etc.  La  Même  sujet,  par  Raphaël.  Ici  c^estau  mo- 
bibliothèque  du  Vatican  possède  les  manu-  ment  de  la  marche  au  Calvaire.  V.  IHeuvre 
scrits  originaux.  du  peintre. 

Comme  figures  nous  citerons  celle  de  II  en  existe  une  belle  gravure  de  Volpato. 
révangëliste  saintLuc,  d'après  une  peinture  Voir  Tœuvre  du  graveur, 
du  style  byzantin.  On  y  rémarque  une  main  Autre  par  Annibal  Carrache  dans  sa  belle 
sortant  d'un  ^lo6e^(oi7é  et  qui  semble  dicter  composition  du  Chnst  dit  du  Ckiprarole, 
à  révangëliste  son  texte.  V.  la  planche  de  la  V.  l'œuvre  du  peintre, 
p.  506;  une  figure  d'Isaïe,  planche  de  la  L'eau-forte  d'Annibal  a  été  copiée  au 
p.507;  unedesaiptPaul,planchedela  p.424.    burin  par  Augustin  Carrache.  Voir  son  œu- 

Lectiones  Evangeliarum  per  cmni  cireu-  vre. 
lamjuxta  ritum  Ècclesiœ  grecœ  et  Kalen-  Bas-reliefs  de  Jean  Goujon  représentant  le 
darium  sanctorum  caracieribus  aureis  exa-  Christ  descendu  de  la  croix  et  soutenu  par 
ratum,  manuscrit  composé  vers  le  xir  siècle,  deux  figures.  On  voit  sur  le  second  plan  un 
D'Agincourt  en  reproduit  quelques  rainia-  groupe  de  femmes  parmi  lesquelles  la  Vierge 
tores  et  ornements.  Histoire  de  Vart,  Pein-  est  évanouie.  V.  l'œuvre  de  ce  maître.  Alex. 
ture,  pi.  Lvii,  n""  1  à  15,  d'après  l'exemplaire  Lenoir  donne  une  gravure  au  trait  de  cette 
du  Vatican.  sculpture  dans  le  7'  vol.  de  son  Musée  dee 

Plusieurs  évangiHaires  des  xi*  et  xiv  siè-    monaments  français ,  pi.  m. 
çles ,  sont  signalés  par  M.  Duchesne  aîné.  « 

Voyage  d'un  IconoprUle,  in-e**,  p.  d7,  48,  49,       EVE.  —  Sa  création.  Sculpture  d'un  dip- 
453, 161,  i62.  tyque  du  is*  au  v*  siècle.  École  grecque  au 

Evangiliaire  slave,  nommé  le  texte  du  Bas-Empire.  D'Agincourt, i^ca/pfare^  pi. xii, 
«acre,  précieux  manuscrit  du  xiv  siècle,    n**  d. 

retrouvé  sous  des  débris  de  manuscrits ,  et       Sculpture  du  xi*  siècle  ou  environ ,  à  la 
publié  par  M.  Sylvestre,  auteur  de  la  Pa^^o-    porte  de  la  cathédrale  de  Modène  ,  ih., 
graphie  universelle.  V.  le  compte  rendu  sur    pi.  xxi ,  n°  6. 
ce  volume  et  le  fac-similé  publié  ;  le  2*  vol.       Bas-relief  de  Nicolas  de  Pise ,  à  la  cathé- 

(1)  Millin  pense  que  ce  manuscrit  est  de  la  même  elles  n*en  sont  pat  moins  un  contre-sens  et  un  démenti 
époque ciue  révaneiiiajrc  de  la  cathédrale  de  Milan/,  donné  au  .caractère  de  résignation  connu  delà  sainte 

dont  II  aornic  la  description  dans  le  mémo  volume,  Wer^e.LKvànpW  dit  .Siabat  mater  jttxiacracem,eie.; 

p.  93  et  les  notes.  tous  les  commentateurs  sont  d'accord  sur  ce  point. 

(3)  On  trouve  cet  ouvrage  cité  dans  plusieurs  biblio-  que  Marie  s'y  tenait  dans  Tatiitudc  du  courage  et  de 

Î;rapliies  et  biographies  comme  un  ouvrage  en  i  vol.  la  résignation  la  plus  complète,  sans  alTeciation  comme 

n-Tolio,etnous  en  connaissons  un  très-bel  exemplaire  sans  faiblesse,  buvant  le  calice  jusqu'à  la  lie.  Ceux 

portant  la  date  de  1748,  publié  à  Rome,  en  4  vol.  in-  qui  ont  eu  l'idée  de  représi^nter  la  sainte  Vierge  s'éva- 

lolio-dont  nous  devons  la  commdnication  à  M.  Tou-  nouissant  au  moment  de  Tensevelissement  de  son  111s 

loose,  libraire  distingué  de  Paris.  ont  encore  fait  un  plus  grand  contre-sens.  Qu'était-ce 

(3)  Quelque  belles  qae  soient  ces  eoinpositioDs ,  que  cet  te  scène  auprès  de  celle  du  Calvaire? 
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drale  d'Orviette ,  xiii*  ou  xiv*  siècle ,  ib.^  Voir  aussi  au  mot  archevêchés. 
Sculpture,  p\.  xxxii,  n*"  5. 

—  De  Ghiberti ,  sculpture  de  la  porte  du  ÉVENTAIL.  —  V.  Flabellum. 
baptistère  de  Florence.  V.  au  mot  Portes. 

Sculpture  d^une  belle  époque ,  tirée  des  ËVÉQUES.  — Costume  du  iv*  au  v*  siècle, 
cryptes  du  Vatican ,  gravée  dans  l'ouvrage  V.  Gélase  et  Grégoire-le-Grand  et  les  mo- 
in titulé  :  Monumenta  cryptarum  Vatica-  salques  de  Saint-Jean-de-Latran,  de  Sainte- 
lU,  etc. ,  in-iblio,  par  Angélus  de  Gabrielis,  Marie  Transtiberim  ,   de  Saint-Panl-hors- 

Sl.  Lxxiii.  La  figure  du  Père  étemel  est  les-Murs.  V.  aux  noms  de  ces  diverses  é^ 

'une  grande  beauté.  ses  le  détail  que  nous  en  donnons. 

Barbare  mais  curieux  bas-relief  du  xrsiè-  Costume  du  vi*  au  vir  siècle.  V.  Avitos  , 

de  ,  à  Fabbaye  de  Corbie  ,  représentant  Marcel,  Remt,  Hincnar,  etc. 

Phistoired'Adam  et  d'Eve  ;  Album  du  Som-  Figure  d'évéque  provenant  d^un  tombeau 

merard,  pi.  xiv  de  la  5'  série.  du  vir  au  viir  siècle.  Sch^epAinus ,  AUaUa 

Miniature  du  IX*  siècle,  tirée  d'un  manu-  illustrata,  t.  I,  pi.  i^  n**  2,  page  763. 

scrit  dont  nous  donnons  le  détail  au  mot  D'Agincourt  y  Sculpture  ,   plancne   xxix , 

Création.  page  20. 

Mosaïque  du  xi*  siècle.  V.  le  même  mot.  Costume  du  viir  au  ix*  siècle ,  très-cu- 

Sculpture  des  catacombes,  Bianchini,  De^  rleux.  France  monumentale ,  t.  H,  pi.  xciv 

monstratio  hist,  ecclesiasi,  comprob,  monu-  (  c'est  UJger ,  évéque  d'Angers)  ;  tous  les  dé- 

me/if  15,  etc.,  tabula  1%  saeculi  ii',  n""  27.  talls,  mitre,  crosse,  pedum,  chaussures, 

Les  sujets  de  la  création  d'Eve ,  de  sa  ten-  chape ,  etc.,  soiii  remarquables, 

tation,  de  sa  pénitence ,  se  trouvent  dans  Voir  aussi  au  nom  Disibode. 

une  foule  de  collections  parmi  lesquelles  Ëvéque  grec.  Costume  tiré  d'un  manuscrit 

nous  citerons  celle  intitulée  :  RaccoltaepU"  de  886.  Willemin,  t.  P%  pi.  xiii«  Cette  figure 

tare  maeslri  antichi,  1  vol.  in-folio,  publié  à  est  très-belle  ;  on  y  remarque  le  vêtement 

Florence ,  par  Piroli.  nommé  Stola  (i).  D'Agincourt,  Histoire  de 

La  suite  des  Loges  du  Vatican •  par  Ra-  Vart  (Peinture) y  pi.  xxxi,  n* 27. 

phael,  et  dans  les  peintures  de  Michel-Ange  —  Du  x*  au  xr  siècle.  Vi^illemin ,  Monm- 

composées  pourle  même  monument.  V.  leurs  ments  inédits,  1. 1 ,  pi.  xxvii ,  lxviii. 

œuvres  et  toutes  les  suites  composées  pour  Voir  aussi  Yves  de  Cuartrcs. 

les  Bibles  à  figures,  par  Martin  de  Vos,  Sa-  Beaunier  et  Rathier,  Costames  da  moy^ 

deler,  les  frères  Galle,  etc.  âge,  1. 1",  pi.  vu,  xxiii ,  xxvii,  xxviii ,  lviii. 

Quelques  mosaïques  et  sculptures  des  sar-  Voir  aussi  Dunstan. 

copbages ,  des  catacombes  gravées  dans  les  —  Du  xu*  ad  xiir  siècle  inclusivement, 

ouvrages  de  Ciampini,  Bosio ,  Aringhi,  dans  D'Agincourt,  Histoire  de  Vari,  Figure  d'évé- 

les  tableaux  publiés  par  Bianchini.  que ,  d'après  une  broderie  du  x\V  siècle  ou 

Figures  d'un  chapiteau  du  vi*  au  xi*  siè-  environ,  pi.  cv,  n*  19. 

de  provenant  de  l'ancienne  abbaye  de  Cor-  —Donnant  la  bénédiction.  Fragment  d^un 

bie.  V.  à  ce  nom.  bas-relief  du  xii'siècle.  Le  même,  ^co^pf are. 

Magnifique  vitrail  de  l'église  Saint-Pa-  pi.  xxi,  n**  9. 
triceà  Rouen,  gravé  dans  VEssai  surlapein-  —  Faisant  la  consécration  d'unautel.  Bas- 
tnre  sar  verre,  de  Langlois  du  Pontrde-Lar-  relief  de  iiSl ,  provenant  de  Téglise  de  Ta- 
che, in-8*.  V.  les  pi.  rascon.  V.  ce  mot. 

Cette  belle  peinture  est  du  xvi*  siècle.  .  Un  évéque  de  Modène  voyageaptà  chcFal, 

sculpture  du  xii*  siècle,  à  la  porte  de  la 

ÉVÊCHÉS.  —  Celui  de  Notre-Dame  de  Pa-  cathédrale.  Vediani,i?acco«a  dcpj«ori,jciil- 

ris,  d'une  construction  curieuse,  et  fortifiée  tori  e  architetti  Modonesi,   p.  li  et  18,  et 

telle  qu'elle  était  encore  au  xv*  siècle  ,  est  dans  l'ouvrage  de  d'Agincourt,  Sculpture, 

reproduit  p.  38  du  rapport  présenté  au  mi-  pi.  xxvi,  ni''  24. 

nistrede  l'intérieur,  par  MM.  Lassuset  Viol-  L'évêque  Ewardus.  Costume  du  xui«  siè- 

let-Leduc,  architectes,  à  Paris,  4845,  pour  cle.  WiUemin,  Monuments  inédits,  t.  1*% 

le  projet  de  restauration  de  l'église  en  queà-  pL  te. 

tion.  Évéque  d'Amiens,  dont  on  voit  (2)  ane 

Détails  des  bâtiments  de  l'évéché  de  la  belle  tombe  en  brousse;  à  droite  du  grand 

ville  d'Evreux.  V.  à  ce  nom.  portail  intérieur  une  inscription  en  rcrs 

(1)  Pour  les  détails  du  costame,  voir  le  texte  de  (2)  Noos  ignorons  si  ce  précieux  monumenta  pu 

Pouier,  p.  9  du  i*'  volume  de  Willemin,  et  encore  échapper  aux  mains  des  Vandales  de  d3  ou  i  ceux  qui 

p.  18  et  surtout  p.  54  à  55  du  2*  volume.  ont  la  manie  de  déplacer  les  monuments. 
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léonins  et  en  lettres  gothiques  entoure  la  Évéqne  damné  et  condaît  en  enfer  par 

pierre  tomlMile.  L'évéque  porte  la  coiffure  Satan,  avec  quelques  antres  personnages 

nommée  mitra  simplex,  en  usage  pendant  telsqu^un  roi^  un  abbé,  etc.  L^evéque  tient 

le  xiir  siècle  (4).  Willemin  ,  Monnmentê  la  crosse  renversée ,  ce  qui  est  à  noter.  Mi- 

ùiédits,  1. 1'%  pi.  xc.  niature  du  roman  de  Renaud  de  Montauban. 

L'évéque  d  Arezzo  couronnant  un  prince,  Manuscrit  de  la  bibliothèque  de  l'Arsenal  de 

sculpture  du  xiv*  siècle  ou  environ.  D'Agin-  Paris,  in-4'',  folio  170. 

court ,  pi.  XXVII ,  n*>  2 ,  d'après  celle  de  Pou-  Même  sujet  avec  quelques  variantes.  Y.  Tes 

vrage  de  Guido  Tarlatti.  belles  miniatures  du  Psautier  de  saint  Louis, 

Statue  d'un  évéque  de  Milan.  Même  épo-  reproduites  par  MM.  Arthur  Martin  et  Ch. 

Sue.  Sculpture  provenant  de  la  cathédrale  de  Gabier,  prêtres,  planche  d'étude  n**  9  de 

[ilan.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxyii,  la  Description  des  vitraux  de  Bourges,  in- 

n**  3.  folio,  et  par  M.  du  Sommerard,  jàlbum  des 

Autre  au  portail  de  l'église  de  Sainte-Ma-  arts  au  moyen  âge,  pi.  xix  de  la  8'  série , 

rie  de  Nesle ,  diocèse  de  Troyes.  Même  ou-  mais  totalement  défigurées  par  l'artiste, 

vrage ,  pi.  xxix,  n""  19.  Même  sujet  dans  les  compositions  peintes 

L'ouvrage  intitulé  :  Monumenta  crypta^  ou  sculptées  du  Jugement  dernier. y,  ce  mot. 

mm  Faticani,  par  Angelo  de  Gabrielis,  ren-  Monnaies  d'évêques  ou  archevêques,  Re' 

ferme  plusieurs  monuments  offrant  des  fi-  vue  numismatique  de  Blois,  Y.  la  table  des 

gures  (Tévéques  en  pied.  Y.  Aquilée.  matières  que  nous  avons  rédigée  pour  les 

Autres  dans  les  Antiquités  de  la  ville  (f^-  6  premiers  volumes  de  cet  ouvrage,  au  mot 

ûuilée,  par  Giandomenico  Bartoli,  i  vol.  in-  Ëvêques. 

folio.  Y.  les  planches  de  la  p.  385, 408,  422.  Les  atlas  de  tous  les  ouvrages  sur  la  nu- 

L'ouvrage  est  en  italien.  mismatique  au  moyen  âge,  par^utroue  , 

Ëvêque  mis  en  prison  avec  son  diacre.  Leblanc, Lelewel, Ùpsius,  Ruding,  Appel, 

Tapisserie  de  Berne ,  xv*  siècle.  Album  des  Rasche,  etc., et  aux  noms  de  toutes  les  villes 

arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard ,  citées  dans  ce  Dictionnaire. 

3"  série,  pi.  xxxvni.  Pour  la  description,  MonnaiesdeTévêquedesFoux.Y.  au  mot 

voir  le  texte  de  la  publication  des  Tapisse-  Foux. 

ries  historiques ,  par  A.  Jubinal ,  in-folio  Sceaux  des  évêques.  Le  Trésor  de  nnmis- 

(Berne).  matique  et  glyptique,  volume  intitulé  : 

Ëvêques  à  table  avec  deux  rois,  d'après  Sceaux  des  communes,  en  publie  plusieurs, 

une  miniature  du  temps;  ils  sont  mitres  et  en  On  en  trouve  de  curieux  dans  les  ouvrais 

chasuble.  Univers  pittoresque  des  frères  Di-  suivants:  de  Sigillis  Germanorum  d'Hein- 

àoi^  France,  pi.  cccxxxix.  heccius,  in-folio;  dans  \es  Antiquités  d'A" 

Ëvêque  de  l'Église  grecque  donnant  la  quilée.  Y.  au  nom  de  cette  ville.  Dans  l'ou- 

bénédiction  au  peuplé  avec  un  chandelier  vrage  de  Peringskiold ,  Monumenta  ullera" 

de  trois  branches  dans  une  main  et  un  au-  kerensia,  etc. 

tre  à  deux  branches.  Le  premier  pour  re-  On  trouve  plus  de  150  sceaux  d'évêques 

présenter  la  Trinité,  et  le  deuxième  les  deux  du  xiir  au  xiv*  siècle,  en  Suède.  Y.  au  nom 

natures  do  Jésus-Christ.  Reproduit  dans  ies  Upsal. 

Cérémonies  de  la  messe,  expliquées  par  le  Aux  noms  de  chacune  des  villes  que  nous 

père  Lebrun,  11«  vol.,  planche  de  la  p.  596.  citons,  on  trouve  des  sceaux  des  évêques 

^tte  figure  est  également  donnée  par  Goar,  gravés  dans  les  ouvrages  indiqués, 

dans  son  ^1/colo^iom  6>(Fcoram^  et  dans  le  Yoir  aussi  aux  noms   des  églises   ca- 

^"  vol.  des  Cérémonies  religieuses,  de  R.  thédrales  d'Angleterre,  d'Allemagne,   de 

Picard,  t.  III,  n*  d,  édition  in-folio.  France ,  elc. 

Consécration  d'un  évêque.  Miniature  du  Funérailles  des  évêques.  Y.  les  planches 

xiir  siècle,  ^hdcwy  Dresses  and  décorations,  du  Pontificale  romanum,  in-folio,  repro- 

in-8°;  Londres,  1. 1,  planche  de  la  p.  42  du  duiles  par  Bem.  Picard,  dans  ses  Cérémo- 

texte,  les  planches  n^étant  pas  numérotées,  nies  religieuses  de  tous  les  peuples,  etc.,  vol. 

Les  cérémonies  liturgiques    usitées  en  ôes  Cérémonies  du  culte  catholique ,  édition 

pareilles  circonstances  sont  exposées  en  dé-  in-folio  et  in-4*. 

^il  dàxisle  Ce  remoniale  pontificum,  et  repro-  L'évéque  à  qui  la  mort  vient  signifier  de 

duites  par  Bernard  Picard,  Cérémonies  reli"  partir  de  ce  monde.  Figure  des  danses  des 

gisuses,  etc.,  in-folio  ou  in-4°.  morts.  Y.  à  ce  mot. 

Dégradation  d'un  évêque  et  sa  réintégra-  Tombeaux  d'évêques  et  archevêques  des 

^on.  Mêmes  ouvrages  et  planches.  villes  d'Italie. 

(0  H.  PoiUer  doDoe  aoe  eiplicaUoa  «8sez  détaillée  du  costume,  p.  57  de  l'ouvrage  de  ^^'illeroin. 
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On  en  trouve  une  belle  suite  dans  Tou-  in-S^"  avec  planches,  par  M.  Godtfd*Fail- 

vrage  de  Tori  et  Becchio.  Scella  raccolta  trier ,  à  Angers ,  pi.  xlviii. 

di  monumenii  êepolcrali,  etc.,  in-folio  ;  les  Voir  encore  les  planches  réunies  dans  la 

planches  sont  bien  exécutées.  arande  Topographie  de  la  France,  Cabinet 

Dans  celui  intitulé  :  Monument,  cryptar,  des  estampes. 
Vaiicani,  par  Angelo  de  Gabrielis ,  in-iolio. 

Y.  les  planches.  ÉVREUX.  -^  Monuments  de  cette  ville. 

;i^our  les  évêques  et  archevêques  de  TAl-  Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 

lemagne,  voir  Colocnb  ,  BIavenge  y  Paoer-  estampes,  à  Paris,  département  de  laSein»» 

BORN.  Inférieure. 

—  De  Paris.  Il  existe  un  recueil  de  plan-  Bâtiment  et  cour  de  rarchevèché.  Taylor, 

ches  malheureusement  bien  mal  gravées ,  Voyages  pittoresques  de  la  France  (  Abr* 

représentant  une  suite  de  tombeaux,  toin-  yna/idie), pi.  ccxxv. 

bes,  pierres  sépulcrales  et  inscription^funè-  Parvis,  de  Péglise.  On  y  voit  un  puits  eu- 

bres  des  évéques  de  cette  ville  ,  formant  rieux  dû  xv*  siècle ,  avec  manivelle.  Même 

1  vol.  in-folio  ordinairement  sans  texte.  Ce  ouvrage ,  pi.  ccxxviii. 

volume,  publié  par  Charpentier  (1)  en  1767,  Église  cathédrale.  Monument  du  xv*  siè- 

fait  quelquefois  partie  de  la  Description  de  cle.  Vues  et  détails.  Moyen  âge  monume»- 

Notre-Dame,  ou  le  plus  fréquemment  seul,  tal,  pi.  xxx,  glv  ,  CLXXi ,  CLXXit. 
Beaucoup  de  ces  planches  représentent  des 

figures  en  pied  des  évéques  couchés  sur  ËVREUX  (Le  Vieil).  —  Mémoire  snr  les 

leurs  pierres  tombales.  ruines  de  cet  ancien  monument,  par  M.  Re- 

Ceux  des  villes  et  églises  d'Angleterre  sont  ver ,  1  vol.  in-8%  1827 ,  avec  figures, 
publiés  dans  une  foule  d'ouvrages  dont  les 

principaursont  :  Monumental  effigies,  etc.,  ÉVRON  ( Saint-). — Abbaye  célèbre  decc 

vol.  in-4°,*publié  par  Stothard.  nom  ,  dans  le  Maine.  Notice  historique  sur 

Les  Monumenta  Fetusta  Magnœ  Britan"  cette  abbaye  et  ses  monuments,  i  vol.  grand 

niœ,  par  une  société  de  sens  de  lettres,  in -8%  par  Gérard ,  à  Paris,  chez  Du mouUn , 

Londres,  plusieurs  vol.  in-lolio.  libraire,  n*  i6  de  son  catalogue.  V.  la  To- 

Ceux  de  Cotman  ,  Carier ,  Britlon  ,  sur  pographie  de  la  France,  au  Cabinet  des  es- 

rarchitecture  gothique  en  Angleterre ,  ainsi  tampes ,  départements  de  la  Sarthe  et  de  la 

Sue  les  belles  descriptions  des  églises  catbé-  Mayenne, 
raies  de  TAngleterre,  telles  que  Westmins- 
ter ,  Lincoln,  Salisbury,  Cantorbery ,  Helie,  ÉVROULD  (  Saint  ).— Abbaye  bénédictine 
York,  etc.,  renferment  de  magnifiques  plan-  en  Normandie.  Le  Monasticam  gallicanum 
ches  dont  quelques-unes  représentent  des  en  donne  une  vue  cénérale  à  vol  a'oiseau,n* 
tombeaux,  des  pierres  tombales  d'évêques  52,exemplairè  de  la  bibliothèque  de  Rouen, 
ou  archevêques ,  etc. 
Pour  les  évêques  d'Espagne,  voir  à  ce  nom.  EWARDUS.  —  V.  Éviulrd. 

EVRARD ,  évêque  d'Amiens.  Costume  du  EXALTATION  de  la  sainte  Croix.  InsUlu- 

xiir  siècle.  Willemin ,  Monuments  inédits ,  tion  de  cette  fête  par  un  empereur  grec  oo 

SI.  XG;  il  est  représenté  sur  sa  pierre  tom-  un  patriarche  qui  élève  la  croix  au-dessus 

aie.  de  sa  tête  en  signe  de  glorification.  AetM 

sanctor,  des  BoUandistes,  mois  de  mai,  1. 1, 

ÉVRAULT  (  Saint-).— La  tour  de  ce  nom  planche  de  la  p.  -43,  à  la  date  du  14  du  mob 

(  Fontevrault  ) ,  bâtie  dans  le  xiv  siècle ,  est  de  septenrAre. 

citée  comme  un  monument  d'architecture  tJne  miniature  du  ix**  siècle  environ,  pro- 

très-remarquable.  venant  d'un  manuscrit  anglo-saxon,  et  pa- 

On  en  trouve  une  représentation  dans  bliée  dans  V Angleterre  pittoresque  ,  par 

V Atlas  statistique  de  Maine-et-Loire,  an-  Minguet,  Pelanneet  Rouioux  ,  1"  édition, 

cien  Anjou  ,  par  un  anonyme,  in-4°,  pi.  yi,  p,  ^08,  représente  le  roi  Canut  et  sa  femme 

à  Paris ,  chez  Dumoulin ,  libraire.  rendant  un  honneur  public  à  la  croix  ea 

Voir  aussi  les  Mémoii'es  de  l'Académie  présence  de  ses  sujets  placés  dans  les  ar- 

celtique,  t.  V,  p.  214.  cades  romanes  d'une  espèce  de  dôme. 

Cette  tour  est  reproduite  dans  l'ouvrage  Cette  intéressante  composition  est  repio- 
intitulé  :  V Anjou  et  ses  monuments,  2  vol. 

(1)  Sor  ce  volume,  Toir  ce  que  dit  M-  Gilbert,  Des-     lion  de  1821,  Paris,  chez  Ad.  Leclerc,  qui  en  potféde 
cription  de  V église  de  Notre-Dame ,  lii-8%  p.  te ,  édi-    un  exemplaire  tTec  lexle,  ot  qoi  est  ti«»-fire. 
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daile  dans  la  noutelle  édition  de  ce  livre ,  rie  des  anciennes  basiliques  conduisant  à 

sous  le  titre  â^HUtoire  4^ Angleterre ,  par  ratrium  par  quatre  portes.  C^est  là  que  les 

llinguetetRoi]joux,in-8'';Pans,1844,  p.55  fidèles,  disent  quelques  auteurs  ecclésiasti- 

Voiraussi  àHÉRACLius.  ques,  déposaient  leurs  chaussures.  V.  les 

.  plans  <|e  Sainte-Sophie  à  ce  nom,  et  Batis- 

EXCOMMUNICATIONS.  —   Verrière   du  sAet,  Eléments  d'archéologie,  éà\i\ox\\vi'\%, 

siii*  siècle.  Description  deê  vitraux  de  la  qui  en  donne  une  description  tiès-détaillée, 

cathédrale  de  Bourges,  par  MM.  Cahier  et  p.  572  à  379. 

Martin  ,  prêtres ,  in*folio  ;  Paris ,  1842-43 ,       Celte  espèce  de  galerie  n'est  pas  citée  dans 

pi.  m ,  n"*  3.  le  Glossaire  de  Du  Cange,  dans  la  desorip- 

Cérémonies  de  Pexcommunication.  Figu-  tion  qu'il  donne  de  Téglise  Sainte-Sophie , 

res  gravées  sur  bois  ou  au  burin,  dans  le  p.  d9,  au  mot  a(rîam;on  n'y  voit  que  fadé- 

Pontificale  romanum,  reproduites  dans  les  signation  de  plusieurs  portiques  dont  la  des- 


CérésMnies  religieuses  de  Bem.  Picard,  édi- 
tions in-folio  ou  in-^'',  partie  des  CérémO' 
nies  chrétiennes. 

Cérémonie  de  l'interdit  jetésur  le  royaume 
d'Angleterre,  au  xiv  siècle.  Belle  composi** 
tion  de  G.  Prenner.  Y.  son  œuvre. 


tination  n'est  pas  celle  indiquée  par  Batis- 
sier,  Texo-narlhex  n'est  pas  nommé  non 
plus  dans  la  Constantfnopolis  christiana,  par 
Ciampini,dans  son  ouvrage  :  de  OEdificiisa 
Constantino  eonstructis,  ni  sur  le  plan  de  l'é- 
glise Sainte-Sophie  deConstantinople,  donné 
par  May,  Temples  anciens  et  modernes,  i  vol. 
EXÉCUTION  des  martyrs.  —V.  aux  noms  in-8°,  planche  de  la  page  d66,  ni  par  Du- 
de  chacun.  rand,  ParalL  des  édif,  anc.  et  mod.,  in-fol. 

—  Par  le  moyen  de  la  guillotine.V.  ce  mot. 

— De  divers  personnages,  tels  que  d'Anne  EXORCISME.  —  Miniature  d'un  missel  ou 
du  Bourg,  du  comte  d  Egmont,  de  Horn,  sacramentaire  do  Metz.  Manuscrit  de  la  Bi- 
de Poltrot ,  de  la  Benaudie.  Y.  la  suite  des  bliothèque  royale  de  Paris,  n<*  645,  supplé- 
planches  composées  et  gravées  par  Tbrterel  ment  latin,  xii*  ou  xiii*  siècle.  Nous  n'en 
et  Parisen,  portant  pour  titre  :  Guerres,  connaissons  pas  de  copie  par  la  gravure. 
Ma4sacres,  etc.,  sous  le  règne  de  Char-  Cérémonie  complète  drun  exorcisme,  tel 
les  IX.  quMl  se  pratiquait  dans  la  primitive  église. 

Exécutions  militaires.  Fie  de  Ven^pereur    Sculpture  d'un  sarcophage  du  xii*  ou  xiii* 
Maximilien  d'Autriche,  par  Albert  Durer    siècle,  publiée  par  Paciaudi  dans  son  traité 
et  autres  gravures  de  cette  époque,  \  vol.    De  balneis  sacris  ehrtsUanorum ,  in-4^,(i), 
in-4'',  très-recherché.  Y.  les  planches  des    pi.  m,  expliquée  p.  d45. 
p.  286  et  296.  Détails  de  l'exorcisme  qui  eut  lieu .  en 

On  trouve  quelques  sujets  de  ce  genre    1570,  dans  1  église  de  Laon. Gravure  în-tolio 
dans  la  suite  des  gravures  de  Jacques  Callot    d'un  livre  intitulé  :  Le  trésor  du  corps  de 
de  Nancy,  intitulé  :  Les  grandes  misères  de    Dieu  sur  Belzébut, 
ia  guerre,  si  spirituellement  composées.  Y.  aussi  Dénoniaqoes. 


EXEDRA,  ousiéges  circulaires  en  pierre 
ou  en  bois,  dans  quelques  églises  byzantines 
et  romanes.  On  en  trouve  des  exemples  dans 
celles  de  Saint-Césaire,  à  Rome,  à  Saint- 
Clément,  à  Sainte-Marie  en  Cosmedin ,  à 
Sainte-Marie-Transtevère ,  etc.  Y.  rfnlérieur 
de  ces  églises  donné  par  Knapp  et  Guthen- 
son.  Basiliques  chrétiennnesdeRome,  in-fol., 
et  ce  qu'en  dit  L.  Batissier,  Éléments  d^ar* 
chéologie  nat.j  p.  361,età  ëpiscopus. 

EXERCICES  MILITAIRES.  —  Y.  Équita- 
TiON,  Escrime,  Tournois. 

EXODE,  —  Y.  Bible. 


EXORCISTES*  —  Cérémonies  liturgiques 
qui  concernent  cet  ordre  mineur.  Minia- 
tures d'un  pontifical  romain,  ix'  siècle. 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxvii,n°  5.  Gra- 
vures en  bois,  de  l'édition  de  Paris,  in-fol., 
planche  de  la  p.  19,  reproduites  dans  les 
Cérémonies  religieuses  de  Bernard  Picard. 
Y.  les  planches  suivant  les  diverses  édi- 
tions. 

EXPÉRIENCES.  —Y.  Alchimie,  Anatohie, 
Chimie,  Distillation,  Mécaniques. 

EXPIATIONS.  —  Y.  Amende  honorable, 
Atuos  (Mont),  Sémcr. 


EXO-NARTHEX.  —  Sorte  de  grande  gale-       EXPOSITION  DES  CORPS  aux  funéraiUes 

'  (i)  L'Indication  de  TanDée  de  cette  édiUoo  est  trét-importaitte,  «tteada  qu'on  ne  treave  pu  ettte  carieufe 
planche  dans  toutes  les  éditions. 
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des  papes*  —  V.  Pompes  FtJiièBRES)  Papes,  liVieTiXtproveiiaiitd^uneyîe  des  saints,  in-l. 

Funérailles,  Chapelles  ardentes.  représente  saint  Martin  recevant  le  sacr«- 

—  Aux  funérailles  des  rois  et  reines,  ment  de  rextréme-onction.  Y.  son  œurre. 
V.  Anne  de  Bretagne,  Henri  IV. 

—  Aux  funérailles  des  princes.  Nous  cite-  EXULTET.  — ^uite  de  miniatures,  tirées 
rons  parmi  toutes  les  représentations  de  ce  d'un  manuscrit  du  xi*  siècle,  renfermant 

Î;enre  qui  existent,  ^lles  d'Albert,  duc  de  toutes  les  cérémonies  de  la  bénédiction  du 

jorraine,  gravées  par  P.-W.  Duc.  Varetinus  cierge  pascal  la  veille  de  Pâques,  et  pendant 

d'après  Franquart;  celle  du  duc  Charles  III  lesquelles  on  chante  une  hymne  commen- 

de  Lorraine,  dp  la  suite  des  pompes  funè-  çant  par  le  mot  Exultet  (â). 

bres  de  ce  prince,  par  Delaruelte  et  gravée  D'Agincourt  les  a  reproduites  dans  son 

par  Mentel  et  Mérian,  in-folio;  celle  d'Anne  Histoire  de  l'art  {Peiniure)^  pi.  lui. 

de  Bretagne,  publiée  par  Montfaucon.  V.  au  PI.  lv,  n*  1,  même  x>uvrage.  D'Adncourt 

nom  de  cette  princesse.  donne  la  miniature  d'un  autre  ExuXtet  de  la 

bibliothèque  Barberini,  où  l'on  voit  un  dia- 

EXTASES.  —  V.  Apocalypse  saint  Xean,  cre  dans  l'ambon  ou  jubé  qui  annonce  le 

saint  François-aux-Stigmates ,  et  dans  les  jour  où  doit  tomber  la  fête  de  Pâques.  Cette 

vies  de  saint  Bernard,  sainte  Brigitte,  sainte  miniature  est  encore  précieuse  a  consulter 

Thérèse,  saint  Thomas  d'Aquin,  etc.  V.  à  ces  pour  l'étude  de  divers  costumes  ecclésias- 

noms.  tiques,  et  d'autres  détails  liturgiques. 

Miniature  d'un  autre  Exultet  ae  la  même 

EXTRADOS  (1).  —  M.  Daly,  dans  le  3*  vo-  époque,  représentant  divers  sujets  de  la  ?ic 

lume  de  la  Revne  générale  éP architecture,  de  la  Vierge,  une  assemblée  du  peuple  sons 

donne  divers  exemples  réellement  curieux  un  portique,  etc.  D'Agincourt,  PeiiUare, 

de  ce  genre  de  construction  des  voûtes,  dont  pi.  lvi,  n**  i  à  8. 

il  met  à  nu  tout  le  système.  Les  diverses  Magnifique  iE'a;D^/et  complet,  avec  les  cou- 
planches  consacrées  à  cette  démonstration  leurs  du  manuscrit,  dessin  de  Millin,ao  Ca- 
sent exécutées  avec  le  plus  grand  soin,  binet  des  estampes  de  Paris,  portefeuille 
Y.  leur  indication  dans  la  table  des  matières  n*"  5763  {Monum.  da  moyen  âge  ),  pi.  xvi  à 
du  volume  cité  ci-dessus  et  tout  le  texte  qui  xviii. 
en  donne  l'explication. 

, Autres  exemples  donnés  par  Batissier,  EXUPÈRE  (Siînt),  évéque. —Figure as- 

Eléments  d'archéologie  nat,,  m-12,  p.  493  sise.  Sculpture  de  la  châsse  de  saintSpirede 

et  495.  Gorbeil.  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  D, 

n*»  22,  pi.  V  et  p.  25 du  texte. 

EXTRÊME-ONCTION.— -Miniature du  mis-  Il  est  aussi  représenté  sur  le  sceau  de 

sel  ou  sacramentaire  de  Metz,  xi«  ou  xii»  l'églisn  de  Saint-Spire,  ib,,  pi.  iv,  n^'ST.fl 

siècle.  Manuscrit  de  la  Bibliothèque  royale  porte  le  pallium. 

de  Paris,  n'*  645;  supplément  latin,  in-folio.  Les  principaux  traits  de  la  vie  de  saint 

p.  91.  Exupère  sont  peints  à  fresque  dans  la  cha- 

Dans  le  livre  de  Vjirs  moriendi  est  une  pelle  de  son  nom, église  cathédrale deSaiot- 

Ï)lanche  gravée  en  bois  représentant  un  ma-  Saturnin  de  Toulouse.  Cette  suite  de  peiih 

ade  recevant  le  sacrement  de  l'extrême-  tures  n'est  pas  gravée  dans  VHistoire  gêné' 

onction.  C'est  la  2*  suite  dans  quelques  édi-  raie  du  Languedoc  de  dom  Vaissète ,  mais 

tions.  seulement  dans  la  nouvelle  publication  de 

Le  baron  de  Heinecken,  Idée  d'une  collée^  ce  grand  ouvrage,  fait  en  10  volumes  in-^i 

tion  complète  d'estampes,^  A^yCiVtVtnevûr  en  1840,  par  M.  Dumège,  à  Toulouse  et 

plaire  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris.  Paris,  t.  f,  p.  242,  pi.  ii.  Une  de  ces  pein- 

Martin  de  Vos  a  composé  une  suite  de  sujets  tures  représente  saint  Exupère  à  sa  charrue, 

portant  pour  titre  :  Septem  novœ  legis  sa-  recevant ,  comme  un  autre  Cincinoatus , 

cramenta,  gravés  par  Ph.  Galle.  On  y  trouve  les  députés  de  la  ville  qui  viennent  lui  an- 

celui  de  l'extréme-onction  mis  en  parallèle  noncer  qu'il  est  nommé  évêque  (3). 

avec  divers  sujets  de  l'Ancien  Testament.  Châsse  de  saint  Exupère,  ornée  de  pein- 

—  Figures  de  ce  sacrement.  V.  l'œuvre  ture  exécutées  dans  le  xv*  siècle  environ  et 

de  Martm  de  Vos  et  de  ses  graveurs.  publiée  dans  le  3*  volume  deTourragea- 

Une  petite  gravure  de  Léonard  Galter  ou  dessus.  Une  de  ces  peintures  représente  les 

(0  Pour  l'explication  de  ce  terme  d'architecture,  le  manuscrit  en  question,  voir  le  texte  de  l'oof rage" 

voir  tous  les  livres  élémentaires  de  cette  science  et  d'Agincourt,  p.  59,  explication  des  planches,  «  lo 

dans  l'ouvrage  de  Batissier  ci-dessus  cité,  p.  i  ts.  Àfmale$  de  philosohhle  chrétienne,  U  XIX,  P'/|'    . 

(2)  Pour  les  détails  eoncemant  les  cérémonies  et  (3)  Toutes  les  peintures  dont  nous  parlons  ici  w"» 


EX 
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Vandales  yaincns  par  les  prières  da  saint.  Vue  de  Tintérieur  de  la  chapelle  de  Notre^ 

Dame,  dite  Dwa  Firgo,  dans  Pëglise  cathé» 
EX-VOTO  (1).  —  Parmi  le  grand  nombre  drale  de  Hall  ou  Halle  (Hainautj.  On  y  voit 
de  sujets  de  ce  genre  eiécutés  par  les  pein-  une  foule  d^objets  d'un  travail  admirable, 
très  ou  sculpteurs,  nous  citerons  les  sui-  offerts  par  suite  de  vœux  faits  à  la  Notre* 
vants  :  Dame  dont  la  statue  est  sur  Tautel.  On  voit 
Grande  fresque  représentant  la  mort  de  les  statues  en  argent  des  douze  apôtres  don- 
la  sainte  Vierge  et  sou  assomption.  Monu-  nés  par  le  duc  de  Bourgogne  Philippe  le 
ment  du  xiv*  siècle.  On  y  voit  les  donateurs  Bon  ;  une  statue  en  arsent  de  la  Vierge  ;  les 
à  genoux  derrière  les  apôtres.  D'Agincourt,  statues  à  genoux  de  Maximilien,  empereur 
Peinture,  pi.  cxxvi,  n**  4.  d'Autriche,  d'Albert,  duc  de  Saxe,  et  d'un 
Grand  tableau  où  l'on  voit  le  roi  Jean,  sa  de  ses  ancêtres;  un  arbre  en  argent  donné 
femme  et  un  de  ses  enfants  au  pied  de  la  par  Maximilien;  des  lampes  en  argent  don- 
croix,  accompagné  de  saint  Jean  et  de  saint  nées  par  un  pape;  le  manteau  de  Charles- 
Louis.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  Quint ,  et  quelques  autres  richesses.  On 
1. 1,  pi.  ex;  d'après  celle  de  Montfaucon,  trouve  une  gravure  de  cette  belle  chapelle 
Monuments  de  la  monarchie  française,  1. 11,  dans  l'ouvrage  de  Juste-Ij  pse  intitulé  :  Diva 
plancha  de  la  p.  326.  Firgo  Hallensis,  i  vol.  in-4<'  publié  à  An- 
Deux  tableaux,  dont  un  brodé  argent  et  yers  et  gravée  par  Gomel.^Galle.  II  en  existe 
or,  représentant  divers  grands  personnages,  une  traduction  française  par  le  père  Louis, 
des  évéques,  des  rois,  reines,  etc.,  prove-  ex-gardien  de  Morta'igne,  in-12, 1605,  et  cl- 
nant  de  la  cathédrale  de  Chartres,  donnés  tée  par  le  père  Lelong,  dans  la  Bibliothèque 
par  Jean,  duc  de  Berry.  Histoire  des  mo-  historique  de  France, 'in-^foWoyUiyyii'*  AioÛ^ 
numents  français,  pi.  xxxvi  de  Y  Atlas  p.  261,  du  supplément  au  1. 1. 
d'Alex.  Lenoir.  Bas-relief  représentant  le  Christ  mis  au 
Grande  composition,  placée  dans  un  cadre  tombeau.  On  y  voit  figurer  le  roi  Alphonse  U 
en  forme  de  triptyque,  peinte  sur  bois  par  et  son  fils,]e  poète  Jacques  Sannazar  sous  la 
le  roi  René  et  publiée  dans  la  vie  de  ce  figure  de  Joseph  d'Arimathie,  Jean  Pontanus, 

grince,  par  M.  Villeneuve  de  Bargemont,  savant  de  l'époque,  sous  la  figure  de  Nico- 
vol.  in-8°.  V.  1. 111,  p.  238.  Le  milieu  re-  dème.  Monument  au  xv  siècle  (4). 
présente  le  buisson  ardent  au-dessus  duquel  Tableau  du  vœu  du  roi  Charles  VI,  à  No- 
est  assise  la  sainte  Vierge  tenant  l'enfant  tre-Dame  d'Espérance  ou  d'Épemon.  V.  au 
Jéjus.  De  chaque  côté  du  tableau  le  roi  et  sa  nom  de  ce  prince. 

femme  avec  leurs  patrons  (2).  Cette  peinture  Groupe  de  Jésus-Christ  mort  sur  les  ffe- 
est  également  publiée  par  Alex.  Lenoir  dans  noux  de  sa  mère  :  d'un  côté  Charles  VU  à 
son  Mlasdes  monuments  français ,  pi.  xliv.  genoux,  de  l'autre  Jeanne  d'Arc  également 
Le  Musée  du  Louvre,  à  Paris,  possède  un  a  genoux,  existant  autrefois  sur  la  grande 
magnifique  retable  tout  couvert  de  figures  place  d'Orléans;  et  gravé  dans  divers  on- 
de la  passion  de  Jésus-Christ,  sculptées  en  vrages  de  l'époque.  Wierix  en  a  fait  une 
os,  et  donné  par  Jean,  duc  de  Berry,  aux  gravure.  V.  son  œuvre.  Millin  en  donne  une 
moines  de  rablbaye  de  Poissy,  au  xiv*  siècle,  copie  dans  ses  Antiquités  nationales,  t.  I, 
pour  être  placé  sur  l'autel  de  leur  église.  Au  n»  9,  pi.  i  de  l'ancienne  édition,  ou  pi.  un 
naut  du  taoleau  est  un  calvaire  où  l'on  voit  du  1*'  volume,  édition  Barba,  p.  34. 
agenouillés  près  de  la  croix  le  duc  et  sa  Grand  tableau  représentant  la  famille  des 
femme  offrant  leur  ex-voto  à  Jésus-Christ;  Mailly  aux  piedsdela  sainte  Vierge  et  de  son 
derrière  sont  leurs  patron  et  patronne  de-  fils,  d'après  un  dessin  existant  a  la  Biblio- 
bout.  Nous  ignorons  si  ce  précieux  morceau  thèque  du  roi,  à  Paris.  Avant  la  révolution 
est  gravé  quelque  part  (3).  de  93,  on  en  voyait  un  tableau  peint  sur 


eipliqnées  dans  le  texte  de  M.  Damège,  1. 1.  p.  243 
et  par  M.  Bel  homme  .  Dissertation  insérée  dans  les 
Mémoires  delà  société  archéologique  du  Midi,  t.  Il , 
p.  153  et  SU) vantes. 

(1)  Nous  désignons  sous  ce  titre  toute  pspéce  .de 
peintures,  sculptures  et  autre  genre  de  compositions 
représentant  l'accomplissement  d'uu  vœu.  Oo  y  voit 
ordinairement  le  donateur  ou  les  donaieurs  à  genoux, 
offrant  h  Dieu,  à  Jésus-Christ,  à  la  sainte  Vierge  ou 
A  un  saint  personnage,  l'objet  du  vœu  ou  son  accom- 
plissement; prés  des  donateurs  sont  figurés  les  pa- 
trons qui  recommandent  à  Dieu  les  vœux  qu'ils  ont 
formés. 

(2;  Millin  donne  le  détail  de  cette  peinture  dans  le 


2'  vol.  de  ses  Voyages  dans  le  midi  de  la  France,  p.  S44. 

(3)  Voir  le  Catalogue  des  objets  d'art  du  Musée  des 
monuments  français,  au  Louvre;  M.  Rigollol  d'A' 
miens  doit  en  publier  quelques  fragments  dans  son 
ouvrage  sur  les  Arts  pendant  le  moyen  âge.  H  doit  être 
publié  en  outre  dans  la  Revue  archéologique  de  Paris. 

(4)  Ce  bas-relief  est  cité  par  d'Agincourt,  p.  34  des 
explications  des  planches  de  la  sculpture,  et  il  ne  Ta 
pas  publié.  Il  est  encore  cité  dans  la  Neapoli  sacra 
d'Eugenio,  p.  5iO  ;  dans  la  Notizia  di  Neapoli  de  Ce- 
lano«  t.  II,  p.  21;  par  TiTahoscM^  Nolizta  de  pittori 
Modenensi,  in-4*,  p.  257  ;  par  Yasari ,  Vite  di  piitarl, 
U  J,  p.  309,  édition  de  Rome. 
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boisdaii^  réglisedeSahitpNîeoli^d'Ârrtt.cité  ÉZEGHIEL.  ^  FUutm  en  prophète  Eié- 

par  le  père  Anselme  de  Sainte-Marie,  dans  chiel  peintes  ou  sculptées.  V.  les  œuvres  de 

8oa  Histoire  généalogique  de*  nuUsoM  de  Raphaël,  de  Jean  Cousin,  les  Bibles  à  grt- 

France,  t.  VUi,  p.  652.  Il  doit  exister  au  Gab^  vures,  la  collection  des  saints  de  rAncien  et 

net  des  estampes  une  épreuve  de  la  planche  du  Nouveau  Testament  au  Cabinet  des  as» 

publiée  par  le  comte  de  Mailly  en  1838  (d).  tampesà  Paris. 

Autre  dans  Téglise  de  Notre-Dame  de  Mou-  Les  vitraux  de  Téglise  de  Boar^  offrent 

lins ,  représentant  le  couronnement  de  la  aussi  une  figure  de  ce  genre.  Voir  au  bob 

Vierge  par  les  anges  et  son  triomphe  dans  le  de  cette  église, 

ciel.  Adroite  et  à  gauche  sont  représentés,  à  Statue  du  Puits,  dit  de  Moïse,  de  Pan* 

§enoux,  le  duc  Pierre  11  et  sa  femme  Anne  cienne  Chartreuse  de  Dijon.  Voir  les  publi* 

e  France,  fille  de  Louis  XI,  accompagnés  de  cations  faites  de  ce  monument  eldans  divers 

leurs  patron  et  patronne.  Tableau  du  xv*  ouvrages  que  nous  citons  au  mot  Pcits. 

siècle,  publié  dans r^/u;i^n^oor6o/uiai«,  par.  Vision  de  ce  prophète.   Bas-^relief  d^uB 

A.AIlier,continué  par  M.  L.  Batissier,  1  vol.  sarcophage  des  catacombes.  D^Agincooit , 

in-folio,  pi.  n*"  %  du  chapitre  de  Moulins.  Sculpture,  pl.vui,  n"*  3. 

Très-belle  sculpture  de  la  cathédrale  de  Bianchini  Ta  également  publié  daas  sa 

Saint-Omer,  représentant  les  trois  jeunes  Demonstratio  Historiœ  eccksiasticm ,   ta- 

hommes  dans  la  fournaise.  Ouvrage  du  xvi*  bula  ii',  sœculi  ir,  n""  20  (2),  diaprés  celle 

siècle,  dont  on  trouve  le  détail  au  mot  Four*  d^Aringhi,  Homa  subter.,  1. 1,  planche  de  la 

MISE,  ou  dans  le  volume  du  Magoêin  pit"  p.  197.    ' 

for^^goe,  année  1840,  jp.  313.  Grande  composition,  gravée  à  Peau-forte 

Autres  placés  dans  la  même  église  et  pu**  par  J«-B«  Fontana,  représîentant  Ezécfaiet  au 

bliés  par  M.  Wallet  dans  sa  Description  d€  milieu  d^une  grande  plaine  remplie  des  oa- 

Vancienne  abbaye  de  Saint^Bertin  à  Saint"  sements  du  genre  humain  et  les  voyant  res- 

Omer,  in-folio,  1834;  cheji  Aubert  et  comp.  suscitor  autour  de  lui.  V.  Pceuvre  de  Fon- 

V.  la  pi.  VUI.  tana^ 
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Belle  capitale,  très-omée,  tirée  d*un  ma*  d'ornements,  publiée  par  Shaw,  Choùc  de 

nuscrit  du  vi'  ou  vu*  siècle.  Astles,  Origine  lettres  tirées  de  nuinuscrits,  en  anglais,!  voL 

et  progrés  des  lettres,  en  anglais,  pi.  xiv  et  in-4'',  pi.  vui,  d'après  un  manuscrit  du  xur 

XV,  p.  98.  siècle. 

Autre  du  même  siècle.  D'Agincourt,  Pein^  Autres  plus  eu  moins  importantes  tiita 

iure,  pi.  Lxvi.  d'alphabets  complets  du  xiv*  au  xv*  siëde. 

Grande  et  belle  majuscule  de  la  Bible  la-  Ib.,  pi.  xv  et  xxv. 

tine  de  Charles  le  Chauve,  verso  du  5'  feuil-  Lettre  F  d'une  forme  bizarre,  tirée  dhm 

let  de  la  préface  de  saint  Jérôme,  manuscrit  alphabet  anglo-saxon  publié  dans  le  ^  vo- 

du  ix"  siècle,  Bibliothèque  royale  de  Paris,  lume  des  Fetusta  Monumenta,  i'*  partie, 

citée  par  Dibdin,  Foyage  en  France,  t.  III.  pi.  xvii. 

S.  24.  Beproduite  par  le  comte  de  Bastara  Diverses  lettres  de  manuscrits  des  vi'  an 

ans  la  2'  livraison  de  son  grand  ouvrage  xvr  siècle  publiées  dans  le  grand  ouvrage 

sur  les  Manuscrits  français.  de  M.  le  comte  de  Bastard.  V.  les  diverses  li- 

Autre  tirée  d'un  manuscrit  présumé  du  vraisons. 

xir  au  xiu'  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  Lettre  funèbre   avec  des  larmes  sur  le 

Îd.  cm,  n""  4,  colonne  de  gauche.  Cette  corps  de  la  lettre;  ïond  noir,  du  xvr  siècle 

ettre  est  formée  d'entrelacs  et  de  ûgures  environ.  Willemin ,  Monuments  frwtçais, 

d'hommes.  t.  II,  pL'  gclxxv. 
Autre  d'une  grande  richesse  de  détails  et 

(I)  L'auteur  de  ce  Dictionnaire  en   PPMôde  une  (2)  pour  l'ezplIoatioD,  toir  1. 111  du  telle,  p.  SOî. 

épreuve  dans  sa  collection  hisiorique,  Trésor  d«  la  ^  ^               r*           y                             >r 
couronne  de  France,  t.  II.  Celle  épreuve  lui  a  été  en- 
TQyée  par  M.  le  comte  de  Mailly. 
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FABLES  (Le  livre  det  )^  -*  Le  baron  de  mois  de  niti,  p.  S9  (2),  planche  de  ce  calen- 

Heinecken,danssonlivreintitulé: /d^ad'ana  drier,  à  la  date  du  il  octobre,  on  voit  un 

eoUecUon  complète  é^eêtawipeê,  parle  d'un  patriarche  ou  prêtre  au  milieu  du  svnode 

livre  nommé  Liber  similitadinù ,  ou   des  vu' de  Nioée  qui  montre  une  sainte  ï^ac^  et 

imitations  ou  fables,  qui  peut  dater  de  i46i,  un  autre  qui  tient  celle  envoyée,  dit-on, 

et  il  donne  un  fac-êimUe  d'une  des  plan-  au  roi  Abgare.  Y.  à  ce  nom. 

ches,  p.  â76  de  ce  manuscrit.  Le  Liber  êi"  Sainte  Face;  pièce  rare  et  soignée  de  Jean 

nu7i7iioini«  doit  renfermer  101  planches  gra-  Rabel,  portant  la   date  de  1582.    V.  son 

vées  sur  bols.  œuvre  au  Cabinet  des  estampes,  h  Paris, 

Sur  le  tympan  de  quelques  églises  roma-  in-folio,  1''  vol.  marq.  E.  d.  7,  n""  252,  fonds 

nés,  on  voit  sculptées  plusieurs  des  fables  de  Tabbéde  Marolles. 

mises  en  vers  par  le  tM)n  la  Fontaine  au  Celle  gravée  par  Durer  est  une  des  plus 

xvii*  siècle.  L'éfflise  de  St-Ursin  de  Bourges  en  belles  représentations  de  ce  genre  que  nous 

est  un  exemple  :  la  fable  de  la  cigogne  aui  puissions  citer.  Cette  pièce  qui  est  in-folio 

retire  un  os  au  gosier  d'un  loup  y  est  scutp-  a  été  copiée  par  M.  Léon  de  La  Borde  d'une 


l^Agincourt  a  publié  dans  son  Atlas  de  Vhi$^ 

toire  de  l'art  au  moyen  âge,  un  tableau  com-  FACULTÉS  DES  ARTS  ET  DES  SCIENCES, 

paré  de  façades  de  monuments,  construits  — On  trouve  dans  le  Trésor  de  numisma^ 

depuis  le  lii*  ou  IV*  siècle  jusqu'à  la  fin  de  tique,  publié  à  Paris,  volume  intitulé  : 

la  renaissance,  où  ils  sont  mis  en  parallèle.  Sceaux  des  communes,  plusieurs  sceaux  des 

Y.  la  pi.  Lxiv.  diverses  facultés  des  sciences  et  arts,  telles 

M.  de  Caumont  a  donné  des  tableaux  corn-  que  celles  de  théologie,  de  droit,  de  méde- 

parés  de  ce  genre  dans  son  Cours  ^arcM^  cine,  etc.  T.  aux  noms  de  chacune  de  ces 

lecture  da  moyen  d^e.  M.  Cicognara  reproduit  facultés  la  désignation  des  sceaux.  Y.  aussi 

quelques  façades  d'églises   de  lltalie  du  au  mot  Académie. 
xir  au  XVI*  siècle  environ.  Y.  la  planche  qui 

est  à  la  fin  du  2*  volume  de  la  Storia  délia  FAISAN.  —  Oiseau  célèbre  au  moyen  flge 

seultura  in  Italia,  et  sur  lequel  les  chevaliers  prononçaient  des 

Yoir  aussi  les  ouvrage  de  Carter,  Britton,  serments  et  juraient  de  faire  telle'  ou  telle 

Pugin ,  sur  Tarchitecture  religieuse.  prouesse. 

Les  miniatures  des  romans  de  chevalerie 

FACES.  —  Reliquaires  faits  en  forme  de  en  offrent  divers  exemples, 

faces  ou  visages  humains.  Y.  Ambianus.  V Univers  pittoresque,  France,  a  donné 

Ceux  publiés  de  ce  genre  dans  l'ouvrage  une  planche  représentant  un  repas  pendant 

de  Paeiaudi  intitulé  :  Aniiquitates  chris^  lequel  on  apporte  Tolseau  chevaleresque. 

tianœ   sive   de   cultu   Joannis  fiaptistœ,  Y.  Voeu  du  Faisan  (5). 
p.  332. 

Plusieurs  reliquaires  de  Panclen  trésor  de  FALCONERIUS  MAJOR   ET   MINOR.  — 

Saint-Denis  publiés  dans  les  planches  de  Grand  fauconnier  et  son  aide.  Figures  tirées 

l'histoire  de  Vabbaye  de  ce  nom ,  par  d.om  des  Leges  palatinœ,  xiii*  siècle.  Acta  sanc" 

Félibien.  foram  des  Bollandistes,  mois  de  juin,  t.  III, 

L'ouvrage  intitulé  :  Basilicœ  sancti  Udor  planche  de  la  page  10. 

larici  et  sanctœ  Afrœ,  in-folio,  par  Ber.  Yoir  aussi  le  mot  Fauconwier. 
Hartfeldems,  1  vol.  petit  in-folio, offre  une 

grande  collec|ion  de  reliquaires  de  ce  genre  FALDISTOIRE.  —  Y.  CflAiRC  ou  Chaise 

qui  peut  être  consultée  avec  fruit  par' ceux  haute. 

qui  veulent  étudier  l'art  de  l'orfèvrerie  au  •                                                                * 

moyen  âge.  FALLIIS  (De).  —  Nom  d'une  fonction  su- 
balterne désignée  dans  les  Leaes  palatinœ, 

FACES  (Saintes)  (1), — Sur  unedesminia-  et  qui  peut  correspondre  à  celle  de  surveil- 

tures  du  calendrier  grec-moscovite ,  Acta  lant  des  domestiques,  pointeur  des  gens  à 

«onelor.  des  Bollandistes,  et  insérée  au  1. 1  du  gages.  Y.  la  Ggure  publiée  par  les  Bollan« 

(1)  Sur  Porifdne  des  saintes  Faces,  pHntes  on  sculp'  (2)  Sur  cette  peiDture,  Toir  Molanus,  in-4*,  p.  407  et 

tées    depuis  les  premiers  siècles  du  christianisme,  les  notes. 

voir  l'ouvrage  de  Marangoni,  intitulé  :  Sancta  sancto-  (3)  Sur  le  vœu  da  faisan,  f  oir  Marchangy,  la  France 

pumj  Moiahuf,  de  ImagifUbuê  sacrU,  m-A*,  p.  4oeet  au  xiv^  sitcle,  1. 1,  p.  ii. 
suivantes. 
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distes.  Jeta  ionetorum,  mois  de  juin,  t.  lU,  Famille  des  Scaliger.  V.  à  ce  nom. 
pKui,  n^'iyparâ  8^. 

FANAL  employé  comme  symbolisme cbré* 

FALOT  avec  étendard  servant  à  éclairer  Uen.  —  Fréd.  Munter,  SinnbUder  und  Knnst 

le  prêtre  qui  porte  le  viatique  aux  malades.  fForstlangen  der  alten  christen,  in-4%pl.  ty, 

La  Chronique  de  Nuremberg,  1593,  in-folio,  n*"  74,  diaprés  Boldetti,  Osservazioni  top. 

Ï).  217,  en  offre  un  curieux  modèle.  V.  aussi  cimeteri,  etc.,  in-folio,  p.  573,  et  Mamacm, 

es  danses  des  morts  de  Bâie,  d'Holbein  et  jàntiq.chriêtianœ, etc. jÏïï'^'* jTp,9i  dn^ lol 
de  Hérian  au  mot  Porte-Dieo. 

FANAUX  DE  CIMETIÈRES  CHRÉTIENS. 

FAMILLE  (Sainte). — Il  serait  impossible  —  M.  de  Caumont  signale  l'usage  de  ce 

de  signaler  tous  les  sujets  de  ce  genre,  peints,  |;enre  de  luminaire  sépulcral.  V.  le  mémoire 

sculptés  et  ^avés  par  une  foule  d'artistes  inséré  sur  ce  sujet  dans  le  3*  volume  du  i?iil- 

depuis  Torigme  de  Vart  chrétien  jusqu'à  la  letin  monumental,  dirigé  par  cet  antiquaire, 

fin  du  XVI*  siècle.  Rianchini  donne  un  mo-  t.V,p.  434,  même  ouvrage, et  qui  en  doime 

nument  de  ce  sujet,  tabula  ir,  saBCuli  i',  quelques  autres  exemples, 

n*"  7,  mosaïque  de  âainte-Marie-Majeure.  Ra-  Parmi  les  monuments  de  ce  genre  un  des 

phael  et  le  Pesarèse  en  ont  fait  beaucoup,  plus  curieux  est  sans  doute  celui  de  Jour- 

11  existe  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris  net,  publié  dans  le  Bulletin  des  sciences  de 

une  collection  spéciale  de  ce  genre  de  sujets,  la  Société  française  pour  la  conservation  des 

M.  Duchesne  aine,  Foyage  d'un  Iconopkile,  manusc.  hist.,  année  1843,  p.  179.  Ce  fanal 

in-8°,  cite  des  pièces  de  ce  genre ,  dont  beau-  a  cela  de  très-particulier  quil  est  accompa- 

coup  sont  capitales.  Y.  à  la  table  des  ma-  gné  d'un  autel  supporté  par  une  colonne, 

tièrcs  de  son  volume.  Ce  monument  semble  accuser  le  xii*  siècle. 

Autre  monument  qui  a  pu  servir  à  éclai- 

FAMILLE  (  Tableaux  de  ).  —  Parmi  les  rer  la  porte  d'un  couvent.  Même  volume, 

représentations  de  ce  genre,  nous  citerons  p.  181. 
comme  très-importantes  celle  de  la  famille 

de  Juvénal  des  Ursins.  publiée  d'après  une  FANAUX  de  raes,de  routes,  de  camps, etc. 

peinture  du  xv*  siècle,   par  Montfaucon  V.  Pot  a  Feu. 

Monuments  de  la  monarchie  française,  t.  III,'  —  De  poupes  de  vaisseaux.  Jrchéolofe 

pi.  Lxvii,  reproduite  dans  le  Trésor  de  la  navale  de  Jai,  in-S"",  t.  IF,  p.  165  et  166. 
couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxxv,  plus 

exactement  et  plus  complète  dans  le  Musée  FANON.  — ^ Ciam pini, ^e(«ra  Monuments, 
de  Fersailles,  publié  par  Gavard,  sous  le  1. 1,  p.  239,  donne  une  figure  coiffée  de  ce 
n"*  20,  qui  donne  la  vue  de  la  belle  tenture  genre  d'ornement  ecclésiastique.  Y.  les  ex- 
servant de  fond  au  tableau ,  ainsi  que  la  dé-  plications  qui  accompagnent  la  planche, 
coration  de  la  chapellç  où  est  censée  réu-  Comme  bandelettes  de  la  mitre,  voir  les 
nie  la  famille.  Alexandre  Lenoir  donne  divers  exemples  qu'en  donne  Willemin  dam 
une  petite  réduction  de  cette  dernière  plan-  son  ouvrage  intitulé  :  Monuments  in^U, 
che  dans  le  t.  n  de  son  Musée  des  monu"  pi.  lxviii,  lxxxvi,  xc  (1). 
ments  français,  pi.  xci,  n*"  82  bis. 

-  Du  maréchal  de  Gié.  Montfaucon,  t.  IV,  FANTASSINS.  —  V.  toutes  les  planches 
pi.  XXXI,  et  du  Trésor  de  la  couronne  de  des  Monuments  de  la  monarchie  françéu 
France,  t.  II,  pi.  ccxvii.  de  Montfaucon,  ou  le  Trésor  de  la  coa- 

— D'Olivier  d'Ëpiney.  Montfaucon,  t.  IV,  ronne  de  France. 

pi.  Li.  Trésor,  t.  U,  pi.  ccxxxix.  La  tapisserie  de  Rayeux,  publiée,  soit  par 

—  Du  bâtard  de  Vendôme.  Montfaucon,  Montfaucon  ,  Monuments  de  la  monarehie 
ib„  pi.  LU.  Tr^for,  t. II,  pi.  240.  française,  soit   par   Stotbard,  en  Angle- 

Voir  aussi  le  dessus  du  tombeau  de  Fran-  terre ,  in-folio, 

çois  I*' à  ce  nom.  Les  miniatures  de  V Angleterre  andem 

Un  tableau  représentant  Pabbé  Guillaume  de  Strutt ,  édition  anglaise,  et  l'ouvrage  de 

et  sa  famille.  V.  à  son  nom.  Willemin. 

Autre  représentant  celle  des  seigneurs  de  La  suite  des  Tapisseries  historiques  et  w- 

Hailly.  V.  à  ce  nom  et  à  Ex-Voto.  tionales;  l'ouvrage  de  Bonnart,  Ckisiumes^ 

Charles  IX  avec  sa  femme  et  ses  enfants,  moyen  âge,  pour  le  costume  militaire,  en  Ija- 

V.  à  son  nom.  lie,  du  xiir  au xiv* siècle,  t.  I,pl.xii,p.l«;lo 

(1)  Macri  dans  son  Hiefolexieon  confond  le  f<mon  avec  la  mappula  on  le  sudariwn,  V.  «nati  Da  Cang^ 
même  mot« 
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belles  grtvYires  de  la  Tie  de  Mtximâien  oarder  rentrée  du  tombeau.  On  y  toU  Char- 

d'Autriche.  lemagne,  la  reine  Hildeçarde,  le  corn  te  Ogier, 

sa  fille  Oda,  Roland  et  révéque  saint  Faron 
PARE  (Sainte)— Figure  debout,  tenant  qui  donne  sa  bénédiction  à  tous  ces  person- 
une  crosse  d'abbesse  et  six  épis  de  blé  entre  nages.  Au  milieu  du  Monnmentum  arcnainm 
ses  mains.  Collection  de  figMres  des  saintes  au  du  moyen  âge  se  voit  un  tombeau  très-sim- 
Gabinet  des  estampes.  V.  un  sujet  de  la  vie  pie  sur  lequel  sont  placées  les  statues  d'O- 
de cette  sainte  dans  le  volupne  in-folio  inti-  gier  le  Danois  et  de  son  compagnon,  dont  les 
lulé  :  OEuvres  de  Jean  et  Et.  JRàbel,  Fouil-  redoutables  armes  sont  appendues  à  la 
lemont,  etc.,  au  Cabinet  des  estampes,  mar-  voûie.  Nous  devons  maudire  de  bon  cœur 
que  E.  d.  7,  n^  232,  in-folio.  les  Vandales  oui  ont  détruit  un  monument 

qui  serait  si  bien  apprécié  aujourd'hui ,  et 

FARNËSE; —  Les  portraits  des  divers  ner-  nous  devons  bénir  la  mémoire  du  savant 

sonnages  de  cette  maison  spnt  publiés  dans  bénédictin  qui  du  moins  nous  en  a  transmis 

l'ouvrage  intitulé  :  Afuseo  Farneêe  cioe  i  la  figure,  quoique  sans  doulebien altérée. 
Cœsari  inoro,  argento  e  rame,  etc.,  œnfi-       Cloître  ae  l'ancienne  abbaye  gravé  d'a- 

gnre,  Paolo  Perdruzi,  Parma.  10  vol.  in-fol.  près  le  dessin  de  Claude  de  Chastillon,  par 

Palais  de  ce  pom  à  Rome.  D'Agincourt,  J.  Boisseau.  V.  le  volume  intitulé  :  Topo» 

Histoire  de  l'art  {^architecture),  pi.   ux,  ^rapAia/ronpaûe,  etc.,  in-^olio,  pi.  xxix. 
n*  2  ;  pi.  72,  n"  53. 

La  topographie  de  Rome  au  Cabinet  des       FASTRADANE.  —  Une  ées  femmes  de 
estampes.  Toutes  les  descriptions  de  Rome  Charlemagne.  Son  épitapbe,  en  794,  est  ci- 
moderne,  dont  nous  donnons  le  détail  au  tée  au  nom  Charlemagne. 
mot  Rome,  sont  à  consulter. 

Médailles  de  Farnèse  à  Novare.  Revue  nu-       FAUCHARDS.  —  Espèce  de  hallebarde  en 

mismatigue  de  Blois,  t.  Ul,  p.  436.  usa^  du  xiv*  au  xv*  siècle  ou  environ.  Wil- 

lemm,  Monuments  inédits  (2),  pi.  clxxviii, 

F ARNËSE  (Alexandre)  de  Parme.  —  Fi-  t.  II;  Jtlas  du  Sommerard,  pi.  iv  du  cha- 


tode,  d'après  les  dessins  de  J.-B.  Fontana,  les  ouvrages  que  nous  indiquons  au  mot 

ouvrage  mtitulé  :  Augustissimorumlmpera^  Armes,  Batailles,  etc. 
toram,  Baronum,  Comitum,  Ducum,  etc. 

FAUCHEURS.  —  Miniature  d'un  manu- 

FARNÈSE  (Octave),  duc  de  Parme,  th.,  scrit  du  xii*  au  xiii*  siècle  reproduite  par 

pi.  XLVii.  M^illemin,   Monuments   français   inédite, 

pi.  civ. 

FARON  (Saint).  —  Abbaye  de  ce  nqm  en  Autre  reproduite  dans  V Angleterre  an- 

Bourgogne.   Annales  bénédictines  de  dom  eienne  de  Strutt.  Édition  française  de  Bon- 

Mabillon,  t.  II,  planche  de  la  n.  376.  On  y  lard,  in-4<',  pi.  xi. 
conservait  le  tombeau  d'Q^er  leDanoisetde 

son  compagnon  Benoît  qui  se  firent  moines  FAUCONNERIE.  —  Frédéric  II,  empereur 

avec  la  permission  de  Charlemagne  (i).  d'Allemagne  au  xiir  siècle,  a  composé  un 

Ce  monument,  aui  devait  dater  du  x*  ou  livre  sur  l'art  de  la  fauconnerie  (3).  D'Agin- 

XI*  siècle,  était  très-imporilnt,à  en  juger  court  en  a  reproduit  quelques  miniatures 

par  la  gravure,  quoiqu'elle  soit  bien  mal  dans   son   Histoire  de   Vart  {Peinture) ^ 

gravée  et  encore  plus  mal  dessinée.  Cinq  pi.  lxxiii;  Willemin ,  Afo/ioment^  français 

grandes  arcades  chargées  de  figures  d'anges  inédits,  pi.  cm,  1. 1. 

et  d'ornements  du  plus  beau  style  byzantin  Le  droit  de  fauconnerie  est  désigné  ord>* 

formaient  le  couronnement  de  la  façade  qui  nairement  par  des  gants  que  porte  le  per« 

reposait  sur  douze  belles  colonnes  ii  chapi-  sonnage  qui  en  jouissait.  M.  Alex.  Lenoir 

teaux  variés;  six  grandes  statues  semblent  donne,  comme  exemples  de  ce  genre,  une 

(1)  Rien  ne  peint  plus  énergiquement  le  moyen  âge  sons  qa'oh  nous  saura  quelque  gré  de  cette  indicaUon. 

et  la  piété  un  peu  sauvage  des  guerriers  de  celte  épo-  (2)  M.  Poltier,  p.  18  du  2*  volume  de  Willemin, 

que  que  le  récit  fait  par  l'historien  du  temps ,  du  donne  quelques  détails  sur  cette  arme, 

moyen  singulier  employé  par  Ogier  le  Danois  pour  (3)  Il  est  intitulé  :  Omiihologie ,  et  est  cité  |Mr 

connaître  le  lieu  où  Dieu  rappelait  à  vivre  dans  un  M.  Potlier,  p.  62  du.  texte  de  l'ouvrage  de  Willemin, 

cloître.  Essayer  de  traduire  neTerait  qu'alTaiblir  l'ori-  qui  donne  quelques  Qétails  curieux  sur  l'ouvrage  en 

ginalité  du  texte  auquel  nous  renvoyons  ;  ne  pouvant,  question, 
atienda  sa  longueur,  le  copier  ici  en  entier, nous  pen- 
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sUtiie  d'an  d<i  fils  de  Loliii  'HIl.  Y»  U  dant  loattempi  «u  Cabinet  d^  ifiMrSptbm 

pi.  xxYii  ae  VMloi  ies  nu>MLiMnU  frànçaiê^  et  médailles  de  Paris,  et  placé  mainieiiatit 

Une  figure  k  cheval  et  tirée  d'un  bas^re*  dans  le  chœur  de  Téglise  Saint-Denis,  est 

lief,  gravée  daps  te  même  ouvrage,  pi.  xxvii*  gravé  dans  plusieurs  ouvrages.  Montfancon, 

Au  motCHASSKS  nous  indiquons  quelques  Alonumetitê  de  la  monarchie  p^anfatêe,  1. 1, 

peintures  ou  sculptures  représentant  des  pi.  ut;  Willemin)  Monument»  inédite,  t.  t, 

chasseurs  qui  se  servent  du  faucon.  pi.  iv  ;  VUni^n  pitloreeqûe,  publié  pat  les 

Husieurs  sceaux  représentent  des  per»  trères  hidoi  y  France ,  pC  cliii:  le  Tréeor 

sonnages  tenant  le  faucon  sur  le  poing,  de  la  couronne  de  France,  1. 1,  pi.  m. 

tVrëe ,  Sceaux  des  comtes  de  Flandre  ^  en  Autre ,  magnifique  travail  en  vermeil  de 

donne  plusieurs.  1395  à  1412  appartenant  k  la  cathédrale  de 

Le  sceau  de  Marie  de  Bourgogne  la  repré*  Barcelonne  ,  Magasin  pittoresque,  t.-  DL , 

sente  ainsi.  V*  à  son  nom.  p*^  176. 

T.  les  mots  Sièges,  Troncs,  etc. 
FAUCONNIER.  -^  Dans  les  miniatures  dei 

Leges  palatines,  nous  trouvons  sous  le  titre  FAUX.  -^  Une  des  statues  du  portail  de 

de  Faiconnerius,  une  figure  qui  représente  Téglise  de  GhAteaudun  repr^nteune  figure 

ce  que  nous  nommons  en  français  le  grand  colfliie  d'une  espèce  de  tiare  persatie  et 

fauconnier  fl),  ou  qui  semble  correspondre  tenant  une  faux  sur  son  épaule.  Cette  sculp* 

à  cette  charge.  V.  la  planche  de  la  p.  10  du  ture,  qui  passe  pour  être  du  viir  ou  rx* 

moisdejuin,  ^  III  de  lai  .collection  Acta  siècle,  est  gravée  dans  l'ouvrage  de  Beaunier 

sanotorum  des  Bollandistes.  On  y  voit  le  etRathier,^eette<<deco<ttim«<,etc.,in*^olio, 

grand  fauconnier  et  son  aide.  1. 1,  pL  lx. 

Fauconnier  allemand ,  costume  du  xiv*  Un  bas-relief  dont  la  date  est  inconnue, 

siècle.  Bonnart,  Costumes  du  moyen  âge,  mais  qui  semble  appartenir  au  xv*  ou  xvi* 

t.  H,  n®  96.  siècle,  représente  un  vaisseau  conduit  par 

Fauconnier  de  rempereur  Henri  YI dit  le  la  Mort,  le  Temps  et  la  Fortune.  Une  de 

Sévère.  V.  à  ce  nom.                       ,  ces  figures  tient  une  faux.  Alexandre  Lenoir, 

Musée  des  monuments  français,  t.  I,  pi.  xv, 

FAUSSETÉ.  —  Une  figure  de  et  vice  est  n*"  36.  Y.  aussi  au  mot  Favcheuils. 
sculptée  d'un  style  assez  remarquable  sur  un 

des  chapiteaux  de  l'église  Saint-Marc  de  \e^  FAÏENCE  peinte  ou  incrustée  (5).  — Wil- 

nise^xiv  siècle'environ.  Gicognara,. ^loH6  lémin,dans  ses  Monuments  inédits,  t.  B, 

delta  scultura  inltçilia,  1. 1,  pi.  xxx.  pi.  c<:LXxni,  en  donne  deux  exemples  inté- 

Nous  pourrions  encore  indiquer  la  figure  ressauts, 

de  femme  qui  se  tient  assise,  ayant  un  chat  Poéle  en  faïence  coloriée.  V.  PoÊLfi. 

couché  sur  ses  genoux,  à  l'entrée  de  la  porte  M.  du  Sommerard  donne  plusieurs  vases 

du  monde,  dans  le  tableau  allégoriaue  dit  travaillés  en  faïence  dans  son  Album,  et 

de  Cébés,  gravé,  en  une  feuille  in-^"",  par  dans  VAilas.  Y.  Yases. 

'Wischer  et  quelques  autres.  Elle  tftohe  de  Faïence  entaillée  commune,  dite  de  Pa- 

séduire  ceux  qui  entrent  dans  la  vie  hu-»  Hssy  et  de  soit  éco\e.  Musée  royal  de  Séçres, 

maine,  en  leur  faisant  boire  une  liaueur  publié  par  Brongniart  et  Riocreux.  Cfaex 

enivrante  et  en   leur  promettant  divers  Leleux,  éditeur,  rn*4«;  Paris,  1845  et  suiv., 

genres  de  jouissances  et  de  plaisirs  qui,  selon  pi.  xxxin,  xxxiv,  xxxv. 
elle^  renferment  le  vrai  bonheur. 

Les  livres  d'emblèmes  sont  encore  à  con«  FALERIO  fOt^EOLO).  —  Nom  d^un  doge  de 

sulter.  Y.  ceux  d'Alciat,  d'Otto -Yenius  et  Yenise  dont  on  voit  la  figure  et  le  costume 

tous  ceux  que  nous  désignons  aux  mots  Al«  curieux  sur  le  Pallio  Doro  de  Saint-Marc  de 

LÉGOEiES  et  Emblèmes.  Yenise.  Y.  h  Pallio  Doro  les  détaib  que  nous 

y  donnons. 
FAUTEUILS.  ^  Celui  dit  de  DaaoUH 

d'époque  inceruine  (2),  mais,  à  ce  qu^il  pa*  FATEL.  (La  dame  de).  ^  Y.  CotcY. 
ralt,  trèe-endenne.  L'original  conservé  pen« 

(1)  Celle  ebam  ftti  créée  vefi  le  txf  siècle  par  le  (S)  Snr  l'origine  êl  les  prodoUt  de  ee  genre  «odw- 
roi  Philippe  le  Hordl.  V  le  leiu»  de  M.  Pouier  elle  cl*  IHe,  voir  le  lexie  de  M. do  Sommerard  qm  se  ralUche 
deesoi,  daos  lequel  on  iroave  rénaméraiion  de  ditert  Sax  planches  ci-dessos  indiquées,  let  Arts  an  mosm 
oavraffes  sur  les  régies  de  la  fauconnerie  et  les  (one*  ége,  t.  Y,  f  olr  la  lable  des  matières. 

lions  on  lO'and  fauoonnier. 

(2)  Sur  l'origine  présumée  de  ce  monument,  voir  le 
texie  de  M*  Pottier  sur  WiUemio,  tome  i^^  p.  3. 
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FÉCAMP.  —  Abbaye  de  ce  nom,  âFchltec-  On  trooTe  dans  la  grande  Chrùnique  de 

tare  da  xii*  siècle;  publiée  par  Alexandre  Nuremberg,  in-folio,  une  figûte  de  aainté 

de  La  Borde,  Monnmeniê  .français,  t.  I,  Félicité  tenant  un  gtaite  sur  lequel  sont 

pi.  CLx;  par  Taylor  et  de  Cailleux,  Foyageê  placées  les  têtes  de  ses  enfants. 

dans  l'ancienne  France  (iVormàndi^), pi.  lxv,  V.  aussi  les  figures  de  sainte  Félicité  dans 

LXYi,  Lxvii,  LXYiii,  Lxix,  Lxx.-  .  la  cotlectiofi  des  saintes,  an  Cabinet  des  es- 

,     Description  de  ce  monument,  i  vol.  in-^.  tampes,  et  dans  Ciampini,  Fêtera  Mont^ 

arec  une  plancbe,  par  Léon  Fallne;  Rouen,  menta,  t.  H,  planche  de  la  p.  100,  n*"  li. 

1841.  Martyre  de  sainte  Félicité  et  de  ses  en-' 

Essai  historique  et  littéraire  sur  Tabbaye  iàXiis,Peininfe  du  tii*  siècle  publiée  par 

de  Fécamp^Dàr  Leroux  de Lincv,  1  vol. in-8^; .  Gûattani, MeMoiie  encidopedid,  année  i8i0 

Rouen,  isîO»  avec  quelques  planches.  ou  1816,  pi.  xxi,  p»  153. 

Page  46  est  gravée  une  vue  du  taber-  Raphaël  a  fait  une  grande  composition  de 

nacle  en  pierre  de  la  chapelle  du  Sang  Pré*  ce  sujet  qui  semblerait  presque  calqué  sur 

deux,  à  Fécamp.  celle  du  martyre  de  saint  Jean  dit  Porte^La* 

Ce  tabernacle,  qui  est  du  xvi^  siècle,  est  tine.  La  sainte  est  plongée  dans  une  cuve 

reproduit  dans  Touvrage  intitulé  :  Norman-  placée  sur  un  brasier.  Y.  Pœuvre  du  peitt* 

die  pittoresque^  Havre,  t.  11,  planche  de  la  tre.  Maro*Antoine  en  a  fait  une  gravure  dont 

p.  7,  sans  nom  d^auteur.  Au  Havre,  1842,  il  existe  des  copies, 
chez  Morlant  et  Dumoulin. 

On  y  trouve,  p.  47,  un  bas-relief  repré-  FELOTiA.  V.  Dologi^. 
sentant  la  mort  de  la  Vierge  entourée  des 

apôtres  et  des  saintes  femmes.  Cette  sculp^  FEMME  ACCOUCHÉE.  —  Voir  naissance 

ture  est  du  xv  ou  xvi«  siècle.  de  Jean-Baptiste,  de  Jésus«-Christ,  de  Benja« 

Page  22,  un  groupe  de  moines  et  d'au-  min,  Sara,  etc. 

très  personnages.  Sculpture  du  xv*  siècle  Femme  couchée  sur  un  lit  de  parade > 

environ  qui  provient  de  Pancien  Jubé  de  Bounari,  Costumes  du  moyen  âge,Ul,^\.t\x. 

Fécamp*  (Miniature  du  xiv*  siècle.) 

V.  aussi  la  grande  Topographie  de  la  Autre  sujet  de  ce  genre  dans  P^n^^^ferre 

France  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  ancienne  de  Strutt.  Edition  andaise,  plan- 

Alexandre  Lenoir  a  publié,  dans  le  8'  vo*  che,  édition  ft-ançaise  de  Bonlard  ,  in-4% 

Inme  de  son  Musée  des  monuments  fran"  même  planche. 
çaiê,  planche  de  la  pase  25,  le  tombeau 

d^un  tfuerrier  qui  semblerait  un  comman-  FEMME  ADULTÈRE  aux  pieds  de  Jésus* 

dant  de  vaisseau ,  attendu  la  proue  qui  est  Christ.  — -  Sculpture  des  premiers  siècles* 

près  de  lui  et  sa  hache  de  guerre  sur  laquelle  D'Agincourt,  pi.  vi,  n"  1 . 

il  s^appuie.  Ce  sujet  se  trouve  dans  toutes  les  suites 

Ce  monument  accuse  le  luxe  et  le  ffoût  du  de  la  Vie  de  Jésus-Christ. 

r?r  siècle.  Nous  ignorons  le  nom  du  per-  Tableau   de   Paul  Véronèse,  du  viens 

sonnage  (1).  Palme,  de  Jules  Procacini,Lambert  Suavius. 

V.  leurs  œuvres. 

FEUaANUS  (Saint)  représenté  sur  une 

mosaïque  du  vii*  ou  viii*  siècle  à  Saint-  FEMME  CANANÉENNE.  Sculpture  en  bas- 

Etienne-lè-Rond  (Rome).  --  Ciampini,  Fe»  relief  d'un  sarcophage  chrétien.  V.  Cama- 

ter  a  Monumenta;  d'Agincourt,   Peinture,  néenne. 
pi.  xvtti,  n»  5. 

FEMME  DAMNÉE  enlevée  par  un  démon. 

FÉLICITÉ  (SAiîfTE).  —  Figure  de  cette  —  Scène  du  jugement  dernier  de  la  cathé- 

salnte  représentée  sur  un  verre  peint  pro-  drale  d'Orviette.  V.  Démon. 
venant  des  catacombes   (2).   Buonarotti, 

Fetri  antichi,  pi.  xx,  p.  140;  Bianchini,  FEMMES  CHRÉTIENNES.  —  Podr  Pétude 

Demonstratio  historicce  ecclesiasticœ ,  ta-  dn  costume  des  femmes  des  premiers  siècles 

bnla  m',  saeculi  ii',  n*  8  (5);  d'après  celle  du  christianisme  (4) ,  Y.  Ciampini,  Fêtera 

publiée  par  Ciampini,  Fêtera  Monumenta,  Monumenta,  pi.  xxxv. 

t.  11,  pi.  XXV, n*"  il,  et  p.  iOO  du  texte.  Bianchini,  Demonstratio  historiée  eccle^ 

(i)  Alex.  Lenoir  ne  nous  apprend  rien  ni  sur  l'épo-  {*)  Saint  Chrvsostôme,  dans  une  de  ses  lettres,  nous 

que  du  monument,  ni  sur  le  Heu  où  il  existe.  fait  connaître  le  costume  des  femmes  chrétiennes  à 

(3)  M.  Raoul  Rochette,  Discours  iivr  les  types  primt-  ton  époque,  satoir  :  une  tunique  blanche  serrée  par 

tlfs  fie  Part  ehrétieru  in-8*,  ctte  cette  peinture,  p.  56.  une  ceinture ,  un  toile  blanc ,  une  chaussure  noire 

g^(3)  Pour  les  détails  ?oir  p.  590  du  3*  tolume.  terminée  en  pointe. 
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siasticœ,  tabula  t%  sçculi  ii's  n<"  6, 25, 32, 36;  FEMMES  à  cheval  placées  sm  leur  pale- 

tabula  111%  sœculi  ii%  n"  35.  froi  indifféremment  à  droite  et  à  gauche. 

Wk%ïï\co\xTi^  Histoire  de  V art  {Peintnre\  Suite  de  planches  sur  le  maniement  du 

du  m'  siècle  ou  environ;  pi.  viii.  Vers  le  cheval  par  Jost  Âmmon dans  Tonvrage  déjà 

IX'  siècle,  pi.  XI.  cité  au  mot  Équitation. 

Autre  d'après  une  sculpture.  Ih.,  pi.  xxi, 

n<>  7.  FEMORALIA  ou  GRÈGUES.  —  Espèce  de 

Miniatures  du  ménologe  de  l'empereur  caleçon  dont  Willemin  donne  un  exemple 

Basile.   D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxi,  pour  le  xr  siècle.  Monaments  inédits,  t.  I, 

n*»' 4, 21, 27,  31,117;  n°M  et  3.  pi.  xuv. 

V.  aussi  les  noms  Félicité,  Perpétue, 

Vierges  chrétiennes.  FENÊTRE.  —  Louis  'de  France ,  comte 

d'Évreux,  faisant  l'offrande  d'une  fenêtre 

FEMMES  ISRAÉLITES  en  costume  du  xn'  gothique  pour  une  des  chapelles  de  TégUse 

au  XIV'  siècle,  chantant  le  cantique  d'action  de  Noire-Dame  d'Évreux  en  construction 

degrâcesau  sortir  de  la  mer  Rouge.  Peinture  ou  en  réparation.  Monuments  de  la  monar' 

du  Campo  Santo.  V.  Mer  Rouge,  d'après  une  cAi^/roAi^a^^fdeMontfaucon,  t. n,pl.  xxxTin, 

miniature   du  manuscrit  grec  du   siècle,  n""  1,  et  dans  le  Trésor  de  la  couronne  de 

D'Agincourl,  Peinture,  pi.  lxii,  n**  5.  France,  1. 1,  pi.  xciii. 

V.  aussi  toutes  les  miniatures  du  manu- 
scrit de  la  bibliothèque  de  Vienne  publié  par  FENÊTRES  (2).  —  Les  fenêtres  sont  ordi- 
I^mbecius,  et  Neyssel  dans  le  1^  volume  de  nairement  dans  le  même  style  que  le  monn- 
la  Bibliotheca  Cœsarea.  V.  aussi  toutes  les  ment  dont  elles  font  partie  :  romanes,  by- 
indications  données  au  mot  Bible.  zantines,  gothiques  ou  de  la  renaissance,  en 

suivant  toutes  les  modiûca tiens  des  époques 

FEMMES  (Saintes)  (1)  marchant  au  Cal-  de  transition.  Parmi  tous  les  ouvrages  qu^on 

Taire  à  la  suite  de  Jésus-Christ.  V.  au  mot  peut  consulier  pour  ce  genre  d^élude.V.sor- 

PoRTEMENT  DE  Croix.  tout  :  Rcmarks  on  the  architecture  of  tke 

— Au  pied  de  la  croix.  middle  âge,  et  principalement  en  Italie, 

Très-beau  fragment    d'une   fresque    de  par  R.  Wiliis,!  vol.  in-o*",  Cambridge,  1855, 

Péglise  Saint-François-d'Assise,  où  Ton  voit  et  donnant  dans  une  suite  de  planches  ir, 

les   saintes    femmes   secourant   la   sainte  ix,  x,  xi,  xii,  les  combinaisons  les  plus  re- 

Vierge  qui  s'évanouit.  Ib.,  pi.  125,  n"*  3.  marquables  de  diverses  fenêtres  d'églises  da 

V.  tous  les  sujets  de  Calvaire  ou  delà  Pas-  xrau  xvr  siècle;  dans  les  Instructions  dm 

sion.  comité  des  arts  et  monuments,  architectore 

—  Au  tombeau.  Peinture  à  fresque  du  religieuse.  V.  les  p.  104,119, 120  du  1*^  Mé- 

XI"  siècle.  D'Agincourt,  pi.  xciv,  n°  6.  Com-  moire  et  p.  67, 68,  76  du  2% 

position  d'Annibal  Carrache,  dites  Les  trois  Dans  les  ^éntiquités  anglo-normandes  de 

Marie  au  tombeau,  V.  Toeûvre  du  peintre.  Ducarel ,  édition  anglaise  et  française  avec 

des  planches  assez  bien  exécutées. 

FEMMES  prises  d^ne  manière  générale.  Les  Dictionnaires  d'architecture  du  moyen 

n  serait  impossible  dMndiquer  tous  les  mo-  âge,  par  Brttton  et  Pugin,  avec  planches, 

numents  de  peinture  et  sculpture  où  se  La   Bévue   générale  d'architecture ,  par 

trouvent  des  costumes  de  femmes  de  toutes  M.  Daly,  publication  in-i"",  année  1840-41- 

les  classes  de  la  société.  42-43. 

Les  principaux  ouvrages  à  consul  ter  pour  Fenêtres  en  tribunes.  On  en  voit  des 

ce  genre  d'éludé  sont  ceux  de  Mont^aucon,  exemples  à  Phôtel  de  ville  de  Ratisbonne,  i 

Millin,  Willemin,  Bon nart,  Alex.   Lonoir,  Tancienne  maison  des  Andelys,  à  la  maison 

Atlas  des  monaments  français,  ou  dans  son  du  presbytère  de  Nuremberg,  à  la  Sainte- 

Musée  des  Petits-Augustins;  V.  les  recueils  Chapelle  de  Paris.  V.  à  ces  diverses  indi- 

des  Tapisseries  historiques;  Beaunier,  Mail-  cations. 

lot,  etc.,  et  aux  mots  Artisans,  Bourgeois,  Les  Instructions  du  comité  des  arts  et  wuh 

Coiffures  ,  Dames  ,  Impératrices  ,  Filles,  numents  (Architecture),  1"  et  2*  série.  Ar- 

Domestiques,  Reines,  Demoi$elles,Servan-  chitecture  militaire,  etc. 

tes,  etc.  Les  belles  planches  de  détail  publiées  par 

M.  Jules  Gaflhabaud,  dans  les  Monuments 

(1)  Ce  nom  est  donné  pins   particoliérement  aux  (2*^  Sur  Tusage  des  fenéu>es  en  France  et  lepriri- 

trois  saintes  nommées  aussi  les  trois  Marie,  savoir  :  lége  qui  y  était  attaché  au  movenAge  féodal,  voir  Mir- 

Marif>  Madeleine,  Marie  mère  de  Salomé  et  Marie  ikiérc  changy,  h  France  au  xit*  siècle,  t.  III,  p.  68. 
de  Jésus. 
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anciens  et  modernes»  Y.  toates  les  livraisons  de  servir  le  roi ,  xiii*  siècle.  Miniature  des 

suivant  Pëpoque  demandée.  Leges  palatinœ,  publiée  dans  les  jécta  sanc^ 

Y.  en  outre  tous  les  ouvrages  généraux  iorum  des  Bollandistes ,  mois  de  juillet, 

indiqués  au  mot  Aechitecture.  t.  III,  planche  de  la  p.  5â,  n""  2. 

FENÊTRES  d'une  église  Saint-Michel,  en  FERDINAND  D'AUTRICHE  (Maison  de).  — 
Corse,  style  romano-byzantin.  Elles  sont  en  On  trouve  sous  ce  titre  un  magnifique  ou- 
forme  de  meurtrières,  en  pierres  de  deux  vrage  publié  en  in-folio,  en  1569,  par  An- 
couleurs;  l'uni»  des  deux  est  décorée  à  son  toine  Gotta,  renfermant  55  planches  de  tigu- 
sommet  d'un  ornement  en  entrelacs.  Y.  la  res  en  pied  de  tous  les  princes  de  cette  lignée 
planche  de  la  p.  127.  Notice  sar  an  voyage  représentés  armés  de  pied  en  cap,  entourés 
en  Corse^  par  M.  Mérimée  (Prosper),  in-iâ;  de  trophées  d'armes,  de  devises,  emblè- 
Paris^  1857.  mes,  etc.,  gravés  magnifiquement  par  Gas- 

—  De  l'abside  de  l'église  de  l'abbaye  de  pard  Patavinus.  On  y  remarque,  pi.  xl,  une 
Ifeirose  en  Ecosse.  Y.  Melrose.  belle  figure  de  Philippe  de  Bourgogne,  dont 

Les  cathédrales  de  Cologne,  Saint-Étienne  le  baudrier  est  d'une  grande  richesse.  A  la 

de  Bourges,  Mayence,  de  Chartres,  de  Notre-  un  sont  \±  portraits  en  pied  des  princesses 

Dame  de  Paris,  des  églises  de  Jumiéges,  de  de  la  même  maison,  dont  les  costumes  sont 

Saint-Ouen,  de  Salisbury,  Lincoln,  et  bien  plus  riches  les  uns  que  les  autres;  plusieurs 

d'autres  offrent  de  belles  formes  de  fenêtres  nous  semblent  faits  a  plaisir  et  sans  exacti- 

à  étudier.  Y.  à  ces  noms.  tude  historique. 

Très-belle  fenêtre  de  l'église  Saint-Michel 

à  Florence,  publiée  par  Willis,  Traité  tPar-  FERDINAND  P',  'empereur  d'Allemagne. 

chitecture,  en  anglais,  1  vol.  in^**,  pi.  xiii^  -7-  Figure  en  pied,  armée  de  pied  en  cap. 

TraceryofthechurchofS.MichaeLy.hxtm  PI.  vu  de  l'ouvrage  de  Schrenckins,  etc., 

ceWesûe^  Églises  byzantines  de  la  G  rècechré-  Effigies  augustissimorum  Principum^  Du~ 

tienne,  publiées  par  M.  Couchaud,  in-4%  cum,  Baronum,  etc.,  i  vol.  in-folio  magni- 

pl.  1,  m,  XI,  XV,  xviii,  XIX,  xivi.  fiquement  gravé  par  Dominique  Custode 

—  Du  palais  de  Guillaume  le  Bâtard.  Y.  à  d'après  Fontana. 
ce  nom. 

Fenêtres  avec  bancs  de  pierre  dans  les  FERDINAND  II,  roi  de  Castille  et  de  Sicile, 

vieux   châteaux.    Exemple    remarquable ,  ~  Monnaies  à  la  tête  de  ce  prince.  Sicilia 

planche  de  la  p.  69,  Instructions  du  comité  descritta  con  medaglie  a  Phil.  Peruta,  in-fol., 

des  arts  et  monuments,  architecture  mili'-  planche  de  la  p.  150,  n°*  11,  12,  et  surtout 

taire.  celle  n*"  15,  comme  étant  mieux  dessinée. 

Le  château  de  Saint-UIric  (Haut^-Rhin)  en  Le  revers  présente  la  tête  de  la  reine  Ëlî- 

oITre  aussi  un  autre  exemple  curieux.  Jnti-  sabeth. 

qaités  de  l'Jlsace,  etc.,  jiar  de  Golbery  et  Grand  sceau  de  ce  prince.  Ib,,  planche 

Schweighsuser,  in-4*';  Haut-Rhin,  pi.  iv.  de  la  p.  131. 

Maf^nifique  fenêtre  de  l'hôpital  de  Milan. 

V.  à  HÔPITAUX.  FERDINAND  HI,  roi  de  Castille.  —  Repré- 
senté à  cheval,  tenant/  un  étendard  et  son 

FER  TRAYAILLË  (1),  fondu,  ciselé,  re-  écu  pendu  au  col.  Yitrail  du  xiir  siècle  à  la 

poussé,  etc.  —  Y.  Armes  et  Armure^:,  Che-  cathédrale  de  Chartres.  Wiliemin,  MonU" 

NETS,  Canons,  Clefs,  Coffres,  Instruments,  ments  français,  1. 1,  pi.  xcvii  (2). 
Outils,  Serrures,  Pentures  DE  Portes, etc. 

FERDINAND,  duc  d'Albe.  —  Figure  en 

FERCULUM.  -  Nom  d'une  espèce  de  reli-  pied;  couvert  de  son  armure;  pi.  xxxvi  de 

auaire,  dont  on  trouve  un  exemple  dans  l'ouvrage  de  Schrenckius  intitulé  :  Augus* 

Pouvrage  de  Paciaudi,  Jntiquitates  chris-  tissimor.  Imperator,,  baronum,  etc.  ,gra- 

tianœ  ,   sive  de  caltu  Joannis  Baptistœ ,  vure  de  Dom.  Custode,  d'après  Fontana. 

in-4°,  page  406  et  sa  planche.  —  Archiduc  d'Autriche.  Ib.,  pi.  xlvi  ;  — 

de  Bavière,  pi.  lxii. 

FERCULUS.  —  Nom  d'un  officier  chargé  —  Comte  de  Nogaret.  Ib,,  pi.  cxxi. 

(1^  Sar  celte  branche  de  l'industrie,  voir  ce  que  dit  ou  armure  en  mailles  de  fer,  qui  enveloppe  le  cava- 
le texte  de  M.  du  Sommerard,  les  Arts  au  moyen  âge,  lier  de  la  léfe  aux  pieds;  le  heaume  ou  casque  aplati  et 
t.  Y,  à  la  table  des  matières,  et  tous  les  ouvrages  m-  garni  d'une  face  grillée;  la  cotte  d'armes  courte  et 
diqués  dans  le  catalogue  de  la  bibliothèque  de  fendue  ;  les  gantelets  sans  doigts  et  les  éperons  sans 
M.  Leber.  moleUes,  ainsi  qu'il  se  pratiquait  à  ceUe  époque  «t 

(2)  Ce  prince  était  cousin  de  saint  Louis.  Son  cos-  jq^qVau  siècle  suif  tnt. 
orne,  dit  M.Potlier,  se  compose  du  haubert  complet 
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FËRDINAMDDEGONZAGUE.— J^.^pl.XL.  tiquei  du  xiii*  tiède  ennroii)  aecompaniéi 

de  fermails,  MomaneiUê  français  tmutt, 

FERDINAND,  dit  le  Catholique  ou  le  Vie-  1. 1,  pi.  lxxxyi. 

torieux.  — Statue  de  ce  prinoe.  Sculpture  Autresde\*étementaciVils./ï.,pl.Lxxxvui, 

en  bois  à  la  cathédrale  de  Grenade  publiée  lxxxix.  Voir  aussi,  aux  mots  Agrafes  et 

dans  VArmeria  reale  de  Madrid  (  ou  le  GhapiS,  d*autret  exemples  de  fermails. 
Musée  d'artillerie  de  cette  ville) ,  par  Ach. 

Jubinal,  t.  II,  planche  de  la  p.  7.  FERRARE  (3).  —Inscription  sur  Torigine 

Couché  sur  son  tombeau  à  cdté  de  sa  de  la  fondation  de  la  rille  de  ce  noni,gn* 

femme  Isabelle.  Ce  monument,  qui  est  du  vée  sur  une  pierre  en  forme  de  corne  d^aboi^ 

XV'  siècle,  vient  d^étre  moulé  en  Espagne  et  danoe,  portant  la  date  iiS5.  An  bas  est  une 

placé  au  Musée  du  Louvre,  à  Paris.  Il  est  croix  entourée  de  plusieurs  petites  boules; 

publié  dans  le   Moyen  âge  pittoresque  p  publiée  dans  le  6*  volume  de  Touv^ee  inii- 

pl.  LU  ;  et  dans  V Espagne  monamentale.  V.  tulé  :  Raccolta  degli  opascoli,  etc.,  9i  vol. 

Grenade.  in-dâ,  rédigés  par  une  société  de  gens  de 

Achille  Jubinal  en  donne  une  réduction  lettres»  et  publiés  à  Venise  par  le  révérend 

page  15  du   texte   de  l'ouvrage  cité  ci«  père  Calogera. 

dessus.  Église  cathédrale  de  cette  ville ,  mono* 

Belle  Ggure  en  pied;  couvert  de  son  ar-  ment  des  xi*  et  xii*  siècles.  Hope,  Histoire 

mure,  pi.  xux  de  rouvrage  de  Schrenckiui,  de  l'architeoture/ïiï^S,  pi.  xxviii.  Vue  de  la 

jiugustissimor.Imperator.  effigies,  grav.  de  façade  formée  de  deux  galeries  superposéei 

Dom.  Custode ,  in-folio.  et  terminée  par  trois  pignons  divisés  par  des 

pinacles. 

FERDINAND  (Siikt).  roi  de  Castille.  7-  TopographU  de  f Italie,  au  Cabinet  des 

Son  portrait,  planche  de  la  p.  Î81  des  Acta  estampes  à  Paris. 

sanctoram,  mois  de  mai»  t,  vil.  Colonne  de  la  façade  de  cette  église  tTse 

son    piédestal,   exemple    de    décadence. 

FERËOL  (Saint<-)*  --*  Ermitage  célèbre  D'Agincourt,^r<;Ajt6<;tor0,  pi.  lxviii. 

dans  leRoussiilon.  V.  Ermitage.  Coupe  intérieure  de  cette  église  dans  sa 

longueur,  telle  qu'elle  fut   construite  en 

FERETRUM.—Pugin,  dans  son  volume  sur  41^,  publiée  par  Antonio  Frizzi  dans  son 

Torfévrerie  des  églises,  a  publié  un  objet  de  ouvrage  intitulé  :  Memorie  per  la  storia  à 

ce  nom  (1).  .1  vol.  in-4»,  pi.  xxv.  U  nous  Ferrara,  S  vohin-i';  Ferrare,  4790,pl.Tii. 

semble  qu  on  y  voit  une  espèce  de  reli-»  On  y  remarque  les  stalles  du  chœur,  k 

quaire.  tribune  des  chantres  fcantoria),  nM7;le 

ffrand  autel ,  n*"  6;  la  chaire  en  marbre,  les 

FÉRIÉS.  —  V.  Bals  ,  Ballets,  Careou-  fonts  de  baptême,  n"*  23;  le  grand  arc  do 

EBL8,  Tournois,  etc.  chœur  tout  en  mosaïque,  n<*  24;  les  soffiies 

à  étoiles  d'or,  etc.,  n*  28;  les  tribunes  en 

FERMAIL  de  chapes ,  de  manteaux.  —  plein  cintre. 

Très*beau  fennail,  stvle  byzantin,  avec  su-  Maison  de  l'Arioste  vers  i540.  D'Ann- 

jets  bibliques  (2) ,  Aibam  du  Sommerard,  court  y  Histoire  de  Vart,  pi.  lxxii,  n**  19  de 

pi.  XVI  de  la  9*  série.  Cet  ornement  est  d'au-  l'architecture. 

tant  plus  intéressant  à  citer  qu'il  est  entouré  Monnaies  de  la  ville  de  Ferrare.  Mnra- 

de  sujets  en  émail  représentant  la  légende  de  tori ,  Antiquitates  Italiœ,  t.  II ,  p.  68B. 

saint  Jean-Baptiste,  buvant  du  poison ,  et  École  de  peinture  de  Ferrare.  M.  deMon- 

ressuscilant  une  femme.  V.  pour l'explica-  talembert,  dans  son  volume  intitulé: do 

tion  la  Légende  dorée  et  le  texte  du  5*  ve*  Fandalisme  et  da  catholicisme  dans  fccri, 

lame  de  M.  du  Sommerard  ;  voir  à  la  table  p.  148  et  suiv.,  donne  un  tableau  raisonné 

des  matières,  au  mot  Feemail.  des  maîtres  qui  ont  illustré  Técole  de  Fer- 

Willemin  aonne  trois  oostumes  ecdésias-  rare  (4)  et  une  liste  des  tableaux  qui  exi»- 

(1)  Les  aateors  ne  »ont  pas  <f accord  sar  sa  véritable  rare,  t79i  ;  GnarioL  CMeie  di  Fentra  ;  Sealabriait 

signification  ;  les  uns  s'sn  servent  pour  désigner  on  CMese  di  Ferrara;  Perri«  Muratori,  Kerim  iiaUcv- 

cercueil,  d'autres  on  brancard  sur  lequel  on  posait  des  scriptores,  t.  Yll  I :  Barufaldi,  Apolog.  di  Ferrara  Mjt 

reliques  ou  tout  antre  objet  sacré  propre  à  orner  une  ehrUUma;  Vedasi .  Can.  Sllvesiri ,  Baecotia  ;  Siro». 

fompe  chrétienne.  V.  e«  moi  dans  Du  Gange  et  dans  Sior,  di  Ferrara  ;  Borsetti ,  atstor.  Ferrar.  ;  VtKrJ* 

Bierolexieon  de  Maori.  Vouaifes  en  tialie.  Lalande ,  etc.                          . 

(9)  Ces  divers  objets  sont  aoeompagnés  d'inscrlp-  (4)  Sur  cette  école  de  peinture,  voir  fouvrageée 

Hms explloaUves.                                           a  M. Rio,  intitulé  :  Poésiu chr^ti^mnes.  Foms i*'^» 

(3)  Pour  les  monuments  de  eoUe  vHlo^  velr  Amonio  Ui-8*,  p.  193.  f  S3.  241. 
Friui,  Memorie  per  la  storia  di  Ferrara,  etc.  :  Fer- 


FER                      —  4T1  —  FES 

tent  enoora  «d  Italie  (du  molni  à  IM^ue  avea  das  doua  à  tétet  plates  et  bien  serrés, 

où  il  fit  son  voyage).  pour  un  vitrail  de  iiSi.  Willemin,  t.  I, 

pi.  xcvi. 

FERRIËRES.  ^  Abbaye  de  ce  nom  dans  Fei^  à  clous  aigus,  miniature  du  xiir  siè- 

nie-* de*» France,  et  détruite  depuis  long*  cle,  même  ouvrage,  1. 1,  pi.  c  et  cxl. 

temps.  On  en  trouve  une  vue  dans  ie  17*  vo*  Autres  dans  les  Monuments  de  la  monar» 

lume  de  la  Collection  topographique  du  ma*  ehie  frqnçai$$  de  Montfaucon ,  1. 1,  pi.  lxi. 

réchal  d'UxelleSi  au  Cabinet  des  estampes  On  y  voit  les  tétas  de  clous  en  saillie, 

de  Paris.  V.  la  planche  au  folio  37.  Voir  aussi  au  mot  Mabèschalehie. 

FERRURE  de  coffres,  armoires,  portes  de  FERS  OUVRÉS.  —Outre  ce  que  nons  in- 

majsonsi  de  meubles,  -  Celles  des  portes  la*  diquons  aux  mots  Damasquineric  et  Fer 

térales  du  grand  portail  de Téglise  Notre-  travaillé,  nous  ajouterons  divers  autres 

Dame  de  Paris,  dont  Tépoque  est  encore  eurieux  exemples  publiés  depuis  dans  le 

incertaine,  sont  célèbres.  AÎex.  Lenoir  en  MoyendgeDittoresque,ipi.'XLyiu^txYiyCJ,\Yi\ 

donpe  UB  fragment  dans  son  Jtloi  des  arts  dans  la  Collection  des  meubles  et  armures, 

au  moyen  dge,  pi.  xxvi  ;  Willemin,  Momy-  ches  Hauser  à  Paris.  V.  les  planches  d^armes. 

meiUs  français  inédits,  t.  1,  pi.  lxxvii.  Le  Voir  aussi  la  Collection  d'armes  et  ar* 

{premier  donne  celles  de  la  porte  de  droite;  mures  publiée  chez  le  même  éditeur,  et  les 

e  second ,  celles  de  la  porte  à  gauche  en  planches  de  VArmeria  real  de  Madrid,  pu- 

marchant  vers  le  portail*  nlié  par  A.  Jubinal;  les  œuvres  de  Blondus 

Cette  belle  ferrure  de  Biscomet  est  donnée  et  de  Théodore  de  Bry,  et  k  PçiNTtiRi:s, 

en  grand  et  admirablement  gravée  dans  la  Portes  de  Bronie  ,  etc. 
Statistique  de  Paris  (  Notre  <* Dame) ,  par 

Alex.  Lenoir,  Architecture,  in-^plio,  pian-  FERULA.  —  Pris  tantôt  comme  instru- 

che  de  détail.  ment  de  correction,  tantôt  comme  bâton 

— -  De  deux  églises  du  moyen  âge,  savoir  :  pastoral, 

celle  de  Téglise  8aint*Satumin  de  Toulouse,  Une  sculpture  dont  nous  ne  pouvons  pr^ 

xr  ou  xir  siècle,  Voyages  pittoresques  en  dser  la  date,  mais  qui  doit  être  ancienne, 

France,  par  Taylor,  etc.,  Lanauedoc,  plan«-  représente  une  procession  de  la  Chandeleur 

che  XVI;  et  celle  de  la  citadelle  de  Perpi«-  oii  figure  un  archiprêtre  tenant  la  ferula(i). 

gnan,  même  si^le  ou  environ,  i^.^  pi.  cxlii,  Ce  monument  est  publié  par  Giusini,  t.  I, 

sexto,  de  la  description  du  Roussillon.  V.  an  planche  de  la  p.  593  de  ses  Memorie  di  Mi- 

mot  CfiRviGNi,  Nartex.  lano;  Nillin,  p.  iSO  de  ses  Foyages  dans  le 

Voir  aussi  p.  41  de  ce  Dictionnaire.  Milanais. 

Hommes  ferrant  une  porte  de  palais  ou  Voir  surtout  Finstrument  de  ce  genre  que 

citadelle  sous  Tépoque  normande,  An&l^  tient  un  abbé ,  gravé  dans  le  5*  volume  des 

terre  ancienne  de  gtrutt,  pi.  vi  de  la  traduc-  Annales  bénédictines,  p.  392. 
tion  de  cet  ouvrage,  in-'i°,  par  Boulard. 

Celle  de  la  porte  des  catéchumènes  à  Ve-  FESTINS.— De  Balthazar.  V.  les  anciennes 

zelay.  V.  à  ce  mot.  Bibles,  et  les  œnvres  de  Martin  de  Vos,  de 

-*  D'une  église  de  Valence,  xv*  siède,  Muller,  des  Sadeler. 

Moyen  dge  monumental,  pi.  ccx.  — Du  mauvais  riche.  De  même  ce  sujet 

Snaw  a  aussi  publié  quelques  ferrures  dans  se  trouve  toujours  dans  la  suite  des  tableaux 

son  volume  in-4'',  intitulé  :  Ancient  fourni*  composant  la  Vie  de  Jésus-Christ. 

tare,  etc.,  pi.  lix,  lx;  Pugin,  dans  celui  ^  Donné  à  Jésus-Christ  chez  Simon  le 

intitulé  :  Composition  pour  la  serrurerie  au  Lépreux  par  les  sœurs  de  Lazare ,  par  Za- 

moyen  âge,  ïn-À",  ohée,  etc.  V.  toutes  les  mêmes  collections. 

Celles  des  portes  du  château  d*Anet,  de  Une  miniature  de  manuscrit  du  xnr  au 

Gaillon,  d'Écouen,  sont  publiées  dans  le  xiv*  siècle,  d*une  grande  finesse  d*exécu- 

Tr^or  de  glyptique ,  dans  le  Musée  des  mo'  tion ,  représente  un  festin  où  assiste  Jésus- 

numents  français  de  M.   Lenoir,  et  dans  Christ.  On  y  voit  des  pains  tranchoirs  ap- 

V^tias  des  arts  au  moyen  âge,  etc.,  par  le  portés  par  un  serviteur;  dans  le  fond,  une 

même.  V.  aux  tables  des  planches  de  ces  belle  tapisserie,  un  plafond  peint  en  bleu 

divers  ouvrages  et  Ambt.  et  parsemé  dMtoiles  dorées.  Willemin  en 

donne  un  fac-similé  dans  ses  Monuments 

FERS  A  FERaER  LES  CHEVAUX,  —  Fers  inédiU,  1. 1.  pi.  cxxxi. 

(1)  Voir  Du  Ganse,  Oloisaire  ;  Mucri,  UierQl^jaiems  et  à  la  fln  de  l'arUcle  Férule,  Dletionn^re  des  beaux- 
arts  ée  Mlllln. 
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Festin  du  roi  boit,  tableau  de  Jacques       Outre  les  collections  spéciales  do  Cabtiiet 

Jordans.  Y.  son  œuvre  et  celui  de  ses  gra-    des  estampes  de  Paris  sur  cette  matière, 

veurs.  Cette  curieuse  composition  est  du    assez  variée,  et  celle  du  cabinet  de  Dresde, 

XVI'  siècle.  placées  par  le  baron  de  Ueinecken  dans  U 

Voir  encore  aux  mots  Banodets,  Repas.       iO»  classe  détaillée  p.  9iK  de  Touvrage  {liét 

complète  d'une  eoltection  d^estampes) ,  noos 
FÊTE-DIEU  ou  du  SAINT  SACREMENT,  indiquerons  à  part  les  articles  suivants 
—  Cérémonie  pontificale  de  son  institution,  comme  les  plus  remarquables  :  Carrousels, 
par  le  pape  Urbin  IV,  peinture  émail  d^un  Distributions  au  peuple,  Entrées,  Chais 
beau  reliquaire  de  la  cathédrale  d^Orviette,  de  triomphe  ,  Feux  d'artifice  ,  Festins,  G&- 
xiv*siècle.  D'Agincourt,Pe<n^re^pl.  Gxxiii,  las,  Jeux*,  BIariages,  Mascarades,  Pito- 
ns' 10.  cessions,  Pas  d^armes.  Repas,  Tournois,  etc. 
Médaille  du  pape  Urbin  à  ce  sujet.  Voir  V.  à  chacun  de  ces  mots  dans  ce  Diction- 
toutes  les  collections  des  médailles  pontifi-  naire. 
cales,  par  Bonanni;  Dumolinet,  le  Trésor 

de  la  namUmatique,  etc.  FÊTES   DE    FAMILLE.  —  V.  Baptême, 

Féte-Dieuà  Aix  en  Provence,!  vol.  in-12,    Fiançailles,    Mariages,    Nativité,    Roi 
par  Estrangin,  avec  figures;  à  Paris,  chez    boit,  etc. 
Dumoulin ,  libraire. 

Procession  de  la  Fête-Dieu,  vitrail  du       FEU.  —  Figure  d'ange  couleur  de  Ira, 
XV  ou  XVI'  siècle.  V.  à  Procession.  peinture  sur  verre  du  xvi*  siècle,  HisiaiTe 

de  la  peinture  sur  verre  en  France,  parle 
FÊTE  DE  L'ANE  ET  DES  FOUS.  —  V.  Ane    comte  de  Lasteyrie ,  pi.  lxiv. 
et  Fous  (1).  Supplice    du    feu.   V.    Anne   Dudoobc, 

Épreuves,  Inquisition,  Martyrs. 
FÊTES  DE  L'ÉGUSE  GRECQUE  ET  LA- 
TINE. —  V.  Autels  ,  Corpus  Domini  ,  Consé-       FEU  SACRÉ  destiné  aux  usages  de  l'Église. 
crations,  Exultet,  jubilé,  Porte-sainte,    —  Cérémonies  de  la  bénédiction  parTëré- 
Processions,  Concile,  Exaltation,  Reli-    que.  V.  les  planches  du  Pontificale  rom- 
QUES.  num  (xvi*  siècle) ,  et  celles  des  cérémonies 

Une  sculpture  en  bols,  ouvrage  des  moi-    religieuses  de  Bem.  Picart ,  suivant  les  dî- 
nes du  mont  Athos,  représente,  dans  une    verses  éditions  in-folio  et  in-4^ 
espèce  de  médaillon  d^un  pouce  et  demi  au 

plus ,  les  principales  fêtes  chrétiennes.  FEU  DE  LA  SAINT-JEAN.  —  Une  gravore 

On  en  trouve  une  gravure  dans  le  Àfaga-  de  Claude  de  Chfltillon  représente  une  roe 
sin  encyclopédique,  àoiït,  i^i^  publiée  àvec  de  Thôtei  de  ville  de  Paris  (xvi*  siècle)  aa 
une  explication  (2)  par  M.  Champollion  Fir  moment  de  la  cérémonie  de  ce  feu  de  joie, 
geac.  V.  l'œuvre  de  ce  graveur. 

Les  sculptures  des  portes  de  l'église  Saint- 
Paul-hors-des-Murs  offrent  diverses  repré-       FEU  D'ARTIFICE  devant  l'hôtel  de  tiIIc 
sentations  des  fêles   chrétiennes.  D'Agin-    d'Anvers.  —  Grande  planche  in-folio,  très- 
court,  pi.  XIII,  XIV,  XV,  XVI.  bien  gravée  par  Vander  Borcht,  dans  Des- 

criptio  publtcœ  gratulationis  spectacni  et 
FÊTES  EN  L'HONNEUR  DE  LA  VIERGE,    ludor,  in  adventum  Ernesti  arehidac.  J^ 
—  Plusieurs  miniatures  d'un  manuscrit  grec    triœ,  Burgundiœ,  etc.,  4  vol.  in-folio,  An- 
duxir  siècle  représentent  divers  sujets  re-    tuerp.  1585. 

latifs  aux  fêtes  de  la  sainte  Vierge.  D'Agin-  Les  cabinets  des  estampes  de  Paris  et  de 
court  en  a  publié  quelques-unes  dans  son  Dresde  possèdent  dans  leurs  collections  des 
Histoire  de  Vart  (Peinture)^  pi.  l,  n*  3.  portefeuilles  curieux  à  consulter  sur  ce 
V.  aux  mots  Assomption,  Immaculée  con-    sujet. 

ception,  Notre-Dame  du  mont  Carmel,  de  Voir  aussi  les  belles  collections  bistori- 
Bon-Secours,  de  Lorette,  des  Neiges,  de  ques  de  MM.  Henin  et  Deveria  à  Paris,  qoi) 
Liesse  ,  des  Sept-Doqleurs  ,  etc.  nous  l'espérons ,  ne  seront  pas  détruites. 

FÊTES  ET  RÉJOUISSANCES  PUBLIQUES.       FEUDATAIRES  (Les  Grands).-!*  Tréior 

(1)  Poor  les  détails  de  ce  genre  de  folie,  son  origine  relalifi  aux  fêles  de  l'Église  grecque  et  latine  et  kf 

et  ses  variations,  voir  l'onvrage  de  M.  Rigolloi,  i  vol.  variations  que  la  liturgie  a  su^es  aux  divers  siècles. 

in*8<>,  intitulé  :  Recherches  sur  les  monnaies  des  évé"  On  y  trouve  cités  une  grande  quantité  d'aoteorf  lilar- 

ques  des  fous.eic.  gistes.  Du  Cange  dans  le  S*  volume  de  son  Glomire» 

(3)  Cette  explicatioo  renferme  une  foule  de  déUils  p.  isos,  donne  la  liste  des  fêles  chrétiennes. 
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^Mimiimaliima  publié  dtns  Pan  des  voln-  cxxxvhi;  même  monament,  cxlix,  bean 

mes  de  sa  coUecUon  une  suite  de  deux  cent  spëcimen  de  feuilles  de  chou ,  pi.  clvi  , 

soixante-deux  sceaux  de  feudataires  (i) ,  clxxiii,  clxxx. 

depuis  997  jusqu^en  1044.  Pour  rAngleteire,  nous  citerons  les  di- 

La  plus  grande  partie  de  ces  sceaux  se  verses  publications  de  Pugin,  de  Britton, 

trouve  dans  les  histoires  de  chaque  pro-  sur  les  cathédrales  anglaises,  telles  que  Lin- 

vince,  dont  nous  donnons  les  détails  à  leurs  coin  et  Salisbur y,  Ëly,  etc.  ;  celles  de  Carter, 

noms.  Y.   Bourgogne,   Bebtàgmb,   Chah-  Gotman,  Willis,  etc. 

PAGME ,  Dauphiné.  Lcs  planches  dessinées  par  Alb.  Lenoir 

pour  les  Instructions  da  cdmité  des  arts  et 

FEUILLAGES  ENTABLÉS.  -  Pour  Tusage  monaments,  Architecture  religieuse ,  2*  se- 

et  la  forme  de  ce  ffenre  d'ornement  voir  la  rie,  p.  28,  5â,  34,  36,  37,  38,  offrent  un 

pi.  LV  de  r Atlas  au  cours  d'antiquités  ma-  détail  de  feuilles  de  rose,  p.  39,  51 ,  52, 55. 

numentales  de  M.  de  Gaumont,  Architecture  On  y  voit  une  branche  entourée  d'un  phy- 

religiease,  4*  partie.  lactere,  p.  65. 

—  Servant  aVnement.  V.  Golonnes,  Gha-  Les  belles  études  faites  sur  la  cathédrale 

piTEAux ,  et  les  Éléments  d'archéologie  na-  deGhartres,et  consignées  dans  la  description 

tionale  de  Batissier,  p.  455.  de  cette  église  par  M.  Lassus  et  ses  collabo- 
rateurs, offrent  de  nombreux  spécimens  de 

FEUILLANTS  (2).  — Les  vitraux,  Féglise  feuilles  sculptées  avec  une  variété  et  une 

du  couvent  de  ce  nom,  représentent  This-  précision  complète, 

toire  de  Jean  de  la  Barrière  (3) ,  religieux  On  trouve  de  belles  feuilles  de  plantes  va- 

de  cet  ordre.  Millin  les  a  publiés  dans  son  riées  dans  les  ornements  des  grandes  minia- 

ouvrage  des  Antiquités  nationales,  1. 1 ,  n*"  5,  tures  publiées  par  M.  du  Sommerard ,  ^^- 

{il.  VI,  VII,  VIII,  IX,  X,  XI.  Gelui  placé  sous  Ifum,  8*  série,  pL  xxix  et  xxx. 

e  n*"  18  doit  être  signalé  d'une  manière  —  A  la  Ghartreuse  dePavie.  V.  Iafeuille2 

toute  particulière,  puisqu'il  représente  la  et  3  de  la  description  de  ce  monument  par 

guérison  miraculeuse  du  célèbre  Duranti  (4),  Gailhabaud  ,  ATo/inin.  anciens  et  modernes. 

premier  président  de  Toulouse  au  XV' siècle.  Gomme  monuments  qui  peuvent  servir 

Le  costume  des  religieux  se  trouve  re-  d'étude  à  ce  sujet,  nous  citerons  encore  le 

présenté  dans  les  divers  vitraux  de  cette  jubé  de  la  Madeleine  de  Troyes,  l'hôtel  de 

suite.                                     *  ville  de  Saint-Quentin,  la  porte  du  palais  du- 
cal à  Nancy,  le  pied  du  candélabre  de  Milan, 

FEUILLES  de  chardon,  de  chou,  de  vi-  le  Puits  de  Moïse,  le  tombeau  de  Georges 

gne,  de  lierre,  de  chêne,  etc.,  employées  d'Amboise,  la  porte  intérieure  de  la  cha- 

comme  ornement  dans  la  sculpture  des  mo-  pelle  de  Gluny,  le  portail  de  l'église  de 

numents  du  moyen  fige.  Parmi  les  nom-  Rue,  etc.  Y.  à  tous  ces  mots, 
breux  exemples  qui  en  existent  dans  une 

foule  d'ouvrages,  nous  indiquerons  comme  FÉVRIER  (Mois  de).  —  Ge  mois  se  trouve 

glus  spéciaux  les  suivants  :  celui  de  Sulpice  personnifié  sur  les  calendriers  peints  dans 

oisserée ,  intitulé  :  Description  de  la  cathé"  les  missels,  les  heures  et  autres  livres  de  ce 

drale  de  Cologne;  de  Popp  et  Bulau,  inti-  genre  dont  nous  avons  donné  divers  détails 

tulé  :  les   Trois  âges  de  V architecture  go-  aux  noms  des  mois  aui  précèdent ,  et  sur- 

thiaue  en  Allemagne,  i  vol.  in-folio;  celui  tout  à  Galendriers.  11  y  est  ordinairement 

de  Komagnésï^  Recueil  d'ornements  en  sculp-  représenté  sous  la  figure  d'un  homme  qui 

ture,  composé  de  100  feuilles  in-folio.  V.  les  se  chauffe  ou  fait  cuire  quelque  chose.  Voir 

dessins  lithographies  par  Romagnési,  Paris,  aux  mots  Galendriers,  Travaux  rustiques. 
chez  l'auteur. 

Dans  le  moyen  âge  monumental  publié  FIANÇAILLES.  —  Scènes    patriarcales, 

par  Hauser,   voir  les  pi.  xxx,  xi.ii,  uv,  fresque  du  Gampo  Santo.  On  y  voit  les  Gan- 

Lxxviii,  Lxxxix,  xcv,  xcvi,  CI,  Cil,  cxix,  çaillcs  dc  Jacob  et  de  Rachcl.  V.  la  suite,  et 

cxx,  cxxx,  cxxxi,  à  l'église  cathédrale,  à  Gampo  Santo. 

CO  Pour  connaître  l'importance  historique  de  ce  crlpUon  de  Parti;  Lebeuf.  Diocèse  de  Parts,  aie, 

titre ,  voir  les  Diciionnairei  de  diplomatique  au  root  (3)  Pour  l'histoire  de  ce  religieux,  voir  les  explica- 

Fiefs,  et  le  texte  de  M.  Lenormant  oui  se  rattache  A  tions  qui  accompagnent  chaque  vitrail  dans  le  texte 

celte  suite.  V.  aussi  l'ouvrage  du  chanoine  Robert,  de  Millin. 

Origine  des  fiefs;  celui  d'Esiaing,  intitulé  :  te  Palais  (4)  C'est  à  ce  magistrat  que  l'on  doit  un  savant  ou' 

de  l'honneur,  celui  du  père  Anselme,  et  au  mot  Di-  vrage  intitulé  :  de  Hitibus  Ecelesiœ,  i  vol.  in-8*; 

CUITES.  Rome,  iS9i,  que  nous  citons  souvent. 

{V  Sur  l'origine  de  cet  ordre ,  Toir  Jaillot,  Des- 
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•-«De  la  sainte  Viergeet  deât.<Joseph,  belle  Téta  coiniAe  au  siiole  de  Henri  VHI,  donntni 

composition  do  Pérugin.  Y.  rœavredapein-  à  un  chanoine  le  prifilége  de  la 'Fierté, 

tre  et  de  ses  graveurs.  Y.  Dacobert. 

Autre  du  peintre  Taddeo  Gaddi.  Y.  son  Mbnm  du  Sommerard,  8»  série,  pi.  ht, 

œuvre.                                                       •  n*4. 

Raphaël  a  composé  le  môme  sujet  dans  M.  du  Sommerard,  p.  56,  Notice  de  Ch- 

le  sentiment  de  Vécole  mystique   de  son  r^,  cite  encore  une  miniature  du  xr  siècle, 

maître  (i).  Y.  son  œuvre.  représentant  la  Fierté  portée  en  proceseion, 

Cofhre  dit  des  fiançailles,  ouvrage  en  os,  accompagnée  du  criminel  qui  doit  orofiter 
sculptures  vénitiennes  du  xv^  siècle,  plan*  du  privilégedit de  Saint-Romain (3), v,  plan- 
che cvf  I  ;  Meubles  et  armures  du  moyen  âge,  cbe  xxi  de  la  8*  série, 
par  Asselineau ,  chez  Hauser. 

La  collection  ou  Musée  de  Phôtel  de  Giuny  FIESOLE.  —  YlUe  de  Toscane.  On  treoTe 

possède  plusieurs  coffres  qui  peuvent  avoir  un  curieux  tombeau  d^un  des  évéqaes  de 

eu  cette  destination.  Y.  au  mot  Goffrb.  cette  ville  dans  Touvrage  Intitulé  :  Mom- 

ments  funèbres  de  la  Toscane,  vol.  in-folio, 

FIANCÉE  (La) -^ Une  admirable  sculp*  pi.  li. 

ture  du  xiv*"  au  xv  siècle  à  Téglise  de  Rott*  D*Ag|ncourt  croit ,  diaprés  d*autres  écri- 

weil  (forêt  Noire) ,  publiée  pi.  r,  livraison  6  vains,  que  la  figure  de  moine  qui  est  placée 

de  Ton vrage  de  Cari.  Heideloff;  Nuremberg,  debout  près  du  peintre  Lucas  Signorelli, 

1845,  intitulé  :  Ornements  du  moyen  âge,  dans  une  fresque  de  cet  artiste^  est  eelle 

représente  un  chevalier  h  genoux  qui  met  d^Angelico  Fiesole,  qui  était  liée  d^anitjé 

un  anneau  au  doigt  de  sa  fiancée,  plaeée  à  avec  Signorelli.  On  en  voit  une  copie  gravée 

genoux  devant  lui.  Parmi  toutes  les  sculp*  au  trait  dans  V Histoire  de  l'art  oe  <rAgi|i- 

tures  du  moyen  âge  qui  nous  ont  parâé  court,  jPei/itar»»  pi.  clvi,  n^'S. 


des  figures,  rajustement  du  costume  et  la  couché  sur  son  tombeau,  les  mains  JoiDttt, 

finesse  des  détails.  et  dans  son  costume  de  moine;  au  bas  da 

tombeau  est  une  inscription  latine. 

FIERTE  (2)  (La).  —C'est  le  nom  donné 

par  quelques  auteurs  à  la  belle  châsse  de  FIGUE  (La)  DE  BARBEROUS^E.  —  Sin- 

Saint-Romain.  Malgré  les  outrage»  des  Yan*  gulière  médaille  publiée  par  MolossI,  Io> 

dales  de  95,  cette  châsse  a  conservé  quel-  aiagni  illnstri,  1. 1,  p.  25,  dont  Milllneon- 

ques-uns  de  ses  anciens  ornements.  On  en  teste  Tauthenticité  dans  ses  Foyagu  «s 

trouve  une  gravure  par  Langlois  du  Pont*  Italie,  t.  I,  p.  92,  d5,  et  qui  y  donne  quel- 

de-rArche  dans  Touvrage  publié  par  M.  Flo-  ques  explications  à  ce  sujet.  ^ 
quet,  intitulé  :  Histoire  du  privilège  de  Saint- 

Jtomain ,  2  vol.  in-8%  à  Rouen.  FIGURES  A  DEUX  ET  TROIS  YISAGES.- 

Une  des  miniatures  d^un  missel  d'Anne  On  trouve  une  figure  à  deux  visages  qni 

de  Bretagne,  publié  par  M.  du  Sommerard,  rappelle  le  Janus  bifrons  des  Romains,  dans 

représente  la  légende  de  la  Fierté.  Y.  la  une  fresque  de  Giotto  (xiir  siècle) ,  reoré- 

gl.  XXI  de  Vjilbum  des  art^au  moyen  âge,  sentant  rapothéose  de  saint  François  (TÂ»- 

•  série.  sise  :  nous  ne  pouvons  rien  dire  sur  le  motif 

Un  vitrail  de  l'église  Saint -Godard  de  qui  a  déterminé  le  peintre  à  placer  dans  va 

Rouen,  xvi*  siècle,  représente  Dagobert ,  sujet  pieux  une  figure  de  cette  espèce  (5),  qai  ' 

(i)  Sor  eo  tableau  admirable  et  qaa  si  pea  de  per<  mots  :  de  ProfumdU  elamavi  ad  te ,  DomHte..'  ei  oeitt 

9onnes  conprenDenl,  voir  les  réflexions  de  M.  nio,  phrase  ne  peut  avoir  aaoun  rapport  avec  lesqleli^M 

Poésie  chrétienne,  In-a*,  p-  276  ;  M.  de  Monlalembert,  flerle  et  soq  privilège.                                      ^^. 

âelaPehutiite  chrétienne  en  Italie;  Université  catho-  (4)  L'aateur  de  ce  Dictionnaire  possède  ao  oo^ 

tique,  t.  IV,  p.  1 42.  de  celte  pierre  tombale  avec  sa  Bisore.  Voir  ÇC«**J' 

(2;  Les  éiymoIoKistes  et  les  historiens  ne  sont  pas  tion  de  tombeaux  qu'il  destine  à  la  biblioibèque  ai 

d'accord  sur  l'origine  et  la  signiflcation  véritable  de  Musée  de  Tbôtel  de  Cluny. 

ce  terme.  M.  Floquet  donne  à  ce  sujet  toutes  les  expli-  (5)  Il  serait  bien  intéressant  pour  nousde  cooimW^ 

cations  qu'on  peut  désirer  ;  a-t-il  décidé  la  question  ?  aujourd'hui  les  traditions  des  Ages  de  fol,  ^^Jt'm 

nonsnVn  sommes  pas  juge.  qui  servirent  aux  artistes  à  adopter  elà  rfpr««»*J 

(a)  Il  nous  semble  que  M.  du  Sommerard  se  méprend  dans  leurs  compositions  plusieurs  flgures  qoioo» 

grandement  et  que  le  sujet  ici  représenté  est  tout  sim-  étonnent  au  xix^siècle,  plusieurs  clrooosURces  >* 'j 

plement  David,  dansant  devant  l'arche;  le  criminel  vie  de  tel  ou  tel  saint  personnage  qui  ^^^^^iJt!! 

qu'il  croit  voir  est  un  musicien  tenant  une  trompette,  idées  classiques.  Nous  serions  bien  étoooés  "JJJ^ 

le  texte  du  bas  de  la  miniature  semble  né  laisser  au-  trouvions  écrit  dans  les  auteurs  des  t^^K  JSr*  ? 

Ctto  doute  spr  ce  que  nous  avançons;  car  on  lit  ces  que  nous  nous  doonoûs  tant  de  peùie  a  deriBtf*  » 
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a  cela  de  particulier  que  la  téta  est  ornée  la  peinture  sur  terre,  par  le  comte  de  Laa* 

d'uu  nimbe  k  cinq  pans  (1).  teyrie>  in-folio,  pi.  xxiii. 

Dans  les  vieilles  gravures  du  xiv*.  au  * 
rv*  siècle,  on  trouve  quelquefois  la  sainte  PILEUSES  (Femmes  ou  filles).**- Une  mi- 
Trinité  représentée  par  un  corps  à  trois  niature  de  1574,  publiée  dans  le  Piciorial 
visages.  V.  an  mot  Trinité  le  détail  de  quel-  hUiory  of  £ngland,  représente  une  scène 
ques-unes  de  ces  figures.  On  en  trouve  aussi  de  ce  genre ,  in-8%  t.  H,  pi.  de  la  p.  105. 
sur  quelques  monnaies  de  Sicile.  V.  ce  nom.  Dame  noble  en  costume  du  ix*  siècle,  fi- 
lant, Fade  mecum  dei  peintres;  de  Vigne, 

FIGURES  FANTASTIQUES  (2) .  —  Dans  les  in-4%  pi.  xlvii. 

églises  du  moyen  âge,  on  voit  beaucoup  Jeune  fille  filant;  figure  d^une  des  cartes 

de  figures  de  ce  genre  sculptées  soit  sur  les  à  Jouer  du  roi  Charles  VI.  WiUemin,  Mo^ 

chapiteaux,  soit  sur  le» portes,  les  stalles  numents  inédits,  pi.  clxxv. 
du  chœur,  etc.  Gomme  exemples  de  sculp<* 

ture  de  te  genre,  nous  citerons  celles  de  FILIGRANES.  —  Jansen,  dans  son  ou- 

réglisede  Montmorillon,  de  Montiviliiers,  vrage  intitulé  :  Essai  sar  l'origine  de  la 

de  Saint-Georges  de  Boscherville ,  de  Notre*-  gravure  en  bois,  des  cartes  à  jouer  et  Vin^ 

Dame  de  Paris»  de  Saint-Trophime  d'Arles,  mention  du  papier,  donne,  à  la  fin  de  son 

de  Saint-Gcrmain-des-Prés  de  Paris,  de  Té-  S)*  volume,  une  suite  de  planches  servant  à 

glise  de  Moissac ,  etc.  Y.  aux  noms  de  cha-  ^re  connaître  Pépoque  de  fabrication  des 

can  de  ces  monuments.          •  divers  papiers  par  la  disposition  des  fili- 

Séroux  d'Agincourt  en  donne  deux  exem*  granes,  qui  sont  disposés  dans  Tépaisseur 

pies  dans  son  Histoire  de  l'art  {Architeo*  des  feuilles.  Il  donne  deux  cent  quatre*vingt- 

ture),  pi.  XXXIII,  n<>  5.  sept  marques  de  ce  genre  aui  sont  comme 

Sculpture,  pi.  xxvi ,  n""  50,  31 ,  34,  35.  les  signatures  ou  chiffi*es  des  fabriques  de 

papier.  V.  les  planches  des  p.  79  et  335. 

FIGURES  NOIRES  ET  FIGURES  BUN- 

GHËS.-  Une  miniature  du  xi«  au  xii*  siècle,  FILIGRANES    MÉTALUQUES.  —  L'ou- 

provenant  d'un  manuscrit  des  œuvres  de  vrage  intitulé  :  Historia  siçe  descriptio  hasi^ 

saint  Jean  Cllmaque ,  représente  les  vertus  lUsœ  sancti  Udalarici  et  sanctœ  Jjrœ,  auc- 

combattant  contrôles  vices ,  représentés  par  tore  Hertfeldero,  i  vol.  petit  in-folio,  orné 

des  figures  noires,  V.  Jian  Cumaqde.  de  beaucoup  de  planches  assez  bien  gravées, 

Figures  noires  placées  sous  les  pieds  de  offre  divers  exemples  de  remploi  du  fili- 

Jésus-Ghrist  sortant  des  limbes;  miniature  grane  pour  former  des  reliquaires.  V.  les 

d*un  évangiliaire  du  xii*  siècle ,  de  la  bi*  planches. 

bliothèque  du  Vatican.  D'Agincourt ,  Pein*-  La  belle  châsse  d'Aix-la-Chapelle,  publiée 

ture,  pi.  Lix,  n"*  6.  Cette  figure  doit  repré*  par  le  père  Martin  et  gravée  par  A.  Gamier, 

senter  Satan  et  ses  anges.  offre  remploi  de  ce  genre  d^ornement  avec 

Deux  figures.  Tune   blanche  et  Tautre  une  grande  variété.  V.  à  Chasses. 
noire,  placées  au  haut  d'une  montagne,  re* 

présentent  le  jour  et  la  nuit  produits  alter*  PILLES  (Jeunes)  nobles  et  autres.  —  Wil- 

nativement  par  la  colonne  miraculeuse  qui  lemin.  Monuments  inédits,  donne  plusieurs 

accompagnait  les  Hébreux.   D'Agincourt,  miniatures  représentant  des  jeunes  filles  de 

Peinture,  pi.  lxii  ,  n''  4.  diverses  conditions.  V.  surtout  les  pi.  clxv, 

CLxxvi ,  CLXxx ,  t.  n. 

FILATURE.  —  Métier  de  ce  genre  d'état  Plusieurs  têtes  de  jeunes  filles  avec  des 

avec  deux  ouvrières  qui  y  travaillent,  vi*  coiffures  curieuses,  ib.,  pi.  cclxi. 

trail  de  la  cathédrale  d^ Amiens,  Histoire  de  Bonnart,  dans  ses  deux  volumes  de  Cùs^ 

toatcfots  noQt  BOmnies  tssez  prudents  pour  ne  pat  (i)  QuâDt  à  ee  nimbe  et  à  sa  forme,  voir  tout  ce  que 

trop  nous  bAier  de  dédaigner  ce  que  nous  ne  compre-  nous  citons  de  documents,  d'auteurs  et  d'ouvrages  au 

Dons  nas ,  et  si  nous  ne  voulons  pas  aussi  expliquer  mot  Nihbb. 

ces  vieilles  traditions  populaires  du  moyen  âge  par  (2)  M.  Paul  Lamacbe  a  publié  une  dissertation  eû- 
tes rêves  ou  les  systèmes  d'une  école  hostile  à  de  rieuse  sur  ce  genre  de  sculpiures  dans  la  France  ca- 
certaines  croyances.  Nous  savons  que  le  père  Gabier,  ikolique,  1. 1,  p.  81,  et  dans  VVidvertiU  catholique, 
l'auteur  du  texte  des  vitraux  de  Bourges,  se  propose  t.  II,  p.  293  et  376.  M.  Langlois  du  Pont-de-rÂrcbo  a 


depuis  longtemps  un  grand  travail  ayant  pour  but  de  également  fait  quelques  recoerches  è  ce  sujet  dans 
retrouver  \h  trace  des  traditions  perdues.  Espérons  son  Essai  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  in-S*, 
qu'il  en  fera  quelque  Jour  part  au  public  sérieux,  si     p.  70  et  suiv.  où  il  cite  p.  7'i,  en  note ,  un  ouvrage  d« 


sait,  du  reste,  qu'il  n'aime  pas  la  science  Improvisée,      moyen  Age 
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iaiMê,  donne  plusieurs  figures  de  jeunes  tence  qui  se  trouve  au  bas  d^une  belle  en- 
filles  de  condition ,  de  bourgeois,  artisans  et  vure  signée  H  représentant  Pintérieur  d'un 
autres,  du  xiir  au  xiv*  siècle.  V.  surlout  1. 1,  cabinet  avec  tous  les  attributs  de  Téiude. 
pi.  III,  XV,  xviii,,  XXV,  xxxui,  Lxix,  et  dans  Une  table  couverte  de  livres;  au  milieu  de 
le  2'  volume  les  planches  n**' 7,  45,  56,  48 ,  la  table  une  tête  de  mort  couronnée  de  laa- 
53,  65, 87,  98,  soit  de  femmes  françaises,  riers,  emblème  énergique  de  ia  vanité  des 
soit  d^Italie.  sciences  humaines;  une  chandelle  éteinte, 

le  sablier  qui  ne  marque  plus  Theure;  on 

FILLES  DE  JOIE.  —  Plusieurs  bas-reliefs  siège  vide ,  tout  annonce  que  rhomme  qui 

de  Péglise  de  Notre-Dame  de  Paris, sculpture  occupait  naguère  cette  place  et  y  passait 

du  XIV*  ou  XV'  siècle,  représentent  divers  des  heures  consacrées  au  travail  est  mort... 

sujets  concernant  ce  genre  de  femmes  (i),  la  fin  couronne  Vœuçre,  Cette  curieuse  et 

Sur  Pun  des  deux,  on  voit  le  supplice  de  symbolique  gravure  se  trouve  dans  hiito- 

Péchelle  qu'on  leur  infligeait  avant  de  les  lume in-folio,  sous  le n*^ 21 12,  intitulé :J?f- 

enfermer.  Gâtait  une  espèce  de  pilori  où  cneil  d'emblèmes,  au  Cabinet  des  estampes 

elles  étaient   exposées  pendant  quelques  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris.  Le  mo- 

heures  à  la  vue  du  peuple;  spectacle  qui,  nogramme  dont  elle  est  signée  pourrait  bien 

du  reste,  ne  servait  qu'à  amuser  les  oisifs  être  celui  de  H.  Hondius,  graveur  du  xvrsiè- 

et  les  mauvais  sujets,  mais  qui  ne  remédiait  cle.  V.  son  œuvre, 
a  rien  pour  la  morale.                             -* 

L'autre  semblerait  représenter  une  de  ces  FINS  DERNIÈRES  (Les  quatre).  —  On 

créatures  se  rendant  au  monastère  des  filles  nomme  ainsi  dans  le  christianisme  la  mort, 

repenties  pour  y  faire  pénitence.  Ces  bas-  le  jugement,  le  paradis  et  l'enfer.* Chacun 

reliefs  sont  publiés  dans  VAlbnm  des  arts  de  ces  sujets  est  l'objet   d'une  foule  de 

au  moyen  âge  de  M.  du  Sommerard ,  pi.  xxx  compositions  en  mosaïque,  en  miniatures, 

de  la  5"*  série.  fresaues,  sculptures,  etc.,  dont  onlrou?e 

la   désignation  à  chacun    de   ces  divers 

FILS  DE  FRANCE.  —  L'on  trouve  divers  mots.  V.  Mort,  Jugement  ]>£iiMiEa,PjUUfiis, 
sceaux  français  avec  cette  désignation.  Le  Enfer. 
Trésor  de  ta  numismatique  en  offre  plu- 
sieurs dans  la  suite  des  sceaux  des  Grands  F10LES(2).- Au  premier  rang  de  ce  geiire 
feudataires  de  la  couronne  de  France.  V.  la  de  vases  nous  devons  placer  celles  recueillies 
pi.  i,  n"*  1 ,  2,  3;  pi.  ii,  n"*  i,  2;  pi.  m,  dans  les  catacombes.  On  les  trouve  gravées 
n"*  1,  2,  3;  pi.  IV,  n*'  i,  2,  3;  pi.  v,  n'»  5;  avec  assez  de  fidélité  dans  la  RomafotUr- 
pi.  XIV,  n*»»  3,  4,  5,  6,  7;  pi.  xix,  n**  4;  ranea  de  Bosio,  dans  la  Boma  subterram 
pi.  XXI ,  n"  1  ;  pi.  XXIII ,  n*»"  4,  6;  pi.  xxvi ,  d'Aringhi.  V.  les  planches  soiv.  les  éditions, 
n""  4;  planche  supplém.,  n"  7.  L'édition  in-folio  de  Paris  les  donne  1. 1, 

p.  298.  Dans  Mammachi,  Origines  et  anti- 

FINANCES.  —A  Pancien  couvent  des  Ja-  quitates  christianœ;  dans  Boldetti,  Osier- 

cobins  de  Paris  l'on  voyait  autrefois  la  statue  vazioni  sopra  dmeterii,  etc. ,  in-folio,  p.  185, 

deHurautdelaGrangedeChivemy,intendant  487.  Bianchini  les  reproduit  danssaZ^fmo»- 

général  des  finances  sous  le  règne  de  Fran-  tratio    fUstoriœ   ecclesiasticœ  comprobata 

cois  P^  Il  est  en  costume  de  sa  charge.  Mil-  monumentis,  in-folio,  Ubula  i%  saM:uli  is 

lin  donne  cette  statue  dans  le  4*  volume,  n*"   11;  tabula  iii%  saMïuli  i,  n*  il  à  i'. 

n^'SQ,  pi.  vil,  Antiquités  nationales  ;  dans  V.  aussi  les  savantes  explications  donn^ 

le  3'  volume  du  mois  de  juin  des  Acta  à  Fappui  dans  le  texte,  in-folio, t.  D, p. 315. 

sanctorum  les  Bollandistes  ont  publié  en  Nous  citerons  encore  l'ouvrage  de  d'Agin- 

téte  de  ce  volume  des  planches  gravées  court,  Histoire  de  l'art  (Sculpture)^  pi  ^^n* 

d'après  les  miniatures  d*un  manuscrit  inti-  n*»"  17  et  21 ,  et  son  texte  p.  6  de  rexpli«" 

tulé:Z4^e«pa2a^//UF,  où  Ton  voit  quelques  tion  des  planches.  Ces  citations  penrent 

figures  de  gens  chargés  des  comptes  et  fi-  suffire. 

nances  du  roi,  V.  les  planches  des  p.  12, 13.  —  Propres  aux  diverses  cérémonies  en 

usage  dans  la  liturgie  chrétienne.  A  Têglisc 

FINIS  CORONAT  OPUS. — Telle  est  la  sen-  Saint- Jean-Baptiste  de  Monra  l'on  consenre 

ri)  Nous  n'osons  pas  tssorer  que  celle  explication  catacombes,  outre  les  textes  des  divers  ouvrages  «je» 

soit  exacte:  nous  la  donnons  comme  nous  l'avons  ci-dessus,  voir  «ussl  l'ouvrage  de  M.  Baoul-R<K»c«j- 

reçue  sans  répondre  de  l'exactitude  du  commentaire,  et  Tableau  de*  catacombes,  in  la.  p.  255 ,  et  sortoaiw 

nous  sommes  tout  prêt  è  nous  rétracter  si  noas  appre-  savante  dissertation  dupere  Secctii,  AanaUs  (U  (WM* 

nons  quelque  chose  de  mieux.  tophie  chréUame,  l.  X&III,  p.  442, 449. 

(2)  Sur  VautboD licite  des  fioles  irouTées  dans  les 
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des  fioles  sur  lesquelles  sont  représentés  di-  bliëes  dans  les  Foyagei  pittoreêquês  dont 

vers  sujets  du  Testament...  On  y  voit  aussi  Vancienne  France,  de  MM.  Taylor  et  de  Gail- 

un  crucifiement  de  Jésus-Christ,  où  il  est  leux,  c4c.  (Picardie),  1  vol.  in-folio. 

Têtu  d^une  tunique  (1).  Les  deux  larrons,  au  Un  des  bas-reliefs  de  cette  suite  se  trouve 

lieu  d^étre  crucitiés,  sout  empalés;  ce  qui  est  publié  dans  Tatlas  de  VFêsai  sar  les  arts  en 

un  anachronisme  et  contraire  au  récit  évan-  Picardie  (5),  par  M.  Rigoliot,  in-S*"  ;  Amiens, 

gélique;.ony  trouve  encore  divers  emblèmes  pi.  xxxv,  n°  o8.  V.  aussi  le  5*  volume  des 

chrétiens,  publiés  par  Frisi,  dans  ses  jkfe-  mémoires   des    antiquaires    de   Picardie, 

morie  storiche  di  Monza ,  1. 1 ,  cap.  IV.  p.  261,  qui  reproduit  le  texte  et  les  planches 

Fioles  entre  les  mains  de  statues  de  rois  de  cet  ouvrage.  On  y  voit  une  translation 

aux  portails  de  diverses  églises.  Y.  celles  de  reliques,  <]ui  rappelle  l'un  des  curieux 

publiées  par  Herbe,  Histoire  des  arts  en  bas-reliefs  qui  décorent  le  tour  du  chœur 

France ,  etc.,  pi.  xi  et  xn.  Quel  peut  être  le  de  Notre-Dame  de  Paris. 

motif  de  ces  fioles?  serait-ce  un  signe  de  Les  bas-reliefs  en  question  sont  en  parUe 

Tonetion  sainte  ou  rovale  ?  reproduits  dans  les  planches  de  la  descrip- 

—  Entre  les  mains  de  vieillards  de  PApo-  tion  de  la  cathédrale  d'Amiens,  par  MM.  de 

calypse,    sculptures  de  la  cathédrale  de  Joliment  et  Chapuis,  dans  leur  publication 

Chartres.  Une  de  ces  belles  statues  est  re-  des  cathédrales  de  France,  malheoreuse- 

produite  par  M.  de  Caumont,  Bulletin  des  ment  interrompue. 

séances  de  la  société  française  pour  la  con^  On  trouve  des  figures  de  ce  saint,  peintes, 

servation  des  monuments.  Voir   aux  mots  gravées,  sculptées  dans  la  grande  collection 

Vieillards  et  Chartres.  des  saints  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

Sur  une  petite  châsse  (2)  dont  les  sculp-  Saint   Firmin  est   représenté  à  Péglise 

tures,  en  os  ou  en  ivoire,  semblent  appar-  Saint-Riquier  ayant  deux  licornes  près  de 

tenir  à  deux  époques  bien  distinctes  (5),  on  lui.  V.  les  descriptions  de  cette  église. 

trouve  une  suite  de  figures  de  personnages 

presque  uniformément  drapés,  qui  tien-  FISCIN  (Marsille),  savant  célèbre  â\i 
nent  des  vases  ayant  la  forme  des  fioles  xv«  siècle.  ~  Son  tombeau,  dans  Téffiisede 
dites  ampoules  et  qu'ils  semblent  offrir  à  Sainte-Marie  à  Florence,  est  publié  dans  les 
l'agneau  de  Dieu  suivant  ce  qu'on  dit  dans  Monumenta  illustrium  virorum  de  Boxhor- 
TApocalypse,  chap.  V,  verset  8.  Du  reste,  nius,  petit  in-folio;  Amsterdam.  V.  la  plan- 
cette  châsse  devant  être  publiée  par  M.  Ri-  che  xxii;  il  y  est  représenté  couché  sur  son 
goUot  dans  son  Histoire  de  Vart  en  France ,  tombeau ,  dans  l'attitude  d'un  homme  livré 
et  par  M.  Jules  Gailhabaud*  dans  la  Revue  aux  méditations  de  l'étude.  Le  monument 
archéologique  fondée  par  M.  Leleux ,  édi-  est  accompagné  d'une  inscription, 
teur  à  Paris,  on  trouvera  dans  les  textes  de 

ces  deux  publications  tous  les  renseigne-  FLABELLUM  (6).  —  Le  plus  ancien  in- 

ments  archéologiques,  historiques  et  autres  strument  de  ce  nom  ,  que  nous  trouvons  à 

qu'on  peut  désirer.  indiquer  comme  curieux,  est  celui  qui  se 

voit  sur  une  espèce  de    patène  ou  plat, 

FIRMAMENT.  —  Création  du  firmament,  trouvé  dans  les  catacombes  et  publié  dans 

V.  à  Ciel,  Création,  etc.  V Histoire  de  Vart ,  par  d'Agi ncourt ,  Pein" 

ture,  pi.  XII,  n"*  22;  Annales  de  philosophie 


se 

rieur 

tures,  qui  sont  du  xv*  au  xvi*  siècle,  sont  pu-  pi.  ci ,  n"*  5. 

jf 

(0  Pour  l'époque  ûef  figures  de  Jésus-Cbrist  ainsi  vrages  cités  par  Plganiol  de  la  Force,  Deseriptian  de 

têtues,  voir  à  ce  sujet  Emeric  David,  Discours  sur  la  la  fronce,  l.  Il,  p  25  et  suiv. 

peinture,  p.  120;  Raoul  Rocbetle,  Discours  sur  les  (5)  Nous  avons  déjà  eu  sans  doute  roccasioo  de 

types  primitifs  de  Vart  chrétien,  in  8  ',  d.  59.  parler  du  litre  de  cette  publication,  d'ailleurs  si  con- 

(2)  L'original  appartient  À  M.  Micheli,  mouleur  à  sciencieusement  faite,  et  de  rintenlioii  qu'a  M.  Rigol- 
Paris,  qui  en  a  fait  tirer  quelques  épreuves  qu  on  peut  lot  de  la  donner  dans  un  cadre  plus  étendu  uni  lui 
se  procurer  è  son  magasin  de  roouiage.  permettra  d'embrasser  les   questions  d'archeolosie 

(3)  Nous  devons  cette  judicieuse  observation  à  nationale  d'une  manière  plus  générale.  Cette  nouvelle 
M.  1  abbé  Cahier,  et  il  nous  a  fait  remarquer  que  les  publication,  attendue  et  promise  depuis  longtemps, 
bas-reliefs  de  vieillards  semblent  avoir  une  singulière  doit  se  faire  chez  M.  Dumoulin,  libraire  i  Paris,  qui 
analogie  avec  les  sculptures  persépolitaines  tandis  en  fait  tous  les  frais  comme  éditeur. 

que  les  sculptures  du  couvercle  semblent  évidem-  6;  Sur  l'étymologie  et  l'usage  du  flabellum,  voir 

ment  du  xii«  au  xiii'' siècle.  Du  Cange,  Giossariitm;  Macri,  Bierolexieon ;  notre 

(4)  Touchant  les  contesutions  soulevées  àTocea-  Glossaire  liturgique,  àiûs  \e  ij«  volume  des  ^IfMHilM 
iion  des  reliques  de  saint  Firmin,  voir  les  divers  ou-  de  philos9phie  chrétienne,  p.  5i . 
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Un  antre  d'ane  forme  ton  te  particQlière.  et  defonetâ  plenbés.  Willemtn  etl  rewodoit 
qui  semble  appartenir  au  xi^  ou  xii*  siècle,  divers  eiemples  dans  ses  MonnmenU  fwh 
exisie  dans  une  belle  collection  de  dessins  çais  inédite,  au  x*  ou  xv  siècle.  T.  les  plan- 
inédits  apportés  d'Italie  par  Millin,  et  ap-  ches  lx,  lxii,  lxv,  et  la  p.  43  du  texte  pir 
partenant  au  Cabinet  des  estampes,  in-folio,  M.  Pottier,  à  qui  nous  devons  cette  remarque. 
G.  b.  16,  n«  323.  Ce  curieux  flabellum  doit 

être  publié  par  M.  Jules  Gailbabaud ,  dans  la  FLAGELLANTS.  —  Proce^ion  de ee  genre 

Jievne  archéologique.  de  pénitents  ;  leur  costume  singulier  et  leur 

Une  miniature,  tirée  d'un  manuscrit  de  étendard,    peinture   d'un    manuscrit  da 

la  bibliothèque  Barberini  à  Rome,  et  pu-  xiii*  siècle  environ,  publiée  dans  le  S*?!)- 

bliée  par  Gerbert ,  Feins  liiurgia  allemch  lume  des  Foyageê  littéraireê  de  deux  héné' 

mca,  in-4*^,  p.  229,  représente  un  diacre  se  dictins,  t.D,  planche  de  la  p.  108.  Ce  mano- 

servant  du  flabellum  pendant  le  saint  sa-  scrit  est  de  Gilles  de  Muits,  abbé  de  Saint- 

crifice.  Martin  de  Tonmay. 

Flabellum  à  Tusage  de  la  liturgie  grec->  Bernard  Plcart  donne  également  le  cos* 

que,  d'une  forme  très-curieuse;  ouvrage  tume  et  la  procession  des  flagellants  dans 

présumé  du  xi*  siècle,  et  publié  dans  le  Ri'  son  ouvrage  des  Cérémonieê  religieuset  da 

tnale  Grœeoram  de  Goar,  intitulé  aussi:  divers  peuples,  Y.  les  planches  suivant  la 

Eueologion,  in-folio,  p.  118.  Reproduit  éditions  (volumes  des  cérémonial  da  coite 

dans  les  Cérémonies  religieuses  de  Rern.  Pi-  catholique), 
cariât.  III,  pL  n"*  i. 

L'instrument  singulier  que  nous  avons  FLAGELLATION  de  lésns-Christ.— Te^ 

donné  sous  le  nom  d'Agiothyride  (V.  ce  rière  de  Chartres,  xiir  siècle,  pi.  d'étude i, 

nom  )  pourrait  bien  être  une  espèce  de  fla-  flgure  A ,  n**  6  de  la  Description  des  titr.  de 

bellum.  Bouraes,  par  MM.  Cahier  et  Martin,  prêtres, 

Celui  de  l'ancienne  abbaye  de  Toumus  en  in-folio ,  et  texte,  p.  107. 
Bourgogne  est  une  curiosité  de  1'*  classe.  Très-belle  composition  de  Jér.  Mutianaa 
On  y  voit  représenté  les  douze  apôtres  et  Ta  tican,  publié  par  Ër.Pistolesi,.  72  f^dlîiMM 
divers   sujets    mythologiques    entremêlés  de^crfffo,  in«folio,  t.  II,  pi.  xliv. 
d'une  fouie  d'inscriptions,  d'arabesques,  etc.  Et  toutes  les  suites  de  la  passion,  par  Alb. 
M.  du  Sommerard ,  qui  a  publié  ce  précieux  Durer,  Lucas  de  Leyde,  Goltzius,  Martin  de 
monument  en  deux  grandes  planches,  la  Yos,  Wierix,  les  Sadeler,  Bernard  Pas3eri. 
r*  dans  son  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  Y.  au  mot  Passion. 
pi.  IV  du  chap.  XIV,  la  2^  dans  son  Album,  — De  Saint-André,  peinture  du  Bomini- 
pl.  XVII  de  la  9*  série,  en  donne  une  descricH  quin,  gravée  à  l'eau-forte  par  Carie  Maratte. 
tion  assez  détaillée  dans  le  5*  volume  de  V.  son  œuvre  et  ceux  des  graveurs  ordi« 
son  ouvrage,  les  Arts  au  moyen  âge,  V.  à  naires.du  Dominiquin. 
la  table  des  matières.  Flagellation  infligée  à  des  criminels,  mi- 
Ce  flabelhim  a  été  tfravé  depuis  long-  niature  du  xiir  au  xiv*  siècle  d'un  manu- 
temps  dans  V Histoire  de  l'abbaye  de  Tour-  scrit  anglais.  Fictorial  historyofEngksd, 
nus,  par lechanoineJuennin,in-4**,i710(l),  in-8%  t.  I,  pi.  des  p.  261  à  262. 
qui  en  donne  la  gravure. 

Flabellum  entre  les  mains  d'une  femme  FLAMBARDS.  —  Page  197  d'un  Gnik 

près  du  berceau  d'un  enfant  mort,  fresque  pittoresque  du  voyageur  en  France,  m^ 

de  Masaccio.  D'Agincourt,  Histoire  de  Vari  chez  les  frères  Firmin  Didot  en  lSz7,  en 

(Peinture)^  pi.  cliii,  n*  1.  1  vol.  in-è*»,  avec  figures ,  on  lit  que  daw 

Autre  entre  les  mains  d'un  domestique,  les  greniers  de  la  préfecture  de  la  ville  de 

gravure  en  bois  du  xv*  au  xvi*  siècle,  qui  Dreux  est  une  clocne  dont  la  frise  représente 

semble  rappeler  cette  sentence  d'un  ancien  :  la  procession  des  flambards  .et  cette  docbe 

Puer,  abigemuscas.iyïhàm  en  donne  un  /oc-  date  du  règne  de  Charles  Ia  ,  qui  est  mort 

simile  dans  le  l*'  volume  de  son  Bibliogra-.  en   1574  environ.  Nous  ignorons  si  cette 

phical  decameron,,  p.  198.  cloche  est  gravée  quelque  part,  mais  notf 

avons  pen^é  qu'il  ne  serait  pas  sans  quelque 

FLAGELLA.  — *  Nom  donné  par  Grégoire  intérêt  de  signaler  cette  cloche  comme  mo* 

de  Tours,  dans  son  Histoire  des  Francs,  aux  nument  d'art  de  la  fonte  à  celte  époque,  et 

cheveux  de  femm6S,entourés  de  bandelettes  de  donner  lieu  à  faire  quelques  recbercba 

ou  rubans  et  formant  comme  deux  espèces  sur  l'origine  de  ces  flambards,  sur  lesqot» 

(1)  Cet  important  monoment  d'art  est  cité  dans  le  1. 1  des  V&yages  /{irérotrM  de  deux  béfMctiM*  iH'i 
p.  331,  mais  ils  n'en  donnent-  ancone  expUcatlon. 
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FLAMBEAUX  (2).  V.  Gandélamu»,  Gham- 

BSLIBa«)  GlBRGBS. 


Dons  B'aTOBS  litD  pu  déeoimir  de  bi«ii    ckN.  Flainel  (5)  ,i  vol.  in^^  I890eti68t« 
complet  (1)  malgré  toutes  nos  recbercbea.  Portrait  dt  l<Iamel  représenté  à  tenouX) 

tel  qu'il  était  peint  à  Sainte-GeuevièTe  des 
Ardents  de  Paris.  Il  porte  deui  écHtoires  à 
sa  ceinture.  En  tétt  du  TOlume  Intitulé: 
Biitoire  critijgue  de  Nie.  Flaroel  et  de  sa 

FLAMBOYANT  (Style).  —  Sur  les  carac-  lerome,  i  vol.  in-IS;  Paris,  i76i,  par 
lères  distinclifs  de  ce  genre  d'architecture  M.  L.  \***  ou  Tabbé  Vilain, 
qui  appartient  au  xv*  siècle,  V.  le  Diction^  Notes  calliffrapbiques  de  Nicolas  Flamtl 
nair9  d'archéologie  de  Batissier.  Paris,  1843.  sur  un  livre  du  duc  de  Beirv,  xv*  siècle,  re* 
p.  tHS  et  suiv.,  et  Texemple  complet  qu'il  produites  par  le  comte  de  Bastard,  dans  la 
en  donne  dans  un  portail  d'église  de  Senlis,  9*  livraison  de  son  ouvrage  sur  les  manu- 
ib.,  p.  5J5.  •       scrits,  etc.,  dernière  planche.  - 

Voir  aussi  Saint-Oue»,  Beoo,  Saiht-Gbr- 
MAiN-'L'AuxsaROis  à  Paris,  Saint -Maclou  à       FLAMMES  sous  les  pieds  d'un  évéque,  et 
Rouen  ^  etc.  oui  semblent  entourer  une  éalise;  console 

Le  Cours  éParchéologie  monumerUale  de  d'une  statoe  de  Téglise  cathédrale  de  €bar* 
M.  de  Caumont,  4'  partie,  et  son  atlas.  très.  V.  la  monographie  de  cette  église,  po* 

Les  Instructions  au  comiié  des  arts  etmo^  bliée  par  ordre  du  ministère  de  l'intérieur, 
i^ments,  â*  série.  par  les  soins  de  MM.  Lassos,  Amaury  Du  val. 

Et  tous  les  ouvrages  anglais,  allemands  Didron  et  quelques  autres  savants ,  in^olio. 
et  français  que  nous  citons  au  mot  Aechh  Cette  figure  est  reproduite  dans  VUniifers 
TBCTDBB  sont  également  à  consulter.  pittoresque,  publie  chez  les  frères  Bidot| 

ui-8*,  France,  pi.  ccxl. 

FLAMEL  (Nicolas).  —  Ce  célèbre  person*       V.  aussi  au  mot  Fulbert. 
naige  est  représenté  avec  sa  femme,  à  ge->       Des  flammes  sont  données  comme  attri- 
noux ,  tenant  une  banderole  sur  laquelle    buts  aux  séraphins  et  à  saint  Antoine.  On  en 
sont  ces  mots,  dele  mata  quœ  feci,  sur  un    voit  au  célèbre  collier  de  l'ordre  de  la  Toi- 
bas-relief  qui  existait  encore  au  xvi*  siècle,    son  d'or.  V.  à  ces  divers  mots;  sur  divers  bla- 


au-dessus  de  la  4'  arche  à  droite ,  en  en- 
trant dans  le  cimetière  ou  charnier  des  In- 
nocents à  Paris.  Derrière  Flamel  était  saint 
Paul,  debout,  tenant  une  épée;  derrière  sa 
femme,  saint  Pierre;  au  milieu  des  deux 
époux,  Jésus-Christ  tenant  le  globe  d'une 
main  et  bénissant  de  l'autre  :  an-dessous 


sons,  tels  que  ceux  de  Macklolfde  en  Ecosse 
(  Menestrier,  n*"  99);  d'une  ville  du  Tyrol 
(<^.,n*79j. 

—  Figurent  aussi  les  sept  dons  du  SainU 
Esprit.  Y.  à  ce  nom. 


FLANDRE.  ^  Pour  les  monuments  et  les 

une  autre  sculpture  représentant  le  juge*  curiosités  de  ce  pays,  voir  le  grand  ouvrage 

ment  dernier;  plus  bas  encore  trois  sculp-  intitulé  :  Flandria  illustrata,  par  Sandenit, 

cures  du  massacre  des  innocents.  Hérode  y  dans  lequel  on  trouve  les  vues  des  châteaux, 

est  représenté  armé  d'un  cimeterre;  dans  abbayes,  hôtels  de  ville,  et  auires  monu- 

deux  niches  gothiaues  une  N.  et  une  F.,  ments  plus  ou  moins  importants, 

lettres  initiales  de  Nicolas  Flamel.  Cette  eu-  Y.  aussi  la   grande  Topographie  de  ia 

sculpture  est  gravée  en  tête  d'un  Flandre  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 

intitulé  :  les  Figures  hiéroglyphiques  en  plusieurs  vol.  in^olio  (4);  l^uvrage  pa- 


rieuse 
livre 


(1)  Avant  la  réfolution  de  1T89,  onCiifaUtoos  lea 
aoH  à  Dreux  la  procession  appelée  des  flambards, 
dont  Tontiine  remonte,  dii-on,  an  temps  des  Druh 
des,  foodateurs  de  celte  ville.  Y.  le  Glossaire  de  ta 
Ungu€  française,  par  Barbaun,  au  mot  Flambard; 
bibliotbéque  de  l'Arsenal.  Manuscriis  français,  u*  3  ; 
BelleS'teures,4  vol.  in-folio  ;  dana  la  Biogr/tphie  tml- 
verselle,  au  mot  Barbazan ,  on  trouve  I  historique  dt 
raanuacrit  de  Barbazan. Y  aussi  le  mol  Flambaraûàns 
le  supplément  du  Glossaire  de  Du  Cange,  par  Carpen- 
licç  î  Paris,  1766,  4  v.  in-folio.  La  description  de  celte 
prooeaston  est  encore  citée  dans  le  Mercure  de  France 
de  fév.  1740,  p.  266,  et  avril,  p.  660  de  la  même  année. 
Nous  devons  ces  détails  à  M  Amiot,  l'un  des  conner- 
vateuni  de  la  bibliotb.  de  l'Arsenal,  à  Paris:  de  Boque- 
fort.  Glossaire  de  la  langue  rwnane ,  verbo  Flambards, 
donne  l'eiirait  du  Dtcitcnnaire  de  Barbaun.  sans  ci- 
ter son  auteur  ;  te  Magasin  pUioresque,  1. 1  Y.  p.  89T, 
offre  A  ee  su^  des  détails  corieus  atseï  étmdoa. 


(2)  Sur  ruaagedes  flambeaux  aux  repas,  voir  de  Mar* 
Changv,  France  aiixiv  slhcle,  t.  lY,  p.  359. 

{3}  La  vie  de  cet  excellent  homme  eat  écrite  par 
Tabbé  Yilain,  prêtre  de  Saint-Jacques-la-Boucberie, 
1  vol.  in -12,  et  par  beaucoup  d  autres  qui  se  sont 
mépris  plus  ou  moins  sur  le  caractère  et  les  occupa- 
tions favorites  de  Flamel,  bien  graïutteroent  accusé 
de  se  mêler  de  sorcellerie.  On  peut  lire  dans  la  Bévue 
française  ei  étramui^re.  année  i83l,  n"4,  p.  67  et  suiv., 
une  disserialion  trésintéressante  par  M.  Yaleiie  de 
Yiriville,  pensionnaire  de  l'école  des  Chartres,  sur  le 
livre  de  N.  Flamel  et  lea  sculptures  du  ohamitr  des 
Innocents  Au  mot  CuARRiKa  nous  donnons  tous  les 
détails  recueillis  è  ce  sujet. 

(4)  Pour  la  partie  historique  et  géographique,  voir 
tous  les  ouvrages  cités  dans  le  4'  volume  de  la  Mé- 
tkode  pour  étudier  Fhisioire^  par  Lenglel  dt  Fretovy. 
p.  433  et  suit.,  et  le  t.  III,  p.  4it. 
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blié  par  Vander   Âa«  intitalë  :   Galerie  roses.  ReleTé  de  toQS  les  tottbeaiix  des 

agréable  du  monde,  plusieurs  vol.  in^oUo,  chevaliers  de  ces  divers  pays  et  les  lieux 

avec  fiffures.  où  ils  se  trouvent,  etc.,  i  vol.  in*8<*9  par 

Les  figures  en  pied  des  seigneurs  et  da-  MM.  Pierre  Roger  et  Dutboit  frères, 

mes  nobles  de  la  maison  de  Flandre  sont  Les  sceaux  des  comtes  de  Flandre  et  de 

publiés  dans  plusieurs  ouvrages  dont  les  leursfemmes  sont  publiés  dans  les  deux  on- 

principaux  sont  :  le  i"  volume  de  ta  FlaU"  vrages  d'Olivier  Wrée  :  de  Sigillit  eomitam 

dria  itlastrata  déià  citée  ;  à  la  p.  225  de  ce  Flandriœ,  i  vol.  petit  in-folio  ,  dont  des 

bel  ouvrage  est  le  tombeau  de  Marie  de  exemplaires  sont  en  français  et  latin ,  d'au- 

Bourgogne,  sur  la  face  duquel  est  sculpté  très  en  bollandais  et  latin.  On  en  trouve 

un  arbre  généalogique  donnant  les  figures  aussi  quelques-uns  dans  Touvrage  d*Hei- 

des  comtes  et  comtesses  de  la  famille  de  neccius,  de  Sigilliê  Germanorum,  in-folio, 

cette  princesse.  (Au  nom  de  Marie  de  Boor-  pi.*  des  p.  125,  f  71. 

GOGNE ,  nous  donnons  la  description  du  tom-  Monnaies  de  Flandre ,  citées  dans  la  Bevme 

beau  et  de  la  figure.)  numismatique  de  Blois,  t.  I,  p.  42;  t.  n, 

Un  autre  tombeau  d'un  seigneur  qui  se  p.  209  à  220. 

trouvait  dans  la  collégiale  de  Saint-Pierre  Monn.  baronnales,^.,  t.Y,  p.57i,  etdans 

de  Lille  est  publié  par  Millin,  jintiqaitéê  V Uniç>ers  pittoresque  {/Belgique)  j  p\,  xtiu. 
nationales,  t.  V,  article  liv,  pi.  vi ,  e^dans 

les  Monuments  drla  monarchie  française,  FLAVJEN  (Saint-).  — Église  de  ce  nom  à 

de  Ber.  de  Monlfaucon,  t.  111,  pi.  xxix.  Rome,  construction  du  x*  au  xii*  siède. 

€e  monument,  qui  est  du  xiv*  auxv  siècle  D'Agincourt,  Architecture,  en  donne  des 

présenteaussi,  dans  ses  bas-reliefs,  diverses  coupes  et  détails.  PI.  xxxvi,  n*  14,  15; 

figures  de  comtes  et  comtesses  de  Flandre  à  pi.  xxxviii,  et  Gally  Kniglb,  dans  the  ec- 

cette  époque.  clesiastical  Architecture  of  Italy,  in-folio. 

Celui  de  Louis  le  Mflle,  duc  de  Flandre,  Lond.,  pi.  xxxv,  reproduit  aussi  ce  monu- 

également  à  Lille,  représente  encore  di-  ment, 
verses  ligures  de  ce  genre.  Il  est  publié  dans 

V Atlas  des  monuments  français,  par  Alex.  FLÉAU  servant  de  masse  d'armes  i  un 


Lenoir,  in-folio,  pi.  xli,  p.  44.  guerrier  du  xv*  au*xvi'  siècle.  Willemin, 

Dans  Touvrage  intitule  :  les  Généalogies  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  cxciv. 

et  anciennes  descentes  des  comtes  forestiers  -^  Armé  d'une  boule  de  fer  hérissée  de 

de  Flahdre,  etc. ,  par  Pierre  Balthazar,  à  pointes  et  fixée  au  bâton  par  une  chaîne  de 

Anvers,  1  vol.  petit  in-folio,  publié  en  fer.  Y.  la  pi.  lxxi  de  Pouvrage  intitulé: 

1551,  on   trouve  une  suite  de  comtes  et  Imagines  illnstrior.  Frincijpum,  VucamfBa- 

comtesses  avec  leurs  blasons  et  armoiries,  ronum,  Comitam,  etc.,  in-folio,  par  Schrine- 

11  en  existe  quelques  exemplaires  en  cou-  kius. 

leur;  ces  derniers  sont  très-rares  (1).  Quelques-unes  des  figures  de  combattasis 

Prout  (Sam.),  Sketches  in  Flanders  and  de  la  marche  de  Maximilien,  par  Albert Do- 

Germany,  Lond.,  in-folio,  donne  la  repro-  rer,  sont  armées  de  fléaux.  Y.  EIntrées. 
duction  de  divers  monuments  et  des  figures 

des  comtes  de  Flandre.  FLÉAU  DE  CLEFS.  Y.  Clefs. 

Les  blasons  et  armoiries  de  villes  et  sei- 
gneuries de  Flandre,  représentés  dans  les  FLÈCHES. — Les  formes  variées  queFoB 
planches  de  Pouvrage  intitulé  :  Recherches  a  données  aux  fers  de  flèche  pour  les  reii- 
des  antiquités  de  Flandre,  1  vol.  in-folio,  dre  plus  meurtrières  sont  représentées  dans 
par  Lespinoy,  p.  71  ;  on  y  remarque  une  les  planches  du  Traité  de  ta  milice  du  père 
planche  où  Ton  voit  les  principales  dignités  Daniel,  1  vol.  in-4°;  dans  celui  du  docteur 
des  diverses  villes  repr&entées  par  autant  Meyrick  publié  d'après  la  belle  collection  de 
de  figures  tenant  chacune  les  étendards  et  cet  antiquaire  et  de  quelques  curieux  d^Aa- 
enseignes  qui  leur  appartiennent.  gleterre,  et  sans  doute  aussi  de  la  Tour  de 

Noblesse  et  chevalerie  de  Flandre,  d'Ar-  Londres.  Y.  Armes. 

tois  et  de  Picardie,  recueil  de  270  planches  Y.  aussi  aux  mots  Batailles,  Combats,  etc. 
d'armoiries  et  de  blasons  des  maisons  les 

plus  illustres.  Yues  de  châteaux,  forte-  FLÈCHES. — Ce  root  est  souvent  employé 


Cbâieaa«Yer(,  à  Pisco ,  prés  SaiDi-Brice.  Cei  exem*    det  arts,  est  soovenl  «i(é  «Uuis  notre  DieUooMire. 
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poar  désigner  les  plus  hauts  clochers  for-  Casque  surmonté  d'une  fleur  de  lis.  th., 

mant  pyramides.  Y.  au  mot  Clochers.  pi.  ccclxvi,  ccccxxxiii,  ccccxxxyi. 

Fleurs  de  lis  autour  d^in  chapeau  ou  hon* 

FLEURS,  répandues  sur  les  tombeaux  des  net.  Ib.,  pi.  ccccxix,  cccclx. 

martyrs  (i).  -  L*usage  de  cette  pieuse  ce-  —  Sur  un  haubert.  Ib,,  pl.cccL. 

rémonie  se  trouve  consigné  sur  plusieurs  Sceptres  de  rois  terminés  par  cette  fleur, 

tombeaux  des  catacombes.  Bottari  en  donne  Alex.  Lenoir,  Atlas  des  monuments  français. 


V.  les  planches  xv,  xxyiii,  xxx,  xxxiii, 

XXXV. 

FLEURT  (Saint-Benoît).  —  Ancienne  ab- 


divers  exemples  dans  son  ouvrage  Pitture 
e  scalture  sagre,  1. 1,  p.  d65;  t.  n,  p.  63, 
i23;  t.  IlL  p.  49, 139, 160, 163. 

—  Employées  comme  emblèmes.  Y.  les 
planches  de  rouvrage  intitulé  :  Symbolorum  bave  de  ce  nom. 
emblematum  centariœ  coUectœ  d  Josepho  Le  2*  volume  du  Bulletin  du  comité  des 
Camerario,  1  vol.  in-12.  arts  et  monuments,  p.  66,  signale  un  plan 

dressé,  par  M.   Yergnaud-Romagnesi,  des 

FUiURS  DE  LIS  (S)  représentées  sur  le  bâtiments  qui  composaient  autrefois  cette 

manteau  du  roi  David.  -  Miniature  grecque  abbaye,  avec  une  notice  historique  à  Tap- 

du  x«  siècle.  Iconographie  chrétienne  de  pui. 
M.  Didron,  in-i*",  planche  de  la  p.  419,  et 

les  observations   qu'il  fait  à  ce  sujet  sur  F LEUYES,  pris  au  sens  exact  ou  figuré .*- 

remploi  de  cette  fleur  daiis  le  blason  de  Les  quatre  fleuves  du  paradis,  désignés  par 

France.  leurs  noms,  se  voient  assez  souvent  sortant 

—  Sur  des  étendards  allemands.  Heinec-  du  pied  d'une  croix,  d'un  monticule,  sur  le- 
cius,  de  Sigillis   Germanorum,  in-folio,  quel  est   placé  tantôt  Jésus-Christ,  tantôt 


p.  132. 

—  Sur  des  sceaux  et  des  monnaies  du 
même  pays.  Ib. 

—  Tenue  par  un  roi  de  France.  Miniature 
du  XI* siècle.  D'AgincourtyPeintore,  pi.  xlvii, 
n'^l. 

Et  tous  les  sceaux  des  rois  de  France  pu- 


UD  agneau,  figure  du  Sauveur,  etc. 

Ciaoopini  en   oflre  plusieurs  exemples. 
Fêtera  Monumenta,  t.  1,  pi.  lxxvi;  t.  U, 

pi.  XXXIX. 

Casalius,  de  Ritibus  christianorum,  in-4'*, 
planches  des  p.  4  et  8. 
Millin,  Atlas  du  midi  de  la  France,  a  pu- 


bliés par  Du  Cange,  Leblanc,  Boutroue,  par  blié  un  sarcophage  chrétien  de  l'époque  du 

le  marquis  de  Migieux.   Le  Trésor  de  nu-  Bas-Empire,  pi.  ux,  n**  1,  et  p.  171  du 

mi«ma(igatf  (sceaux  des  rois  de  France).  texte,  t.  III,  où  Ton  aperçoit  ce  genre  de 

—  Sur  une  monnaie  de  Florence.  iYam-  figures.  Miniature  du  ix'  ou  x*  siècle  repré- 

mus  œneus  veter,  chrisHanor.,  in-4*',  plan-  sentant    les    quatre   fleuves   personnifiés, 

che  de  la  p.  63,  et  dans  la  JRevue  numismate-  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxix,  n*"  2. 

que  de  Blois,  t.  Il,  p.  19;  t.  lY,  p.  15.  —  D'eau  vive  sortant  des  mains  de  Dieu 

Sous  le  point  de  vue  de  leur  emploi  dans  et  se  répandant  sur   les  élus  dans  la  vie 

romementation  de  l'architecture  ,  de    la  étemelle,  sans  doute  pour  faire  allusion  à 

sculpture,  etc.,  le  plus  curieux  exemple  que  ce  beau  texte  des  écritures  :  De  torrente  vo- 

nous  en  connaissions  est  la  belle  balustrade  du  luptatis  potabis  eos.  Fresque  magnifique  du 

jubé  de  la  Madeleine,  à  Troyes.  Y.  à  Jubés,  xr  au  \iv  siècle  au  tympan  de  l'église  de 

Madeleine,  Trotes.  Montoire,  reproduite  par  M.  de  Caumont, 

Le  sceau  de  Charles  YI  montre  l'usage  des  Cours  d'antiquités  monumentales,  6'  partie; 

fleurs  de  lis  réduites  à  trois.  Y.  au  nom  de  Atlas,  pi.  civ,  et  le  texte  explicatif  qui  s'y 

ce  prince.  rattache. 

Caparaçons  de  chevaux  semés  de  fleurs  de  — Du  paradis,  représenté  sur  une  cou- 


lis, univers  pittoresque ,  France,  pi.  cccl, 

CCGLXV,  CCCLXVI. 

Tapisserie  semée  de  fleurs  de  lis.  Ib,, 

pi.  CCCLIV. 

(0  M.  Raoul  Rochetle  doone  sur  ce  sujet  des  détails 
assez  nombreux  dans  son  Tableau  des  catacombes, 
in- 12,  p.  116  et  suiv.,  èïntï  que  dans  les  noies  qui  s'y 
rattacbenl,  |v.  284,  285.  V.  aussi  la  savante  Lettre  de 
l'abbé  Pou  yard  à  Milliir,  publiée  dans  le  Magasin  en- 
cyctopédiqae,  août  I8i0;  Casalius,  de  Ritibus  chris- 
tfanor.,  in  4%  p.  340. 

(2)  Sur  l'oriftine  plus  ou  moins  prouvée  de  l'emploi 
de  la  fleur  de  lis,  comme  blason  des  rois  de  France, 

Tome  L 


verture  d'évangiliaire  en    cuivre  sculpté. 
Ouvraffe  du  xui'  siècle.  Album  du  Somme- 
rard,  9*  série,  pi.  xxv,  pièce  capitale. 
—  Du  Jourdain,  ou  la  mer  Rouge,  person- 


voir  Montfaucon,  Monuments  de  la  monarchie  fran- 
çaise, t.  I;  M.  Paulin  Paris,  Manuscrits  français, 
t.  H,  p.  66  ;  M.  Rey,  Histoire  du  drapeau,  etc.,  2  vol. 
in -8%  et  au  mot  Drapeaux,  les  auteurs  cités;  le 
Dictionnaire  des  origittes,  par  une  société  de  gens 
de  lettres,  t.  II.  p.  154  ;  le  Dietionnaire  de  diplomatie 
que  des  bénédictins  et  celui  de  dom  'de  Vaincs.  Yoir 
aux  tables  des  matières  et  au  mot  Us, 


3i 


FLO                       —  482  *-  FLO 

niAësà  la  manière  des  sculptean  de  Fanti-  Celle  dite  Orsan^-Michele.  V.  la  pi.  ci.  de 

3uité  païenne, élevant  leurs  eaux  au  moment  Pou  vrage  intitulé  :  P'iaggio  ùittoreêco  ieUa 

u  passage  des  Hébreux.  Miniatures  des  vu*  Toscana,  t.  I,  io-folio,  par  iacq.-Ant.  Fra- 

ou  viu'  siècles.   D'Agincourt,   Peinture,  telli  Terreni. 

pi.  xxYiii,  n""  2, 15;  pi.  xxi'x,  n"*  i.  Fenêtre  d'une  très-belle  forme  à  celle 

Voir  aussi  aux  mots  Jourdain  et  Mer  église.  Willis,  JRemarqaes  iur  VarchUeetm 

RouOB.  au  moyen  âge  (en  anglais),  io-S^;  Gan- 

Fleuve  représenté  sous  les  pieds  de  Jésus-  bridge,  1835,  pi.  xiii.  C'est  peut^tre  la  pim 

Christ.  Ciampîni,  Fêtera  Monumenta,  t.  11^  belle  forme  de  fenêtre  que  nous  paissions 

pi.  xLvii.  indiquer. 

Autre  tenant  une  rame  d'une  main  et  Celle  de  Sainte-Marie-ad-Flores  ou  dd 

une  espèce  de  vase  dans  l'autre;  un  serpent  Fiore  qui  date  de  1298.  Ih.^  pi.  Lixin, 

est  autour  d'un  de  ses  bras  ;  sa  tête  est  ar-  n*"  52,  dont  la  belle  coupole  est  donnée, 

mée  de  cornes.  M.  Lenormant  voit  ici  une  pi.  lxvii,  n°  16;  les  chapiteaux,  les  bases  dei 

figure  de  Satan .  et  l'a  publiée  comme  telle  colonnes,  etc.  Ih,  pi.  lxx,  n""  24, 25.  Pour 

dans  le  Trésor  de  numismatique.  Y.  au  mot  plus  amples  détails  voir  Sainte-Marie-id- 

Sàtan.  Flores. 

—  gelé,  sur  les  eaux  duquel  sont  placés  Celle  de Saint-l^urent  (architecture  do  xr 

plusieurs  chrétiens,  connus  sous  la  désigna-  siècle).  D'Agincourt,  ib,,  pi.  xlvii,  xlvui,  l 

tion  des  quarante  martyrs,  qui  y  furent  ex-  Sacristie  de  cette  église.  Y.  ce  mot. 

posés  par  les  persécuteurs.  Miniature  d'un  San  -Marie -des  -  Anges ,  xiv*  siècle,  il, 

Ménoioge  grec  du  x*  siècle  environ.  D'Agin*  pi.  lui,  dont  la  construction  a  cela  de  pirti- 

court,  Peinture,  pi.  xxxi,  n°  25.  culier  qu'elle  a  la  forme  octogone  dans  TiD- 

La  Seine  et  la  Marne ,  sculpture  de  Jean  térieur  et  d'une  croix  à  l'extérieur.  ïn^ 

Goujon,  à  l'ancienne  porte  Saint-Antoine,  ments  d'architecture  et  sculpture  de  celte 

Y.  rœuvre  de  ce  sculpteur  publié  par  Àudot  église.  Moyen  âge  monumental,  pi.  lxi. 

et  Réveil,  in-8*'  ;  à  Paris.  Église  San  Miniato  ou  du  Mont ,  xi'siède. 

D'Agincourt,  Architecture,  donné  le  portail 

FLOCARDS.  — »  Espèce  de  houppes  ser-  d'après  Dufoumy,  pi.  lxiv,  n<>  11.  Pour  les 

vaut  d'ornement  aux  harnais  de  cnevaux,  détails,  voir  pi.  xxv,  n**  20  à  28. 

▼ers  le  xiv*  ou  xv*  siècle.  Willemin,  Monur  Ëgllse  Santa-Maria-Novella.  Coupe  gé- 

ments  inédits,  t.  U,  pi.  clxxv.  nérale.  D'Agincourt, ^rc^ilecfare^ pi.  Lxxin. 

Yoir  aussi  aux  mots  Cheval  et  Harnais.  Colonne,  pi.  lviii,  n°  48.  Chapiteau  et  bise, 

pi.  Lxxiii,  n*i  73.  Yue  intérieure,  parie 

FLORE  (La)  du  moyen  âge.  —  M.  deCau<-  comte  de  Forbin,  publiée  par  Challamel  dans 

mont  doit  faire  un  travail  sur  la  flore  du  le  JPorlefeuille  du  comte  de  Forbin,  in4', 

style  ogival  et  de  son  emploi  dans  la  sculp-  planches  non  numérotées.  Y.  la  liste  des 

ture  des  monumenis  de  cette  époque.  Il  est  sujets. 

cité  dans  le  Bulletin  monumental,  t.  YIII,  Dibdin,  dans  le  1"  volume  du  BibUegra- 

p.  514.  Y.  aussi  à  Herbier.  phical  Decameron,  p.  24  de  l'introduelios, 

donne  la  vue  intérieure  d'une  chapelle  de 

FLORENCE  (1).  —  Les  principaux  monu-  cette  église  décorée  d'un  retable  peint.  Cette 

ments  de  cette  ville  sont  :  les  églises,  le  vue  est  tirée  d'une  miniature  du  temps, 

baptistère ,  le  palais ,  le  campanile  ,  etc.  Le  peintre  y  a  représenté  l'épisode  des  srât 

Parmi  les  églises,  on  remarque  celle  des  jeunes  Florentines  qui,  lors  de  la  peste  de 

Saints-Apôtres.  Monument  du  xip  siècle.  1348,  se  réfugièrent  dans  cette  chapelle  et 

D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxv,  n**  9.  s'y  occupaient  de  chants  et  de  lectures  dont 

Celle  dite  du  D^me.  Hoppe,  Histoire  de  la  piété  n'était  pas  toujours  le  but. 
V architecture,  donne  une  vue  de  l'entrée  Le  magnifique  baptistère  de  l'église  Saint- 
latérale,  xïii*etxiv*  siècle  environ,  pi.  xciv.  Jean,  à  Florence  (2).  Ouvrage  du  vi*  siècle 
Très-beau    fragment  latéral.    Moyen  âge  ou   environ.    D'Agincourt,    Architeetwe» 
monumental,  pi.  lxx.  pi.  lxiii,  n<*Ml  et  12. 

Yue  de  celle  de  Saint-Michel,  pi.  lxxix.  Détails  des  bas-reliefs  des  célèbres  portes. 

Fragment  latéral.  Moyen  âge  monumental,  Ouvrage  du  Ghiberti,  xv'  siècle,  D'Agin- 

pl.  ib.  court.  Sculpture,  pi.  xli  et  xlii  ,  et  ao  mot 

(0  Sur  cette  ville  et  ses  monumenis,  voir  les  aulears  Talery ,  Vouages  hiêtoriques  et  liuérairet  en  l^ti^» 

cités  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  t.  III,  p.  i  à  203. 

Phisioire,  t.  III,  p.  3Ti  ;  t.  suppl.;  Lalande,  Voyages  (2)  Y.  sur  ce  monument  l'onvrafede  M.  Jolei  R^ 

en  Halle;  M.  J.  Kcnouvier,  iVo<e««iir  les  monuments  nouvierdéjieitép.  S8. 
gothiques  en  Italie,  in-»',  i84i,  p.  37  à  82,  cl  encore 
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Poètes  ({'aotres  ipâications   plus  détail*  Scotto,  pi.  lviii,  lu.  Un  de  ces  guerriers 
lées  (1).  nous  semble  couvert  d'un  manteau  de  quel- 
le campanile  est  également  célèbre.  Y.  à  que  ordre  religieux,  sous  lequel  il  aurait 
Campanule.  voulu  mourir,  comme  on  en  trouve  de  fré- 

Chapelle  de  la  famille  Ruccellal.  Archi-  quents  exemples  au  moyen  âge. 

tecture  du  xvi*  siècle.  D'Agincourt,  Archi*  Monuments  de  Pécole  de  peinture,  dite 

lecture,  pi.  lv.  Florentine.  M.  de  Montalembert,  dans  son 

Loge  ou  portique  de  Lanzi  sur  la  place  du  volume  intitulé  :  Dn  Fandalitme  et  du  catho^ 
Vieux-Palais,  xiv*  siècle.  D'Agincourt,  ib„  licisme  danê  l'art,  i  vol.  in-S*",  à  propos  de 
pi.  XLii,  uLvii^n"*  50,  et  pi.  lxx, n**  â7.  Mo*  Texamen  raisonné  qu'il  y  fait  de  Touvrage 
nographie  complète  de  cet  édifice,  plan,  de  M.  Rio,  De  la  poésie  chrétienne,  donne, 
coupe  et  détails  dans  les  Monuments  anciens  p.  135,  un  tableau  chronologique  des  pein- 
ât modernes  de  J.  Gaiihabaud,  in*4'>,  li*  très  de  Pécole  d'Italie  avant  Raphaël,  et 
vraison  5â^  p.  458,  un  catalogue  des  peintres  florentins 

Palais  Pitti,  xvi*  siècle.  D'Agincourt,  ^r-  et  de  leurs  ouvrages ,  en  désignant   les 

chiiecture,  pi.  lui.  édifices  où  existent  les   tableaux ,    fres- 

Celui  dit  Vecchio.  Exemple  de  monuments  ques,  etc. 

civils  fortifiés.  Album  du  Sommerard,  pi.  iv,  Sur  la  sculpture  de  cette  école  au  moyen 

série  10,  et  dans  le  Moyen  âge  monumen*  â^e.  Y.  les  réflexions  de  M.  Jules  Renouvier, 

toi,  pi.  cv.  Notes  sur  les  monuments  gothiques  en  Italie, 

Le  palais  fortifié  de  Cosme  de  Médicis./d.,  in-8'>;  Paris,  1841,  p.  ^,  81,  et  tous  les 

pi.  Lxxii,  n"*  21.  monuments  qu'il  y  cite. 

Palais  Slrozzi.  Architecture  du  xvr  siècle, 

dont  l'entablement   est   magnifique.  Ib.,  FLORENTINS.  —  Divers  costumes  de  ce 

pi.  Lxxii,  n"*  23,  et  plus  en  grandfdans  les  peuple  publiés  par  Bonnart,  xiii*  et  xiv* 

Monuments  anciens  et  modernes  de  Jules  siècle.  Recueil  de  costumes  aux  xiii*  et  xv« 

Gaiihabaud.  siècle^  in-4'*,  t.  I,  pi.  xvi,  xxx,  xxxi,  lix; 

Autre  dit  les  Uffizi.  Ouvrage  remarquable  t.  II,  pi.  xxx,  xxxi. 

de  Yasari  d'Arezzo. /6.  D'Agincourt,  plan-  Réunion  de  militaires  florentins,  dont 

che  Lxxii,  n°  35.  plusieurs  à  pied,  d'autres  à  cheval.  Tableau 

—  Des  podestaU.  Monument  du  xiii**  siè-  allégorique  de  la  justice  par  Giotto.  Collée- 

de.  On  trou  venue  vue  de  l'escalier  et  de  son  tion  des  peintres  primitifs,  par  M.  Artaud 

péristyle  dans  l'ouvrage  de  Bonnart,  Cos*  de  Monter.  Y.  au  mot  Justice. 
tûmes  des  xiii"  et  xv*  siècles,  1. 1,  pi.  lix,  et  la 

Topographie  de  Florence,  au  Cabinet  des  es-  FLUTE  DE  PAN  ou  SYRINX.  —  Une  fres- 

tampes.àParis,  in-folio,  publiée  par  Yander  que  des  catacombes   de  Rome  (premiers 

Aa.  Y.  le  volume  Italie.  siècles)  représente  Jésus-Christ  sous  la  figure 

Divers  monuments  de  Florence  sont  en^  du  bon  pasteur  debout  portant  la  brebis 

core  publiés  dans  la  suite  des  Fues  d'Italie,  égarée  et  tenant  à  la  main  l'instrument  de 

par  Deroy,  Chapuis,  etc.  Collection  in -4**,  musique  en  question.  Bosio,  Roma  sotter^ 

publiée  chez  H.  Jeannin ,  à  Paris,  1843,  sa-  ranea,  in-folio,  p.  351  ;  Aringhi,  Roma  sub- 

voir  :  Place  du  Palais -Yieux,  pi.  lxxxvii;  ierranea,  1. 1,  pi.  327;  Iconographie  chré- 

citadelle  et  palais,  pi.  lxxxviii  ;  palais  Pitti,  tienne  de  Didron,  in-4'',  p.  322. 

pi.  lxxxix;  Sainte-Marie-^ux-FleursetCam-  Sur  un  des  chapiteaux  de  l'église  de  Bos- 

panile,    pi.    xci;   Sainte-Marie-Nouvelle  ,  cherville,  qui  date  du  x*  ou  xi'  siècle,  et 

pi.  xcin.  qui  est  gravé  dans  l'ouvrage  de  Willemin, 

Yoir  aussi  toutes  les  planches  de  l'ouvrage  Monuments  inédits,  i.  I,  pi.  lii,  est  repré- 

de  Sgrilli,  Architecture  florentine,  4  vol.  sentée  une  figure  de  musicien,  tenant  ce 

in-folio,  et  celles  de  l'ouvrage  intitulé  :  genre  d'instrument  (2). 
Scella  di  archileclura  anticAi  e  moderne 

délia  cilla  di  Firenze,  4  vol.  in*f.  par  Fer-  F0CAS(3).  Y.  Phocas. 
dinand  Ruggieri  et  Joseph  Bouchard. 

Trois  tombeaux  de  guerriers  florentins.  FOI  (La)  f  4). — Figure  allégorique  de  cette 

Costume  du  xiii«  siècle  environ.  Tombeaux  vertu,  représentée  assise,  tenant  un  calice 

de  la  Toscane,  in-^olio,  par  Gozzini  et  d'une  main  et  une  croix  de  l'autre. 

^i)  On  sait  qoe  eet  portes  faisaient  l'admiration  de  (s)  Ce  nom  est  écrit  ainsi  sur  les  monnaies  publiées 

Michel-Ânge.  Valéry,  t.  III,  p.  76,  77.  par  vu  Gange  dans  ses  Familiœ  byzantinœ,  et  Pbocas 

(2)  Poltier.  p.  37  du  texte  des  planches  de  Wiilemin,  dans  tous  les  livres  modernes, 

dit  que  cet  mstrament  se  nommait  aussi  Gbalémie  o(  (4)  Sur  la  manière  de  représenter  celle  vertu,  voir 

Fresirel  au  moyen  âge.  le  texte  de  César  Ripa,  Xconologia  nova,  verbo  Fides. 


^ 
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Bas-relief  da  prtique  d^un  palais  à  Flo-  PicioriaX  hUiory  of  England,  t.  II,  planche 

rence,  xv*  siècle.  D'Agincoart,  Sculpture,  de  la  p.  242. 

pi.  xxxY,  n**  5.  Voir  encore  aux  mots  Hommages  et  See- 

Autre.  Sculpture  du  tombeau  de  Pierre,  ments. 
martyr,  à  Milan.  D'Agincourt,  ib.,  planche 

XXXIV.  FOI  CONJUGALE.  —  Images  symboliques 

Autre.  Figure  du  tombeau  du  cardinal  de  celte  vertu.  Sculptures  et  peintures  des 

d^Amboise  à  la  cathédrale  de  Rouen.  V.  les  catacombes.  Aringhi,  JRoma  êubternmea, 

détails  de  ce  monument  au  nom  du  person-  1. 1,  pi.  clxxx,  clxxxiii.  V.  aussi  Maaugc, 

nage.  Pbobds  et  Proba. 

Figure  vue  à  mi-corps,  peinte  par  Ra- 
phaël, dans  un  médailfon.  V.  son  œuvre.  FOIRE   DE  CHAMPAGNE.  —  Sceau  de 

Triomphe  de  la  foi  ou  de  la  religion,  com-  cette  corporation  vers  le  xiii*  siècle.  Tté- 

posé  par  le  Titien  et  gravé  par  divers.  V.  son  ior  de  numiêmatique,  vol.  intitulé  :  SceoMX 

œuvre.  des  feudataires,  pi.  xix,  n"*  ^. 

Voir  aussi  le  vitrail  de  Péglise  Saint-Pa- 
trice, à  Rouen,  publié  par  Langloisdu  Pontp-  FOIRE  DE  VILLAGE.  —  Une  jolie  compo- 
de  TArche,  dans  VEssai  sur  la  peinture  sur  sition  de  Théodore  de  Bry  représente  an 
verre,  in-S*",  pi.  m.  grand  concours  de  paysans    devant    une 

Tentation  dfu  démon  contre  la  foi.  V.  les  église,  assistant  à  des  jeux,  mangeant,  bn- 

5 tanches  de  VArs  moriendi.  Le  baron  de  vaut,  se  battant,  etc.  Celte  pièce  est  curieuse 

[einecken  en  donne  un  fac-similé ,  p.  422  comme  scène  de  la  vie  flamande,  dont  on 

de  son  livre  :  Idée  d'une  collection  d^eS"  voilicilescostumesd^hommes  et  de  femmes 

lampes,  etc.  et  tous  les  détails  d'une  fête  villageoise. 

On  y  voit  une  Ggure  sur  le  devant  de  la  V.  Pœuvre  du  graveur.  Celui  de  Rubens 

scène  qui  exprime  que  Tabandon  de  la  foi  otffre  plusieurs  scènes  de  ce  genre, 
conduit  au  désespoir.  Un  homme  se  coupe 

la  gorge.  FOIX  (Comté  de)  (1).-  Le  château  fort,con- 

Attaque  et  défense  du  château  de  la  foi.  struction  militaire  imposante  du  xiii'siècle. 

Miniature  du  xv*  siècle  environ,  dont  on  Foyages  dans  Vancienne  France,  ptirTà^fïm 

trouve  un  fac-similé  peu  satisfaisant  dans  la  et  de  Cajlleux,  Languedoc,  pi.  clxxxiii. 

collection  de  miniatures  publiées  par  Tabbé  Sceau  de  la  commune  de  Foix,  d228.  On 

Rives,  in-folio,  intitulé  :  ïiecueil  de  vingt-six  y  voit  saint  Gorgonius  à  cheval  en  costume 

estampes  représentant  des  miniatures  anr  militaire  du  xnr  siècle  :  il  fut  martyrisé. 

ciennes  diaprés  des  manuscrits  de  la  biblio-  Trésor  de  numismatique,  volume  intitulé: 

théque  du  duc  de  La  Vallière,  Ouvrage,  du  Sceaux  des  communes,  pi.  xix,  n*"  il. 

reste,  mal  exécuté,  et  cependant  toujours  Sceaux  des  comtes  de  Foix.  Ib,,  Sceaux 

recherché  et  vendu   très -cher   dans  les  des  grands  feudataires,  f\,xii,ïi*'*^,6<,l,Sy9, 

ventes.  V.  aussi  Mieoir  de  la  foi.  Seigneur  de  Foix  à  cheval ,  xv  siècle  en- 
viron. Monuments  de  la  monarchie  fra»- 

FOI  (Sainte).  —  Statuette  du  x*  siècle  en-  çaise  de  Montfaucon,  1. 111,  pi.  Lviii,et  dans 

viron  appartenant  au  trésor  de  Téglise  de  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  U  H, 

Conques  (Languedoc).  V.  Conques.  pi.  clxxvi. 

FOI  ET  HOMMAGE  (PresUtion  de).  —  Le  FOLLEVILLE  (Église^  de).  —  Monainent 

roi  Charles  V  recevant  le  serment  de  ce  du  xiii*  siècle,  ornée  de  tombeaux,  f^oyo^e» 

genre  du  duc  de  Rourbon.  V.,  au  nom  de  pittoresques  en  France,  Tsi^iXoTeideCiâueu^y 
harles  V,  les  détails.  Picardie,  pi.  x,  xi. 
M.  du  Sommerard   a  également  publié 
cette  miniature,  mais  d'une  manière  plus  FOLRERIUS.  —  Charge  ou  fonction  oor- 
complète  et  mieux  dessinée,  dans  son ^(/a<  respondant  à  celle  de  maître  des  logis  oa 
da  moyen  âge.  V.  à  Charles  V.  fourrier,  d'après  une  miniature  du  mano- 
Seigneur  prêtant  foi  et  hommage  à  un  scrit  des  Leges  palatinœ ,  publiée  dans  les 
évêque.  Sceau  de  1263,  Trésor  de  numis-  Acta  sanctorum  des  Rollandistes,  mois  de 
matique.  Sceaux  des  communes,  in-folio,  juin,  t.  m,  planche  de  la  p.  27. 
pi.  xxii,  n»  2.  Histoire  des  comtes  de  Foix,  1  vol.  în-8*, 
Henri  VI,  roi  d'Angleterre,  recevant  le  avec  queloues  planches,  par  Hipp.  Gauche- 
serment  de  foi  et  hommage  d'un  seigneur,  rand,  4834. 

'    (  f }  Sur  celte  proTince ,  V.  Lenglet  du  Fresnoy,  Mélhode  pour  étudier  Fhlstoire,  U  lY,  p.  233. 
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FONCTIONNAIRES, FONCTIONS.  V. Char-  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  f , 

CES,  Dignités,  Officiers.  pi.  xxxi. 

Fondation  d*une  chartreuse,  en  1500,  par 

FONDATEURS— Une  curieuse  miniaUire  un  évêque,  un  prince  et  sa  femme  ,  ift., 

d^on  peintre  anonyme  du  xiir  siècle  environ  pi.  en. 

représente  les  douze  fondateurs  de  la  cha-  Un  bas-relief  du  tympan  de  Téglise  béné- 

pelle  dite  de  la  Miséricorde,  à  Pise.  En  haut  dictine  de  Souillac,  estimé  du  xi*  siècle,  re- 

se  voit  la  Sainte-Trinité  figurée  par  le  Père  présente  le  sujet  de  la  fondation  de  cette 

soutenant  son  Fils  en  croix,  et  le  Saint* Es-  église  d'une  manière  dramatique^  Un  ange 

prit  qui  plane  au-dessus.  Plus  bas  les  fon-  fait  connaître  à  un  reli^eux  le  plandeTab- 

dtteurs  à  genoux  tenant  chacun  une  bourse,  baye.  On  construit  Tédifice.  Le  diable  vient 

Celte  miniature  est  reproduite  dans  la  StO'  pour  renverser  les  bâtiments.  On  voit  une 

ria  delta  pittara  in  lialia,  in^olio,  par  tour  qui  semble  se  renverser.  Le  diable  veut 

Giov.  Rosini;Pise,  1839,  t.  I,pl.  x.  Une  des  arracher  le  plan  des  mains  de  Tarchilecte. 

figures  tient  Pacte  de  fondation  :  elle  est  Un  ange  intervient,  etc.  F'oyage  dans  l'an- 

entourée  de  seize  personnages  assis  et  dont  cUnne  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux, 


costumes  dans  divers  ouvrages  dont  les  prin-  tombeau  d'Hincmar,  àTéglisede  Saint-Remy 

cipaux  sont  :  Fies  des  fonaateurs  ou  réfor-  de  Reims.  Fovaaes  littéraires  de  deux  W- 

matears  d'ordres,  i  vol.  in-4'»,  par  Louis  nédiclins,  pi.  de  la  p.  81 ,  2«  partie,  et  dans 

Beurier,  célestin,  orné  de  quarante- neuf  VHistoire  de  Vart,  de  d'Agincourt ,  Sculp^ 

portraits.  ture ,  pi.  xxix,  n*»  22.  On  y  voit  le  roi 

Fies  des  fondateurs  des  ordres  religieux  Charles  le  Chauve  tenant  le  modèle  de 

représentés  dans  le  chœur  de  l'église  de  l'an-  l'église  de  Saint-Remy,  dont  il  fut ,  sinon  le 

tienne  c^haye  de  Saint-Lambert  de  Liesse  en  fondateur,  du  moins  le  restaurateur.  Les 

Hainaut,  in-4<»,  par  Etienne  Binet,  1654.  détails  de  cette  sculpture  sont  donnés  dans 

Les  figures  qui  sont  gravées  dans  ce  volume  Touvrage  des  deux  bénédictins  cités  ci-des- 

et  qui  sont  assez  recherchées  des  cnrieux  sus. 

font  tout  le  mérite  de  ce  livre.  Sceau  de  fondation  de  Téglise  de  Saint- 

Le  livre  intitulé  :  Lignum  vitœ  ornamen'  André  à  Troyes.  On  y  voit  le  comte  Henri  dit 

tamet  decas Ecclesiœ,eic,ypar kmoldWioïiy  le  Magnifique ,  présentant  le.  modèle  de  la 

moine  de  Saint-Benoit,  à  Mantoue,ann.  chapelle  ou  église  à  un  abbé,  xiii*  ou  xiv* 

1595,  avec  figures  assez  biep  exécutées,  re-  siècle,  publié  dans  le  Trésor  de  numismati- 

présente  les  fondateurs  de  tous  les  ordres  que,  vol.  intitulé  :  Sceaucç  des  abbayes  et 

religieux  et  militaires  soumis  à  la  règle  de  des  communes,  etc.,  pi.  xii,  n*»  9. 

Saint-Benoit.  V.  V Arbre  généalogique  publié  Sculpture  de  la  porte  de  U  Chartreuse  de 

dans  cet  ouvrage  ;  au  mot  Arbres  Généalo-  Paris,  représentant  plusieurs  chartreux  aux 

GiQVES  nous  donnons  quelques  détails  à  ce  pieds  de  la  Vierge.  Y.  Chartreuse,  Pavie. 

sujet.  Sculpture  du  haut  de  la  porte  d'entrée  de 

la  première  porte  du  couvent  des  Chartreux 

FONDATION  DES  ÉDIFICES  RELIGIEUX,  de  Paris,  représentant  saint  Louis  debout 


(i)  L'on  trouve  dans  la  Méihodepour  étudier  this-  baye.  Il  y  eol  un  grand  repas,  après  lequel  tous  les 

toire  de  Len^let  du  Fresnoy,  I.  111,  édition  in-4%  étrangers  s'étant  retirés  on  commença  la  construction 

p.  132,  une  série  d'ouvrages  sur  l'bisioirc  des  Tonda-  des  bâtiments.  M.  du  Sommerard  reproduit  cette  des- 

teurs  d'ordres;  mais  il  ne  mentionne  pas  si  on  y  trouve  cription  dans  le  2*  volume  de  son  ouvrage  les  Arts  au 

des  figures.  moyen  âge,  p.  227.  Mr.  Florent  Lecomte,  1. 1  de  son 

(2)  On  peut  lire  dans  VHistoria  Inguiphia,  p.  118,  livre  CiUfinet  d'archiiecture, peinture,  sculpture,  etc., 

ou  dans  VUiaicire  liuéraire  du  moyen  âge  de  Bering-  p.  3  du  sommaire  historique,  donne  une  liste  de  toutes 

ton,  xu*  et  xiii**  siècle,  traduction  de  Boulard,  p.  I5i ,  les  fondations  pieuses  et  autres  faites  depuis  le  com- 

la  relation  intéressante  de  la  cérémonie  qui  eut  lieu  roenccment  de  la  monarchie  française  par  les  rois  et 

en  Angleterre  lors  de  la  fondation  de  rabbaye  de  reines,  évégues  et  quelques  autres  grands  personna- 

Croyiand:  près  de  10,000  personnes  assistaient  à  cette  ges.  M.  du  Sommerard  a  fait  un  relevé  de  ce  genre, 

pieuse  cérémonie,  abbés,  prêtres,  moines,  des  sei'  mais  plus  étendu  dans  les  volumes  de  son  ouvrage, 

gneurs  et  leurs  femmes  accompagnés  de  leurs  fils  et  Voir  les  indications  que  nous  en  donnons  dans  la 

fliles,  des  hommes  d'armes,  des  ouvriers.  Ce  fut  l'abbé  table  des  matières  qui  termine  le  S*  volume  de  cet 

Joffred  gui  fit  les  honneurs  dena  journée;  chacun  ouTrage au  vol  FoMoalioni. 
des  bienfaiteurs  fut  admis  à  la  confraternité  de  l'ab- 
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€et(e  importante  sculpture  ^  détruite  par  tPordres,  etc.,  renferme  88  planches  bien 

les  Vandales  de  93 ,  est  assez  bien  gravée  gravées. 

dans  les  Antiauitéi  nationales  de  Millin ,  Courte  description  des  ordres  des  femmes 

t.  V,  art.  UI,  pi.  I  et  ii,  1'^  édition.  et  filles  religieuses  ,  avec  planches ,  i  vol. 

Autre  sculpture  du  cloître  des  Chartreux  in-S»,  par  Adr.  Schoonebeek.  Les  ouvrages 

de  Paris,  représentant  Jean  de  Châtillon  de  Bar, Bonanni,  d'Héliot,  de  Fialetti,  etc., 

offrant  à  la  sainte  Vierge  le  titre  de  fonda-  sont  encore  à  consulter  (1). 
tion  dequatorze  cellules  dans  ledit  couvent. 

Derrière  le  fondateur  est  son  patron ,  saint  FONDEURS  à  leurs   fourneaux  ou  dans 

Jean  Baptiste  debout.   Môme    ouvrage  et  leur  atelier.  —V.  les  planches  du  livre  de 

même  vol.,  pi.  x,  p.  61.  Jost  Ammon  ou  Amman,  deArtibuê  ÛUht- 

Autre  bas-relief  représentant  sur  un  fond  ralihus  et  mechanicis,  in*12. 
dé  mosaïque  réponse  de  Jean  de  ChAtillon ,  Celles  de  Touvrage  intitulé  :  de  Arteme- 
offrante  la  sainte  Vierge  la  fondation  qu^elle  tallica,  in-folio.  V.  à  Métallurgie. 
fait  de  plusieurs  autres  cellules  au  couvent  M.  Cyprien  Robert,  dans  son  Cours  ffar- 
desdits  Chartreux,  en  d217.  Même  ouvrage  ehitecture  des  églises  de  Russie,  Université 
et  même  vol.,  pL  xi ,  p.  6â  du  texte.  eatholiane ,  t.  XlII,  p.  51  ,  signale  les  bas- 
La  reine  Sanche  d^Aragon,  fille  de  Ro-  reliefs  a*une  porte  en  bronze  d*une  église  dite 
bert  le  Sage,  fondatrice  et  abbesse  du  cou*  Sophia  (2) ,  comme  représentant  les  Ggurcs 
vent  delta  Croce,  à  Naples,  représentée  en-  en  pied  des  trois  fondeurs  de  ces  bas-reliefe. 
tourée  de  moines  et'dc  religieuses  à  genoux.  L*un,  nommé  Abraham,  tient  un  marteau  et 
Bas-reliefs  du  tombeau  de  cette  princesse  un  creuset;  Pautre,  notnmé  Riqnin,  tient 
en  mémoire  de  la  fondation  de  cette  maison,  une  balance  pour  peser  le  métal;  Walsmot, 
Sculpture  du  xiv*  siècle,  publiée  par  d*A-  le  troisième,  tient  un  creuset  à  deux  mains, 
gincourt.  Histoire  de  l'art  {Sculpture) ,  Ces  sculptures  sont  estimées  du  xiir  siècle, 
pi.  XXXI.  Le  costume  est  slave  (5). 

Une  des  plus  belles  miniatures  de  Vffor- 

tus  deliciarum  représente  TinsUnt  où  Tab-  FONS  SACRI-LAVACRI ,  ou  les  fonts  de 

besse  sainte  Odilie  fait  à  Jésus-Christ  Tof-  baptême  de  Téglise  de  Tabbaye  du  Mont- 

fraude  de  la  fondation  de  son  couvent,  et  Cassin.              * 

lui  présente  Pacte  par  lequel  elle  se  cou-  On  les  trouve  ainsi  désignés  pi.  vii  do 

sacre  à  son  service  avec  toutes  ses  religion-  i**  vol.  ou  1*^  partie  de  Fouvrage  intitulé  : 

ses.  Saint  Jean-Baptiste  présente  à  Jésus-  Historia  ahbatiœ  Cassinensis ,  par  GaitaU, 

Christ  Tabbesse  et  ses  compares.  et  c^est  à  tort  si  nous  indiquons  cet  objet 

Au-dessous  Ton  voit  le  roi  Eticho ,  père  comme  un  saint  ciboire ,  p.  279  de  ce  Dic- 

de  sainte  Odilie,  remettant  à  sa  tille  les  clefs  tionnaire.  Nous  n'avions  pas  alors  vu  le 

de  son  couvent.  Près  des  religieuses  réunies  texte, 
est  une  inscription  en  lettres  gothiques. 

Cette  miniature  est  reproduite  planche  x  de  FONTAINEBLEAU.  —  Les  détails  du  châ- 

la  publication,  faite  d^ine  partie  de  ce  ma-  teau  de  ce  nom  en  France  sont  publiés  parZei- 

nuscrit,  en  1818,  par  MM.  Engelhart  et  1er,  Ducerceau,  Israël  Sylvestre,Blancheton, 

V^illemin.  Claude  de  Châtillon ,  dans  divers  ouvrages 

déjà  cités  bien  des  fois  dans  ce  Dictionnaire. 
FONDATRICES  ou  RÉFORMATIIICES  Deux  vues  intérieures  de  la  galerie  de  la 
D'ORDRES.  —  V.  la  belle  collection  des  fem-  cour  d'honneur  de  FonUinebleau, etc.  Hol- 
mes saintes  ou  religieuses,  formée  au  Cabi-  1er,  Sketches  of  the  âge  of  France,  i  vol. 
net  des  estampes  de  Paris ,  et  celle  formée  in-folio,  pi.  ii,  vu,  xvi. 
par  Fauteur  de  ce  Dictionnaire  (iconogra-  Tous  les  détails  de  ce  château  se  trouvent 
phia  sancta)  et  destinée  à  la  bibliothèque  réunis  dans  la  grande  Topographie  de  lu 
du  Musée  de  Thôtel  de  Cluny  de  Paris.  France ,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 
Chercher  aux  noms  des  fondatrices  dont  on  V.  Fontaihebleau. 

Sent  avoir  besoin .  car  il  serait  impossible  Description  des  diverses  parties   de  ce 

e  les  énumérer  ici  chacune  par  leur  nom.  château ,  par  Baltard ,  architecte,  in-folio, 

L'ouvrage,  publié  par  Michel  Vanlochom,  accompagné  de  planches;  Paris.  Magasin 

in-4% intitulé:  Fondatrices  et  réformatrices  pittoresque,  tome  XI,  p.  49  et  suivantes. 

(1)  Sortes  plâs célèbres  fondatrices  dVdres,  voir  doivent  renfermer  des  planches,  tnalhevreiueineBt 

les  ouvrag<4  Indiqués  dans  ta  Méthode  pour  étudier  Tautear  ne  les  signée  pas  toujours. 

Vhisloire,  par  Lengiet  du  Fresnov,  in-4',  t.  III,  p.  iSl,  (2)  C'est  celle  de  la  ville  de  Novogorod. 

157, 171, 174, 170, 178, 179.  Plusieurs  de  ces  ouvrages  (3;  lïous  D*eD  connaissons  pas  de  gravures. 
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Soite  des  Études  d^architectare  en  France  dans  la  France  monumentale,  d'Ab.  Hugo, 

(Renaissance) ,  par  MM.  Albert  Lenoir  et  in-8°,  t.  III,  pi.  lxxxi. 

Vaudoyer.  Celle  dite  du  Massacre  à  Rouen.  Monu* 

Fuee  piitoreêqueê  de  Fontainebleau,  de  la  ment  du  xy*  siècle.  Millin,  Antiquités  natiO' 

ville  et  des  environs,  i  vol.  in-folio,  liibogra-*  nales,  1. 111,  art.  XXXIII,  pi.  i. 

Ehié  par  Benoit  et  d^au très  artistes ,  et  pu-  Autre  dans  la  ville  de  Fribourg.  Même 

lié  parBulla;  Paris,  4844.  époque.  Moyen  âge  monumental ,  pi.  tii. 

Celle  dite  des  Nymphes  ou  des  Innocents, 

FONTAINES  PUBLIQUES  dites  de  Saint-  à  Paris,  célèbre  monument  de  Jean  Goujon. 

Féréol ,  à  Brioude;   construction  très*cu-  V.  son  œuvre  et  toutes  les  topographies  de 

rieuse  de  Tëpoque  romano-chrétienne.  Ab.  la  ville  de  Paris 

Hugo,  France  monumentale,  t.  H,  pi.  lxxiv.  La  ville  de  Rome  possède  plusieurs  belles 

Autre  en  style  roman.  Monument  impor-  fontaines  monumentales.  V.  au  nom   de 

tant  f^oyages  pittoresques  en  France,  Tay-  cette  ville. 

lor  et  de  Cailleux  (  Languedoc  ),  1. 1",  plan-  Voir  aussi  à  Bassins,  Cuves,  Lavabo, Pisch 

che  159  bis,  mes. 

Celle  de  Branda,  à  Sienne,  architecture  de 

H93.  D'Affincourt,  Architecture,  pi.  xxxvi,  FONTAINES  MYSTIQUES.— Des  eaux  spiri- 

n*"  17  et  pi.  Lxxii,  n"*'  2  et  5.  tuelles  où  viennent  s^abreuver  les  fidèles,  fi- 

— -  Du  xiir  ou  XIV*  siècle.  Willemin ,  Mo^  eurës  par  des  cerfs,  d'après  le  texte  même  de 

numents  français  inédits»  pi.  cxvdu  t.  ^^  rÉcriture,  miniature  d'un  évangiliaire  du 

Celle  a'une  place  de  Rflle,  formée  d'une  viiF  ou  ix**  siècle,  reproduite  par  le  comte 

magnifique  pyramide  gothique,  couverte  de  de  Rastard,  Manuscrits  français,  etc. ,  pre* 

niches,  ae  clochetons  et  d'une  foule  de  sta-  mière  livraison. 

tues  de  saints,  etc.  Moyen  âge  pittoresque ,  Même  sujet,  d'après  quelques  mosaïques 

pi.  xxxiv.  chrétiennes  des  premiers  siècles.  Casalms , 

Celle  de  la  ville  de  Nuremberg,  égale-  de Ritibus  Ecclesiœ,  in-4',  p.  4  et 5. 

ment  digne  de  remarque  par  la  délicatesse  Voir  aussi  au  mot  Cerfs  ce  que  nous  y 

de  son  travail.  Monument  du  xiv^  ou  xv*»  siè-  signalons  et  les  détails  de  la  note  qui  s'y 

cle.  V.  Nuremberg,  et  le  Moyen  âge  monu-  rapporte. 

mental,  pi.  59.  Fontaine  de  table,  en  majolica,  servant  à 

Celle  en  bronze  de  la  ville  de  Brunswick,  laver  les  mains  ou  la  bouche ,  xvr  siècle* 
dans  le  duché  de  ce  nom,  très-remarauable,  Album  du  Sommerard,  8'  série,  pi.  xvi. 
XV*  siècle,  terminée  par  une  espèce  de  reli-  —  De  Jouvence.  Pièce  capitale  du  maître 
quaire  gothique  d'une  forme  élégante.  Uni-  de  1466.  V.  son  œuvre. 
vers  pittoresque  des  frères  Didot  {AUe-  Undiptyqueduxvr  siècle,  publié  dans  le 
magne),  ville  de  Brunswick  ,  pi.  lxv.  Thésaurus  diptychorum  de  Gori,  1. 1,  plan- 
Autre  d'une  grande  élégance,  construite  che  de  la  p.  8S,  représente  des  malades  et 
du  XIV*  au  XV*  siècle,  sur  l'une  des  places  de  des  vieillards  apportés  à  une  fontaine ,  et 
la  ville  de  Cluny ,  en  Bourgogne ,  et  repro-  qui  s'en  retournent  guéris  et  rajeunis, 
duite  dans  r^/i>am  du  Sommerard,  pi.  vi  Autres  travées-    par    Sebald  Beham  et 
de  la  I'"  série.  Théodore  de  Bry.  V.  leurs  œuvres. 

Fontaine  Saint-Nicodème,  XV* siècle  envi-  Celle  de  Beham  est  une  pièce  capitale 

ron .  Bretagne  et  ses  monuments  (Morbihan),  composée  de  quatre  feuilles  assemblées,  gra- 

publié  par  Potel  et  divers  artistes.  vées  en  bois  (1). 

La  ville  de  Rouen  possède  plusieurs  fon-  —  De  Yaucluse.  —  Y.  à  ce  nom. 
taines  publiques  remarquables,  savoir:  celle 

dite  de  la  Croix  de  Pierre,  xv*  siècle.  Foya-  FONTEVRAULT  (  Anjou  ).  —  Célèbre  ab- 

ges  pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  baye  (2)  de  France ,  détruite  par  les  Yan- 

compagnie  {Normandie),  tome  II,   plan-  dates  de 93. 

che  CLxviii.  Les  ruines  de  ce  monument  religieux  sont 

Celle  dite  de  la  Crosse.  Millin,  Antiquités  reproduites  dans   divers  ouvrages  ,  dont 

nationales,  t.  III,  art.  XXX.  nous  donnons  le  détail  au  mot  Anjou. 

Celle  dite  de  la  Pucelle,  Foyages  pitto-  Il  existe  une  vue  des  ruines  de  l'abbaye, 

re^gae^,  Taylor,  etc.,  pi.  CLxvii,  reproduite  lithographiée   en  1819  ou   environ  ,   par 

(n  M.  Âcb.  Jubinal.p.  29  de  son  livre,  Recherches  C2)  On  trouve  des  détails  assez  étendus  sur  ce  mo- 

êttr  l'usage  et  l'origine  des  lapisseries  à  persorma-  nasiére  dans  les  Voyaqes  linéraires  de  deux  bénédiC" 

ges,  etc.,  Paris,  1I40,  cite  une  tapissserie  du  xit«  sié-  tins,  t.  II,  p.  i  à  35.  Chose  incroyable!  Piganiol  de  la 

cle  représentant  une  fontaine  oe  Jouvenee,  nitis  il  Forcené  dit  rien  sur  Doe  maitoo  ii  oélébre. 
n'en  indique  pas  de  planches  gravées. 
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M.  Vauzelle ,  dont  nous  possédons    une  A  PëgUse  Sainte-Prisca  de  Rome ,  existe 

épreuve  dans  notre  collection  topographi-  nn  chapiteau  antique  dont  on  a  creusé  le 

que.  tailloir.  Une  inscription  chrétienne,  tracée 

Voir  aussi  toutes  pièces  réunies  dans  la  autour,  prouve  que  ce  chapiteau  est  devenu 

grande  Topographie  de  la  France,  au  Cabi-  par  appropriation  un  bassin   pour  admi- 

net  des  estampes  de  Paris  {département  de  nistrer  le  oaptéme.  Même  ouvrage,  arcU- 

maine^t'Loire  ) y  arrondissement  de  San-  tecture,  pi.  luii,  n"*  4.  Et  le  texte  explicatif 

mur.  des  planches. 

On  y  remarque  deux  vues  générales  de  tous  —  Du  temps  de  Théodoric,  v*  et  vr  siècle, 

les  bâtiments,  dessins  provenant  de  la  col-  le  bassin  est  à  huit  pans,  ibid,,  pi.  xvu  , 

lection  Gaignières.  n"*  IG. 

L^ouvrage  intitulé  :  V Anjou  et  ses  mono-  Autres  de  divers  baptbtères.  Même  oa- 

ments.  V.  p. 63 de  ce  Dictionnaire.  yrage  et  pi.  n"**  iO,  il,  13,  14,  13,  16 

La  Collection  topographique  formée  par  et  17. 

le  maréchal  d'Uxelles,  appartenant  au  Ca-  — De  Péglise  Saint-Jean-in«Fonte ,  iè.» 

binet  des  estampes  de  Paris,  49  volumes  in-  n*^  22,  23. 

folio,  classés  par  provinces.  Autres^  ib.,  n<>  26  (3). 

On  voyait  autrefois  à  Tabbaye  de  Fonte-  Dans  Vlter  italicam  de  Mabillon ,  in-4% 

vraull  les  tombeaux  de  plusieurs  grands  p.  73,  sont  deux  planches,  diaprés  des  pein- 

personnages,  celui  de  Henri  11,  duc  de  Nor-  tures ,  qui  représentent  des  personnages 

mandie,  celui  d^Eléonore  de  Guvenne,  celui  donnant  et  recevant  le  baptême.  Près  d^eax 

de  Richard  Cœur  de  Lion  ,  celui  d'Ëlisa-  sont  deux  vases  qui  sont  certainement  des 

beth,  duchesse  de  Poitou.  V.  à  ces  divers  fonts  très-anciens,  et  dont  le  savant  bénédic- 

noms  ce  que  nous  y  signalons.  tin  donne  sans  doute  la  provenance.  V.  le 

texte. 

FONTFROIDE  (1)  (Abbaye  de).  —  Détails  Ceux  de  l'ériise  de  Chiavenna,  portant  la 

et  vues  de  Péglise  de  l'ancienne  abbaye  et  de  date  de  1  i  56.  On  y  voit  des  bas-reliefs  repré- 

son  cloître.  Voyages  pittoresques  dans  Van-  sentant  des  scènes  religieuses  et  de  la  vie 

cienne  France ,  par  Taylor  et  de  Cailloux  civile.  On  y  remarque  un  évêque  et  on 

(Languedoc)^  pi.  cxxxiv,  n*»  3;  cxxxiv,  n*'4;  forgeron.  Séroux  d'Agincourt,  Sculpture, 

cxxxiv,  n**  5  (architecture  romano-golhi-  pi.  xxi,  n*  11. 

que).  Ceux  du  baptistère  de  Saint-Marc  de  Ye- 

La  salle  capitulaire  est  un  monument  de  nise  ;  le  couvercle  est  surmonté  d'une  statue 

style  roman,  de  la  plus  grande  beauté.  V.  à  de  saint  Jean-Baptiste.  V.  toutes  les  des- 

Salles  capitulaires.  criptions  de  Venise  et  les  Topographies  de 

cette  ville  indiquées  au  mot  Venise. 

FONTS  DE  BAPTÊME(2).— Le  plus  ancien  Ceux  du  baptistère  de  la  ville  de  Pise, 

monument  chrétien  de  ce  genre  que  nous  style  de  la  renaissance ,  publiés   dans  le 

Î missions  citer,  est  sans  doute  le  bassin  de  Theatrumbasilicœ  Pisanw,  psj  Joseph  lA^X' 

a  calacombe  Sainl-Pontieu ,  servant  à  bap-  tinio  ,  etc.,  in-folio. 

tiser ,  du  i"  au  iv  siècle;  d'Agincourt,  Âr-  Millin ,  dans  sa  description  de  la  chapelle 

chitectare,  pi.  LXiiiy  n»*  1,  2,  3;  Pon  y  re-  de  Vincennes  {Antiquités  nationales^  t.  I, 

marque  une  fresque  représentant  le  bap-  article  X,  pi.  xxi,  n°  10,  et  pi.  xix  et  xx  de 

témede  Jésus-Christ.  D'Agincourt  la  repro-  Pédilion  de  cet  ouvrage  par  Barba),  donne 

duit,  pi.  X  de  la  section  Peinture,  n»  8.  un  vase  ou  cuvette,  dit  le  baptistère  de 

Autres  dans  une  église  de  Cornelo ,  dont  Saint-Louis  (4),  dont  la  destination  n'a  rien 

la  date  est  ancienne ,  mais  incertaine.  D'A-  de  prouvé,  et  qu'il  resarde  comme  un  vase 

gincourt ,  Architecture  ,  pi.  lxiii  ,  n»*  16  à  ablution.  Cet  objet  lui  semble  un  travail 

et  17.  arabe  de  l'époque  des  croisades;  il  est  re- 


(1)  Les  deux  bénédictins  lui  donnent  le  nom  de  res,  verbo  Maptlsteria,  etc.  Nous  atons  fait 
Fonlfroid.  VoyagjBS  litiérairet,  t.  II,  d.  55;  Piganiol  qaer  comme  une  chose  importante,  p.  i29,note  s^qi'il 
lui  donne  celui  de  Fontfroide  et  dit  quelaues  roots  sur  ne  faut  pas  confondre  les  fonts  bafitismaui  avec  le 
sa  fondation  et  ses   tombeaux.  Description  de  la  baptistère,  ce  qui  n'est  pas  toulours  très-facile. 
France,  t.  VI,  p.  128.  (3)  Ces  diverses  indications  faites  avec  le  plos  4a 

(2)  Sur  rorinne  et  Tusaite  des  fonts  baptismaux,  soin  qu'il  nous  a  été  possible  prouvent  conbieo 
voir  Durandi,  Aof iona/e  officior,  :  Paciaodi,  de  Bal-  il  est  difficile  de  bien  distinguer  le  bapUslère  des 
nets  cliristianorfun,  in  4*,  p  30;  Macri,  Hierolexicon,  fonts  baptismaux,  lorsque  ces  derniers  ne  présenlait 
▼erbo  Baptisterium  ;  Albert  Lenoir,  Mémoire  sior  Par-  pas  un  bassin  isolé,  une  urne,  un  ftœ,  etc. 
chiieeture  religieuse  pour  le  comité  des  arts,  etc.,  (4;  Millin  n'est  pour  rien  dans  cette  dénominatioa 
in-  4%  p.  108  e'isuiv.  ;  M.  de  Caumont,  Cours  d'anii^  tout  à  fait  inexacte.  Il  ne  fait  que  citer  l'usage  re^de 
guités  monumentales,  6*  partie,  p.  32  et  suIt.;  Pa-  désigner  ainsi  ce  vase. 

ciaudi,  Antiquitates  chritltanœ,  à  la  table  des  matiè- 
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produit  par  Ab.  Hogo ,  France  monumen'  ornés  de  figures  en  arabesques,  à  Téglise  de 

taie,  t.  Il,  pi.  cvii  et  cviii.  Montmartre,  près  Paris.  On  y  voit  un  écus- 

Â  Péglise  de  Ratisbonne  existent  de  beaux  son  portant  aeux  clefs  ^en  sautoir,  pi.  xiv 

fonts  baptismaux  du  xiir  au   xiv*  siècle  bis  de  la  Statistique  de^Paris ,  abbaye  de 

dont  rorneroentation  est  très-remarquable.  Montmartre,  par  M.  Âlb.  Lenoir. 

V.  Katisbonne.  —  De  diverses  églises  de  Picardie ,  Taylor, 

A  Téglise  cathédrale  de  Vienne  (Autriche)  Foyages  pittoresques  en  France,  t.  D,  plan- 

on  y  remarque  les  figures  des  apôtres,  des  che  xu. 

évangélistes.  V.  pi.  xxv  de  la  description  de  —  De   forme  gracieuse  et  entourés  de 

cette  église  par  Fran.Tsischtka,in-8**,  1832,  sculptures  d'une  grande  richesse,  Ornc' 

h  Vienne.  ments  du  moyen  âqe,  in-^"*,  publié  par  Cari. 

M.  de  Gaumont,  dans  la  6*  partie  de  son  Heidelofi'.,  Nuremberg,  1843,  pi.  v-vii. 

Cours  d'antiquités   monumentales,  in -8*',  Simpson,  Gotman,  Britton,  Carter,  etc., 

Paris,  1843,  a  publié  plusieurs  fonts  bap-  ont  publié  de  curieux  fonts  baptismaux 

tismaux  curieux.  dans  les  divers  ouvrages  concernant  i'ar- 

y.  aussi  V Atlas  qui  accompagne  ce  vo-  cbitecture  en  Angleterre, 
lume  si  important  pour  les  planches  et  le 

texte.  Le  Moyen  âge  monumental,  publié  par 

Deux  fonts  baptismaux  très-anciens,  dont  Hauser,  à  Paris,  in-folio,  reproduit  celui  de 

un  porte  gravé  le  nom  du  roi  Luitprand  ou  la  cathédrale  de  Pise ,  pi.  clxui;  celui  de  la 

Liutprand,  sont  gravés  dans  Touvrage  de  cathédrale  de  Strasbourg,  pi.  ccxxxviii. 
lialvisia,  Marmara  Felsinœ  (ou  Bologne), 

i  vol.  in-4^  FORCE  (U).— Très-bellc  figure  allégo- 

M.  E.  Woillez  de  Clermont,  dans  le  3*  vo-  rique  de  cette  vertu  morale  représentant 

lume  des  Mémoires  de  la  société  de  la  Mo-  un  ange  assis  tenant  un  bouclier  et  une 

rinie,  à  Saint-Omer,  donne  la  description  arme,  sculpture  du  xv*  siècle,  provenant 

très-détaillée  des  fonts  baptismaux  d'une  de  la  façade  d'un  palais  à  Florence.  D'Agin- 

église  de  Saint -Venant  (Artois).  Nous  igno-  court.  Sculpture,  pi.  xxxv,  n**  1. 

rons  si  cette  description  est  accompagnée  de  Autre  figure  de  la  même  vertu ,  au  tom- 

planches.  beau  de  Pierre  de  Vérone,  dit  le  martyr,  à 

Ceux  dits  de  Saint-Louis,  à  l'église  de  Milan,  même  ouvrage,  pi.  xxxiv. 

Poissy,  Monuments  de  la  monarchie  franr  Autre  au  tombeau  de  François  II,  à  Nantes, 

çaise,  1. 1,  pi.  xix,  n°  4.  sculpture  du  xvi*  siècle.  V.les  représenta- 

—  D'une  forme  très-curieuse,  publiés  par  tions  de  ce  monument  au  nom  du  prince, 

le  baron  Taylor  dans  les  Foyages  pittores^  On  en  trouve  une  assez  bonne  copie  dans 

Îfues  de  Vancienne  France  (Bretagne)^  in-  le  Magasin  pittoresque,  t.  VI,  p.  241.  Cette 

blio.  V.  la  liste  des  planches.  figure  tient  une  espèce  de  crocodile  qu'elle 

On  en  trouve  plusieurs  de  divers  siècles ,  étoufle. 

publiés  et  gravés  dans  Baptismal  fonts  a  Autre  à  la  chapelle  d'Écouen ,  sculpture 

séries,  etc.  ;  of  ancient  chronologically  ar-  de  Jean  Goujon.  Voir  au  mot  Ëcodem  le  dé- 

ranged...  London,  1828,  plus  de  40  plan-  tail. 

ches  in-4%  publiées  par  Pugin  (1).  Autre  au  tombeau  de  Louis  XII,  tenant 

Dans  VArcheologia  britannica,  t.  XXV,  une  colonne  entre  ses  mains;  sculpture  du 

pi.  X,  divers  fonts  baptismaux  du  xr  au  xvi«  siècle,  par  J.  Just,  et   publiée  dans 

XV  siècle.  On  y  remarque  ceux  de  l'an-  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge ,  par  M.  du 

cienne  église  de  Boscherville,  de  Jumié-  Sommerard ,  pi.  ix  du  chap.  V. 

«s,  de  Bedfordshire ,  de  Saint-James,  de  Voir  aussi  au  nom  Louis  (xii  d'autres  in- 

Lincolnshire ,  de   Cantorbéry ,  de  Leices-  dications. 
tershire,  de  Northamptonshire,  d'Oxford, 

de  Sainte -Marie -Madeleine  ;  ce  dernier  est  FORCETTES.  —Instrument  servant  aux 

surmonté  d'un  beau  couronnement  gothi-  fauconniers  pour  couper  les  plumes  brisées 

que.  des  oiseaux  chasseurs.  Willemin,  Monu- 

V.  aussi  la  pi.  xlv  de  V Histoire  ^ Angle-  ments  inédits,  1. 1,  pi.  cm. 

terre,  période  normande;  Univers pittores-  V.  aussi  les  mots  Chasses,  Fauconniers, 

que,  publié  chez  Firmin  Didot  frères,  in-S"*,  Faucons. 
t.  I. 

Fonts  baptismaux,  forme  du  xvf  siècle,  FORESTIERS.  —  Costume  du  grand  fo- 

(i)  Magnifique  ouvrage  dont  nous  avons  eu  communication  dans  la  bibliolbéque  du  baron  Taylor  qui  en 
possède  un  exemplaire  de  la  plus  belle  conservation. 
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restier  (i),  sons  Charles  YI  ou  VU ,  figure  en 
pied ,  Magasin  pittoresque,  t.  VIII,  p.  400. 

Seigneurs  forestiers  de  Flandre,  suite 
de  costumes  publiés  dans  Touvrage  inti- 
tulé :  les  (Généalogies  et  anciennes  descentes 
(  pour  descendances)  des  forestiers  et  comtes 
de  Flandre,  etc.,  par  Pierre  Balthazar,  155i  y 
1  vol.  in-folio. 

FORGERONS.  —  Deux  forgerons  dans  leur 
atelier,  gravure  en  bois  d'un  livre  de  4493, 
reproduit  par  Dibdin,  supplément  à  la  Bib. 
spenceriana,  in-8*;  Lona.,  4822,  p.  40. 

Figure  gravéedans  le  livre  de  Jost  Ammon 
ou  Jost  Amman,  intitulé  :  de  Artihnsmecha- 
nids  et  illiberalibus ,  1  vol.  in-4â. 

Autre  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Fie  de 
Maximilien  é^ Autriche,  pi.  de  la  p.  97. 

Autre  d'après  une  miniature  du  xi*  ou 
XII*  siècle,  Archeologia  britannica,  t.  XXIV, 

pi.  LXXiX. 

Deux  hommesforgeant  une  tête  defemme, 
vitrail  du  xvr  siècle,  à  la  cathédrale  d'Auch, 
de  La  Borde ,  Monuments  de  la  France,  t.  II, 
pi.  iv  de  cette  suite. 

FORMES.  —  L'on  trouve  assez  souvent 
nommées  ainsi  les  stalles  des  églises.  V.  au 
mot  Stalles. 

FORTERESSES.— Outre  tous  les  monu- 
ments dont  nous  donnons  la  désignation  au 
mot  Gbateaux  forts,  nous  indiquerons  en- 
core la  forteresse  de  Gronembourg,  très- 
beau  type  de  ce  genre  de  construction  en 
Suède,  xr  siècle.  V.  l'ouvrage  intitulé: 
Suecia  antiqua  et  hodierna ,  pi.  xc;  et 
dans  V Histoire  de  Vart,  de  d'Agincourt, 
Architecture,  pi.  xliii  ,  n*  5. 

Très-belle  forteresse  du  Gaire,  flanquée 
de  tours  énormes ,  Illustrations  of  Cairo , 
i  vol.  in^olio,  par  Rob.  Hay  et  John  Garter; 
London,  4840* 

—  De  Lucera  et  Fond! ,  ib.,  pi.  lui  ,  n**  9. 

—  Des  Guelfes  et  Gibelins  au  xiii*  et 
xiv<>  siècles,  Histoire  généalogique  de  la 
maison  des  Gondy,  in-4'',  pi.  viii  et  ix. 

—  De  Rimini  au  xv  siècle.  D'Agincourt , 
Architecture,  pi.  lui  ,  n°  44. 

^-  De  Vérone,  bel  exemple  d'architecture 
militaire,  ib„  pi.  lui,  n*^  43  et  44. 

(1)  L'iDStitution  de  cette  charge  date  da  xiii*  siècle. 

(2)  Gomme  traités  historiques,  voir  ce  que  dit  d'A- 
gincourt, Architecture  militaire.  Histoire  de  Vart, 
i.  I,  p.  95-S(t;  M.  de  Caumont  dans  le  4*  volume  de  son 
Cours  d'aniiqHités  monumentales;  le  texte  des  Instruc- 
tions da  comité  des  arts,  etc.^  Architecture  militaire, 
cité  ci-dessus. 

(3)  Alex.  Lenoir,  Histoire  des  arts  en  France,  pu- 
bliée sous  divers  formats,  S  V  de  son  article  inti' 
iulé  :  des  Figures  sculptées  sur  les  tombeaux,  voir 


— D'Ymseborg,  ib.,  pi.  xliii,  n*»  6. 

—  De  Vincennes.  V.  à  ce  nom. 

Voir  encore  les  noms  Gaprarola,  Châ- 
teau Saint-Ange  ,  Pitti  ,  etc. 

Tombeau  de  l'archevêque  de  Cologne  Phi- 
lippe de  Heinsberg,  au  xv*"  siècle,  fait  en 
forme  de  forteresse,  et  placé  dans  une  cha- 
pelle de  l'église  caihéd.  de  Sain(e-Ma terne, 
publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  les  Trois 
âges  de  Varchitecture  gothique  en  Allema- 
gne, in-folio,  par  Popp  et  Rulau.  Reproduit 
dans  le  Magasin  pittoresque,  année  4844  , 
t.  IX ,  p.  89. 

FORTIFICATIONS.  —  Pour  l'art  de  la  for- 
tification au  moyen  4ge  (2),  V.  les  ouvrages 
suivants  : 

Celui  de  Végèce  de  Re  militari,  Paris, 
4553,  4  vol.  in-folio,  orné  d'un  grand  nom- 
bre de  planches  en  bois. 

Celui  intitulé  :  la  Fortification  démontrée 
et  réduite  en  art,  par  Chariot  ou  Errard  de 
Bar-le-Duc,  xvi' siècle,  4  vol. in-folio, rem- 
pli de  planches. 

Les  recueils  des  villes  de  France  avec 
leurs  fortifications,  gravées  et  publiées  par 
Tassin ,  Israël  Silvestre,  Mérian ,  Belleforest, 
Cbfltillon ,  etc.  V.  les  œuvres  de  chacun  de 
ces  graveurs  et  la  grande  Topographie  de 
France  et  des  divers  pays  de  CÈarope  a* 
moyen  d&e. 

ùk  collection  des  châteaux,  manoirs  et  au- 
tres monuments  remarquables  de  France, 
publiée  par  Bourgeois ,  in-folio,  44  livrai- 
sons; Paris,  chez  Delpech,  etc.,  offre  plu- 
sieurs beaux  exemples  de  fortifications. 
V.  aux  noms  suivants  :  Palais  d'Avignon, 
Châteaux  de  Gouct,  de  Moulins,  Vinceh- 
NES,  Gaillard,  Tournoel,  etc. 

Les  Instructions  da  comité  des  arts  et  mo- 
numents {Architecture  militaire),  in-4«, 
4845,  ofl'rent  la  réunion  des  divers  genres 
de  fortifications  les  plus  usitées  dans  le 
moven  âge. 

V.  aussi  à  Sièges  des  villes. 

FORTS.  —  V.  aux  mots  Châteaux  ,  Foi- 

TIF1CATI0NS. 

FORTUNE  (La)  (3).  — Grande  composi- 
tion d'André  Mantégna  (xv«  siècle),  repré- 

p.  64  de  son  Musée  publié  en  1810,  dit  qu'il  existe  à 
Paris  un  beau  manuscrit  de  Jean  Cousin,  composé  ée 
60  dessins  et  d'autant  de  cartouches  représeniant  les 
diverses  positions  de  la  Forl une  pendant  sa  daréede 
la  vie  humaine  dans  les  diverses  classes  de  la  société. 
Dans  les  cartouches  sont  des  vers  français  donnaot 
l'explication  des  sujets,  etc.  Ce  livre  serait  curieux  i 
reproduire  dans  les  illustrations  modernes  et  bien  aa- 
trement instructif  que  toutes  les  extravagances  défit 
les  artistes  modernes  inondent  les  corieux. 
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sentant  la  Fortune  distribuant  ses  faveurs  dans  un  des  chemins  qui  figurent  les  vicis- 

et  ses  misères.  V.  Pœuvre  du  peintre  et  de  situdes  de  la  vie  humaine.  Y.  ToBuvre  du 

ses  graveurs  au  Cabinet  des  estampes.  Le-  graveur. 

normand ,  graveur,  en  a  donné  une  réduc-  La  bonne  et  la  mauçaise  fortune  de  Fran- 

tion  au   trajt  dans  le  musée  dit  Landon,  çois  Pétrarque ,  livre  allemand,  sans  nom 

tome  de  VEcole  lombarde.  d^auteur  (3),  intitulé  :  Trostpiegel  in  Glack 

Grande  pièce  d^Albert  Durer  représentant  und  Unglnck  Franc,  Pelrarckœ,  etc.,  in- 

la  Fortune  debout  sur  une  boule,  et  tenant  folio  imprimé  à   Francfort  en  1572,   par 

d^une  main  un  vase  élégant  et  dans  Tautre  Christian  £genolffs  Erben,  renferme  plus 

une  bride  de  cheval  avec  son  frein ,  son  de  200  planches  gravées  en  bois  dans  la  mar 

mors,  etc.  ;  pièce  capitale  dite  aussi  la  Pa/t-  nière  de  Lucas  Cranach,  de  Burkmeyer  ou 

dore.  Les  formes  de  cette  figure  ne  sont  autres  de  cette  école.  On  y  remarque  une 

guère  séduisantes;  les  mains  sont  trop  fortes  roue  de  fortune,  folio  1 ,  intitulée  :  Fortuna 

Sour  une  femme ,   les  Jambes  sont  celles  Earipus  (4) ,  très-bien  composée, 

'un  portefaix,   etc.  Quoi   qu'il   en  soit>  D^s  hommes  jouant  aux  échecs  et  au  tric- 

cette  gravure ,  toujours  recherchée  et  payée  trac ,  folio  25  verso, 

chère  par  les  amateurs ,  se  trouve  dans  Une  chambre  remplie  de  volières  et  ren- 

toutes  les  collections  publiques  d'estampes  fermant  divers  genres  d'oiseaux  grands  et 

de  Paris  et  de  l'étranger,  d'épreuve  plus  ou  petits,  folio  57  verso, 

moins  pure.  Une  bibliothèque  avec  des  livres  enchaî- 

Figure  de  la  Fortune,  tirée  d'un  jeu  de  nés  à  de  beaux  pupitres,  folio  40  verso;  un 

cartes  du  roi  Charles  VL  Alex,  l^noir,  Afo-  homme  y  met  le  feu. 

numentê  français  (Atlas),  pi.  xlii,  n**  4.  Des  sculpteurs  en  bois  et  en  pierre ,  fo- 

Jolie  pièce  de  Hans  ou  Sebald-Beham  Ho  58  verso, 
(portant  la  date  1541).  La  Fortune  est  vêtue  Un  prêtre  qui  dit  la  messe,  folio  105  recto, 
assez  élégamment;  elle  tient  une  roue  à  L'homme  qui  regarde  un  cadran, 
manivelle,  sur  le  sommet  de  laquelle  est  Une  scène  de  magie,  des  opérations  de 
assise  une  petite  Ggure  de  Charles-Quint  (1).  chirurgie,  des  sièges  de  villes,  des  batailles, 
V.  rœuvre  de  ce  graveur.  Cette  petite  pièce  navigations,  des  tournois,  des  massacres, 
est  rare  à  trouver.  Nous  en  possédons  une  des  allégories  sur  la  bonne  et  mauvaise 
épreuve  assez  bien  conditionnée  dans  notre  mort,  des  malades,  des  infirmes,  des  allé- 
collection  de  pièces  allégoriques.  gories  sur  la  mort ,  des  combats  d'hommes 

Les  jeux  de  la  Fortune,  suite  de  compo-  et  d'animaux,  des  prises  de  villes,  des  scènes 

sitions  gravées  en  bois  pour  un  ouvrage  de  pillages,  divers  genres  de  métiers, 

imprime  en  1494,  et  reproduites  dans  la  Une  foule  d'allégories  sur   la  vie  hu- 

Bibliotheca  spenceriana  de  Dibdin,  t.  IV,  maine,  etc.,  etc. 

pi.  XLII.  Suite  de  belles  miniatures  du  xv*  siècle 

La  Fortuné  guidant  la  barque  du  Temps,  sur  la  mauvaise  fortune.  Dans  quelques- 
portant  une  fîgure  représentant  la  vie  bu-  unes  de  ces  peintures  sont  des  roues  de  for- 
roaine  nnenacée  par  la  mort,  etc.;  sculpture  tune.  Y.  Cousolation  de  Boece. 
d'une  époque  incertaine  (2),  publiée  par  AL 

Lenoir  dans  le  1"  volume  de  son  Histoire  FOSCA.  — Église  de  Sainte-Fosca  à  Tor- 

des  arts  en  France,  ou  le  Musée  des  monu'  celle,  lagune  de  Venise^  dont  l'architecture 

me7if« /ran^^f .  V.  la  pi.  XV  de  la  page  91,  a  beaucoup   de  rapports   avec    celle  de 

n*  56.  Sainte-Sophie  et  de  Saint-Marc  à  Venise. 

Le  tableau  de  Cébès  si  souvent  reproduit,  D'Agincourt ,  Architecture,  pi.  xxvi ,  n*  5. 

et  dont  il  existe  une  belle  gravure  de  Cor.  Façade  de  ce  monument,  ib,,  pi.  lxiv, 

Wischer,  in-4*,  représente  aussi  les  jeux  et  n*  8,  architecture  du  ix*  au  x*  siècle.  V.  à 

les  caprices  de  la  Fortune  placée  sur  sa  roue  Torcello. 

(I)  Cette  pféce  fait  pendant  à  une  antre  du  même  (3)  Ce  livre  singulier  est  sans  doute  une  paraphrase 

artiste.  inlitulée:/n/'or«m(i,  dont  la  roue  est  retournée  de  l'ouvraite  de  Pétrarque,    intitulé  :  d^   Remediis 

et  le  môme  personnage  tombant  du  sommet.  Y.  au  uiriusquœ  forttmœ,  car  on  y  voit  les  noms  de  diters 

mol  Infortcrb.  inlerlocutours. 

(3}  Lu  sculpture  ori^nale  que  nous  érons  vue  dans  (4)  Nous  n'avons  pu  découvrir  la  signiflcation  de 

les  dépôts  de  Téidise  de  Saint-Dents  où  elle  est  passée  eette  représentation  allégorique  que  nous  abandonnons 

depuis  la  destruction  du  musée  Lenoir  est  loin  d'être  aux  habiles,  nous  regrettons  vivement  que  le  temps 

d'un  dessin  aussi  bien  exécuté  que  semble  l'indiquer  et  la  science  nous  aient  manqué ,  nous  aurions  bien 

la  gravure  citée  ci-dessus,  l'on  pourrait  même  dire  voulu  donner  des  explications  de  toutes  Ces  curieuses 

que  c'est  presque  un  artiste  trés-ignorant  qui  a  sculpté  figures, 
cette  pierre;  le  squelette  surtout  annonce  l'absence 
complète  d'études  anatomiques  ;  les  autres  figures  ne 

valent  guère  mieux.  « 
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FOSSORES  ou  ENTERREURS  (i).  —  Fi-  de  la  belle  crypte  de  Péglise  de  Saint-Bertin, 

?;ares  d^hommes  désignés  sous  le  nom  de  près  Saint-Omer.  Cette  planche  fait  partie 

bssores  ou  copiâtes,  tenant  une  pioche,  et  d^une  publication  sur  Teglisc  de  ce  nom  à 

s^éciairant  d^une  lampe  en  travaillant  dans  Douai  et  à  Saint-Omer,  et  chez  Âubert  et 

les  catacombes  à  creuser  des  tombes  pour  compagnie  à  Paris. 

les  chrétiens  morts  ordinairement  dans  les  Une  partie  des  planches  de  cette  belle  pu- 
supplices.  Aringhi ,  Jioma  sublerranea,  1. 1,  blication  se  trouve  dans  la  Topographie  de 
planche  des  p.  31 ,  32 ,  43.  la  France,  au  Cabinet  des  estampes,  dë- 

h^XgincouTi^  Architectare,  pL  xii  j  n'*  i6.  parlement  du  Pas-de-Calais  (Portefeaille 

Biancbini,  JDemonsiraiio  hiêtor.  eccL,  ta-  supplémentaire), 
bula  III',  seculi  i^,  n*"'  36,  51,  52,  et  p.  343 

et  356  de  son  texte  t.  U.  FOULONS.— Un  vitrail  deréglisedeSémnr 

(  Bourgogne)^  et  publié  par  Millin,  AtUu 

FOUET  des   conducteurs   de   chariots ,  iTa/i  voyage  dans  le  midi  de  la  France,  plan- 
chars,  etc.                                            ^  che  xiii ,  n°  2,  représente  des  foulons  à  leur 

Quelques  monuments  rares  nous  mon-  travail.  Ce  vitrail  parait  être  du  xiv  siècle, 

treni  de  ces  sortes  de  gens  armés  de  fouets  V.  aussi  le  livre  deJost  Âmmon  ou  Amman, 

terminés  par  de  petites  balles  de  fer,  de  deAriihus  mechanicis  eiilliheraUhus,pi\Mst' 

plomb  ou  de  toute  autre  matière  dure.  che  de  la  p.  25. 

Beaunier  et  Rathier,  Costumes  français, 

1. 1,  pi.  LXix,  Lxx.                                    ^  FOUH  de  boulaneer  ou  pâtissier,  con- 

France pittoresque  et  monumentale,  pat  A.  struclion  du  xiii*  siècle.  ^  Peinture  d^on 
Hugo,  t.  Il,  pi.  Lv.  vitrail  de  Saint-Étienne  de  Bourges.  Lé- 
Une  sculpture  en  pierre  du  xir  siècle,  pu-  gende  de  saint  Jacques  le  Mineur  et  da 
bliée  dans  V Angleterre  pittoresque,  t.  I,  magicien  Hermoffène  ,  Monographie  de 
planche  de  la  p.  29,  édition  du  baron  Rou-  Bourges,  vitraux  du  xiir  siècle,  par  MM.  Ca- 
joux,  Paris,  représente  un  auriga  tenant  hier  et  Martin,  prêtres,  in-folio,  pi.  xv. 
un  fouet  formé  de  lanières. 

—  Entre  les  mains  d'un  pape.  V.  Sil-  FOURCHES  PATIBULAIRES.  -Miniature 
VESTRE  l".  d'une  Bible  manuscrite  du  vii'ou  viir  âècle. 

Fouet  entre  les  mains  d'un  archevêque,  histoire  de  Josué,  Bibliothèque  du  P^aticaa, 

Y.  Ambroise  (saint)  etBoNiFACE,  archevêque  représente  un  homme  suspendu  à  desfoor- 

d'Utrecht.  ches  patibulaires.  D'Agincourt,  Peiniare, 

—  Entre  les  mains  d'un  pape.  V.  les  mé-  pL  xxviii ,  n*»  15  et  21 . 

dallles  de  Pie  IV,  Numismata  pontificum  Miniature    d'un    manuscrit  du    vr    an 

de  Dumolinet,  in-folio,  pi.  xix,  n""  5,  et  ix*  siècle  publiée  dans  \e  Fictorial  hisiory 

Bonanni,  Ilisloria  summor,  pontificum  per  ofEngland,  1. 1,  planche  de  la  p.  261  «  re- 

numismata,  t.  U.  Vie  de  ce  pape.  présente  un  homme  attaché  à 'des  fourches 

et  recevant  la  flagellation. 

FOUGÈRES.  —  Porte  fortifiée  de  la  ville ,  y.  aussi  France  pittoresque  et  monumen- 

Foyages  pittoresques  dans  l'ancienne  France  taie,  d'Hugo,  t.  H.  pL  lxxxviii. 

du  baron  Taylor,  Bretagne,\.  les  planches.  Fourches  patibulaires  de  Montfaucon  près 

Vue  du  château  féodal,  même  ouvrage.  Paris,  descnption  de  ce  gibet  avec  plan  et 

Autre  vue  dans  la  grande  Topographie  vue  des  diverses  potences.  Notice  sur  Us 

de  la  France,  au  Cabinet  des  estampes  (i  Wtf-  principaux  personnages  qui  y  ont  été  est- 

et'F'ilaine)^  folio  137.  posés  et  recherches  sur  Poriaine,  Vemplace- 

ment  et  Vusage  de  ce  genre  de  supplice  ,  par 

FOUGÈRES  (Raoul  de).  —  Sceau  de  1160,  m.  A.  de  la  Villegille,  brochure  in-é*»,  à  Paris. 
Catalogue  de  la  bibliothèque  Leber,  t.  III, 

n^  5636,  p.  260,  déposé  a  la  bibliothèque  FOURCHETTES.  —  On  ne  commence  à 

de  Rouen.  trouver  l'usaffe  et  le  nom  de  cet  instrument 

ou  ustensile  de  table  que  vers  le  xiv*  siècle. 

FOUILLES.  —M.  Wallet,  antiquaire,  a  Une  miniature  de  Vmrtus  deliciarumr^ 

publié .  en  1834,  une  planche  représentant  présente  un  repas  où  l'on  voit  des  ustensiles 

celles  faites  pour  découvrir  les  fondations  dont  un  surtout  pourrait  bien  passer  pour 

'  (I  )  Cette  foDCtion  devenae  si  rebutante  faiisait  dans  donnés  à  ce  sajet  par  M.  Raoal-RocbeUe  dans  son  7«- 

les  siècles  de  la  primitive  église  partie  des  désirés  ec-  bleau  des  catacombes,  in-ia,  p.  39  i  42.  Y.  aussi  Ma- 

clésiastiqaes;  le  premier  deyré  du   sacerdoce  éuit  cri,  ffleroleâPlcoi^  et  Da  Gange  qai  donne  le  mol  Fot- 
celuide/o^cor.Y.  Touvrage  de  Sepiem  gradibus  Ec-    sator, 
clcMiœ,  qa'on  croit  de  uint  Jérôme,  et  tous  les  détails 
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une  fonrchette*  à  deux  dents.  V.  la  pi.  iy,  combes.  Âringhi ,  1. 1,  planche  de  la  p.  2(M , 

publication  faite  de  ce  livre  par  Engelhart ,  319  de  la  JRoma  saôierranea  (Peinture);  ib., 

i  Yol.  in-folio.  planche  de  la  p.  313,  n<»  3,  t.  II,  p.  83. 

Willemin  donne  une  espèce  de  fourchette  Bianchini,  Vemonsiratio  histor.  eccles,, 

dans  ses  Monuments  français  inédits,  t.  II,  tabula  ii*,  saeculi  ir,  n^  25,  et  le  texte  de  la 

pi.  ccLXXxv,  yers  le  xvr  siècle.  p.  502  dut.  III. 

Une  gravure  in<^olio  de  Barthol<$m.  Do-  Peinture  à  fresque  d'un  plafond  de  la  ca- 

lendo,  représentant  Tlntërieur  d'une  tente  tacombe  du  pape  saint  Galixte,  Mamacchi, 

où  est  un  vieillard  couché  et  tenant  une  Origines  antiquit.  christianor.,  1. 1. 

épée;  au  pied  du  lit  est  une  table  sur  la-  Sculpture  en  bas-relief,  ouvrage  très-re- 

3uelle  se  remarquent  une  fourchette  bi-  marquable  du  xvi*  siècle,  placé  en  eâ?-voto 

ente  et  une  cuillère.  Les  costumes  accu-  dans  l'église  cathédrale  de  Saint-Omer,  et 

sent  les  xv  et  xvi*  siècles.  V.  l'œuvre  de  ce  publié  avec  beaucoup  de  soin  dans  le  iÉfo* 

graveur  et  les  dictionnaires  de  Brand,  d'Hu-  gasin  pittoresque,  année  1840,  p.  113. 

ert  et  Roost,  de  Bartsch,  etc.  Plus  de  trente  soldats  chrétiens  placés 

Voir  aussi  la  CMlection  d'objets  é^art,  dans  une  fournaise  ardente,  miniature  du 

publiée  par  M**'  Naudet,  d'après  M.  de  Joli-  Ménologe  grec  de  l'empereur  Basile,  édi- 

mont,  in-folio.  tion  de  Clément  XIII,  t.  I,  planche  de  la 

p.  162. 

FOURREAUX  (1)  ou  GAINES.  -  De  deux  Même  sujet,  même  ouvrage,  p.  189. 

épées  prétendues  de  Gharlemagne,  Fra/ice  Alexand.   Lenoir  voit  les    trois  jeunes 

historique  et  monam^nla/^  d'Ab.  Hugo,  t  II,  hommes  dans  la  fournaise,  sur  un  bas-re- 

pl.  Lviii.  L'attribution  est  plus  que  dou-  lief  du  xiii'  au  xiv*  siècle,  provenant  de 

teuse ,  car  on  y  voit  des  fleurs  de  lis  d'une  l'église  Saint-Denis,  placé  dans  son  Musée 

époque  beaucoup  plus  récente.  des  monuments  français,  sous  le  n<*  32, 

—  D'épées ,    couteaux ,   dagues ,    poi-  planche  xxiv  de  son  Atlas,  Lenoir  semble 
gnards,  etc.  V.  ces  mots.  avoir  tort  dans  son  interprétation;  car  ce 

—  D'un  travail  soigné  et  représentant  des  n'est  pas  une  fournaise,  mais  un  taureau , 
hommes  combattant,  ouvrage  du  xiv*  siècle  et  l'on  voit  plus  de  trois  personnages  dans 
environ ,  France  historique  et  monumentale,  le  taureau.  V.  au  mot  Taureau  de  bronze. 
t.  IV,  pi.  VI.  —  Du  roi   Nabucbodonosor,    miniature 

Autre  du  xvr  siècle,  même  ouvrage  et  d'un  ménologe  grec  du  x*  siècle.  D'Agfn- 

tome ,  pi.  XVI.  court.  Histoire  de  l'art  {Peinture)^  pi.  xxxi. 

Voir  aussi  les  statues  de  l'amiral  Ghabot ,  n"  16. 

de  Gilles  Mallet,  de  Gaston  de  Foix,  etc.  M.  du  Sommerard  donne,  dans  son  Al- 

—  De  dague  ou  poignard,  ouvrage  du  bum  des  arts  au  moyen  âge,  une  curieuse 

xvr  siècle,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  tapisserie  du  xv*  siècle,  où  se  voit  à  main 


xvr  siecie ,  Atias  aes  ans  au  moyen  âge , 
par  M.  du  Sommerard,  pi.  vi  du  cbap.  XIII; 
Album,  pi.  XXXI  de  la  4'  série. 


gauche  le  sujet  des  trois  jeunes  hommes 
dans  la  fournaise.  V.  la  pi.  xxxiv  de  la  3* 

—  De  f'épée  de  Boabdil.  V.  à  ce  nom.         série,  intitulée  :  Le  quos  eao  chrétien. 

Les  collections  d'armes  du  Musée  d'artil-       On  peut  aussi  consulter  les  planches  gra- 
lerie,  celle  du  Musée  de  Madrid,  celle  pu-    vées  au  bui;in  ou  en  bois  des  anciennes  Bi- 
bliée  par  Hauser  à  Paris,  celle  du  docteur    bles,  qui  presque  toutes  reproduisent  ce 
Meyric,  etc.,  dont  nous  donnons  les  détails    sujet, 
aux  mots  Armes  et  Armures,  sont  également 
à  consulter.  FOURNEAUX.  —  Plusieurs  objets  de  ce 

Fourreau  de  couteau,  travail  du  xvr  siècle,  ^enre  sont  gravés  dans  l'ouvrage  de  Keslar , 
très-remarquable,  gravé  en  tète  de  l'ou-  intitulé  :  Espargne-Bois,  publié  en  1619; 
vrage  de  F.  Douce  sur  les  Danses  des  morts,  ouvrage  curieux  dont  il  existe  un  exem- 
On  y  trouve  représentées  des  scènes  de  ce  plaire  à  la  Bibliothèque  de  l'Arsenal ,  à 
genre  d'après  les  compositions  d'Holbein.       Paris. 

Autre  dans  une  miniature  du  xiv*  siècle, 

FOURMES.  —  Nom  donné  aux  chaussures    publiée  par  WjUcmin ,  Monuments  inédits, 
au  moyen  âge.  V.  le  texte  de  M.  Pottier  au    1. 1,  pi.  c. 

sujet  de  la  pi.  clxx  ,  donnée  par  Willemin,       Intérieurs  de  cuisines  et  de  salles  à  man- 
Monuments  inédits,  i,l{^p,TLi\\,  ger  ofl'rant  des  fourneaux.  Miniatures  de 

manuscrits  du  xiv*  au  xv*  siècle.  Pictorial 

FOURNAISE.  —  Bas -relief  tiré  des  caU-    history  ofEngland,  t.  II,  pi.  de  la  p.  %S2. 

(1)  Voir  la  noie  mise  au  mot  Épbi»,  sur  la  confusion  de  l'un  ayee  Tautrc  souvent  impossible  à  éviter. 
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Y,  aux  moto  Alchiiiie,  Ghinib  ,  divenes  ^  in^^"*,  t.  Il,  planehe  cocxxxt,  i'«  ëdftioii  de 
formes  de  fourneaux  propres  auxexpérien-  '  1836-37.  C'est  peut-être  le  fou  de  la  Goar. 

ces  de  cette  science.  Fou  d'Edouard  V.  /d.  Tome  I,  planche  de 

la  page  497.  Nouvelle  édition. 

FOURREURS  et  FOURRURES  (i).  —Un  Costume  de  Théyenin,  fou  en  Utre  de 

vitrail  du  xiir  siècle,  à  la  cathédrale  de  Charles  VI.  d'après  la  figure  gravée  sur  sa 

Chartres,  publié  par  Willemin,  MonumenU  pierre  tombale  à  Téglise  Saint-Maurice  de 

inédite,  1. 1,  pi.  cix,  représente  unmarchand  Senlis  ;  publié  dans  le  1*'  vol.  du  Musée  des 

de  fourrures  à  son  comptoir.  familleê,  planche  de  la  p.  489. 

Autre  montrant  sa  marchandise  à  une  Ordre  ou  sociétés  des  Fous  en  i38i  ;  on 

femme  qui  vient  acheter.  en  trouve  le  costume  dans  Fouvrage  de 

Vitrail  de  la  même  église,  costume  du  Schoonebeek,/ri>to^rtf  d^^ordrM  mZ/lfoireâ, 

xiii«  siècle,   Magasin  universel,  pi.  iv,  1. 11,  p.  223. 

p.  217.  Voir  aussi  p.  224,  la  gravure  de  leur  pa* 

Fourrure  à  une  tunique  militaire.  Statue  tenle  porlant  trente-six  armoiries, 

d' Ai  mont,  comte  de  Corbeil,  1"  du  nom ,  en  Monnaies  inconnues  des  évéqaes  des  fous 

1430.  Mil  lin,  Antiquités  nationales,  t.  II,  et  des  innocents,  et  de  quelques  autres  asso* 

art.  XXII,  pi.  II ,  n°  3.  dations  singulières  du  moyen  âge,  recueillies 

Dans  Fouvrage  de  Jost  Ammon,  de  Ar-  et  décrites  par  M.  J.  RigoUot  d'Amieos, 

tihus    mechanicis  et  illiberalibus,   1384,  1  vol.  in-S""  de  texte,  et  un  de  planches  avec 

pi.  XLV,  on  voit  un  fourreur  travaillant  à  une  introduction  ,  par  M.  Leber. 

son  état.  Mémoires  pour  servir  à    Vhistaire  des 

Fous  y  par  du  Tillet,  1  vol.  petit   in -4*, 

FOUS  (2).  — -  Figures  du  jeu  de  cartes  in-  quelquefois  in-12  avec  planches, 

ventées  par  Gringoneur  pour  le  roi  Char-  Le  père  Joubert ,  dans  son  Traité  de  la 

les  VI.  Willemin ,  Monuments  inédits,  t.  If,  sciences  des  médailles,  donne  quatre  mon- 

Î)l.  CLXxvi  ;  Alexandre  Lenoir ,  Atlas  de  nair  s  frappées  pour  quelaue  société  de  ee 

'Histoire  des  arts  en  France,  in^olio ,  plan*  genre.  V.  la  pi.  ii,  n"^  11 ,  12  de  la  première 

ehe  XLii.  instruction. 

Acteur  de  la  iéte  des  fous,  au  xiv*  siècle 

environ,  ih,,  pi.  xxxviii.  FOYERS.— V.  aux  mots  Cbeminébs,  Cve- 

Détails  de  la  fête  des  fous,  d*après  un  mets,  Plaques. 
dessin  du  xiv*  ou  xv*  siècle.  Deux  planches 

gravées  dans  les  Cérémonies  religieuses  de  FRANCE.  — Les  principaux  ouvrages  ren- 

Bernard  Picart.  V.  les  pi.  du  l**"  ou  2*  voL,  fermant  les  monuments  de  ce  pays  sont  : 

suivant  les  éditions.  Le  Monasticum  gallicanum  pour  les  ab- 

La  cérémonie,  ou  plutôt  la  mascarade  baves.  V.  à  ce  mot. 

se  passe  dans  la  nei  de  la  cathédrale  de  L*ouvrage  de  Claude  de  Châtillon,  intl^ 

Rouen  (3).  tulé  :  Topographie  française,  ou  représem^ 

Figures  et  costumes  de  fous,  publiés  dans  talions  de  plusieurs  villes,  bourgs,  maisons 

Fouvrage  d^Erasme,  Eloge  de  ta  Folie,  dV  de  plaisance  réunies,  etc.,  de  France  mis  en 

près  les  dessins  d'Holbein,  1  vol.  in-12,  lumière,  par  J.  Boisseau,  1  vol.  in -folio 

dont  il  existe  des  éditions  latines  et  fran-  de  171  planches,  très-recherché  et  devenu 

çaises.  trè»-rare  dans  le  commerce. 

Ceintures  et  autres  attributs  de  la  Mère-  Les  plans  et  profils  des  rilles  de  France, 
Folle.  Atlas  des  monuments  français,  par  par  Tassin,  2  vol.  in^blio  oblongs,  1^,  en- 
Alexandre  Lenoir.  V.  Ceinture.  viron  400  planches. 

Fou,  costume  du  règne  de  Henri  VII.  Là TopoaraphiaGalUœ, etc. ^  publiée  fmt 

Angleterre  pittoresque  au  baron  Roujonx,  Martin  Zeiiler,  1  vol.  in^olio,  dont  toutes 


(1)  L'asase  des  fourrures  fui  très  en  vogue  aux  xni«  ins»,  introduction,  p.  XL  i  X 
et  xiT*  siècles.  M.  Poitter,  p.  66  do  texte  de  l'ouvrage  au  xiv«  siècle,  t.  IV,  p.  S70. 
de  WilleoiÎD,  donne  an  inventaire  du  temps  où  l'on        (3)  L'on  SAit  tous  les  efforti 


XLI;  Blarcbangy,  fViiacf 

9. 

efforU  et  (ouïes  les  tenlaUves 


qu'ont  éprouvj 


autre  2.746  peaux  de  menu  vair,  celles  du  ventre  de  les  évéques  pour  arrivera  la  destruciion  de  êes  retics 

ranimai.  Voir  le  compte  de  dépenses  de  Tbôtel  de  du  pacanUme. Y.  toutes  les  autorités  que  nous  rappoi^ 

Charles  VI  pour  te  seul  objet.  tons  dans  noire  Glouairt  tilWifique.ÀtmaUid*  p*i- 

(2)  Sur  l'usage  des  fous  et  folles  près  la  personne  tosophle  chrétienne,  l.  XVI,  p.  34.  V.  aussi  les  ob- 

des  rois  et  reines,  voir  les  curieuses  et  savantes  re-  servatlons  faites  à  ce  sujet  dans  l'ouvrase  de  M.  Ri- 

chercbes  de  M.  Leber,  dans  l'ouvrage  de  M.  Rigollol,  gollot  sur  les  Monmaie9  inédites  dis  fous,  p.  96  et  mIt. 

IniroduçHomaiM  WMmQlesdesévéques  des  fous,  tUi.t  de  nntrodaction. 
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les  planches  sont  grayées  par  Gaspard  Mé«  Foya^ti  dans  le  midi  de  la  France  , 

rian,  Francfort-sur-le-Mein .   1655,    ren-  5  toT.  in-8''  accompagnés  do  deax  atlas 

ferme  plus  de  milles  vues  ae  France,  de  in-4<^. 

châteaux,  abbayes,  ponts,  églises,  forte-  Ces  deux  ouvrages  sont  d*Â.  liillin,  qui 

resses,  etc.,  généralement  bien  gravées.  aurait  bien  dû  y  joindre  des  tables  de  ma- 

La  CoUeclion  tofographiqueâu  maréchal  tières  par  ordre  alphabétique,  au  lieu  des 

d^Uxelles,  49  vol.  in-folio,  dans  lesquels  on  sommaires  inutiles  qu^on  y  trouve  et  qui 

trouve  une  foule  de  planches  curieuses  qui  embarrassent  plus  qu^ils  ne  servent  pour  les 

n^ezistf  nt  que  là  (1),  et  au  Cabinet  des  es-  recherches, 

tampes  de  Paris.  VAUas  de  V histoire  des  arts  en  France, 

Les  Collections  des  vues  de  France ,  par  par  Alexandre  Lenoir,  renferme  bien  des 

Math.  Mérian.  monuments  curieux,  mais  qui  bien  souvent 

Celles  des  Silvestre ,  de  Marot  et  quelques  n'ont  pas  le  caractère  distinctif  de  leurs  siè- 

autres ,  forment  plusieurs  volumes  in-folio  clés. 

réunis  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  Les  monuments  de  sculpture  surtout  sont 

sont  classées  depuis   longtemps  dans  la  tous  modernisés;  quelques-uns  même  déna- 

grande  Topographie  de  la  France,  turés  complètement. 

La  célèbre  collection  dite  le  Porte feaille  V Histoire  de  Vart  au  moyen  âge,  par  Sé- 
de  M,de  Gaigniéres,  appartenant  au  même  rouxd'Agincourt,  6  vol.  in-rolio,  offre  beau- 
Cabinet  ,  formant  autrefois  143  vol.  in-folio  coup  demonumentsdVcbitecture,  de  pein- 
de  dessins  à  la  plume,  de  vues  de  châteaux,  ture  et  de  sculpture ,  dont  une  partie  ap- 
églises,  abbayes,  prieurés,  etc.,  et  depuis  partient  à  la  France,  mais  malheureuse- 
quelques  années  fondus  dans  la  grande  To~  ment  trop  réduits. 

pographie  de  la  France ,  que  nous  citons  La  France  historique  et  monumentale , 

souvent.  4  vol.  in-8%  par  M.  A.  Hugo;  Paris,  1837-38. 

Cette  immense  collection,  unique  en  Eu-  On  y  trouve  réunis  presque  tous  les  monu- 

rope,  comprend  plus  de  300  volumes  in-  roents  importants  des  diverses  provinces  de 

folio ,  tous  reliés  d'une  manière  uniforme ,  France,  classés  par  ordre  chronologique,  et 

classés  par  département,  et  renfermant  un  copiés  dans  plusieurs  grands  ouvrages,  dont, 

nombre  prodigieux  de  planches.  malgré  les  défauts  (2) ,  les  planches  sont 

On  doit  ridée  et  Torganisation  de  cette  d'un  grand  intérêt,  surtout  pour  les  person- 

topographie  aux  conservateurs  successifs  du  nés  qui  ne  peuvent  acquérir  des  ouvrages 

Cabinetdes  estampes, mais  surtout  à  M.  Du-  in-folio  ou  d'un  grand  prix, 

chesne  aîné,  qui  ra  portée  au  point  où  nous  Les  Foyages  pittoresques  dans  C ancienne 

la  voyons.  France,  par  MM.  le  baron  Taylor,  C  harles 

Foyages  pittoresques  en  France,  par  de  Nodier  et  de  Cailleux  ,  qui  doivent  former 

La  Borde  et  Guétard,  12  vol.  in-folio,  dont  30  vol.  grand  in^blio,  contenant  plus  de 

les  planches  sont  assez  bien  gravées ,  mais  4,000  planches  lithographiées  par  une  foule 

généralement  nulles  sous  le  point  de  vue  d'artistes  français ,  anglais,  allemands,  etc. 

des  détails  archi tectoniques  qui  sont  le  plus  La  Haute-Normandie ,  ^  yo\,  renfermant 

souvent  mal  dessinés.  280  lithographies. 

Les  principaux  monuments  de  la  France ,  La  Franche- Comté ,  1   vol.  renfermant 

publiés  par  M.  Alexandre  de  La  Borde,  en  179  lithographies. 

2  vol.  in-folio,  renferment  environ  200  plan-  V Auvergne,  2  vol.  renfermant  274  litho- 

ches  gravées  au  burin.  Beaucoup  de  planches  graphies. 

de  cette  publication  sont  indignes  d'y  figu»  Le  Languedoc,  comprenant  le  Roussillon, 

rer  et  sont  dessinées  ou  gravées  avec  trop  le  Rouergue,  le  Quercy,  le  Vivarais,  le  Haut 

peu  de  soin  et  souvent  nulles  pour  Tétude  et  le  Bas -Languedoc,  4  vol.   renfermant 

des  styles  des  diverses  époques.  760  lithographies. 

Antiquités  nationales,  5  vol.  in-4'',  ren-  La  Picardie,  2  vol.  qui  renferment  envi- 

fermant  250  planches.  ron  390  lithographies. 

(1)  C'est  dans  ud  des  Yolumes  de  celte  importante  d'atrchéoloaU  an  peu  trop  aéTère  et  peut-être  oatrée^ 
collection  que  nous  avons  trouvé  des  gravures  de  car  si  Ab.  Hugo  n'a  pas  vu  les  monuments  que  Tédi- 
croix  avec  leurs  piédestaux  ornes  de  figures  de  rois  et  teur  a  fait  reproduire  pour  son  texte  de  la  France  mO' 
placées  aulrerois  sur  la  roule  de  Saint-Denis,  en  mé-  namentale,  etc.,  la  majeure  partie  en  est  puisée  dans 
moire  des  stations  faiies  lors  du  transport  des  restes  plusieurs  ouvrages  assez  accrédités,  et  d'ailleurs,  d»- 
de  saint  Louis  par  son  Uls  aux  tombeaux  de  la  basili-  puis  longiemps,  il  faut  bien  se  résoudre  i  accepter  les 
que.  V.  au  mol  Croix.  dessins  des  artistes  comme  ils  les  font,  puisque  si  peu 

(2)  Pas  plus  que  M.  L.  Batissier  nous  n'avons  envie  sont  exacts  dans  leurs  dessins,  au  dire  de  certames 
de  tromper  personne  dans  nos  indications  ;  car  déjA  personnes  qui  trouvent  i  bUmer  dans  les  meilleures 
plusieurs  se  sont  formalisés  de  notre  franchise,  mais  publications. 

nous  trouvons  la  critique  wwi^née  p.  S9  des  âlémenis 
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Le  Daaphiné,  i  vol.,  240  lithographies.  Pb^tel  de  Tille,  elc,  puhliës  avec  un  texte; 

La  Bretagne,  2  vol.,  280  lithographies.  plusieurs  châteaux  tels  que  le  château  Gail- 

La  Basse-Normandie,  1  vol.,  âOO  litho-  fard,  de  Gbâteauduu,  de  Fontainebleau,  etc., 

graphies.  sont  paiement  reproduits. 

La  Campagne,  1  toL,  200  lithographies,  Etudes  synoptiques  sur  Parchéologie ,  la 

et  ainsi  des  autres.  géographie,  la  paléographie  de  la  France, 

Aux  noms  de  ces  diverses  provinces,  nous  depuis  les  premiers  temps  de  la  monarchie; 

donnons  les  monuments  les  plus  remar-  suite  de  tableaux  in-tolio  avec  fac-Hmile 

qnables  renfermés  dans  chacun  de  ces  vo-  d^écritures,  de  cartes,  de  monuments,  ces- 

lûmes  (i),  tûmes,  usages,  etc.«  composés  et  publia  par 

La  France  monumentale,  d'après  les  des-  Jubé  de  la  Perelle,  au  Comité  des  arts  et  mo- 

sins  de  M.  Ghapuv,  grand  in-folio ,  plan-  numenls;  Paris,  4844. 

ches  exécutées  à  deux  teintes;  Paris,  1844,  Outre  la  partie  topographique,  il  ûiat  en- 

1844.  core  consulter  tous  les  grands  ouvrages  bis- 

Le  Moyen  âge  pittoresque  et  le  Moyen  toriques  tels  que  ceux  ne  Bernard  de  If  ont- 

âge  monuments,  chez  Hauser,  éditeur.  faucon ,  Monuments  de  la  monarchie  froh- 

Le  premier  ouvrage  renferme  environ  pat^^^  5  vol.  in-folio,  offrant  une  suite  chro- 

300  planches,  dont  une  grande  partie  sont  nologique  des  figures  peintes  ou  sculptées 

des  monuments  français.  des  rois  et  reines  de  France,  des  princes. 

Le  second,  qui  renferme  environ  600  plan-  seigneurs,  comtes,  barons,  dignitaires ,  offi- 

ches,  se  fait  remarquer  par  une  exécution  ciers,etc.,  avec  leurs  costumes,  armures  y 

généralement  mieux  soignée.  bannières,  sceaux,  tombeaux,  etc. 

La  collection  dite  les  Cathédrales  fran^  Lq  Trésor  de  la  couronne  de  France,  %  y  (A, 

*çaises,  par  MM.  Chapuy  et  T.  N.  de  Jolimont,  in-folio.  V.  au  mot  Trésor. 

malheureusemont  non  terminée,  présente  la  La  France  en  estampes,  en  71  vol.  in-fo- 

monographie  complète  des  églises  cathé-  lio,  célèbre  collection  de  Févret  de  Fon- 

drales  d'Alby,  Auxerre,  Amiens,  Bcauvais,  tette,  appartenant  au  Cabinet  des  estampes 

Chartres,  Notre-Dame  de  Paris,  de  Dijon,  de  Paris, et  publiée  par  le  père  Leiong,  dans 

de  Rouen ,  de  Sens ,  de  Senlis,  Strasbourg ,  le  4«  vol.  de  la  Bibliothèque  historique  de 

accompagnée  d'un  texte  descriptif  très  dé-  France, 

taillé.  toutes  les  histoires  générales  des  pro- 

,L'exce11entouvragedeM.MaIlet,  intitulé:  vinces,  telles  que  celles  de  Bourgogne,  de 

Églises  romanes  ou  romano-byzantines  du  Bretagne,  du  Languedoc,  etc.  V.aux  noms 

Puy-de-Dôme ,  réunit  à  une  suite  de  plan-  de  chaque  province  les  ouvrages  que  nous 

ches  bien  exécutées  un  texte  généralement  citons, 

estimé,  1  vol.  in-folio,  publié  à  Clermont.  Les  diverses  bibliographies  monameo- 

V Histoire  des  villes  de  France  a^ec  ar-  taies ,  publiées  par  MM.  Batissier ,  Daniel 

morial  des  villes,  etc.,  ornée  de  planches  Ramée  ,  à  la  suite  de  leurs  ouvrages  sur 

gravéeset  coloriées,  3vol.  in-8°;  Paris,  1844,  V Archéologie  et  V Architecture  au  niojen 

par  Guilbert  (Aristide)  et   plusieurs  sa-  âge;  celles  données  par  M.  Jules  Gailhabaud 

vants.  à  la  suite  des  textes  descriptifs  des  mona- 

Vues  des  chefs-lieux  des  86  départements  ments  français ,  publiés  dans  les  Monuments 

de  la  France ,  dessinées  d'après  nature  et  anciens  et  modernes ,  renfermant  une  ^ule 

lithographiées  par  divers  artistes ,  publiées  d'indications  d'ouvrages  à  planches, 

en  4828  environ ,  chez  Benard  et  Gihau,  et  L'ouvrage deWillemin,Afo/inm«iif«ùi^Yf, 

depuis  par  Danlos;  Paris,  1842-43,  in-folio,  ceux  de  Beaunier  et  Rathier,  d'Horace  de 

On  y  remarque  les  vues  de  Chartres,  Car-  Vieil  - Castel ,  sur  les  costumes  français;  le 

cassonne ,  Monde  ,    Nîmes,  Alby,  Lyon,  grandFroissartquenousavonsdéjà cité; tous 

Troyes,  etc.  ceux  que  nous  citons  aux  mots  Cérémonies, 

M.  Lerebours ,  opticien ,  publie  par  le  Charges  ,  Dignités. 
moyen  du  daguerréotype  une  suite  de  nos  Les  diverses  statistiques  publiées  par 
monuments  les  plus  remarquables.  Dans  la  M.  deCaumout;  celle  de  Paris,  publiée  par 
première  série  nous  remarquons  Notre-Dame  ordre  du  ministère  ;  les  bulletins  des  sodms 
de  Paris;  la  cathédrale  de  Reims,  d'Amiens,  archéologiques  de  France,  les  mémoires  par- 
Saint-Jean  de  Lyon ,  Sainte-Croix  de  Bor-  ticuliers,  ceux  des  sociétés  savantes  et  bien 
deaux,  la  cathédrale  de  Rouen,  deChartres,  d'autres  impossibles  à  déUîUer  ici ,  sont 

(0  Déjà  plus  de  16  volâmes  publiés  et  prés  de  prononcé  déjà  assez  francbcmeni,   nous  avons  m 

8,000  lilboRraphies  sont  sous  les  yeux  du  public  :  un  compensation  de  nombreuses  et  magnifiqoes  plancbet 

grand  nombre  sont  du  plus  baut  intérêt,  et  en  faisant  qui  seraient  restées  dans  le  néant  sans  fa  patriotiqM 

la  part  du  pittoresque  sur  lequel  nous  nous  sommet  pensée  des  créateurs  de  cette  colossale  entreprise. 
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remplis  de  documents  sur  les  monuments 
historiques  de  la  France. 

Pourles  monnaies  et  les  sceaux  de  France, 
Toir  à  chacun  de  ces  mots  les  ouvrages 
cités  dans  lesquels  on  trouve  publiés  ceux 
de  ce  pays. 

FRANCHE-COMTÉ  (i).— Dans  la  Topogror 
phie  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris ,  voir 
le  Tolume  intitulé  :  Départements  da  Doubs, 
du  Jura,  etc.,  qui  représentent  Tancienne 
province  ici  désignée. 

Les  deux  volumes  des  Voyages  piltores- 

Î^ues  et  romantiques ,  par  Tayior  ,  de  Cail- 
eux ,  etc. ,  consacrés  a  reproduire  les  vues 
et  monuments  de  la  Franche-Comté,  environ 
âOO  planches. 

Parmi  la  grande  quantité  d'édifices  reli- 
gieux et  autres  qui  v  figurent,  nous  citerons 
Sai.*it-Bertrand  de  CommingeSjSaimt-Claude, 
Nantua,  Tournus,  Joux,  Lons-le-Saulnier. 
V.  à  tous  ces  noms. 

FRANCISCAINS  (2).  De  Origine  Seraphicœ 
religionis  Franciscanœ ,  ejusque  progressif 
bus,  etc.,  1  vol.  in-folio ,  par  Franc.  Gon- 
zague,  religieux  et  provincial  de  iWdre, 
dédié  à  Sixte  V ,  Rome,  1587  ;  plus  de  200 
planches  gravées  avec  beaucoup  de  soin. 
On  y  trouve  des  portraits  de  saint  François. 
Sainte  Claire  tenant  un  ostensoir  ; 

Deux  arbre  généalogiques  de  Tordre; 

Plusieurs  feuilles  de  sceaux  de  Tordre 
an  nombre  de  55: 

Un  catalogue  des  cardinaux  protecteurs; 
portraits,  avec  leurs  armoiries,  des  papes 
protecteurs  ; 

Page  154  est  un  arbre  généalogique  très- 
remarquable  de  tous  les  saints  sortis  de  la 
première  souche  sérapbique. 

Page  264,  sainte  Catherine  de  Bologne. 

Page  452,  saint  Venceslas,  duc  de  Bour- 
gogne. 

Page  482,  saint  Biaise. 

Page  516,  sainte  Elisabeth. 

Pape  554,  saint  Léopold. 

Page  860,  image  mystique  de  la  Concep« 
tion. 

Page  990,  tableaux  des  martyrs. 

Page  1018,  sainte  Praxède. 

Page  1098,  vue  générale  du  monastère 
du  mont  Serrât,  en  Catalogne. 

(1)  Sar  cette  ancienne  province,  voir  Piganiol  de  la 
Foree^DeMcription  de  la  France,  t.  XII I ,  p.  1 20;  Lenglet 
do  Fresnoy,  Méthode  your  étudier  l'histoire,  in  .4*, 
t.  YI,  p.  225  ;  le  Catalogue  de  librairie  départemen- 
tale de  Damoalin  ;  les  Bibliographies  monamentales 
et  historiques  de  BfM.  L.  Batissier  et  Ramée,  citées 
au  mot  Architecture,  e(c. 

(2)  Sar  cet  ordre,  Lenglet  da  Fresnoy,  Méthode,  etc. 
U IV,  p.  153. 
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Page  1122,  vue  de  TErmiUge  d'Ârabida, 
en  Portugal. 

Plusieurs  planches  d^emblèmes. 

Cbaqae  plancbe  est  entourée  de  cartou- 
ches variés  et  d'une  grande  élégance. 

Pour  le  costume  de  Tordre,  outre  les 
planches  du  livre  ci-dessus ,  difficile  à  trou- 
ver, V.  les  histoires  des  ordres  religieux  par 
Bonanni,  Fialelti,  Héliot,  Bar,  etc. 

FRANCO-GERMAm.  —  Exemple  de  ce 
style  (3) ,  peinture  du  xi'  siècle.  Didron , 
Iconographie  chrétienne ,  p.  453.  On  y  voit 
un  écrivain  inspiré  par  un  mauvais  génie, 
ou  esprit  infernal ,  et  les  explications  don- 
nées dans  le  texte. 

FRANCO-SAXON.  —  Willemin  donne  un 
exemple  de  ce  genre  d'architecture ,  ilfo- 
naments  inédits,  t.  I,  pi.  11,  d'après  une 
miniature  de  manuscrit  du  ix*  siècle.  V.  les 
trois  premières  colonnes  (4)  et  ce  qu'en  dit 
M.  Pottier,  p.  7  du  volume  désigné. 

Nous  en  indiquons  un  autre  exemple  à  la 
lettre  E,  p.  405  de  ce  Dictionnaire. 

FRANÇOIS  D'ASSISE.  —  Son  portrait  en 
pied ,  d'après  une  fresque  du  xiii'  siècle,  au 
couvent  de  San  Subiaco ,  près  Rome ,  dans 
la  chapelle  Saint-Grégoire ,  avec  son  nom 
écrit  en  style  lapidaire,  1? rater  Franciscus, 
La  coiffure  est  singulière.  Le  portrait  s'ac- 
corde bien  avec  la  description  qu'en  a  donnée 
l'auteur  du  livre  intitulé  :  Liber  conformi" 
tatum,  etc.,  pars  2%  p.  138,  Faciès  hilaris, 
vulttts  benignus,  etc.  Cette  belle  tète  et  sa 
coiffure,  dit  d'Agincourt,  peuvent  suffire 
pour  fixer  les  incertitudes  qui  se  sont  éle- 
vées sur  la  forme  du  capuce  et  des  manches 
des  franciscains.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  c. 

Autre  figure  en  pied ,  peinture  sur  bois , 
même  siècle,  Etruria pittrice ,  1. 1,  pi.  vu, 
et  d'Agincourt ,  Peinture ,  pi.  cv,  n**  14. 

Antre,  ib,,  pi.  ex,  n*  8;  pi.  cxvii,  n*  4. 
Le  saint  est  à  genoux  devant  la  sainte  Vierae. 

Vie  de  saint  François,  composée  par  Be- 
noît Majano,  publiée  par  La^nio  fils.  Un  des 
sujets  représente  le  saint  subissant  l'épreuve 
du  feu.  V.  la  légende  de  sa  vie  et  Tœuvre 
du  peintre. 

Plusieurs  sujets  de  la  vie^u  saint,  com- 
posés par  le  Giotto.  Reproduits  par  d^Agin- 

(S)  Tïous  ne  répondons  de  rien  en  faisant  cette  cita- 
tion, c'est  A  chacun  à  Yoir  quelle  peut  être  la  valeur 
archéologique  du  monument  indiqué,  et  si  le  nom  qui 
lui  est  donné  par  l'auteur  cité  est  de  bon  aloi. 

(4)  Gomme  les  colonnes  ici  représentées  sont  plutôt 
des  motîrs  d'ornement  calligraphique  que  des  motifs 
d'architecture,  nous  doutons  que  l'on  puisse  s'en  ser- 
vir comme  exemple  dans  cette  dernière  catégorie. 
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court,  Peinture^  pi.  ctv,  ii"*2  et  8;  pi.  ctvi, 
nM  à  42.  La  pièce  n""  7  représente  l'dpothëode 
du  saint  où  figure  un  centaure  (1).  Le  saint 
a  deux  ailes,  il  est  Asèii  et  entouré  de  ses 
disciples  et  d'anges,  etc.  Il  est  plongé  dans 
une  méditation  profonde.  Dans  le  haut  du 
tableau  il  est  enlevé  au  ciel. 

Très  «Mie  figure  en  nled»  tenant  une 
croix  et  la  tête  entourée  d^une  belle  auréole, 
peinte  par  le  Giunta  dans  une  église  de  Pise. 
Cette  figure  à  été  reproduite  en  tété  de  la 
f^ledêêaint  Françoiè  d'Msdê,  par  M.  Emile 
-Cbftfin,i  vol.  in-8%  4841. 

Mariage  mystique  de  saint  François  avec 
les  trois  vertus,  Pauvreté,  Humilité  et  Obéis^ 
sance,  peinture  du  xiir  Siècle.  V.  Mariage 

MYSTIQUE. 

nta  é  mtracoU  iel  glorioêo  paàré  iûnto 
FtanêeêtodiPûola  nerOttavioVerro,genov. 
Neap.,  In-^*»,  64  planches  avec  un  texte. 

Saint  François  ressuscitant  un  enfant, 
firesque  de  Ghirlandaio,  publiée  par  Lasini, 
in-folio,  pL  ix,  CoUectiûn  deê  fresques  de 
Florence. 

Cicognara  A  publié  deux  sculptures  de  là 
vie  de  saint  François ,  Sioria  délia  scaltura 
ih  ttalia,  t.  n,  pf.  XXV.  L'une  d'elles  repré- 
sente 1a  mort  du  saint;  composition  aomi»- 
rable  et  qui  donne  une  grahde  idée  des 
scènes  de  fa  vie  cénobiiique. 

Mort  du  saint,  très-nelle  composition, 
pi.  XII  de  l'ouvrage  de  Lasini  cité  ciHlessus. 

On  y  remarque  un  bel  encensoir  du 
XIV*  siècle. 

Mort  de  saint  Fratiçois  au  milieu  de  ses 
frères,  remarquable  compositioti  du  Ghir^ 
landaio,  xiv*  Biède,i5'(riirtep<«ric^,  1. 1, 

pi.  XXVIII. 

Funérailles  du  saint  devant  lA  porte  de 
l'église  Saint*François  à  Assise,  fresque  du 
Giotto.  D'Agincouft,  Peinture,  pi.  cxvi, 
n»  iî. 

Monuments  en  l'honneur  de  saint  François. 

Église  Saint-François  à  Assise.  V.  au  mot 
Assise  les  détails  du  monument. 

Autre  à  Pavie.  V.  ce  nom. 

Autre  église  Saint -François  à  Rimlni. 
B'Agincourt  donne  les  détails  de  ce  monu- 
ment, un  des  plus  importants  de  Léon  B. 
Alberti  (2),  Architecture,  pi.  li. 

Cellule  de  %aint  François  conservée  et 
tonvertie  en  chapelle,  sous  le  dôme  de 
l'église  Notre-Dame  des  Anges,  à  Assise. 
D'Agncourt,  Architecture,  pL  xxxvi,  n'*''  26, 
Î7,  z8,29. 

(1)  Voir  pour  les  détails^  l'outrage  fntitalé  i  nia 
êimcti  Frmwiêci  AstiêinaiU,  ptr  tanei.  Bo%avemuram, 
eard.j  Rom.,  itoo,  in-4**  arec  licyres;  la  Vie  deê 
Peintreê,  par  Vasari  ;  art.  Giotio,  et  la  uaducUon  de 
cet  ouvrage  par  uo  Français,  et  au  mot  Cemacass. 


Maison  où  est  né  lé  saint,  MtvertU  « 
église  vers  le  xiir  siècle,  par  un  roi  d^Eipè» 
gne.  D'Agincourt)  ArchiteeîttM,  pi.  k, 
n"  3i .  32. 

Piroli  a  publié  toutes  les  peinture  de 
l'église  Saint-Fraoçois  à  Assise,  en  1  voli 
in-folio. 

D'Agincourt  donné  une  Iresqtie  pëate 
par  Giotto,  pi.  cxvt ,  n*  142. 

FRANÇOIS  (Saint)  DE  SIENNE.^ Si I^ 
gure  couchée  et  tel  qu'il  fut  dessiné  après 
sa  mori^  Aeta  ianctor,  des  Bollabdisies,  inois 
de  mai,  t.  intitulé  t  Propylaum,  p.  791^ H 
toutes  les  figures  de  ce  saint  réunies  d^BS 
la  collection  des  saints  au  Cabinet  des  es- 
tampes de  Paris  et  celle  formée  par  l'aatMr 
de  ce  Dictionnaire. 

FRANÇOIS  I''.  —  Portrait  de  w  pHaee 
vers  l'flge  de  25  ans ,  cernée  du  xvi^  siède. 
yfïMemin ^  Monuments  inédite,  t  n,plio^ 
che  ccxxxviii. 

Autre  publié  dans  le  TVéeor  de  nnmitêa- 
tique,  pi.  xvt,  n**  3,  8*  classe.  iO* série* 

Miniature  du  xvi*  siècle,  Willeinin,^ 
numentê  inédite,  t.  n,  pi.  cQxxxvu.IlcM 
assis  sur  son  trône. 

—  Représenté  à  cheval,  couvert  de  M 
armure,  Mneée  d'arifUerie  de  Patii. T.  b 
pi.  Lvii  de  la  Collection  é^objeU  d^nti  et^ 
curiosité,  publiée  par  MM.  T.-N.  deioliment, 
Goignet ,  et  gravée  par  M''*  Naudet,  itMI)lio. 

Armure  au  lion  attribuée  à  François  1*' 
y.  au  mot  Armures. 

^Représenté  à  genont  avec  sa  femme  el 
ses  enfants  au-dessus  de  son  maosoMe  i 
l'église  Saint-Denis.  V.  V Histoire  àê  Td*- 
baye  de  ce  nom  par  dom  Félibien,  1  ^' 
in-folio,  planche  de  la  p.  S64,  et  les  plan* 
ches  des  diverses  publications  du  Mnsieiet 
Petits^Augustins,  par  A.  Lenoir,  LaTtUée, 
Reville,  Biet.  V.  à  Musée. 

Sutue  colossale  de  ce  prince,  piAWe 
dans  VIstoria  délia  scnltum  in  Oâliâ,  par 
Qcognara,  t.  II,  pi.  Lxxxiii. 

~  Fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Fine 
tableau  de  Martin  Hemskerken  gravé  pr* 
Thom.  Cornheri.  V.  leurs  oeuvres. 

Magnifique  statue  de  ce  prince  dini  vm^ 
de  mort,  couché  sous  son  grand  mauisMeà 
l'église  Saint'Denis.  V.  la  planche  grt'w 
au  trait  et  publiée  par  Alex.  Lenoir,  ifWwr* 
des  arts  en  France,  t*  VIU,  pUncbe  de  U 
p.  36. 

(s)  C»e»i  sans  doite  par  erreur  que  é*A#«o«J*! 
que  celte  éffllae  est  on  exemple  rentargaaMe  rvw- 
lecture  golbique. 
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Là  même  placée  au  milieu  de  la  salle  du  ^    On  trouve  dans  la  France  hiêtoriquê  et 

xyi*  9>ïèc]tyà\x  Musée  des  Feiitê'jéugastiM,  monamentale ,  par  Âb.   Hugo,  t.  II,  une 

publié»  par  La  vallée  et  Reville,  Fueêpitio-  planche  n*"  4  représentant  :  i*"  plusieurs 

resqaeaes  salles  du  musée  des  monuments  guerriers  francs,  dont  un  provenant  du 

e'onçais,  in-folio.  Cette  belle  statue  est  de  portail  de  Saint-Denis  avant  les  destruc- 

ierre  Bontemps.  tiens  de  93;  sous  les  t^  et  5»  deux  autres 

Elle  est  reproduite  par  le  comte  de  Gico*  statues  de  guerriers  provenant  de  Téglise 

gnara,  Istoria  éslla  scuUura,  etc.,  t.  II ,  Notre-Dame-du*Port  àClermont;  n**4et9^ 

pi.  Lxixiii.  diverses  armes  de  guerriers  francs  tirées  de 

Alex.  Lenoir  a  publié,  dans  le  8*  vo-  miniatures   du   xiir  siècle  (Bibliothèque 

lume  du  Musée  des  monuments  français  y  royale)  ;iO«  le  fer  de  la  pique  à  3  crochets , 

p.  34  à  38,  douze  planches  données  par  Im-  nommée  hang  ou  angon  des  Francs,  qui  se** 

Dart,  architecte,  représentant  tous  les  dé«-  rait,  suivant  quelques  auteurs,  Toriglne  de 

iails  du  mausolée  provenant  de  Téglise  de  la  fleur  de  hs;  iV  un  coutelas  nommé  spata, 

Saint*Denis,  placé  pendant  plusieurs  années  tiré  d'une  sculpture  de  la  porte  orientale 

au  Musée  des  Petits^Augustins,  et  replacé  à  de  Saint -Denis;  i^'*  et  i^"*,  autres  armes , 

Saint-Denis  depuis  la  destruction  duait mu-  même  église,  portail  principal;  14"*,  deux 

ftëe.  V.  Touvrage  dUmbart,  intitulé  :  Des*  guerriers  tirés  de  sculptures  de  Notre-Dame- 

cription  du  tombeau  de  François  F\  du-Port  à  Clermont. 

François  1",   ligure  debout,  armée  de  Une  miniature  tirée  d'un  manuscrit  du 

pied  en  cap,  pi.  x  de  l'ouvrage  de  Schrenc-  x*"  ou  w  siècle,  et  publiée  dans  V Univers 

hÀQSyïniiimé  ijiugustissimorumimperator,,  pittoresque    des    frères   Didot    {France)  ^ 

^aronom,  X^acofn^  etc.,  gravure  de  Dçmi-  pi.  xlvi,  représente   un  jeune   seigneur 

nique  Custode,  d'après  Fontana.  tranc  dans  le  costume  militaire  du  Bas* 

Empire,  placé  entre  deux  ecclésiastiques 

FRANÇOIS  II*  DU  NOM.  —  Très -beau  qui  paraissent  Tinstruire.  Cette  miniature 

mausolée  de  ce  prince  à  l'église  des  Carmes,  est  du  plus  grand  intérêt. 

à  Nantes, sculpturedeMichel  Columb  (1509),  Vaisseau  franc  ressemblant  aux  anciennes 


Albêm  du  Sommerard,  pi.  ix  du  chap.  V.  (i).  galères  romaines ,  France  pittoresque  et  mo^ 
Détail  de  ce  tombeau,  publié  en  i  voK  numentale  d'Ab.  Hugo^  t.  H,  pi.  lv.  U  est 
in*4'',  avec  8  ou  iO  planches;  à  Paris,  cheE  copié  d'après  une  miniature  de  manuscrit 
Dumoulin,  libraire,  1841,  et  dans  VHistoire  du  vin*  ou  ix*  siècle. 
de  la  ville  de  Nantes,  par  Guépin  et  Hawke,  Monnaie  de  ce  peuple.  Revue  numismo/^- 
où  ce  beau  monument,  reproduit  en  44  plan^  tique  deBlois,  t.  I,  p.  54,  390,  et  tout  ce 
cbes,  est  expliqué  ûgure  par  figure.  qui  est  indiqué  à  la  table  des  matières  à  la 

Très-belle  colonne  funèbre  élevée  à  la    fin  du  G**  volume  de  cette  publication, 
mémoire  de  ce  prince  dans  l'église  des  Ce* 

lastins  de  Paris.  Millin,  Antiquités  naUo-  FRATERNITÉ.  -—  Pour  être  admis  à  là 
notes,  t.  I,  pi.  XIII,  n«  i,  ancienne  édi«-  fraternité  d'une  abbaye,  il  fallait  en  avoir 
lion,  et  pi.  XLiii,  édition  Barba;  et  dans  la  été  bienfaiteur  et  ensuite  admis  à  profiter 
statistique  de  Paris ,  article  du  Couvent  des  de  l'indulgence  attachée  à  celte  bonne  œu- 
CiLESTina.  vre,  soit  à  titre  de  fondateilr  (2),  soit  à  titre 

de  restaurateur,  soit  à  titre  de  protecteur. 

FRANCONIE  (Allemagne  ).  —  Topogra^       Plusieurs  sceaux  et  miniatures  où  l'on 

phia  Franconiœ,  par  Mat.  Merlan,  Francf.,    voit  des  personnages  à  genoux  devant  un 

in-folio,  orné  de  planches  magnifiques.  évéque  ou  un  abbé,  peuvent  donner  une 

La  Topographie  du  Cabinet  des  estampes    idée  de  ce  genre  de  cérémonie.  Y.  Fomiia- 

de  Paris  (Allemagne).  teurs  et  Fondations. 

Celle  oite  du  maréchal  d^Uxelles,  appar- 
tenant au  même  Cabinet  (AUemagne).  FRÉDÉCONDE.  —  Sutue  présumée  de 

cette  reine.  Monuments  de  la  monarchie 

FRANCS. -~  Il  n'existe  [)our  ainsi  dire  au*    française  de  Monlfaucon ,  t.  I,  pi.  xii,  et 

cun   monument  authentique  du  costume    dans  le  Trésor  de  la  couronne  ae  Francs, 

civil  et  militaire  de  ce  peuple,  dont  nous    1. 1,  pi.  xii. 

descendons.  Sa  figure  en  pied  tracée  stur  tme  belle 

(1)  Piganlol  de  !•  Fopm,  DeêeripHon  de  la  France,  AndHerte^  Histoire  littéraire  au  moyen  âge,  uii* 
t.  vlll,  p.  3B8,  donnt  la  desorlption  déuillée  de  ce  tiècle,  par  Berington,  traduction  de  Boulard,  iD-8*. 
beau  monument.  Y.  CROTLAim  ou  FoADATioifs,  et  la  note  de  la  p.  930  de 

(2)  Il  est  question  de  cet  usage  dans  la  relation    notre  Dictionnaire, 
aliode  la  reoooi tra«tioa  do  l'aM>ayo  do  Croyiaad,  en 
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Sierre  tombale  (i)  provenant  de  Pabbaye  FRÉDÉRIC  m,  emperenr  d^AlIemigne. 
e  Saint-Germain-€les-PréS|  Histoire  de  son  — Figure  en  pied ,  armé  de  pied  en  cap, 
église,  par  dom  Bouillard ,  m-folio,  planche  pi.  ii  de  Ton vrage  ci-dessus,  grav.  deDom. 
de  la  p.  12.  Custode,  etc. 

Cette  pierre,  qui  est  placée  actuellement 
dans  les  caveaux  de  Péglise  de  Saint-Denis ,       FRÉDÉRIC  IV«  DU  NOM  (3).  Empereor.- 
sera  reproduite  en  grand  et  avec  les  cou-    Sceau  de  ce  prince  (xiii*  siede),  Aetasant- 
leurs  du  monument  dans  la  Statistique  de    lorum  des  Boliandistes ,  mois  d^avril,  1. 1, 
Paris,  par  Albert  Leooir,  monographie'  de    planche  de  la  p.  948. 
Saint-Germain-des-Prés.  Sa  statue  à  Capoue,  sculpture  du  xni*  siè- 

Autre  qui  se  voyait  au  portail  de  Notre-  cle.  D^Agincourt,  pi.  xxvii ,  n*  4. 
Dame  de  Paris,  Beaunier  et  Rathier,  Costu-  Tombeau  de  ce  prince  à  Péglise  de  Saint- 
mes  français,  t.  I,  pi.  xiv,  très-beau  cos-  Etienne  de  Vienne,  publié  dans  le  â*  volume 
tume;  elle  tient  un  rouleau  ou  volume;  et  de  Touvrage  intitule  :  f^oyages pittare$qut 
par  Alex.  Lenoir,  Musée  des  monuments  en  Autriche,  par  M.  le  comte  Alex,  delà 
français,  \.  I,  pi.  xxiii,  n*"  7,  et  p.  174  du  Borde;  Paris,  1821.  Ce  monument  est  d'one 
texte.  grandeur  colossale.  Les  statues  des  quatre 

Autre  statue,  mais  d'imagination ,  gravée  électeurs  et  des  douze  apôtres  ornent  la  ba- 
dans  les  Antiquités  de  Paris,  par  Dubreuil  lustrade  formée  dVcades  à  plein  cintre 
et  Bonfons,  1  vol.  in-12,  planche  de  la  p.  55.    à  travers  lesquelles  se  remarquent  une  suite 

d'animaux  naturels  et  fantastiques  couchés 
FRÉDÉRIC  BARBEROUSSE.  —  V.  Bakbe-  sur  des  dalles  d'appui.  300  figures  sont 
E0U8SE.  Nous  ajouterons  ici  que  sa  figure  sculptées  autour  du  mausolée.  L^  écn»oos 
en  pied  sur  un  vitrail  de  la  cathédrale  de  des  diverses  villes  de  TAilemaffne  serrent 
Strasbourg,  citée  par  M.  Didron,  Jconoara-  de  frise  au  cype  funéraire.  Ennn,  vieut  la 
fhie  chrétienne,  p.  123,  est  pour  cet  archéo-  figure  de  Frédéric  représenté  couché,  Této 
logue  une  occasion  de  consigner  une  remar-  de  ses  habits  impériaux ,  tenant  le  globe  et 
que  assez  importante  sur  le  nimbe  qui  le  sceptre,  couronné  d'un  diadème  à  forme 
entoure  la  tète  de  ce  prince,  fort  peu  digne  sphénque,  surmonté  d'une  croix;  autour 
d'être  canonisé.  de  lui  plusieurs  écns  d'armoiries  des  di- 

verses parties  de  l'Empire.  Au-dessus  de  sa 
FRÉDÉRIC  IP  DU  NOM.  —  Empereur  d'Al-  tète  est  un  dais  sculpté  en  pierre  sur  lequel 
lemagne  au  xiii*  siècle;  auteur  a'un  célèbre  est  représenté  saint  Christophe  en  mémoire 
traité  de  fauconnerie.  Sa  figure,  représentée  sans  doute  de  l'ordre  de  ce  nom ,  institué 
assise,  d'après  une  miniature  de  manu-  paF  Frédéric,  quoiqu'on  ne  parle  que  de 
scrit  (2).  Willemin,  1. 1 ,  pi.  cm.  celui  de  saint  Georges.  V.  la  pi.  vi  et  p.  48 

Autre,  figure  en  pied,  très-belle.  Bon-    du  texte, 
nart.  Costumes  des  xiir  et  xiv*  siècles,  in-4'',       On  trouve  le  développement  de  ce  monu- 
1. 1,  pi.  xcv.  ment  funèbre,  vu  sous  ses  diverses  faces  et 

dans  tous  ses  oétails  de  sculptures,  gravé  en 
FRÉDÉRIC  IK  roi  de  Danemark.  —  Fi-    4  planches  très-bien  exécutées  au  trait  dans 
gure  armée  de  pied  en  cap,  debout,  pi.  xii    un  ouvrage  dont  on  trouve  le  titre  à  Tar- 
de l'ouvrage  de  Schrenckius  intitulé  :  Ffjl'    ticle  Vienne  (Autriche). 
gies  augustissimor,  Princip.,  Vucum^  Baro- 

mm ,  etc.  FREIN  DE  CHEVAL.  —  On  donne  un  frein 

Autre  personnage  de  ce  nom,  électeur  de    de  cheval  à  quelques  figures  allégoriquo. 
Brandebourff.  V.  Fortune  ,  Prudence  ,  etc. 

Monnaie  de  ce  prince,  Revue  numismati* 
que  de  Blois  de  MM.  Cartier  et  De  La  Sans-       FRESQUES  (4).  —  Séroux  d'Agincourt, 
saye,  t.  VI,  p.  443.  Histoire  de  Vart  (Peinture)  j  présente  une 

(i)  Une  note  placée  au  bas  de  la  page  nous  apprend  porphyre,  etc.  Les  archéologues  de  noire  époque  y 

que  l'on  doateae  l'aulhenticiié  de  ce  monument,  ou  voienl  remploi  de  l'émail.  On  sait  que  les  traits  di 

que  du  moins  il  ne  peut  être  de  Tépoque  de  Frédé-  Tisane  et  les  détails  des  doigts  et  des  mains  ne  soat 

gonde,  attendu  les  caractères  de  l'inscription  qui  ap-  pas  mdiqu^  sur  cette  pierre,  c'est  donc  une  inexaeU- 

parliennent,  dit-on,  à  une  époque  plus  récente.  La  tude  de  reproduire  cette  léie  avec  un  visage, 

pierre  tombale  en  question  est  un   exemple  très-  (2)  Voir  ce  que  nous  disons  de  ce  manuscrit  ao  nat 

remarquable   de  l'emploi  de    la  mosaïque.  M.  Le-  Fauconiibr». 

Doir,  p.  183  du  Catalogue  du  Musée,  n^  7,  dit  que  (8)  Peut-être  le  même  que  le  précédent,  d'après  es 

cette  mosaïque   est  formée  de  petites  parties  d'é-  que  disent  les  historiens  et  les  liiographes  qae  dois 

maux  fixées  dans  un  mastic.  Millin,  Dictionnaire  des  avons  consultés. 

2»eaiu;-ar/«,  article  Ifoaafi^ue^  p.  490  du  t.  II,  dit  autre  (4)  Pour  connaître  la  marche  progressive  de  es 

chose.  Félibien  parle  de  portions  de  marbre  et  de  genre  de  peialore,  U  dut  lire  les  intércMUts  M- 
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belle  soite  de  fresones  des  écoles  grecques  cette  ville,  beau  monaroent  du  xiv»  siècle , 
et  latines  depais  le  ix'  siècle  environ  jus-  Monuments  anciens  et  modernes,  par  M.  Gail- 
qu^à  la  fin  du  xv*  ou  xvi*.  habaud ,  in-i**,  là*  livraison  ;  Univers  pitto- 

Voir  les  pi.  lxxii,  lxxiii,  lxxiv,  pour  re«âra«  de  Firmin  Didot  frères,  ^/^ma^/ie, 
le  IX*  ou  X*  siècle.  On  y  trouve  plusieurs  ou-    t.  Il ,  pi.  m. 

vrages  sortis  de  Pécole  grecque  ou  byzan*  Voir  aussi  les  planches  de  PALLEifAGME 
tine  établie  en  Italie.  MOifUMENTALE  citée  dans  ce  Dictionnaire. 

Pour  les  XII*  et  xiii*  siècles.  V.  les  pi. 
Lxxxix  à  ex VIII  de  Pécole  d'Italie  propre-       FRIBOURG  (Suisse).  —  Cathédrale   de 
ment  dite.  cette  ville,  monument  du  xiv*  siècle,  pu- 

Pour  le  XIV*  siècle,  plusieurs  fresques  d'Or-    bliée  dans   toutes   les  descriptions  de  la 
cagna,  de  Stamina,  de  Simon  Memmi ,  de    Suisse.  Voir  à  ce  mot. 
Mutina  de  Modène.  Dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  vu. 

Pour  le  XV*  siècle,  V.  les  pi.  cxxxiv  à  cxlii.    vue  de  Tabside  extérieure ,  Collection  d'in- 

Ici  paraissent  les  ouvrages  de  Gimabué,  térieurs  de  tous  les  pays  et  de  toutes  les 
Massacçio  Signorelli,  de  Ghirlandaio,  de  époques,  Ghapuis  et  une  société  d'artistes, 
Paul  Uccello,  Fiesole,  etc.  in-ioiio.  V.  la  liste  des  planches. 

Pour  le  XVI*  siècle ,  V.  les  pi.  cxliv  à       Très-belle  chaire  du  xv*  siècle ,  qui  peut 
CLXvi,  qui  présentent  Pensembie  de  Tépo-   jouter  avec  celle  de  Strasbourg,  Moyen  âge 
que  dite  de  la  renaissance,  mais  presque  bor-   pittoresque,  pi.  lxx. 
née  aux  écoles  d'Italie,  à  de  rares  excep- 
tions près.  FRISE.  —  Chroniques  de  ce  pays  par  Le 

Voir  aussi  celles  de  Saint-Marc,  de  Venise,  Petit,  publiées  à  Dordrecht,  en  2  vol.  in- 
du Gampo  Santo,  de  Torcello,  Orviette,  etc.    folio,  ornés  de  planches  gravées,  représen- 

Les  plus  belles  fresques  de  Florence  sont  tant  les  figures  en  pied  des  princes  et  sei- 
publiées  en  1  vol.  in^^olio,  par  Lasini.  V.  au  gneurs  de  Frise,  depuis  l'origine  jusqu'au 
mot  Florence.  xvi*  siècle. 

Les  fresques  de  Raphaël ,  de  Ghirlandaio 
et  de  quelques  autres ,  sont  publiées  par  di-       FRISES.  —  Celles  de  la  basilique  de  Saint- 
vers  graveurs.  V.  leurs  œuvres.  Jean-de-Latran ,  tirées  de  diverses  construo- 

L'on  doit  à  M.  de  Gaumont  la  description    tiens  antiques.  D'Agincourt,  Histoire  de 
des  fresaues  les  plus  curieuses  qui  existent    l*art,  pi.  xxviii,  n""  54. 
encore  dans  diverses  églises  de  France  du       Autre,  même  planche,  n"  59. 
XI*  au  XVI* siècle.  Cours  d'antiquités  monu-       Autre,  pi.  lu,  n*»  20;  pl.j.iy^n'*  45. 
mentales, 
reusement 
productions 
pi.  Giv,  cv  é 
dessus.  *  n*"  2  et  4;  pi.  xxxiii,  n°'  4  et  2;  pi.  xxxivj 

Les  fresques  de  l'église  Saint-Savin  se  pu-    »*'  13,  44;  pi.  xlvii;  au  xv*  siècle,  pi.  lu  , 
blient  en  ce  moment  par  ordre  du  ministère,    lui  9  lvi  ,  au  xvi*  siècle,  pi.  lx. 
V.  au  mot  Savin  (Saint-).  Voir  aussi  les  divers  exemples  qui  y  sont 

Fresques  du  xvi*  siècle  retrouvées  sur  les    donnés  pi.  lxx. 
murailles  de  l'abbaye  de  Gluny.  V.  la  plan-       Frises  représenUnt  une  marche  miliuire, 
che  gravée  p.  55  de  la  Revue  archéologique    tombeau  du  duc  de  Gardona,  Foyage  pitto» 
de  Paris,  i"  livraison.  resque  en  Espagne,  par  Alex,  de  La  Borde, 

in-folio,  t.  I,  pi.  Lxxix,  texte  p.  49,  vol.  4*^ 

FRESTEL.  —  Nom  d'un  instrument  en    Le  monument  porte  la  date  1522. 
usage  au  moyen  âge,  mais  sur  la  forme  du-       —  Des  tombeaux  de  François  I*'  et  de 
quel  on  n'est  pas  d'accord.  On  croit  que    Louis  XIL  V.  à  ces  noms. 
c*est  ce  que  nous  nommons  la  flûte  de  Pan       —  De  la  cour  du  Louvre.  V.  à  ce  nom. 
ou1esyrinx,ouencorechalémie.V. le  texte       Voir  aussi  aux  mots  Façades,  Frontis- 
de  M.  Pottier,  1. 1 ,  p.  57,  à  l'occasion  de  la    ^ices  ,    Mausolées  ,    Sarcophages  ,     Ton- 
pi.  LU  de  l'ouvrage  de  V^illemin,  Monu'    beaux  5  etc. 
ments  inédits, 

FROGS.  — Aux  noms  de  chaque  ordre  re- 

FREYBERG,  en  Allemagne.  —  Église  de    ligieux  on  trouve  la  forme  de  ce  vêtement 

tails  coniiffoéft  dans  le  Discours  sur  la  peinture  mo-    le  DlcUormaire  des  beaux-arts,  par  MilUo,  verbo  Fres- 
derne,  par  M.  Ëmeric  David,  in-8%  p.  167, 168.  Y.  aussi    qucs,  qui  y  cite  une  foule  d'ouvrages  imporunls. 
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suiTânt  lef  diverses  modifiettions  qu'il  a  Antre  scetn  du  ehtpitre  ou  même  de  la 
pu  éprouTfr  (i).  commune,    Reçue  namiswuxiiqae,  ^)i^ 

k  Blois,  tome  de  Pannée  1841,  planche  ds 

FROISSART.  —  Célèbre  chroniqueur  dont  la  p.  203  et  le  texte  p,  189. 
il  existe  plusieurs  Yolumes  de  chroniques  L'église  de  ce  nom,  cathédrale  de  Péri- 
manuscrites,  celles  dites  le  Grand  FroiS"  gueux,  est  antérieure  à  celle  deSaint»^ 
sart  sont  en  4  volumes  in-folio,  sur  vélin,  phie  (3).  Y.  les  planches  de  l'ouvrage  de 
écrites  en  caractères  demi-cursifs  à  2  co-  M.  de  Yemeil  sur  le  Férigord,  1  Tolune 
lonnes.  Ils  sont  ornés  de  54  grandes  minia-    in-4'>. 

tures  de  7  à  8  ponces  en  tous  sens;  de  belles  Monographie  complète  de  cette  église 
initiales,  de  riches  encadrements  font  de  avec  ses  absides,  ses  coupoles,  tour, etc., 
ces  volumes  de  vrais  chefs  «  d'oeuvre  calli-'  Monuments  cuteient  et  modernee,  de  J.  Gtil- 
graphiques  (2).  habaud ,  livraisons  49  et  ÎM). 

Willemin  a  publié  diverses  miniatures  La  forme  et  les  détails  de  ce  curieax  mo- 
provenant  de  ces  chroniques.  Y.  surtout  les  nument  sont  altérés  dans  VAtlas  da  eovt 
pi.  CLXXii ,  CLxxiii ,  GLXxiv  du  t.  II  do  SOS  ^antiquitéi  monmentaleê  de  M.  de  Caomont, 
Monuments  inédits.  5*  partie,  pi.  lv,  n"*  2.  VUnii^erspittoresfM 

Yoir  aussi  VMbum  des  arts  au  moyen  âge,  de  Firmin  Didot  frères ,  France,  pi.  ciciu , 
7*  série,  planche  xxvi.  oxciv,  en  reproduit  deux  vues. 

Figure  de  Froissart  écrivant  ses  chroni*- 

Sies,  miniatures  d'un  manuscrit  du  XV*  siè-       FRONTÂIL  d'une  armure  de  cheval. - 
es  de  lat)ibliothèque  de  la  ville  d'Amiens,    Ciselure  du  xvi*  siècle  environ.  Trésor  ie 
publiée  par  Rigollot,  pi.  xxxiii,  n*"  83  de    imm^ainaKçiM ,  pi.  iv,  volume  intitulé  :  Or- 
son  MUis  de  l'Essai  historique  sur  les  arts    nements,  sculptures,  etc. 
en  Picardie,  etc.,  in-S**.  Yoir  aussi  CHANva^iNS. 

Froissart  présentant  au  roi  d'Angleterre, 
Edouard  II,  la  collection  de  ses  chroniques,       FR0NTAL1A.  —  Nom  d'un  ornement  i 
miniature  d'un  de  ses  manuscrits,  gravée    l'usage  des  églises,  et  dont  noas  donnons 
en  tète  d'un  volume  in-4''  intitulé  :  Memoirs    un  exemple  au  mot  Ahtbatemita. 
ofsir  John  Froissart,  publié  en  Angleterre, 

par  Thom.  Johne8,*l  vol.  servant  de  sup-  FRONTISPICES,  -^r-  Ce  mot  correspond  à 
plément  à  3  vol.  in-8**,  portant  le  même  ceux  de  façades,  portails,  plus  appropriés 
titre  que  ci-dessus.  Y.  dans  les  bibliothè-  au  style  gothique.  Y.  ces  mots, 
ques  ce  gu'on  nomme  le  Froissart  anglais.  Ce  mot  s'emploie  aussi  pour  désigner  Fci* 
où  l'on  doit  trouver  plusieurs  planches  de  pèce  d'encadrement  qui  sert  à  orner  le  titre 
miniatures  très-bien  copiées.  d'un  livre.  Ceux  des  xrv*,  xv*  et  xvi*sièdes 

sont  généralement  asseK  riches  encegenrede 
FROMENT  (Le),  pris  au  figuré.  ^Une    décoration.  Y.  aux  mots  Cartouches,  Tities 
ancienne  peinture  de  l'église  de  Saint-Denis    de  livres. 

représentait  d'une  manière  allégorique  la  Les  RoUandistes  en  donnent  un  aiseï  beau 
parole  de  Dieu  ou  le  froment  spirituel ,  dis-  modèle  dans  leurs  jécta  sanctorum,  moisde 
tribué  aux  chrétiens  par  les  apôtres  et  leurs  juin ,  3*  volume ,  qui  otSrt  une  copie  gnvée 
successeurs.  Citée  par  Langlois  du  Pont-de-  du  titre  du  célèbre  manuscrit  Leges  pa^' 
l'Arche,  TVaité  de  la  peinture  sur  verre ^  tinœ  de  Jaime  H,  roi  de  Majorque,  da 
in-S',  p.  138.  (Nous  ignorons  si  cette  pein-  xiii*  au  xfv««iècle. 
ture  est  publiée.)  TVillemin  en  donne  un  autre  exemple, 

Yoir  aussi  aux  mots  Communion  ,  Eocha-    pi.  xxxi  du  1. 1  de  ses  Momanents  fres- 
RiSTiE.  çais,  etc. 

Thomas  de  Leu ,  Léonard  Gaultier  on  Gal- 

FRON  (Saint)  •  évêque  de  Périgueux ,  au    ter,  les  Wlerix ,  ont  gravé  des  s"»*^^ 

xii«  ou  XIII*  siècle.  rieuses  de  frontispices  de  livres ,  qu'on  peut 

Sceaux  de  ce  prélat  ou  de  la  commune    voir  dans  leurs  œuvres, 
de  Périgueux ,  Trésor  de  numismatique ,       Yoir  aussi  les  mots  FRONTISWCES  « 
pi.  XXIII ,  n<*  5 ,  dans  le  volume  intitulé  :    Emcadrevbnts. 
Sceaux  des  communes,  etc. 

(1)  Snr  It  forme  dt  oe  véleaeBt  d'après  les  minia-  nés  par  M.  Chanp»llion.  Patêegfopkiê  mMr^> 

tures  du  xui«  siècle,  voir  les  réflexions  consignées  inf,  t.  III, f  18S,xt*  siècle.                     uèMitt 

dans  le  I9«  volume  des  Atmales  de  philosophie  chré-  (3)  Celle  curieuse  église  esl  Tobjel  îwj"J!J5a 

f  iewML  p.  M.                                 r         r  dèiainè  dans  le  BuUetin  momtmemtal  dâ  eemtes 

(3)  Sur  OM  baaiz  maaiiserita,  f«ir  les  déuiU  don-  wrts  el  memmmu,  n*  4,  p.  i53  el  sviv.,  tiMi'*'' 
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FRONTONS.  —  De  divers  ëdifioee,  églises,  peints  sar  les  marget  de  ce  Une.  V.  au  mot 
palais ,  maisons,  etc.  UsDaes. 

Il  serait  presque mpossible  d'end^r  dans  Comme  ornements  de  sculptnre  ,  les  pi- 
un  détail  de  ce  genre;  on  trouvera  naturel  lastres  du  tombeau  de  Pencher,  les  détails 
lement  la  représentation  des  frontons  en  du  château  de  Gaillon,  plusieurs  colonnes 
cherchant  les  noms  desédifices  dontou  veut  funèbres,lQSsculpturesduLouvreparJ.Gou- 
étudier  l'architecture.  jon ,  etc.  ^  peuvent  servir  d'exemples.  V.  à 

WUlemin,  Monuments   inédiU,   donne    ces  divers  noms, 
comme  remarquables  celui  de  Saint^ulien-       Fruits  employés   comme  meubles  d'ar- 
du-Mans et  celui  de  la  cathédrale  de  Beau*-    miÀx\%^ Dictionnaire  duhlaêon, Encyclopédie 
vais  vers  le  X'  ou  xi«  siècle,  t.  I,  pi.  xxiv.    méthodique,  in*!"*,  p.  21 ,  73 ,  78, 

M.  Batissier  donne  une  série  de  frontons 
depuis  la  décadence  jusqu'à  la  fin  de  la  re-       FUGIEN  ( Saint  ).'^y.  Fcscibn  (Saint). 

naissance  dans  ses  Eléments  d^archéologie  . 

nationale,  p.  217, 222, 231,  537,  419,  453,  FUITE  EN  EGYPTE.— Miniature  d'un  mé- 
471,  477,  479,  498,  499,  515.  Autre  nologe  grec  du  i*  siècle.  D'Agincourt,  Pa^n^ 
d'autant  plus  remarquable  qu'ici  le  tnnùr  ture,  pi.  xxii,  n"*  18. 
ton  est  remplacé  par  un  nouveau  système  Sculpture  en  ivoire ,  d'un  beau  travail, 
de  construction  de  mauvais  goût  gui  a  eu  publiée,  d'après  Bandini,  par  Gori,  Thesau^ 
80D  temps,  y.  la  planche  p.  514,  lettre  A.  rus  diolychorum,  t.  III,  pi.  xii  des />iM«r(a- 
Ce  relevé  peut  être  fait  sur  d'autres  ouvrages  tions  de  Passeri ,  à  la  fin  du  volume  indiqué 
tels  que  ceux  de  d'Agincourt ,  de  Britton,  de    ci-dessus. 

Hone,  de  Willis,  Carter,  Cotmann,  Pugin ,  La  désignation  est  erronée,  car  la  sainte 
et  Dien  d'autres  que  nous  signalons  au  mot  Vierge  est  évidemment  enceinte,  et  la  fuite 
AficoiTKCTURE.  n'a  eu  lieu  qu'après  la  naissance  de  Jésus* 

Christ  ;  c'est  sans  doute  le  voyage  de  Naza- 

FRONTONS  BRISÉS.  —  L'église  de  Notre-    reth  ou  de  Bethléem  ;  d'ailleurs,  le  songe  de 

Dame-^la-Grande ,  à  Poitiers ,  en  oÂ'e  un    Joseph ,  qui  est  représenté  en  haut  de  la 

exemple  bien  caractérisé.  V.  au  nom  de  ce    sculpture ,  a  eu  lieu  avant  la  naissance  de 

monument  les  planches  citées.  Jésus.  Y.  les  évangélistes. 

CellesdeToumay,  du  Puy,  deRoyat,  les       Fresque  du  xiv*  siècle  à  San  Subiaco. 
portes  latérales  des  bas-côtés  de  l'église    D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxi,  n"*  18. 
Saint-É(ienne-du-Mont  peuvent  aussi  servir       D'Agincourt  donne*,  à  la  planche  xcv ,  une 
d'exemples.  autre  fresque  du  xi*  siècle,  qui  devrait  figu- 

Ter  avant  celle  qui  précède, 

FRUCTERIUS, — Figure  du  manuscrit  Xe-  Outre  ces  monuments  que  nous  signalons, 
ges  palatinœ  qui  peut  se  traduire  parle  gar-  presque  toutes  les  œuvres  de  maîtres  des 
dien  des  fruits  de  la  table  du  roi  représenté  diverses  écoles  ont  traité  ce  sujet.  Y.  les 
avec  son  aide,  ^cfa^anc/oramdes  BoUan-  suites  composées  pour  le  Nouveau  Testar 
distes,  juin,  t.  UI ,  planche  de  la  p.  27,  ment,  et  surtout  dans  l'œuvre  de  Pesares, 
n^  15.  qui  a  cravé  plusieurs  des  eaux-fortes  de  ce 

sujet  cTaprès  ses  propres  dessins. 
FRUIT  DÉFENDU.  —  Y.  Adim  ,  Arbre d  d 
BiKR  ET  hv  MAL,  ctc.  FULBERT ,  évéque  de  Chartres ,  vers  le 

XIII'  siècle. 
FRUITS  employés  comme  emblèmes.  —       Très-belle  statué  de  ce  prélat  (1),  en  pied 
Y.  Cerises,  Poire,  Pomme , Raisin  ,  etc.  au  portail  méridional  de  la  cathédrale  de 

Les  belles  heures  d'Anne  de  Bretagne    Chartres.  Willemin ,  Monumemts  français , 
offrent  une  collection  trè»H:urieuse  de  fruits    1. 1,  pi.  lxxxvi. 

(DM.  Pottier,  p.  55  da  texte  da  !*■'  Tolame  de  le  pa/(<iim  et  sar  lequel  dom  Defert  s'est  qaelqaefoii 

M.  Willemin,  entre  dtns  les  détails  les  pins  minutieux  mépris.  Y.  à  la  table  des  matières  de  son  oavrase.  Le 

sor  tontes  les  parties  du  costume  ecclésiastique  de  fermail  de  la  chasuble,  la  croii  et  la  colonne  fautre 

cette  époque,  savoir  :  la  mitre  conique  ou  mitre  ro-  partie  du  vêlement  ecclésiastique  sur  leauel  il  faut 

maine;  le  collet  rabattu  dont  on  voit  un  exemple  voir  ce  que  disent  les  auteurs  lilurgistes,  tels  gue  Du- 

dans  la  statue  de  l'évéque  Evrard,  pi.  lcx;  le  lorum  rand.  Durant!,  Casalius  et  la  distinction  éublie  p.  SOS 

eu  superbuméral ,  insigne  impérial  transmis  aux  pon-  de  ce  Dictionnaire.  La  dalmatique,  la  tunioa  talaris 

iifes  romains  par  Gonslanlln  ;  la  p€arura  dont  parle  (voir  à  ce  sujet  Du  Gange,  Glouarium  ).  Lefamm,  les 

Du  Gange,  sans  trop  spécifier  son  usage  et  sa  forme,  gants, <mneaupastoral,\es  croix  archiépiscopales  sont 

V.  les  exemples  qqe  nous  en  donnons  dans  ce  Die-  également  Tobjet  d'explications  du  plus  grand  intérêt 

ttonnalre,  verbo  miJRA.  Le  fermait  auquel  se  ratta-  et  qu'il  serait  trop  long  et  inutile  de  copier  ioii  pais* 

dM  la  bande  en  parement  oonfonda  quelquefois  avec  qaé  ooof  reQYajMifl  au  sevrcat  mèw». 
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On  remarque  sous  les  pieds  du  prélat  un 
petit  édifice  que  quelques  auteurs  préten- 
dent entouré  de  flammes  (i), 

FULDEf  abbaye  célèbre  de  ce  nom,  en 
Allemagne. 

L'on  trouve ,  dans  le  l*'  volume  du  mois 
de  juin  des  jécta  sanctorum  des  BoUandis- 
tes ,  plusieurs  monuments  qui  en  pro- 
viennent ;  savoir  :  la  vue  extérieure  de  la 
basilique,  planche  de  la  p.  458  ;  la  figure  en 
pied  de  Tévéque  Boniface,  gravée  sur  la 
pierre  tombale  de  son  tombeau  ,  planche  de 
fa  même  page. 

Les  moines  de  Pabbaye  recevant  la  bé- 
nédiction de  leur  abbé.  (  Mêmes  planche  et 
page). 

Sceau  de  la  ville  représentant  le  saint 
assis;  derrière  lui  des  maisons ,  ib. 

Le  sceau  de  Tévêque,  mémebage. 

Vue  latérale  de  Téglise  de  Fulde,  même 
planche. 

V.  aussi  l'ouvrage  intitulé  :  AntiqnU 
taies  Faldentiœ,  1  vol.  in-4*,par  Browerus, 
ouvrage  estimé  et  orné  de  très-bonnes  gra- 
vures (2). 


L'ouvrage  de  Schannat,  intitulé  :  HUioria 
Faldetisis,  vol.  in-folio  avec  planches,  dont 
auelques-unes  représentent  divers  objets 
d'antiquités  de  Fulde.  V.  les  planches  et 
celles  de  Touvra^e  intitulé  :  FinaemiœlitU' 
rariœ,  1  vol.  in-K)lio,  par  le  même. 

FULRADE ,  abbé  du  Mont-Cassin ,  déj^ 
sant  sur  la  confession  ou  l'autel  de  saint 
Pierre  les  clefs  de  vingt-deux  villes  enle- 
vées aux  Lombards  et  rendues  au  pape  par 
le  roi  Pépin. 

On  trouvç  le  détail  de  ce  fait  curieux  dans 
les  Institutions  liturgiques  de  dom  Guéran- 
^er,  abbé  de  Solesmes,  1. 1,  p.  247.  (Nous 
Ignorons  s'il  existe  un  monument  peint  on 
sculpté  de  cefait  historique  assez  important.) 

FUNÉRAILLES  (3).— On  trouve  quelques 
cérémonies  des  funérailles  représentées  sor 
divers  monuments  chrétiens  des  premiers 
siècles ,  et  du  moyen  âge. 

Miniature  d'un  manuscrit  du  iv*  ou  vi'  siè- 
cle ,  représentant  les  funérailles  de  Jacob. 
Bibliothèque  de  Vienne.  D'Agincourt,  Pein- 
ture, pi.  XIX,  n*»  16. 


(1)  D\àron,Bidletln  arehéologlque  du  comité,  t.  II,  art.  IX,  p.  555;  Discours  sur  les  anciennes  sépoUmi 
p.  632  k  la  DOte,  préiend  qae  cet  evéque  eat  tout  sim-  de  nos  rois,  par  D.  MabUlon.  inséré  aax  Mémoires  àe 
plemeot  le  pape  saint  Clément  ;  que  ce  ne  sont  pas  des  l* Académie  des  inscrioi,  £t  helles'iettres,  t.  II,  p.  084 
flammes,  mais  des  flots  qui  entourent  le  petit  édifice  k  09S'.  On  trouve  citées  les  pièces  suivantes  :  ranénillei 

Juiscrtde  supporta  cette  statue.Yoir  les  raisons  quMl  deClotaireI*''^(S6i)«  par  Aimoin. Voir  aussi  la  dirm- 

onne  de  son  opinion.  que  de  Saint-Denis,  funérailles  de  Sigebert,ftlrde 

(2)  LenKlet  du  Fresnoy*dans  son  volume  supplé-  Ctotaire(578)«  par  Grégoire  de  Tours,  liv.  YI  ;  par  Ai- 

mentaire  de  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  p.  71,  moin  et  Rob.  Gairius,  et  la  Chroniaue  de  Saini-Det^. 
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tails  sur  l'oripne  et  l'es  antiquités  de  cette  abbaye.  Martel,  en  74i.  Vient  ensuite  ce  qui  concerne  les faite- 

(3)  Sur  les  cérémonies  des  funérailles,  voir  le  Kevei/  railles  des  rois  de  la  2*  race:  de  Pépin  le  Bref, en  758; 
de  Chindonax,  prince  des  Vaccies,  par  Guéuebaud,  de  Cbarlemagne,  en  814,  décrites  par  quatre  a ateors 
médecin  à  Dijon;  Mamaclii,  Origines  et  aniiq.  chris-  différents  ;  de  Louis  le  Débonnaire,  en  820 ;  de  Cbaries 
tianor.;  Casalius ,  de  Riiibus  christionorum  ;  Dul-  le  Chauve,  en  877;  de  Louis  le  Bègue,  en  879;  4e 
phius.  Tract,  de  seputt.,  capeUis,  siatuis,  epiiaph.  de-  Raoul,  en  936;  de  Louis  IV,  dit  le  Germaoiqae,  eo 
funci.  momim. ;^om.,  in-4*;  Franzenius,  Commen/a-  954;  de  Hugues  le  Grand,  en  956.  Pour  la  3' rsee, 
lio  defuneribus  christ.,  in-8<'  ;  Binsham,  Fabrelti  et  celles  de  Hugues  Capet,  en  997:  de  Robert,  eo  i08i; 
tous  ceux  qui  sont  ciiés  dans  la  Bibiiotheca  antiquar.  de  Henri  l",  en  1060;  de  Philippe  r%  en  ii08;  de 
deFabricius.verbo  defuneribus  Christian.  Ou  doit  au  Louis  VI,  en  1137;  de  Louis  Vfl,  en  1180;  de  Phi- 
savant  Denis  Godefroy  un  travail  très-étendu  sur  les  lippe  Auguste,  en  1223  ;  de  Louis  VIII,  en  i^2S;  de 
funérailles  des  princes  et  autres  personnages  illustres  saint  Louis,  en  1270  ou  i27i  ;  de  Philippe  III,  en 
inséré  dans  son  Cérémonial  de  France,  recueil  curieux  1285  ;  de  Louis  X,  en  I3i6  ;  duroi  Jean,  fils  de  Louis X, 

Çublié  d'abord  in-4^  ensuite  en  2  vol.  in-folio,  par  mort  âgé  de  6  ou  8 Jours,  en  i3i6  ;  de  Philippe  V, en 

héodore  Godefroy  son  fils.  Il  existe  encore  i  vol.  1322;  de  Charles  Iv,  en  i328;  de  Philippe oe  Valois, 

in-4*,  publié  à  Paris  en  1746  sous  ce  titre  :  Projet  d'un  en  i350  :  du  roi  Jean,  en  captivité  k  Londres,  en  i3Cj; 

nouveau  Cérémonial  français  awimenté  d'un  grand  de  Charles  V,  en  i880;  de  Charles  VI,  en  i422;de 

nombre  de  pièces  qui  n'ont  pas  été  publiées  par  M,  Go-  Charles  VU,  en  I46i  ;  de  Louib  XI,  en  1483  ;  de  Chir 

defroy  ;  ce  volume  ne  porte  pas  de  nom  d'auteurs.  Ce  les  VIII,  en  H98;  de  Louis  XII,  en  I5i4;  deFrao- 
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goire  de  Tours  ;  de  la  manière  de  faire  des  obsèques,  railles  des  reines,  voir  p.  74  ;  des  Dauphins  de  Fraoe^ 
2  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris,  et  p.  78,  des  Dauphines,  to.,  des  fils  de  France,  ib.,0fi 
1  manuscrit  de  M.  Baluze  appartenant  au  roi.  Les  filles  de  France,  p.  8i,  des  princes  do  saog,  p.^i 
pompes  et  magnificences  qu'on  pratique  aux  obsèques  des  grands  officiers  de  la  couronne,  p.  87,  des  carn- 
et funérailles  des  rois  de  France,  Théâtre  d'honneur  naux,  p.  93,  des  évéques  de  Paris,  p.  94,  des  abbés  de 
delà  Colombière,  p.  6io  à  622;  do  rang  que  tient  le  Saint-Oenis,  ib.,  delà  noblesse,  16., des empereurf et 
parlement  au  convoi  du  corps  des  rois  ;  Miraolmont,  princes  étrangers,  p.  96,  etc.  Du  Ttllet  dans  soa  Be- 
Mémoires  sur  l'origine  et  institutions  des  cours  sou-  cueil  des  rois  de  France,  in-4o,  t.  II,  p.  338  à  ^^i^ 
veraines,  p.  55  et  suiv.  Lettres  du  roi  Charles  V,  du  tre  dans  les  détails  les  plus  minutieux  sur  le  cérraw- 
9  mai  1865  qui  obligent  les  secrétaires  du  roi  d'assis-  niai  qui  accompagnait  les  funérailles  des  roiset  rnaat 
ter  à  leurs  funérailles;  Ordonnances  des  rois,  t.  lY,  de  France. 
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Funérailles  de  Rachel.  —  Miniature  d'un  dont  les  bras  sont  disposes  de  manière  à 

manuscrit  du  xii*  au  xiii*  siècle.  Bihlio^  recevoir  des  cierges  sur  des  piquants. 

theca  cœêorea  de  Lambecius,  t.  Il,  p.  1008  —  De  la  sainte  Vierge  où  sont  réunis  les 

à  1009.  apôtres  et  des  anges.  Au  pied  du  lit  est  un 

Funéraillesde  PÉglise grecque. — Y.  Sce-  ange  qui  tient  un  glaive  et  qui  surveille  le 

TOPHTLACiuM.  démou.  Jésus-Christ  emporte  Pâme  de  sa 

Pierre  tombale  représentant  les  funérail-  mère.  Peinture  du  ix*  siècle.  D'Agincourt, 

les  de  saint  Hilaire»  évéque  de  Poitiers,  pi.  lxxx,  n"*  1. 

Curienx  bas-relief  pour  les  costumes  ecclé-  Même  sujet,  sculpture  du  xiii*  siècle  sur 

siastiques.  les  murailles  extérieures  de  Notre-Dame  de 

On  y  voit  deux  anges  dont  Pun  enlève  Paris.  On  y  voit  la  célèbre  légende  du  juif 

TAme  du  saint,  Pautre  tient  un  instrument  rapporté   par  le  faux    Méliton.   Magasin 

qui  nous  est  inconnu,  suspendu  à  son  poi-  encyclopédique ,  septembre  1815,  et  les  sa- 

gnet.  jéntignités  de  Poitiers,  publiées  par  vantes  explications  de  M.  Fauris  deSaint- 

Noéi,  à  Pans,  pi.  x.  Vincent. 


Pensevelissement  de  sainte  Marthe.  Antir  donne  Pexplication,  y  entre  dans  des  détails 

qnités  de  Tarascon,V.  k  ce  nom.  curieux  sur  le  calendrier  et  les  fêtes  de 

—  Du  XI'  au  xiir  siècle  ou  environ.  PËglise  grecque. 

Funérailles  des   premiers  chrétiens  ou  Même  sujet,  gravure  en  bois  d'un  artiste  du 

martyrs.  Peinture  du  livre  de  saint  Jean  xv«siècle,  et  portant  un  monogramme  com- 

Glimaque ,  intitulé  :  Scala.  D'Agincourt ,  pliqué  que  nous  n'avons  pu  découvrir  dans 

Peinture,  pi.  lu,  S*  bande  (1).  aucun  cfes  Dictionnaires  de  monogrammes  da 

—  Des  moines  d'une  abbaye  de  Rome,  professeur  Christ,  ni  dans  ceux  publiés* par 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcvii,  n"*  5.  Florent-le-Comte,  par  Lacombe,  par  Jansen, 

— Des  apôtres,  des  évangélistes ,  mar-  par  Hubert  et  Rost ,  par  Bartsch ,  ni  même 

tyrs ,  etc.  Sculpture  des  panneaux  de  la  dans  les  deux  éditions  du  Dictionnaire  des 

Sorte   Saint-Paul-hors-des-Murs ,  à  Rome,  mo/io^ramme^de  M.  Brulliot  de  Vienne.  Cette 

'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xvii,  n""'  30,  pièce,  qui  annonce  une  main  exercée,  est 

48;  pi.  XX,  A.  inconnue  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

—  De  saint  Luc.  V.  ce  nom.  L'auteur  du  présent  Dictionnaire  en  pos- 

—  De  saint  Ephrem.  V.  ce  nom.  sède  une  épreuve  assez  belle,  qui  doit  pas;- 

—  De  saint  Kainier.  Belle  composition  ser  avec  sa  collection  au  Musée  de  Cluny ,  à 
d'Antonio  Veneziano,  pi.  xxviide  l'ouvrage  Paris.  Cette  planche  capitale  qui  porte  13 
intitulé  :  Storia  délia  pittura  italiana,  par  pouces  de  haut  sur  9  de  large  est  d'une  gra- 
Gio.  Rosini,  in-folio;  Pise,  1839,  t.  L  vure  assez  large  dans  le  goût  de  Aide  Graff 

—  De  Frédéric  II  •  duc  de  Bavière.  Plu-  ou  Aldegraver. 

sieurs  planches  publiées  dans  V Univers  pit"  On  y  remarque  le  rameau  d'or  porté  par 

toresque  des  frères  Didot,  Danemark,  saint  Jean  dont  il  est  question  dans  Pévan- 

On  y  remarque  les  enfants  du  défunt  et  gile  du  faux  Méliton  (3). 

des  femmes  en  costumes  de  deuil  ;  le  che-  —  De  saint  Jérôme  couché  à  terre  sur  une 

val  d'honneur,  le  porte-cymbales ,  etc.  natte  (4j,  dans  une  chapelle;  le  lion  est  éten- 

—  De  saint  Tnomas  de  Cantorbery.  Minia-  du  prés  de  son  maître.  Peinture  de  la  Scuola 
ture  du  xii*  au  xiu*  siècle.  Angleterre  ar^  san  Girolamo,  à  Venise.  D'Agincourt,  Pein- 
cienne  ,  par  Strutt,  édition  française,  in-i"*,  tare,  pi.  clxii,  n"  14. 

pi.  XII  et  le  texte  qui  s'v  rattache.  Ce  sujet  a  été  gravé  en  grand  par  Jean- 

—  D'un  évéque  (2).  Miniature  d'un  missel  Marie  Sasso.  V.son  œuvre. 

de  Péglise  Saint-Ambroise,  à  Milan,  xni*  siè-  —  De  sainte  Elisabeth  de  Hongrie.  Bas- 

cle.  Bonnart ,  Recueil  de  costumes  au  moyen  relief  de  son  tombeau  à  l'église  de  Mar- 

âge,  t.  H,  pi.  l.  bourg.  Monuments  de  l'histoire  de  sainte 

L'on  voit  à  cette  cérémonie  une  croix  Elisabeth,  par  M.  de  Montalembert. 

(1)  Noos  sommes  obligé  d'indiquer  de  cette  manière,  (3)  Voir  k  ce  injet  les  détails  de  la  légende  donnés 
d'Agincoart  n'ayant  pas  numéroté  les  divers  sujets  dans  le  21*  volume  de  la  Bi6/e  de  Yence,  édition  in-8* 
de  cette  planctie  comme  les  autres  planches  de  son  de  Méauignon  Bavard,  Paris  ;  voir  p.  S92. 
ouvrage.  (4)  cette  belle  composition  est  d'autant  plus  inté- 

(2)  Lingard  ,  Histoire  de  i'Êglise  angio-^axonne,  ressante  qu'elle  peut  donner  une  idée  de  la  manière 
édition  française  par  le  professeur  H.  Cumberworth,  dont  se  praUquaient  les  funérailles  dans  les  moDât« 
Paris,  1828, 1  vol.  in-8%  p.  33i,  donne  des  détails  cii-  tères. 

rieux  sur  l'enterrement  des  étéques  au  xii*  siècle. 
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Les  détails  de  cette  sculpture  se  troutent  p.  158 ,  et  la  vue  intérieure  de  la  ehat)dle 

au  nom  de  cette  sainte.  innèbre. 

—  Dé  saint  François  dUssise ,  très-belle  L^ouvrage  intitulé  !  Pompe  fànehri  ii 
composition  du  Giotto.  Peinture  du  xiv*  an  tntte  le  nazioni  del  mondo.  In  Verona,  par 
XV*  siècle.  D'Agincourt,  pi.  cxvi,  n^"  12.  Fr.  Perncci^  petit  in-folio ,  arec  beaacoup 

Autre  d*un  personnage  inconnu  ,  beau  de  figures, 
bas-relief  de  la  porte  du  baptistère  de  Fio^       Celui  intitulé  i  Ptnax  ieonteus,.,  in  l^ 

rence.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxxv,  pnltariê  ritunm ea  lAlio  Gregorto  excerp* 

n**  7.  tum,  a  Baldino  eâitnm,  1556.  Lugd. ,  1  to). 

—  Des  papes  et  des  évéques.  Y.  le  Cete*'  in-S**  avec  des  planches. 

montai  pontificum  et  les  planches  des  Céré"  I^s  Cabinets  des  estampes  de  Paris  et  de 

montes  religieuses ,  par  Bernard  Picard  ;  la  Dresde  possèdent  des  collections  spéciales 

suite  des  planches  qui  concernent  la  vie  etla  sur  les  funérailles  des   divers  peuples  et 

roort  des  papes^  suivant  les  éditions  in-folio  des  personnages  illustres.  Celle  de  Parisfor- 

et  in-4o.  mait,  en  1857,  une  suite  de  55  vol.  in-folio, 

— De  roiS)  reines,  princes,  etc.  indiquée  au  catalogue  du  Cabinet  des  estam- 

Celles  d'Edouard  le  Confesseur  représen^  pes  de  Paris,  par  M.  Duchesne  atné,  p.  xin 

tées  sur  la  tapisserie  de  Dayeux  ou  de  la  de  Pavertissement ,  sous  la  rubrique  :  f  ro- 

reine  Mathilde.  V.  ce  monument  au  mot  Ta«>  légomênes  historiques.  lettre  P*e.  Cette  col- 

pissERiEs  lection  est  remplie  de  pièces  du  plus  grand 

Celles  du  roi  OfTa,  au  xiv"  sièele.  Miniature  intérêt, 

publiée  par  Strutt ,  Angleterre  ancienne ,  Pour  celle  de  Di*esde ,  il  en  est  (piestion 

pi.  LXV1 ,  n"*  2.  d'une  manière  très^uccincte  dans  roufnge 

Tableau  des  funérailles  de  la  femme  de  du  baron  de  Heinecken  :  Idée  d^une  collection 

Louis  XII.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  cov^plète  d'estampes,  t.  Il ,  p.  515,  n*  8.  Ne 

t.  II,  pi.  ccv ,  ccvi,  ccvii)  diaprés  celles  de  la  connaissant  que  cequ^en  dit Vauteur,noQSDe 

MonarcMe  française  de  Montfancon,  t.vi,  pouvons  en  donner  aucun  détail;  sans doote 

pi.  âO.  que  cette  collection  est  rangée  dans  Tordre 

—  De  princes ,  ducs ,  seigneurs  et  autres  le  plus  convenable  et  digne  de  la  réputation 
personnages  de  ce  rang  (1).  du  Cabinet  des  estampes  de  Dresde  (2). 

Celles  du  prince  Albert  VQ,  archiduc  Voir  aussi  aux  mots  Cercueils,  Cimetièecs, 

d'Autriche  et  de  Bourgogne,  65 planches  Cryptes,    Mausolées,  Tombes,  ToMBBAit, 

Îravées  par  Corneille  Galle  et  publiées  par  Sarcophages,  Pierres  tombales,  etc.,  touta 

.  Franquart ,  sous  le  titre  Pompa  fune^  les  variétés  des  monuments  funèbres. 
bris,  etc.  ;  Bruxelles,  1  vol.  in^olio. 

—  De  Henri  II,  duc  de  Lorraine ,  gravées  FURNES  ,  célèbre  abbaye  de  ce  nom.-* 
en  40  feuilles,  par  Hondius,  1  vol.  inU"*  ob*  Y,  le  Monasticum  anglicanam,  à  la  table  des 
long.  planches. 

Pompe  funèbre  qui  eut  lieu  aux  funé^  Autre  vue  dans  le  i*^  volume  des  Aïïti- 

railles  de  Charles  ili,  duc  de  Lorraine ,  de-  gnities  of  Great  Britain,  >  par  Heame  et 

Suis  le  pilais  ducal  jusqu'à  Péglise  Sainte*  Byrne,  pL  xvi ,  c6té  du  nord, 

udule ,  gravée  et  publiéa  en  1  vpl.  in-i*"»  Ruines  de  ce  monastère.  Fetasta  A/osa- 

Sar  Brentei  et  Mérian,  d'après  Claude  de  la  menta,  1. 1,  pi.  xxvit. 

tuelle.  Nous  atons  déjà  cité  plusieurs  fois  les 

—  Du  seigneur  J.'^B.  de  Tassis  ou  Taxis  ^  planches  de  ce  magniOque  ouvrage,  publié 
tué  au  siège  de  Bonn ,  en  1588,  gravure  de  en  Angleterre  en  4  ou  5  vol.  in-folio. 

W.  Uollar,  dans  Pouvrage  intitulé  :  Les  mar-* 

qmes  d^ honneur  ds  la  maison  de  Tassis ,  in-  FUSCIEN  f  Saimt  ).  -^  Divers  saieis delà 

folio  ;  Anvers.  Balthazar,  Moretus ,  éditeur,  vie  de  ce  saint  forment  l'objet  dm  beau 

(0  On  crooYf  dâtif  le  Grand  cérémonial  français  France,  i  vol.  in-8%  par  Le  Grand  d'Aaisyet  deJK^ 

de  Denis  Godefroy,  in  folio  et  in-4*,  le  déuii  bistorl-  queforl;  Paris,  1824.  Voir  aussi  Pigattiol«  mtroëMtm 

que  el  chronologique  do  toutes  les  pompes  funèbres  a  la  description  de  la  France,  tome  I,  p.  *^'J^'''^ 

qui  ont  eu  lieu  en  France  depuis  l'origine  jusqu'au  tiomiaireaes  Origine8,yerbo  FunéraiUes.hàCoesftjy 

XYi*  siècle,  V0ir  aussi  la  noie  page  504  de  ce  Die-  àesSoïê,  Mœurs  des  Français,  \h,                     _^ 

tionnaire,  et  les  ouvrages  sulvanu  :  la  Vie  el  mort  (2)  Voir  ce  que  dit  du  Cabinet  de  Dresse eaav 

de  Uenrl  il,  duc  de  Lorraine  dit  le  Débonnaire,  re^  l'ayant  vu  en  connaissance  de  cause,  M.  ^^^ 

priseniésen  trois  discours  ftmèbres,  par  J.  Sauvage,  atné,  Voyages  d'un  iconophlle,  in-B»;  Paris,  iWJ* 

in-8*;  Paris  ;  les  Cérémonies  observées  aux  funérailles  p.  iss  et  siiiv.  Ce  quMI  pense  de  TinJusUce  coiom^ 

d'Antoine  et  François  1*'  ducs  de  Lorraine,  par  do  envers  Ueinecken,  p.  184;  sur  le  ptrtUéle  de  ce  et"* 

Boullay,  in-S**  ;  MeU,  1547  ;  Traité  des  sépultures  na*  net  aveo  celoi  de  Pans,  p»  led 
tionales  et  en  particulier  de  celles  des  rois  et  reines  de 
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bas-relief  qui  se  Yoit  dans  Tëglise  de  Sains, 
près  Amiens.  Les  costames  semblent  annon- 
cer une  sculpture  du  xii*  au  xiii*  siècle.  11 
est  cité  dans  les  Jnnalei  de  philoBophie 
chrétienne,  t.  xix,  p.  59,  avec  utie  attention 
toute  particulière  ainsi  que  le  prouve  la 
note  qui  s^y  rapporte. 

M.  Rigollot  donne  une  bonne  gravure  de 
ce  monument  dans  son  JUas  de  V Essai 
surVarten  Picardie,  pi.  xvii,  n*'  45,  46. 

L'auteur  fait  observer  oue  les  soldats  qui 
iigurentsur  le  bas-relief, onrent  un  exemple 
delà  cotte  d'armes.  C'est  un  des  plus  anciens 
monuments  qu'il  en  connaisse.  V.  la  Fie 
dessaints,  en  usures,  du  Cabinet  des  estam* 
pes  à  Paris,  qui  est  aussi  à  consulter. 

FUSILS.  —  Deux  armes  de  ce  nom ,  vr 
siècle.  Willemin ,  Monuments  inédits,  t.  Il, 
pl.  CLXxvii,etuneautredu  règne  de  Henri  III, 

i^.,  pi.  CCL. 

Le  bas-relief  du  tombeau  de  François  I*' 
et  de  Louis  XII,  sont  aussi  à  consulter. 
V.  aux  noms  de  cet  deux  princes  les  détails 
de  leurs  mausolées. 


Platine  de  fusil  du  xvi* -siècle.  Trésor  de 
numismatique,  pl.  xxxv,  n""  4,  vol.  intitulé  : 
Recueil  d*ornements ,  etc.  v.  les  planches 
des  Musées  d'artillerie  de  Paris  et  de  Ma- 
drid. Le  i%  publié  par  Asselineau  et  quel- 
ques autres  atristes  ;  le  2*  par  Achille  Ju- 
binal  en  2  vol.  in^olio,  à  Paris. 

La  Colleciiond'ohjetsd'art,p9j  M«"'Carol. 
Naudet^  d'après  les  dessins  de  MM.  de  Joli- 
mont  et  Coignet. 

La  collection  d'armes,  armures,  etc.,  par 
Asselineau,  publiée  chez  Hauser ,  à  Paris. 

L'ouvrage  du  docteur  Meyrick.  V.  aux 
mots  Armes  et  Armures. 

Univers  pittoresque  de  Didot ,  France. 

Y.  les  pl.  DXXXVIII,  DLIV. 

L'ouvrage  de  F.  de  Vigne  intitulé  :  le 
Fade  mecum  du  peintre,  2  vol.  in-4'',  offre 
des  suites  variées  de  cette  arme  depuis  le 
xvi*»  siècle.  Voir  les  planches  de  la  fin  du 
2'  vol. ,  lettres  H,  i,  R,  et  les  explications 
qui  s'y  rattachent,  p.  47  et  suiv.  du  texte. 


FUTS   DES    COLONNES.  —  V. 
nous  indiquons  au  mot  Colonnes. 


ce  que 


FIN  DU  PREMIER  VOLUME. 
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